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sec. 
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.Exploitation. 

Tmia      de     chalands 


transportantdes  mar- 
chandises et  le  maté- 
riel de  Port-Saïd  à 
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CATALOGUE 

DES 

OBJETS    D'HISTOIRF/ NATUREL 

CURIOSITÉS,   ETC., 

BBCOBILUS  EN  É6TPTB 

Par  le    Doetenr  GOKPANYO  flU, 

M&oecm  DE  LA  COMPAGNIE  tTNIVERSELLE  DU  CANAL  MARITIHE  DE  SUEZ 

Et  offerts  par  lui 

AU  MUSÉlTtf  DE  L\  VILLE  DE  PERPIGNAN 


IRCHÉOLOGIE 

!•'  OBOUPE 

Numismatique. 

McdaiUcs  et  monnaies 
de  diverses  formes,  de 
plusieurs  époques, 
égyptiennes,  phéni- 
ciennes, grecques  ei 
arabes,  la  plupart  assez 
bien  conservées.  — 
Isthme  de  Suez  et  di- 
verses localités  — 
(8  cartons). 

Bouton  d'uniforme  d'in- 
fanterie de  Parmée  de 
la  république  Iran- 
luiise,  trouvé  ù  un 
mètre  de  profondeur, 
dans  la  rigole  mari- 
lime  creusée  à  tra- 
vers le  lac  Menzaleh, 
vers  le  Port-Saïd,  près 
Kantara. 


'i«  onoLPE 

Antiquités 

Six  statuétics  recueil- 
lies ù  Djéliel-Mariam 
et  ime  de  Mansou- 
rah,  près  Tlemcen.  — 
Quoique  étrangère  ù  la 
collection  d'Egypte , 
Celte  dernière  statuet- 
te, en  biscuit,  a  été 
placée  là  à  cause  de 
sa  similitude  avec  les 
statuettes  funéraires 
des  nécropoles  de  PE- 

gypte. 

Douze  statuettes  de  di- 
verses grandeurs, 
trouvées  à  Zachara, 
dans  les  ruines  de 
Memphis. 

Huit  statuettes  de  diver- 
ses formes  et  dimen- 
sions, de  la  nécropole 
do  Kanlara-el-Kras- 
neb. 
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tl 


Dix  statuettes  en  métal 
et  trois  petits  objets 
trouvés  à  Zachara. 
ruines  de  Memphis. 

Deux  statuettes  en  bronze 
et  une  tète  d'homme 
coiffée  d'une  tête  d'é- 
léphant. 

Fragments  de  deux  sta- 
tuettes, avec  hiérogly- 
phes, trouvés  &  Mé<li- 
net-Abou. 

Statue  de  femme  en  grè:^, 
trouvée  à  Djébel-Ma- 
riam. 

Polit  monument  pcrsé- 
politain,  trouvé  dans 
les  ruiues  de  Djéliel- 
Mariam. 

Gros  scarabée  sacré,  en 
pierre,  et  deux  figuri- 
nes, avec  hiérogly- 
phes :  contrefaçon 
faite  par  les  Arabes, 
(piî  les  vendent  aux 
étrangers. 


Digitized  by 


Google 


:!•    GROUPE 

Céramiqtie 

XI  I^mpe»  antiques  (neuf), 
de  diverses  formes,  ae 
Zachara,  ruines  de 
Memphis. 

13  Cinq  objets  en  poterie, 
de  Djébel-Mariam. 

f  \  Trois  amphores  ou  iacry- 
matoires,  des  ruines 
de  Kanlara-el-Kras- 
neh. 

i:>  Cinq  objets  en  poterie, 
des  ruines  de  Djébel- 
Mariam. 

l«  Objets  divers  des  ruines 
de  Magdolam. 

1 7  Cinq  vases  ou  urnes,  des 
ruines  de  Djébel-Ma- 
riam. —  (Quatre  en 
albâtre  et  une  en  poi^ 
phyre  poli). 
Ol^ets  divers  des  mon- 
ticules de  Béuak,  re- 
cueillis dans  un  las 
de  décombres. 

1 H  Hstampage  tiré  d'un  obé- 
lisque, ruines  de  Kan- 
tara-el-Krasneh. 

2«»  Echantillon  d'une  com- 
position qui  ressem- 
ble au  minium,  rui- 
nes de  Djébel-Ma- 
riam, pris  jians  les 
touilles  où  Ton  trouva 
uue conduite  eu  plomb 
alimentant,  probable- 
ment des  étuves  ou 
des  bains. 
Figurines,  verroteries  et 
divers  objets  en  mé- 
tal, de  plusieurs  loca- 
Utés. 

Tl  Diadème  d'une  Triade 
(  pjébel-Mariam). 

*2a  Forme  de  corne  en  grès 
noirâtre. 

»  I  ciment  antique.  Echan- 
tillon prisa  la  irrande 
p^Tamide  de  Giseh. 


HISTOIRE  MTURELLE 

(Epoque  actuelle) 

4*  GBOUPE 

Reptiles 
2  :»       Lézard    chaniçean  ( . 
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Trapelus  a*gypti  us.  — 
pris    à    Ismaïlia.    — 
Très  -  commun       en 
Egypte. 
Fouelle-qucuo  d' Egypte. 

—  Stollio-spinii)e8.  — 
Famille  des  lézards.— 
Egalement  pris  à  Is- 
maïlia. 

Serpent  d'eau  douce,  du 
genre  hydrophis.  (?) 

Seps  clialcide,  —  LaccrUi 
chalcides  (Lin.)  —  Vit 
dans  les  sables  de 
l'isthme  et  dans  les 
prairies  d'.\lexandrie. 

Lézard  gris  des  sables 

—  Lacerla  arenicola 
(Dan.).  —  Trùs-com- 
mun,  fort  agile  et  dis- 
paraissant dans  lo  sa- 
ble ou  sous  les  loutres 
de  plantes. 

Caméléon  d'Egypte.  — 
ÏAicetla,  africana.  — 
Se  trouve  sur  les  plan- 
tes et  SUT  les  arhiisr- 
seaux. 

Jeune  lézard,   pas  assez 
développé    pour    élrc 
déterminé. 
Id.  Id. 

Jeune  lézard.  —  Tlu- 
cus  sepsoïdcs.  i^?) 

Vipères  à  cornes.  —  0> 
luber  cérastes.  (La- 
cép.).  —  Autrefois 
abondantes  dans  l'is- 
Ihme  ;  elles  disparais- 
sent avec  l'accroisse- 
ment de  la  population. 
Id.  Id. 

y  unoupL 
Insectes  colêoptiren 

Megacephala  (I***!-^*  ""' 
Euphratica  (OUv.). 
1  sugeU 

Cicindela  (Lin.V  —  (îam- 
pestris  (Fabr.).  \  su- 
jets. 

Cicindela  (Un.).  -Egyp- 
tiaca  (Klug).  2  sujets. 

Cicindela  (Lin.).  Flexuo- 
sa  (Fab.).  t  sujets. 

Cicindela  ^Lin.).  Litlo- 
ralis(Fab.^.  5  sujets. 

Drypta  (Fab.).  Cylindri- 
collis  (Fab.\    l  sujet. 


Graphiptorus  (Lal.j.  Va- 
riegatus    (Chev.).     i 


Zuphium     (IalL),      Olens 

(Fab.).  2  sujets. 
Anthia  (Web.).  Venator 

(Fab.).  I  sujet. 
Anthia  (Web.).  Niniroil 

(Fab.).  2  sujets. 
Anthia  (Web.)    Sexina- 

culatatFab.).  2  sujets. 
SiagonuiLal.).  <)I»crluit- 

ncri  (IJy.;.  1  sujet. 
.Scariles  (Fab/).  Pini'Ma- 

tostrialus     iKelt.).     I 

sujet. 
Scarites    (  Fab.  ).    Poly- 

phœmus  (?)  jUalf.).  I 
Scarites  (Fab,).  I^miga- 

lus  (Fab.),  A  sujets. 
Dilunms  (Bon.).  Spluuro- 

c^plmius    (Ollv.).    2 

sujets. 
Ditomus  (Bon.).CornMlus 

(Dy.).  3  sujets. 
Zabrus  (Clair.).  Distinc- 

lus(Luc4is).  2  sujets, 
î^ebrià  (LaU).  Arenaria 

(Fab.).  i sujets. 
Nebria  (Lai.).  Brevicollis 

(Fab.).  -l  sujets. 
Procerus(Meg.\  Olivieri 

(Dej.).  I  sujet. 
Carabus  (Lin.).     Allcr- 

nans  (Brand.).  2  sujets. 
Calosoma  (Wel).i.  Syro- 

plianta  (Fab.).    i   .su- 
jets. 
Clilœnius  (Bon.).    Ara- 

tus  (Duf.).  2  sujets. 
Chlœnius  (Bon.).   Velii- 

linus  (Fal).).  2  sujets. 
Licinus   Lat.).  Oranula- 

lus(Dy.).  ô  sujets. 
Cephalôtes  (Bon.^.  Poli- 

lus  (Dy.).  1  sujet. 
Omaseus  (Zieg.).  Nigri- 

tus(Fab.).  4  sujets. 
Anicopus   (Zng.).    Bar- 

barus  (Dy.).   2  sujets. 
Steropus  (Meg.).  Conci- 

aus  (Fab.).    i  sujets. 
Auisodaclylus     (  Dy.  ,. 

Spuc^tici>ruis    (Lat.). 

3  sujets. 
Aniara(Bon.).  .\pricaria 

(Dy.).  i  sujeti. 
Amara  TBon  ).  Tri\  l.ills 

\Fal).^.  2  suj«'ls. 
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Amara  (Bon.).  Exigimia 

(Fab.).  2  sujets 
Arcara  (Bon.).   Ferrupi- 

nea  (Fab.).  4  sujets. 
Noîfrns  (Esch.).  Griseus 

(Fab.).  6  sujets. 
Trocalu8(Escb.).  Bœsilii 

(Fab.).  2  sujets. 
Troealus  i  Kscli .  ) .  Alff i  ri- 
ons (Fab.).  2  sujets. 
Sternocera  (Esch  ).  Cas- 

tanea  (Fab.).    1  sojel. 
Zalodis  (Esch.).  Mauri- 

tanica  (By.).  1  sujet. 
Zalodis  (Esch.).    Brullei 

(Er.),  4  sujets. 
Zalo<lis  (Esch.).  Erhen- 

bergi  (Bs.).  1  sujet. 
Sleraspis   (Dy.).  Tama- 

risoi  (Caiev.).  1  sujet. 
Steraspis    (Dy.).    Squa- 

mosa  (Kluj?.).  i  sujets. 
Perotis  (Meyerle).    Tar- 

sa(a  (Fab.).  2  sujets. 
Perolis  (Meyerle).  Lugu- 

bris  (Fab.).  5  sujets. 
Capnodis  (Esch.).  Gario- 

sa  (Fab.).  2  sujets. 
Capnotlis  (Esch.).  Tenc- 

brionis  (Fab.).   2  su- 
jets. 
Capnodis  (Esch.).  Tene- 

brlcosa  (Fab.).    U  su- 

jetîi. 
Ghrj'sobolhris     (  Esrli.  ) 

Serrala(l'^al>.).  I  sujet. 
Heteroderes(Escb.).  Gri- 

sescens  ((5erin.).  l  su- 
jets. 
Getonia  (Fab.).  Floralis 

(Fab.).  2  sujets. 
Getonia    (Fab.).   Aurata 

(Fab.).  4  sujets. 
Getonia  (Fab.).    Sperio- 

sisshna  (My.).    :\  su- 
jets. 
Getonia    (Fab.).     Morio 

(Fab.).  -4  aujels. 
Getonia  (Fab.).  Savitrnyi 

(l>y.).  5  sujets. 
Getonia    (Fab.).     All»o- 

fasciata  (Khy.).  :i  su- 
jets. 
Getonia    (Fab.).     .Enea 

(Fa!».).  4  sujets. 
Getonia  (Fab.),  Ginctella 

(Ster.).  4  sujets. 
Orvctes    (IH.).   Gryplus 

(111.)  3  sujets. 


—  6  — 

—  Oryctes    (111.).    SilenuB 

(Fab.).  5  sujets. 

—  Amphicoma  (Dy.).  Las^ 

serei  (Parr.).'  1  sujet. 

—  .\mphifoma  (Dy.).  Vul- 

pes  (Fab.).  4  sujets. 

—  Grnphyrus  (Lit.).  Mau- 

rus  (Luc).  2  sujets. 

—  Scarabtuus  (Lit.).  Punc- 

ticolis  (Diq.).  \  sujet. 

—  Trox    (Fab.).     Perlalus 

(Fab.).  4  sujets. 
3G  6m  Geotrupes   (Lat.J.   Sler- 
corarius  (Fab,).  3  su- 
jets. 

—  Lateuchus  (Fab.).  Sacar 

(Fab).  4  sujets. 

—  Lateuchus  (Fab.).  Somi- 

punctatus    (Fab.).    4 
sujets. 

—  Lateuchus  (Fab.).    Fla- 

ffellatu8(Fab.).  1  sujet. 

—  Lateuchus  (Fab.).  Pillu- 

larius   (Fabr.).    4  su- 
jets. ^ 

—  Hisler    (Fab.).    Quadri- 

maculatus    (Fab.).    C 
sujets. 

—  Saprinus  (Fab.).   Semi- 

punctatu8(Lat.).  1  su- 
jet 

—  Gopris  (Fab.).  Isidis    (?) 

Savigny.  4  sujets. 

—  Gopris  (Fdb.).    Paniscus 

(Fab.).  3  sujets. 

—  Gopris  (Fab.).    Sesostris 

(Dy.),  4  sujets. 

—  Meloîontha  (Fab.).  Orien- 

tali8(Drul.).   2  sujets. 

—  Meloîontha  (Fab.).  Fullo 

(Fab.)  2  sujets. 

—  Lucanus  (Lin.).    Gervus 

(Fab.).  3  sujets. 

—  Doreus  (Misr.).  Paralleli- 

pipedus  (Fab.).   4  su- 
jets. 

—  Erodius  (Fab.).  Bilinea- 

lus  (Oliv.).  4  sujets. 

—  Zophosis  (Lat.).  Botun- 

data  (Sol.).  2  sujets. 

—  Zophosis     (Lat.).     Sp.- 

nova  (?)  2  svyets. 

—  Zophosis  (Lat.).  Abbre- 

viata  (Klug.).    ti  su- 
jets. 

—  Pimelia  (Fab.).    Granu- 

lata  (Lat.).  2  sujets. 

—  Pimelia  (Fab.).  Barbara 

(Sal.).  4  sujets. 

—  Pimelia    (Fab.).    Exan- 


tlittmatiea  (Dy.  Cal.). 
3  sujats. 

Pimelia  (Fab.).  Senega- 
leusis  fOl.).  3  sujets. 

Pimelia  (Fal.).  Tiiber- 
eulifera  (01.).  2  sujets. 

Pimelia  (Fab.).  Aculeata 
(01.).  4  sujets. 

Prionolheca  (Sal.).  Co- 
rouata  (Oliv.).  4  su- 
jets. 

Adesmia  (Fisch.j.  Dila- 
tata  (Oliv.).   4  sujetg. 

Adesraia  (Fisch.).  Go- 
thurnata  (Foret.).  2 
sujets. 

Adesmia  (Fisch.).  Me- 
tallica  (Oliv.).  l  siyet. 

jËurichora  Ûpatroîdes 
(Dy.  Gat.).  3  sujets. 

Trachyderma(Lat.).  His- 
pida  (Fab.).  4  sujets, 

Paschycelis  (Sal.).  Le- 
prosa  (Dy.  Gat).  4  su- 
jets. 

Paschycelis  (Sal.).  Ora- 
uulosa  (Lat.).  2  su- 
jets. 

Sepidium  (Fab.).  Tri- 
ruspidaium       (Fab.). 

2  sujets. 

Akis  (Fab.).  Spinosa. 
(Fab.).  irfiyots. 

Mososteua  (ICscIi.}.  Puiic- 
tipcnuis  ;Sal.).  4  su- 
jets. 

Mesosteua  (Esch.).  Punc- 
(icolis  (Sal.).  3  su- 
jets. 

Scaurus  ([Fab.).  Carina- 
tus  (Sul.).  1  sujet. 

Cephalostenus  (Sal.). 
Elegans    (Dy.     Cat.). 

3  sujets. 

Melow  (Fain).  Tu(*cius 
(Bo<si  .  4  sujets. 

Moloë  (Fab.).  Dtilcsscpsis 
—  Sp.  nova  (Gompa- 
nio).  1  sujet. 

Meloë  (I-'ah.).  Proscara- 
bams  (Fab.).   1   sujet. 

Meloë  (Fab.)  Purpuras- 
cens.  (Germ.).  1  su- 
jet 

Galcar  (Fab.).  Elongatus 
(Herl.;.  2  sujets. 

Mvlabris  (Fab.).  Blma- 
culata  (Oliv.)  3  sujets. 

Mylabris  (Fab.).  Im- 
prcssa  (Oliv.)  5 sujets. 
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—  Uracliyoerus  (Fah.).  Al- 

girufi  (Fob.)  'i  siijots. 

—  Lavinus  (Schup.).  Trsus 

,  (Fab.).  «4  sujets. 

—  Clocmiis  (My.).  Sculella- 

ttts  ;6ch.).  1  sujet. 

—  La^ïna    (L.).      Algirica 

(Bug.).  2siyels. 

—  i£goeoma  (Serv.).    Sca- 

bricome  (Fab.).  o  su- 
jels. 

—  Px^nobius  (MuLs.).  Atro- 

poB  (Chev.).   n  sujets. 

—  Pi>ly8rthon  Sal.  ) .  -fEfry p- 

tiacum  (Dy.\  Cul.j.  i 
Sujets. 

—  Callidiura  (Fab.).  Clavi- 

pes(Fab.).  3  siyets. 

—  Aulacopos  (Serv.).  Seri- 

ooiîs  (Matsch.).  2  su- 
jets. 

—  Clytus   (Fab.).    Onialus 

(Fab.).    i  sujets. 
~      Aromia  (Ser\'.).  Mosclia- 
ta(Fab.).  4  sujets. 

—  Sîlpba  (lin.)    Oricntalls 

(Bmli.).  :•  sujets. 

—  Silfba    (LÎB.).     Ruîçoâa 

(Lin.).  4  sujets. 

—  Si^yplius(La!.).Scba'reri 

(Lin.),  l  sujets. 

fie    GROUPE 

«oqm'Un  ierrestres  et  d'eau 
doua 

y*  \  lIeliiiiflticoicîes(Drnp.). 
(.\leiau(iric).  —  Oua- 
dy-Tel-El-Kébir.  — 
Terres  cullivéei*. 

—  i  Uclix  ospersa  et  variéfô 

(Grèce,  le  Caire). 

—  3  Helix  aspersa,    variétôs. 
~  4     Id.  Id.  Id. 

—  ."i  flelixvenniculaîa.Drap). 

(Archipel  grec).  Ap- 
portées à  Port-Saïd  cî 
dans  ristlime  comme 
comestible. 

—  u  ilellx   vermiiudaïa.  va- 

riété. (Ari'liipel  trrec). 

—  7    Hélix  Pomalia    (Drap.). 

(Porl-Sa'ùl).  rivaare, 
rejeté  par  Ja  nier,  des 
îles  fiTecqutts  très-pro- 
bablement. 

—  8  flelix   erdcU  (Uolh.). 

—  0  Hélix     uucula    (Parr.j. 

((>aire.       .\lcxaudrie. 


10 
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—  28 
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OaarK'-Bir-Abju-Bal- 
iaJi.)* 

IlelixElir«nbcri:i(Rolli.  ), 
(Awebcd,   .Vllaka). 

Heli  X  Elirenberfri(  Ilotli .  ) . 
(Grèce,  Malte). 

Heiix  cariosula  (Midi.). 
(Malle). 

llelix  hassehiuisti  Ehren- 
bergi,  (Camp  de  Cé- 
sar, Caire,  forél  pétri- 
fiées, Awebed. 

Hélix  Forskali  (Parr.) 
et  variétés  (Awebed, 
Attaka). 

llelix  Forskali  (Parr.)  et 
variôtés.(Débert,  mon- 
tagne d' Awebed). 

Hélix  Forskali  (Parr.)  et 
variôtés.(Dé3fflrt,  mon- 
tagne d' Awebed). 

Hélix  Forskali  et  variété. 

Hélix  Forskali  et  variété 
trouvé  à  trois  métrés 
de  profondeur,  tran- 
cliée  du  Seuil,  dans 
le  sable. 

fielix  Forskali  variété, 
de  la    forât    pétriQée. 

Hélix  rhodostoma  (Drap.) 

Hélix  rhodostoma.  (Dé- 
sert, montagne  d' Awe- 
bed). 

Hélix  rbodosloma  (Alex- 
andrie, Tel-El-Kébir). 

Hélix  ThuJosloma. 

Hélix  candidissima.(îlal- 
to,  buttes  arides  d'A- 
lexandrie). 

Hélix  maritime. 
Id.  Id.      variété. 

Holix  signntu. 

Hélix  candicans  (Parr.). 

PaluUkna  uuicolor  (Oli- 
vier). Petits  canaux 
du  Nil 

Paludina  unirolor.  (Nil. 
canaux  ,Tel-El  -Kébi  r") . 

Paludina  unicoloru.  (Nil, 
canaux.Tel-El-Kébir). 

BylLùnia  bulinoïiics.((:a- 
naui  du  Nil). 

Bytiiinia  liulinoïdes.^Ca- 
naux  «lu  Nil). 

Mtilnnia  tuberoulala. 

Melania  tubcrculala(Fia- 
quesd'oau.  eaux  c  Mi- 
rantes,   lac   Tim.sah). 

Mulania  tuberrulata(Fun- 
taiuus  de  Moïse.  Seul 


mollus(|ues      wvan 
duns cette  oasis). 

—  !i  Bulinusdec:3llnlU8(Bry  ) 

—  lu  Bulinus   aculus    (Lin.). 

—  M   Bttlinus  aculus.  (Tel-El- 

Kébir.  les  Palmiers.) 
--  12  Arapullaria  botteninnn 
(Pall.).  (Tout  le  Nil. 
Damielle,  Lesbeh.  Sa- 
laïeb,  etc.). 


lu    ' 


Arapullaria  bolleriiauîi. 
variétés. 


Spata  rubens.  *fCa«aI 
d'eau  douce,  bran- 
che de  rOuady. 

—  20  Unio  nilotrcus    (ancien 

canall  près    Tel  -  cl 
Kébir). 

—  21  Unioa'ffvptiacus  (canaux 

du  Nil). 

—  22  Unio  rpgypfiacus  (  nou- 

veaux   canaux   d'eau 
douce). 

—  23  Anodonla      îpgyjiiiacH.'* 

(  nouveaux       eaimux, 
d'eau  douce). 

7*  OBOUPE 

Coquille*  marines'viveoUe» 

3îl     1  Pholas  dactylos  (Lin.). 
Port-Saïd. 

—  2  Solen  ensis(Iin  ).  P«rt- 

Saïd. 

—  3  Solen  siliqua  (lin J)  l*«>ïl 

Saïd. 

—  -i  Solen  strigîlalus  (Lin  ^ 

Port-Saïd. 

—  h  Maclrahelvaco»((uli(Hi.). 

Port-Saïd. 

—  6  Maclra  stulloium.  (Lin.) 

Port-Saïd. 

—  7  Psammobia       Cervensi» 

(Lam.).  Mer  Rouge. 

—  8  Tellina  radiata  (Lam.). 

Port-Saïd. 

—  9  Tellina polchella(Lam.). 

Port-Saïd. 

—  10  Tellina    exiiis   (Lam.). 

Port-Saïd. 

—  Il  DonaxFabagellaÇLvm.K 

—  12  Donax    Mureë    (Lam.). 

Port-Saïd. 

—  13  Doaax    Mcroë^    (Lam.). 

Port-Saïd  et  lac  Meu- 
saleb. 
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M  iJoiiax   nimlinu  (Laiii.  . 
îh  Donux   aiialina  ([^m.). 

Port-Saïd. 
ti  Cilherea  chione  (Lani.X 

Port-Saïd. 

17  Gllhcrea  chioiie  (Lam.). 

Port-Saïd. 

18  Venus  verrucosa  (Lin.). 

Lac;  Timsali. 

19  Venus  gallina    ^Lani.). 

Port-Saïd. 
'iO  Venus  Vencrioardia  {?\. 
Port-Saïd. 

21  Venus  muricalap).  Port- 

Saïd. 

22  Cardium    muricata    i?\ 

Port-Saïd. 

23  Cardium    muricata     ?). 

Lac  Timsah,  Suez. 

2\  Arca  grnnosa  iLam.). 
Port-Saïtl. 

2;»  Arca  Noë  \Lin.).  Port- 
Saïd. 

•  2€  Maliens  vul£^aris  tLaui.). 

Rochers  près  Suez. 

-  27  Bulla    ampulla    (Lin.). 

Port-Saïd. 

•  28  Natica  ampulla    'Lin.}. 

Port-Saïd. 

-  ^d  Monodonta      plmraonis 

(Lam.).  MtT  Itouge. 

-  30  Monodonta       [iharaonis 

Port-Saïd. 

•  31  Turbo    setosuâ    •(îen.t. 

Mer  Rouge. 

-  32.  Cerithium     gi-anulaluni 

(Brug.).   Port-Saïd. 

-  33  Cerithium  aluco(  Brug.  1. 

Port-Saïd. 

-  3fi  Geritliium         vulgatuni 

(Lnm.)    Port-Saïd. 

-  3ô  Cerithium    Icleicopium 

(Brug.^.  Mer  Rouge. 

-  3S  Turbiuella     infundibu- 

lum     (Lam .  ) .     Port- 
Saïd. 

-  3Î  Fasciolariu      trai)esiuu] 

(I.am./.  Mer  Roui^e. 

-  3S  Fasriolaria        roronala 

(Lam.).  Mer  Bouge. 

-  39  Fasciolaria        coron nta 

(Lam.).  Mer  Rougç. 

-  40  Fusus  corooata  ^Lani.). 

Mer  Rougo. 
'  4l  Pyrula  coronata(Lani.). 
.    Mer  Rouge. 

-  I2  P>Tula  coronata  (Lam.). 

Mer  Rougo. 

•  43  I*>;rula  coronaia  (Lam). 

Mer  Rouge. 


\  i  Murex  brevifons  (Lam^). 

4>orl-Saïd. 
ir»  Murex  brevifons  (Lam.). 

Port-Saïd. 
iG  Murex  erinacea  (Lam.). 

Port-Saïd . 
M  Murex  erinacea  (Lam.). 

Mer  Rouge. 
i8  Murex  braudaris  (Lin.). 

Port-Saïd, 
il)  Murex  crassispina (Lam.) 

Mer  Rouge. 
ÔO  Peterocerascorpio(Bor.j. 

Mer  Rouge. 
5 1  Peterocera  scorpio  jeu  ne 

sujet.  Mer  Rouge. 
ô2  Peterocera         aurantia 

(Lam.).  Mer  Rouge. 
:>:*»  strombus  gigas  (Lin.). 

.Mer  Rouge. 
.')i  Strombus  gigas,    jeune 

.sujet.  Mer  Rouge. 
:>:»  Strombus Isabella (Lam.) 

Mer  liouge 
.'>0  Strombus  Isabella  (Lam.) 

Mm-  Rouge. 
07  Strombus  Isabella  (Lam, 

Mer  Rouge. 
58  Strombus  Isabella  (Lam.) 

Mer  Rouge. 
50  Simmbus  urseus  (Lin.). 

Mer  Rouge. 
GO  Strombus  urseus  (Lin.). 

Mer  Rouge. 

-  Gl  Strombus         Cuhuanus 

(Lin.).  Mer  Rouge. 
;  02  Cassis  sulcosa  (Lam.). 
Mer  Rouge. 

■  02  6.Cas8iste8ticulu8(Lam.) 

Mer  Rougo. 

■  «iS  rassis  testiculus  (Lam.). 

Mer  Rouge. 
•  oi  Purpura  testiculus  (Lam) 
Mer  Rouge. 

-  Gj  Harpa  testiculus  (Lam.). 

Mer  Rouge. 

-  00  Dolium   pomun  (Lin.). 

Mer  Rouge. 

07  Buccinum         mulabile 

(Lin.).  Port-Saïd. 

08  Bucciuum  mu^bilo 

(Lin.).  Port-Saïd. 

09  Buccinum         mutabile 

(Lin.).  Port-Saïd. 

70  Buccinum         mutabile 

(Lin.)  Port-Saïd. 

71  Buccinum    pauperatum 

(Lam.).  Port-Saïd. 
7-2  Kbuma  glabrata  (Lam.) 
Mer  Rouge. 


—  7'J  Terebramaculala(Laiu.; 

Mer  Rouge. 

—  74  Terebra     dimidiata 

(Lam.).  Mer  Rouge. 

—  75  Voluta  thiarella  (Laïu.). 

Mer  Rouge. 
•—  76  Voluta  vospeptilio (Lin.). 
Mer  Rouge. 

—  77  Cypra*a  histrio    (Gen.}. 

Mer  Rouge. 

—  78  Cypripa  ligrina  (Lam.). 

Mer  Rouge. 

—  79  Cypra-a  vitellus  (I-ain.^. 

Port-Saïd. 
•"  80  Cyprara    argus     (Lin.  •. 
Mer  Rouge. 

—  81      Id.  Id. 

—  82      Id.  Id. 

—  83  Oliva  funebralis  (Lam.  . 

Mer  Rouge. 

—  84  Oliva  venulata  ^Lani.  . 

Mer  Routro. 

—  85      Id.  Id. 

—  80  Oliva    guttala     (Lam.^. 

Mer  Rouge. 

—  87  Oliva    undata     (Lam.^. 

Mer  Rouge. 

—  88  Oliva  Zeilanica  (Lam.  . 

Mer  Rouge. 

—  89  Oliva  tessellala  (Lam.;. 

Mer  Rougo. 

—  90  Conusaurautius(Bniy.). 

Mer  Rouge. 

—  91  Conus  Virgo  (Lin.-).  Mer 

Rouge. 

—  92  Dentaliumentali8(Lin.^. 

Mer  Rouge. 

—  93  Strombus     ursens    (  ;* 

(Lam.)  Lacs  Amers. 

—  94  Strombus        Luliuanus 

(Lin.).  Lacs  Amers. 

—  95  Purpurea     Luhuanw» 

(Un.).  Lacs  Amers. 

—  90  Natica  Lubuanjus  (Lin.). 

Lacs  Amers. 

—  97  Cerithium   asperuni 

(Lin.).  Lacs  .Vmers. 

—  98  Murex    asperum  reulé. 

Lacs  Amers. 

—  99  Murex  crassispina^Lani.; 

Lacs  Amers. 

—  100  Murex brevispina (Lam.' 

Lacs  Amers. 
—101  .\gat1iina   mauriliana 
(Sowerbi).  Lac^Amers 

—  tO'2  Bulinus  citrinus'Lam.^. 

Lacs  Amers. 
40        Tridaines    (Mains-croi- 
sées ou  bénitiers,  de 
la  mer  Rouge. 
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40  frûTiidaincs   (Mains -croi- 

sées ou  bénitiers),  de 
la  mer  Rouge. 

8*  «BOUPE 

Madrépores 

4 1  Pongia,  de  la  mer  Rouge. 

41  bU     Id.  Id. 

42  Madrépore,    très  -  com- 

mun à  la  mer  Rouge. 

43  TuMpore     Hemprescié, 

de  la  mer  Rouge,  de 
couleur  rouge  très- 
vif.  ^A  probablement 
fait  donner  son  nom 
à  la  mer). 

44  i  Echantillon  de    Madré- 

pore delà  mer  Rouge, 

—  2      Id.  Id.  Id. 

—  3      Id.  Id.  Id. 

—  4      Id.  Id.  Id. 

—  5      Id.  Id.  Id. 

45  Fragments  isolés  de  di- 

verses stations. 

46  Fragments       enchâssés 

dans  les  calcaires  du 
Mokatam. 


NLÉONTOLOGIE 

9*  GROUPE 

Boi$  fonilet^  rocket  métamor- 
pHiques,  polypiers  fossiles, 
etc. 

17      Polj-pier  fossile  (près  des 
Lacs  Amers). 

48  Madrépore  fossile  (à  là 

surface      des      Lacs 
Amers). 

49  Madrépore  fossile  énor^ 

me,  forme  rare  (Lacs 
Amers). 
jO      Tronc  de  palmier  fossile 
{Awebed). 

51  Bois    fossile,    environs 

de  Toussoum). 

52  Bois  fossile.    (Environs 

de  Toussoum). 

53  Bois  fosible  (Désert  de 

Su  cz) 

54  Bois      fossile    (Djôbel- 

Géneffé). 

55  1     Bois  fossile  (de  la  fo- 

rêt pétrifiée). 

—  2  Id.  Id. 

—  3  Id.  Id. 


55  4   bois  fossile  (de  la  fo- 

rêt pétrifiée). 

—  5  Id.  .  Id. 

—  6  Id.  Id. 

—  7  Id.  Id. 

—  «  Id.  Id. 

—  9  Id.  Id. 

—  10  Id.  Id. 

—  11  Id.  Id. 

56  Roche     métamorphique 

violette,  très-dure  (do 
la  forôt  pétrifiée). 

57  Bois   fossile    (Ismaïlia). 

Trouvé  en  creusant  le 
canal  d*eau  douce. 

58  Laves  de  la  forôt  pétrifiée 

59  Id.  Id. 
«0           Id.         '     Id. 

lO*  GROUPE 

Ossements  fossiles  d'animaux 
antédilu:Diens.  Fossiles  de 
poissons.  Cristallisations  de 
terrains,  etc, 

• 

61  i  GsTossilesde  grands  ani- 

maux antédiluviens, 
indéterminables,  trou- 
vés en  1865  sur  le  pla- 
teau de  Toussoum. 

—  2  Id.  id. 

—  «  Id.  id. 

—  4  Id. .  id. 

62  Ossements  fossiles  de  di- 

vers animaux,à  divers 
états.  Banc  de  rot^he, 
25,000  mètres  cubes, 
trajet  du  canal  mari- 
time à  Ghalouf  -  £1- 
Térabah,  près  Suez. 
La  plupart  de  ces  os- 
sements sont  indéter- 
minables. Cependant, 
autant  que  leur  état 
puisse  le  permettre.  Ou 
croit  distinguer,  sa- 
voir : 
62         t     Portions 

—  il  de 

—  2   \     sternum. 
3  Portion     d'o- 
moplate. 

—  4  Tôle  de  fémur, 

du  côtégaju- 
che. 

—  5  Tôte  supérieu- 

re   d'un  ti- 
bia. 

—  6  Corps  d*un  os 

long. 


62 


—  17 

—  18 

—  19 

—  20 

—  21 

—  22 
23 


7  Extrémité  su- 

rieure  d*un 
humérus. 

8  Id.  d'untibia 

9  Divers     fhig- 

ments    d*o8 
longs. 

10  Portion  de  ti- 

bia. 

11  Fragments  de 

côtes. 

12  Id. 

13  Id. 

14  Id. 

15  Os  du 

tarse. 

16  Vertèbres    de 

diverses  ré- 
gions. 
Id. 


id. 
id. 
id. 
méta- 


id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 


Id. 
Id. 
Id. 
Id. 
Id. 
Id. 

—  24  Mâchoire    su- 

périeure, 
avec  une 
dent  par- 
faitement 
conservée. 

—  25  à  35  Indéter- 

minables. 

62  bis  Ossemenls    fossiles    du 

banc  de  Chalouf,  in- 
déterminables. 

—  2         Id.  Id. 

63  Os  fossiles  de  poissons , 

des  collines  sableuses 
et  argileuses,  qui  bor- 
dent le  lac  Timsah, 
du  côté  du  nord,  vers 
Ismaïlia.  (  Dépôts  du 
Nil.) 

63  bis        Id.  (  Banc  de 

Chalouf.  ) 

64  1  Opercules   de    coquilles 

et<de  petites  coquilles. 
(Banc  de  Chalouf.) 

—  2  Id.  Id. 

—  3  Id.  Id. 

65  1  Dents  de  Squale.  (  Banc 

de  Chalouf.  ) 

—  2         Id.  Id. 

66  1  Terrains    du    banc   de 

Chalouf;  gypses  cris- 
tallisés  en  aiguilles, 
^    û<i  fermes   bizarres  ; 
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édmalilloDS  très-re- 
marquables. 

—  '2          Id.  Id. 
^  a          Id.  Id. 

—  4         Id.  Id. 

11*    GROUPE 

Coquilles  pétrifiées  à  divers 
états 

67  Crabe  pélriâé  dans  les 
calcaires  crayeux  du 
Mokalam. 

08  Moule  de  via  fossile,  des 
calcaires  de  Mokataro. 

69  Coquilles,  dans  un  état 

parfait    de    fossilisa- 
tion ,    des    calcaires 
nrofonds  de  Mokalam 
(  Douze  échantillons , 
dun^est  auu»62i2.) 

70  Tioques  divers,  fossili- 

sation moins  avancée, 
trouvés  en  g^*  masse 
dans  unû  construc- 
tion en  pierre,  qui 
ressemble  à  un  four. 
(Djôbel-Mariam  et  Se-, 
lupôum.  —  Quatra 
échantillons,  des  n*"» 
70  2  à  -ÎO  4.  ) 

71  Divers  objets   des  Lacs 

Amers. 

72  Huîlres ,      peclens     et 

mains- croisées,  trou- 
vées à  Rhamsès,  Tan- 
cienne  ville  sur  l'an- 
cien canal  de  Nékos , 
vallée  de  Gessen.  — 
(  Quatre  cartons,  de 
.  72  S  à  72  4.  ) 
75  Coquilles  fossiles,  ré- 
coltées sur  les  calcai- 
res du  Mokatam,  et 
appartenant  aux  gen- 
res ci- après ,  savoir  : 
73    i  X. 

—  2  Arc». 

—  3    Id. 

-r-  À  Cytherea. 

—  5       Id. 

—  6  Donax. 

—  7  Telliiu». 

—  8      W. 
~  9      Id. 

—  10      Id. 

—  11  Mac(jra. 

—  12  Lucipa. 

—  13  Solen. 


73  14  Donax. 

—  15      Id. 

74  Huîtres,  spondées  et 
mains  -  croisées  <,  sur 
calcaire  compacte  . 
(Djebel -Genefflô).  — 
Six  carions,  d©  74  *  à 

74  «. 

Ib  Moules  de  coquilies  fos- 
siles. —  Surfacô  dea 
plateaux  calcaires  en- 
tre Mouiah  et  le  poste^ 
do  Favar,  premièreai 
couches  on  decomposi- 
tioû.  —  Quiaze  échan- 
lUlons,  de  7»  ?à  75  <» 

76  CSoquilles  fossiles,  récol- 

tées à  aiban-el^Mo- 
louk. 

77  Grands    oursins    pétri- 

fiés, trouvés  aux  py- 
ramides de  Giseb. 

78  Grands    oursins   pétri- 

fiés, trouvés  à  Karnac, 

79  Ethéijje  du    Nil  fossile; 

lit  du  canal  d'eau 
douce  près  Tel -El - 
Eébir  ;  preuve  évi-^ 
dente  qu'une  branche 
du  Nil  a  passé  en  cet 
endroit. 
79WiAlluvion  du  ^^il  , 
Sôrapéum ,  tout  le 
désert. 

80  Oursins  fossiles   (de  la, 

montagne  d'Awebed. 

—  Six  échantillons,, 
de  80  1  à  80  6. 

81  Huîtres,  fossiles   de   la 

montagne  d'Awebed.. 
— six  échantillons,  dei 
81   à  81  «. 

82  Spondyles  fossiles  de  la, 

montagne   d'Awebed 

—  Six  édiantitlons,da 
821  à  85^^ 

83  Coquilles  diverses,  prises^ 

dans  les  gorges  de  la^ 
montagnadu  Mokatan^ 

—  Sept  cartons,  de| 
831  à  837. 

84  Coquilles  diverses  loun 

làes,  des  X^acs  Amers; 
commencement'dé  foslf 
silisation.  —  Douze 
cartons,  de  84 1  à  84  <» 

85  Coquilles  diverses  rou-, 

l^os,  des  Lacs  Amers  ;j 
commencement  de  fos-i 
silisation.  (Sérapéum). 


m      Coquilles 

d'eau    douce 

Ibssites 

,     dépressions 

d«6 

terraios,    suivies 

par 

les     alluvions  , 

dans  Iss  sables  accu-' 

mules 

par  les  vents. 

par 

masses  dans  tout 

le  désert. --31  éclwn- 

tillons 

,     compcofi^nt 

les 

genres   ci-après. 

savoir 

m 

t 

Limnea, 

— 

2 

id. 

— 

3 

id. 

4 

id. 
^  Paludina,  rî- 
i  gole  d'eau 
1  douce,  lit  du 

— 

5 

J  canal  de  Nô- 

— 

6 

<  kos,déoembre 

7 

J  1860.  —  Pre- 
f  mière  arriTôe 
'  de    l'eau  du 
\  Nilaudésert) 



8  Dithïnia 

— 

9 

(?) 

— 

10  Melsnia.  (Désert 

dans  les  sables. 

par  masses). 

— 

U 

Melania. 

— 

12 

Id. 

— 

13 

Id. 

... 

14 

>       Id. 

— 

15 

Id. 

— 

16  Planorbis. 

— 

17 

Id. 

— 

18 

Id. 

•» 

19 

Id. 

—, 

20  Bulinus  (J) 

21 

Cyrena-NlUHi- 
ca.  Dépôts  pa- 
ludéens, Tou»- 
soum    et   di- 
verses vallées. 

— 

22 

Id. 

... 

23 

Id. 

— 

24 

Id. 

•"^ 

25  Unio  -figyplia- 
cu»     (Rigoto 

d'eau    douce. 

canal  de  Hé- 

k>s.     Déqsm- 

bre  1860. 

— 

26 

N. 

— 

27 

Cardiia. 

28 

Gardiuoi. 

29 

Id. 

3a  Gilhereiu 

31  CipnBa. 
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SI  EchantîUoii  de  Cyrena 
Gon§obHiià(Gaillaud). 
(Ancien  canal,  prèft 
Tel-El-Kébir). 

88  Echantillon  niloUca. 

89  M.  Id. 

90  Coquilles  diverses,   des 

ooaelies  calcaires  de 
Riban-EI-Molouk.  (*2i 
cartons,  échanli  lions 
de  diverses  irrosseurs , 
généralement  indéter- 
minées, vu  leur  état 
de  pétrifieatioa. 

91  Onrsios  divers  pétrifiés. 

(Mokatam*  Hiban-ËU 
Moloak,  Beni-Assan 
et  Djebel- Awebed  . 

92  Oursins  très-gros.    (Sa- 

blds  de  Glsefa).  Trôs- 
commuas  ;  se  troo^ 
vent  aussi  dans  les 
trandiées  de  Tous- 
soum,  canal  maritime. 

93  Crabe.  Fragment  extrait 

de  Tune    des  pierres 
dee  grandes  pyrami- 
des de  Giseh. 
4      Fragment   de    coquille. 

(>iDkatan). 
9$  Pétoneles  calcaires  ten- 
dres^ molasses,  des 
contreforts  du  Moka- 
lam,  près  la  forôl  pé- 
trifiée, à  la  surface  du 
aol,  désagrégées  de  la 


inent  semblent  prou-  114 
Ver  que  le  Nil  a  pu, 
dans  les  temps  recu- 
lés, parcourir  l'Isth- 
me, par  branche^ 
dans  tous  leâ  sens. 

99  Coquilles  uni  valves  , 
strnmbes ,  dans  les 
sabios  du  Sérapéum,  & 
diverses  profondeurs. 
On  en  trouve  de  par- 
faitement conservées. 

100  Formation  coqnillière 
marine  Ibssile.  Canal 
d*eau  douce,  branche 
deSuez,  près  du  Séra- 
péum. Se  trouve  par 
blocs  énormes. 


96  Coquilles  diverses  dé- 
tachées ;  mêmes  lieux, 
méçies  elTets;  divers 
échantillons. 

97  If  idines  du  Nil  (Banc  do 
Chalouf).  Les  môm69 
que  l'oa  trouve  dans 
touf*  les  limons  du  Nil. 
Communes  dans  tout 
le  désert. 

98.  Iridines  du  Nil  ;  allu- 
vion;  dépôts  immen- 
ses de  limon  sur  beau- 
coup de  points  du  dé- 
sert; coquilles  ne  vi- 
vant que  dans  les 
grands  bras  du  Nil, 
aggloméréespar  bancs 
énormes,  comme  les 
huître^.  Ces  amas  de 
limon  et  ,ces  bancs 
considérables  de  co- 
quilles qu'ils  renfer 


108 
109 
110 
111 
U2 


n.T 


115 


lin 

117 
118 

119 


MIRÉRALOGIE.- GÉOLOGIE 

!?•  oEortE 

Dépôts  salins  nalurels 
Dépôts  calcaires 

101  Echantillon  (TEUFerdane 

102  Echantillon  d' Awebed. 

103  Echantillon     des     Lacs 

Amers;  couche  super- 
ficielle. 

104  Echantillon     des     Lacs 

Amers;    couche  pro- 
fonde. 

105  Echantillon,  natron   de 

Libye. 

lOC  Eclianlillon  de  calcaire 
coquillier.  Puits  du 
Sérapéum,  à  6  kilom, 
de  Toussoum ,  vers 
Suez. 

1 07  Calcaires  de  Mourah,  na^ 
turels  et  à  divers  états 
(le  cuisson.  Banc  très- 
puissant. 


Id. 
Id. 
Id. 
Id. 


Id. 
Id. 
Id. 
Id. 


Calcaires  marneux:  es-* 
[>ôce  de  craie  avec 
(*orps  organiques.  Pla* 
teauxpeu  élevée,  entre 
Toussoum  et  Bir-Abou» 
Ballah,  vallée  do  Ges- 
sen. 
M.  I«L 


12« 
121 
122 

123 


124 


125 
126 
127 

128 

129 
130 
131 


133 
131 


135 
136 

137 

138 


Sulfate  de  chaux  :  gypse, 
vaste     lentille     d'El- 
Ferdane.        Gisement 
très- riche,  qui  alimeu- 
to  plusieurs   fours  et 
moulins  à  plâtre,  pour 
le  compte  de  la  t^om- 
pagnie. 
Calcjiire  de  Mourah,  a  ver 
cristallisation  de  sul- 
fate de  chaux. 
Sulfate   de   chaux   cris- 
lallisé  (Lacs  .Vmers). 
Id.  Id. 

Chaux  lamellaire   (pla- 
teau de  Toussoum). 
Sulfate  de  chaux  cris- 
tallisé (Hiban  -el-  Mo- 
.    louk,    entre    couclias 
de  calcaire). 
Id.  Id. 

Id.  Id. 

Carlionale     do      cliaux 

lamellaire. 
Sel   erisialjisé  (couches 
«upcrfibielles  des  Lacs 
Amers). 
Calcaire  (.'ouclie  super- 
ficielle dos  montagnes 
de  Biban-el-Molouk). 
!d.  Id. 

Id.  Id. 

Calcaire  (variétés  de.^ 
mêmes  lieues). 

1  Id  id. 

2  Id.  id. 
Id.  id. 
Id.  id. 

1  Id.  id. 

2  Ck>qnilliér  à  rognons  si- 

liceux. 

3  Id.  id. 
Coquillier  calcaire  Irôs- 

compacle. 

Coquillier  pur,  sans 
coquilles. 

Coqiîil lier  très-dur,  rai- 
caire  coquillier. 

Coquillier  tendre. 

Calcaire  coquillier  du 
Makatam. 

Calcaire  coquillier  mo- 
lasse. 

Calcaire  à  oursins,  pris 
sur  des  grandes  py- 
ramides ;  provient 
sans  doute  du  Moka- 
tara  ou  des  montagnes 
de  Maassarah. 
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130  Calcaire  coquiliier,  es- 
pôca  de  molasse  (cou- 
che superficielle  des 
contre-forts  du  Moka- 
tam,  du  côté  sud  de  la 
forêt  pétrifiée). 

1 40  Calcaire  coquiliier  (banc 
du  Sérai^um  ;  couche 
très-épaisse  de  2  à 
3  mètres,  quelquefois 
plus,  assez  dur.  — 
Grand  bassins  creusés 
en  1865  pour  recevoir 
les  (dragues  amenées 
de  Port-Saïd  par  la 
rigole  maritime  et  le 
canal  d^eau  douce, 
pour  creuser  le  canal 
maritime. 

{\i  Quartz  blanc  ,  roulé , 
veiné  de  noir  (i'*  ca- 
taracte). 

1 4*2  Quartz  feldspath  et  mica, 
très-bel  échantillon 
présentant,  isolés,  les 
éléments  constitutifs 
du  granit  (rive  gau- 
che du  Nil,  en  face 
de  l'île  de  Philœ). 

1 43  Quartz  (à  côté  des  roches 

métamorphiques.  Ile 
de  Philœ). 

144  Quartz     roche    énorme 

blanche  (rive  droite 
du  Nil,  à  une  lieue 
environ  d'Assouan), 
cassure  très-nette  et 
très-brillante  entre  les 
grès  et  les  granits. 

145  Echantillon  pris  à  côté 

de  cette  roche,  vers 
les  granits. 

146  Echantillon    plus    loin, 

se    rapprochant    des 
granits. 
t47      Echantillon    plus    près 
des  granits. 

148  Quartz  à  teintes  roses, 

en  cçntact  avec  les 
grès  rouge  et  violet. 

149  Echantillon    pris   entre 

les  grès  et  le  granit 
pur. 

13* GROUPE 

Albâtres 

150  Albâtre  oriental  des  car- 

rières de  Maassarah; 
chantiers  de  la  mos- 


quée de  Méhémet- Ali  ; 
citadelle  du  Caire. 

151  Id.  Id. 

152  Id.  Id. 

153  Echantillon    (vallée   de 

Bir-Abou-Ballah). 

154  Alb&lre  oriental  (échan- 

tillon ouvré). 

155  Echantillon  de   Djébel- 

GénelTé. 

156  Fragment  ouvré  (ruines 

de  Memphis). 

157  Albâtre  oriental  pris  à 

Siout  sur  une  grande 
table ,  probablement 
antique,  gisant  sur  les 
bords  du  fleuve. 

158  Albâtre     oriental.     Bel 

échantillon. 

158  6û        Id.  Id. 

159  Albâtre  oriental  (temple 

de  Karnak,  près 
Thèbes. 

159  6w        Id.  Id. 

160  Albâtre  oriental,   gros- 

sièrement ouvré  (As- 
souan) 

14*  GROUPE 

Conglomérats  etagrégations 
de  diverses  natures, 

161  Conglomérats  avec  em- 

preinte de  coquilles 
marines. 

162  Id.  Id. 

1^3  Agrégations  siliceuses, 
échantillons  de  di- 
verses localités. 

164  Id.  Id. 

165  Id.  Id. 

166  Id.  Id. 

167  Id.  Id. 

168  Id.  Id. 

169  Id.  Id. 

170  Agrégation  de  diverses 

coauilles. 

171  Conglomérat  de  Djébel- 

GônefTé. 

172  Conglomérat     schisteux 

(désert  de  Suez\ 

173  Agglomération  siliceuse 

(Sérapéum). 

174  Agglomération,     forme 

piriforme  (Sérapéum). 

175  Agglomération    ovoïde, 

isolé  (vallée  de  Ges- 
sen). 
170      Agglomération  siliceuse 


de  coquilles  marines 
(Djébel-Géneffé). 

177  Id.  id. 

15*  GROUPE 

Nummulites,  Terrainê 
nummulitiques,  etc. 

178  Terrains  nummulitiques. 

Roches  superficiellee 
du  sommet  du  Moka- 
tam,  à  une  lieue  du 
Caire. 

179  Id.  Id.        Id 

180  Nummulites  du  puits  de 

Joseph  (Mokatam). 

181  Nummulites  des  ruines 

Magdolam. 

182  Nummulites  prises   sur 

le  sphinx  des  pyra- 
mides de  Giseh. 

183  Couche  sablonneuse  com- 

pacte, qui  précède  le 
grès,  en  formation  à 
la  grande  tranchée  de 
la  rigole  maritime,  au 
point  culminant  du 
seuil  d*El-Guisr. 

184  Roche  unique,  couleur 

rouge-violet  très-pro- 
noncé, enchâssée,  sur 
une  petite  étendue, 
dans  les  calcaires  qui 
forment  la  base  des 
montagnes  bordant  le 
désert,  vers  le  sud,  du 
côté  de  la  coupure 
d'Awebed.  Paraît  d'o- 
rigine volcanique. 

185  Id.        Id.        Id. 

186  Id.        Id.        Id. 

187  Laves  errantes  dans  le 

désert  de  Suez. 

188  Id.        Id.        Id. 

189  1  Calcaire  nummulitique  à 

divers  états,  (chaîne 
du  Mokatam. 

—  2        Id.        Id-        lid 

— -  3  Calcaires  nummuliti- 
que, à  divers  états 
Chaîne  du  Mokatam. 

—  3        Id.        Id.        Id. 

—  4        Id.        Id.        Id. 

190  1  Nummulites  désagrégées 

de  la  masse  calcaire 
(  Béni- Hassan  ,  rive 
gauche  du  Nil). 

—  2        Id.        Id.        Id. 

—  3        Id.        Id.        Id. 

191  Calcaire  nummulitique, 

â  larges  nummulites. 
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des  montagnes  de  la 
rive  droite  du  NU,  en 
face  de  Minieh  ;  par 
assises  horizontales  ; 
bancs  très-variés  et 
très-puissants,  formes 
particulières;  calcai- 
re i>lus  compacte  que 
celui  du  Caire. 


Id. 


Id. 


Id.   . 


13  Coquilliernummulitique, 
formé  de  coquÛles 
différentes. 

H  Id.  Id. 


16«  GBOUPB 

GrontU 

iVd  Granit  rouge,  de  la  co- 
lonne de  Pompée. 

96  Granit  (désert  de  Suez). 
HUê        Id.        Id.       Id. 

97  Granit  ouvré  (statue  de 

Rhamsès ,  vallée  de 
Gessen). 

198  Fragments  de  Djebel - 
Mariam. 

i^  Id.  Id. 

!00  Roche  granitoTde  con- 
tenant du  fer  (Désert 
de  Suez). 

20 1  Granit  micacé  avec  oxy- 

de de  fer  vDé^eri  de 
Suez]. 

202  Id.  Id. 

203  Granit  imprégné  de  mi- 

ca, les  deux  matières 
juxtaposées. 

201  Granit  d'Assouan,  cou- 
che superficielle ,  à 
cdté  des  coulées  de 
basalte. 

!06  Granit  d'Àssouan,  va- 
riété. 

!07  Granit  d\\8souan,  très- 
belle  roche,  pur. 

•08  Granit  d'Assouan  roee. 
fRive  droite  du  Nil; 
échantillons  pris  sur 
un  bloc  de  25  mètres). 

i«Wi  Id.      .       Id. 

^  Granit  très-beau,  à  grain 
fin,  avec  veines  gris- 
bleu. 

'10  Granit  avec  infiltration 
de  basalte. 

^11  Id.  Id. 

^^  Granit,  veine  très-com- 
pacte,    très-dure    et 


irrégulière,  dans  le 
granit  rouge  pur,  se 
séparant  par  échits  du 
granit  ;  très-poli  et 
d'un  très-bel  effet  en 
place. 

213  Id.  Id. 

214  Granit  gris,  quartzeuz  ; 

très-bel  échantillon. 

215  Granit  gris,  variété. 

216  Granit  rosé,  variété. 

217  Granit  rouge,  très-com- 

pacte, pur,  très-bel 
échantillon;  peut-être 
môme  un  porphyre. 

218  Granit     rouge-gris     et 

gris  -  rouge.  (  Roches 
qui  baignent  dans  le 
Nil,  à  rentrée  du  port 
d'Âssouan). 

219  Granit.  Echantillon  très- 

remarquable,  pris  sur 
cette  même  roche,  à 
côté  d'une  coulée  de 
basalte  et  d'une  bande 
de  quartz  blanc  mat, 
très-pur,  très-dense  et 
très  dur.Dansla  masse 
on  aperçoit  un  ^rencU, 

920      Granit  quarlzeux. 

2'2f  Grès  et  granit  mélangés 
(lie  de  Philœ). 

222  Granit  rouge,  d'Assouan. 

Fragment  avec  carac- 
tères; monument  Per- 
sépolitain,  près  Cha- 
louf-El-Térabah  (Isth- 
me). 

223  Granit  .    Obélisque    de 

Louqsor;  à  côté  de  la 
grande  porte,  en  avant 
de  la  statue.  Cet  obé*- 
lisque  est  le  pendant 
de  celui  de  la  place  de 
la  Concorde,  à  Paris. 
224'  Granit  gris  foncé ,  à 
points  rouges. 

225  Granit  ouvré;  fragment 

insignifiant. 

!?•  GBOUPE 

Basaltes 

226  Basalte    ou    amphibole 

roulée  (Lit.  du  Nil, 
1"  cataracte)  grandes 
coulées  très-longues, 
se  faisant  jour  à  tra- 
vers le  granit,  dans 


toute  l'étendue  de  la  t  '• 
cataracte,  depuis  As- 
souan  jusqu'à  l'Ile  de 
Philœ.  Des  bandes  de 
quartz,  suivant  la  mê- 
me direction,  l'accom* 
pagnent  presque  tou- 
jours, avec  une  roche 
très-friable,  micacée, 
semblable  à  du  grès  en 
décomposition .  Le 
quartz  est  souvent  im- 
prégné de  cuivre,  et 
la  roche  sableuse,  fri- 
able, a  l'aspect  métal- 
lique. 

227  Id.        Id. 

228  Basalte  accolée  au  gra- 

nit,  veines  très-com- 
munes dans  les  blocs. 
228  &{« Basalte  variétés. 

228  ter     Id.  id. 

229  Basalte  noire  très-belle 

(roches  qui  baignent 
dans  le  Nil,  à  l'entrée 
du  pori  d*A8Souan). 

18*     GBOUPB 

Porphyres 

230  Porphyre  des  carrièTsi 

d'Assouan  (temple  de 
Dendérah.) 

231  Porphyre  roulé  (lit   du 

Nil,  1"  cataracte). 

232  Porphyre  dans  les  cou- 

lées de  basalte  et  le 
granit. 


19*  GBOUPB 

Agates  et  SUex 

233  Agates  avec  empreintes 

végétales  (désert   de 
Suez). 

234  Id.  Id. 

235  Id.  id. 

236  Agates  de    formes  di- 

verses, du  désert  de 
Suez. 

237  Id.  id. 

238  Id.  id. 

239  Agates  avec    géode    et 

cristaux  de  quartz  du 
désert,     près    Tous* 
soum. 
239  &w      Id.  id. 
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240  Agates  du  dâaart,  près 

Toussoum. 

241  Agaies    rougea,    vallée 

de  Toussoum. 

242  Agatest»  vallée  de  Gessen. 

243  Id.  id 

244  Agates  de  fomie  sphé- 

rique,  prises  dans  le 
désert  entre  Tous- 
soBin  et  Awebed, 

245  Id.  id. 

246  Agates   de   Djiébel-Gé- 

neffé. 

247  id,  id. 
2iS      Agates  à  formes  à  très- 
remarquables. 

248  bis       Id.  id. 
t4d      Agates  diverses,  des  brè- 

cbes  de  grès  calcaire, 
décompt^tées  (Looq- 
sor  et  statue  de  Mes»- 
noa). 

'HâJUs       Id.        Id.       Id. 

2ôa  Silex  de  diverses  formes, 
de  stations  diiTérentes 
du  désert.  Ces  silex 
portent  encore  la  trace 
des  caleaires  crayeux 
dans  lesquels  ils 
étaienlefVfiités.  Très- 
abondants  sur  divers 
points  du  désert. 

2ôi  ïd.        Id.        Id. 

252  Id.        H.'       Id. 
'252  bis      Id.        M.        Id. 

253  Agates  et  csilfoux  rou- 

lés, de  la  forêt  pétri- 
fléw. 

20*  GROUPE 

Orh      ^ 

251  Gré*  décomposé,  très- 
friable,  par  plaques, 
précédant  et  suivant 
la  grande  roche  blan- 
che de  qnartz. 

254l»(s      Id.        Id.        Id. 
.  254  ter      Id.        Id.        Id. 

255  Grès  à  rognons  ferrugi- 

neux, de  Djébel-Cil- 
cili. 

256  Grès,  fragnients  ouvres, 

des  carrières  de  Gilci- 

li.  (Temple  de  Dendé- 

rah). 
25T         Id.        Id,        Id. 
â'ftS      Grès   granîtoTdè,   avant 

les  granit». 
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259  Grumeau    ferrugineux, 
des  grès  de  Gilcili. 

260  Grès  rouge,  des  carriè- 

res immenses  de  Gil- 
cili. 

261  Grès  à  teintes  roses  va- 

riées, très-vives,  bel 
^hantillon  (Gilcili). 

262  Brèches      ferrugineuses 
-     diverses,  à  la  base  de 

ce  grès. 

263  Grès  ferrugineux,  môme 

Lieu. 

264  Grès  ordinaire,  dans  le- 

quel est  taillé  le  grand 
temple  de  Cilcili,  sur 
la  rive  gauche  du  Nil. 

265  Grès  (Gilcili). 

266  Grès     rouge,      très-bel 

é(;banlillon. 

267  Grès     violet,      très-bel 

échantillon. 

268  Grès  bigarré. 

Ces  trois  échiin(fllon«,  recneiilis 
dint  le  grand  temple  de  Tile  de 
PhilcB,  provfsêiuieat  ans  doute  des 
carrières  de  Gilcili. 

269  Grès  à  petits  grumeaux 

(de  Cilcili).  Lee  gru- 
meaux de  ce  grès  ré- 
sistent à  Faction  at- 
mosphérique, qui  dé- 
lite et  décompose  la 
masse.  Ce  grès  est  le 
même  que  celui  du 
temple  de  Dendérah. 

270  Grumeaux   détachés  du 

grès^  d'aspect  ferrugi- 
neux (plate-forme  su- 
périeure du  temple 
de  Dendérah. 

271  Grès,    variétés   (temple 

d'Ombos). 

272  Grès,  variété  (rive  droite 

du  Nil). 

273  Grès,  variété  (Cilcili). 

274  Id.  Id. 

275  Grès  tigré,  vosgien,  très- 

beau. 

276  Grès,    bel    échantillon, 

avec  géode. 

277  Grès    (  Assonan  ,    entre 

veines  de  granitU 

278  Grès  imprégné  de  silice 

et  ayant  subi  Taclion 
ignée.  Matière  très- 
dure,  à  cassure  vi- 
treuse, employée  pour 
les  meules  des  mou- 


lins    arabes 
pétrifiée) . 


(  foré 


279  Rognous  de  grôa  (El 

Guisr\    trouvés    à 
mètres  de  profondeu 
dans  les  saldes    de  1 
rigole  maritime. 

21»  GROUPB 

Calcaires   silicatisés.     Rognon 
skUeuXj  etc. 

580      Calcaires   silicatisés,  d 
plateau  de  Toussoum 

281  Id.  id. 

282  Calcaires  silicatisés   d 

seuil  d'El-Guisr  el  d 
Timsah. 

283  Calcaires  silicatisés  d 

plateau  de  Toussoun: 

284  Id.  id. 
286      Calcaires  silicatisés  »1 

désert  de  Suez. 

286  Id.  id. 

287  Cailloux  roulés,  tiécoui 

posés  par  Teau  (TnuÉ 
soum). 

288  Id.  id. 

289  Caillou  très-lourd,  seni 

blable  à  un  caillou  d 
Djébel-GénelTé. 

290  Agrégation     granil«»ïd 

(désert  de  Suez). 

291  Rognons    siliceux,    tle 

calcaires  de  Ri  ban 
el-Molouk,  recueilli 
dans  un  temple,  '  ai 
pied  de  la  montagne 
et  portant  en  roug 
les  traces  du  dessii 
fait  par  Tartiste  q" 
voulait  Tutiliser  (grol 
tes  de  Beni-Hassan) 

292  Rognons  siliceux,  désa 

grégés  des  calcaire 
par  Teau  et  parTeffi 
de  r  action  atmospbé 
rique,  ressemblant  a 
sUex  que  Ton  trou\ 
I  dans  les  roches  blan 

oh'es  cak-aires  q^ 
composent  les  grand* 
falaises  de  Fécamp  ; 
déport  (Normandie 
Très-commun  dae 
tout  le  désert  (cfiaîn 
libyque,  Dendérah). 

293  Rognons    siliceux     ai 

calcaires  tendres.  Irèi 


Digitized  by 


Google 


—  15  — 


blancs,  qui  servent  à 
fabriquer  la  chaux  à 
Keneh  et  à  Elneh. 

M  Rognons  siliceux,  des 
mômes  calcaires. 

i'i'j  Rognons  siliceux,  formes 
vatiées. 

r,^  Rognons  siliceux  après 
cuisson. 

i^l  Id.  Id, 

t«  Calcaice  iQprègnl  de 
silice. 

.'•'4  Calcaire  pris  à  mi-côle 
des  roches  de  Ciieili 
(Riban-el-Molouk) . 

M      Calcaire  à  teintes  rosée. 

4-.BOUPE    SUPPLÂHENTAIBB 

Objets  divert 

^  1  Amphibole,  éohaotiHons 
ouvrés  (temple  de 
Kamak,  près  du  lae 
Sacré,  dee  eanlères 
situées  au-^leasus  de 
la  \'^  cataracte). 

-  2  Id.  id. 

—  i  Id.  id. 

302  Roche  noire,   avec   co- 

quilles, roulé,  très- 
rare  (temple  situé  au- 
dessous  du  grand 
sph^Ds  aux  pyramides 
de  éiseh). 

303  Hoche  quarizeuse,  à  c6tô 

des  veines  basaltiques 

en    contact    aTM    le 

granit. 
SOé      Bocbe   métamorphique, 

eapèce  de  granit  gna 

fer  uni.  - 
MèU      id.  id. 

305      Roche    roulée    (Ut    du 

Nil).. 


306  Mica  imprégné  de  grès 

(Assouan). 

307  Fragment  sillcieux. 
909  t      Id.  id. 

-•  t  Fragments  divers  Onrra- 
mides  de  Glseh). 

—  3      Id.  id. 

309  Gypse,  couches  interca- 
laires des  calcaires 
du'  Mokatain. 

S|p  YUrifleatiDa  (niinet  de 
KaiAara. 

311  Salpêtre,  nitrate  dépo- 

tasse naturel,  cristal- 
lisé dans  la  chambre 
supérieure  de  •  U 
>'  grande  pyraraida  de 
Giseh. 

312  Marne     argileuse,     du 

forage  de  Djebel  - 
Génetré. 

313  Argile  du  mémesondage 

à  plusieurs  mèiresplus 
bas. 

314  Calcaire  se  décomposant 

et  réduit  en  peuscdèra 
parPaction  des  causes 
atmosphériques  (pre- 
mier plateau  des  mon- 
tagnes d'Awebed,ver8 
risthme). 

315  Limon  du  Nil  (inondation 

de  1864). 

316  Fragment       d'ustensîld 

trouvé  dans  les  rui- 
nes de  Djébel-Mariam. 

317  Ossements  trouvés  dans 

les  carrières  de  Djé- 
bel-Cilcili. 

318  Fragment    de    tête    de 

fémnr,  mastodontfl 
probablement  (chan- 
tier du  canal  mari* 
^SM.  NoTembr8l862). 

319  Agrégation   de    coquil* 


lés  dans  les  sables  do 
Nil,  couches  très- 
puissantes  s*étendant 
psiT  assises  et  par 
blocs,  en  partant  do 
Ste-Marie  (El-Guisr),. 
se  dirigeant  vers  Is- 
maïlia.  La  môme  for» 
mation  se  retrouve 
dans  la  continuation 
ie  la  tnéine  é^|)ris- 
«ioa  cla  letraki  au»  la 
route  d'Ël-Guisr  à 
Ismaïlia  (route  du  té- 
légraphe), mais  uni- 
quement sur  ce  point 
du  désert.  Ce  sont 
des  paludines  ou  de» 
coquilles  d*un  genre 
qui  s'y  rapporte,  qni 
forment  le  pied  de  cette 
masa^  ^  raHaeliant 
par  «ta  eMoaire  ou 
^6abte«  Lescouehes 
profbndaB  aonl^  issez. 


320  Chapelet  en  coquillages 

des  bords  du  Nil. 

321  Régime      de      Palmier 

d'Oum. 

322  Rouleau  de  Kousso  d*A- 

byssinie.  Beléchantil* 
Ion  de  oetia  plante 
médicinale,  felle  que 
les  indigènes  la  livrent 
au  commaioe  ;  «ai- 
,  ployée  pour  le  traite* 
meni  du  Ténia. 

323  Eponges  Sur  roche,  d&- 

la  Séditeiranée. 

224  Id.  Id.1 

225  Gbayrettea,  crevettes  de* 

la  Méditerranée.  (Port- 
Saïd  ,  Alexandrie ,, 
Aboukir). 
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CATALOGUE 


DE  Là 


COLLECTION   D'HISTOIRE    NATURELL 


Recueillie  par  M.  A.  BAUDOUIN 

Capitaine  dHofanlerie  de  marine 


A. 

—  Oiseaux. 

F. 

—  Arachnides 

K. 

—  CORALLUIRES 

B. 

—  Reptiles. 

6. 

—  Crustacés. 

L. 

—  Spongiaires. 

G 

—  BAnUfllENS. 

H. 

—  Arrhipèdes. 

M. 

—  Pla:«tes. 

D. 

—  Poissons. 

I. 

—  MOLLOSQIIES 

N. 

—  Minéraux. 

E. 

—  Insectes. 

J. 

—  ZOOPHTTES. 

0. 

—  Fossiles. 

OSTEOZOAIRES 


VERTÉBRÉS  ALLANTOIDIENS 

OISEAUX 

Pcusereaux 

1  Goryle  rudis.  —  Martin 

pêcheur  pie. 

i  bis  Ck>ryle  rudis— Martin 

pécheur  pie. 

2  Alouda  Randoni.     ~ 

Alouette  de  Randon. 

3  Cursorius  Isabellinus. 

—  Goarre-vile  Isa- 
belle. 

4  Glareola  pratincola.  — 

Glarôole. 

Echastiers 

5  Plinantopus  melanop- 

terus. 

6  Ciconiaalba. — Cigogne 

blanche. 

7  Spatula.  —  Spatule. 

8  Adou   rubiginosa.    — 

Bec  fin  rubigineux. 


REPTILES 


CHÉtONIENS 
Sauriens 

9        Ghamœleo  vulgaris.  — 
Dum.  bib.  — Désert. 
10        Agamia  agilis.  —  Oli- 
vier. —  Désert. 
XO  bis  Agamia  agilis.  —  Oli- 
vier. —  Ûésert. 

10  ter  Agamia  agilis.  —  Oli- 

vier. —  Désert. 

11  Agamia  mutabilis.  — 

Merr.  •—  Désert. 

12  Agamia  sangiiinolenta 

ou  Savignyi.— Dum. 
bib.  —  Désert. 
i2  bis  Agamia  agilis.  —  Dum. 
bib.  —  Désert. 

13  Acanthodactylis     vul- 

garis. —  Dum.  bib. 

—  Désert 

iZ  bis  Acanthodactylis    vul- 
garis. —  Dum.  bib. 

—  Désert. 

1 4  Acanthodactylis  scutel- 


15 


15  6ît 
16 


17 
18 


19 


19  5û 


20 


latus.  —  Dum.   bil 

Désert. 
Acanthodactylis     boa 

kianus.  —  Fitz.    - 

Déseit. 
Id. 
Eremias,  rubropuncla 

ta,—  Fitz  —  Désarl 
Scincus  ofQcinalis.  — 

Laur.  —  Désert. 
Sphénops  capistratus 

—  Laur.  —  Wagl.- 

Désert. 
Gougylus  ocellatus.  - 

Wagl.  —  Désert. 
Gougylus  ocellatus.  - 

Wagl.  —  Désert. 

Ophidiens 


Echidna  avicennœ.  - 
Alpim.  —  Désert. 

20  bis  Cérastes  aîgyptiacus.- 
Wagl.  —  Désert. 

20  ter  Cérastes  segyptiacus.- 
Wagl.  —  Désert. 
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VERTÉBRÉS 

ANALLANTOIDIENS 

Batraciens 

Bufo  pantherinus.   — 
—  Boiô.  —  Désert. 


POISSONS 


.Y.  B,  Le»  poissoiut  dont  la  pro- 
veoanra  n^esl  pas  iiHli(|n6c.  pr&- 
^MiBeot,  soit  de  la  mer  Rouge, 
^Oft  de  la  MéditerraDée,  sans  que 
ries  de  précis  vienne  indiquer  à 
iaqveUe  ils  ont  appartenu. 

POISSONS  OSSEUX 

Acanthoptérygiens, 

a       Umbrina    vulgaris.  — 

Cuv.  Val. 
l^       ScisBiia  aquUa.  —  Cuv. 

Val. 
i3  hit  Sciena  afiuila.  —  Cuv. 

Val. 
^îl       Chrysophrys   vul^ris. 

Cuv.  Val. 

MAL.\C0PTÉBVG1ENS. 

Jf.  Àbdotninaux 

■î  j       ^ttgil  cephalus.  —  Cuv. 

Val.  Lac  Timsah. 
i6       JtfugiJ.  —  Cuv.  Val.  — 

Lac  Timsali, 
-7       Mugil    chilo.  —   Cuv. 

Val. 
^T^Mugil    chilo.  —  Cuv. 

Val.  —  Lac  Timsah. 
■?^       Scbilbe     myslus.      — 

Cuv.     Val.    —    Lac 

Timsah. 
his  Schlllje  myslus.— Cuv. 

Val.  —  Lac  Timsah. 
■^        SynodoDtis   arabs.    — 

Cuv.     Val.  '—    Lac 

Timsah. 
^«        Bagms  Bayard.  —  Cuv. 

Val,  —  Lac  Timsah. 
M        Clarias  lazera.  —  Cuv. 

Val.  Lac  Timsah. 
"i'î        CypriDodon   cyanogis- 

ler.  —  Cuv.  Val.  — 

Lac  Timsah. 
^2       Cyprinoion  fasciatus. 
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—  Cuv.  Val.  —  Lac 
Timsah. 

35  bi$  Cyprinodon  fasciatus. 
—  Cuv.  Val.  —Luc 
Timsah. 

34  Xydrocvon  Forskali.  •— 

Cuv.     VrJ.    —    Uc 
Timsah. 

35  Alausa     vulgaris.     ~ 

Cuv.  Val. 

36  Trachînus    vipera.  — 

Cuv.  Val. 

Jf.  Suhranchiens 

37  Glyphysodon      (Cliro- 

mis).  —  Zilii  VaL  — 
l^c  Timsah. 

38  Labrax  lupus.  —  Cuv. 

39  Ëugraulis  cnerassiclio- 

lus.  —  Cuv.  Val. 

40  HemiramphusRobertii. 

Cuv.  Val. 

41  Serraïuis     rogaa.     — 

Forskali. 

42  Soleanosuta.    -  Pall. 

42  bu-   Id.        Id.  1(1. 

M.  AjKxiei. 

43  Trichiums  lepturus.  — 

Linné. 
43  bis  Trichiums  sipora.  — 

Linné. 
43  tei"  Trichiurus  vipera.  — 

Linné. 


PeiSSORS    CIRTIUGIREUX 

CHONDROPTERYGIEXS 
A  BRANCHIES  FIXES 

SèLadens. 

44  Trygon    pastiuaca.    — 

Cuv. 

45  Lichia  glauca.  —  Cuv. 

.Val. 

45  bis  Lichia  glauca.  —  Cuv. 

Val. 
40        Lichia  amia.   —  Cuv. 
Val. 

46  bis  Rhinobalus     cennicu 

lus.  —  Geoir. 


ERTOMOZOAIRES 

ARTiinopoDAinEs  ou   AnnCULKS? 
INSECTES 

COLÉOPTÈRES 

CmiKossiers  tei'reslret, 

CicindélHes. 

M        Cicindela    littorea.    — 

Linné  Forsk. 
Î8        Cicindela    flexuosa.  — 
Fabr. 

Carabiqiu's, 

—  Graphiptcrus  serralor. 

—  Ut.  Fish. 

—  Scariles.  —  Fabr. 

—  Chlœnius  spoliatus.  — 

Bondi  i  Rossi. 

Carnassiers  aquatiqiwa, 

—  Cybisler  tripunctus.  — 

Curlis  Oliv. 

—  Euneclcs    slicticus.  — 

Erichs  La. 

—  flyphydrus  variegatus. 

-  illig. 

—  llydroporus.  —   Clair- 

ville. 

—  Dineutes.     —      I.eacr. 

Klug. 

Oyriniem, 

—  Gyrinus     bicolor     — 

Linné  Payk. 

Palpicoi'nes. 

—  Sphœridium.  —  Fabr. 

—  Phylidrus    bicolor.   — 

Solier  Fabr. 

Clavit'oriws, 

—  llister.  —  Linné. 

—  Dermestes.  —  Fal)rin. 


Serricoi'nes. 

—  Julodis  spaculifer.   — 

Escbscholtz  Lep. 

—  Sleraspis.  —  Solier. 

—  Umpetis.  —  Sol.  Klug. 
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LuindUcornes. 

Ateuchus  sacar.— -F«br. 
Ck>pris  insidis.  —  Geof. 

Lai. 
Onitis  inuus.  —  Fabr. 
Onidcollus  pallipes.  — 

Ser.  Fabr. 
Onthophagus.  —  Latr. 
ApiiodiuB.  —  lUig. 
Phyllo^nalus    silonus. 

S.  Fabr. 
Rbizolroifus.  —  Lalr. 
Cetonia     squalida.    — 

Fab.  L. 
Celonia    saviginu    — 

Gory  et  Percheron. 

dlêloêomps. 

Prionotheca    coronata. 

—  Sol.  Oliv. 
Ocneva    Latreilli.    — 

Fish.  Sol. 
Piraelia    augulala.   — 

Fabr. 
Pimclia     irrovala.    — 

Fab.  Klu?. 
Adesmia.  —  Fish. 
Zophosis  Reaumuri.  — 

Lai.  Sol. 
Zophosis. 
Seau  rus    Porcalus.    — 

Fab.  Erichs. 
Mesostema  lonj?icollis. 

—  Erichs  Sol. 
Blaps    prodigiosa.    — 

Fabr.  Erieiis. 
Leichenum  pulchellus. 

Reitemb.  Kust. 
Insecte  non  nommé. 


Tradiélides. 

Kemognalha  chrysome- 
lina. —  Illig.  Rosenh. 


.Sténéhjtres, 

Nephodcs  viiliguTa.  — 
Kiis'.  Illig. 

Rhinelophorex. 

Cleonus  hiorofrlyphicus 
—  Slioïier  Oliv. 


(xiniatus  Tamari.sci.  — 

Genn.  Fab. 
Phylonomus  varîabiiis. 

Shou.  Herbst. 

Longicornes. 

Hytrolupes  bajulus.  -- 
Ser.  L. 

Cycliques. 

Gallerucc  eiongata.  — 
Fabr.  B. 

Àphidiphages. 
Coccinella. 


.  LVL'JT'IIS. 

—  Forlieula. 

—  Peiilalomu  smeragd  u  l  a 

Fabr. 

—  Peulatoma. 

—  Pentaloma  torquotum 

Fabr. 

—  Pcntatoma. 

—  Pentaloma. 

—  Belossoma. 

—  Ixoies. 


ORTHOPTÈRES 


49        Mautit. 

—  Fyxales     procera. 

Oleg. 

—  Acridium  Ednesta. 

Oliv. 

—  Adgola. 

—  Fyxales?  Procera? 

Klug.  Lam. 

—  Ommercha. 


REVROPTÈRES,  HYMENOP- 
TÉRES  &  DIPTÈRES 


50  Libellula. 

—  Ereniiphylla. 

—  (Bsma. 

—  Scolia. 

—  Oryllolalpa. 

—  Veeper. 

—  Cerceris. 

—  Campsomcris  callaris. 

—  Polystes  Eumenes. 

—  Slilbium. 

—  Zaslhus. 

—  Sphex . 

—  Cicada  varvoda. 


ARACHNIDES 


A.  —  Pulmonaires. 

51  Pegenarda    domestica. 
—  L. 

—  Paleodes.  —  temaïlia. 

—  Paleodes. 

—  Ëresus  lincatus.  —  Lab . 

—  Ejieira. 

—  Argyope.     . 

—  Thomitus. 

—  Buthus  Occitanus. 


HÉMIPTÈRES 


—         Formica. 


53 
5l 
55 
50 

57 

:.8 
50 


CRUSTACÉS 

PODOPHTALMES 

DECAPODES   BRACQYUIlEit 
CYCLOMÉTOPES 

Tribu  des  Cancéi'iens. 

ChloTodiusForBkalîi. — 

Mer  Rouge. 
Chlorodius  l>ehaaiiîi. — 

Huiler. —  Mer  Rouge. 
Chlorodius  exca  valus. — 

Edw.  —  Mer  Rouge. 
Pilumnus  Saviguyi.  — 

Heller. —  Mer  Rouge. 
Pilumnus   vàuquclini. 

—    Heller.    —    Mer 

Rouge. 
Trapozia  ferruginea.  — 

Herlist  —  Mer  Rouge. 
Neptuniis  pcdagicus.  — 

Linné'.  — Mer  Rouge. 
Cynio     anrtreossy.     — 

And.  —  Mer  Rouge. 
Tlialaniita     Sima.     — 

Ivhv.  —  Mer  Rouge. 
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Tribu  det  Porluniens. 

H         Garcinus  Uaaas.—  Mer 
^édilerraiiée. 

CATOUÈTQPS» 

Tribu  de*  PimotJtériatu. 

«8     •  Doto  sulcatus.  —  Pors- 
kal.  —  Mer  Rougfc. 

Tribu  d*s  Ortjpocliens, 

63  Ocypode  ceratophtaliEa 

—  Mer  Rouge. 

64  Ocypode  cuisor.—  Mer 

Méditerranée. 

Tribu  des  Gonoplaciens. 

t>5        Ostracotheres  tridacnœ. 

—  Ruppel.   —  Mer 
Bou^e. 

66        Maerophf  alinus  depres- 
sua. —  Ruppel. —  Mer 
«        Hougo. 

Tribu  des  Grapsdidiens, 

^i        Metopo^rapsus  messor. 
Forot 

OXYSTOMES 

Tribu  de*  Caioppiens. 

♦»8        HatQla  vidor.  —  Fabr. 
—  Mer  Rouge. 

DÉCAPODfô  ANOMOURES 

PTunrotniEs 
Tribu  des  Porcdlaniens. 

tîî*        PoTcelHioa.  —  Edw.  — 
Mer  Houge« 

8AXJC0QUES 

Tribu  des  Penées. 

70        Penœoa,— Mer  Rougo. 

CIBBnTPèOBS 

Cirrhijièdes  scssiles 
'I         Coronula.— MerRouîe. 
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WILACOZOAIRES 

MOLLUSQUES 

GASTÉROPODES 
OA9TÉROPODB8    PULMONÉB 

Troclio'ides 

72  Gylhefoa    Arabica.  — 

Lam.  — Mer  Rouge. 

73  Monodonta    canalifera. 

—  Lara.   —    Caual 
d'eau  douce. 

7t        Monodoala    Pliaraonis. 

—  Mer  Bouge. 

75  Cytherea    scripta.    — 

î^am.  —  Mer  Rouge. 
7ff        Tricorais. — Mer  Rouge. 

76  bu        Id.  id. 

77  Trochoe     pyramidalis. 

—  Mer  Rouge. 

77  bis  Troclius  maritanus.  — 

Mer  Rouge. 
77  te»'   Trochus  maritanus.  — 

Mer  Rouge. 
77   a   Trocbus  inarilanus. 

77  b    Trochus  maritanus. 

.^ér.ilacées 

78  Nalica  —  Lacs  .\mer8. 

79  Nerila   marginata,    — 

VaL  —  Mer  Rouge. 

Bueairundes 

80  Buccinum  gibbosulum . 

—  Linné 

81  Bnccinum     cocoinella. 

—  Lamark 

82  Purpura     plicata.    — 

Mer  Rouge. 

83  Purpura    cataracta.  — 

Lamark. 

84  Cassis  sulcosa.  — Lam. 

—  Lacs  Amers. 

85  Planaxcis  pyramidalis. 

MuricUes, 

80        l'^usus    mulliearinatus. 

—  Mer  Rouge, 

86  bis  Fuiuâ  multicurinatus. 

-^  Mer  Rouge. 

87  Pyrula  uodoaa.  —  Mer 

Rougo. 

88  Murex    crabsispinn.  — 

Lamk. — Lnœ  .-^mors. 

Cerithidés 
80        GoritliiuB)«      —      Mer 

Roage. 
90        Cerilliium  procer.^m. — 

Kiemer. 


91         Ceritliiunu      —     Lacs 

Amers. 
9*2        Ceiithium      monolife- 

rum.  —  Kiemer. 

GASTKROP0DE.S  SUOTIBRANCUES 

93        Halyolis  tuborculata.— 

Reas. 
Oi       FissurellaviridulaLam. 

GASTEROPODES  CYCLOBRANCHES 

liétifères 

95  Palella.  —  Mer  Rouge. 
Polyplamiphores 

96  Chitou    aculeatus.    — 

Mer  Rouge. 

ACÉPn.VLES 

.VCÉPUALES    LAUELUBRANC 

Pectinides 

97  Pecten  seualoriiis. 

97  bis      Id.  id. 

98  Peclen  radula. 

99  Hélix.  —  Désert. 

lOO  Piuna.  —  Mer  Rouge, 

loi  lithodomus.      Id. 

102  Vu  Isella  bians .  —  La  m  . 

103  Crenultttu. 

Chamacécs 

loi        Tridacnœ.   —   Laf.  — 
Mer  Bouge. 

Cardiacéex. 

105        Cardium   rusticum.  — 
Linné.—  Mer  Rouge. 

105  bis  Cardium   rusiicum.  — 

Linné.  —  Mer  Rouge. 

106  Donnn  anatinum.  —  L 

—  Méditerranée. 

107  Cirenafluminalis.— L. 

—  Canal  d'eau  douce. 

108  Grassatella. 

109  Vénus. 

1 1 0  Venus  virginea.  — 

Rouge. 
1 1  !         Mactra  laclea. 
iWbU      Id.        id. 
112        Sanguinolaria. 

112  bis,   Aneillaria.    —    Mer 

Rougo. 

AGHPII.ALES    ENFERMÉS. 
Solanacées. 

113  Solen  legumen.  —  Mer 

Rougo. 
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tn  his  Solcn  vagina.  ~ 
—  McrUoiiiço. 


l.iim. 


ZOOPHYTES. 

UADIAIRES. 

ECHINODERMES. 

Aslérien, 


Ml 


Aslropecten  polyacau- 
thus.  —  MuUer  et 
Trosch.—  MerRougo. 
1 1  i  6m  Aslropecten  polyacan- 
thus.  —  MuUer  et 
Trosch.— Mer  Rouge. 

I  !  :>        Aslropecten     Jonaster. 

Muller  et  Trosch.  — 
Mer  Rouge. 
1 J  r>  bis  Astropeclen    Jonaster. 

I I  <>        Asteriscus  vega. — Vial. 

—  Mer  Rouge. 

1 1 7        Kchinaster    f allax.    — 

Muller  et  Troschel.— 

Mer  Rouge. 
Wlhi»  Echinasler   fallax.    — 

Muller  et  Troschel.— 

Mer  Rouge. 
1 1 7  ter    Echinasler    fallax.  — 

Muller  et  Troschel. 

—  Mer  Rouge. 

tl8        Ophiotrix   ciliaris.   — 
Muller. — Mer  Rouge. 

Oursins, 

1 1  tl        l'>.hinus.  —  Mer  Rouge. 
\'2i)        Cldaris  medularia.  — 

,  Mer  Rouge. 
121        Echinometra     hetero- 

pora.  —  Mer  Rouge. 

CORALLIAIRES. 

V2-2        Stylopliora  pistillala.— 
M.  KtlAv . — Mer  Rou  70 
l'i-ifci*  Un  madrépore. 
t-22  1er  Un  madrépore. 

SPONGIAIRES. 

I2:î        Spongia  Savignyi.   — 
Mer  Méditerrani^e. 
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RÈGNE  VÉGÉTAL. 


PLANTES. 

124  Arlhralecum  pungens, 
-R.Broon  (Col  1867) 

—  Atlaka. 

1*25  Paronycbia  arabica. — 
Atlaka. 

126  Parkinsonla    aculeata. 

—  L. 

127  Tanacetum    cinereum. 

—  D.  C.  —  Altaka. 

128  Statice  pruinosa. — Un- 

né.  —  Atlaka. 

129  Coniza  ambigua. — D.C. 

—  Atlaka. 

130  Gyperus  dives. 

13!  Tamarix  gallica.  —  T. 
Mannifera-8ur. 

132  Cressa  cretiva.  —  L. 

133  Centaurea    palluscens. 

—  Delib.  —  Atlaka. 
I3i        Glynus  lalides.  —  h.  — 

Atlaka. 
13J        Franconria   crispa.  — 
Cass.  —  Atlaka. 

1 36  Asphodelns  Pennifolius 

137  (îyperus    lateralis.    — 

Forskali. 

138  Algue.  —  Mer  Méditer- 

ranée. 

139  Algue.  —  Mer  Rouge. 

140  Algue.  —  Mer  Rouge, 
lil  Algue.  —  Mer  Rouge. 
142  Algue.  —  Mer  Rouge, 
lia  Algue.  —  Mer  Méditer- 
ranée. 

1  li  Algue.  —  Mer  Méditer- 
ranée. 

145  Algue.  —  Mer  Méditer- 
ranée. 

1 45  1  Frankenia  pulverulen- 
la.  —  Linné.  —  At- 
laka. 

U5  «     Arlhralecum plumosum 

—  R.    Broom  (coll. 
1867).  —  Atlaka. 

1  i5  3      SomatolepisGlomerala. 

—  Cass.  . 

1 15  *  Lawsonia  inerniis.  — 
L.  —  AUaka. 

145  »      Slachys  afOnis.  —  L. 

1 45  «  Lithospermiim  callo- 
sum.  —  Wahl. 

145  7      Convolvulus  Forskali! . 

—  Delib.  —  Atlaka. 
Ii5«      Leplademia    pyrolecli- 


145» 
145  !• 
14511 
145  « 
145  13 


nica(cynaucliuiii  ji 
rotechnicum  Forsk 

—  Atlaka. 
Pulicaria  undulata. 

D.  C.  —  Atlaka. 
Panicum  Umgidum. 

Forskal.  —  A^ttaki 
Zappania  nodiflora. 

Link  (coss.  1867]. 
Plantaço  lagopus.  -^ 

—  Atlaka. 
Fimbryslilis  dicliotor 

—  W'ahl. 


RÈGNE  MINÉRAL 

146  Gvpse.  —  Lacs  Aniei 

147  Id.  M. 

148  Id.  —  Mont  Sina7. 

149  Id.  Id. 

150  Chlorure  de  sud! uni. - 

Lacs  Amers. 
150  bis  Chlorure  de  sodiuin.- 

Lacs  Amers. 
150  ter   Minerai  de  cuivre.  - 

Mont  Sinaï. 


151 

152 

153 
151 

155 
156 
157 
157 


PALÉONTOLOGIE 

Mammifh'cs 

Mâchoire      d*hip]Xjpo 

lame. 
Condyle  de  la  niàchoii 

d'hippopotame. 
Dent  d'hippopotame. 
Dent       d'hippopotam 

jeune. 
Molaire  de    rumiunni 
Verlôbre. 

Débris  d'os  divers. 
bis      Id.  id. 

Poissons 

Vertèbre  de  i)oisson. 

Id  id. 

Dent  de  squale. 


158 
159 
160 
160  bis    Id. 


id. 


MoUtuques 

161  Coquilles   et  modréitu 

res. 

1 62  Cardita  (moule  iiUcrnc 

—  Lacs  Amers^ 

163  Débris  indétermincv  d 

laissons. 


— OO^fO-»-»- 
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CATALOGUE 


DE   LA 


COLLECTION  MINÉRALOGIOUE 

RECUEILLIE  EN  EGYPTE 
Pi^R  M.  LAURENT  DBGOUSÉE 


SeeUon  de  Port-Said. 
l      ^}|;1  Gordon  liUoral. 

Lae  MtnzaWi. 

3  Calcaire  gris  trouvé  au 
kil<Mnètre  4. 

\       Aggloméré    trouvé    au 

kilomètre  4 
'       Aggloméré   trouvé   au 
kilomètre  \. 

^  Grille  en  bronze  de  Tu- 
biatum  (donnée  par 
M.Gniter). 

7  Fragment  d^nne  brique 
romaine  (ruines  de 
Sine),  portant  em- 
preintes de  paltqs 
d*aniniaux  (  donnée 
parM.  Raluld.) 

7  hi$  Xtgiie  noire  extraite 
par  une  drague. 

Ae  dtê  Aiglet. 

^       Vaae  de  la  source. 
^       Terre  de  la  source. 

Canal  maritime. 

I  •*       Argile  (canal  maritime, 

k.ilomètre  39). 
^)       Poterie    de    Tubastum 

(donnée  par.  M.  Gui- 

ter). 
Poterie    de    Tubastum 

(donnée  por  M.  Gui- 

ter). 
1^       Poterie   de   Tubastum 

(donnée  par  M.  Gui- 

ter). 


14  Poterie*  de  Tubastum 
(donnée  par  M.  Gui- 
ter). 

Lae  BallaJi 

IT)        Gypse  de  la  pMtrière 
(kilomètre,  58,900). 
IB  Id.  id. 

17  Gyi)se  cuit    id. 

El^Ferdane 

18  Grès  rougeAtre  (chan> 

lier  n**  1 .  —  Travail 
d^excavateur  sous 
l'eau). 

1 9  Grès  rougeâtre  dans  les 

assises  sablonneuses 
supérieures  (chan- 
tier n»  1). 

20  Coucbes  de  grès  dans 

les  déblais  à  sec. 

21  lluitres  attachées  à  un 

tourteau  de  drague. 

Ël'Kantara 

22  Grès  dans  les  sables. 

23  Canine  de  phoque. 

2i  Coquilles  du  lac'Meu- 
zaleh. 

25  Sable  dragué  dans  le 

canal. 

Bl-Gnisr 

26  Sable    (plateau    8ui>é- 

rieur). 

27  Sable(kllomètre75-10). 

28  Sable    (plateau    supé- 

rieur). 

29  Sable. 

30  Subie  (chantier  n»  C). 


31  Sable  (chantier  n<»  6). 

32  Assise  de  sable. 

33  Banc  de  grès. 

34  Banc  de  grès    (assise 

découverte  depuis  les 
travaux.  —  •  Rive 
Asie). 

35  Banc  sablonneux  au- 

dessous  du  grès. 

36  Sable  avec  traces  ferru  - 

gineuses  (kilomètre 
■   72). 

3/        Assise  calcairp. 

38  Sable  avec  traces  ferru- 
gineuses (kilomèlnt 
72). 

30  .  Concrétion  dans  l'assise 
sablonneusi^  au-des- 
sous du  grès. 

40  flanc  de    grès,    assise 

découverte  depuis  les 
travaux  (talus  .\sic}. 

41  Argile. 

42  Assise  sablonneuse  au- 

dessus  du  grès,  colo- 
riée par  riivdrate  du 
fer. 

43  Grès  (chantier  n^  0.  — 

Rive  Asie). 

'i  i  Concrétions  ferrugi- 
geuses  dans  Tassiso 
sablonneuse. 

Ao  Concrélions  dans  ras- 
sise sablonneuse. 

46  Concrétions  dans  l'as- 

sise de  sable. 

47  Veines    d'argile    dans 

l'assise  sablonneuse . 

48  Id.  id. 

iO  Couvert  ui-e  de  rassis« 
sablonneuse. 
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.^0  Assise  calcaire  en  con- 
tact avec  rassise  sa- 
blonneuse. 

ôl  Calcaire  avec  sal)le 
noir  gypseux. 

h'î  Assise  calcaire  en 
contact  avec  Tassise 
sablonaeiiee. 

:»3        Argile  limouayee; 

'ôi  VeiRea^  d'argile  dans 
rassise  sablonneuse. 

Ô5  Id.  id. 

:»(>  Assisesablonneuseavoc 
veine  d'argile. 

57        Calcaire  (kilomètre  72.) 

.58  Banc  de  près  (  bloc 
détaché  à  la  poudre. 
—  Rive  Asie). 

."lU  Couche  calcaire  (partie 
supérieure). 

<)0  Concrétions  dans  Tas- 
sise  de  sahle. 

<H  Banc  do  grès  (partie 
Inférieure  exposée  à 
l'air.) 

r?  Calcaire  (partie  supé- 
rieure de  rassise). 

♦i3        Calcaire. 

01  Calcaire  partie  sapa- 
rieure. 

«.'>        Silex  calcédoine. 

Lac  TlmsaJi 

Oi>        Sable. . 

67        Concrétions  sableuses. 

es  lu.  id. 

Itmdilia 
AnciMi  chenal  d'approvisiMBomont. 

()9        Caloaire  avec  balancs. 
70        Sable  argileux; 

Itfndilia 


entre  le  canal  d'eau 
doiire  «ti^  l«r  eanal 
maritimo). 

Seuil  du  Sérapeuni 

81        Gypse    dans   les    cal- 

eaires. 
8Î        Argile  gj-paeuse. 
8S        Galeaire  (ancien  canal 

des  Pharaons). 
8i>       Calèairo  (oouolie  sopô^ 

rieure)^ 

FaHuiê,  —  kilomètre  01 


85 
86 


Pholades  du   calcaire. 
Pierre  du  GéucfTé. 


Pertuis,  —  kilomètre  68 

87  Calcaire  noicavcc  pho- 

lades. 

88  Calcaire  avec  pholades. 

89  Calcaire  noih 
9d       âalonie. 

flpwrt   entre  le   Omeffé  et    le 
kilomètre  42  du  canal  d'ccm 
'  douce. 

91  Calcaire  roulé. 

Désert 
Pied  de  Djébel-Géneffé 

92  Calcaire  décomposé. 

Djebel' Géneffif'..''  kilomètre  i2 

9%       Htittre  trouvée  au  pied 
du  mamelon. 

DjéM^aéneffé.  —  kilomètre  50 


71 

Silex  calcédoine. 

miocènes. 

72 

Id.          id. 

UbU 

Id.             id. 

Plateau^  des  Hyènes 

Section  de  D^bd-Oéheffé 

73 

Calcaire. 

9&' 

Hamelon  miocène  avec 

7-i 

Calcaire. 

fossiles. 

75 

Calcair»« 

96 

Mamelon  miocène  avec 

76 

Calcaire. 

fossMes. 

77 

Calcaire. 

97 

Calcaires  miocènes 

78 

Calcaire,. 

98 

Calcaires  miocènes. 

79 

Calcaire. 

99 

Calcaire»  miocènes. 

100 

Calcaires  miocènes. 

Toussoum 

101 

Calcaires  miocènes. 

102 

Calcaire  mamelon   du 

KO 

Gypse  (kilomètre    85, 

pied  du  Géneflé. 

i03        (Calcaire  aggloméré, 
toi        Gyp.«?o  dans  les  mam< 
Ions  miocènes. 

105  ^  Gypse  A   la   base    (e 

face  du  kilomèt.  -12 

106  Calcaire  scoritiqae  qi 

se  trouve    en    frag 

I  méats  surimplatefl 

I  moyen  du  Qéneffé  é 

lace  du  kilomètre  4 

du  canald'eau  douc« 

1 07  Cale,  partie  moyenne . 

108  Calcaire   (en    face   d 

kilomètre  52  du  ca 
nal  d'eau  douce). 

1 09  Calcai  re  partie  moyen 

ne. 

1 1 0  Calcaire  partie  moyen 

ne  (au  kilomètre  5i 
du.  esuol  d'etta>dDU 
ce). 

1 1 1  Calcaire^  on  fece  du  ki\ 

lomèlrc  52. 

1 1 2  Galca  i  rc  part  ie  moyen- 

ne f  kilômtîtrer  50  du 
canal  d'eau  douce)^ 

1 1 3  Caleai  ro  |)artift  moyen  - 

no. 

1 1 4  Calcaire  partie  moyen- 

ne. 

115  Partie  à  l'air  des  vei- 

nules de  chaux  qui 
se  trouveiUaux  jointe 
des  assises:  du  Gé- 
neÉB6. 
110  Calcaire,  pied  du  Gé- 
nefTé  à  la  hauteur  du 
kilomètre  42  du  ca- 
nal d'eau  douce. 

117  Huîtres  dans  les  mar- 

nes (  kilomètre  M 
pied  de  GéoefTé). 

118  Cailloux  du  désert  au 

pied  du  Gèoctfé  avec 
morceau  de  bois  si- 
lieiflé. 

119  GoûcrélioiiB    calcaire» 

(en  face  du  kilomè- 
tre 42): 

ISO  Banc  d'iluitres  (au  ki^ 
l«mèlre42). 

121  Banc  d'huUrea«ii-<fes4 
sus  du  calcaire  & 
nummulites'en  face 
du  klioBOàdift'  42  du 
canal  d'aau  douce. 

1122  Croûte  du  o^caire  qui 
reçoit  l'action  de  Tail 
ol  du  sable. 

Iiî3        Calcaire    pirtie    infé- 
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riourc  sons  les  as- 
sises à  nummulilea. 

S4        Calcaire   parlio    supé- 

I  rieuro  (kilomètre  50 

(in  canal  d*eau  dou- 
ce.. 

B        Calcaire. 

a       '  lalcaire  à  nummuliles. 

Ti  Calcaire  ù  uummuiiles 
'soramel  du  GénelTù). 

is       Sabie  du  summeL 

ts  (Calcaire  ù  nummuliles 
(sommet  du  GénelTê). 

Vi  Sable  du  sommet  du 
GéneOe. 

91  Huîtres  (  premier  banc 
en  haut,  à  la  hauteur 

,  du  kilomètre  42  du 

canal  d'eau  douce). 

1^  Calcaire  stria  et  sili- 
ciûô  par  le  sable 
(partie  supériaure). 

IS      Calcaire  kilomètre  42. 

\A  Boober  du  sommet  de 
Géneflé  au  kilomètre 
30  du  canal  d'eau 
douce. 

l'i  Calcaire  inférieur  (en 
facedu  kilomètre  6 1  ). 

\%       Calcaire  inférieur. 

Banin  de*  Lacs  Amers. 

t."'  Calcaire  avec  coquilles 
vers  le  kilomètre  40 
du  canal  d'eau  douce. 

y^  Calcaire  avec  coquilles 
vers  le  kilomètre  40 
da  canal  d'eau  douce. 

/<19  GiJcaire  gypseux  en 
face  du  kilomètre  50 
dueanal  d'eau  douce. 

I  îo  Calcaire  en  face  du  ki- 
lomètre 66  du  canal 
d*teaa  douce. 

lit        Calcaire. 

Wï  Calcaire  en  face  du  la- 
lomètre  66  du  canal 
d'eau  douce. 

iij         Calcaire. 

144         Calcaires  isolés. 

lU        Calcaire. 

li^  Cakaire«en  face  du  ki« 
lomètre  66  du  canal 
d'eau  douce. 

147  Calcaire  en  face  du  ki- 
lomètre 66  du  canal 
d'eau  douce. 

lis  Gypse  kilomètre  40  du 
canal  dVnu  douce. 


149  Gypse  en  face  du  kilo- 

mètre 40  du  canal 
d'eau  douce. 

150  Calcaire  trouvé  en  faoe 

du  kilomètre  6()  du 
canal  d'eau  douce. 

loi  Morceau  de  coquille  ra- 
massé dans  le  canal 
des  Pharaons. 

\o^  Morceau  de  coquille  ra- 
massé dans  les  petits 
Lacs. 

153  Morceau  de  coquille 
trouvé  en  face  du 
kilomètre  97  du  ca- 
nal d'eau  douce. 

15!  Calcaire  en  face  du 
kilomètre  00  du  ca- 
nal d'eau  douce. 

1 53        Calcaire. 

150  Morceau  de  coquille 
ramassé  dans  le  ca- 
nal des  Pharaons. 

1^7  Gypse  (canal  des  Pha- 
raons, près  du  kilo- 
mètre 66  du  canal 
<reau  douce.. 

158  Calcaire  en  blocs  iso- 

lés (kilomètre  66  du 
ranal  d'eau  douce). 

159  Calcaire  en  blocs  isolés 

(kilomètre  66  du  ca- 
nal d'eau  douce). 

160  Gypse  (kilomètre  61  du 

canal  d'eau  douce). 

161  Concrétion  calcaire  (ki- 

lomètre 61  du  canal 
d'eau  douce). 

162  Concrétion  calcaire  (ki- 

lomètre 61  du  canal 
d'eau  douce). 

Éduintillons  dioers. 

163  Couchede  l«nK).à  1"»20 

d'épaisseur  ,  em- 
ployée en  1861  pour 
la  construction  de  la 
ville  d'El-Guisr. 

164  (>>uches  exploitée»  en 

1863  pour  les  bor- 
dures de  trottoirs  à 
Ismaïlia. 

165  Plateau  des  .Hyènes  (é- 

chantiilon  donné  par 

M.    Guiler).    Pierre 

'  froide  couche  supé- 

I  rieure  exploitée    en 

1863.         Epaisseur  : 

I  O^SO. 


166  Couches  exploitées  en 
1863  pour  les  bor- 
dures de  trottoirs  à 
Ismaïlia. 

107  Couches  exploitées  en 

1863  pour  les  bor- 
dures de  trottoirs  à 
Ismaïlia. 

1 08  Couche  de  1  »00  à  1  «20 

d'épaisseur,  em- 
ployée en  1861  pour 
la  construction  de  la 
ville  d'El-Guiar. 

169  Phiteau     des     Hyènes 

(échantillon  donné 
par  M.  Guiler)  Pierre 
employée  pour  les 
écluses  du  caual  d'Is- 
maïlia. 

170  Plateau     des     Hyènes 

(échantillon  donné 
par  M.  Guiter).  Pierre 
employée  aux  éclu- 
s&«  d'Ismaïlia,  cou- 
clies  de  0"*70  à  0™8flL 

171  Couche  de  1"00  à  l'"2» 

d'épaisseur ,  em- 
ployée en  1861  pour 
la  construction  de  la 
ville  d'El-Giiisr. 

Secti&n  de  OhtUouf, 

172  Sable    dé    la   surface 

avec  élhériee. 

173  Sable. 

174  Rocher. 

175  Rocher. 

176  Rocher. 

177  Rocher. 

178  Rocher. 

179  Rocher. 

180  Rocher  en  face  du  ki- 

lomètre 66  du  canal 
d'eau  douce, 

181  Rocher  en  face  du  ki- 

lomètre 6G  du  canal 
d'eau  douce. 

182  Calcaire  (mamelon  eu 

face  de  Chalouf). 

183  Calcaire  (mamelon  en- 

tre le  Génelfé  et  le 
canal  d'eau  douce. 

184  Sable  agglutiné. 

185  Calcaire .      mamelons 

près  du  canal. 

186  Calcaire. 

187  Calcaire  (mamelon  en 

face  de  Chalouf). 

188  .\rgi le  (dessous  du  banc 

de  roche. 


Digitized  by 


Google 


IS't 


195 
1% 
197 
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lloclior. 

Agglutinés  dans  le  sa- 
ble supérieur. 

Calcaires  divers. 

Agglutinés  supérieurs. 

Sables  agglutinés  (tran- 
chée (lu  canal  ma- 
ritime). 

Argile  gypseuse. 

Argile  cl  gypse. 

Sables  agglutinés. 

Gypse  dans  les  argiles. 

Gypse  dans  les  argiles. 

Calcaire  dans  les  mar- 
nas gypseuses. 

Sable  gypseux. 

Sable  sur  le  rocher. 

Sable  gypseux. 

Argile  gypseuse  au- 
dessous  du  rocher. 

Argile  gypseuse  au- 
dessous  du  rocher. 

Calcaires  dans  les  mar- 
nes gypseuses. 

Gypse  dans  les  sables. 

Cristaux  de  gypse  don- 
nés par  le  docteur 
Terrier. 

Magnésie. 

Sable  supérieur. 

Vinules  dans  les  sables 
supérieurs. 

Côte  antérieure  de  cha- 
meau ,  trouvée  ù  Cha- 
louf  (donnée  par  le 
docteur  Terrier}. 

Bocher. 

Rocher. 

Rocher. 

Rocher  gypseux. 

Tôte  d'un  poisson  de  la 
famille  des  siluroïdes 
trouvée  à  Chalouf 
(donnée  par  M.  Vol- 
meringer]. 


~  i24  — 

217  Fragmenl  d'humérus 
d'un  ruminant  de 
resixîco  iiapra. 

21s  Fragments  d'hippoijota- 
me  et  autres  trouvés 
sur  le  rocher  de  Cha- 
louf (donnés  par  le 
docteur  Terrier). 

21«  hht  Fragments  d'hippopo- 
tame et  autres  trou- 
vés sur  le  rocher  de 
de  Chalouf  (donnés 
par  le  doct.  Terrier). 

219  Coquillages  des  petits 

lacs  en  lace  des  ki- 
lomètres 64,  65  et  66 
du  canal  d'eau  douce 
(5  cartons) 

220  Coquillages  de  la  mer 

Rouge  (18  cartons). 

221  CoqMillages    des    Ucs 

Amers  (23  cartons). 

QtiAi'iintaine. 

222,  Sables  agglomérés. 

223  Sables  agglomérés. 

22i  Sables  agglomérés. 

225  Grands  oursins. 

Djchel-Aicebcd. 

226  Calcaire. 

227  Calcaire. 

228  Calcaiie. 

Atlaka. 

229  Calcaire. 

230  Calcaire  (partie   supé- 

rieure). 

231  Calcaire  (partie  supé- 

rieure). 

232  "    Calcaire  (p.  moyenne\ 

233  Calcaire  (p.  moyenne). 


231  Calcaiii-  [\i.  moyeiiue 

'235  Calcaire  (p.  moyenne] 

236  Calcaire  (p.  moyenne 

237  Calcaire  (p.  moyenne 

238  Calcaire  (p.  moyenne; 

239  Calcaire, 


Groupe  supplémentaire. 

2  40        Petit  monument  perse 

politain. 
2it         Lampadaire  de  Tubas- 
tum  (donné   par  M. 
Guiter). 
212        Fragment  d'une    con- 
duite   de   plomb   d( 
Tubastum  (doûné  pa\ 
M.  Guiter). 
243        T<He  nubienne    trouvé* 
aux   ruines    de  Tu- 
bastum. (M    Guiter.' 
24 i        Ruine   de     monumcnl 

perse  politain. 
245        Travestiu     formé    pai 
des    coquilles    mari- 
nes trouvé  entre  Bir 
Alnm-Ballah  et  le  St- 
rapéum.  à  l'ouvertur» 
du  t-anal  d'eau  douce 
à   une  profondeur  d< 
2 "'00  (donné  par  M. 
Guiter). 
Madrépore(raer  Rouge  ; 
Polypier  trouvé   entrt 
Bir-Abou-Ballalielh 
Sérapéum,  ù  l'ouver- 
ture du  canal  d'eau 
douce,  à  une  profon- 
deurdc2'".00  (donné 
par  M.  Guiter). 
Gargoulette  trouvée  au 
sommet   de  l'Attaka. 


2V6 
247 


M8 


Digitized  by 


Google 


NOTICE 


SDB 

L'ISTHME    DE    SUEZ   i   LES   TRAVAUX    DU   CANAL   iARITIME 


Digitized  by 


Google 


Digitized  by 


Google 


NOTICE  SUR  L'ISTHME  DE  SUEZ 


ET 


I.BS       TRAVAUX      DU       CANAL       MARITIMfî 


La  Compagnie  du  canal  de  Suez,  en  prenant  parla  l'Exposi- 
tion  universelle  de  18!67,  s'est  proposé  de  donner  la  représenta- 
tion, en  quelque  sorte  palpable,  des  travaux  qu'elle  exécute  et 
du  pays  où  ces  travaux  s'acconaplissent.  C'est  le  complément 
de  très-nombreuses  publications.  Elles  parlaient  à  l'esprit. 
l'Exposition  parle  aux  yeux.  Elle  a  l'avantage  de  faire  compren- 
dre vite  et  facilement  ce  que  les  écrits  les  plus  clairs  ne  per- 
mettent d'apprécier  qu'avec  un  certain  effort  d'imagination. 

Dans  cet  ordre  d'idées,  la  Compagnie  a  concentré  en  trois 
classes  d'objets  différents  les  recherches  et  les  études  à  faire  pour 
atteindre  son  but. 

Premièrement  :  Représentation  du  pays  au  moyen  d'un  plan 
en  relief; 

Secondement  :  Exposition  des  travaux  par  les  modèles  des 
principaux  instruments  employés  pour  creuser  le  canal; 

Troisièmement  :  Échantilons  du  sol  de  l'isthme  sur  le  parcours 
du  canal  de  Soez,  et  produits  naturels  divers. 

Avant  tout,  une  question  importante  a  dû  être  résolue.  Les 
objets  contenus  dans  les  trois  catégories  précédentes  indiquaient 
la  nature  et  l'aspect  du  terrain,  ainsi  cpie  les  moyens  adoptés 
pour  la  construction  du  canal,  mais  ils  ne  donnaiait  pas  de 
notions  suffisantes  sur  l'état  actuel  d'avancement  de  l'entreprise. 
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Or,  il  fallait  prévenir  une  objecUon  qui  se  serait  présentée  à 
l^esprit  du  spectateur,  qui  n'aurait  pas  manqué  de  dire  :  <  Je 
vois  bien  le  sol  que  vous  creusez,  je  vois  les  moyens  que  vous 
employez  pour  ce  travail,  mais  il  reste  à  me  montrer  les  progrès 
que  vous  avez  faits,  de  telle  sorte  que  je  puisse  calculer  l'époque 
eu  l'œuvre  sera  achevée.  » 

La  Compagnie  a  prévu  coite  question  et  elle  y  a  répondu  en 
exposant  un  panorama  du  canal  de  Suez  dans  l'état  oii  il  se 
trouvait  au  mois  d'avril  1867.  Pour  porter  dans  tous  les  esprits 
la  conviction  de  l'exactitude  de  cette  peinture,  elle  a  exposé  les 
photographies  d'après  lesquelles  on  l'a  faite  dans  les  ateliers  de 
MM.  Rubé  et  Chaperon»  décorateurs  de  l'Opéra.  Donc  aux  trois 
classes  d'objets  déjà  désignés,  et  comprenant  l'ensemble  des 
travaux  par  lesquels  sera  complétée  l'entreprise  du  percement 
de  rîslhme  de  Suez,  il  faut  ajouter  un  Panorama,  avec  pièces 
justificatives,  qui  représente  les  résultats  déjà  obtenus  et  l'état 
actuel  du  canal. 

Nous  suivrons  dans  nos  explications  le.  classement  que  nous 
venons  d*indiqi:cr. 


PLAN  EN  RELIEF 


Ce  plan  dressé  d'après  les  meilleures  cartes,  et  sous  la 
direction  des  ingénieurs  de  la  Compagnie,  a  été  exécutée 
par  un  sculpteur  de  mérite,  M.  C.  Rimbaud.  Il  est  dis- 
posé comme  une  carte  de  géographie  qu'on  pend  à  la  mu- 
raille. En  l'accostant  par  la  porte  d'entrée,  on  voit  la  Médi- 
terranée en  haut  du  tableau;  et  il  semble  qu'on  arrive  de 
l'Inde  et  qu'on  va  pénétrer  dans  le  canal  par  la  mer  Rouge  et  la 
ville  de  Suez.  Mais  comme  nous  sommes  en  Europe,  abordons 
le  canal  par  Port-Saïd,  par  la  Méditerranée  et  tournons  autour 
de  la  balustrade  pour  nous  placer  au  nord. 

Voici  d'aberd  une  double  digue  dont  le  but  est  d'assurer 
aux  navires,  entre  ses  deux  murailles  un  abri  et  des  fonds  de 
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lo mètres.  La  digue  de  Toaest  aura  3,000  mètres  ci  elie  est 
déjà  parvenue  à  plus  de  moitié  de  ce  développement  ;  celle  de 
l'est  ne  s*étendra  pas  si  loin  ;  sa  mission  protectrice  est  en  effet 
moins  importante,  car  les  vents  soufflent  rarement  de  Test  sur 
celte  plage.  Une  étendue  de  1,800  mètres  lui  suffira  donc.  On 
ia  construit  en  ce  moment,  et  les  travaux  sont  poussés  avec 
l'activité  nécessaire  pour  que  cette  double  défense  du  port  soit 
achevée  à  la  fin  de  Tannée  prochaine.  Toute  une  flotte  de  navires 
marchands  tiendra  commodément  entre  ces  deux  bias  gigantes- 
ques. 

Les  pierres  sont  rares  dans  l'isthme.  Aussi  les  assises  de  ces 
digues  ont-elles  été  commencées  avec  les  produits  d'une  canière 
située  au  delà  d'Alexandrie.  L'exploitation  de  cette  carrière  ne 
donnait  que  des  résultats  insuffisants;  les  frais  de  transpoii 
étaient  considérables.  La  construction  avançait  peu  et  coûtait 
très-cher.  On  a  donc  renoncé  à  l'emploi  des  pierres  naturelles. 
Plusieurs  travaux  hydrauliques  très-importants  dans  nos  ports 
de  France  ayant  été  heureusement  exécutés  au  moyen  de  blocs 
artificiels,  la  Compagnie  de  Suez  s'est  adressée  aux  entrepre- 
neurs de  ces  travaux,  et  ils  se  sont  chargés  de  construire  les  di- 
gues de  Port-Saïd.  Les  blocs  sont  formés  de  sable  et  de  chaux 
du  Theil.  On  pétrit  le  sable  etlachaux^  On  laisse  sécher  ce  mé- 
lange dans  des  moules.  Deux  mois  suffisent  sous  les  rayons  du 
soleil  égyptien  pour  durcir  les  blocs  auxquels  leur  immersion 
dans  la  mer  donne  une  nouvelle  consistance.  Chaque  bloc  pèse 
25,000  kilogrammes. 

Des  grues  à  vapeur,  avec  leurs  grands  leviers  de  bois  et  de 
fer,  les  enlèvent  et  les  posent  à  la  place  où  ils  doivent  figurer 
sur  l'uQ  des  talus  des  digues  avec  la  même  facilité  qu'un  maçon 
pose  une  brique  creuse  sur  un  mur.  L'intervalle  des  blocs  arti- 
ficiels est  rempli  avec  de  la  pierraille  et,  sous  l'action  de  la  mer, 
le  tout  forme  bientôt  une  masse  compacte  et  solide. 

Les  jetées,  à  leur  racine  sur  la  plage,  ont  entre  elles  un  es- 
pace Ile  1,400  mètres  qui  va  se  réti-écissant  jusqu'à  400  mètres 
d'ouverture  entre  les  musoirs,  à  l'extrémité  en  mer.  Ce  triangle 
couvre  une  énorme  superficie  de  mer  tranquille  où  peuvent  être 
remisés  les  navires  par  centaines  en  attendant  leur  tour  de  pas- 
^ge  à  travers  l'isthme- 
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La  oonstruclion  des  je.'ées  comporte  l'emploi  de  250,000  mè- 
tres cubes  de  blocs.  On  avait  immerpré  plus  de  1âo,000  mètres 
à  la  fin  du  mois  d'avril.  II  n'en  reste  plus  que  125,000  à  jeter 
dans  la  mer.  Le  traraii  avance  donc  régulièrement  et  laisse  la 
Compagnie  en  pleine  gécurité. 

Le  long  delà  jetée  Ouest,  un  chenal  de  100  mètres  de  large 
a  été  creusé  à  la  profondeur  de  6  à  7  mètres,  et  dès  aujourd'hui 
les  grands  navires  des  Messageries  impériales  peuvent  y  mouiller. 
Aussi,  dans  les  premiers  jours  de  juin,  ces  bâtiments,  à  l'aller  et 
au  retour,  feront  escale  à  Port-Saïd. 

Entrons  dans  le  port.  C'est  un  vaste  parallélog'ainme  de 
terrains  encadrant  une  surface  d'eau  de  36  hectares.  Ce  grand 
bassin  a  quatre  profondes  dentelures  qui  forment  autant  de 
bassins  secondaires.  A  l'ouest  :  le  bassin  du  Commerce,  de 
4hect<ires;  le  bassin  de  TArsenal,  de  3  hectares;  le  bassin  du 
Four-à-Chaux,  de  5  hectares,  et  à  l'est  le  bassin  de  la  Marine, 
de  3  hectares.  La  superficie  totale  de  ce  port  dépasse  donc  51 
hectares.  Dirons-nous  qu'il  n'est  pas  achevé  et  que  les  dragues 
s'y  croisent  en  creusant  de  profonds  sillons  qui  s'élargissent  suc- 
cessivement jusqu'au  nivellement  complet  du  fond  de  tous  les 
ba^sins:  Nous  pouvons,  je  crois,  nous  épargner  ce  soin  en  re- 
présentant par  deux  chilfres  la  somme  de  travail  fait  et  la  quan- 
tité restant  à  faire.  Au  mois  d'avril  1867  il  restait  à  enlever 
âw  32,000  mètres  de  déblais  pour  creuser  le  port  et  les  bassins 
de  Port-Saïd  à  toute  profondeur.  On  employait  huit  dragues  à 
cette  opération.  Le  produit  de  chacun  de  ces  engins,  à  raison 
de  1,200  mèties'cubes  par  jour,  est  tel  que  le  travail  sera  ter- 
miné dans  le  délai  de  dix  à  onze  mois. 

Faut-il  parler  de  la  ville  môme  que  la  Compapie  a  nommée 
Port-Saïd  ?  C'est  la  première  étape  de  la  civilisation  dans  ce 
pays.  FI  y  a  bien  peu  d'années,  lorsque  M.  de  Lesseps  et  ses 
premiers  compagnons  fii'ent  un  voyage  d'exploration  dans  le 
désert  de  Suez,  où  nul  être  humain  ne  vivait  à  demeure,  où  le 
Bédouin  seul  lançait  sa  monture  dans  l'espace  sans  chemins,  à 
la  piste  des  caravanes,  le  terrain  qu'occupe  en  ce  moment  Port- 
Saïd,  ai:x  dix  mille  habitants,  était  couvert  par  les  eaux  du  lac 
Menzaleh. 
Un  simple  bourrelet  de  terre,  un  luban  de  sable,  large  de  200 
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mètres,  indiquait  les  contours  de  la  plage  :  faible  rempart,  battu 
et  envahi  tantôt  par  les  flots  soulevés  de  la  Méditerranée,  tantôt 
par  les  eaux  du  lac.  Il  n'y  croissait  pas  une  tige  d'arbre,  pas 
une  touffe  d'herbe,  et  c'est  à  peine  si  l'on  pouvait  concevoir  que 
cette  étroite  langue  de  terre  offrit  un  refuge  aux  oiseaux  de  mer. 

C'est  là  pourtant  que  fut  donné  le  premier  coup  de  pioche 
qui  ouvrit  la  tranchée  destinée  à  livrer  passage  à  la  navigation 
entre  l'Europe  et  l'Asie. 

Autour  de  cette  tranchée,  s'élevèrent  des  habitations  bien 
modestes  d'abord  et  bien  dépourvues  de  tout  ce  qui  consti- 
tue le  confortable,  mais  pleines  de  courage,  de  foi  et  d'espé- 
rance. Peu  à  peu  la  bande  de  terrain  s'élargit.  Le  produit  des 
fouilles  du  canal  servit  à  fonder,  dans  les  marais,  le  terre- 
plein  de  la  ville.  Les  déblais  furent  employés  aux  remblais  ; 
le  sol  s'éleva  peu  à  peu  sur  les  eaux.  Le  lac  fut  refoulé.  Puis 
on  vit  surgir  de  jolis  chalets  en  bois,  expédiés  de  France.  Quel- 
ques édifices  en  maçonnerie  furent  érigés  particulièrement  pour 
servir  d'ateliers  et  abriter  l'outillage  qui  semblait,  à  cette  ori- 
gine, plus  précieux  que  les  hommes  mêmes.  Car  leur  courage 
ne  s'usait  pas  et  ils  retrempaient,  au  contraire,  dans  les  priva- 
tions et  les  épreuves  de  tout  genre,  Facier  de  leur  cœur.  Mais  la 
matière  inerte,  il  était  difBcile  de  la  remplacer  ;  on  y  songeait 
donc  avant  tout.  On  l'abritart,  on  la  ménageait,  on  la  soignait 
avec  la  plus  grande  sollicitude.  C'est  elle  qui  eut  les  meilleures 
enclos,  les  terrains  les  plus  secs,  les  couvertures  les  plus  impé- 
nétrables. 

Mais  déjà  une  ligne  de  constructions  pittoresques  s'éten- 
dait en  façade  sur  la  mer.  Les  chalets  des  chefs,  les  mai- 
sons des  employés,  l'hôtel  des  voyageurs,  quelques  échoppes 
proprement  ornées  bordaient  le  rivage  à  l'ouest  de  la  digue  oc- 
cidentale, derrière  un  phare  élevé  pour  éclairer  la  route  des 
navires  et  pour  révéler,  dans  la  nuit,  l'existence  de  la  nouvelle 
cité,  sortie  des  eaux.  Enfin,  un  bâtiment  bien  humble  sans 
doute,  mais  consolant  à  voir,  prit  place  au  milieu  des  habita- 
tions et  des  usines  :  chapelle,  école,  hôpital,  cette  construction 
fut  l'âme  de  la  ville,  et  constata  l'établissement  d'une  société 
chrétienne  sur  cette  terre  abandonnée  jusqu'alors  au  fatalisme. 

La  présence  des  employés  et  des  ouvriers  aiguillonna  la  spécu- 
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lation  iiKligène.  Les  denrées  fraîches  furenl  appoilées  de  l'in- 
téricur;  il  y  eut  un  marché,  mal  fourni  d'abord  et  bien  insuffi- 
sant pour  alimenter  les  menus  des  journaux  de  Paris,  mais  où 
des  estQmacs  tenus  en  santé  par  la  sobriété  et  le  travail  trou- 
vaient déjà  une  agréable  et  hygiénique  variété  d'aliments.  Les 
gourbis  de  ces  fournisseurs  peu  difficiles  sur  la  qualité,  la 
distribution,  le  mobilier,  et,  faut-il  le  dire  aussi,  la  propreté  du 
logement,  s'étendirent  en  longues  rues  bien  alignées  d'après  les 
tracés  des  ingénieur,  derrière  la  façade  des  constructions  aris- 
tocratiques de  la  plage^  Puis,  toute  cette  population  se  répandit 
en  dehors,  s'occupant  de  mille  soins  divers  ou  se  livrant  à  la 
médisance,  qui  fleurit  au  désert  parmi  les  Arabes,  tout  comme 
dans  les  villages  de  notre  bonne  France. 

C'est  ainsi  que  fut  fondée  la  première  ville  de  Tisthme.  Tel 
est  l'aspect  qu'elle  offrit  dès  son  origine.  Aujourd'hui  Port-Saïd 
est  une  agréable  cité,  moitié  industrielle,  moitié  pittoresque. 
Le  site  en  est  charmant,  car  l'aspect  de  la  mer  est  toujours  nou- 
veau, et  la  vue  du  lac  et  des  chalets  est  l'éjouie  par  une  mnUitode 
d'Iles  vertes  et  par  les  grandes  voiles  des  nombreux  bateaux 
pêcheurs  qui  exploitent  le  lac  dont  le  produit  est  affermé  au  prix 
d'un  demi-million. 

L'histoire  de  Port-Saïd  est  l'histqire  de  toutes  les  villes  et 
chantiers  de  l'isthme.  On  peut  se  faire  une  juste  idée  de  la  ra- 
pidité de  leur  fondation  et  des  conditions  de  leur  croissance  par 
la  description  précédente.  Au  surplus,  les  principaux  centres  de 
la  population  dans  l'isthme  :  Port-Saïd  et Timsali  sont  fidèlement 
représentés  sur  les  plans  particuliers  consacrés  à  ces  deux 
villes.  Nous  y  renvoyons  le  lecteur. 

Le  canal,  au  sortir  du  port,  traverse  les  lacs  Menzaleh.  Au- 
tfcfois  ces  marais  étaient  des  plaines  cultivées  et  douées  de  cette 
fécondité  égyptienne  que  l'antiquité  célébrait  et  qui  faisait  vivre 
Rome.  Une  branche  du  Nil,  la  branche  T^tnitique,  contenue 
dans  son  lit  et  ses  canaux  latéraux  jusqu'à  la  mer,  baignait  les 
murs  de  villes  royales,  aujourd'hui  disparues  sous  les  eaux.  Le 
fleuve,  devenu  mortel  dans  ses  débordements,  portait  la  vie  et 
la  fertilité,  alors  que  l'industrie  humaine  le  maintenait  entre  ses 
bords.  Il  aiTosait  ce  qu'il  noie.  Les  dynasties  ont  été  renversées 
par  les  révolutions  et  les  conquêtes.  La  guerre  et  les  discordes 
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civiles  ODt  fait  dans  cello  belle  partie  de  l'Egypte  leur  ouvrage 
de  destruction.  Quelques  briques,  des  débris  de  poteries ,  de 
rares  statues  et  statuettes  qu'on  porte  au  musée  du  Caire,  à 
Boulac,  sont  aujourd'hui  les  seuls  vestiges  de  races  disparues. 
L*eaa  naorne  et  dormante  couvre  leurs  demeures.  Aussi  loin 
que  la  vue  s'étend  à  l'est,  à  Touest  et  vers  le  sud  en  partant  de 
Port-Saïd,  on  n'aperçoit  que  la  surface  liquide  percée  çà  et  là  de 
cônes  de  verdure,  qui  furent  des  mamelons  en  terre  ferme 
et  qui  sont  aujourd'hui  des  Ilots  déserts. 

Le  marais  s'étend  à  une  très-grande  distance  i  droite  vei*s  la 
branche  de  Rosette  et  la  ville  de  Damiette,  célèbre  par  les  in- 
fortunes de  Louis  IX,  le  chef  de  la  septième  croisade.  A 
gauche  il  se  propage  dans  le  désert  et  s'éteint  au  milieu  des 
sables.  Enfin,  il  occupe  vers  le  sud  la  moitié  de  l'espace  qui  sé- 
pare les  deux  mers. 

Embarqués  sur  l'un  des  bateaux  de  la  poste,  excellentes  cha- 
loupes à  vapeur,  dont  le  service  journalier  se  fait  avec  régularité, 
nous  pouvons  nous  représenter  par  la  pensée  la  configuration  gé- 
nérale de  l'isthme  sur  la  ligne  de  notre  navigation,  c'est-à-dire 
entre  Port-Saïd  et  Suez.  C'est  une  dépression  de  terrain  où  des 
deuxcôtés  la  mers'avançait  autrefois.  Les  eaux  delà  Méditerranée 
tendaient  à  joindre  celles  de  la  mer  Rouge.  Il  est  permis  de 
supposer  que  les  premières  entraient  jusque  dans  les  lacs  Bal- 
lab,  tandis  que  les  secondes,  ainsi  qu'on  l'admet  généralement, 
atteignaient  l'extrémité  septentrionale  des  Lacs  Amers. 

Une  barrière  empêchait  leur  réunion.  C'était  une  double  élé- 
vation de  terrain,  contenant  un  bassin  d'eau  douce  peuplé  de 
crocodiles  :  lelacTimsah.  Ces  deux  hauteurs  nommées  El -Guisr 
et  Sérapéum  ont  été  ouvertes  par  la  Compagnie  de  Suez  et  lais- 
sent passer  aujourd'hui  le  canal.  Le  plateau  d'El-Guisr  est  le 
plus  élevé.  11  a  SO  mètres  au-dessus  de  l'eau  et  c'est  lui  qui  fer- 
mait le  passage  du  côté  de  la  Méditerranée.  Sérapéum  n'a  que 
8  mètres  d'élévation;  mais  la  masse  en  était  infranchissable 
pour  les  eaux  de  la  mer  Rouge.  El-Guisr  a  été  percé,  en  grande 
partie,  par  les  fellahs  égyptiens.  Sérapéum  est  fouillé  par  des 
dragues,  et  les  tranchées  qui  le  traversent  seront  bientôt  abaissées 
jusqu'au  niveau  du  canal. 

En  résumé,  le  canal  de  Port-Saïd  au  plateau  d'El-Guisr  tra- 
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verse  les  grands  lacs  Menzalcb,  puis  les  lacs  Bailah.  aujourd*hui 
sans  eau.  Il  passe  à  travers  El-Guisr,  rencontre  le  lac  Timsah, 
puis  le  Sérapéum,  autre  seuil  qu'il  franchit  pour  anûver  sur  le 
versant  qui  regarde  la  mer  Rouge  dans  les  grands  Lacs  Amers 
et  dans  la  plaine  Suez. 

La  ville  principale,  le  siège  de  radrainislration  de  la  Compa- 
gnie, est  au  point  central,  àTimsali,  entre  El-Guisr  et  le  Séra- 
péum. On  l'appelle  Ismaïlia  d'après  le  nom  du  vice-roi  d'Egypte 
de  même  que  Port-Saïd  a  été  placé  sous  le  patronage  du  nom 
de  son  prédécesseur,  Mohammed-Said-Pacha,  qui,  d'accord  avec 
M.  de  Lesseps,  a  fondé  la  Compagnie  dli  canal. 

Ismaïlia  est  plus  vaste  et  plus  élégante  que  la  cité  maritime 
située  dans  la  Méditerranée,  à  l'entrée  du  canal.  Port-Saïd 
est  plus  spécialement  le  centre  des  ateliers  de  la  Compagnie. 
On  y  monte  et  on  y  répare  les  dragues,  les  bateaux  de  transport 
et  les  engins  de  toute  sorte.  On  y  reçoit  les  cargaisons  dies  na- 
vires pour  les  expédier  et  les  distribuer  dans  l'isthme.  C'est  le 
siège  principal  des  opérations  du  transit  des  marchandises  qui, 
venant  de  la  Méditerranée,  sont  transportées  dans  le  port  de 
Suez  à  destination  de  l'extrême  Orient.  Lescompagniesde  grande 
navigation  à  vapeur  :  la  Compagnie  russe  d'Odessa,  la  Compa- 
gnie des  Messageries  impériales  et  des  paquebots  de  Marseille, 
yenvoient  leurs  navires.  Aussi  l'on  y  remarque  un  mouvement 
considérable  de  passagers,  de  commerçants,  de  marins  et  d'ou- 
vi'iers. 

A  Ismaïïia  réside  Taristocratie  de  la  plume.  On  y  voit  la  demeure 
de  l'ingénieur,  directeur  général  des  travaux.  Tous  les  bureaux 
sont  groupés  autour  de  lui.  C'est  là  qu'est  situé  le  chalet  trèsHMO- 
dcste  du  président  de  la  Compagnie.  On  dirait  que  c'est  sa  rési- 
dence, s'il  avait  une  résidence  fixe  pendant  les  mois  de  son  séjour 
en  Egypte.  11  est  partout  et  nulle  part  dans  l'isthme.  Quand  on 
veut  le  rencontrer  à  coup  sûr,  il  faut  aller  là  où  se  révèle  quelque 
danger;  là  où  il  va  des  déliaillanc^  à  relever,  des  malades  à 
ranimer,  des  dévouements  à  encourager.  Sa  présence  est  inap- 
préciable pour  soutenir  le  moral  des  ouvriers  dans  les  chantiers 
isolés,  où  quelques  centaines  d'hommes  vivent  groupés  comme 
des  naufragés  sur  un  rocher,  au  milieu  d'un  océan  de  sable- 
Quand  on  le  sait  en  Egypte,  l'émulation  est  plus  grande,  le 
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désir  de  se  distinguer  est  plus  vif.  On  veut  faii'e  bien  pour  ob- 
lenirson  approbation.  Il  est  populaire  et  respecté,  familier  avec 
dignité,  et  d'une  feronelé  douce  qui  commande  et  ne  s'est  jamais 
vu  refuser  Tobéissanoe. 

Les  entrepreneurs  du  canal  de  Suez,  des  hommes  d'un  mé- 
rite éprouvé,  MM.  Borel  et  Lavalley,  avaient  également  placé  à 
Israaïlia  le  siège  de  leur  administration  qu'ils  viennent  de  dé- 
placer en  partie  pour  la  commodité  du  service , 

Le  gouvernement  du  vice-roi  est  représentée  Ismaïlia  par  un 
fonctionnaire  égyptien.  Il  habite  le  plus  bel  édifice  de  la  ville, 
érigé  d'après  les  plans  d'un  ancien  ingénieur  de  la  Compagnie, 
aujourd'hui  directeur  des  ponts  et  chaussées  au  service  égyptien, 
M.Sciama  Bey. 

J'ai  vu,  il  y  a  bien  peu  d'années,  •  le  lac  Timsah;  c'était  un 
bassin  sans  eau,  oii  croissaient  quelques  touffes  de  jonc  brûlées 
par  le  sdal,  sur  une  vase  séchée  et  fendue.  Aujourd'hui  le  lac 
Tiffisah  présente  le  riant  aspect  d'une  vaste  nappe  d'eau. 

J'ai  vu  l'emplacement  qu'occupe  Ismaïlia-,  c'était  un  mamelon 
de  sable,  aussi  nu  et  stérile  qu'il  est  possible  de  l'imaginer.  Au- 
jourd'hui,ce  mamelon  est  couvert  de  riants édificeset de  jardins. 
L'eau  douce  y  circule,  envoyéejusqu'à  Port-Saïd,  c'est-à-dire  à 
HO  kilomètres,  par  une  double  conduite  forcée  et  une  double  ma- 
chine à  vapeur  pou  vue  de  pompes  élévatrices.  Il  y  a  deux  mois, 
un  navire  autrichien,  —  c'était  le  premier  qui  franchissait  le 
canal  de  Port-Saïd  à-Suçz,  et,  par  hasard,  il  s'appelait  le  Primo, 
—  fit  escale  à  Ismaïlia.  L'équipage  descendit  à  terre  et  put  y 
réunir  d'énormes  bouquets,  iant  les  fleurs  y  sont  aujourd'hui 
nombreuses.  Deux  jours  après,  il  entrait  à  Suez  tout  orné  de 
guirlandes  fraîches  en  fleurs  naturelles. 

Voilà  ce  qde  devient  le  désert  sous  la  main  industrieuse  de  la 
Compagnie  de  Suez,  et  avec  l'aide  des  deux  principes  fécondants 
de  rÉgypte  :  l'eau  et  le  soleil. 

Timsah  est  situé  an  point  de  rencontre  du  canal  maritime  et 
du  canal  d'eau  douc^.  Voyez  sur  le  plan  en  rdief  ce  cap  de  ver- 
dure qui,  partant  des  bords  du  Nil,  s'avance  à  travers  les  sables 
dans  la  direction  et  vers  le  éentrc  de  l'isthme.  C'est  la  vallée  de 
Gessen  de  la  Bible.  Là,  Jacob  et  ses  fils  appelés  par  Joseph,  fu- 
rent établis  sur  la  terre  «  des  pâturages.  »  C'est  de  là  que  partit 
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la  grande  émigration  des  Juifs  dirigée  par  Moïse.  Son  itinéraire, 
raconté  dans  les  Écritures,  se  peut  encore  suivre  aujourd'hui, 
étape  par  étape. 

La  Compagnie  a  creusé  dans  celte  vallée  le  lit  d'un  cours 
d'eau,  qu'elle  a  embranché  sur  une  des  ramifications  du  Nil, 
laquelle  porte  encore  le  nom  de  Moës,  en  souvenir  du  législa- 
teur des  Hébreux  qui  y  fut  exposé. 

C'est  ce  qu'on  appelle  le  canal  d'eau  douce,  qui  court  d'abord 
en  droite  ligne  sur  Timsah  et  qui,  parvenu  à  cette  hauteur, 
tourne  au  sud  et  descend  parallèlement  au  canal  maritime 
jusqu'à  Suez  où  il  se  jette  dans  la  mer.  En  passant,  il  arrose  et 
alimente  Ismaïlia,  Sa  largeur  est  de  15  mètres  environ  sur  2  de 
profondeur. 

C'est  par  cette  voie  que  la  Compagnie  a  fait  parvenir  pendant 
longtemps  dans  l'isthme  les  approvisionnements,  le  matériel  et 
les  voyageurs.  L'eau  qu'elle  y  puise,  abreuve  les  chantiers  et 
la  population.  Ce  canal  sert  à  la  navigation  en  transit  des  mar- 
chandises qui  sont  chargées,  soit  à  Suez,  soit  à  Port-Saïd  et  qui 
passent  par  des  écluses  du  canal  d'eau  douce  dans  le  canal  ma« 
ritime,  ou  du  canal  maritime  dans  le  canal  d'eau  douce,  en  at- 
tendant que  la  voie  maritime  soit  ouverte  et  libre  d'une  mer  ù 
l'autre. 

La  partie  du  canal  maritime  qui  s'étend  d'Ismailia  à  Suez, 
est  occupée  en  majeure  partie  par  un  bassin  d'une  grande  éten- 
due :  ce  sont  les  Lacs  Amers.  On  les  remplira,  en  y  versant  à  la 
fois  les  eaux  de  la  Méditerranée  et  celles  de  la  mer  Rouge,  dèsque 
les  travaux  d'accès  auront  été  terminés  au  nord  et  au  sud.  A  ces 
deux  extrémités,  en  effet,  le  terrain  est  parsemé  de  roches 
dont  l'extraction  exige  des  frais  et  des  soins  particuliers. 

II  est  d'autant  moins  douteux  que  la  mer  Rouge  ait  péné- 
tré dans  ces  lacs,  à  une  époque  reculée,  qu'à  une  profondeur 
de  f/lusieurs  mètres,  ils  sont  couverts  de  dépôts  salins.  Un  spé- 
cimen de  cette  substance,  taillé  en  forme  de  colonne ,  a  été 
placé  à  l'entrée  de  l'Exposition  de  Suez.  Il  ne  présente  qu'im- 
parfaitement l'épaisseur  de  la  couche  saline.  Celle-ci  est  d'ail- 
leurs recouverte  en  plusieurs  endroits  d'une  vase  à  moitié 
desséchée,  où  il  est  dangereux  de  s'enj8:ager.  Plusieurs  agents 
de  la  Compagnie  ont  été  bien  près  d'y  être  engloutis.  L'un  d'eux 


Digitized  by 


Google 


-  37  ~ 

y  est  resté  noyé  jusqu'à  mi-corps  pendant  plus  de  vingt-quatre 
heures,  se  soutenant  à  grand-peine  sur  des  planches  jusqu'au 
moment  où  il  fut  secouru. 

Les  Lacs  Amers  qui  doivent  contenir  plus  de  900  millions  de 
mettes  d'eau  formeront,  a-t-on  dit,  une  mer  intérieure,  où  les 
navires  seraient  exposés  à  l'action  des  vents  et  à  l'agitation  des 
flots.  I^  Compagnie  ferait  au  besoin  les  travaux  nécess^tires 
pour  assurer  la  sécurité  de  la  navigation  ;  mais  il  est  plus  que 
douteux  que  de  telles  précautions  ne  puissent  être  évitées.  En 
attendant,  il  a  été  reconnu  que  la  grande  masse  d'eau  contenue 
dans  ces  lacs  ferait  équilibre  aux  marées  de  la  mer  Rouge  d'un 
côté,  et  aux  courants  produits  de  l'autre  côté  dans  le  canal  par 
les  vents'du  nord-ouest  qui  soufflent  une  partie  de  l'année. 
Cette  heureuse  disposition  de  la  nature  a  permis  d'éviter  la  con- 
struction d'écluses  qui  auraient  gêné  la  navigation  dans  le  canal 
maritime. 

Le  canal  de  Suez,  large  de  100  mètres  à  la  ligne  d'eau  et  pro- 
fond de  8  mètres,  se  développera  librement  comme  un  hos- 
phore,  ou  si  l'on  veut,  suivant  la  comparaison  de  M.  Stephen* 
son,  comme  un  fossé,  un  vaste  fossé  par  exemple,  puisque  son 
excavation  aura  exigé  l'enlèvement  de  soixante  millions  à 
soixante-dix  millions  de  mètres  cubes  de  terre  (k). 


iODÈLES  DE  iACHINES 


Jamais  jusqu'à  ce  jour  on  n'avait  ouï  parler  de  terrassements 
aussi  considérables,  surtout  à  cinq  cents  lieues  de  l'Europe, 
dpns  un  pays  complètement  désert.  Dernièrement  tout  Paris 
s'est  intéressé  à  des  travaux  qui  avaient  pour  but  rextraction 
de  4  millions  de  mètres  de  terre  au  Trocadéro,en  face  le  Champ- 
de-Mars.  Qu'est-ce  pourtant  que  ces  4  millions  comparés  aux 
70  millions  du  canal  de  Suez  ? 

On  sait  que,  dans  l'origine,  la  Compagnie  avait  compté  ^ur 
le  travail  des  indigènes  pour  enlever  cette  énorme  quantité  de 
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terre.  Le  terrassier  égyptien  est  un  ouvrier  cxpéditir.  li  n'a 
presque  pas  besoin  d*oulils.  Avec  ses  mains  il  creuse  h  terre  ; 
il  en  remplit  des  paniers  qu'on  porte  sur  la  tête  jusqu'à  l'undroit 
où  le  contenu  doit  être  déversé  pour  former  ce  qu'on  appelle  le 
cavalier,  mais  ce  qu'il  est  plus  clair  -de  nommer  la  banquette. 

Ce  procédé  d'extraction  et  de  transport  des  déblais,  n'est  ra- 
pide qu'autant  que  les  ouvriers  sont  très-nombreux  -.  et  dans 
tout  autre  pays  que  l'Egypte,  la  dépense  serait  exorbitante. 
Mais  sur  l'ancienne  terre  des  Pharaons,  où  il  est  d'un  usage 
immémorial  de  faire  payer  aux  population  une  partie  de  l'impôt 
en  travail,  l'emploi  des  hommes  aux  grands  travaux  publics 
n'a  rien  qui  puisse  blesser  la  philanthropie  sincère.  La  Compa^ 
gnie,  d'accord  avec  Mohammed-Saïd-Pacha,  avait  cru  faire 
œuvre  d'humanité  et  améliorer  le  sort  des  fellahs  en  les  appli- 
quant à  un  travail  salarié,  alors  qu'ils  peuvent  être  employés 
légalement  à  un  travail  gratuit. 

Les  indigènes  furent  donc  utilisés  dans  le  principe  à  la 
construction  des  digues  en  terres  longitudinales  du  canal  dans 
le  lac  Menzaleh  -^  ils  furent  appelés  à  creuser  le  canal  d'eau 
douce,  puis  on  les  réunit  au  nombre  de  vingt  mille  sur  le  pla- 
teau de  l'El-Guisr,  et  ils  y  pratiquèrent  un  passage  pour  le 
canal  maritime. 

On  en  était  là,  quand  la  Compagnie,  à  la  suite  d'un  débat 
retentissant  et  d'un  haut  arbitrage,  se  vit  privée,  moyennant 
une  certaine  compensation,  de  cet  élément  de  travail. 

Les  opérations  commencées  furent  donc  immédiatement  sus- 
pendues :  il  fallait  improviser  de  nouveaux  moyens  d'exécu- 
tion ;  substituer  la  mécanique  à  l'homme.  La  Compagnie  s'ef- 
força de  supporter  avec  fermeté  cette  nouvelle  épreuve.  Il 
était  écrit  qu'aie  aurait  à  en  surmonter  de  tous  genres  : 
obstacles  de  la  nature,  rivalités  de  la  politique^  jalousie 
des  homnaes,  hostilités  des  envieux,  haine  des  Impuissants, 
aniUMsité  particnlière  de  ces  homnres  qo'offcisqse  tout  ce 
<]ui  s'élève  et  que  gène  jusqu'à  l'ombre  ée.  la  popularité  la 
plus  juste.. 

La  Compagnie  s'adjoignit  des  entrepreneurs  dont  l'expérience 
et  l'habileté  étaient  constatées  par  de  précédente  travaux. 

Voyons  quels  étaient  les  principaux  éléments  du  pr(^lème  ! 
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La  transformation  exigée  par  la  politique  devait  être  opéi-ée 
dans  les  conditions  suivantes  : 

La  Compagnie  avait  pris  possession  du  désert.  Elle  y  était 
installée.  Le  canal  d'eau  douce  portait  au  centre  de  l'Isthme  les 
approTisionnements,  le  matériel  et  Feau  potable. 

Les  travaux  proprement  dits  du  canal  maritime  se  bornaient 
à  peu  près  anx  terrassements,  commencés  à  la  main  par  les 
fellahs. 

Quelques  dragues  de  moyenne  force  étaient,  il  est  vrai, 
employées  soit  à  remblayer  le  marais  autour  de  Port-Saïd,  soit 
à  approfondir  le  chenal  ouvert  dans  le  lac  Menzaleh.  D'autres 
dragues  plus  puissantes  avaient  été  commandées  :  mais  ces  mesu- 
res prises  par  la  Compagnie,  en  vue  d'une  combinaison  du  travail 
à  bras  d'homme  avec  le  travail  des  machines,  ne  répondaient  plus 
aux  besonis  créés  par  le  nouvel  ordre  des  choses. 

Une  tranchoe  profonde  de  deux  mètres  environ  et  d'inégale 
largeur  était  ouverte  de  Port-Saïd  an  lac  Timsah.  On  l'avait 
protégée  par  des  berges  qui  commençaient  à  prendre  de  la 
consistance. 

Du  côté  de  Suez,  on  n'avait  encore  donné  d'impulsion  vigou- 
reuse à  aucun  travail  ;  la  crête  du  Sérapéum  était  à  peine  enlevée. 
C'est  dans  cette  partie  surtout  que  la  Compagnie  comptait  em- 
ployer les  indigènes  ;  et  si  elle  avait  continué  à  obtenir  les 
escouades  d'ouvriers  que  lui  procurait  auparavant  le  gouverne- 
ment ^yptien,  nul  doute  que  vers  Suez  surtout  l'enlèvement  de« 
terres  à  la  brouette  et  au  panier  n'eût  été  conduit  avec  une 
grande  activité. 

Dans  cette  situation,  ia  premfère  chose  à  faire  était  évidem- 
ment de  commander  des  dragues  d'une  grande  puiàsance  el  de 
les  commander  en  grand  nombre.  Mais  comment  eh  combiner 
les  organes? 

Ce  n'est  pas  tout  qu^e  de  faire  tourner,  au  moyen  de  la  va- 
peu  r,  Un  chapelet  de  godets*  qui  creusent  le  sol  et  enlèvent  la 
terre. 

Il  faut  verser  le  contenu  de  ces  godets  et  le  porter  quelque 
part:  travail  long,  qui,  selon  les  moyens  employés,  peut 
devenir  tellement  dispendieux  qu'il  rende  impossible  Topération 
même? 
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L'enlèvement  ordinaire  des  terres  draguées  se  fait  de  la 
manière  la  plus  simple  : 

Les  déblais  sont  versés  dans  des  caisses  placées  sur  des 
bateaux  qui  accostent  la  drague.  Lorsque  ces  caisses  sont 
pleines,  le  bateau  s'éloigne  et  va  les  porter  le  long  de  la  berge. 
Là  sont  installées  des  grues  qui  saisissent  les  caisses,  les  élèvent, 
tournent  sur  elîes-mêraes  et  peuvent  verser  ainsi  les  déblais  à 
une  distance  de  quelques  mètres  dans  des  wagons  de  chemin 
de  fer. 

Ce  procédé  très-simple  est  impraticable  lorsqu'il  s'agit 
d'opérer  sur  des  masses  très-considérables  de  déblais.  Il  est 
trop  lent  et  trop  coûteux. 

Avec  cette  méthode,  il  eût  été  impossible  de  prévoir  le  terme 
des  travaux  du  canal. 

On  comprit  alors  la  nécessité  de  construire  des  appareils 
nouveaux  appropriés  à  un  travail  d'une  importance  exception- 
nelle, dont  on  n'avait  pu  prévoir  jusqu'alors  les  exigences,  et 
qui  entraînait  l'emploi  de  moyens  inusités. 

Un  couloir,  qu'on  avait  adapté  dès  le  principe  aux  petites 
dragues,  alors  qu'elles  draguaient  contre  les  berges,  donna 
ridée  d'un  long  couloir  que  nous  allons  décrire  et  dont  on  peut 
voir  le  modèle  sur  le  bont  de  canal  représenté  à  l'exposition  de 
la  Compagnie. 

Pour  verser  les  déblais  sur  le  bord,  notamment  dans  les  bas- 
sins de  Port-Saïd,  on  avait  imaginé  de  placer  sous  les  godets 
des  dragues  une  rigole  en  bois  ou  en  tôle.  Elle  recevait  les  dé- 
blais et  les  laissait  couler  à  terre.  L'iodînaison  de  cette  rigole 
suffisait  pour  l'entraînement  naturel  des  vases  ou  des  sables 
extraits  par  les  dragues.  Mais  cette  inclinaison  ne  pouvait  être 
maintenue  qu'à  la  condition  que  les  dragues  rabotassent  près  du 
rivage,  où  l'on  jetait  leur  produit.  En  reculant  ces  appareils 
pour  creuser  le  canal,  à  son  centre  par  exemple,  c'est-à-dire  à 
cinquante  mètres  du  bord  de  l'eau,  on  rendait  le  couloir  inutile. 
On  pouvait,  en  effet,  l'allonger,  mais  alors  il  n'avait  plus  de 
pente.  Les  déblais  que  la  drague  y  eût  versés,  en  auraient  en- 
combré Torifice  et  ne  seraient  pas  parvenus  jusqu'à  terre.  Or, 
on  supposant  qu'on  draguât  au  milieu  du  canal,  ce  n'était  pas 
seulement  50  mètres,  ou  la  moitié  delà  largeur  totale  de  ce  canal. 
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qu*il  fallait  donner  au  couloir,  mais  iO  ou  20  mètres  de  plus  ; 
car  il  ne  suffisait  pas  qu'on  portât  les  déblais  sur  le  bord  de 
Feau,  il  fallait  qu*on  les  jetât  beaucoup  plus  loin,  en  prévision 
des  élargissements  futurs,  et,  surtout  pour  éviter  les  éboulement^ 
partiels  de  la  banquette  dans  le  canal  même. 

La  solution  de  ce  problème  a  été  trouvée.  A  voir  le  modèle, 
cette  solution  parait  toute  simple.  Cela  prouve  seulement  qu'elle 
est  bonne.  Mais,  comme  tant  de  choses  simples,  elle  s'est  fait 
chercher  longtemps. 

On  a  commencé  par  élever  aussi  haut  que  possible  le  bâti  de 
la  drague  au  sommet  duquel  montent  et  tournent  hs  seaux, 
après  leur  sortie  de  l'eau.  Pour  éviter  que  ce  bâti,  fort  lourd  et 
qui  déplaçait  le  centre  de  gravité,  n'entraînât  la  coque  de  la 
drague  et  ne  la  fit  chavirer,  on  l'a  renforcée  au  moyen  d'une 
charpente  en  fer,  disposée  sur  les  côtC's  en  s'appuyaot  sur  un 
chaland. 

A  la  hauteur  où  les  godets  versent  les  déblais  qu'ils  ont 
apportés  du  fond,  le  couloir  est  placé.  Il  a,  dans  certains  cas, 
jusqu'à  70  mètres  de  long.  Qu'on  se  représente  une  immense 
colonne  de  fer  et  de  tôle  qu'on  aurait  coupée  du  haut  en  bas  et 
dont  la  moitié  serait  couchée  de  manière  à  former  un  pont  par- 
tant de  la  drague  et  arrivant  à  terre. 

Ce  pont-aqueduc  est  supporté,  entre  la  drague  et  la  terre, 
par  un  solide  appui  qui  repose  sur  un  chaland,  autrement  dit 
un  bateau  plat.  Mais  il  ne  touche  pas  la  berge.  On  le  maintient 
au  contraire  à  une  certaine  hauteur  au-dessus  du  sol,  afin  que 
les  déblais  puisant  tomber  commodément  à  terre,  lorsqu'ils 
ont  roulé  du  haut  du  couloir  jusqu'à  son  embouchure. 

Restait  à  surmonter  la  difficulté  principale  :  le  défaut  d'incii* 
naison  du  couloir,  dont  la  pente  était  nécessairement  peu  s^ 
sible  à  cause  de  sa  longueur  et  du  peu  d'élévation  de  son 
point  d'attache  et  de  départ.  Comment  parviendrait-on  à  en- 
traîner les  déblais  jusqu'au  boat  de  cette  rigole? 

On  avait  fait  plus  d'un  essai  sur  des  couloirs  moins  longs. 
On  avait,  par  exemple,  placé  sur  les  côtés  des  hommes  munis 
de  perches  et  de  râteaux;  ilâ  poussaient  les  déblais  qui  s'arrê- 
taient en  route  et  dégageaient  la  rigole.  Mais,  appliqué  à  d'énor* 
mes  appareils,  ce  moyen  était  aussi  insignifiant  que  coûteux 
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La  (besogne  était  bien  au-dessus  de  la  force  des  bras,  et  les^ 
résiUtats  élaie^U  nuis. 

Qûelqu  un  renarqud  que  les  godets,  en  se  renversant  pour 
vider  Jes  déblais  dans  les  couloirs,  laissaient  couler  une  certaine 
quantit(^  d'eau  qu^ils  avaient  apportée,  mêlée  aux  débris  solides. 
Cette  eau  descendait  en  minces  filets  qui,  s'introduisant  entre 
les  monceaux  de  terre  etdesable  réunis  dans  Je  couloir,  les 
délayait,  les  désagrf^geait  et  finalement  en  enlraluait  une  partie. 
Ce  fut  un  trait  de  lumière. 

Entretenir  dans  le  couloir  ;un  courant  d'eau  ni  trop  fort  ni 
trop  faible,  —  car^  trop  fori  il  aurait  passé  par-dessus  les  bords, 
et  trop  faible  il  eût  été  absorbépar  les  terres  amoncelées,  — 
tel  était  le  remédie  applicable  à  rinsuffisance  dtinclioaison  du 
couloir. 

On  plaça  des  pompes  sur  les  dragues.  La  vapeur  y  donna  le 
mouvement,  et  l'eau  coula  constamment  dans  la  rigole  aérienne, 
entralliant  avec  elle  les  produits  solides  du  dragage  pao*  Taclion 
de  son  courant  et  par  sa  force  dissolvante. 

Le  grand  couloir  est  la  machine  fondamentale  du  percemeiU 
de  l'isthme.  Le  canal  a  cent  soixante  kilomètres,  de  P.oi  t-Saïd 
.  à  Suez.Plusd'un  tiersseroni  creusés  au  moyen  du  *  longxîouloir» 
avec  une  facilité  et  une  économie  qu'il  eût  été  impossible  de 
prévoir.  La  Compagnie  a  pu  opposer  victorieusement  celte  in- 
veniion  à  ceux  de  ses  détracteurs  qui  avaient  spéculé  sur  la 
retraite  des  ouvriers  indigènes,  pour  empêcher  la  construction 
du  canal  (B). 

Dans  tout  l'espace  compris  entre  Port-Saïd  et  le  plateau 
d'El  Guisr  à  travers  les  lacs  Menzaleh  et  Ballah,  et,  au  besoin, 
dans  la  plaine  de  Suez;  dans  tous  les  endroits  où  les  bords  du 
canal  n'on  1  pas  une  élévation  trop  considérable  le  long  couldir 
peut  fonctionner  à  merveille 

Un  grand  nombre  de  dragues  échelonnées  dans  tout  le  par- 
cours du  canal  sont  pourvues  de  cet  instrument,  il  fallait  en 
fabrique»  unwiulre  pour  verser  les  déblais  sur  les  lerges^plus 
élevées  que  les  dragues  mêmes,  dans  les  parties  du  canal  où  la 
petite  du  loug  couloir  eût  été  nécessairement  en  sens  inverse 
qu*elle  doit  être,  c'est-à-dire  inclinant  de  la  berge  à  la 
drague. 
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Toursoni  autour  .de  la  table  fig^urant  Je  bout  de  catuU  H 
arrêtons-nous  devant  un  châssis  en  fer  qui  est  placé  sor  cette 
table  près  des  portes  du  Panorama. 

Ce  «l'est  riea.  C'est  une  aiachine  qui  semble  me  aa  miaw- 
cope.  C'est  uo  nodèle  4ans  le  genre  de  ceux  qu'on  fabrique 
pour  anuiser  les  enfants.  £h  bien!  s'il  était  possible,  au  «ortir 
(te  r£xp0sition,  d'eotrer  dans  les  ateliers  des  forgées  et  chan- 
tiers de  la  Méditerranée;  m  y  verrait  un  de  ces  appareils  quj 
sont  de  véritables  monuments,  qui  ont  la  hauteur  et  Tampieur 
d'une  maison  de  Paris, 

C'est  ee  qu'on  appedie  les  éUmteurs^  et  nous  allons  en  dé- 
crire somma iremeot  le  mécanisme. 

Mais  qu'on  nous  permette  d'abord  «d'expliquer  pourquoi  la 
Compagnie,  au  lieu  d'exposer  ces  petits  modèles,  n'a  pas  tout 
simplemeat  apport  au  Champ-de-Mars  les  appareils  nnéme  qui, 
par  leur  masse,  auraient  frappé  plus  vîvemeirt  le  specta- 
teur. 

C'est  parce  qute  ces  appareils  sent  tous  utHîsés  en  Egypte,  et 
qu'il  n'appartkat  pas  à  la  Compagnie  d'en  disposer,  puisqjie  leur 
livraison  aux  entrepreneurs  t^i  une  condition  du  contrat  de  ces/ 
derniers.  C'est  parce  que  la  réunion  k  Paris  d'une  drague  pour- 
vue de  son  long  couloir,  d'un  élévateur,  d*un  excavateur  à  sec 
et  de  deux  b;iteaux  porteurs,  comprendrait  Timmobilisation 
d'un  capital  de  plus  de  deux  millions,  sans  compter  les  dé- 
penses de  transport  et  li  pej*te  du  travail  de  ces  instruraento 
peodant  une  année.  C'est  enfin  parce  que,  pour  les  représen^ 
en  activité  sur  wn  canal  proportionné  i  leur  masçe,  il  tni  fallu 
que  la  Commission  impériale  pûiréserverau  canal  de  Suez  tout 
un  côté  du  Cliiinip-de-Mars  et  que  la  Compagnie  dépensât  en 
frais  d*installalion  peut-être  un  million. 

Cette  explication  donnée,  passons  à  l'appareil  élévateur. 

Il  consiste  en  deux  poutres  de  fer  inclinées  de  bas  on  haut 
jusqu'à  une  élévation  de  14  métrés.  Entre  ces  deux  supf)orts 
tourne  une  chaîne  sans  fin,  mue  par  U  vapeur,  et  sur  la  chaîne 
un  chariot  qui,  parvenu  au  sommet,  se  renverse  et  répand  les 
d^ais  qu'il  porte. 

Ces  déblais  sont  contenus  dans  des  caisses  qu'on  accroche 
an  chariot  quand  il  redescend  vide,  et  suivant  le  mouvement 
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de  la  cbaine  sans  fin.  Il  y  a  dix-huit  élévateurs  de  celte 
espèce  CC). 

Ainsi,  les  terres  étant  transportées  sur  la  berge,  tantôt  au 
moyen  des  longs  couloirs  quand  le  sol  est  plus  bas  que  la  dra-- 
gue,  tantôt  par  les  élévateurs,  quand  le  sol  est  plus  élevé  que 
l'appareil  dragueur,  il  ne  restait  plus  qu'à  pourvoir  à  ce  même 
transport  des  déblais  dans  les  parties  du  canal  où  ils  ne 
ioivent  pas  être  déposés  sur  les  rives.  Où  a  construit  dans 
ce  but  des  baleaux-porteurs.  Les  uns  vont  k  la  mer  ;  ils  sont 
construits  de  manière  à  s'y  maintenir.  Les  deux  ponts  sont  pla- 
cés l'un  à  l'avant,  l'autre  à  l'arrière  du  bâtiment;  ils  servent  à 
l'équipage  et  à  la  manœuvre.  Le  centre  du  navire  est  réservé  tout 
entier  à  la  réception  des  déblais.  Il  est  séparé,  par  une  cloison, 
en  deux  cavités  qui  descendent  jusqu'au  fond  du  bat^u-porleur, 
et  qu'on  remplit  des  produits  du  dragage.  Quand  ces  réceptacles 
sont  pleins,  on  conduU  le  bateau-porleur  en  mer,  et,  au  moyen 
d'un  levier,  on  descend  les  chaines  qui  tiennent  les  portes,  trap- 
pes ou  clapets  de  fond,  comme  le  lecteur  voudra  les  appeler.  En 
s'ouvrant,  ces  portes  laissent  tomber  les  déblais  contenus  dans 
les  cavités  du  bateau  qui  revient  alors  prendre  place  sous  les 
dragues  pour  y  recevoir  un  nouveau  chargement. 

D'autres  bateaux  de  même  espèce  et  qui  ont  la  même  attri- 
bution, sont  destinés  à  fonctionner  exclusivement  dans  les  la- 
gunes que  traverse  le  canal.  Sur  les  uns  les  poites  sont  au  fond, 
sur  les  autres  elles  sont  de  côté;  ils  sont  larges  et  plats  comme 
il  convient  à  des  bateaux  de  rivière,  au  lieu  de  s'amincir  graduel- 
lement  jusqu'à  la  quille,  comme  les  bateaux  de  mer  (D). 

Nous  aurions  encore  à  solliciter  l'attention  en  faveur  d'une 
drague  nommée  excavateur  à  seo.  On  l'a  représentée  en  plein 
exercice  et  il  suffit  d'un  coup  d'œil  pour  qu'on  en  comprenne  le 
mécanisme  et  Tutilité.  Cet  instrument  est  employé  sur  les  talus 
élevés  du  seuil  d'EI-Guisr,  par  M.  Couvreux,  à  qui  la  Compa- 
gnie a  concédé  une  petite  partie  de  ses  travaux.  Pour  plus 
amples  détiils,  nous  renvoyons  le  lecteur  à  la  fin  de  la  présente 
brochure.  Annexe  (E). 

Tels  sont  les  principaux  modèles  que  la  Compagnie  a  rassemblés 
sur  le  canal  figuré  à  l'Exposition.  Ils  comprennent  les  diff"érentes 
combinaisons  qu'elle  a  adoptées  pour  le  creusement  du  canal  et 
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le  transport  des  déblais.  Ces  mécanismes,  qui,  pour  la  plupart, 
présentent  des  innovations  importantes,  sont  ingénieux,  écono- 
miqueset  surtout  pratiques^  pour  nous  servir  d'une  expression 
qu'on  emploie  volontiers  dans  les  fabriques  et  les  usines.  La 
science  du  dragage  était  encore  dans  Tenfance  au  moment  où  le 
canal  de  Suez  a  été  commencé.  Jamais  les  dragues  n'avaient 
été  employées  à  des  terrassements  aussi  considérables.  La  néces- 
sité, mère  de  l'indtistrie  —  c'est  à  l'Exposition  surtout  que  celte 
métaphore  ancienne  est  applicable  —a  bien  inspiré  la  Compagnie 
et  ses  entrepreneurs.  Désormais,  on  ne  craindra  plus  d'extraire, 
sous  l'eau,  la  plus  grande  quantité  de  terfe.  On  a  sous  les  yeux 
Tun  des  plus  grands  exemples  de  ce  que  peut  faire,  sous  ce  rap- 
port, le  génie  de  l'homme  et  la  persévérance  des  caractères. 

On  avait  privé  la  Compagnie  du  concours  des  ouvriers  ;  elle 
y  substitue  le  travail  mécanique.  Il  n'existait  pas  de  machines 
proportionnées  au  travail  qu'elle  avait  à  faire,  elle  en  crée.  Elle 
leur  donne  une  force  inconnue,  des  organes  nouveaux.  Elle 
élève  la  matière  à  la  hauteur  de  l'entreprise  commencée.  En 
même  temps  elle  peuple  un  désert.  Elle  construit  des  villes;  elle 
introduit  la  circulation,  l'industrie  dans  l'isthme  ;  elle  y  propage 
l'instmclion  et  la  morale;  elle  y  distribue  le  pain  de  la  parole 
avec  le  pain  de  chaque  jour  à  des  milliers  d'hommes.  Dira-t-on 
qu'elle  n'a  pas  bien  mérité  du  pays? 

Jetons  maintenant  un  coup  d'oeil  sur  la  partie  de  l'Exposition 
qui  est  consacrée  au  système  de  tonage  adopté  pour  le  transport 
provisoire  des  marchandises  d'une  mer  à  l'autre,  en  passant  par 
le  canal  d'eau  douce. 

Voici  le  toueur,  qu'on  appelle  le  toueur  Bouquié,  du  nom  de 
eeini  qui  inventa  ce  système.  Voici  quelques  fragments  de  la 
chaîne  immei^ée  sur  laquelle  ce  toueur  se  haie,  en  traînant  à  sa 
suite  des  chalands  chaînés  ensemble  de  mille  tonneaux  de  mar- 
chandises Deux  mots  à  ce  sujet  : 

L'état  d'avancement  des  travaux  dans  lapaitie  du  canal  qui 
Ta  de  Port-Saïd  à  Ismaïlia  et  la  complète  construction  du  ca- 
nal d'eau  douce  qui,  venant  de  Zagazig,  rejoint  le  canal  mari- 
time à  Ismaïlia  pour  descendre  ensuite  directement  à  Suez,  a 
permis  à  la  Compagnie  d'installer  un  service  régulier  de  transi* 
des  marchandises  et  des  passagers  d'une  mer  à  l'autre. 
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De  ncerabreiix  cbaiaods  desliDés  k  i  ecôTOir  les  ehargerneits 
ont  été  eipédiés  à  PortrSaïd  et  monSiés  dans  lescanaux* 

U&  double  systètne  de  iraction  a  été  adopté. 

DaBS  le  canal  maritime,  et  provisoiremeDt>  six  boteaai  à 
vapeur  Femorquerout  tes  chalands  chargés  de  Port-Saïd  à.  Is- 
maïliây  et  vice  versât 

Dans  le  canal  d'eau  douce,  un  système  de  louage  a  été  in- 
stallé. Six  loueurs  font  ce  servk^e. 

Lesremorquettrs  àdeux  héLees,  conslraits  siiiraDt  les  formes 
ordinaires^  mesurent  20  nnètres  de  longieur  et  i  inètres  de 
largeur.  Ils  sont  munis  chacun  de  deux  machines  indépendan- 
tes de  plus  de  100  chevaux  de  force. 

Le  système  de  touage  qui  fonctionne  mr  le  canal  Saint-Mar- 
tin à  Paris  et  dont  M.  Bouquié  est  l'inventeur,  a  été  adopté 
comine  étant  à  la  lois  le  plus  simple  et  le  mienx  approprié  aux 
conditions  du  transit  dans  l'isthme. 

Ces  loueurs  mesurent  20  mètres  de  longueur  sur  3  n^ètres  50 
de  largeur  et  sont  munis  chacun  d'une  machine  de  18  chevaux 
de  force. 

La  chaîne  sur  laquelle  s'opère  ht  Iraction  dans  le  système- 
adopté  est  entraînée  sur  une  poulie  à  empreintes,  chaque  maii- 
loo  venant  s'adapter  exaciemenldans  l'empreinte  de  la  roue 
motrice.  Cette  roue  est  placée  sur  l'un  des  côtés  au  loueur,  ce 
qui  permet  de  prendre  ou  de  quitter  la  chaîne  avec  la  phis 
grande  facilité,  soit  en  la  retirant  de  l'eau  et  la  posant  sur  la 
poulie,  ou  en  la  rejetant  dans  le  canal,  soit.  lorsqufun  toueuF 
est  bord  à  bord  avec  le  premier,  en  prenant  la  chaîne  sur  sa 
]»)ulie  ou  en  l'y  posant. 

Ce  système  a  sur  le  système  de  touage  ordinaire,  quii consiste 
dans  l'emploi  de  treulIs^Diacés  au  centre  des  teueurs,^  l'avantage 
d'une  plu6  grande  légèreté,  d'une  plus  grande  simplicité  d'ôr^ 
ganes  et  enfin  d'une  extrême  facilité  de  manœuvre  pour  \k 
mise  ei  marche  et  l'ai  rét  ou  pour  le  croisemeni  de  deux 
loueurs  marchant  en  sens  inverse  sur  une  même  chaîne.. 

Le  transit  des  mai  chandises  et  des  passagers  d^une  me^  à 
liautre^  est  dès  maintenant  organisé  de  manière  à  transporter  ài 
tiavera  l'isthme  jusqu'à  mille  tranes  par  jour.  La  Gompa^ie  dv 

nal  de  Soez  a  ainsi  inauguré  sa  période  d'exploitation^ 
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Quelques  renseignements  sur  l'usine  établie  par  M.  Lasseron, 
à  Ismailia,  ne  seraient  pas  superflus.  Un  modèle  ^de  cette  usine 
a  été  placé  sur  Tune  des  tables  de  TExposition.  e  a  pour  but 
d'élever  Teau  douce  et  de  la  transporter,  par  une  double  con- 
duite forcée  jusqu'à  Porl-Saïd,  c'est-à-dire,  à  quatre-vingts 
kilomètres.  C'est  une  distance  considérable  qui  donne  à  cette 
entreprise  un  caractère  tout  particulier.  L'usine  Lasseron  fonc- 
tionne très-bien  (F). 


ÉCHINTILLQNS  DU  SOL  ET  PRODUITS  NITURaS. 


Nous  avons  peu  de  choses  à  dire  à  ce  sn]eî.  Les  échafltîHons, 
qH^arecueîlttsen  Egypieftf.Ch.  Laurenl-Degoiisée;  les  spécimens 
et  produHs  naturels  coltectiwinés  dims  rfethme  par  le  docteur 
Companyo  et  le  capHaine  Beaudloum,  sont  intéressants  à  plus 
d'à»  titre;  mais  hobs  sortirions  de  aoire  sujet,  et  tîous  pourrions 
6lre  à  feon  dreit  ismés  d'incompétence,  si  nous  cherchions  âf  dis- 
serter sur  les  sciences  «aturelles. 

La  colteeiion  4n  docteur  Companye  qu'il  a  offerte  et  qui 
appafrtcnt  aw  mu-ée  dte  Pwpignan,  et  4'opinion  gétiérsfle  lut  est 
très  fiivorabte.  On  y  trouve  des  curiosilés  qBi  méritent  {Tétre 
vnesH  dont  TexpUcation  est  donnée  par  les  étiquettes  (G). 

Qoâfit  aux  colleclionB  géoloj^iques^de  M.  Ch.  Lauren  t-Degousée, 
^elles^îwlété  faites  avec  ut»  grand  soin.  Cetteétwle  tfa  certes  pas 
été  indifférente  aux  ingénieurs  qui  aTaîem  à  se  rendre  compte  de 
la  nature  du  seï  arvant  de  conrAinerles  moyens  ât  l'attaquer. 
Cest,  d*aflïe«re,  un  wou'veau  chapitre  ajouté  à  fhfstoîre  de  ta 
consIRution  du  globe  «t,  à  ce  tftre,  a  doit  avoir  un  grand 
attrait  pour  tous  ceux  qui  aspirent  à  h  ^oire  des  Humboldt  et 
4e»£Be  de  Beaumont  ^). 


Digitized  by 


Google 


-kS 


PANORAiA. 


Il  y  a  rien  à  dire  d'un  Panorama,  il  faut  te  voir.  Nous  avons 
dit  quelle  raison  a  déterminé  la  Compagnie  à  exposer  cette 
peinture.  On  sait  quelle  a  eu  pour  but  de  représenter  l'état  des 
travaux  au  mois  d'avril  1867^  époque  où  la  toile  a  été  peinte  par 
MM.  Rubé  et  Chaperon  sur  les  dessins  de  M.  Chapon,  architecte 
delàCompapie.  C'est  une  représentation  très-exacte  de  l'Isthme 
et  du  ^anal.  Toutefois  nous  devons  faire  remarquer  que  les 
divers  chantiers  et  villes  sont,  dans  la  nature,  beaucoup  plus 
espacés  que  sur  la  toile. 

Ils  sont  séparés  tantôt  parles  sables,  tantôt  par  les  eaux  des 

ics.  Il  eût  été  très-monotone  et  tout  à  fait  sans  intérêt  de  r^ré- 
senter  ces  terrains  et  ces  eaux  uniformes  et,  d'ailleurs,  l'étendue 
de  la  toile  n'était  pas  assez  grande  pour  qu'une  représentation 
exacte  fût  possible.  Le  spectateur  doit  donc  savoir  que  si  le  Pa- 
norama est  parfaitement  correct  en  ce  sens  qu'il  montre  les  tra- 
vaux et  les  établissements  de  la  Compagnie  dans  l'état  où  ils  se 
trouvaient  au  mois  d'avril  dernier,  il  a  le  défaut  nécessaire  de 
rapprocher  les  distances  et  de  joindre  presque  des  chantiers  et 
des  villes  qui  sont  beaucoup  plus  éloignées  les  unes  des  autres. 

A  droite  du  panorama  est  la  Méditerranée,  le  spectateur  a  sous 
ses  yeux,  la  ville  de  Port-Saïd,  son  port  et  le  commencement  de 
la  jetée  de  l'Ouest.  A  ses  pieds,  sur  le  premier  plan,  où  l'on  voif 
uneespècede  damier  composé  de  blocscorrectementaligné.  C'est 
te  chantier  de  MM.  Dussaud  frères.  Cesbiocs  formés,  ainsi  que. 
nous  l'avons  dit,  de  sable  et  de  chaux,  sont  destinés  à  la  con- 
struction des  deux  jetées.     . 

En  face,  et  sur  l'autre  rive  du  canal,  se  développent  parallè- 
lement au  littoral,  les  maisons  de  la  ville. 

Des  navires  à  voiles  sont  figurés  dans  le  premier  bassin,  qui  est 
te  bassin  du  commerce. 
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La  digue  assurant,  dès  à  présent,  à  la  navigation,  des  profon- 
deurs de  7  mètres,  les  bâtinnentsd'un  tonnage  moyen,  pénètrent 
constamment  dans  le  port  et  mouillent  à  Tendroil  où  ils  sont 
iodiqués. 

Au  sortir  de  Port-Said,  le  canal  entre  dans  les  lacs  Menzaieh, 
qu'on  voit  se  dérouler  à  perte  de  vue  sur  la  rive  Afrique  H  qui  s'é- 
tendent également  sur  la  rive  Asie.  Ges  lacs,  avec  leuys  bandes 
de  terrain  sablonneux  qui  émergent  de  Teau,  sont  très-fidèlement 
représentés.  Seulement,  il  faut  se  les  figurer  comme  ayant  iine 
bien  plus  grande  étendue  le  long  du  canal.  Us  Tenveloppent 
jusqu'au  45""  kilomètre  environ,  ne  laissant  à  sec  que  les  deux 
berges  construites  à  main  d'homme  et  formées  des  déblais  ex- 
traits du  canal  même. 

Raz-el-Ech,  le  premier  campement  que  nous  apercevons  sur 
la  rive  d'Afrique,  au  sortir  de  Port-Saïd,  au  15^  kilomètre,  n'est 
qu'un  Ilot  de  vase  durcie  par  le  soleil  au  milieu  des  lacs.  On 
l'utilise  pour  le  service  des  dragues  qui  travaillent  dans  cette 
partie  du  canal. 

Vins  loin,  vers  le  45'  kilomètre,  voici  Kantara,  avec  son 
pont  de  bateaux,  qui  sert  au  passage  des  caravanes  sur  la  route 
de  Syrie.  K^intara,  placée  dans  une  plaine  de  sable»  consiste  en 
une  double  rangée  de  baraques,  offrant  en  perspective  un  bel 
hôpital  situé  sur  un  mamelon.  Le  site  est  parfaitement  salubre, 
les  lacs  Menzaleh  cessent  en  cet  endroit,  mais  les  marais  re- 
commencent un  peu  plus  loin,  sous  le  nom  de  c  Lacs  Ballab  », 
qui  baignent  le  pied  du  seuil  d'El-Guisr  à  Ël-Ferdane. 

Ici,  le  canal  est  encaissé  entre  deux  talus  tiès-élevés.  C'est 
ce  qu'on  appelle  c  le  plateau  ou  le  seuil  d'EI-Guisr  »,  qui  com- 
prend un  espace  de  14  kilomètres,  et  qui  a  été  creusé  en  partie» 
ainsi  que  nous  l'avons  dit  plus  haut,  par  la  main  des  ouvriers 
fellahs.  Le  village  ou  campement  d*El-Guisr  se  trouve  au  som- 
met  de  la  dune  sur  la  rive  Afrique. 

On  aperçoit  ensuite  le  chalet  du  vice-roi  construit  à  l'ex- 
trémité méridionale  de  la  dune.  Il  regarde  la  ville  d'Isma'Oia 
et  la  vaste  nappe  d*eau  qu'on  appelle  le  lac  Timsah.  A  droite, 
la  perspective  s'étend  sur  le  canal  d'eau  douce  et  les  plaines 
fertiles  de  l'Egypte;  à  gauche  l'œil  se  perd  dans  un  horizon  de 
sables. 
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La  ville  d'IsmaSia  est  plactée  entre  le  canal  (Tean  douce  et  le 
lae  Timsah  :  elle  £ait  face  à  ce  lac,  an  pied  des  dunes  d'El- 
Guisr.  Une  dérivation  du  canal  d^ean  douce  passe  av  pied  de  la 
cité  et  ralimente.  C'est  un  parallélogramme  où  Ton  troHV« 
l'habitatton  du  directeur  général  des  travaux,  le  chalet  du  pré- 
aident de  la  Compagnie,  tesatelfeiis,  les  magasins,  une  église 
catholique  et  un  hôpital.  A  quelque  distance,  a  été  construite 
l'usine  de  ringénieur  avec  qui  la  compagnie  a  traité  pour  l'en- 
voi xle  l'eau  douce  par  une  douWe  «wjduHe  forcée  jusqu'à  Port- 
Saïd.  Le  modèle  de  cette  usine  est  ao  nombre  des  p!ans  en 
relief  exposés  par  la  compagnie.  De  l'autre  côté  de  fei  ville  est 
placé  le  vilbige  arabe  avec  son  baiar  et  sa  mosquée.  Toutes 
ces  constructions  sont  figurées  sur  la  toile  de  MM.  liubé  et 
Chaperon. 

Nous  arrivons  à  «ne  autre  partie  du  lobteau,  oè  Ton  ne  voit 
plus  la  ligne  d'eau  continue  du  canal  maritime,  mai<s  où  Ton 
suit  parfaitement  de  l'œil,  les  travaux  qœ  s'acconipKssenl  pour 
«ichever  l'œuvre  du  percement  de  l'Isthme. 

Le  Sérapéum  est  cette  élévation  de  terre  qui  commence 
presque  au  pied  du  ]i»c  Timsah.  On  en  avaÂt  écrété  le  sommet, 
à  mains  d'hommes,  mais  les  bras  indigènes  ayant  été  retirés  à  la 
compagnie,  on  a  dû  imaginer  d'autres  moyens  de  creuser  le 
Sérapéum.  On  a  fait  dans  le  canal  d'eau  douce,  que  le  speeta» 
teur  voit  serpenter  à  l'horizon,  une  saignée  transversale,  par 
laqodle  on  a  amené  l'eau  dans  la  tranchée  même  que  les  in- 
digènes avaient  oaverte;  puis  on  y  a  fait  entrer  les  dragues  par 
le  catial  d'eau  douce,  dont  le  niveau  est  beaucoup  plus  élevé 
que  celui  du  canal  maritime. 

Immédiatement  après  le  Sérapéum ,  le  panoranra  indique 
une  vaste  dépression  de  ten*aîn ,  qu'on  désigne  sous  le  nom  de 
Laes  Amers.  La  nser  Ronge,  qui,  autrefois,  remplissait  évîdem* 
ment  ce  grand  bcissin,  y  a  laissé  des  dépôts  considérables  de  sel 
et  des  flaques  de  vase  noirâtre.  Lorsque  la  Compagnie  sera*  en 
mesvre  de  faire  entrer  Teau  dans  les  Lacs  Amers,  on  eaioate 
qu'ils  contiendront  90#  millions  de  mètre  cubes  ;  i4  faudra  pin 
d'une  année  pour  les  remplir. 

Chalouf^l-Terraba,  que  nous  voyons  ensuil»,  est  un  eavûh 
pement  des  plus  curieux.  Des  travaux  d'une  grande  importance 
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y  ont  été  exécutés,  il  s'agissait  d'enlever  un  banc  de  roche  sur 
un  espace  de  pHisieurs  kilomètres.  Le  canal  a  d'abord  été  creusé 
à  toute  largeur,  jusqu'au  niveau  de  ce  rocher,  puis  on  a  fait 
jouer  la  mine  et  la  Compagnie  n'a  pas  tardé  à  avoir  raison  de 
cet  obstacle.  Aujourd'hui  la  tranchée  est  ouverte  à  toute  pro- 
fondeur, c'est-à-dire  à  huit  mètres,  dans  toute  la  section  de 
Chalouf. 

Traversons  la  plaine  de  Suez  et  les  divers  campements 
qu'on  y  a  placés,  non  sans  y  remarquer  en  passant,  le  Djébel- 
Géneflfé ,  qui  est  le  dernier  contrefort  des  montagnes  de 
TAttaka,  ainsi  que  le  chemin  de  fer,  que  nous  voyons  circuler 
au  loin  dans  le  désert,  marchand  vers  Suez. 

Nous  voici  parvenus  à  Suez ,  que  nous  n'avons  pas  à  dé- 
crire, puisque  c'est  une  ancienne  ville  d'Egypte  et  qui  devait' 
figurer  dans  le  panorama  du  canal  de  Suez,  puisque  c'est  l'en- 
droit où  il  aboutit.  Déjà  les  dragues  de  la  Compagnie  sont  en- 
trées par  la  mer  Rouge  et  elles  creusent  le  canal  en  remontant 
vers  le  nord  La  Compagnie  a  vivifié  cette  ville  en  y  versant  les 
eaux  du  canal  d'eau  douce,  qu'elle  livre  gratuitement  aux  ha- 
bitants. C'est  là  aussi  qu'aboutit  dès  à  présent  le  service  du 
transit  des  marchandises  entre  Port-Said  et  Suez,  et  que  l'œu- 
vre de  la  réunion  des  deux  mers,  accomplit  ainsi  une  première 
phase  de  son  exécution. 
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ANNEXES 

(A 

PROFIL  TRANSVERSAL  DU  CANAL 

Le  caaal  a  8  mètres  de  profouJeux  au-dessous  de  la  ligne  d'eau. 

1-a  largeur  au  plafond  est  partout  de  22  mètres. 

La  largeur  à  la  ligne  d'eau  est  de  58  mètres  à  la  traversée  des  seuils 
U'Ël-Guisr,  du  Sérapéum  et  de  Ghalouf,  sur  une  longueur  totale  de  33  kilo- 
mètres environ.  Partout  ailleurs  la  largeur  est  de  100  mètres. 

Les  talus  sont  réglés  dans  chaque  région  que  traverse  le  canal,  d'après  ]a 
tenue  naturelle  des  terrains,  ^eur  inclinaison  n'est  jamais  moindre  que  2 
de  base  pour  i  de  hauteur. 

Dans  les  parties  où  la  largeur  est  de  58  mètres,  il  y  a  de  chaque  côté,  à 
1  mètre  au-dessous  de  l'eau,  une  banquette  de  2  mètres  de  large. 

Dans  les  parties  ou  la  largeur  est  de  100  mètres,  il  y  a  de  chaque  côté,  4 
1  mètre  75  au-dessous  de  la  ligne  d'eau,  une  banquette  dont  la  largeur  eel 
variabli?  avec  la  p?nte  du  talus. 


(Bf 


Qranles  dragues,  —  Voici  les  dimensions  et  dispositions  générales  des 
vingt  grandes  dragues  que  la  Compagnie  a  fait  exécuter. 

Longueur  de  la  co  [ue SO",  »» 

Largeur 8      >» 

Creux 3      » 

Tirant  d'eau 1     CO 

La  coque  est  en  fer. 

La  machine  est  de  la  force  de  35  chevaux  nominaux  évalués  d'après  les 
règles  de  Watt;  elle  est  verticale,  à  connexion  directe  et  à  condeosatiou. 
Elle  a  deux  cylindres  accouplés. 

La  surface  de  chauffe  totale  des  chaudières  est  de  81  mètres  carrés.  Elles 
mnl  timbrées  :\  2  atm.  75. 
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Il  n*y  a  qu'une  seule  ôlinde  placée  au  milieu  de  la  drague.  L'axe  du 
tourteau  supérieur  est  à  8  mètres  50  au-dessus  du  niveau  de  l'eau. 

La  longueur  de  l'élinde  est  de  19  mètres  50.  Quand  on  le  relève  suffl- 
aamment,  le  pied  de  celte  élinde  se  place  en  avant  de  la  drague,  en  sorte 
que  l'appareil  peut  se  frayer  lui-môme  un  chemin  dans  un  terrain  plus 
haut  que  le  fond  de  sa  coque. 

Ces  dragues  ont  :  les  unes  des  godets  de  350  litres;  les  autres  de  300 
litres. 

Les  trous  des  maillons  sont^ranns  (fune  boffue  d'acier  trempé.  Les  bou- 
lons qui  les  réunissent  sont  atwsi  en  acier  trempé. 

Les  mouvements  de  déplacement  s'obtiennent  au  moyen  de  six  chaînes  : 
une  chaîne  d'avance,  une  chaîne  de  recul,  et  à  chaque  angle  une  chaîne 
de  papillonnagc.  Les  treuils  sur  les  |uels  passent  ces  chaînes  sont  mus  à  la 
vapeur.  Le  treuil  qui  sert  à  hisser  ou  à  affaler  l'élinde  est  également  mis 
en  mouvement  parla  vapeur. 

Toules  ces  vingt  dragues  avaient  auparavant  des  déversoirs  ordinaires 
laissant  tomber  les  déblais  à  1  mètre  80  du  bord. 

Aujourd'hui  la  plupart  d'enire  elles  ont  été  munies  de  longs  couloirs  de 
25  mèlres. 

40  autres  dragues  ont  été  commandées.* 

4  d'entre  elles  sont  munies  de  couloirs  de  60  mètres. 

18  ont  des  couloirs  de  70  mèlres. 

Les  autres  ont  des  couloirs  ordinaires. 

Ces  dragues  res.-emblent  beaucoup  aux  vingt  précédentes  :  elles  présen- 
tent les  dis[:osilions  et  dimensions  suivantes  : 

Longueur  de  la  coque  33™,  » 
Largeur  8     30 

Creux  3     16 

Tirant  d'eau  1     50 

La  machine  est  de  la  force  de  35  chevaux  nominaux,  elle  développe  ûici- 
lemenl  sur  les  pistons  7875  kiloî^rammèlres. 

Elle  est  à  moyenne  pressicn  et  à  condensation. 

Les  chaudières  présenluut  une  surface  de  chauiTfe  totale  de  !0S  môtrea 
carrés.  Elles  ^ont  timbrées  à  3  atm. 

11  n'y  a,  comme  dons  los  autres  dra,anie«,  qu'une  sciilo  élinde. 

Les  godeis  ont  une  capacité  de  iOO  litres  sur  les  unes,  et  de  300  litres 
sur  les  autres. 

Les  dimensions  de  la  section  transversale  des  maillons  mâles  qui  les 
réunisFent  sont  de  180X58  millimètres.  Les  boulons  sont  en  acier  trempé, 
les  trous  dans  lesquels  ils  sont  eng:agés  sont  garnis  de  bagues  également 
en  acier  Iremjé.  Leur  diamètre  est  de  70  millimèlies. 

Les  dragues  à  déversoir  ordinaire  ont  leur  tourteau  à  II™, 50  au-dessus 
de  l'eau. 

Les  dragues  à  long  couloir  de  60  môtreà  ont  leur  lourlcau  à  la  mime 
hauteur. 

Celles  à  long  couloir  de  70  mètres  ont  leur  tourteau  à  14™, 80  au-dessus 
de  l'eau. 

La  section  des  couloirs  a  la  figure  d'une  demi-ellipse;  ollfl  a  0'",G0  de  pro- 
fondeur sur  l'".50  de  large.  La  lonirueur  do  70  mètres  est  comptée  à  partir 
de  l'axe  de  la  draguu.  Le  couloir  est  consolidé  dans  sa  longueur  par  deux 
couis  de  poutres  à  treillis  qui  repo.ent  à  peu  près  aux  deux  tiers  de  leur 
longueur  sur  un  chaland  en  fer.  Afin  que  la  stabilité  de  ce  dernier  soit 
très-giau'ie,  l'arca  !e  qui  >uppoite  la  rhaipente  du  couloir  i-opose  sur  le 
fou'l  même  du  chaland,  par  Ks  touillions  d'un  gros  essieu  pas;ant  dans xies 
paliers,  dont  l'axe  est  dirigé  suivant  la  longueur  du  chaland  et  passe  en 
plan  par  le  centre  de  caiène  de  ce  dernier. 

L'attache  du  couloir  à  la  drague  n'est  pas  non  .plus  rigide  dans  le  sens 


Digitized  by 


Google 


—  55  -- 

vertical.  Elle  se  fait  par  une  forle  charnière  horizontale  qui  permet  à  Tin- 
clinalson  du  couloir  de  varier. 

Le  couloir  mobile  et  le  fond  du  déversoir  viennent  se  toucher  bout  & 
bout  ;  leur  joint  est  recouvert  et  rendu  élanche  au  moyen  d'une  feuille  de 
cuir  fixée  et  serrée  par  une  bande  de  tôle  contre  le  déversoir  seulement. 

Les  utontants  de  Tarcade  qui  supporte  le  couloir  dans  le  chaland  sont 
munis  de  coulisses  verticales.  Deux  petits  verrins   hydrauliques  à  main 

Î>]acé8  au-dessous  pprmettent  de  soulever  Tarcade  et  par  conséquent  le  cou- 
oir  quand  on  veut  en  changer  rinclinaison.  Lorsqu'il  est  amené  à  la  hau- 
teur qui  donne  l'inclinaison  d<'sirée,  des  cales  d'épaisseur  correspondantes 
sont  rapportées  dans  les  coulisses;  le  tout  est  alors  boulonné  de  nouveau  et 
reprend  la  riiidiié  nécessaire. 

Lorsqu*oti  veut  détacher  le  couloir  et  le  faire  voyager  sur  le  canal,  une 
disposition  spéciale  de  plaque  tournante  interposée  entre  Tarcade  et  le 
ebaland  permet  de  Torientor  dans  le  sens  de  la  longueur  du  chaland.  On 
fait  alors  re()oser  un  des  bouts  sur  un  autre  chaland  et  le  tout  peut  facile- 
ment cheminer  dans  un  chenal  étroit. 

Lo  chaland  est  rendu  solidaire  des  mouvements  de  la  drague  au  moyen 
d^un  systf^me  d'arcs- bputanls  et  de  chaînes  obliquas  avec  ridoirs  qui  le 
réunissent  à  elle. 

La  stabilité  de  la  drague  est  augmentée  par  un  plan  vortical  de  char- 
pentes en  1er,  faisant  corps  avec  elle  et  s'attachent  au  chaland. 

Des  pompes  rotatives,  installées  sur  la  drague  et  mues  par  la  machino, 
versent  de  l'eau  à  la  partie  supérieure  du  couloir  pour  enlrafner  les  déblais. 

Pour  le  cas  où  les  pompes  rotatives  ne  donneraient,  pour  certains  déblais, 
pas  assez  d'ea*!,  le  chalaud  du  couloir  reçoit  une  locomobile  qui  fait  mou- 
voir une  pompe  donnant  150  mètres  cubes  à  l'heure. 

L'eau  (.le  celte  pompe  est  conduite  tout  le  long  du  couloir  par  un  tuyau 
pcrré,  de  distance  en  dis'anco.  de  trous  qui  permettent  de  jeter  l'eau  en 
difléreuls  points.  Enfin  une  chaîne  sans  fin,  mise  en  mouvement  pur  la 
machine  et  garnie  de  palettes,  passe  dans  le  fond  du  couloir.  Elle  aide  les 
déblais  d  descendre  en  cas  de  besoin. 

Les  sables  fins  descendent  facilement  dans  ces  couloirs,  sous  une  incli- 
naison de  4  à  5  cpntimèlres  par  mètre,  avec  une  quanlilé  d'eau  à  peu  près 
égale  à  la  moitié  des  déblais  diagués. 

Pour  les  argiles,  il  faut  une  peu  le  d'au  moins  6  à  8  centimètres  par 
mètre,  mais  on  n'a  pas  besoin  d'autant  d'eau. 

Le  rendement  annuel  des  dragues  h  long  couloir  peut  élre  évalué  au 
minimum  à  350,000  mètres  cubes;  celui  dos  dragues  à  déversoir  ordinaire, 
desservies  par  des  appareils  s^.éciaux,  peut  ôire  évalué  à  300,000  mètres 
cubes. 

Les  talus  extérieurs  des  cavaliers,  d<^posés  pnr  les  dragues  à  long  cou- 
loir, varient  «le  4  à  7  pour  100,  selon  qu'il  s'agit  de  sable  ou  d'argile  plus 
ou  moins  comi  acte.  Celte  gran  le  inclindir-on,  due  à  la  vitesse  de  l'eau  en- 
traîné-, permet  de  déposer  un  grand  cube  dans  un  cavalier  de  peu  de 
hauteur. 

i^*s  t.ragues  à  long  couloir,  d'un  fonctionnement  économique  et  simple, 
sont  employées  partout  où  le  peu  de  hauteur  du  terrain  nalurel  peimat 
leur  u.-age,  et  on  ue  cesse  de  s'en  servir  que  lors(îue  la  croie  du  cavalier 
devient  ijup  haute  pour  le  bout  du  couloir.  Elles  feront  presque  toute  la 
tectioD  du  canal  qui  trarverse  le  lac  Mcnzaleh,  el  une  partie  de  celles  qui 
traversent  la  plaine  de  Suez  et  les  abords  des  grands  lacs. 
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APPAREIL  ÉLÉVATEUR 


Dans  les  parties  du  canal  où  le  terrain  est  trop  élevé  pour  qu'on  prisse 
employer  les  dragues  à  long  couloir,  on  se  sert  du  Tappareil  élévateur. 

Cet  appareil  consiste  essentiellement  en  deux  poutres  eu  fer  supportées 
perpendiculairement  au  canal,  par  Teau  et  par  la  banquette  bordure.  A 
leur  partie  supérieure  règne  une  voie  de  fer  inclinée  à  environ  22  centi- 
mètres par  mètre,  dont  l'eitrémiié  inférieure  est  à  3  mètres  de  la  surface 
de  l'eau  et  l'extrémité  8u|)érieure  à  ii  mè'res  au-dessus  de  ce-  même 
niveau. 

Les  poutres  sont  en  for  à  treillis  à  largos  mailles.  Elles  reposent  par 
leur  milieu  sur  un  chariot  qui  peut  rouler  parallèlement  à  l'axe  du  canal 
sur  la  banquette  élevée  à  2  mètres  au-dessus  de  l'eau 

La  partie  des  poutres  qui  est  dirii^ée  vers  l'eau  s'appuie  sur  un  cbaland, 
dont  l'axe  est  placé  à  environ  8  mètres  de  leur  extrémité.  L'autre  moitié, 
dirigée  vers  la  terre,  est  complètement  en  porte-à-faux. 

Ces  deux  poutrci  sout  reliées  entre  elles  par  des  contrevents  verticaux 
et  par  un  entretoi^age  placé  dans  les  plans  des  tables  inférieures  dos 
poutres. 

Les  consoles  extérieures  placées  au  milieu  des  poutres  se  réunissent  en 
arcade  au-dessus  des  rails;  à  leur  partie  inférieure  elles  s'élargissent  et 
viennent  reposer  par  leurs  bords  extérieurs  sur  le  chariot. 

L'appareil  est  ainsi  î-orlé  par  deux  points  écartés  de  4  mètres,  ce  qui  lui 
donne  une  stabilité  transversale  suffisante,  tout  en  lui  permeltaut  d'os- 
ciller dans  le  sens  de  sa  longueur,  et  de  prendre  des  inclinaisons  variables 
avec  la  hauteur  de  l'eau. 

ÀÛn  de  laisser  toute  facilité  à  ces  oscillations,  ainsi  qu'aux  petits  mou- 
vemenlBde  langage  et  de  roulis  imprimés  au  chaland  par  le  clapotls,!l*attache 
de  la  poutre  sur  le  chaland  se  fait  au  moyen  d'une  pièce  de  fonte  à  deux 
tourillons,  dont  les  axes  sout  horizontaux  et  perpendiculaires  l'un  à  l'autre. 
Cette  pièce  forme  donc  articulation  à  la  Gardau.  De  cette  pièce,  sur  laquelle 
elles  sont  solidement  fixées,  partent  loi  quatre  jambej  de  force  qui,  formant 
comme  les  arêtes  d'une  pyramide  renverséi*,  vont  deux  à  deux  se  river 
sous  les  poutres. 

Sur  la  voie  inclinée  roule  un  chariot.  Un  des  essieux  est  calé  sur  ses 
roues,  tandis  que  l'airire  est  mobile  dans  les  siennes  et  aussi  dans  le  bâti 
du  chariot.  Ce  dernier  essieu  porte  auprès  et  en  dedans  de  chacune  de  ses 
roues  deux  cylindres  de  diamèîres  ditfêrents,  fondus  d'une  seule  pièce.  Sur  • 
le  petit  s'enroule  une  chaîne  à  laquelle  doivent  être  accrochées  les  caisses  à 
déblais;  sur  le  grand  s'enroule  en  sons  inverse  un  câble  en  fer.  Ce  câble 
passe  sur  une  poulie  de  renvoi  au  haut  du  plan  incliné,  puis  vient  s'en- 
rouler sur  un  tambour  fixé  aux  pièces  d'appui  des  poutres  sur  chalaud.  Une 
machine  à  deux  cylindres  donne  le  mouvement  à  ce  tambour. 

La  chaudière  est  posée  dans  le  chaland,  qui  contient  en  outre,  des  sojtes 
pour  l'eau  .douce^et  le  charbon.  Le  tuyau  de  vapeur  allant  de  la  chaulière 
à  la  machine  passe  à  lintérieur  du  joint  à  la  Cardan  qui  réunit  les  poutres 
au  chaland. 

La  manœuvre  est  facile  à  compren  Ire  :  Supi>oson8  le  treuil  roulant  au 
bas  du  plan  incliné,  pir  couse  luent  en  dehors,  du  chaland.  Au-dessous  se 
trouve  un  bateau  portant  des  ca!sse's  qui  viennent  d'être  remplies  de  dé- 
blais sous  la  drague.  On  accroche  aux  deux  côtés  «l'une  caisse  lescliaîiicsdii 
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treuil  roulant.  La  machiue  est  mise  en  marche,  les  câbles  en  fer  se  tendent, 
se  déroulent  en  faisant  tourner  les  cylindres  du  treuil  et  enrouleiit  les 
chaînes  de  suspension  de  la  caisse.  Cette  dernière  est  soulevée  jusqu'à  ce  que, 
venant  toucher  lé  treuil,  elle  arrête  l'enroulement  des  chaînes  qui  la  sup- 
portent, et  par  conséquent  le  déroulement  des  câbles.  La  machine  à  vapeur 
continuant  K  agir,  les  câbles  entraînent  le  treuil  et  le  font  monter  avec  la 
caisse  jusqu'au  sommet  du  plan  incliné,  où  le  versement  du  déblai  se  fait 
au  tomatiquemenl. 

Pour  cela,  à  l'arrière  et  au  fond  de  la  caisse  sont  adaptés  deux  galets 
qui,  au  moment  de  l'ascension,  viennent  s'engaji^r  entre  deux  paires  de 
guidas  ou  rails  parallèles  au  plan  incliné.  Ces  guides  maintienutint  la  caisse 
horixontale  pendant  la  montée.  Quand  la  caisse  est  sur  le  point  d'arriver 
au  haut  du  plan  incliné,  les  guides  se  relevant  suivant  une  courbe  assez  ra- 
pide, soulèvent  l'arrière  de  la  caisse  et  l'amènent  à  être  presque  verticale. 
La  machine  à  vapeur  est  alors  arrêtée  pendant  le  temps  nécessaire  au  vidage 
de  la  caisse,  puis  son  mouvement  étant  renversé,  le  chariot  et  la  caisse 
vide  redescendent.  Les  caisses  ont  unu  capacité  de  3  mètres  cubes.  Leur 
forme  est  analogue  à  celle  des  wagons  de  terrassement  à  bascule,  seule- 
ment la  charnière  est  à  la  partie  sui)érieure  de  la  porte.  Afin  de  faciliter  la 
chute  du  déblai,  la  caisse  n'est  pas  tout  à  fait  rectaugulaire,  elle  est  plus 
étroite  à  l'arrière  que  du  côté  de  la  porte;  de  plus,  le  fond  est  garni  de 
tôle  mince. 

Il  faut  deux  appareils  élévateurs  par  drague,  —  il  y  en^a  en  tout  dix- 
huit.  Ils  sont  desservis  par  sept  cents  caisses. 


(») 


COALVNOS    FLOTTCUBS 


Pour  porter  les  caissjs-  à  déblais,  on  emploie  des  flotteurs. 

Chacun  d'eux  porte  sept  caisses  à  déblais.  Ces  flatteurs  se  composent  de 
deux  longues  boîtes  étancheisen  tôle,  ayant  17  mètres  50  de  long,  1  mètre  10 
de  large  sur  l  mètre  25  de  haut.  Ces  deux  boîtes  sont  maintenues  à  la  dis- 
tance de  3  mètres,  un  peu  supérieure  à  la  longueur  des  caisses,  par  huit 
cloisons  à  claire- voie,  entre  lesquelles  viennenl  se  placer  les  caisses  à  dé- 
blais qui,  quaud  elles  sont  pleines,  sont  presque  eutièremi^nt  plongées  dans 
Teau.  Cjtte  disposition  les  débarrasse  de  l'eau  qu'amènent  les  godets;  elle 
abaisse  autant  que  possible  les  caisses  et  réduit  au  minimum  la  largeur  du 
bateau.  Ou  peut  ainsi  avoir  des  déversoirs  courts  et  trés-inclinés  sans  que 
la  dragu.3  soit  très-haute. 

Il  y  a  en  tout  qua're-vingt-dix  chalands  flotteurs. 


BATEAUX   PORTEURS 


Dans  les  parties  voisines  de  la  mer  ou  des  grands  fonds  des  lacs,  où  les 
déblais  ne  doivent  pas  être  mis  en  cavaliers  sur  les  côtés  du  canal,  on  les 
emporte  et  on  va  les  vider  au  large  de  la  mor  ou  des  lacs,  au  moyen  de 
bateaux  porteurs. 

Sur  36  de  ces  bateaux,  10  ont  été  construits  en  Angleterre  et  26  en 
France.  --H 

Ln  bateaux  porteurs  provenant  de  constructeurs  anglais  sont  i  peu  'près 
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Bunblablesà  ceux  <)ui  tout  employés  sur  i«i  Clyde  et  «ur  la.  Ty&A;  ils  pré- 
MoteOfC  teâ  dispositiuns  ol  dimiîiiâujiti  $rtBùr4l«;8  suivoiii^  : 

Lotigueur  de  ba  coijnc if*,f5 

Larj^eoT. 7    01 

Creux ^    «7 

Longfaeurdu  jniits lô    54 

Largeur  du  puils  au  ni%^tni  du  pont.    .  h    79 

—             —     au  l'oinl Z    bi 

Oa  puits  est  anique  et  eeutial;  il  cube  enviTon  180  mètres  cubes.  Il  e&l 
facfflfâ  par  ûx  (miius  de  poHeâ,  maiutenueâ  duux  à  deux  par  des  cbaînes^qui 
paasent  sur  une  arcade  centrale  ré?uaat  au-dessus  du  puîls.  Ces  ciialncs 
voDi  s'earoiUer  sur  des  treuils  placés  sur  le  peut  et  rDunis  de  déclics. 

La  force  de  la  macbiiie  est  de  50  cbevaox  luimiiiaux  euviroo.  £lla  est  à 
mo^fenne  poession  et  à  cMidensatixMi  par  surl'aces. 

L^héliea  est  uniijue;  suu  pas  esl  de  ^".81  ;  ^on  diamètre  de  2*^438. 

Ces  bateaux  sont  dV-iucelleats  types  à  imiter.  Leur  vitesse  e.<tde  &  à  7  nœuds. 

Les  26  bateaux  coasl.ruils  eu  Franco  soot  un  peu  différents.  La  macbine 
motiice  est  également  de  la  furce  de  50  cbevaux  naminaux.  mais  elle  est  à 
haute  pression,  sans  eondeusaticm.  L'alimentation  des  cUaudières  est  faîteau 
moyon  d^eau  douce:  cette  eau  douce  est  portée  dans  des  soutes  de  12  mètses 
cubes  environ.  !20  d'entre  eux  sont  à  double  hélice.  Les  6  autres  n'eu  oot 
qu'une. 

Les  puits  ont  une  capacité  de  200  mètres  cubes. 

Douze  de  ces  bateaux  oui  un  puits  contrai,  comme  dans  le  typa  anglais. 
•  Les  autres  ont  au  œnlraire  deux  puits,  l'un  à  bâbord,  l'autre  à  tribord, 
séparés  par  une  coursive  centrale  formant  flotteur. 

ÙABARES  A   CLAPETS  DE   FOND.  —  GABaRES  A   CLAPETS   LATÉRAUX. 

Indépendamment,  des  points  du  canal  assez  rapprochés  do  la  mer  ou  des 
grands  fonds  des  lacs,  pour  qu'il  soit  économique  de  se  servir  des  bateaux 
porteurs  pour  enlever  les  déblais,  il  en  esl  qui  sont  à  la  proximité  do  la- 
gunes naturelles,  ou  des  bassins  artîllciels  dont  il  sera  parlé  ci-npiès.  Dans 
celles  de  ces  parties  où  U  n'est  pas  nécessaire  de  mettre  les  déblai»  en  cava- 
liers, on  lea  transporte  et  on  les  vide  dans  ces  lacunes  ou  dans  cesiiassinB. 
an  moyen  de  gabares  à  clapets. 

Les  unes  ressemblent  beaucoup  aux  bateaux  porljours  ;  ce  sont  les  ^abaros 
à'Clape'ja  de  fond.  Les  olapels  ^oul  horizontaux  et  ai  tués  à  la  partie  iikfé- 
rieuro  du  puils.  Elias  sont  remployées  partout  où  les  fonds  do  dépôt  sont 
assea  bas  pour  permellie  le  jeu  des  clapetj^. 

Ces  batevux  ont  33  mètres  de  ion?  et  7  mètres  de  larga;  ib9  portent 
12S  mètres  cubes  de  déblai,  avec  un  tirant  d'eau  de  1  .mètre  50. 

ils  ont  deux  hélines.  La  machine  est  à  2  cylindres  iudépeuilants,  liorijson- 
taux.aloi^sés  l'un  à  l'autre.  Elle  marche  à  liaule  presejon,  hons  condensation. 
La  chaudière  esl  lubulair^,  timbrée  à 8  almoapkère.s,  elle  fonctionne  ù  l'eau 
douce.  Elle  a  22  mètres  carrés  de  surface  de  chai  fl*e.  Ces  bateaux,  chargés 
ou  lèges.  marchant  à  raison  de  5  à  6  liilomètres  à  l'heure.  11  en  exisio  37. 

Les  gabares  à  clapets  latéraux  sont  employées  là  où  il  n'y  aurait  pas  assez 
do  profon  leur  pour  permeltre  le  développement  des  porLs  dos  gabares  à 
clapets  de  fond. 

jûes  bateaux  sont  aussi  enUèrument  en  fer;  ils  ont  32  mètres  50  de  long 
sur  6  mètres  do  large.  Le  pulls  de  déblai,  divisé  en  six  cumpartimenls, 
occupe  une  longueur  de  20  mètres.  H  est  partagé  dans  le  sens  de  la  largeur 
par  une  coursive  ou  une  chambre  à  air  à  seoiion  triangulaire,  dont  le  Cuud 
du  baloaju  forme  le  grand  cô^é.  Le  sommet  du  triangle  est  à  peu  près  au 
niveau  des  plais  1  ord».  Les  cotés  du  bateau  sont  légèremen'  renversés  vers 
le  dehors.  Dans  ces  celés  sont  pratiquées  les  portes  dont  la  longueur  égale- 
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^36Ufl<d6.c}uu)ue.<Mmp«rUuient.  fiUeaont  l  màtre  204$  Imui;  iQur  elugmiùi* 
est  placée  à  la  partie  supérieure. 

Les  ireuils.de  maotauv^m  dus  portes  sont  placés  à  rintéridur  do  la  cp\ir- 
sive  oiiJMlrala  ;  oa  y  accède  par  le^  cûoiparlimants  exUréines  du  l^atcau. 

Le  compartimant  derafriôre  coiUienl  ime  maehinj  à  deux  cylindres,  la 
chaudière,  les  soûles  à  eau  douce  et  le  cliarbon.  La  machiot)  et  )a  x;bau- 
dière  sont  les  jndmesque  celles  dee  gaiiai^s  à  cl^pet^  de  Xo^J. 

Les  porteurs  à  clapets  latéraux  portent  de  30  à  00  mètres  culjiesde  déblais 
au  tirant  d'eau  de  1  mètre  20.  Il  y  en  a  30. 


(E) 


SKUIL  D'EL-GDISB.  —   EXCAVATEURS. 

Ainsi  que  nous  Tavons  dit,  le  seuil  d*Ël-Guisr  avait  été  ouvert  dana  toute 
sa  hauteur  par  les  contiui^i  nts  égyptiens.  Mais  c^élait  seulement  sur  une 
largeur  réJuite  ;  il  fallait  élargir  la  tranchée  qu'ib  avaient  faiite,  de  manière 
à  donner  h  la  cuvette  5S  mètres  de  ligne  d*eau.  Ces  travaux  d'élargisse- 
ment sont  exécutés  du  kilomètre  60  au  kilomètre  75,  on  partie  par  la  Gon- 
paguie,  en  par.ie  par  M.  Couvreui,  entrepreneur. 

Les  travaux  se  font  au  wagon  et  à  la  locomotive. 

Sur  certaines  parties  du  chaïUior,  les  wagons  se  chargent  à  bras  et  à  la 
pelle;  sur  d'autres,  au  moyen  d*excavateurs  ou  dragues  à  sec. 

Les  excavateurs  employés  donnent  de  bons  résultats  ;  en  voici  les  dispo- 
sitions générales  : 

Un  châssis  horizontal  est  sup]: carte  par  neuf  roues  sur  une  voie  à  troiffiails 
de  3  mètres  de  large,  parallèle  au  lalus  do  la  tranchée  à  élargir.  Les  voues 
ont  ï  mètre  de  diamètre.  Ce  ohàssia  a  0  mèires  de  longueur.  Il  supporte 
une  ciiaudiôre  et  deux  machines  motriees.  L'une  met  en  mouvemeot  la 
cfaaine  à  godets,  l'autre  sert  à  faire  progresser  Tappareil.  L*élia de  qui  sup- 
porte la  chai  ne  dra^uenseest  en  porte-à^faux  on  dehors  du  chà^is,  dans  un 
plan  perpendiculaire  à  Taxe  delà  voie.  £lle  est  suspendue  à  son  extotoritè 
inférieure  par  une  biguu.  On  peut  en  faire  varier  l'inclinaison  à  volonté. 

L'axe  de  l'arbre  à  cames  qui  entraine  la  ohaiue  dragueuse  est  à  5  mètres 
au-dessus  des  rails. 

il  y  a  dix-huit  goiets.  Gus  godets  sedéchaargent  au  haut  de  l'appareil. dans 
an  couhjir  qui  fait  saillie  de  3  mètres  sur  le  rail  extérieur. 

La  chaudière  est  placée  du  côté  opposôau  talus  afin  d'équilibrer  )a -chaîne 
dragaouse-  Celte  chaudière  est  tabulaire.  Sa  surfoeo  du  ehauITe  est  de 
20  mètres  carréi. 

I^  pni  is  de  cet  api  arcil  est  d'environ  22,000  kilogoaramee.  La  macbino* 
ert  da  la  force  de  quioza  chevaux.  Son  rendement  atteint  jusiju'à  750  mètres 
4^ul»QS  en  dix  henres  dans -les  sables  peu  résistants. 

L'excavateur  est  suivi  d'un  tender  portant  les  approvistonncmenta  qui 
lui  sont  nécessaires.  Ce  leuder  est  divisé  en  deux  compariimenia  :  l^un, 
dTaoe  cootenauca  de  5  mètres  cubes^  est  destiné  au  charbon  ;  fuutni,  d'une 
coatenance  de  6  ifiètres  cubesvsert  de  réservoir  à  eau. 

Les  w.igoQs  qui  reçoivent  les  déblais  sont  sur  ime  voie  parallèle  &  celle 
de  l'excavalenr  ut  plaoéj  tout  à  eôlé.  Des  embrancliemcnts  plaséa  de  dis- 
tance  on  distance  leur  font  ftanohir  en  édtarpu  les  talus  de  la  tranchée. 
Arrivés  uu  S)mmet,  ilssjnt  oondu ils  dans  ks  parties  du  terrain  ioi  piusidô- 
priméea,  où  ilssont  vidés.  A  ehaque  passe > que  fait  Texcavaieur  ou  rlppe'sa 
voie  el  celle  des  wagons,  pour  procéder  à  la  passe  suiv  ante. 

Ces  machines  (ravailiont  aussi  bien  dans  Teau  qu'à  sec.  Il  yeniaseim  »»r 
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lef  chantiers.  Elles  sont  desservies  par  dix  locomotives  et  par  deux  cent 
cinquante  à  trois  cents  wagons  de  terrassement. 

Quand  la  tranchée  sera  amenée  à  sa  largour  définitive,  à  la  li^ne  [d*eau 
et  au-dessus,  la  cuvette  sera  achevée  par  des  dragues  ordinaires.  Elles  ver- 
seront leurs  déblais  dans  des  gabares  à  clapets  de  fond  qu'on  ira  vider  dans 
le  lacTimsah. 

Tels  sont  les  appareils  employés  pour  le  creusement  du  canal. 

Bu  résumé,  le  gros  matériel  de  creusement  consista  en  : 

18  Petites  dragues, 

38  Dragues  i  couloirs  courts  ou  à  couloirs  de  25  mètres. 
4  Dragues  à  couloirs  de  60  mètres. 
18  Dragues  à  couloirs  de  70  mètres. 

En  tout  78  dragues  d'une  force  totale  de  2,370  chevaux  nominaux. 
36  Bateaux  porteurs  allant  en  mer. 
67  Gabares  à  clapets  de  fond  ou  à  clapets  latéraux. 
18  Appareils  élévateurs. 
20  Grues  à  vapeur, 

90  Chalands  flotteurs  avec  700  caisses  à  déblais. 
16  Excavateurs. 
18  Locomotives. 

Il  faudrait  ajouter  à  celte  énumération  un  grand  nombre  de  citernes  à 
vapeur,  de  chalands  transports  à  vapeur,  de  canots  à  vapeur,  de  locomo- 
biles,  etc.,  etc.,  affectés  au  service  des  chantiers. 

JETÉES  DE  PORT-SAÏD 

Les  seuls  travaux  d'art  importants  qui  soient  à  faire  sont  les  .jetées  de 
Port-Saïd.  Elles  sont  destinées  à  former  l'embouchure  du  canal  dans  la  Médi- 
terranée. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  la  plage  de  cette  mur  le  long  de  l'isthme,  est 
en  sable  et  qu'elle  a  une  pen*e  très-douce,  en  sorte  que  les  grands  fonds 
ne  se  trouvent  qu'assez  loin  du  Lido.  Pour  protéger  l'entrée  du  canal  contre 
les  vents  et  les  ensablements,  il  fallait  construire  en  mer  deux  jetées  allant 
regagner  les  fonds  de  S  à  9  mètres. 

La  jetée  de  l'Ouest  présente  une  longueur  d'environ  3,100  mètres;  elle  est 
orientée  vers  le  N.-E.  1  /4  N.  ;  celle  de  l'Est  a  une  longueur  provisoire  d'en- 
viron 1,600. 

Leurs  enracinements  sur  la  plage  sont  écartés  de  1,400  mètres.  En  s'avan- 
çantvers  le  lar?e,  elles  se  rapprochent  l'une  de  l'autre.  Le  musolr  de  la 
jetée  Est  est  à  700  mètres  de  la  jetée  Ouest.  Elles  sont  construites  sur  le  même 
profil,  qui  présente  un  couronnement  horizontal  de  5  mètres  de  largeur, 
émergeant  de  2  mètres  au-dessus  du  niveau  moyen  de  la  Méditerranée, 
avec  des  talus  à  45  degrés. 

Ces  jetées  sont  exécutées  en  blocs  artificiels  par  MM.  Dussaud  frères.  Ils 
emploient  les  mêmes  procédés  d'exécution  que  dans  leurs  travaux  de  Mar- 
seille, de  Cherbourg,  d'Alger,  etc.  Les  blocs  ont  3  mètres  4o  centimètres  do 
longueur,  2  mètres  de  largeur  et  1  mètre  50  centimètres  de  hauteur,  soil, 
déduction  faite  des  rainures,  un  cube  de  10  mètres.  Une  partie  du  massif 
des  jetées  sera  faite  avec  des  blocs  de  4  mètres  cubes  ;  mais  les  revêtements 
extérieurs  seront  composés  exclusivement  de  blocs  de  1 0  mètres. 

Les  blocs  de  l'une  et  de  l'autre  catégories  sont  formés  de  sable  de  la 
plage  et  de  chaux  du  Theil,  dans  la  proportion  de  325  kilogrammes  de 
chaux  en  poudre  sèche  pour  1  mètre  cube  de  sable. 

Avant  d'être  immergés,  ils  demeurent  soumis  à  la  dessiccation  à  l'air  libre 
pendant  deux  mois  au  moins.  Le  cube  total  des  jetées  sera  d'environ 
250,000  mètres  cubes. 
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ÊTABLISSBMENT  HYDRAULIOUB  D*ISUATL(A. 

L*éUbUd0ement  hydraulique  destiné  à  alimenter-  d'euu  douce  tous  les 
chantiers  et  campements  compris  entre  Ismaïlia  et  Port-Saïd,  sur  un  par- 
cours de  79  kilomètres,  est  situé  à  Ismaïlia. 

Il  a  été  construit  et  il  est  dirigé  par  M.  Lasseron.  11  est  placé  près  de  la 
jonction  du  canal  maritime  et  du  canal  d'eau  douce.  Il  renferme  trois  ma- 
ehlnes  à  vapeur,  dont  deux  de  la  force  de  15  chevaux  chacune,  et  la  troi- 
sième de  la  force  de  25  chevaux.  Les  deux  premières  machines  sont  pour- 
vues de  trois  chaudières  dont  une  seule  suffit  pour  assurer  le  service.  La 
troinème  machine  possède  deux  chaudières  dans  les  mômes  conditions. 

Les  machines  de  15  chevaux  ont  été  établies  en  1863;  elles  refoulaient 
Teau  dans  une  conduite  unique  de  162  millimètres,  pouvant  fournir  à  elle 
«eule  750,000  litres  par  jour. 

La  troisième  machine  a  été  établie  en  1865  en  même  temps  qu'une 
deuxième  conduite,  parallèle  à  la  première,  de  21 6  millimètres  de  diamètre. 
Ces  deux  conduites  communiquent  entre  elles  par  vingt  raccords  munis  de 
robinets  d*arrét  Elles  fonctionnent  simultanément,  soit  que  Ton  fasse  mar- 
cher les  petites  machines  ou  la  grande.  Elles  fournissent  facilement  jusqu'à 
1,500  mètres  cubes  par  jour. 

Sur  le  parcours  des  deux  conduites,  sont  établis  trois  grands  réservoirs, 
^un  de  500  mètres  cubes,  à  El-Guisr,  sur  le  point  culminant  de  l'isthme  ;  le 

cond,  de  500  mètres  cubes  également,  au  Gap,  au  milieu  de  la  distance 
entre  Ismaïlia  et  Port-Saïd;  le  troisième,  de  700 mètres  cubes,  à  Port-Saïd. 

Ces  trois  réservoirs  ne  sont  établis  que  pour  assurer  l'alimentation  en  cas 
d^accidents  aux  conduites,  car  ils  ne  sont  pas  assez  élevés  pour  donner  la 
rbarge  qui  assurerait  le  débit  total  de  1,500  mètres  cubes.  Les  machines 
refoulent  donc  l'eau  jusqu'à  Port-Saïd.  Lorsque  l'on  fournit  ce  débit,  la 
pression  dans  les  conduites  s'élève  jusqu'à  6  atmosphères,  tandis  que  le  ré- 
servoir d'El-Guisr  n'a  qu'une  élévation  de  20  mètres. 

Pour  évKer  les  accidents  provenant  des  coups  de  bélier  sur  des  conduites 
d^une  aussi  grande  longueur,  on  a  établi  des  soupapes  de  sûreté  fonction- 
nant comme  celles  des  chaudières.  Cette  précaution  suffit.  L'établissement 
de  colonnes  de  charge  qui  auraient  avec  avantage  rempli  le  môme  but 
était  impossible  à  cause  de  la  hauteur  considérable  de  plu^  de  60  mètres 
qu'il  aurait  fallu  leur  donner. 

Cette  usine  est  habilement  dirigée  par  M.  Lasseron  ;  elle  fonctionne  bien, 
et  elle  suffit  amplement  à  tous  les  besoins. 
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La  collection  Gompanyo  se  divise  en  2!  groupes,  se  rattachant  à  quatre 
branches  principales  savoir  : 
L'Archéologie. 

L'Histoire  naturelld  (  époque  actuelle  ). 
La  Paléontologie. 
La  Minéralogie  et  la  Géologie. 
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ARCHÉOLOGIE. 

Dans  la  première  brandie,  figure,  d'abord,  un  groupe  de  médailles  ol 
monnaies,  de  diverses  formes  et  de  plusieurs  époques,  égyptiennes,  pbéni- 
ciennes,  romaines,  grecques  el  arabes,  la  plupart  fort  bien  conservées. 

On  remarque  ensuile  bne  réunion  de  slaluelles  el  autres  objets  an- 
tiques, trouvés  à  Djébel-Mariam  ,  Zakara  ,  dans  les  ruines  de  Memphis  , 
dans  la  nécropole  de  Kantara-£l-^Krasnvlv,  un  fi-agnient- de  deux  statuettes, 
avec  hiéroglyphes,  trouvé  à  Médinet-Abou ,  un  petit  monument  persépoli- 
tain ,  etc.  Ces  anli(|uités  se  rapporteraient ,  suivant  M.  Alar' ,  à  peu  près  à 
toutes  les  dominations  établies  en  Egypte  depuis  la  conquétte  romaiwe.  La 
plupart  ne  trahissent ,  dit-il,  leur  origine  que  par  les  coifl\ires,  les  aMribuf»  . 
et  les  ornements,  et  surtout  pjir  lies  Ibrmes  artistiques  rellgîensjment  ob- 
servées eu  Eg>'Pl6>  depuis  les  sièclâs  les  plus  reculés  jusqu'à  lad isparitron 
complète  de  Tanoien  cuHe. 

Le  troi  ième  groupe  appartient  6  la  céramique,  et  11  lémof^o.  par  1a 
diversi'ô  et  ^a  quantité  de  ses  débits,  tiont  quelqpies-uns  microscopiqoe^.  . 
de  la  pa<iBHce  el  de  la  savante  appréciation  du  collectionneur.  Non»  y  trou'- 
vons  nefuf  lampes  anliqnes,  d'origine  romaine  ou  chrétiemw,  ayant  !es 
marques  de  fabrique  A  ou  une  ancre;  trois  amphores  ou  lacrymaioires , 
ded  ruines  de  Kanlara-El-Krasneh  ;  quatre  vases  ou  urnes  d'albâtre  et  une 
on  porphyre  poli,  ainsi  que  divers  ob.ets  en  poterie,  des  ruines  de  Djébel- 
Mariam  et  de  Magdolam;  uivers  autres  objets,  recueillis  dans  un  las  de  dé- 
combres, sur  les  monticules  de  Bénah  ;  des  figurines ,  verroteries  et  autres 
objets  en  métal,  do  plusieurs  localités.  Nous  y  trouvons  aussi  un  échan- 
tillon d'une  composition  qui  ressemble  au  mlniu-m  ,  recueilli  à  Djébel-.^- 
riaTD,  dans  les  fouilles  où  l'on  lrou\'a  une  conduite  en  plomb,  très-bien 
conservée,  alimentant  probablement  des  éiuves  ou  des  bains. 

Un  BOHvenir,  qui  sera  certainement  apprécié,  cV*st  un  simple  boulon.  Ce 
bouton,  qui  a  appai  tcmi  à  l'uni fbrme  de  l'infanterie  de  la  Hépubli  ]ne  fran^ 
çais»,  et  ({ue  poHait,  aux  pyramides,  un  des  sollats  de  Donap.-iTte,  a  été 
trouvé  à  un  mèirede  profondeur,  dans  la  rigole  maritime  creusée  à  travers 
le  iae  Munaileh,  près  Kanlara,  vers  Port-Saïd.  Il  a  pour  marque  dislinctive 
un  botinet  de  la  Liberté,  entouré  de  branches  de  laurier. 

BfSTOIRE  NATCREtLE. 

Les  cinq  groupes  qui  suivent  se  ratlat^hent  à  l'histoire  naturelle  de  notre 
épo  |ue.  Nous  y  voyons,  parmi  les  reptiles  : 

Un  lézard  changeant  (  Trapelus  Â^^ypliu* ) ,  ainsi  nommé  de  la  propriété 
qu'a  cel  animal  de  passer ,  ins  anianément  et  selon  Tinipression  qu'il  éprouve, 
par  le3  couleurs  les  plus  variables.  11  est  tràa-commun  eu  Egypte;  pris  à 
IsmaTIia. 

Un  fouette-queuo  (Stellio  spinipes}^  famille  des  lézards,  ïi  vit  en  abou- 
dance  dans  le  désert  de  l'isthme,  se  terre  ordinairement,  se  nourrit  d'insec- 
tes et  fréquente  les  lieux  habiks;  également  pris  à  I  ma'ilia 

Nous  y  voyons  un  (Jeps-Chalcide  (Lacerta  ChalcUles),  qui  vit  dans  les 
sables  et  dans  les  prairies  d'Alexandrie. 

Un  lézard  gris  (Lacerla  azeniwla)  des  sables ,  Irès-rommun,  très-agile. 

Un  caméléon  d'Egypte  (Lacerla  ÂfrL'ana)  ^  qui  se  trouve  sur  les  plantes 
•t  les  arbrisseaux  ; 

Deux  jeunes  lézards;  pas  assez  développés  pour  être  déterminés  ;  et  enfin 
plusieurs  vipères  à  cornes  (Coluber  cerastesf,  autrefois  très-aboudanles  dans 
ristlime  el  fort  dangereuses.  Ces  animaux  vivaient  en  sûreté  dans  ces  con- 
trées désertes. 

Contrariés  aujourd'hui  par  la  nombreuse  population  qui  habite  loua  le 
points  de  l'isthme,  ils  finiront  par  disparaître. 

Au  rang  des  insectes  coléoptères  nous  trouvons  : 
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LfiB  PâDtaflkàres  '^Oarabi^utêi ,  tribu  (leu  aambriMi-fu  en  Bgyp'e.  -Gomti- 
nuaUeraeot  eootipéâ  à  («ire  la  chasse  «m  autras  insectes,  les  caraMqiiap 
empl(Heiil  knilea  <¥>r5lm  de  ruaes  pe^ar  satiâfaire  leur  appétit  glouloo  ;  il&,m 
tiennent  sous  Us  pierrds,  dans  le^  broussailbs,  et  ce  n^eat  que  pendant  H 
nuit  qu'ils  font  leur  butin.  lii  sont  d  une  agilité  extraorJ inaire,  leur  robe 
est  très- variée  et  de  coule  irs  m  talli  i  ues  brillantes.  Les  s^enres  les  plus  in- 
téressants qu'a  pu  recjeillir  M.  C)m.janyo  sont  :  Mxnticora,  Graphiptertu  ^ 
AfUhia. 

Les  Uydrocaothares,  éialemant  peu  nombreux  en  Egypte:  ils  habitent  les 
ea^  douces,  se  nourrissent  de  proie  et  leurs  larves .  sont  très-car- 
nasaièree. 

Les  Stemoxes,  dont  la  robe  est  généralement  couverte  de  couleurs  mé- 
talliques ies  plus  brillantes.  Us  se  tiennent  sur  les  plojiles  et  lus  arbustes. 
L'E?yptd  n'en  possède  p4S  boaucoui)  et  les  genres  les  plus  estimés  sont  : 
Sleraspii,  Helerodtirei  «t  CardUtrkinu». 

Les  Lamellicornes,  Tune  dos  plus  belles  fiimilles  de  coléoptères,  remar- 
quables par  leurs  formes  souvent  très-bizarres  et  par  leurs  couleurs  gônô- 
ralement  métalliques.  Très-robustes,  la  plupart  se  tiennent  près  des 
broussailles.  Le  premier  genre  de  CBtle  famille  est  Lateurhus  ou  scarabée 
sacré;  il  était,  pour  les  anciens  Egyptiens,  un  objet  de  vénération,  aussi 
le  voit-on  représenté  sur  los  murs  de  leurs  temples  et  sur  tous  les  édifices. 
Les  genres  conrix^  orictps,  ceionia^  sont  les  plus  remarquables  ;  ils  vivent 
sur  Jes  fleurs  et  sur  les  fruits. 

Nous  remarquons  encore  quelques  Hétéromères,  insectes  généralement 
nocturnes,  exirômeraent  nombreux  en  Egypte  et  univxjrsellement  de  couleur 
noire.  De  formes  très- variées,  ils  vivent  dans  le  sable,  sous  les  pierres  et 
les  décombres.  Les  genres  les  plus  nombreux  et  les  plus  inléreasaiils  sont  : 
pimdîa,  ornera,  tripleray  gnnncephalum,  z'^pholis,  blaj>8^  akis,  etc. 

Des  Vésicnns,  genre  Mvlabri:^,  bjlles  espècjs,  corps  un  peu  mou,  couleurs 
variées^  vivant  sur  les  plantes  et  très-nombreuses. 

Des  Gurculionisles,  tribu  qui  ne  paraît  pas  être  nimbrouse  dans  cette 
contrée;  du  moins,  dans  les  terres  désertes  qu'a  parcourues  M.  Com- 
panyo. 

Des  Longicomos,  rares  en  Egypte;  les  genres  les  plus  remarquables  qui 
oal    été    trouvés,    sont  ;    polyarlhron  egypliacum    et   le    prinobius    a.trç- 

Les  MéloJ,  de  couleur  généralement  bleue  ou  noire,  à  reflets  métalliques, 
vivent  sur  les  p'antes  basses  et  fraîches.  Lorsqu'on  les  touche,  ils  répondent, 
par  leurs  arliculalions,  une  lifueur  oléagineuse  très-àcre;  leur  corps  est 
mou.  Des  trois  espèces  de  méloë  que  nous  remarquons,  l'une  est  nouvelle  ; 
elle  a  été  recueillie  dans  la  fameuse  vallée  de  Riban-Kl-Molouk»  près 
Kourna,  nécropole  de  la  XMII'  et  de  la  XIX*  dynastie,  la  grande  époiue 
conquéranie  et  monumentale  de  l'Egypte. 

M.  Companyo  a  dédié  cette  espèce  nouvelle  à  M.  de  Lessei)3.  Celte  nou- 
velle espèce,  décrite  et  coramuniiuéJ  à  la  Société  agricole,  littéraire  :et 
scientiû  jue  des  Pyréaiées-Orientales,  porte  le  nom  de  Mélo'é-Ddesfcpm 
(Compan>o). 

—  Les  co  ïuilles  terrestres  et  d'eau  douce,  des  canaux  du  Nil  et  de  divers 
lieux,  et  les  coquilles  marines  vivantes  de  la  mer  Kouge  oCTrent  une  variété 
Irès-granle.  (citons,  au  nombre  des  premières,  une  très-belle  coheclion 
d*flélix  recjeillie  sur  divers  points,  des  Paludines,  des  Mélanios,  et  queljues 
bivalves,  êptita-rubens^  anoUonta^  unio  egyptiacus,  etc.  Parmi  les  secondes, 
les  genres  alwndent,  tant  en  univalves  que  bivalves  :  nous  y  trouvons  ^s 
Vénus  gallina,  verrucosi.  1  smonodonta^turbineUa,  pynito,  de  Port-Sa;d,;ie 
piiero^era  scarpio,  le  ttrombus^  Vagathinn,  etc.,  etc.,  ainsi  que  deux  tri- 
belles  tridnvie$,  connues  vulgairement  sous  le  nom  de  bénitiers,  qui  leur  a 
été  donné  par  allusion  à  deux  de  ces  coquilles,  d'une  dimension  éncume, 
dont  les  Vénitiens  firent  présent  à  François  P*",  qui  les  donna,  à  son  tour,  à 
l'églUe  Sain-l-Sulpice  où  ils  son*,  encore:  ce, sont  les  magnifiques  bénitiers 
que  l'on  voit  à  rentrée  de  l'église. 
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Enfin,  parmi  les  madrépores,  nous  frouvons  plusieurs  échantillons  de  la 
ner  Rou^,  des  Lacs  Amers  et  de  diverses  stations,  dont  un  iubipore  hempreicii 
d*un  rouge  très-vif.  A  ce  groupe  sont  joints  quelques  polypiers  fossiles,  dont 
Tun  énorme  et  fort  rare. 

PALi^  ONTOLOGIE. 

-*  Dans  cette  branche,  des  plus  intéressantes,  les  yeux  sont,  fout  d*abord, 
frappée  par  de  Irès-beaux  troncs  de  bois  fossile,  des  environs  de  Toussoam, 
d*Awebed,  du  désert  de  Suez,  d'Ismaïlia,  de  Djébel-GcrefTé  et  particulière- 
ment de  la  magnifique  forêt  pétrifiée. 

A  regard  de  celte  forêt  justement  réputée,  M.  Companyo  donne  quel- 
ques détails  fort  intéressants  qu'il  est  utile  de  relater  ici. 

«  On  a  -souvent  parlé  de  la  forêt  péti  ifiée  du  Caire.  Quelques  personnes 
^  n*y  croient  pas  et  se  refusent  à  admettre  que  ces  corps,  que  Pou  trouve 
1)  par  grandes  masses,  puissent  (^tre  des  arl)res.  Cependant,  sans  môme  un 
»  examen  minutieux,  il  est  impossible  de  ne  pas  reconnaître  que  les  gran- 
«  des  masses  de  silex  ou  d'agate  qui  jonchent  le  sol  de  la  forêt  pétrifiée, 
»  et  afl'ecient  toutes  les  formes  d^arbres  sont  de  véritables  arbres.  On  distin- 
»  gue  parfaitement,  sur  certains  échantillons,  les  écorces  et  les  couches 
»  concentriques  de  Taubier.  J'ai  même  vu,  dans  une  collection  du  Caire, 
«  un  échantillon  sur  lequel  on  distingue  un  lichen  et  un  pupa;  dans  une 
»  échancrure,  on  remarque  un  gram  de  quartz  incrusté.  Comment  s'est 
»  opérée  la  pétrification  de  ces  bois?  Plusieurs  opinions  ont  éfé  émises  à  ce 
•»  sujet.  La  plus  rationnelle  à  mon  avis,  est  que  la  pétriflcnfîon  s'est  faite 
»  sur  place;  qu'il  y  a  eu,  dans  les  temps  plus  ou  moins  éloignés,  émersion 
»  de  sources  à  une  haute  Ihemialité,  fortement  chargées  de  silice  ;  que  ces 
»  sources,  très-abondantes,  ont  envahi  la  forêt,  renversé  les  arbres,  qui  ont 
»  baigné  plus  ou  moins  longtemps  dans  ce  ]i(|uide  ciliceux,  dont  ils  sa 
»  sont  imprégnés  pour  passer  à  l'état  où  nous  les  trouvons  aujourd'hui. 

»  Dans  le  parcours  de  l'isthme,  on  trouve  quelquefois,  dans  les  fouilles, 
»  des  bois  fossiles;  mais  ils  difTèrent  de  ceux-ci,  dont  la  cassure  a  tout 
»  l'aspect  des  agates.  Le  sable,  ou  plutôt  le  gravier  de  la  forôt  pétrifiée  a 
»  un  aspect  particulier;  il  est  généralement  à  gros  grains.  On  y  retrouve, 
«  isolés,  tous  les  éléments  constitutifs  des  roches  vrimitives  de  la  haute 
»  Egypte.  Les. terrains  des  environs  sont  des  calcaires  purs,  des  calcaires 
»  quartzeux.  On  y  trouve  une  roche  violette  métamorphique  très-belle,  dont 
«  la  cassure  est  nette,  lisse  et  très-brillante.  C'est  bien  certainement  une 
»  roche  ignée,  dont  l'origine  remonte  probablement  à  l'époque  où  s'est  pro- 
»  duit  le  phénomène  de  la  pétrification  des  bois  de  la  forél,  et  peut  être 
»  attribuée  aux  mêmes  causes.  » 

—  A  cêté  de  ces  beaux  échantillons  de  bois  pétrifiés,  notre  attention  se 
porte  sur  un  groupe  d'ossements  fossiles  de  grr.nds  animaux  antédiluviens, 
recueillis  sur  le  plateau  de  Toussoum  et  au  banc  de  Chalouf,  la  plupart 
indéterminables.  Cependant  on  remarque  une  mdchoire  supérieure,  avec 
une  dent  parfaitement  conservée;  et,  autant  qu'un  tel  état  puisse  le  per- 
mettre, on  croit  distinguer  :  plusieurs  {.ortions  de  sternum,  une  portion 
d*omoplate,  une  tête  de  fémur  du  côté  gauche,  des  eitrémités  supérieures 
de  tibia,  l'extrémité  supérieure  d'un  humérus,  des  vertèbres  de  diverses 
régions,  un  os  du  métatarse  et  quelques  fragments  de  côtes. 

Nous  remarquons  aussi  plusieurs  fossiles  de  poiisois,  des  collines  sa- 
bleuses et  argileuses  qui  bordent  le  lac  Timsati,  du  côté  du  nord,  vers 
Ismaïlia.  Le  poisson  dont  on  retrouve  souvent  les  restes  vit  encore  dans  le 
Nil  et  dans  les  canaux,  et  il  est  ordinairement  très-gros.  Cest  une  espèce 
de  lotte  très-barbue  et  dont  la  chair  est  excellente,  ce  que  l'on  désigne  sous 
le  nom  d'opercules  de  coquilles  appartient  beaucoup  plus  probablement  i 
des  poissons,  ce  sont  ôes  fragments  de  palais  (bouch3). 

Nous  voyons  encore,  dans  le  même  groupe,  des  opercules  dr  coquilles,  du 
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banc  de  Gbalouf,  des  dents  de  squale,  du  même  lieu,  ainsi  qu'un  très-bel 
échantillon  de  terrain  du  banc  de  Gbalouf,  gypses  cristallisés,  en  aiguilles, 
de  formes  bizarres. 

^  A  la  suite  yienl  se  placer  une  série  de  coquilles  pétrifiées,  à  divers 
états  :  moules,  huîtres,  crabes,  oursins,  spondyles,  pétoncles,  mains-croi* 
sées,  etc.,  des  Lacs  Amers;  des  calcaires  du  Mokataro,  de  Djébel-Mariaro, 
Géneflé,  Sérapéum>  Riban-el-M(riouk,  pyramide  de  Gizeh,  etc.,  la  plupart 
dans  un  état  parfait  de  fossilisation. 

Parmi  elles,  nous  remarquons  une  Bthérie  du  Nil,  fossile,  lit  du  canal 
d*eau  douce,  près  de  Tell-el-Kébir.  preuve  évidente  qu*une  grande  branche 
du  Nil  a  passé  en  cet  endroit. 

Nous  remarquons  aussi  des  Iridines  du  NU  (dépôts  immenses  de  limon 
sur  beaucoup  de  points  du  désert  de  Sues),  coquilles  ne  vivant  que  dans  les 
grands  bras  do  Nil,  agglomérées  ordinairement  pur  bancs  énormes,  comme 
les  huîtres.  On  ne  les  trouve  généralement,  aujourd'hui,  à  Tétat  vivant, 
qu'au-dessus  de  la  première  cataracte,  et  Ton  se  procure  difficilement  cette 
coquille.  Cet  amas  de  limon  du  Nil  et  ces  bancs  énormes  de  coquilles  quMls 
contiennent  tendent  à  prouver  que,  dans  les  temps  anciens,  le  Nil  a  pu 
parcourir  Tisthme  dans  tous  les  sens,  par  grandes  branches. 

lUNÂaiLOGIE  IT  GÉOLOGIE. 

Cette  collection  ne  renferme  pas  moins  de  225  échantillons  de  diverses 
provenances. 

Nous  y  trouvons,  parmi  les  dépôts  calcaires,  des  échantillons  naturels  et 
à  divers  états  de  cuisson,  provenant  des  bancs  de  Mourah,  près  Toussoum . 
Ces  bancs  sont  très^puissants,  à  fleiir  de  terre,  très-étendus,  sur  un  parcours 
de  plus  de  trois  lieues.  Ils  donnent  une  chaux  grasse  excellente.  Celte  car- 
rière, découverte  en  1859  et  exploitée  depuis,  a  fourni  jusqu'en  1863  la 
chaux  et  une  partie  importante  des  pierres  pour  toutes  les  constructions  du 
désert  Elle  est  abandonnée  aujourd'hui,  à  cause  de  son  éloignement  des 
points  où  Ton  travaille. 

Le  sulfate  de  chaux,  dont  nous  voyons  figurer  plusieurs  échantillons,  se 
trouve  en  abondance  et  sous  toutes  Ihs  formes  possibles  dans  tout  le  déserl. 
Lonqu'on  traverse  certaines  plaines,  les  yeux  sont  éblouis  par  le  miroite- 
ment et  le  scintillement  des  plaquettes  et  des  aiguilles  cristallines  de  sulfate 
de  chaux,  qui  réfléchissent  la  lumière  comme  des  miroirs.  Un  gisement 
très-riche,  vaste  lentille  d'El-Ferdane,  alimente  plusieurs  fours  pour  le 
compte  de  la  Compagnie. 

Les  albâtres  proviennent  de  la  carrière  de  Maassarab,  chantiers  de  la 
mosquée  de  Méhémet-Ali,  de  la  vallée  de  Bir-Abou-Ballah,  de  Djébel-Oé- 
nèfle,  etc.  Nous  y  remarquons  quelques  fragments  ouvrés,  des  ruines  de 
llempbis,  du  temple  de  Karnac,  etc.,  et  un  bel  échantillon  d'aibâtre  oriental, 
pris  à  Siout,  sur  une  grande  table  probablement  antique,  gisant  sur  les 
bords  du  fleuve.  Cet  albâtre  simule  l'onyx  et  est  pareil  à  celui  qui  a  servi 
à  bâtir  la  grande  mosquée  de  la  citadelle  du  Caire.  Il  provient  sans  doute 
des  grandes  carrières  qui  se  trouvent  sur  la  rive  droite  du  Nil,  au  sud  du 
Caire,  depuis  la  montagne  de  Maassarab  jusqu'au-dessus  de  la  vallée  de 
Siout.  Tout  près  de  Siout,  on  trouve  aussi  de  petits  gisements  de  cet  al- 
bâtre, mais  ils  sont  sans  importance. 

Lee  granits,  très-nombreux,  sont  fort  remarquables  pour  la  plupart.  On  y 
>oit  un  granit  rouge  de  la  colonne  de  Pompée  ;  un  édiantillon  ouvré  de  la 
statue  de  Rbamsès,  vallée  de  Oessen;  plusieurs  variétés  d'Assouan  ;  un 
fragment  de  l'obélisque  de  Louqsor,  le  pendant  de  celui  de  la  place  de  la 
rxmcorde;  un  magnifique  échantillon  pris  sur  les  roches  qui  baignent  dans 
le  Nil,  à  l'entrée  du  port  d'Assouan,  et  dans  la  masse  duquel  on  aper- 
çoit un  grenat. 

En  face  de  Itle  de  Philœ,  en  gravissant  la  pente  qui  conduit  au  plateau 
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le  pkiB  éieTés  on  renconliii  ua  vôrîtabi»  ohaos,  où  m  Ipoav^nt  repréBen4éMv. 
isolémantet  dlvensment  œé^ngés^  les  élémentsi  conttiUilift  âa  graût^at  1« 
grès,  qui,  tantôt  pur,  tanCAt  mélangé  à  la  roche  primitive,  BoCail  jooT'paf 
assises  «t  pac  blocs  ^luctnnaff  superposés^  Divers  des  échantillons  TBciieÙlis 
pat  Mr  Cktnipanyo  TopréseDlent  ces  effets. 

Hemurqttons  un  groi^e  de  numniulrtes,  TeoueUiira  dons  les  ruities  d^ 
Magdolam,  du  puits  de  Joseph  (iMokatam),  sur  le  sphinx- des  pinifni'lBs  )d«î 
Gizeh;  plusieurs  calcaires  ^t  coquilliers  nnmmulîtiques.:  dos  èdiantHèonsde- 
terraina  nummulitiques,  des  roches  etiperQoielleS' du  sommet  du  Mokmtam, 
h  une  lieue  dci^arre,  vers  la  vallée  de  l'Egarement  (côté  du  Nil);  des  niun- 
mulites  désagrégées  de  la  masse  calcaire*  de  fiénl-Hassan;  rive  crauchedultid. 
\a  man4agixe,  Irèa-^levée,  se  compose  mirtout  de  temiii  calcaire  nummiiii- 
tique.  On  y  trouve  quelques  coquilles,  venus,  bncordes,  e\  quelques  our- 
9insr«  Lu  partie  supérieure  des  roches  est  décomposée  par  i'husnMité  des 
rosées  «t  par  le  soleil  ;  \eà  numnuiiites,  dont  la  consistianae  est'  plas  irrande. 
résistent  à  cette  double  inflaence  et  joncltent  le  sol,  de  tous  côtés^,  par 
musses. 

Las  tg&tet ,  de  fonnes  diverses,  viennent  do  la  vallée  de  Tonssoum^  de  la 
vallée  de  Gess^n.  de  Djéliel-Géireniô.  Quelques-unes  portenc  de»  empreintefi 
végétales. 

Les  silex  ont  élé  pris  sur  divers  points  du  désert,  où  ils  sont  très-abon- 
dants ;  ils  portent  encore  la  trace  dos  calcaires  cntyeux  dans  lesquels  ils 
étaient  empâtés.  • 

Les  grèrî,  de  couleurs  Irôâ- variées,  appartiennent  principalement  aux 
carrières  immense»  de  Cîilcilî,  où  l'on  trouve  des  cryptes,  traces  d'anciennes 
exploitations,  et  qui  ont  servi  de  tombeaux.  Dans  lune  de  cjs  cryptes  on 
a  trouvé  des  ossements  humains.  —  Un  IVagmenl  ouvré,  de  ces  mûmes  car- 
rières, a  «lé  pris  au  ttemple  de  Djndérah,  entièrement  construit  en  grès, 
sauf  les  pierres  qui  supportent  les  gonds  des  portes,  qui  sont  en  marbre  on 
ou  porphyre  de  la  haute  Egypte.  Queliiues-uns  de  ces  grès  provijnaent  de 
la  wrêt  pétrifiée,  sont  lmprégn»is  de  ailive,  ont  subi  l'action  ÎTiiôe,  et,  de- 
venant irès^durs,  sont  employés,  pour  les  meules  des  moulins  arabes. 

Plusleurft  échantillons  ue  conglomérats  et  agrégations  de  diverses  natu- 
res, des  calcaires  silicatisés,  un  bel  échantillon  de  sel  cristalUsé  des  la^s 
amere,  quelques  porphyres  et  basaltes,  complètent  ce  riche  assortiment  mi- 
néralogique*  et  géologique. 

t?n  groupe  supplémentaire  et  composé  d'objets  divers  vient  s'y  joindre. 
Avec  quelques  fragments  de  diverses  natures,  et  des  échantilbas  d  argiles;, 
de  marnes  et  de  limon  provenant  de  diff^irenls  forages,  nous  y  voyons  une 
agrégation  de  copiilles  recueillies  sur  des  couches  très-puissantes,  qui  s'é- 
tendent par  assises  et  par  blocs,  tantôt  à -nu,  tantôt  recouvertes  par  du 
sable.  Ces  bancs  se  trouvent  en  parlant  de  Sainte-Marie  (El-Guisr),  et  se 
dirigent  vers  IsmaTlia,  dans  une  dépression  de  terrain  qui  est  à  peu  près  à 
2  kilomètres  dRl-Guisr  et  après  le  cimetière  arabe.  La  mômj  formation  se 
relPouve  dans  la  routiiiuation  de  la  même  dépression  de  terrain,  sur  la 
route  d'Bl-Guisr  è  IsmaYiia,  route  du  télégraphe,  tout  près  d'une  autre  dé- 
pression ée  lerrj,  qui  ne  paraît  pas  naturelle,  mais  creusée  de  maia 
d'h'omroe,  et  qui  offre  tout  l'aspec-l  d  un  lar!?e  canal,  avec  ses  berges  tît  sas 
talus,  se  diriï?eaTit  vers  le  lac  TImsah.  M.  G  impanyo  dit  n'avoir  trouvé  C3lte 
fbrmation  <nio  sur -ce  point  â\i  désert:  ce  sont  des  pal udi nés,  ou  un  genre 
qui  s'y  rapporte,  qui  constituent  le  piisd  de  CMlte  masse  et  y  sont  unies  par 
du  calcaire  ou  du  sable.  Les  couches  profondes  sont  assez  résistantes. 

Dans  ce  groupe  figure  encore  un  fragment  de  tôte  de  fémar,  -mas- 
todonte probablement,  trouvée  dans  le  chantier  du  canal  maritime  en  novem- 
bre 1862. 

Tell^  eai  la  oolteclion  recueillie'  par  M.  le  docteur  Corapanyo  fils, 
appréciant  comme  ri  le  mérite  l'înlérôi  exceptiomnel  de  cette  cotllactiou, 
la  Soerôtô  agricole.  8oieBtiÔT|ue  et  littéraire  du  département  des  Pyrénées"- 
Orientales  a  décerné  à  M.  tîompanyo,  dans  sa  séance  publique  de  1866  m» 
mééaille  d'argetft,  grand  mo(?ule,  en  récompense  de  ses  travanx. 
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Avant  de  coiumenccr  ce  court  résumé  qui  a  surtout  pour  but  d'accoui- 
pa^oer  la  collectioa  des  terrains  qui  forment  le  sol  attaqué  par  las  hravaux^ 
ou  les  points  voisins  qui  fournissent,  ou  sont  appuies  à  fournir  des  malé' 
riaux  de  construction  pour  les  développeincnijS  fu'urs  de  cette  grande  en- 
treprisc,  il  convient  de  bien  faire  remai-quor  que  l'importancà  des  échan- 
tillons n'est  nullement  en  rapport  avec  retondue  du  lorrain.  Ainsi,  les 
sables  et  les  arî^iles  qui  coostiluent  une  grande  partie  du  sol  de  TistlKne 
n'occupent,  comme  on  le  voit,  qu'une  très-failile  piaci.',  tandis  que  les  ro- 
chers solides,  qui  ne  sont  que  l'exception,  composent  une  grande  partie  dos 
échantillons  exposés  La  raison  en  est  toute  naturelle  :  c'est  que  des  sableft 
ou  des  argiles,  quelle  que  puis-se  être  leur  étendue,  ne  donnent  lieu  qu'il 
des  produits  idunliqucs,  tan  lis  qu'une  roche^  quelque  restreinte  qu'elle 
soit,  présente,  sinon  dans  sa  teinte  au  moins  dans  sa  texture,  dans  ses  fos^ 
sllt  &,  de  nombreuses  variétés. 

L'isthme  de  Suez  qui  joint  les  continents  de  l'Asie  et  de  l'Afrique  n'existe 
plus  en  réalité.  Les  travaux  at,*complis  aujour.i'hui  ont  effectué  la  sépara-* 
tiop.  L'Afii  lue  est  une  ife  dans  toute  la  rli?ueur  de  la  définition. 

Le  canal  suit,  du  nord  au  sud,  umj  dépres-^ion  insensible  forihée  à  U 
réunion  dvs  deux  contiuent-i.  dépression  quelquefois  interrompue  par  des 
acciden!3  de  terrains  qui  barrent  ce  qu'en  toute  circonstance  on  eût  pu 
appeler  une  valJéo, 

Ces  accidents  de  terrains  forment  un  certain  nombre  do  barrages  élevés, 
ou  seuils,  Mue  le  canal  a  dû  creuser  pour  arriver  au  plan  d'cnu.  L'exécu- 
tion de  ce  travail  constitue  dés  lors  entre  les  deux  mjrs  une  véritable  vai- 
léo,  mais  avec  cette  circonstance  assez  rare,  qu'elle  est  san-i  punte  sensible, 
puisiiue  le  niveau  d'aval  et  le  niveau  d'amont  sont  les  mêmes  malgré  un 
[«ircours  de  100  kilomètres  qui  les  sépare. 

Le  relief  du  sol  présente  encore  une  circonstance  assez  remarquable,  bieu 
que  d(^'à  coonue  en  d'autres  points,  c'est  que  des  dépressions  presque  sans 
eau  jusqu'à  des  profondeurs  de  8  à  9  mètres  au-dessous  du  niveau  des  deux 
mers  voisines,<!xistent  sur  deux  points  très-étendus  (lac  Tlmsah  et  Lacs  Amers). 

Tout  tend  à  prouver  qu'à  une  époque  peu  éloignée  des  temps  historiques, 
et  qui  pour  l'Bgypte  porte  déjà  loin,  les  deux  mers,  si  elles  ne  se  joignaient 
pas.  étaient  au  moins  trô^-ra^tprochées  l'une  de  l'autre,  et  que  listluue 
était  ré^luil  au  plateau  d'Ël-Guisr.  Tandis  que,  par  les  l&cs,  la  Mé>'lilorrai:iét» 
venait  hatire  les  dunes  d'El-Ferdane,  la  mer  Rouge,  par  les  Lacs  Amars, 
orrivait  au  moins  au  Djébel-Mariam,  les  nombreuses  coquilles  imrticuliôres 
à  cette  mer  et  y  vivant  encore  aclueilement  se  retrouvent  jusqu'en  ce  point. 
Oo  peut  arlmeltre  que  le  lac  Timsah  u'a  été  séparé  que  plus  tard  do  Cdt 
ensemble,  et  qu'alors  il  n'a  plus  reçu  que  it38  eaux  du  Nil  {jar  la  vallée  de 
rOuady  Toumilab.  Cette  alimentation  était  intermittente. 

Au  point  de  vue  géologique,  les  phénomènes  qui  ont  donné  à  ce  point  de 
rÉgyple  son  relier  actuel  appartiennent  aux  dernières  épo}uesde  la  forma- 
tion du  globe,  Pre:«que  tous  les  terrains  traversés  jusqu'ici  par  les  travaux 
présentent  au-dessus  du  niveau  cies  doux  mers  des  témoins  récents  de  leur 
formation,  et  ce  n'est  qu'au-dessous  do  ce  niveau  que  Ton  rencontre  parfois 
des  rochers  plus  anciens,  sans  descendre  louhjrois  à  la -pério  Je  miocène  dont 
les  rcpré.seulanis  ne  se  trouvent  qu'aux  pieds  des  montagnes  de  GéneCPé, 
d'Awebed  et  d'Altaka. 

Ceci  dit,  passons  rapidement  en  revue  la  série  des  terrains  rencontrés 
par  Ina  travaux,  en  suivant  la  direction  du  canal  du  nord  au  sud,  c'est-à-dire 
de  Port-Saïd  à  Suez.  Le  plan  eu  relief  et  l'ordre  dans  lequel  se  trouvent 
rangés  les  échantillons  renfermés  dans  les  vitrines  rendent  cette  étude  facile. 

À  Port-Saïd  un  cordon  littoral  founé  de  saiiles  fins  sépare  la.  Méditerranée 
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du  lac  Menzaleh.  Cm  sables  proviennent  moins  du  Nil,  qui  transporte  peu 
de  sable  de  cette  nature,  que  de  la  trituration  séculaire  des  matériaux  arra- 
chée aux  côies  existantes  et  aux  dunes  du  littoral  par  les  vents. 

Si  on  examine  ce  cordon  littoral  coupé  par  le  passage  du  canal,  on  rc- 
connaft  un  fait  qui  avait  été  avancé  comme  devant  apporter  d^assez  sérieu- 
ses entraves  à  la  création  d*un  port  et  à  sa  conservation.  Voici  jusqu'ici  ce 
qui  se  proiuit  :  la  jetée  ouest  forme  un  cap  qui  arrête  les  sables  poussés 
par  les  vagues  qui  suivent  celte  direction.  Ceux-ci  ont  commencé  par  s'ac- 
cumuler assez  rapidement  dans  Tangle  formé  par  la  jetée  et  le  rivage  ;  mais 
h  mesure  que  la  jetée  s'est  prolongée,  que  la  profondeur  avec  Téloignement 
du  rivage  est  devenue  plus  grande,  le  phénomène  a  diminué  insensiblement, 
fit  à  5  ou  600  mètres  il  parait  pour  le  moment  devenir  nul  ou  à  peu  près. 

La  création  d'une  ville,  d'un  port,  d'une  jetée  ont  apporté  dans  la  faune 
du  littoral  des  changements  as-ez  grands.  Certains  molusques  se  sont  éloi- 
gnés et  ne  se  trouvent  plus  vivants  qu'à  quatru  ou  cinq  kilomètres,  d'autres, 
au  contraire,  et  particulièrement  des  huîtres,  se  multiplient  considérable- 
ment. Il  en  est  de  même  pour  quelques  aspèces  de  crustacés. 

Si  on  passe  le  cordon  littoral,  on  pénètre  de  suite  dans  le  lac  Menzaleh, 
lac  peu  profond  ou  des  tles  sableuses  surgissent  ^A  et  là.  Ces  tles  paraissent 
pour  la  plupart  appartenir  à  d'anciens  cordons  littoraux  rompus.  Ce  sol  sa- 
bleux repose  sur  des  fonds  argileux  et  vaseux,  véritables  fonds  de  lagunes. 
Les  sables  contiennent  souvent  des  agglomérations  de  coquilles  cimentées 
entre  elles  par  la  matière  sableuse  endurcie  et  passant  au  grès.  Dans  les  argi- 
les, des  corps  organisés  ont  donné  lieu  à  des  concrétions  de  formes  Itizarres. 

Le  rivage  du  lac  Menzaleh,  du  côté  du  continent,  présente  sur  une  zone 
assez  large  un  sol  exondé  lorsque  le  Nil  est  bas,  mais  qui  se  couvre  d'eau  , 
pendant  les  crues.  C'est  l'ancien  sol  cultivé  et  irrigué  régulièrement  autre- 
fois par  les  branches  tanitiques  et  pélusiaques.  Là  se  trouvaient  des  villes 
importantes  telles  que  Sanis,  Ebkou,  Peluse,  etc.,  aujourd'hui  complètement 
ruinées. 

Le  canal  maritime  sépare  actuellement  toute  la  partie  est,  et  empêche  par 
ses  berges  les  inondations  annuelles  d'y  parvenir.  L'eau  du  Nil  en  est  donc 
exclue  à  tout  jamais.  Si  la  prospérité  ramenée  en  ces  lieux  par  le  canal 
amène  le  besoin  de  culture,  des  eaux  d'irrigations  devront  être  recherch«>e8 
dans  le  sol  môme  ;  c'est  alors  que  des  forages  devront  être  tentés.  Peut-être 
ce  que  l'on  observe  près  le  kil.  19  et  désigné  sous  le  nom  de  Source  des  ai- 
gles, est-il  un  présage  de  la  possibilité  de  créer  des  sources  artésiennes  qui 
seraient  alimentées  par  les  montagnes  de  Syrie. 

Kantara  est  un  cap  sableux  qui  s'avance  dans  le  lac  Meuzaleh  et  sèparo 
presque  les  lacs  Ballah  qui  n'en  sont  qu'un  golfe  profond  puisqu'ils  si; 
prolongent  jusqu'à  Èl-Ferdane.  Ce  cap  présente  la  coupe  suivante  : 

Terre  végétale  0,40, 

Sable  jaune  0,60, 

Veinule  noirâtre  qui  semble  indiquer  une  ancienne  couche  végétale  0,20, 

Sable  jaune 

A  El-Kantara  et  dans  les  environs  on  creuse  des  puits  dans  le  sable  ;  ils 
sont  assez  abondants,  donnent  une  eau  limpide,  légèrement  saumàtre  quoi- 
que fort  potable.  Elle  est  employée,  dans  cet  important  campement,  a  de 
nombreux  usages. 

Les  lacs  Ballah,  lacs  souvent  sans  eau,  offrent  ceci  de  remarquable,  que 
sous  la  couche  de  sable  plus  ou  moins  épaisse  se  trouve  presque  partout  un 
banc  de  ffypse  cristallisé,  facilement  exploitable  et  exploité  en  ce  moment 
pour  les  besoins  des  travaux.  Cette  exploitation  peut  devenir  très-importante 
par  la  suite.  Le  plâtre  obtenu  par  la  cuisson  est  excellent,  surtout  si  on 
prend  la  précaution  de  l'immerger  dans  l'eau  douce  avant  la  cuisson  pour 
le  débarrasser  des  chlorures  de  sodium  qui  1  imprègnent  par  suite  de  son 
séjour  dans  les  eaux  marines  au  niveau  desquelles  il  se  trouve  ;  le  plan 
d'eau  du  canal  étant  sensiblement  le  même,  il  se  fait  des  infiltrations  dans 
la  couche  même. 

Les  lacs  Ballah  conduisent  jusqu'à  E!-Ferdane.  Là  le  sol  commence,  par 
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divenes  oudulaliuuâ  sableuses  entremt^ées  de  couches  d'argile  et  de  rei- 
noies  calcaires,  à  s'élever  pour  atteindre  le  seuil  d'El-Guisr,  point  le  plut 
haut  de  l'isthme  que  le  canal  ail  à  traverser,  environ  20  mètres  au-dessus 
du  niveau  des  mers.  Sauf  les  s&bles  supérieurs  qui  ont  quelquefois  une  cer-^ 
taine  mobilité,  le  reste  est  ûxe,  entremêlé  de  couches  argileuses  et  limo- 
neuses. Quelquefois  les  sables  s'agglutinent  de  manière  à  former  de  vérita- 
bles grès  en  bancs  ou  en  concrétions  stalactifonnes  assez  bizarres. 

Sur  le  plateau  d'El-Guisr,  magnifique  position,  est  la  ville  de  ce  nom, 
créée  par  la  Compao^nie,  et  le  chalet  du  vice-roi.  À  ses  pieds  le  lac 
Timsah,  le  plateau  des  Hyènes,  le  Djôbel-Marlam  forment  un  premier  plan, 
tandis  qu'à  l'horizon,  de  l'est  au  sud,  on  voit  les  déserts  et  les  montagnes 
de  Syrie;  puis,  vers  Suez,  l'Attaka  et  enfin  le  Géneflé  et  le  pic  de  Ghebre- 
-wett.  A  la  partie  supérieure  du  plateau  se  trouvent  des  calcaires  en  plar|uetles 
minces,  puis  dans  le  sable  qui  les  recouvre  une  énorme  quantité  de  silex 
calcédonicux  en  fhigments  concrétionnés  ou  brisés  avec  leurs  angles  vifk. 

Le  lac  Timsah,  aujourd'hui  en  communication  directe  avec  la  Médi- 
terranée, est  une  de  ces  singulières  dépressions  intérieures  qui  ont  leur 
fond  et  leur  plan  d'eau  naturel  à  plusieurs  mètres  au-dessous  des  mers  voi- 
sines. 11  semble  que  la  nature  prévoyante  ait  ménagé  pour  les  travaux 
actuels  un  vaste  port  intérieur  où  des  flottes  entières  pourraient  manœuvrer. 

Le  fond  du  lac  Timsah  se  compose  d'un  sable  vaseux  et  ses  rives,  du 
môme  sable  à  l'état  de  pureté  parfaite. 

Le  plateau  des  Hyènes,  le  Djébel-Mariam  et  certains  points  de  la  plaine 
qui  bordent  à  l'est  le  lac  Timsah  présentent  des  calcaires  non-seulement 
propres  à  la  fabrication  d'une  assez  bonne  chaux,  mais  encore  à  presque 
tous  les  usages  des  constructions.  On  voit,  d'après  les  types  exposés,  que  des 
variétés  nombreuses  permettent  des  applications  très-différentes.  Aussi  les 
villes  d'Ismaïlia  et  d'Ël-Guisr  se  développent  assez  rapidement  en  construc- 
tions qui  étonnent  au  désert  et  qui  sont  même  inconnues  dans  les  villes  les 
plus  importantes  du  Delta. 

Le  canal  quitte  la  dépression  du  lac  Timsah  pour  entrer  dans  les  sables 
de  Touseoum  et  du  Sérapéum,  çà  et  là  se  montrent  dee  argiles  gypseuses 
assez  compactes,  puis  des  plaquettes  d'un  calcaire  blanc  très-tendre. 

Les  sables  du  Séiapéum.  bien  qu'ayant  leur  surface  au-dessus  du  niveau 
des  mers,  forment  néanmoins  un  immense  bassin  fem^,  de  plusieurs  mètres 
au-dessous  des  eaux  du  Nil  amenées  par  le  canal  d'eau  douce. 

Cette  parlicularité  a  été  ingénieusement  mise  à  profit,  et  un  lac  d'eau 
douce  existe  recouvrant  les  berges  exécutées  du  canal.  Sur  ce  lac  fonction- 
nent des  dragues  qui  achèvent  le  creusement,  portant  leurs  déblais  sur  les 
rives  éloignées.  Au  fur  ei  à  mesure  de  l'approfondiâsoment,  le  plan  d'eau 
sera  abaissé,  selon  les  besoins. 

Au  Sérapéum,  ïéthéria  Caillaudi,  coquille  bivalve  encore  vivante  dans  le 
haut  Nil,  su  retrouve  près  du  campement,  indiquant  par  sa  présence  que  le 
fleuve  autrefois  a  jeté  ses  eaux  sur  ce  point. 

En  descendant  vers  le  sud,  on  entre  dans  les  Lacs  Amers,  énorme  dépres- 
sion au-dessous  de  la  mer,  n'ayant  d'eau  que  dans  les  extrêmes  bas-fonds 
a:i  delà  de?  à  8  mètres. 

Les  Lacs  Amers  présentent  à  leur  surface  d'immenses  croûtes  gypseuses 
cristallisées  de  0",40  à  1  et  2  mètres  d'ôpai3seur.  Par  un  singulier  effet  de 
dilatation,  ces  couches  gypseuses,  ne  trouvant  plus  la  place  nécessaire,  sj 
sont  soulevées  et  redres^ies,  si  bien  qu'à  certains  points  elles  présentent 
Taspect  de  grandes  villes  ruinées. 

Aux  points  les  plus  bas  se  trouve  un  mélange  boueux  de  sable,  de  gypse 
et  de  sel  marin. 

Les  coquilles  qui  vivent  actuellement  dans  la  mer  Rouge  sont  ici  nom- 
breuses; elles  couvrent  littéralement  le  sol  sur  cei tains  points;  véritables 
laisses  de  mer,  elles  s'étendent  sur  des  kilomètres  de  longueur. 

11  y  a  donc  ce  fait  géoloi^iiue  très-remarquable,  au  point  de  vue  du  retrait 
récent  de  la  mer  Rouge,  c'est  que,  depuis  et  y  compris  le  Djébel-Mariam,  la 
faune  actuelle  de  cette  mer  se  retrouve  sur  toute  la  surfa^^e  du  &A. 
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'Vers  le  stid,  ks  Lacs  Amers  changent  de  nature  :  aux  gypses  «uc^^ôdent 
dea  :sables  gypaeux  plus  oa  moins  a^uitiDés,  des  argiles  gypseuBes,  des 
leDttUea  d'un  calcaire  trè»-compttcL,  à  ciment  madrôporiqne  et  qui  conlient, 
empalées  dans  aa  masse,  des  coi]uiiies  de  la  mer  Ruuge,  à  Téiat  subfossile, 
des  moules  de  lithodomes^  présentant  une  certaine  ressemblance,  au  pre- 
mier asiiect,  avuc  des  noyaux  de  dattes  pétrifiés. 

Enfin  on  remonte,  par  une  pente  insensible,  jusqu'à  Chalouf-el-Tenraba, 
dant  le  poinr  culminant  est  environ  à  5  mètres  au-dessus  de  la  mur. 

iGelie  Irancbéede  Gbalouf  est  un  des  plus 'importants  travaux,  de  la  Com- 
pagnie du  canal  univeroel;  Avec  celle  d^Bl -6 utsr,  elle  constitue  une  de  «^as 
eftoavatioBs  dont  peu  d'analos^u^s  exislenL  Ausei  des  cbaatiers  d'une  impor- 
tance eicepliannello  y  sont  inâtailés. 

Ce  travail  a  runcoolré,  au  milieu  des  sables  et  des  argiles,  un  banc  de 
roche  Irès^ore,  de  0"^,40  à  0<",60  d'épaissear,  dont  la  tète,  vers  4e  sud, 
8*élevait  à  2  ou  3  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  Rouge,  tandis^que 
le  reste  plongeait  de  4  à  5  mètres  au-dessous  de  ce  même  niveau. 

Ûes  débris  fossiles  importants  ont  éré  recueillis  sur  ce  rocher.  C'est  là 
(|uVmt  été  trouvées  d'énormes  «tuanlités  de  dents  de  squale,  de  dûbns 
d'hippopotame,  de  bouquulin,<que  notre  savant  M.  Ed.  Lartet  a  bien  voulu  dé- 
terminer autant  que  Pétai  de  la  se  ence  et  des  débris  le  permetlail  (t). 

La  léte  de  ee  rocher  présente  de  nombreuses  pboiados  et  les  sabius  qui 
le  recouvrent  contiennent  des  bancs  d'étfèéria  CaiUaudi. 

Sous  !e  sable  de  Chalouf  et  autour  du  campemunt,  on  rencontre,  à  peu 
lie  prorondeur,  une  oouobe  de  quelques  centinièlres  d'épaisseur  de  bi-car- 
banate  de  magnésie.  Cette  siibs<ance  se  rencontre  encore  assez  fVé<|uein- 
roent  daus  les  Lacs  Âmeis,  notamment  près  du  monument  perse]  oUtain.  Sa 
pfféeenoe  peul  se  lier  à  celle  de  nombreux  débris  de  poissons. 

Au  delà  de  Chalouf  et  jusqu'à  la  mer  on  nerenaontre  plus  à  la  surface  que 
(les  sables  coquilliera  modernes,  fond  d'un  golfe  desséché  depuis  peu. 

(^3  sables  coquilliers  re[ioseiit  sur  les  argiles  gypseuses  quo  l'on  voit  à 
Chalouf.  lis  s'agglutinent  par  un  ciment  madrôporbfue  qui  les  transforme 
par  place  en  une  véritable  roche  calcaire.  Ce  sont  ces  roches,  exlraitcs  du 
lit  du  canal,  qui  ont  servi  à  faire  la  jetée  dans  la  mer  Roug«i. 

Les  argiles  «rypseusos  ont  été  rencontrées  dans  le  bassin  de  radoub  jusquTà 
une  assez  crrande  profondeur  (10  mètres  environ). 

En  terminant  cette  eiquiss«  rapide  des  terrains  traversés  par  le  twinal 
maritime  de  Suez,  nous  ne  pouvons  omettre  de  signaler  les  monts  Allaka, 
Awebet  et  QénelTé,  ({ui  viennent  offrir  des  carrières  inépuisables  des  plus 
riches  matériaux  de  construction. 

On  a  déjà  employé,  pour  certains  usages,  les  beaux  calcaires  nummuli- 
liques  dont  se  composent  en  partie  ces  reliefs  prononces  qui  terminent, 
vers  la  baie  de  Suez,  les  massifs  montagneux  de  la  haute  Egypte. 

Un  travail  plus  étendu  pennetlrait  de  «^occuper,  avec  plus  de  détail,  de 
l'allure  des  couches,  de  leur  orii^ine  probable,  et  des  recbttroiit.'S  possibles 
au  point  de  vue  des  eaux  jaillissantes.  Bn  É?ypte,  on  n'ose  plus  se  servir 
de  la  dénomination  de  puitn  artésien^  connue  dans  notre  Europe:  les  temps 
bibliques  ayant  été  témoins  de  celle  industrie.  Une  stèle  déclilffrée,  com- 
mentée par  nos  savants,  datant  de  seizj  à  dix-sept  cents  ans  avant  Jésus- 
Chrisl,  presfjue  ronlemporaiue  deMo'iVe,  donne  une  dosoripiim  complète  de 
la  manière  d'obtenir  des  eaux  jaillissantes.  Elle  no  laisse  aucunement 
soupçonner  qu'il  s'agisse  d*une  in  luslrie  nouvelle;  l'antique  civilisation 
égyptienne  a  donc  tous  droits  à  l'invention  des  premiers  procédés  employés 
pour  obtenir  des  fontaines  artificielles.  Si  r.\fii  {uenous  a  précédé  lucon- 
tesialdemenl  ('ans  cet  art,  il  res'e  à  savoir  si  elle-même  n'avait  pas  reçu 
*}es  peuples  asiatiques  les  premières  notions  des  procédés  employés. 

(1)  Nous  devons  la  possession  de  quelques-uns  de  ces   débris*  à  MM.   Terrier, 
Wolroeriofer  et  Lalheugue. 

Paris.  —  Imp.  Vallée,  15,  rue  Brada. 
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Parait  le  I''  et  le  1S  de  ehaqoe  mois 


PSIIL  DE  Ii'ABOlWKEIllEN'r   :   lO  EWlANCm  PAA  411 

ADMINISTRATION  ET  RÉDACTION 

38,    RUE    NEUVE-DES- MATHURINS,  A    PARIS 

EN  VENTE  CHEZ  ANDRIYEÂU- GOUJON,  ÉDITEUR 

21,   RUE   DU    BAC,   A  PARIS 

CARTE  DE  L'ISTHME  DE  SUEZ 

Dressée  d'après  les  observations  de  M.  Larousse,  ingénieur- 
hydrographe.  —  Echelle  :  i/200jOOO».  —  Une  feuille  grand- 
monde,  imprimée  en  coi^leur. 

PRIX  :  10  FRANCS 

Cette  carte  indique  les  tracés  du  canal  maritime  et  du  canal 
d'eau  douce;  elle  est  accompagnée  des  plans  de  Suez,  Port-Saïd  et 
Umaïlia^  et  d'une  coupe  géologique  des  terrains  traversés  par  le 
canal. 

PARIS.    —  IMPRIMERIE   AUGUSTE    VALLÉE,    15,    BUK  BHBDA. 
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S)cn  nad^folgcnbcn,  fflr  bic  mit  bon  13.  f.  SDÎtô.  6eginnenbcn 
aScrl^ûnbtungen  einc^^crften  aUgcmcincn  beutfd^cn  î)ûnbetWûgc«  beftimm*» 
ten  9ntrag  reid^ten  U)tr  bereitô  am  28.  3anuar  c.  in  ©ema^^eit  bed 
9îuiib|d^rcifecnô  bcr  groll^erjoglid^  bobifd^cn  ^anbetôïammer  ju  î)eibelberg 
tmn  27.  Octobcr  1860  in  feiner  gegcntoSrtigcn  gûffung  mitfammt 
SRotiben  bci  Ic^tercr  cin. 

©ir  l^ttcn  gel^offt^  fammtïid^c  biô  jum  Çrficinftotcmtin  dngcgan:» 
gcncn  motibirtcn  5lntr4gc  toilrbcn,  nid^t  tttoa  bIo«,  toic  cô  bi^l^cr  gcfd^d^en, 
i^rcï  aCgcmcincn  Onl^olt^bejdd^nung  mé},  fcnbem  in  i^rcr  ganjen 
Sbtdbel^nung,  ate  SSorlagen  fur  bie  bemnâd^ftigen  $Ienar)>er]^anb(ungen 
feiten^  ber  gleid^fam  mit  ben  ObUegenl^eiten  eine^  SScrottd  belafteten 
^nbel^Iammer  }u  Çeibetberg  bem  !î>rud  fibergeben  unb  }eitig  an  aUt 
fxuibcteborftfinbc^  bc^glcid^cn  an  bic  Organe  bcr  greffe  berfanbt  tocrben. 
î)er  3^c(ï  cincr  bcrartigcn,  geraume  âcit  tocr  bem  toirltid^cn  Scginn  bcr 
©cratl^ungcn  bctoerïftcttigtcn  ScrBffentlid^ung  bebarf  ïclncr  nSl^ercn  SJer^ 
benttic^ung.    aSietteid^t  fticf  bie  (grfflUung  bcffelben  auf  ©d^lpicrigïciten. 

(Sd  gel^cn  un^  nun  ncucrbing^  bon  bielcn  unb  naml^aften  ®eiten 
crfrculid^e  â^fd^riftcn  ju,  toorin  bcr  bicffcitigc  2tntrag,  tpcnn  nid^t  fiir 
ben  wid^tigften,  fo  bod^  fur  cincn  bcr  bebeutenbften  unb  bringlid^ftcn 
erflârt  tt)irb.  î)abei  toirb  unfcre  ïinfid^t  gctÇcift^  baÇ  fd^on  cin  loiir^ 
biged  âid  errcid^t  tourbe  ;  u>cnn  ba^  ^an^,  in  toctd^cm  l^offcntKd^  nod^ 
oft  bom  beutfd^cn  ^onbctôftanbc  getagt  toirb,  feft  unb  fid^cr  aufgcbaut 
ift.    @(eid^}eitig  toerbcn  toir  nun  abcr  in  cbcn  biefen  S^f^tiftcn  auf^ 
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gcforbcrt,  mSgfid^fl  fcalb  unferc  Sluffaffung  in  SSctreff  bc«  in  SRcbc 
ftel^cnbcn  ©cflcnftanbcô  nâl^  au^jufill^rcn  unb  ju  bcrSffentHd^cn. 

Untcr  bicfcn  Umftanbcn  trûflcn  toir  um  fo  loeniger  Scbcnïcn, 
bem  Sunfci^e  einer  l^iefigen  SSetlagdl^anblung,  U)ir  m9^ten  il^r  ben 
î)rnd  unb  bud^l^&nblerifc^n  93ettrieb  unfere^  Sntrag^  geftotten,  ju 
cntfprcd^cn. 

®re«Iau,  18.  %)ri(  1861. 


pie  ^anbeMammer. 
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îCic  Çanbcfôïûtmncr  ju  ©tc«(ûu  bcantragt,  btc  S5crfamm(ung 
tDottc,  toie  fotgt,  befd^fle|cn: 
3)er  jur  3eit  Derfammcttc  crftc  ûflgcmclnc  bcutfd^  Çanbcfôtûg  crttfirt  (i) 
rnib  fleftaïtet  pd^  jum  Orgmi  be«  gcfontmtcn  beutfd^en  Çanbeld* 
ttitb  8aBriïantcn^®tûnbc«, 
vm  in  a({i&]^rti(j^  toiebetle^renben,  t^Ud^t  im  (e^ften  3ai^edbierte(  (2) 
a^Sttl^aftenben  SSetfammtungen  fifter  aUgemeitt  toid^Hge  f^ragen  be^ 
SScrlc^r^  beff^n  écfûmtttt«'«nrid^t  ûudjufrred^. 
î)amtt  in^bcfonbcrc  bie  tcfetcrc  tncl^  unb  mel^r  bcr  tottïfid^e  «irôbrucï  (3) 
b€d  ©efammt^SMQetid  be6  ^nbel^ftonbed  ift  unb  iDerbe,  nimmt 
ber  fKinbeldtag,  fokDeit  e6  tdd^t  fd^on  bie  jur  B^t  (efte^nben  93er^ 
^aittiiffe  erfihrigett,  bie  tl^unli^t  gfetd^mfigig  im  ganjen  beutfc^en 
iBoterlonbe,  fi^eroU  ido  éottffeute  ober  Bûbtilonten  nelbeiieinanber 
tooi^nen,  mtf  ie  eitiem  $(a^  ober  in  j^  eitiem  ®qirfe  |tt  boQ^ 
iiei^e  (Einignng  ber  burd^  gemeinfatne  S3etr(el^vditttere{fen  ber« 
butibenen  Seruf^encff en  }u  iîSerufegemeitiben  cber  ®enoffeiifd^aften 
in  Sln^fid^t,  unb  em))fie]^(t  feinen  SRitgtiebem  fokoie  bent  gefammten 
beutfd^  ©eruf^ftanbc  bringenb,  mdf  biefer  ÎRid^tung  ju  toirfen. 
3)abei  f^àlt  berfelbe  }n>ei  ®efid^))untte  bom&mlid^  feft:  (4) 

&  mfljfcn  bie  locaten  (Semeinben  ober  Oenoffcnfd^aften  ben  ein^  (a)  ' 
Setnen  ©taat^regierungen  gegenfiber  t^untid^ft  fe(6ftônbig  fein, 
haf^tï  unmttte(bar  aud  ben  betreffenben  Seben^freifen  l^eraud 
bon  fcftft  l^crDorgcl^n; 
unb  f obann  bfirfen  biefelben  feinen  S9eruf^enoff en — borbel^attlid^  (b) 
ber  S3efd^r5ntung  in  Hudiibung  ber  (Sl^renred^te  in  Sotge 
ei^renrfl^riger  ^nbtungen  —  ûu^fd^tiegen,  [onbem  mûffen 
aQgemein  unb  aQumfaffenb  fein. 
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9[u^  ben  ftatuteitm^tis^  Otganen  biefer  (Sinse(ber(Snbe  ftedt  [xif  (p) 
\>a»  ©efammtorgan  be^  Çanbefôtaged  bar,  bergeftolt,  bag  einem 
iebcn  bcr  crftcren  itoot  unbcnommcn  bUïbt,  betieWg  biet  Sîcrtrctcr 
)u  ben  S3erfamm(un0en  bed  (e^teren  ju  entfenben,  bie  @tltnm^ 
Hbgabe  bagegen  ffir  bie  einjelnen  ftSr^erfd^ften  nod^  tl^uttfid^fter 
SDtaggaBe  ber  reolen  SSerl^ttniffe  bon  einer  6i^  ju  mel^reren 
©timmen  aufftcigt. 

3n  gfeid^er  SSeife  n^trb  anàf  ber  Seitrag  )u  ben  adgemelnen  ftoften  (6) 
ber  S5ertretung  unter  We  einjetnen  ©enoffenfd^ften  bertl^eltt, 

îBie  na^e  gcftfteûunfl  biefer  ÎT&ftufung  Bteibt  toeiteren  Crmitte*  (7) 
lungen  ilber  bie  bereiW  beftci^enben  unb  nod^  cntftcl^nben  Sauf* 
mannfd^aften,  be«g(eic!^en  iibcr  bie  ©ebeutung  ber  berfd^icbenen 
Ç(%  unb  gûbriKejirïe  borBe^atten. 

©i^  bal^in  fii^rt  jcbcr  einjetne  Çanbel^borftanb  eine  ©timmc,  iiber  (8) 
toetd^e  jîd^  bie  resp.  aSertreter  ju  einigen  ^oben. 

S)er  93orfi^enbe  be^  Çonbetôtaged,  fou>ie  jtoei  ©teObertreter  beffelben  (d) 
toerben  bon  ber  SSerfamnitung  fur  bie  î)auer  berfetben  mitteift 
®timm)ette(  getoâi^tt.    ^it  ®df^riftfit^rer  toerben  ouf  ©orfc^tag  be^ 
^rafîbenten  burd^  Stcctomation  beftcût. 

^Ut  «ntr&ge,  ht  ©etreff  beren  bie  aSerfomtnluQg  nid^t  bie  fofortige  (lO) 
SSer^anbùtng  burd^  ba6  ^(enmn  ober  bie  ffîeifung  bon  ber  Xage^ 
orbnung  Befd^ieft,  tottbtn  naâf  getoiffen,  an^  ber  ^latwc  ber  @ad^ 
entlel^nten  ^|)<m)>ttategor{een,  gn  benen  fie  gel^Sren.  an  borbereitenbe 
(Somntiffionen  bertoiefen,  todâft  bnrd^  bie  HntragfteOer  unb  im 
Uebrigen  burd^  freitoifiige  (2rht)eid^nung  gdMtbet  merben.  S)a6 
^S^xî  befagt  bie  ®efd^&ftôi' Orbnung. 

5iir  bie  ©efd^tflffe  ber  in  oblger  ffîeifc  jufommcngefefeten  Ocfamuit*  (H) 
SSertretung  to>irb  feine  anbere  ©ebeutung  in  Slnf^rud^  genommen, 
ate  miâft  benfefben  nftd^ft  ber  Sotgerid^tigleit  in  ber  ©egrfinbung, 
ber  natiirlid^e  (Sinffug  ber  ©efd^liefenben  a(d  dned  grogen  unb 
iDid^tigen  ©erufftonbed  bon  fetbft  berfd^afft. 

îî)ie«  fd^tiegt  nid^t  an^,  bei  ben  einjetnen  ®taat«regierungen  auf  (12) 
bieienige  SInertennung  bed  Çanbet^taged  ^injumirten,  n>e(d^e  bem« 
felbcn  einmal 
bie  unmittetbare  Gfinrcid^ung  bon  33orfteHungen,  unb  (a) 

fobann  ber  grtoerb  unb  bie  SSertoattung  etoa  ju  feinen  â^^eden  (b) 
erforberlid^en  SîermÔgeniJ  erniSgOd^t  resp.  crtcid^tert, 
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unb  eé  tottbm  bo^  Mefe  6dben  B^eU  ebcnfaQe  in  Vuefid^t 
genotnittcii. 

Der  @ift  bcô  Çanbctttagc^   tolrb  cm    fur  aiitmal  an  eincn  6e*  (is) 
ftimmtcn  Çlofe  bcrtcgt,  bcffen  nSlÇcrc  ©ejeld^Hung  bic  S5erfûmmlung 
ftd^  borbe^tt. 

€«  toJrb   etn   bfeibcnber   îlu«fd^u|   fur  blc  ^tit  bon   elncm  (U) 
Çanbetetage  jum  anbem  unb  etn  ftanbigeé  Sentra(bureau 
fur  attc  3eit  eingerid^tet. 

Seibe  l^ben  i^ren  bouemben  ©i^  am  93erfamm(ungdorte.  (15) 

S)er  bteibenbe  «u^fc^ug  beftel^  aM  9  a^UgUebem  unb  ebenfo  t>te(  (16) 
©tetocrtretem*    î)cr  Sîorft^nbe  unb  beffen  ©tettt)ertreter  mûffen 
on  bem  ®i^  bed  Çanbetttaged  onfSgige  iDîitgUeber  ber  bortigen 
ftaufmonnfd^aft  {nidft  grabe  Sîorftel^r  berfeften)  feln. 

SDer  Çanbeldtag  u>a]^(t  biefelben  in  $erfon.  3n  Setreff  ber 
flbrigen  SWitglieber  n>erbcn  nur  bie  resp.  ÇIo^c  ober  ©ejirfe  bon 
i^m  beftimmt,  unb  ^oben'beren  î)anbete* Organe  i^ren  aSertreter 
unb  ®tcUt>ertrcter  bem  ©orfifcenben  be«  audfd^uffe^  bemnfid^ft  ju 
bejeic^nen.    îCic  îJBal^l  gift  fur  bic  3ïi>iW^«Jcit  jtoeier  Çanbetttagc. 

ÎHe  S^fantmenfc^ung  bed  Scntralburcoud  bicibt  koeiteren  Sdt\tim^  (17) 

mungen  borbci^oltcn* 
iOie  nftf^ften  Hufgalben  i^  Heibetiben  Su^fc^uffed  resp.  M  ftônbigen  (18) 
Sentxatbnreaud  fiob: 
bie  ^c^&ffe  ber  Wttîn  VCenorberfommlung  |u  boQtie^n  unb  (a) 

au^uffl^ttn; 
ben  nfi(!^ftfoIgcnben  Bi^^^^nmcntritt  bc^  $Kinbe(etage6  unb  feinc  (b) 

îoge^orbnung  borjuberettcn; 
in  bcfonber^  bringcnbcn  îfiflen ,   unter   ©orbel^aft  bcmnfid^  (c) 
ftiger  îRatil^obltion ,  bic  Sntcreifen  ber  ©cfammti^cit  ju  ber*» 
treten; 
bic  Sercinigung,  ber  m<Sf  benfetbcn  ât^^cn  gcrid^tctcn  ©cftrc*  (d) 
bungen  mci^rcrer  bcrfd^iebencn  S9r)>erfd^aften  }U  crleid^tcm, 
bic  Sorrcf)>onbenicn  berfctbcn  unter  einanbcr  ober  mit  ben 
@taatdbe^5rbcn  ju  bermittefn  unb  etn)aigc  Slu^funft  ju  er^ 
t^citen. 

3Ud  toeitere  aufgabcn  be^  9btdfd^uf[e6  unb  indbefonbere  be^ 
(Sentrolbureaud  to>erbeu  in  Hu^ftci^t  geuommen: 
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bie  ërftattutig  i&^vUd^er  ober  bre^S^rtger  Sdtxiâftt  ûiex  ben®ang  (e) 
bed  gefammten  beutfd^n  ^nbe(d  unb  beutfd^  ^^nbuftrie 
unter  Senu^ung  ber  gal^Ireid^en  (Sin)eI6eri(l^te  ber  t>erf(l^iebenen 
^anbefôfammem  unb  Çanbeteborft&nbe  ; 

btc  Çcroudgabc  eincr  bcutfd^cn  Çonbett*  unb  3nbufttie*3rftMnfl,  (i) 
tt>ctd^c  juflfeld^  bcm  Çanbctetûfl,  fotoic  bcn  cinjctnen  Çanbcï^* 
borftSnbcn  fflr  bic  gemeinfamen  îtngelcgcnl^eiten  jum  offldeflcn 
Dtgan  blcnt. 

î)lc  borgenonntcn  ©cfd^tûffc  toerbcn,  fo   toeit  fie  bon  cincr  bor*  {19) 
gângfgen  geftftettung  unb  ërmittcïung  ntd^t  toclter  l&ebingt  finb, 
fc^on  burd^  ben  gegenu>&rttg  betfammelten  Çanbetetag  bo({)ogen, 
im  Ucbrcgcn  ^ût  ber  btcibcnbc  atu^fc^uf  bcrcn  SJoUjle^ung  borju* 
bercitcn  unb  ber  ïommcnbcit  ®cncraï^aScrfamm(ung  ju  bcric^^ten. 


(S>tunï^t: 

aJlciftend  ergeben  fid^  bic  ®runbc  fur  unfcrcn  Slntrag  au«  biefem 
bon  felbft.  îCtc  tt>ad(^fenbc  fflebeutung  ber  lolrtl^fd^afttid^en  3ntcreffen 
im  ©taûtd*  unb  aSolïôlebcn,  unb  bie  junei^mcnbe  (Srïenntnig  blefer 
fflebcutung  fmb  nici^t  bic  aOclnigen,  andf  niàft  bic  borîug^toeifen  Ur^ 
fad^en  ber  {Ritl^rigïeit,  loetd^e  ber  beutfd^e  Çanbeteftanb  feit  ncuerer 
Beit  ouf  biefem  ®eBiete  entf ottet.  !Diefdbe  tOLM  i^  bidmel^r  in  erfter 
9îeii^c  burd^  bad  in  aufgcKârtcn  9îegierungd^j(reifen  nid^t  loeniger  aU 
im  Çonbetdftanbe  berbreitete  ^Setouftfein  bon  ber  UnmSgtid^teit,  aUe 
biefe  3ntereffen  bon  cinem  Sroitte(^)unlte  ber  ©toate^aJcrtomCtung  au6 
unb  ol^ue  ben  9{at^  unb  ben  JBeiftanb  ber  3ntereffeuten  fe(6ft,  gered^t 
unb  fac^gemâg  ju  bertoattcn.  9tegeImSgig  finb  ju  audreic^enber  SBfir^ 
bigung  ber  SSerte^r^^Sngelegenl^eiten  bie  ^raftifd^en  9Infd^auungen  nid^t 
iu  entbel^ren,  mi^z  man  anberd  afô  inmitten  be^  )>rattifd^en  Sebend 
nic^t  JU  getoinnen  bermog.  ©eife  ®taotd^9îcgierungen  ^oben  bo^er 
fc^on  ISngft  begonnen,  Organe  ju  fc^offen,  bie  fie  ju  i^rer  eignen  3n^ 
ftruction  in  bcn  bie  toirtl^fd^ûfttid^cn  3ntereffen  Bctreffcnben  ®efe^ 
gcbungd<>  unb  93cm)a(tungdfad^en  ju  yicitift  ikïfm.  Unb  tob  unb  fo 
tocit  fotd^c^  noc^  nid^t  gcfd^cl^cn,  ift  c«  gctolg  erfreulid^  tool^rjunel^^ 
mcn,  toie  man,  an\iatt  fortgcfc^t  bie  ÇSnbc  in  ben  ©d^oog  ju  tegen 
unb  %iit9  burd^  Stnbere  gefc^cl^  }u~  (affcn,  in  immer  gr9§cren  ftrcifen 
nad^  cntf^)red^enbcr  SWitoirfung  unb  ©et^fitigung  bcrïangt.  Sttcr  ber 
@in}c(ne  ocrmag  92id^tô  ober  SBenig  )u  folc^  S)eti^âtigung.  (Sx  to>irb  fid^ 
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fetner  âuf^mmengel^Srlgleit  mit  %ibereti  betmtgt.  Sœ  mti»et(mtben  ne6en 
eûtonbcr  ^«ing,  t)ereint  fld^  ju  gcmeinfaraen  3iden  unb  toh»  etn 
fdftft&nbige^  (ebendfrâftige^  ©mt^e.  S5on  biefem  ®efic^e)>ttiitt  oud  ouf^ 
gefagt,  birgt  bie  dbee  eined  oQgemeinen  bentfd^  Çanbetôtage^  einen 
iiicj^t  mtxffà>ilâfm  gortf^ritt  Un  Sebcn  unfctcd  Sofl^,  frud^ringenb 
unb  foCgctiïdd^,  ic  nad^bem  fie  oUgemcin  bcrftojibctt  toirb  cbcr  nld^t,  — 
^  «uf  bic  attiS^rïid^e  ©iebcrïc^r  ber  aSerfotranïung  Icgcn  toit 
Mn  a0}ugro^  éùov^t  &  fpred^en  fogor  mondée  @rfinbe  gegen  fo 
lurje  3n>ifd^nrâume.  (hibeffen  iiBeru>iegenbe  dt&d^âfttn  mp^tffUn  m^ 
bod^  dftereô,  oBer  rafd^c«  unb  fttrjc^  ^\amxmi\^  lUx  regetmifigcn 
©rlcbigung  cincr  gut  borbcrdtcten  unb  lange  jubor  bcrbreitcten  îûge^:^ 
orbmmg,  SIn  ©toff  fe^ft  î»  niâ^t,  unb  ïBliïfft  unb  «often  botf  nid^t 
fc^en,  U)er  felne  3ntcreffcn  gebûl^renb  bertretcn  toitt. 

9te  ungefoi^ret  ^tltputUt  fd^ten  und  b(tô  (e|te  SoJ^re^biertel  unt 
be^mitten  geeignet,  u>ei(  ed  to>finfd^endU)ert^  ifi,  bag  bie  93er]^anb(ungen 
be«  $anbetttag«  ben  jumeifi  gegen  ©d^tug  ober  «nfang  beé  Sol^reé 
beginnenben  Serl^anblungen  ber  bebeutenberen  Saubedbertretungen  ^ou 


Bum  3.  @a^  unfeted  $(ntraged  fitl^ren  tiAx  folgenbed  an: 

S)er  $>anbetetag  ift  teine  ftaotfid^  3uftttution,  tann  ed  aud  notfiti* 
lid^  Urfod^  nic^t  fein  unb  fofi  ed  nad^  ber  Hnfld^t  bed  fmnbett^ 
ftonbeê  ^offentlid^  auc^  nid^  u^erben.  !3berfe(be  ift  nid^t  burd^  bie 
©taottregierungen  eber  b4trd^  befoubere  (8efe^  berufnu  SSre  er  biee, 
fo  fSmtte  mcm  bon  einer  nâl^eren  ^Setrod^ung  feiner  ^ufanmienfe^ng 
obfe^,  unb  in  bem  Slcte  ber  JBerufung  loie  bie  SBoKmad^t^  fo  bie(^ 
leid^t  aud^  bie  :a3{irgfd^aft  fiir  ben  SBkttb  unb  bie  ffîid^^  feiner 
«efc^Uiffe  erbHden. 

2)er  (Ktnbeldtag  ift  oud^  leine  âufamntenlunft  bon  SR&nnem  ber 
SEMffenfd^  unb  ®e(e^rten,  to>e(d^  i^  etn>aigen  Sefc^Ififfe  mit  ber 
Sbitoritfit  ber  9iamen  unb  bem  inneren  XBertl^  ber  JBegrfinbung  bedCt. 

S)er  $anbe(etag  foU  beftimmtegemeinfd^aft(id^e3eruf^«3ntereffen 
juT  ®e(tttng  bringen,  mitl^in  eine  S3erfamm(ung  fein,  burd^  toetd^  ein 
groger,  fiir  ®taat  unb  (S^feKfd^  gleid^  toic^tiger  Seben^eid  bertreten 
toirb.  2)iefe  ffat  feine  onbere  légitimation,  aU  ba|  fie  n^irtlid^ 
ift,  fur  toa^  fie  \i6f  audgiebt.  S)er  Çanbel^tog  entlel^nt  feine 
Oatoritot  Itànf^idf  bon  bem  ffîiQen  berer,  bie  er  bertritt.  (2rr  ift  burd^ 
Idne  9Kad^tff)rfi(^  geU)or^  fot^em  aud  bem  betreffenben  Sebendlrei^ 
natârttdl^  em))orget9ad^en.  !î)ie  beutfd^  ftaufmannfd^ft  fetbft,  %iemanb 
fonft  Ifât  i^n  berufen.    (Sr  beanffmid^  9lid^«,  otd  in  JBetreff  ber  ge^ 
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meinfamen  ^erufdangelegen^en,  bie  SReinungen  unb  Slnfic^ten  ber 
erfteren  aueiubrûden*  ©efe^  unb  ©taotôtegientng  berl^tten  fiàf  )u 
i^m  6(0^  tiegattb,  fie  ftSren  i^n  xAâft,  tt>eil  9liemanb  eut  dntereffe  l^ot, 
il^n  }U  ft5ren.  Çiemod^  mtig  bie  X^i&atfad^,  bo^  ber  Çonbefdtag  ben 
gefamwten  beutfd^  ©eruf^ftanb  t>tttxiit,  berbûrgt  fein,  benn  fie  aOcin 
giebt  fcinen  ©cfd^tilffen  bie  befonberc,  lugtcic^  fcnnoïc  ©ebeutung- 

)KHr  erinnetn  l^ier  an  ben  Çonbtoerlertag.  O6u>o^(  berfetbe  nur 
eine  SSerfammbtng  bon  âm\U  unb  3nnungdmeiftem  barfteUte,  tffat  et 
bod^,  ai^  mnn  et  bad  $anbn>ert  fd^ted^tl^in  bertrete.  SEBir  gtonben 
nii^t  su  irren,  mnn  to>tY  htffmpttn,  bag  ba^  te^tere  biefe  93ertretung 
bon  fld^  abléfnt.  îDic  aScrfammtung  l^ottc  fld^  â^nft^  obct  3nnung«* 
tag  nennen  bûtfen,  ber  9lame  ^anbtocrfertag  gebûl^rte  i^r  nid^t. 

Ueberbdcïcn  toir  nun  ben  Srcid  berer,  toetd^e  ber  Çanbel^tag  ber^ 
trltt  unb  ju  textxtttn  bered^tigt  i%  fo  ÏSnnen  ti>ir  un«  nic^t  t>tx^f)Un, 
bit|  bie  SSoKmad^  nod^  mongel^aft  ift.  S)ie  S9erufung  td^nt  an  bie 
fiir  bie  boriicgenbe  Sluffaffung  mc^r  îuffiOige  eçlftenj  geïoiffer  Çonbcte* 
Organe  an.  SSictfod^  fel^ït  e«  nod^  an  fotd^n.  2)ic  borl^anbenen  finb 
fel^r  berfd^ieben  eingcrid^tet.  îCic  l^ier  fel^r  tocfcnttid^en  ©cjie^ungen 
bcrfcften  jur  ©taaWregierung  cinerfcit«  unb  ju  ben  ffleruf«genoffen 
anbererfeitô  finb  i^on  ber  mannid^foltigften  %xt,  3ebem  benlenben 
ftaufmann  ergeben  fid^  l^ierau^  bie  @d^(u^oIgerungen  bon  felbft.  !Z)ie 
fclbft&tbtge,  unabl^angigey  beutfd^e  Soufmannfd^aft  n>irb  burd^  ben  beut« 
fd^  ^anbâ^tag  nod^  nid^  bargefteOt,  unb  bod^  n^iU  ed  nit^  blod  ber 
in  ri(^tigem  dnftinlt  getroffene  iRome  fo,  fonbem  bie  Sonfe<pten}  ber 
erften  Sinric^tung;  bie  @orge  ffir  i^re  Srl^oltung  unb  sunei^menbe  9e^ 
beutung  gebieten  éd. 

SSir  finb  natfirlic^  to>eit  babon  entf emt,  su  to&l^nen,  ber  l^ier  be^ 
rii^rte  SRan^I  (iege  fid^  mit  einem  SKale  be^eBen,  unb  î»  fei  bie  9[uf^ 
gabe  bcd  jur  ^tit  berfommclten  Çanbetetaged,  ben  8egitimation«|)unït 
cin  fur  attentat  ju  erfebigen.  ©oju  beborf  ed  Ifingerer  3^*  wnb  reif* 
lid^,  umfid^tiger  (SrtoSgung.  SRod^  mandée  anbere  Sntercffen,  afô  bie 
ciner  mflrbigen  unb  toirïtid^en  ®efantmtret)rafentation,  fontmen  babei  in 
cmfttid^en  ©ctrad^t.  «ber  ber  ÇanbctMag  ïann  unb  foO  ba«  3W  in 
«udfid^t  nel^mcn  unb  bie  SRid^tung  bejeid^nen,  in  toetd^  baffelbe  bcr^- 
foïgt  toerben  mn^.  SSBcnn  toir  fur  bie  Saufmannfc^aften  unb  fonftigen 
ftôr|>crfd^aften,  toeïd^e  fid^  bemgcmfig  unter  unferen  ©erufègenoffen  auf 
ben  einjetncn  ^ft^en,  ober  in  ben  einjelnen  ©qirïen  bitben  mJd^tcn, 
jtocicrïei  boroudfeftcn,  ©etbftfinbigleit  gegenilber  ber  ©taaWregie^ 
rung  unb  Unaudfd^Iieflid^teit  gegenilber  atten  benen,  loeld^  ben 
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gWc^n  »etuf  flfcen,  todl  tmr  fo  ©tanbeêtoiCcn  unb  @tanbe«*iWd* 
mingcn  ertoiefm  werben  WimeH;  fo  bcbatf  We«  fd^tocrftt^  miâffl^tid^ 
dtec^ifettigintg. 

«ctreffènb  bcn  5.  <Saft  nnfetcô  «ntragd  'l^aïtcn  n>ir  Me  gr5§t- 
mJgïW^  gret^t  in  ber  ©ol^t  unb  S<^i  bcr  JBcrtreter  oufred^t.  îî)(u 
gcgcn  fd^nt  e«  und  nid^t  ro^fmn,  jiAer  ftSr^d^ft  ci  ne  resp.  nut 
rine  ©timme  ju  berleil^.  ®etoi|  emt>fle^It  e«  fW^  nid^  fût  ben 
Çonbelétag,  Bei  feinem  erften  ®d/xitt  in  ba«  Seten,  tœnn  e«  fid^  aitd^ 
6et  il^m  um  ganj  anbere  !Dinge  nnb  ncrmentftd^  nur  nm  eine  rein  be^^ 
gtttad^tenbe  SE^tigleit  ^anbeft,  bie  bom  bentfd^  Çanbetdftonb  fo  oft 
bettûflten  2lBftimmnnfl«mobatitSten  be«  3^ûbercin«  nad^jual^men,  toonod^ 
ber  tteinfie  îl^itnel^ntcr  mit  berfetten  ©d^toere  in«  (Setoid^t  f&ût,  »ie 
ber  bebcutcnbfte  ©taat.  SWan  ïonn  nxéft  bcm  geringften  ÎKwbeteftfibtd^n 
imSJmtentonbe  bcnfettcn  ©nflug  auf  bie  enlfc^Oefungcn  be^Çonbete* 
tagc«  Beimeffen,  tmc  ben  ®ee}>tSfeen  Çûmburg  mtb  ©rewen.  (Se  ber^ 
ft^t  fid^,  bof  e^  teiner  adju  genanen  9Ibtt>agungen  ber  SRad^tberl^&tt^ 
niffe  bebarf.  D^nci^in  fel^ft  ^ierju  ein  ou^reid^ber  SWaofftab.  & 
genfigt,^  oiraS^b  jutreffenbe  Unterfd^eibungen  )tt  tnad^.  iDdM 
tain  fihr  bie  ftûufmannfd^ften  bicBeid^t  fd^on  bie  ^affi  ber  aJlitgtieber^ 
fur  bie  (Senoffenfd^ften  ber  gabrilanten  bie  ^affi  ber  in  einem  Be* 
fHmmten  SBegirfe  befd^&ftigten  Hrjkiter  einigermofen  jttm  Wiiffatt  bienen. 
î)o(^  tooQen  loir  in  biefer  JBejiel^ttng  ben  U)eiteren  (Srtt)&gmtgen  be6 
(^onbelétagee  nid^t  borgreifen*  0fir  ie^t  l^anbett  ed  fid^  nur  um  bie 
anerlenmmg  M  $rin)t))d;  bie  S)itrd^]^rmtg  beffel^en  mog  lommenben 
JBefc^Cfiffen  borbe^aften  bleiben.  j&id  bûl^in  lonn  ed  bei  bem  <mf  bem 
pxto^.  $anbe(^tag  eingel^ttenen  unb  in  bem  9htnbfd^ben  ber  ^onbelé* 
tanmer  }n  Çeibelberg  bom  2.  9tobem6er  pr.  borgefd^tagenen  ^tbM 
beioenben* 

3m  10.  @at  nnfere«  îlntrag«  ^aben  n>ir  bie  ©ilbmtg  ber  bor*« 
Bereitenben  Sonratiffionen  burd^  freitoiCige  (ginjeld^nnng  borgefd^agen. 
î)ie  9Ser^anb(ungen  in  ben  Sommiffionen  foQen  bie  Hnfid^ten  (fttttem 
unb  Mfiren.  SSJer  ungeod^tet  feined  3ntereffc«  fur  eine  beftimmte  8fa* 
geïegenl^eit  nid^t  in  ber  gage  ift,  in  ter  ëommifflon  bûffeïbe  jn  be* 
fd^id^ttgen,  fommt  in  ber  ^(enar^SSerfammbtng,  nid^  imrner  ya 
®miftcn  ber  ®aâfe,  auf  feine  SKeinungen  unb  «nfld^ten  iurftd  9Wd^t 
fetten  f ud^t  er  ottbann  erft  ®eï^mng  wib  «ufHfirung  iiber  bie  grogc» 
Sir  mfiffen  baju  ertoSgen,  bag  bie  iBerl^nbbmgen  be^  ÇanbèlMaged, 
namentCid^  in  ben  SnfSngen  feiner  )B3irIfam{eit,  {toang^  unb  formiofet 
flnb,  ote  bie  ber  bebentenberen  8anbe«bertretmigen,  bai  ^  f^  f<>fl^ 
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mp^éifit,  bntdf  trinertei  @itte  ober  Sdxani^  ben  ber  fRiU  n>eniger 
gefibten  ©ad^berft&nbigen  in  ber  (Stgreifung  bed  Sortd  }u  6eengetv 
unb  bû|  c«  nod^  cinigc  â^i^  baucm  toirb,  bi«  fur  jebc  \aàfiiçSft  «6* 
tl^eilung  Befthtratte  $erf5nli(i^tetten  borl^onben  finb,  beren  %utorit&t  bad 
$(enum  bor  SlntrSgen  mtb  Hu^fit^rungen  bon  gmeifeC^after  92eul^t  unb 
Cr^Hi(^Ieit  fd^fi^*  S)ie  freittHUige  (Sinseic^nung  ffot  ftd^  unter  âl^n^ 
tic^n  Serptntffen  trepc^  imSffxt.  3ebe  anbere  a»oba(it&t  ift  teit^ 
raubenb,  o^ne  nmi^  Sage  ber  @ad^  mel^r  ©arantieen  }u  Bieten^.  unb 
(Suft  am  (Snbe  auf  baffelbe  9lefultat  ber  freitotUigen  SraSrung  ffimn^. 

3u  11  unb  12  unfered  Slntragd  bfirfte  ed  f(^to>er(i(^  toetttâufiger 
SKotibirung  bebûrfen*  î)ie  Sebeutung  ber  ®efd^(uffe  in^befonbere 
ge^t  oue  bem  oben  entoidetten  S^aralter  ber  SSerfammIung  ^rbor» 
Obtool^I  tê  toaffx  i%  bag  ber  ^nbefôtag,  mei(  er  bon  fetbft  fd^on  bie 
erforberHci^  ®egenf%  in  ftd^  birgt^  nid^t  (eid^t  ein  einfeitige^,  bem 
aUgemeinen  S3ol^(e  ettoa  fetnbfeliged  3ntereffe  t>erfolgen  fonn,  fo  ntSd^ten 
to>ir  ben  JBefd^liiffen  beffelben  bod^  nid^t  ben  Si^aralter  bon  fad^ftôn» 
btgen  ®utad^ten  beigelegt  n^iffen.  Stud^  bie^  tt>are  nod^  eine  Slnmagung. 
SKdgen  biefetben  nid^^tô  linbere^  beanf^rud^n,  afô  bie  SKeinung  eined 
fflr  @taat  unb  ©efeUfc^aft  fiberau^  mic^tigen  2:]^iU  ber  arbeitenben 
unb  crtwrbenbeu  ©ebStterung  ju  fein,  beren  ÏBiirbigung  ben  3n]^abem 
ber  ®iaat^ea>altm,  ben  ©efe^d&ern  unb  ber  5ffent(id^en  SReinung 
ffiglic^  ûberlaffen  bteiben  tann.  Unb  u>enn  bie  )6emii^ungen  bed  ^avbtUp 
ftanbed,  feinen  9lnftd^ten  unb  SReinungen  einen  ®e[ammtau^brud  ju 
berlei^,  bei  ben  fibrigen  2:^i(en  ber  bilrgerlid^n  ©efedfd^aft  "Sladff^ 
eiftrung  finben  toiirben,  fo  Idnnte  e^  i^n  nur  er^eben,  ju  biefer  feCbftSn^* 
bigen  2:^gfeit  ber  Sflûtion  audf  in  Stngelegen^eiten  i^rer  SBirt^fc^aft 
rfi^mlid^  Slnfang  gemad^t  ju  l^ben* 

Wlan  ffdt  bem  erften  ))reugtfc^en  Çanbeldtag  ^ier  unb  ta  borge^* 
UM>rfen,  feine  SSerl^nbtungen  ifàtttn  u>enig  9{eue9  unb  3ntereffanted 
geboten.  ©ir  gtauben,  biefer  SSormurf  beru^t  ouf  eincr  aScrîennung 
beé  ^tiKd»  biefer  SSerfammtungen.  !î)erfetbe  befte^t  nid^t  bortn^  govt^^ 
fdf^ritte  in  ber  SBiffenfd^ft  )u  erjielen.  !iDer  getei^rte  @taatd^  unb 
93o(Mtt)irt]^,  ber  ^ubliccft  unb  Slnbere  mdgen  immer^in  menig  Siu^beute 
oud  ben  ^rotoIoQen  ber  Çanbetetage  l^eroudlefen.  !Die  (e^eren  er^ 
filQen  i^ren  3^^  nid^d  befto  u>eniger^  benn  e^  ^onbelt  [xàf  ia  in  ben 
meiften  è^Ken  gerabe  borum,  (&ttùa»,  toad  <Sin)e(ne  fd^on  I&ngft  ertannt 
unb  <m»^\pxoâfm  ffoibtu,  toad  bie  "greffe  bereitd  geraume  ^\t  befd^f* 
ttgt,  koo^  felbft  ®egenftanb  (eb^after  ilgitotion  einjetner  $(%,  S)iftrifte 
unb  ^robinjen  gen)^fen  fein  mog,  }ur  oUgemeinen  Wx[xàft  be^  ©tonbed 
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)tt  er^n,  unb  fold^rgeftatt  ju  Betorifen,  bag  e^  in  ben  Betreffenben 
Srecfen  junt  ®efammt6en)u|tfem  gelommen  ift  S)ie  ffîiffenfd^aft  mag 
fc^  M  Seginn  be«  Sal^rl^uiibert^  âber  bie  SBirfmtg  i^on  iburd^ful^t^ 
0m  mit  ft(^  im  9îeinen  getoefen  feiti.  "XÀt  greffe  mag  fc^n  feit 
èa^ren  an  bie  aiuf^ebung  berfelben  gemal^nt  l^en^  atte  Sal^re^krid^ 
ber  Çonbet^Iammern  ni5gen  fic^  in  bem  gleic^en  S$er(angen  betelnigt 
îfaim,  ber  einftimmige  9ntrag  bed  )>reu^  Çanbet^taged  ouf  îBefeitigmig 
berfdben  toax  gleid^iool^I  ni(^t  ol^ne  JBebentnng*  SBir  iDeutfd^n  loffen 
e^  mit  }U  gem  bei  ber  (2rrlenntni^  bed  SDtongel^aften  bekoenben  unb 
(egen  boê  (Srtonnte  gem  )u  ben  atten  ©od^en.  SIber  fo  (ange  t»  nid^ 
befcttigt,  bkibt  feine  ©hrïung  immer  frifci^.  Da  t^nt  t»  SRotfy,  imwer 
Don  iReuem  toi^tt  Çanb  an  }tt  legen  nnb  auf  ben  )tt>eifell^ften  SBert^ 
ber  9{eul^  nnb  bed  3ntereffanten  ju  ^rjic^ten.  9lud^  bie  jtarg^t 
im  Webel^alten  l^en  kiHr  gem  loal^rgenommen. 

Dal  e6  n>ibtfd^dn>ert]^  ift,  bie  i^efd^Ciiffe  bed  Çonbel^toged  fofort 
in  biefer  i^rer  (Sigenfd^ft  )ur  jtenntnig  ber  betreffenben  @taat9be^rben 
Mngen  jn  t9nnen,  avi^tatt  |ebem  ein^elnen  Çanbel^borftanbe  oni^m 
{u  geben,  biefelben  fiâf  in  officieUer  SSkife  bemnSc^ft  jn  eigen  jn  maci^, 
bihrfte  ton  fcïbft  einlend^ten. 

ilnd^  tt)irb  bie  3nftitution  be^  Çonbetetaged,  n>enn  fie  {i(^  in  ber 
ffieife  entkDideft  nnb  befeftigt,  tû\t  n>ir  loffen  nnb  boran^fd^n^  benti* 
nSc^ft  ni(!^t  nnti^in  I9nnen,  g^^iff^  93erm9gen9ftfide  ju  em>erBen  tti6 
a»  jjerttxitten.  (£«  toitb  nStl^ig  fein,  bci  â^iten  bafûr  jn  forgen,  ba| 
\tiiS)tt  (èxtDttb  nnb  fold^e  Sem>altnng  mdgtic^  unb  bequem  finb* 

tAt  @fi|e  13,  14  nnb  15  bed  Slntraged  faffen  n>ir  }ufamnten. 
Dabei  l^alten  tt>ir  und  be^  Sinberftanbniffed  ber  SSerfammlung  in  fôtp 
tteff  ber  (Sinfe^ung  einee  bleibenben  Sludfd^uffed  foteie  ber  iSrrid^tung 
dnee  ftonbigen  (Sentratbureaud  iiber^au)>t  im  S3craud  berfid^rt*  Stber 
am^  borflber,  bag  e6  fid^  em^fie^U,  biefe  (Einrid^tungen  an  bem  Orte 
bed  {)anbetetaged  Dorjune^men  unb  mit  bem  (e^teren  fiberatt  nid^t  )u 
toed^feln,  bûrftcn  fc^tt)ertid^  erl^Mic^  â^^f^t  t<^"*  tt)erben.  SWan  ber* 
gegemoârtige  fld^  aUe  bie  93orbâ)ingungen  unb  SSorarbeiten,  n>eUi^  bie 
3ufammenbernfung  biefer  93erfamm(ung  ber  ftaufmannfd^ft  be^  ^ta^ed, 
an  totl<Sftm  biefelbe  ftattflnben  foK,  auferlegt.  ®id  ie^t  finb  nnr 
bie  )octtS)xiidfm  Çanbet^SSorftfinbe  ©ertinô  unb  Ç)eibetberg«  in  ber  gage, 
barâber  ju  beric^ten.  Un6  ift  aU  eigener  Sol^mel^mung  nur  belannt, 
bo^  bie  ben  {mnbdetag  betreffenben  SSorberl^anblungen  bei  ben  9le(teften 
ber  ftaufmonnfd^aft  in  Berlin  fd^on  eine  ganj  artige  9îe|>ofttur  an^ 
fiiOten,  tfft  ber  {)anbeldtag  begann.    3n  Çeibelberg  to>irb  e^  fd^toerlic^ 
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anbcr«  fcin.  3n  icbcr  bicfcr  JRejJojlturen  Ift  i>lct  f<^afe6ûre«  2Roteriot 
fiiï  We  i>wbcrcttenbcn  gormatitSten  cntl^otten*  îDaffct&c  MciW  c^ne 
5Ru^,  unb  crl^cbBc!^e  â«i^  tt>irb  i^geubet,  fo  toÙ>  in  jcbm  fotgcnbcn 
Sal^r  ein  netter  $Ia^  bie  93erfantm(ung  bon  ©runb  au^  tt>ieber  tm 
xxifykn  foQ.  (^rid^tung  ift  aber  l^ier  nStl^ig,  unb  nici^t  toie  (ei  SBonber^ 
i>erfamntlttngen  bie  3ufammenBerufung  einfad^  mit  ber  aSerSffentlid^ung 
bed  Ortô  unb  ber  3^i^  beioitlt.  (Srfoi^rung  unb  Uebung,  in  at(en 
X>tngen  bonSBert^^  taffen  fid^  entoeber  nic^t  geU)innen,  ober  getDonnén 
nid^t  mel^r  beru>ertl^en.  S3(tô  ))on  ber  S3orbereitung  gitt,  gitt  aud^  t>m 
ber  3^t  bed  B^^fommenfeind.  SDtond^erlei  gûtf^'tge  mu$  nod^  neben 
bcn  SBerl^anblungen  l^ertoufen.  Stod^  niag  em)5^nt  tt>erben,  bog  ouf 
bem  ©ertlner  Çanbetttage  fettft  auger  cincr  tteinen  ©ibtio^e!  bon 
t>înh  unb  ^ugfd^riften,  fd^on  an  bie  30  «cten^ga^jifel  ongetcgt 
tourben,  unb  bbd^  ftel^  e«  fcft,  ba|  ber  ftoufmann  Jebed  unnSti^ige 
®d(^reibn)erï  i^ermeibet.  îCie  anfnfii>fung  neuerer  93orgônge  on  bie 
frfl^en  toirb  fel^  l^uflg  not^wenbig  ober  bod^  nilfelid^  fein.  îCabei 
reid^  bie  gcbrucïten  Serl^onbtungcn,  ba  fie  nur  eincn  Slu^jug  bed 
©cfentlid^en  bringeU;  nid^t  m^.  Um  be^  tofinfc^cnôtoertl^en  3ufammen* 
l^angd  toiden  miigte  fid^  baiser  eine  gan)e  3lcten^9}e))ofitur  bei  ^eginn 
einer  neuen  ©erfammtung  in  ©eiocgung  fe^n,  unb  bon  fetbft  Undfttt 
e«  ein,  bof  biefe  S3ett>egung  mit  ben  Oai^ren  immer  fd^tocrfSûiger 
loerben  toilrbe. 

SMe  Slu^ffil^rung  unb  SSoQsiel^ung  ber  ®efd^(flffe  bed  Çanbeltaged 
lommt  l^inju.  6«  ïiegt  ûuf  ber  ^anb,  ha%  i^orauegefefet,  bog  e«  ftd^ 
fortbouernb  um  ben  aUgemeinen  beutfd^en  Çonbefôtag  l^ûrtbcft,  S3orbe* 
reitung,  a3er]^anb(ung  unb  ^udffll^rung  ]^inftd^t(id^  ein  unb  beffelben 
®egenftonbe«  aud^  in  ein  unb  baffette  àctenftiidt  gel^Sren.  Orbnung 
unb  Ueberfid^ttid^^ïeit  bflrfen  toir  immerl^in  bon  bureautrotifd^en  (Sin-- 
ric^tungen  enttel^nen.  SWan  tooOe  nun  fc^tiegtid^  nod^  bie  oon  Sltfen 
gc^offte  unb  getoflnfd^te  îludbilbung  ber  jur  B^i*  iwd^  in  il^ren  erften 
îlnfSngen  begriffenen  Snftitution  in  bû«  5ïuge  faffen,  unb  mon  ti)irb 
loie  i>on  ber  9îotl^tt)enbigîeit  ber  Sinfefeung  be«  Meibenben  Slu^fd^uffe^ 
unb  eined  ftânbigen  Sentrolbureoud  ûUxffavipt,  fo  ouc^  bobon  fiberjeugt 
fein,  boÇ  bie  ^(enor*S5erfommïung  toeber  on  eincm  onbcren  Drte  ote 
biefe,  neâf  ber  @ife  otter  mit  jebem  Sol^r  med^fetn  fonn.  3n  ffletreff 
ber  Sol^l  biefed  Orted  loollten  n>ir  oud^  nic^t  einmol  ontrog9n>eife  bem 
Urti^it  ber  S5erfommtung  borgreifen,  jumot  in  ber  î^ot  mel^rere  ^t% 
in  SJorfc^tog  fommcn  lônnten.  îCo  ift  ber  miinblid^e  ®ebonïcn^8[u6^ 
toufd^  jur  ertoSgung  be«  pr  unb  SÉiber  nôtl^ig,  unb  toir  finb  ilberi» 
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}tttgt,  bag  t)ie(^  itnb  ttein^ftaatlic^e  (Siferffid^teleien  tnmitten  M  beitt* 
]dftn  Çanbcteftanbc^  ïdnc  ©tâttc  flnbcn. 

3n  ^aSetreff  ber  B^famstenfe^mig  bed  b(ei6enben  $[udfd^uff ed  l^eben 
toit  nur  l^erbor,  bag  e«  unô  toegen  bcr  fd^r  erl^cMid^cn  unb  anfd^n* 
Kd^  ©tcBmtg,  h>e(ci^  bcr  aSorpfecnbc  beffcïbcn  cumtuimt,  toûnfd^cn^ 
toertl^  crfci^nt^  bog  bcr  ^anbetetog  unmittcftor  bte  bctreffcnbc  ^cr* 
fJnïid^Idt  itydàftitt,  tofil^renb  in  ©ctreff  bcr  iibrlgcn  SWitgUcber  bcn 
dnjclncn  Çûnbcfô^^SSorftSnbcn  bic  nSi^erc  ©cjcid^nung  ilberloffcn  Met* 
Ben  lonn. 

UcBer  btc  ^tx>îdt  bcr  bfeibcnbcn  îtu^fd^fiffc  unb  be«  ftSnbigcn  Êcn** 
tralbnrcaud  ^<^en  n^ir  un^  fd^tocrlid^  audfft^rtid^cr  su  bcrbreitcn.  ^it 
in  nnfcrcm  S(ntrag  junâd^ft  nami^aft  gcntod^ten,  bcrftd^en  \iâf  bon  felbft. 
9tiir  ouf  cinen  Umftanb  n)oQcn  n^ir  nodf  bcfonbcrd  ]^inu>ctfcn.  èe  ift 
neuerbingd  bon  ber  Çanbefôtamnter  in  dUn  mit  éitdft  barauf  aufi* 
mcrtfant  gemad^t  toorbcn,  toie  fd^r  cine  aSerftSnbigung  bcr  berftj^tcbcnen 
^anbete^SSorftônbc  in  ®ctreff  ber  bon  il^ncn  bcrtangten  ®utad^ten  iibcr 
toi(^tige  aScrîel^r^^angetegen^citcn  unter  Umftfinben  geboten  fci.  Su 
ber  Vfot  ffcibm  [xdf  nidft  fettcn  bic  Sleufcrungen  grabeju  cinanbcr  ent<» 
Irâftet,  unb  c^  mangette  baiser  fotd^en  Untcrfud^ungen  jum  locnigften 
bodlenige  9iefu(tat,  mli/î&  fd^on  bic  Moge  Z^at\aé}t  getoft^rt,  ba^  {Id^ 
berÇanbcteftonb  fo  unb  nid^t  anberô  in  ©etrcff  bcrfetben  a>i«gcfj>rod(fcn 
ffoL  @o  tocit  cin  fo(d^  Slueeinanbergel^cn  bic  éotge  bon  entgegengefc^ 
imb  beiberfett^  reiffid^  ertoogenen  ®cftd^tô))unttcn  x\t,  toirb  c^  natArtid^ 
niemold  ganj  }u  Befeitigcn  fein,  obkpol^i  c^  aud^  l^ier  in  bicten  %&iim 
t>on  grogcm  9{u^en  fur  benÇanbcteftonb  fcin  to&xht,  ïotm  er  iunâd^ft 
in  fic^  einc  aScrftonbigung  flber  gctoiffc  ©cgenfafte  onjuba^nen  fud^. 
9btt  fd^r  oft  ttegen  balb  l^ier  ba(b  bort  bic  factifd^en  SSorau^fe|}ungen 
fur  einc  crfd^5))fenbc  ^eur^eitung  nid^t  bor,  obcr  bic  gan^e  %nge(egen« 
^t  ftci^t  bcn  3ntereffen  be«  bctreffenbcn  Çonbeteborftanbc^  tocnigcr 
nû^r  glcic^tool^t  fotl  cr  botiren.  (£«  bcgrcift  bie«,  tocr  bic  taufenbcrld 
Sngctegcn^eitcn  lennt,  ûber  u>e(d^e  bic  ^anbefôorgane  fid^  }U  âufern 
l^ben,  toer  bic  Bcfc^rfintten  î)fl(f^mitte(  in  îinfd^^tog  frringt,  totid)t  in 
^99ctrcff  ber  ©anunlung  erforberlid^en  3Rateriafô  jur  S)id^ofition  ftel^n. 
{)a6cn  bod^  bie  pxtn^.  ^anbcldlammem  nid^t  einntol  ^ortofreil^  im 
Serfe^r  mit  cinanbcr,  u>cnn  cd  ftd^  borum  ^nbe(t,  fur  bie  <ètaatd^ 
rcgierung  bie  bon  il^r  fetbft  aufgctrûgenen  S5ororbeitcn  gu  mac^en! 
fUctffx  ift,  bag  ein  flûd^tiger  Slu^toufd^  ber  SOïeinungcn  au^gcrcid^t 
^abctt  toiirbe,  um  iibcreinftimmenbe  âeutcrungen  ju  erjictcn.  SBir 
glaubcn  nic^t  fc^(  ju  ge^en,  menu  toir  ben  Weibenben  Slu^fc^u^  refj). 
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boe  ftânbtge  ^Sureau  jitr  93ermittelung  eine^  fotc^en  SEudtcmfd^^  fut 
ganj  Befonbera  geeignet  ^a(len* 

©te  entferntercn  3^«*  "w^^  19  ittii>  20  unfcrô  Slntrag^  fû^rcn 
U)ir  an,  um  iu  (etoetfen,  tt)te  ed  an  l^o^en  unb  tpûrbigen  SufgaBen  fiir 
bie  beantragten  Organe  be^  Çanbetétage^  u\p.  be^  beutfci^n  Çanbete^ 
ftanbed  toafftiiâf  nid^t  fel^U,  bcd^  mirb  ed  ndtl^ig  fein,  bie  leid^teren 
3icte  juerft  in«  ÏUtge  gu  faff en  unb  bemnad^ft  um  fo  fefteren  ©d^ritteô 
bor}uge^. 

î)er  ©d^tutfaft  unferc«  8lntragc«  enbfid^  beutet  an,  bag  e«  unfcre 
W>^éft  ift,  bem  kffcren  (Srmeff en  ber  SBerfontmtung  ju  ûÈcrlaffcn,  toa^ 
bon  bem  gefantmten  aSorfd^ïag  junad^ft  M  biefer  erftcn  Sintcgung  6e* 
menben,  toad  fd^on  in  unmittetbare  SUt^ftt^rung  gebrad^t  n)erben  foQ. 
SBir  finb  jur  ^tit  unb  bon  ^ier  au^  nid^t  in  ber  Sage,  im  «ntrage 
fdbft  bcftimmter  uM  au^jubrildfen^ 

Unb  nun  jum  ©d^tuffe  geftatten  loir  un«  nod^  toenige  SBorte. 
ffiae  fott  ber  ganje  Hinfttid^  ©au?  SBoju  bcn  beutfd^cn  Çanbet  mit 
neuer  8aft  unb  SCrbeit  bcfd^iocren?  ©arum  nld^t  jcbcm  befonbcren 
3ntereffe  bie  giirforgc  fiir  fcine  ©ettenbmad^ung  ûbertaffen? 

Hud  bem  ©d^ooge  bed  erften  beutfd^en  Çanbetôtaged  fârc^ten  to>ir 
fold^e  ©â)enten  nid^t  }u  oemel^men*  ér  toâre  nid^t  gu  ©tanbe  ge* 
fommen,  toare  bae  ©ebilrfnig  nod^  einer  ®efammt^»crtrctimg  nid^t 
feit  ïange  em})funben*  Unb  ber  beutfd^  fiaufmann  ift  getool^t,  ioa« 
er  h)ia,  ganj  ju  loolten.  ®ein  ®cift  l^aftet  nid^t  amSlugenMidHid^en; 
er  al^nt  unb  begftift  bie  @d^»))fungen  einer  gro^n  âulunft. 

aber  auier^atb  ber  SBerfammtung  toirb  man  biôioeifen,  toie  okn, 
fragen. 

©ol^I  mag  ee  anbertoortô  anber^  fcin*  SKac^t  fid^  cin  leb^aftc^, 
gered^te*  ober  ungcred^teô  Ontereffc  in  irgenb  einer  SSerfel^rdangelegen:^ 
l^eit  gettcnb,  rafc^  unb  rcid^tid^  fliefen  bie  pthmxàxtn  ïSSIxM  ju^ 
fommen.  ©Mbncr  gicbt  e&  fiir  jcbertci  î)lenft.  3(n  geioanbten  gebern 
ift  fein  ^angct.  îDic  greffe  ift  jugangfic^.  aSBa^fcr  fiir  ^artamcnt 
unb  ©taatcn^au^  finb  emt)fanglid^;  unb  luol^t  nimmt  man  bittigeWildt 
fid^  fettft  ]^»^r  l^inauf.  aD6cr  —  ce  ift  nic^t  unferc,  ift  md)t  hmU 
fd^eSlrt.  fflie  bieâioedte,  fotten  bie  SKittel  fein.  9îur  e^rlid^  Srbeit 
Wrt  JU  gered^ten  âicten.  S)er  beutfd^  Çanbel^tag  foll  fur  fotd^ 
e^rtid^e  Srbeit  eine  ©crïftatt  fein!  — 
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!•    SBenn  ber  DreU  ctnct  SBaare  jieîflt,   fo   ntntmt 

bcî  Xbfaè  betfelbcn   ab,   unb  wenn  fie  »oM« 

fttler  tpffb,  fo  nimmt  t^r  ïbfa<j  ju- 

^t\>i  SSeranberung  bcô  9)rctfeô  P  efner  SBûare  ^at  bal&er  etne 
aScranberung  ber  Ûuantitût  D,  welc^e  \wn  berfelben  abgefeèt 
tpîrb,  jur  golge  unb  jwar  wnrb  mit  bem  ?)reif<  P  +  p  bie 
leêtere  D— d  unb  umgefe^rt  mit  bera  ?)reife  P— p  biefc 
D  +  d  mnbcn.  Slac^  aSerfdS^ieben^eit  ber  ûugem  Umflanbe, 
ja  foflar  nad&  ber  Derf(ï)iebcnen  a3efd^affenî)eit  ber  SBaaren, 
iDtrb  boô  ©teigen  unb  Sinfen  beô  ïbfa^ee  aber  in  Servait* 
«wffttî  d^^^^^f  ^^^  *>^"  ^«  umgefe^ten  ber  ?)rei«i>er&tbe* 
rung  febr  obweicbenb  fein  Î5nnen.  (ïbenfo,  toit  mit  ben  SBaa* 
ren^  t>etf)cdt  e$  fi^  mit  aHen  Sei{lunden« 

2.  3eber  fuc|*  mttteljl  ber  tbm  jujle^enbe»  |>re* 
bucttDfrafte  ben  môgli^jl  flr3Çten  «rwerb. 
Z)a  ber  «etrag  77  ber  twm  biefen  «raften  jur  |)robuc» 
twi  btr  fflaore  A  gcmod&ten  SSemwnbungen  ober  ber  flSttrafl 
ber  Drobuctîonêlollen  fc^on  oor  ber  ?)robucti0n  oor^anben  wor, 
fo  îft  ter  «rwerb  ûu«  berfelben  mt  ber  tteberfdS)u§  beô  ?)reife« 
fflber  ble  Çrobuctiontfofïen,  ober  =P— ZT  unb  baô  ©eiwrbe, 
bcfim  •egenfianb  bie  ?)robuction  ber  SJaare  A  i^,  wirb  befto 
ewlrogfid^  fein,   je  grSfer  ber  SBetrog  be^  (SmmlA  P~/7 
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in  SSer^&Itnif  ju  bem  bet  9>robuction8Fo{}en  n,  ober  je  grS< 

fer  ^^5^  Ifr    3ft  bûê  ®e»er6e,   »eM^eô  bte  SBaare  B  lie* 

fert/  mentget  etntr&fllid^/  aie  baêienige,  burd^  tpeld^eê  bte  Saare 
A  ]&ert)orflebrûd&t  w'rb,  fo  »irb  ber  JBetrieb  beô  ©ewerbe*  \>m 
A  ju»  unb  ber  t)on  B  abnebmen^  unb  mebr,  a»  frûber  t)on 
ber  SBaare  A  unb  weniger,  M  friJfter  Don  ber  SBaare  B  ivm 
«erîauf  geflellt  »erben;  bîe  golge  bat)on  wnrb  fein,  bap  ber 
^eiê  t>on  A  ftnfen  unb  ber  \>m  B  jleigen/  baburd^  aber  bad 
©ewerbe  t)on  A  an  ®ntrâgli(b(eit  fo  lange  immer  mebr  ab« 
unb  ba6  Don  B  junebmen  n)trb/  biê  betbe  (Semerbe  gleid^  etn« 
trâglid^  gemorben  ftnb.  aitn  baffelbe  n>irb  mit  iebem  britten 
©emrbe  jlattftnben  unb  fo  mit  oXitn,  meld^e  nebenetnanber 
betrieben  merben;  jeber  Umjianb/  tpelcber  baê  eine,  ober  bas 
anbere  eîntrSglicber  macbt/  bringt  baber  SSerânberungen  beS 
Umfangeê  Ijitot^x,  tn  weldbem  aDe  anbem  betrieben  werben, 
aber  bie  auf  bîefe  SBeife  burcb  baô  •^eben  jmb  ©înfen  ber  t)er« 
f'ibiebenen  ©en^erbe,  unb  burdb  baS  ©teigen  unb  Sallen  ber 
^reife  entftebenbe  Gd^n^anfungeu;  m6gen  {te  aud^  nod^  fo  be« 
beutenb  feiu/  {ïnb  nur  bte  2(nnâberungen  jur  ©leid^fleOung  ber 
Sintraglic^feit/  nm  baS  bei  jebem  einjelnen  ©emerbe  eingetretene 

p 77 

SSerbSltni^      jj     mX  bem  iebe6mal  jur  3eit  unb  <ixa  £)tt  be» 

jtebenben,  aber  im  îaufe  ber  3eit  jtd&  Snbemben  mittlem  Safte 
ber  Sintrâglicbfeit  fibereinfh'mmenb  }u  mad^en.  S>ie  Ttbmei:^ 
d^ungen  t>on  bemfelben  merben  bti  jebem  ®emerbe  beflo  Furier^ 
ober  beflo  iSnger  bauttn,  unb  bie  Uebergange  mit  befto  gerim 
gem  ober  grôpern  Berlufien  Derbunben  fein,  je  mebr  ber  ^u* 
ftanb/  in  votlà)m  bet  benfelben  bie  $robuctit)fonbd^  b.  b*  bie 
Dorbanbenen  )>erfdnli(^en/  gefenfd^aftlid^en  unb  moterieUen  f>ro* 
bucttDen  Arâfte,  gefe^  ftnb/  entmeber  nod^  eine  mebrfadJK  %n> 
toenbung  berfelben  geflattet^  ober,  t9ie/  menn  }.  93.  bie  Jîapitalc 
auf  )u  befonbem  ^mdm  eingericbtete  ©ebâube  ange(egt  {tnb, 
ober  bie  2Cu§biIbung  be8  SRenfd^en  ft(b  nur  auf  fdne  Sfic^tig^ 
M  }u  einem  beflimmten  ©efd^fte  btfàfxmtt  bat,  biefelbe  tKr« 
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^mbert.  jBIctbenb  tt>etbett  bte  Xhoeic^gen  nur  fc&t,  tpctm 
aRonopoIe  unb  anbere  .^emmungm  Me  frète  S3ei9egung  br$ 
®ei9erbn>efen9  unmSgltd^  mad^en. 

a    SKtt  ber  ©teifletung  beê  Dteîfeè,   fteigen  in  bet 

SRegel  an<|  bie  2>urd^fd^ntttê«$robncttDn$foflen 

ber  SSaareA  unb  finfen^  menn  ber  9>re{8  fSUt 

3#  bie  SBaare  ein  iSobenerjeugnt^,   fo  toirb  bet  b^^em 

9)retfen  jur  fJrobuctton  beffelben  ntd&t  mebr  bloê  baô  t^rjujê* 

nKtfe  baju  geetgnete  £anb/  fonbem  oud^  mentger  bagu  f^affen* 

beS  bemt^t  ift  fie  ein  S^brifat  fo  n^erben  jur  Vnlegttng  neuer 

Sobrtfen  Aopttale  aud^  ju  b^b^tn  Stnfen  aufgenonnnen  unb 

bie  SRebrfoften,   melc^e   auf  ben  ^uwad^ê  )ur  9>robuction  ba« 

bnrd^  t^ertvenbet  merben,  fo  tvxt  bie  nur  ju  b^uftg  eintretenbe 

tntnbere  @)>arfamf ett  tn  Solge  be«  grëpem  Serb{en{}e$  bei  ben* 

imigen  ©etoerbtretbenben/  meld^e  frfiber  bet  ben  niebrigen  9>tet» 

fen   bas  ®e»erbe   fc^on  mit  SBortbeiï   betrieben,   erbSben  bie 

9robuceton9fofien/   n>eld^e  im  £urd()fd^nitt  auf  iebe  ÏÏHaa^m* 

beit  ber  f>robucirten  iQuantitât  Fommen«  @inb  bie  ^xnft  ^ttab* 

gegangen^   fo  erfolgt  bad  Gnrgegengefe^te  burd()  baê  Singeben 

ber  mtnber  oortbetibaften  ®en>erbetab(iffementê  unb  burd^  gr5< 

fat  epatfamUit  bei  bem  îBetrieb  ber   im  (San^t  erbattenen. 

SRtt  bem  ©teigen  unb  ©înfen  beê  |)reifeô  P  auf  P  +  p  unb 

P — p,  t)ermebren  unb   oerminbem   ftd[)  baber   gew5bnlid&  bie 

2)ur(îfd^nittê*|)robuctionêfojlen  ton  Ilanf  II+7t  unb  Il—n, 

ùbtt  tn  Serbaltniffen,  n^eld^e  aud^  fel^r  oerfd^ieben  fein  f5nnen; 

mit  ber  Sert>oSfommnung    beê  ©emerbbetrtebS   unb  ber  (Stm 

fubrung  be$  IBetrieb»  im  ®ro^en  ftnfen  bagegen  bie  $robuo 

tbnCfoPen^  aber  bamit  jugleidft  aud^  bie  9>reire/   ti>ten>obf  ^te« 

ber  m  mâglt^ermeife    febr   abnoeid^enben  93erba(tni(fen.     3n« 

tefftn  ftnbet  bodb  in  Stfi(ffi(^t  btefer  Serbâltntffe  allgemein  0att, 

ba0  bte  flftntrâglidbfeit  be$  ®en>erbe$  nur  junebmen  Utm,  tpenn 

bie  fyrobuctionefoften  in  einem  geringern  SSerbSltniffe,   M  ber 

fhretd,  ftd^  twânbert  b^^tn^   unb  baf^  tvenn  baS  Umgefebrte 
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fblÉt  gefitt^n,  He  (Sixitt&iti^it  be&  Smerbtê  obgenommm 

®ewcrbc§,  weldSie,  wenn  ber  ^tett  btr  Crjeugniffe  beffdtei  um 
..  (P+p)  — (iZ+;r)       , 

P  6^^W^^  =    ~^T4- ^  ""  '  "'^"^  ^'^  "*"  '^  ^^* 

rtY  (P— p)  — (i7-irr)   .a       •*  v    •    •  P  — Z7 

fûRen.    =  ^ Tfir^ ^^^  ^^^  ^erimigm  =      jj   , 

weïd^e  bûê  ©ewerbe  ot)ne  btcfe  JBerfnberungeir  ber  ^relfe  ^at, 
Vcrgteid^t;  benn  i^ 

'^==^=^>^.  ■  "^'^  ■  ô>l  •  fcl>5 

il— ;r  il  71     II        Il—n      H 

S)&fe  obgeletteten  Unfl(etd^()tîre)i  ergcben  juglet^  b!e  S3e« 
b^ungm/  uQttr  xo^m  M,  etnet  etngetrettnen  ^etetoetanbe» 
trmg  bit  @mtrâg(î<()fett  eintft  ®emevbed.  ju»  ober  abmmmt. 


4»    î>ie  SJlaffi  ber  *r©buctî»fgnb5   on   iebem  iOrt 

unb  alfp   in  iebem  @taate  ma^t   {letf  etne 

(tgrenite  ©r^pe  au^. 

35a  ieber  IBejtfecr  bfc  tbm  jMjle^enben  ?)robuctft^onb^ 
feîneô  Sntereffe  wegeu  aufê  i>ortftet(èaftejîe  ju  benufeen  fud^ert 
unb  fte  «m  wewtgflen  imbenu^t  faffen  wirb,  fo  mfiffen  ba(>et^ 
u>enn  etn  ©ewetbe  jWE>  erwettert  imb  me^r  |)rDbuctti>fwtbS  in 
2Cnft)ru^  nînmtt,  bîefe  ben  anbern  entjogen  tverben,  unb  wtrb 
eé  befdHnft,  f^  wirb  jeber  aîefï^er  befhebt  fetn,  bîe  beî  bîe* 
\tm  ©cwerbe  aBbann  weniger  bcnufeten  fb  bafb^  aie  mSglîd^ 
ouf  onbere  ®ewerbe  anjufegen. 


Digitized  by 


Google 


—    9    — 

5*    j&ai  9lattonaletnfommen   befle(^t  in  iebem 
&taaU  in  ber  ®umme  t>t$  Qvrotxbè  ber 

etnjelncn  ©taatêmttflUeber. 
3Atî  dmttb  hîiftîit  nur  m  rfnem  3«n>ad^ô  iwn  »)ro' 
bucth>en  pit\itmi)tn  unb  materteOen  ^âften^  benit  nur  9lu^> 
litres  fann  ein  ©egenjianb  beê  dvmerbs  unb  n)a$  nu^ltc^^c 
ffitrfungen  ()enH>vhtngt/  mup  etne  foU^e  £raft  fitn;  ©ad^en 
obar  matttkUi  ®ûUt  mivbtn  aud^  nur  f^t^ud^t  megen  tbnr 
<Sfgenf(|aft(n/  fold^e  SBirftmgen  b«rt>orbrtngen  ju  f9nnem  S)er 
eetrag  brt  (htangten  m  9ftb  gefc^gt  unb  audgebrfiA,  tfl 
ber  |>ret«  b({}€lbem  2(aeS,  maê  man  obne  fDifibe  unb  nttd^ 
IBdteben  \^Un  fonu/  tfl  ba^tr  obne  Dreîd,  ober  feii»e«ivegt< 
fommt  b(oô  bem  Ser{âuflt(btn^  bem  SRalcrieUen,  «tn  9>tet$  JU/ 
benn  jebe  ©ef^^tctltd^fdt/  jebe  SBefabigun^/  itberbau)>t  iebe6 
))€rf5n(t(^  agitai  unterltegt  in  ^'nficbt  auf  ben  6m>erb  ni<bt 
mmbcr  dner  ©cf^agung  unb  nnrb  einem  materteOen/  burdb 
w^Uifti  man  ebenfo  t)iel  erwerben  fann,  fllctcbflejient.  3n 
jeber  Station  ifi  iibcrbteS  bie  SSermebrung  betber  Ttrten  t>on 
Capitale  gegenfettts  oon  einanbev  abbangig  unb  b^bingt.  9lur 
auS  bem  &m>orbenen  fann  3eber  bie  SRtitel  )iim  weitem  (&« 
noerb/  b.  b«  bfe  ^obuction^fo^en  ba^iu  eutnebmen,  f^  nne  ^é^ 
nm  Unterbalt  beftreiten/  b.  b«  feine  SSeburfntffe  befettigen,  tt)a^ 
oud^  nur  bucd^  .Erâfte  m5g(t^  i%  unb  ba  mit  2(uênabme  ber 
wn  ber  aRitbtbSttgfeit  Sebenben,  9liemanb  ettpad  erbalt  unb 
crtverben  fann,  obne  ju  geben  ober  ju  leijlen,  fo  |ïnb  aHe 
@taatdmitg(ieber/  mit  Xu6nabme  ber  ermobnten^  femobi  Dro:: 
tuccnten/  M  Sonfumenten.  Kfô  9)robucenten  oermebrt  {t(b 
t^r  6infommen  burc^  bod,  toai  fie  mebr  em>erben/  M  Qom 
fumenten  bagegen  bur^  boê/  n>aê  fie  txipaxtn,  benn  ber  er- 
f))arte  S3etrag  fynt  auf  ben  iebedmaligen  SSetrag  tb^eê  @infom^ 
McnS  benfelben  ëinflug^  aie  bûtten  fie  jenen  S^etrag  mebr  er:» 
voorben.  ^ie  SSerânberungen  be§  9lattona(etnfommen$  befttm» 
mm  f^  baber  burd^  bfeienigen  Sctrage/  meld^e  bie  Qtaaii^ 
m^^lieber  mebv  ober  n^tniger  mSbrenb  emer  âeitperiobe  M 
9n>b»centt|i  ormerben  unb  aii  (Sonfumtnten  erf))aren« 
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SBeldbe  SSetSnberungen  erUibet  baê  9lattonaIetm 
fommen  etncë  @taatê  burd^  bte  @)r))ortanon 
etner  SBaare? 
SBenn  ht  eimm  @taate  t>on  etner  SBaare  A^  t>on  tvtU 
à)ît,  fo  lange  îelne  @]rportatton  berfelben  ftatt  fanb,  ju  bem 
^etfe  P  wnb  ben  ?)robuctionôfoflen  II  m  Sabreêfnfl  baê 
iCluantum  D  abgefegt  unb  ))¥obuctrt  n>urbe/  bûê  fluantum  E 
tTpoxtixt  wi'rb,  fo  wfrb  t'br  ^rrfô  auf  P+p  fletgen  unb  bie 
?>robucttonôîoflen  »erben  auf  H+n  anwad&fen,  mit  bcr  SBer^ 
tbeuerung  unb  tn  golge  berfelben  wirb  aber  bi'e  m  Snlanbe 
abgefeftte  Ûuantîtat  t)on  D  biô  auf  D— d  abnebmen^  ®a 
ntcbt  bte  Uebergange  t)om  Suftanbe  obne  @]r))ortatton  jn  bem 
mit  berfelben,  fonbem  biefe  âujlanbe  felbft  ben  ©egenflanb  beê 
?)roblemô  auômad^cn,  fo  fann  bcr  âujtanb  obne  erjjortatton, 
mit  wetdfjem  ber  jtt>ette  tn  SSejug  auf  baé  Sîationafeînfommen 
Dergltd&en  i^erben  foD,  mâ)t  m  folt^er  fefn,  bet  weld^em  pd^ 
bte  eintrSgltd^fett  beS  ©ewerbeô  noc^  tn  ber  ©d^manfimg  be« 
ffnbet,  fonbem  bet  weld&em  pe  ffd^  burd^  bi'e  2)auer  beS  ®e* 
werbbetrfebô  fd^on  mtt  bem  mittlern  êafee  ber  Çintraglft^feiï 
auêgeglid^en   bat,   bet   weldf^em  alfo  baê  bfefclbe  bejHmmenbe 

SSerbSrtntg   — ^  ÎUfllcid^  baê  beô  mitHern  @a|eô  ijl.    î)te 

SSergleid^unfl  beô  ©loerbê  ber  einjelnen  JÎIaffen,  welc^e  tn  ber 
Slatton  i>on  ben  golgen  ber  e]c))ortarion  ber  SBaare  A  befrcffen 
werben,  tn  ben  bei'ben  âufianbeu/  o^ne  unb  mît  ber  ©rportatton, 
ergiebt  bann,  bag  fotflenbe  SSerSnberungen  eingetreten  ftnb: 

1)  2)ie  ^robucenten  ber  SBaare  A,  beren  ©rmerb  tm 
Sujianbe  obne  ©rportation  =  (P-— /Z)  D  war,  i)abin  mit 
berfelben  etnen  Srwerb  t)on  =  ((P+p)— (TZ+^r))  (D— d+E) 
erbalten,  alfo  ((P+j^)^{n+n)'}  (D— d+E)— (P— /Z)D= 

=Cp— ^)(D+E— d)+(P— 7if)(E— d)  gewomten. 

2)  ®te  ®efammt*?)robucttonêfojlen  be6  ®mtxbti  t)on 
A  betrugcn  tm  erjlern  3«ftanbe  IID,  tm  anbern  baflejen   be^ 
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tragcnfîe  (H+n)  (D— d+E)  imb  eê  M  baiser  jur  «u«brrf* 
tuxiQ  btefeS  Scwerbed  bcn  anbent  @emer6en  an  ^obuctitofonbS 
ber  îBchrag  =  ((/7+;ï)(D— d+E))— 77D  entjogen  ttxrben 
ntuffett    ^tefe  gaben  j»  bem   mtttlern  @a^e  ber  SintrSgltd^^ 

frit  etaenewerb  \>on  =:^^^{c/7+^)(D— d+E)— 1Zd|= 

=:^^|(/Z+irï)(E-d)+irïD|,  weld^er  ûlfo  ben  anbernSe-^ 

tocrben  t>erloren  gel^t 

3)  £ic  6onfuntenten/  toel^e  frûl^  bad  SBaarenquantum 
D  jum  9>mfe  P  ttiidttn,  er^alten  nad^  rmgefubrter  (^ortatton 
nut  bû*  SSBaarenquantum  D— d  jum  §>tetfe  P+p.   ®ie  l^tten 

a.  fur  bûê  frû^er  erbaltene  Quantum  nad^  bem  burd^  bte 
6]rt)ortatton  gefictgerten  ^etfe  me^r  }U  ja^Ien  ge^bt 
(P+p)D-PD=pD, 

b.  bat)on  aber  wecjen  be$  toent^er  erbaltenen  Quantum^ 
erfpart  (P+p)(b— (D— d)3=d(P+p)  unb  enblt* 

c.  entge^t  ibnen  m  bem  n^eniger  erbaltenen  £luantum  etn 
93etrag^  mrld^er  m^  bem  $retfe  obne  bte  @r))ortatton 
=  PCD— (D— d))=dP  ip. 

@te  t>erlteren  alfo  in  Solge  bev  6]r))ortatton  etnen  fBttxai 
=:|fD— d(P+p)+dP=:p(D— d),  »aô  ebenfo  t)tel  ip,  alô 
wore  tf)r  Çnoerb  um  biefen  îBetrag  flemer  geworben. 

2)iefe  ®e»mnjîe  unb  SBerlujle  jufammengeflent  ergeben 
ben  ®en>{nn  bed  9lattona(emfommen8   burd^  bte  drportatton: 

G=l(p— ^)(D— d+E)+(P— /Z)(E-  d)}-p(D— d)- 


n 

uaX>  tic^  entn>tdclung   btefed  2tuebrudê   unb  SSBeg(affung  ber 
fîd^  ^enben  (Siteber 

=  pE-^;r(D-d  +  E), 

roAHiti  bte  S]r))or ta ttonêformcl  tfi. 
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SBelc^e  SSeranberungen  criefbet  baê  ^ationaUin- 

fommen  etned  ®taatê  burd^  bte  3nt)>ortatton 

einer   SBaare? 

SBirb  Dori  einer  SBaare  A  baë  £luantum  J  m  benfelben 
tmporttrt,  unb  fâQt  baburd()  ber  ^etd  berfeiben  inhi  P  ouf 
P— P^  f^  werben  bie  wetwjer  crdfeb^en  Stobliffement^  beê  ®e* 
mcrbeê  t>on  A  md^  mel^  betrieben  kverben;  baburd^fmfen  bte 
X>ttrd^f(^mtt6>^obitcttottôfo|len  t>oti  II  ouf  il—;*  unb  baô 
^buctrte  Quantum  bermûibert  ftcf)  tH)n  D  auf  D— d^  ba« 
ge9en  fletgt  tt>egen  be»  n?ol^Ifet(ern  ^reifeê  ber  2(bfa6  Don  D 
auf  D— d+J.    &  mxb  alôbann: 

1)  ber  6rn>erb  ber  inlanttfcften  9)robuceii(en  ber  SBaare 
A  t)ermmbcrt  fein  um(P— i7)D— if(P— p)-^/Z— ;r))(D— d)= 
=(p-;r)D+((P-p)~{/Z-;t)3d. 

2)  burd^  bie  S5ef<l^ranfuna  ber  infanbîfd^en  9>robuction 
ber  SBaare  A  tt)irb  an  ?)robuctMH*fimbô  ein  SBetrag  t)on 
=JiD— (il— ;r)(D— d)  n\à)t  tnti^v  bei  bicfem  ®emerbe  be* 
mi^t,  ïvt\à)tx  Un  anbern  ®en)erben  ^flieft  unb  nad[)  bem 
mitikxn  ©afee  ber  Cintrâgli^feit  einen  dmttb  m>n 

=^(~l)(D-d)+(P-7I)d  ôewo^rt 

3)  Die  Gonfumenten  ec^alten  jlatt  be$  SBoarenquantumê 
D  jum  ^reife  P,  weil  mit  ber  Smportation,  unb  mit  bem 
SaQen  bc$  ^retfed  ber  2(bfa|  fleigt,  bad  grSpere  SSkarenquam 
Uxm  D— d+J  jum  wo^Ifeilern  ?)reife  P— p  unb 

a.  erfparen  bei  bem  Knfauf  be$  £2uanfumè  D,  n>e(d^ed  \iî, 
totnn  f eine  Smportation  (tatt  fïnbet,  nur  cenfumireu/  burd& 
ben  «)o()lfei(em  DreiS  beu  IBetrag  (P— (P— p))D=|.D; 

K  fur  baô  mel^r  er^altene  Ûuantum  (D~d+J)— D  be^ 
jablen  fte  bagegen  (P— p)(J— d)  unb 
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c.    tx^ltm  m  bteftm  Ûuantitm   nac^  tem  ronfHgen  9>mfe 
P  etnen  «etr<^  «>0n  !=5P(J— J). 

©îe  crfparen  aifo  in  golgi  ber  3mj)ottation  etnen  JBetrag 
pD-(P-p)(J-d)  +  P(J-d)=p(D-d+J),  mi  eben  fo 
Dtel  1^,  a»  ï^atte  fîd^  î^r  (Sroeî*  um  biefen  SSetrog  wrmebrt. 
SBetben  biefe  ©ewtnnjle  unb  «rrïufle  jufammengejlent, 
fo  et^t  mon  bcn  in  gotfle  ber  Smpcrtotion  bem  9lotfonat' 
cinFonunen  {utoad^fenben  Qen^tnn: 

G=— |(p-^)D +((P-p)-(i3-^))  d}+ P  (D--d  +  J)-(- 

ipel^  bte  3m))ovtat{on6formeI  ijf. 

@e6t  mm  in  biefet/  unb  tn  ber  6jc))ortattonêfonne(  baê 
tm  £anbe  pxoiixdxtt  £luantum  ber  SSaore  Â  (aIfo  in  bicfer 
b^tercn  ben  S3etrag  D+E— d  unb  in  jener  ben  îBetrag  D— d) 
=^/  fo  erl^aK  mon,  toitm  mon  tn  bte  3m))ottation8formeI 
— J  fSr  +J  unb  — p  fur  +p,  fo  xvit  —n  fur  +iT  fefet^ 
ou<  berfelben  bie  formel  fur  bie  negatbe  3m))ortatton  b.  I^«  fiir 
bte  €q)ortation,  ebenfo,  wie  fte  oben  gefunben  ift;  fe^t  man 
obcr  tn  Mben  £  unb  J=0/  unb  fotW  o](Hte  importation  mit 
bcm  6tnfen  be«  ^eifeS  ber  ïbfa^  ber  in(5nbif<^en  ?>robuction 
lummmt/  in  bîe  SmportationJformel  D-f-i  fiatt  D— d,  fo  er^ 
ifiii  mm  mi  benfelben  biejenigen  ^ormetn^  n>elc^e  ftd^  auf 
tfaiem  S^Ii^en  Sege  ffit  bte  SSeranberungen  be«  9lationaleinii 
fèmmenS  buré^  baS  (Steigen  unb  Sinfen  beê  9>rdfed  einer 
9(Mct  (Qifftnben  loffett* 
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1)  2)a  bct  bcr  SBaare  A  meber  befonbere  Sigenf^ften, 
WMi^  bcfonbere  SBebinguiiflen/  untet  ml^m  fte  jtd[)  bcfïnber, 
i>otauôflefeftt  fînb,  fo  gilt  bû8,  n>ûd  fur  ben  .^anbel  mit  ber 
SBaare  Â  txmitUlt  ift,  anà)  ffir  ben  <^nbel  mit  bet  SSaare 
B  unb  fona(^  ffir  ben  «^anbel  mit  aOen  unb  jeben  SEBaaren 
—  ju  weld^en  aud^  bie  geijhingen  ju  redjnen  jïnb  —  alfô  fur 
ben  gefammten  «^anbeU  2)ie  %oxmiln,  toeld^e  fotgltd^  allge* 
mein  geltenbe  ftnb,  bemifen  ial)ît,  baf  ber  «^onbel  mit  bem 
XuStanbe  ba$  9lattona(etnfommen  be6  &taatè  ï>erme(^rt.  S>er 
®ewinn  bcjte^t  in  ber  ^ifferenj  ber  |)reife  beô  3nlanbe8  mtb 
bed  2(u6Ianbe$  unb  jmar  bei  ben  erporttrten  SBaaren  in  bem 
SRel^rbetrage  ber  t)on  bem  2(u8(anbe  ge^cbenen  unb  bei  ben 
imf>ortirten  in  bem  fDiinberbetrage  ber  t>Dn  bemfelben  jugeftan^ 
beneu/  ioâ)tm^,  infofern  bie  9>rDbuctton6rof(en  SSeranberungen 
erleiben,  bort  t>on  bem  SRebrbetrage  ber  aQgemein  au$  ber  9rei8« 
^teigerung  entftebenbe  Sîerluft  in  Ubiu^,  bier  ju  bem  SRinber^ 
betrage  ber  auê  ber  ^enfung  ber  9>re{fe  beroorgebenbe  9ewrnn 
in  3uredi)nung  Fommen. 

2)  S>er  Srportationêbanbel  i(l  baber  rnd^t  unbe^ 
bingt  bem  9lationaIein(ommen  f6rberlt(^.     Zuè  ber  S]c))orta« 

p 
tîonôformel  p  E— — !nr(D— d+E)  ergiebt  eô  jtd^,  baf  biefer 

^nbe(  nur/  mnn  baê  erfle  ®iieb  ber  formel  grSf  er,  alî  bcA 
iwtitt  ift,  SSortbetI/  ba|l  er  aber^  n>enn  ba6  Umgefebrtt  ^att 
ftnbet  @^ben  bringt.    SBeber  ba6  eine,  no(|  baê  onbere  ge^ 

P 
fdj)iebt,  wenn  pE=^;r(D— d+E)  ober  wenn 

(D— d+E):  E=p:  jf^  =  ;J-  j^  ^^'   •^^^û"*  fofet,  n>aê 

féfon  auê  ber  erfien  Ungleid^b^'t  in  ber  2(nmertung  lutn  3ten 
Srfabrungêfo^e  b^tt)orgebt/  ba^  foll  bie  S]r|)ortation  obne 
®(^ben  ffir   baê  9lationaIetnfommen   fein^    baê  SerbJiltnif 
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-p^,  in  toîlà)îm  bcr  f>retô  gefh'egen  Ifl,  nie  rin  eui^tn  ber 

f>n>buction»fo{im  — jr^  in  gleicM^  S3erllKi(tnt0  nad^  fu|^  gti 

gogen  dabeti  ntup  unb  ba^  ber  SBort(»e{(  ber  @]r))ortattDn  {iet$ 
be#o  sr50er  fetn  mirb/  je  me^r  ber  Quotient  ber  $robuction6« 

toftm  m  ben  9)rei«  -77^  jugenommen  ^at     3e  ftetner  D 

mb  D— d  ober  ber  SSerbroud^  ber  SBaûre  im  «anbe  ifî,  beflo 
wemger  barf  biefe»  gefd^e^en,   unb  befto  mebr  fann  ba$  JBer« 

Wttmf  -jj^  bem  SBerbtoiÇ  jj  no^e  fommen,  obne  ba$  bcr 

Bort^eil  ber  e)r})ortarion  f^wînbet.  ©te  JBeforgnip,  baf  bie 
€rï>ortation  jum  ©d^aben  beô  Slûtionaleinfommenô  fortgefeftt 
merben  fSime,  ^ebt  jt4>  ûber  bûburd^,  t>a^  mit  bem  ©teigen 
be8  3ut0ad)fa  ber  fJrobuctionôfoflen  ^,  mît  weld^em  ber  Son; 

Pn 

fiàmt  -=-  bed  negatiioen/  ben  iRad^t^eir  ber  @]rf)ortatton  bebtn^ 

genben  ®llebe«  ber  gormel  junimmt,   aud)  n2 — "^ 

ober  bie  ®ntr5gli(^Fe{t  beê  @en>erbeé/  mlâ)t^  bie  SESaare  pro^ 
bndrt/  obntmmt  2)aS  ®emerbe  t9irb  baber  balb  befd^rînft 
unb  bamit  jugleid^  bie  (Sxpoxtation  etngefleQr  merben.  SSer< 
ben  bogegen  mit  ber  S3ereic|)emng  ber  Slatm  unb  ber  Ser^ 
tH>II!ommmtng  bed  ®en>erbbetrie68  bie  9>robuction<fo{len  ge^ 
ringer/  tmrb  n  timtx,  fo  fleigt  fortgel()enb  ber  SSortbeit  beê 
StotionoIeinfommenS  auê  ber  @]r))ortation  unb  mit  ;r=o  b.  b- 
n>enn  in  Solge  ber  ^importation  bie  f>robuctionê(o|len  bie  t>or 
berfdben  gewîbnlîd&en  m'd^t  me^r  ûberpeigen,   fd&winbet  ieneS 

p 
®Iieb  —  —  ;r(D— d+E)  unb  alfo  ber  fo  lange  mit  ber  (Sx* 

pertotion  wrbunbene  Wad^tbeil;  ja  P+;r  fann  fogar  burd^ 
Xm^enbung  t>on  9Rafc|)inen  unb  Xrbeit  erf))arenben  SSerfabren 
flciner,  a»  P,  mitbin  n  ju  einer  negatioen  ®r6fe  werben, 
nH)burib  jene«  ®(ieb  i^u  einem  po\Uir>m  wirb  unb  fein  SBertb 
bem  Sortl^t  auê  ber  ^importation  iUtoà^fL  2)iefe«  farni 
abn  nid^  lange  n>5l^ren,  benn  bie  baburd^  entftanbene  gtiftct 
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etntro^idEftett  M  ®mîxM^  notlâ^a  \>k  ffîaore  A  ptobuatt, 
iat  balb  beffen  Zu^bttituns  un\>  mit  Ux  JSefd^rânfung  ter 
(mbem  ®ctt>ei*<  We  ïuôflteW^ng  bcr  ©ntrogCi^feit  jut  ^Ige 
unb  fonte  bobiufc^   ber  drpoxtaimipxtiS  P+p  niè^t  fmfen, 

fo  b*t  ful^  bûS  SBerWltnîÇ  ^  unb  mit  bemfeiftett  ?^  obet 

bie  Stntnlgti^Iett  oQer  @ett>cr6e«  €me  fofd^e  SSAmAibnuns 
ber  ^robucttonêfoften  tritt  bet  ber  %abxiUtiext  gvioSbnli^  m, 
menn  bad  ®eu)erbe  mit  grSpern  (^(npitakn  tmb  grSperer  3n^ 
teDigenj  betrieben  »irb  unb  ben  ©emerbtreibenben  bîefer  JWaffe 
f^mncn  boiser  ti^e  (Stym^nx^t  mit  ben  $OTtf(^rttten  ber  fba 
ret^eruHfl  unb  6ultur  immer  ipoblfeiler  ^u  jlebw;  bei  ber 
Sanbn^irtbfd^aft  jeigr  bagegen  bie  Srfabrung  (unb  bie  Zf)ioxk 
Dermag  aud^  barfiber  einen  Tluffâfln^  ju  ^eben)  \>a$  mit  ber 
3unabme  beê  Siixâ)t\)\xm^,  auper  bem  SSobenivertbr  aud^  bie 
SSetricbôfojlen  bebeutenber  werben  unb  bie  ^robuctio«6fojlen 
in  einem  fogar  gxi^xn  SSeri^Unig  juitci^iMcn;  baber  fagt  bte 
©rportûtion  Don  SSobcnerjeugnîffen  bem  Snfereffe  einer  armen 
Slûtîon  am  meijlen  ju,  bie  ber  aJlanufûcturerjeugnîffk  ûber  nur 
einer  reid^n  unb  bringt  ber  le^tern  bejlo  mebr  SSortbetfe,  i< 
mebr  fie  im  Steid^tbum  f(^on  t)ordefd^ritten  ifl.  3iibeffen  ftnb 
bie  fiiortbeile,  mlâft  bie  €r{)ortation  gemabrt,  fletf  mit  &t» 
foison  t>erbunbeti«  2>a  ber  (&}>ortatton^eiê  P+p  tutr  Mn 
ben  SSerboItnifTen  beS  ^êlanbed  obban^t,  fo  treteti  burtf)  bit 
SSeranberungen  ber  bortigen  ©emerbfamfeit/  burdE»  Ut  6oitair> 
renj  ber  onbern  SSdlferr  fon)ie  burd^  bie  9Raafrede(n  ber  Siu 
gierungen  nid^t  felten  Umflonbe  ein,  meldi^e  ben  9>reiê  tiUftlicb 
berabbrudeu/  ober  ben  audmart^en  Xbfû^  hmmtn,  unb  fMb 
bie  ©emerbe  eine6  ^taati  auf  bie  Srportatton  jum  ^eife 
P+P  eingerid^tet,  fo  n?irb  alôbann  bie  SSerfd^Ieoberunfl  ber 
fertigen  SBûaren^Sorr&be,  gur  txanxig^n,  grofe  IB(r(u|le  fSuc 
beafelben  flet«  mit  ftd^  fSJ^xmben  SRotbmenbfgfeit 

3)  «u«  ber  gormel  fur  bie  Sm))ortût{on  p  j+~;r(D— d) 

gd^  bdgegen  bert>orr  bap  biefe  fâr  bot  9latioiiaIelnfommai 
M  tm)»rttretiben  ®tMt«   unbebingt  tortftdl^afl  f$, 


Digitized  by 


Google 


—     17     — 

mib  nie  tmt  fortbauemtcn  ®efa^ren  fût  baffclbe  Dcrbtmbin 

fem  tam.    2Stî^x,  a»  t)orfibetge(;enbe  SSerlu^  burd^  btefeKe 

finb  utmtSglid^  unb   bûd  2(udfaugen  einer  Slûrion  burd^  bic» 

fdbe  ifi  bo^er  eine  km,   DSQtg   geftaUIofe  StcbenSart*    ®c^t 

fcibft  burd^  btefelbe  m  mlânbif^et  ©emerbitpetg  ein  unb  fSDft 

p 
+jj;r(D— d)  tt>eg,  fo  bïctbt  ttod&  j!ef«  ber  SSort^cil  pJ  ubrig 

isnb  ba$  SRûttonalemfommen  geminnt  bejio  mîf)t,  je  n)ol^Ifet(et 
bte  oudlonbifd^e  S&aatt  iDcrfauft  mtrb/  ober  ie  ((einer  P— p  ifl. 
tkt  gun^gfte  unb  bûuernfle  ®en)inn  fur  bad  9}ationaIeim 
(ommen  ouS  ber  3m))ortatton  befle^t  fogar  bartn/  bafi  bie^ 
îmtgen  ©etoerbe  ùuf^ittn,  bei  mel^^en  bte  9>robucttt>fonbd  tnin^ 
ber  t>ort^ei(^ft  angelegt  flnb,  unb  ba^  btefe  ^onbS  fo  auf 
bieienigen  bingeleifet  tvtxUnr  bei  n)eld^en  fte  nad^  ben  6rtlt^en 
unb  ))erfSnIidE)en  SSerbâItntffcn  be6  SSoIfS  ben  gr6f ten  6m>erb 
ffXoSbttn;  baburd^  fletgt  bte  Stntrâgltdi)teit  aQet  ®en>erbe  unb 

p /2 

tmt  bem  SBerl^filtnîf  — ^  ûlfo  ûud^  ber  \id)  oermel^rcnbe  3u* 

toa^S  ium  9lattonaIetnfommeit.  Sebed  SSerbot/  jebe  S3«f^ran« 
(tmg  ber  3m))ortation  bemmt  baber  bte  Soi^^rîtte  bed  SoIF^ 
uab  tmrb  am  t)erberbli^flen/  n)enn  bte  QesenflSnbe  ber  3m< 
)[)ortation  )u  ben  notbn>(nbt9flen  S3ebfirfhtfmi(^<In  gebôren,  totil 
bk  barouê  b<tt)orgebenbe  9>reiê^@tetgerund  in  biefem  SaDe, 
etini>eber  bte  SrbSbung  beS  Ttrbeitdiobnê  obne  SSerbefferung 
be<  3u#anbeS  ber  ZxMtîx,  ober  bte  JBerfe^ung  ber  armern 
rnib  )ab(reid^jtet9  iUaffen  beS  SSoIfé  in  9totb  Unb  (Sienb  jur 
tmmittelbaren  %oïdt  bat 

4)  Um  ben  Crfolfl  ju  ermtttetn,  t3)efd&en   bte  aSegûhfK^ 

flung  ber  gyjjorfûtton   jur  JBeffirbcrung  ber   inlûnbîfd[)en  ®e^ 

tDerbfamfeit  auf  ba«  yiatmaUmtommm  bût,    fefec  mon  ben 

SSttxaQ  ber  3ab(ung,   n^eld^er  bei  ber  TCuSfubr  unter  ben  loer^ 

fc^'ebenen  S3enennungen  t)on  fRûdiilU,  JBontficationen/ 

Xuêfubr^tâmien  u.  f.m.  ûuf  bie  SRûa^etnbett  einer  SBaare 

geletflet  ober  t)crgûtet  wîrb,  =v;   bie  ?)robucenten  ber  begiin^ 

(Hgten  SBaan  erbalten  bann  bei  bem  audmSrtigen  Tibfali  ber< 

fefien  ben  fonftigen  erportattonSpreiS  unb   bie  ^rSrnie  baj^u, 
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dfo  cinen  SBetrag  =P  +  p+v  unb,  totil  bit  ©elcgen^eîr,  fo 
i»tc(  mt^x  fût  btcfelbe  ttbaittn  }U  Unmttf  au<^  ben  9>rc{ê  im 
3nlanbe  fleigcrt^  fo  mtrb  ft^  bai(  £Utantum  ber  2(uSfiil&r  E 
um  e  t}erm€()ttn  unb  bûS  beê  inlânbifc^en  SSetbrâuddé  D— d 
um  3  «erminbern;  bie  SSermeârung  ber  ^robuction  tphrb  ûber 
au4^  bit  ^robuctionêfoften  um  k  Dergro^ern,  fo  baf  {te  ûuf 
JI  +  ;r  +  k  (leîgen  toerben,  unb  enblid^  irtrb  bfe  ©faatôfûffe 
burd^  bte  |>râmic  ctne  ^<gabe  t>on=T(E+e)  ^ahtn.  ttntev 
btefett  ttmfiânben  toixb  ft(^  ber  ®en?mn  fur  iai  9ladonaIetn^ 
fommen,  metd^  bet  ber  unbegfinfligten  (Sxpoxtation 

ift/  tmtâ)  bte  Sfatffil^rung  ber  garnit  r>vcinbtm,  ouf 

=(p+T)(E  +  e)-^C(^+k)(l)-d-5+E+e))-v(E+e). 

fEBhrb   l^teooti  ber  btSI^ertge  ©etotmt  in  Xbjug  gebrad^t^ 
fo  brûrfe  ble  2)ffferenj  = 

=pe-^(;rfk)(e-5)+k(D-d+E)J 

je  naâ)\>tm  fte  etne  pofitx\>i  ober  ne3arft)e  ®r6f[e  tff/  ben  @e* 
wmn  ober  SBerlujl  beê  Slattonûleinfommenô  tmtâ)  bte  ?)ramte 
au*.  Sitmmt  man  bûô  erftere  on,  ûlfo  bafi  bfe  Dffferenj  efne 
po^ti^t  ift,  fo  ergtebt  p^  au*  bem  ffir  btefelbe  gefunbenen 
TiMbtnd,  bafI  tn  btefem  ^ûlle 

.         njie  —  P7t(e~3) 

^^  P(D— d— *+E+e) 
fein  mufi*  S)af  ber  {wette  Sb^U  biefer  Unglefd^bttt  ber  7(uS^ 
brutf  etner  felE^r  fletnen  ®rSfe  tfl/  gebt  fd^on  aM  ber  SSerglet* 
d^ung  beS  3â()Ierê  mit  bem  Slenner  î^tx^ox,  tpemt  mon  aud^ 
bie  SBerminberung  be»  erjlem  um  —  Pirr(e— 5)  gar  ntd^l  tn 
Setrad^t  }tel^t;  benn  e  mad^t  nur  etnen  fletnen  ^tU  ^m 
(D— d— *  +  E  +  e)  ouô,  totm  bie^ramîe  a\xâ)  no<^  fo  be« 

beutenb  ijl,  unb  -^  ift  nad&  ber  britten  Ungleid^l^ett  jum  brit» 

tm  ©rfo^ng^fa^e  fleiner^  û»  n  ober  alS  ber  IBetrag/  um 
oeld^en  bie  9>robuctionêfoflen  ber  SRao^etnl^'t  ber  SBaore  in 
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%olgt  ber  (Sfpottation  waibftn,  idcU  ^rotitûn  ieâ)  nut  bu 
mlRQt  tmitn,  ïottm  He  Sitittislid^Uit  beê  Qttottbti  im  Tib^ 
mfymn  tjL  ^  nun  k  tu><^  tietner,  a»  biefe  @r5f e  ftm 
ntu^/  nwm  lie  9)rarme  bem  9laHonaIeinfommen  Soirtf)et(e  ge» 
toS^ren  foQ/  fo  foigt  barauS/  toit  l)5d)ft  unbebeutenb  bie  (h> 
^^ung  bcr  fhrobucttondfojten  k  nur  fem  barf  unb  n)te  mcntg 
fie  ente  %tSbrei(ung  be«  ©etoerbeé  d^atttt,  o^ne  bem  Slatto:' 
tialcfaifommen  Striure  ju^u^ie^en/  toelc^  fhenge  genommen 
niM^  gt6fer  fmb/  old  bar  2(u6bru<f  fur  bte  Sïtffeteng  fte  m* 
gtebt,  nm(  bem  SSotfe  mit  bem  i^m  burd^  TCbgaben  jur  3ûIS)< 
tang  ber  garnit  =v(E  +  e)  entjogenen  (Capital,  t)on  bfefer 
®T&§€/  aué)  ber  fonfhge  @m>erb  aui  bemfetben  = 

p fi 

=    j.^    V  (E+e)  t)erIoren  ge()t,  »eI4>er  gar  nid)t  in  8le4>* 

nung  geftent  i|l*    2fm  n>emgjlen  barf  affo  babur^  fol^en  ®e« 

totthttàbli^tmmti  gel^olfen   tperben^   tvtlH)^  ^âf  unter  nnt>ot^ 

t^dt^ften  S3er()âltnt(fen  beftnben/   unb  einer  2(uf()iilfe  t^ixiliâ) 

btbfirfen.    'Xbtt  fetbfl  im  gunjKgflen  %aUt,  xvtnn  bte  ^obu^ 

tionêfoflen  in  Solge  ber  ^rSmie  nid)t  gemad^fen  ftnb/    tpenn 

mitbin  k  =  o  ifl^   ifl  ber  SSort^eil  au»   berfelben   fur  ba« 

9tationûIctn(ommen  nur 

P     /      itx      Ptt*  ,  e(J7p— Pnc) 
=pe_-;.(e-J;=--  + j^ 

m  xotlâ)tm  2(uêbru(t  baft  jweite  ®(teb  eine  negattt>e  ®r9f e  if, 
»eît  bti  bem  ïbnebmen  be$  ©ewerbe*  ;rP>i/p  wirb,  unb 
baê  erfle  ®Iieb/  von  mli^tm  bas  jtoeite  in  ^tbjug  fpmmt, 
eine  an  unb  fur  ftd^  nxâft  bebeutenbe  ®x5^t  aiamaâjt  3ebe 
mertliâ)t  Sr^S^ung  ber  ^robmtionSFoflen^  meld^e  mit  ber  HM^ 
brettung  bed  ©emerbeS  beflo  ge»i{fer  eintritt/  je  l^5()er  bit 
3)rSmie  i^,  ^  baber  einen  SSerlufl  beS  SRationateinfommenS 
ffxt  not^n^enbigen  SoIge«  ÎXefee  ffnbet  immer  flatt/  »enn 
bur^  bie  9timit  eine  nod^  t>orber  nid^t  beflanbene  @rportatien 
mdgli^  gemac^t  iperben  foQ/  benn  fann  biefe  nur  itf^tl^tn, 
wmn  ber  ërportationôpreis  burd^  bie  ?)ramie  v  ûber  ben  tm 
*aHbe  gewSt^nlid^tn  P,  ju  P  +  v  er^oben  toixb,  unb  erl^5^n 
fû^  î«  Solge  beffen  bie  |)robuction«f ojlen  t)on  n  auf  n  +  k, 
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fo  mirb  ber  ©eminn  auS  ber  |>r2mfe  fitr  bad  SlationalettiFom- 
men  fein 

=  vE-  ^  k(D-~d+E)— vE=--^  k(D-d+E) 

alfo  etii  negattt)er  obet  ein  SSerluft.  2>affelbe  9lefultat  et^alt 
matt/  n)enn  man  in  ben  obtgen  ^(udbrud  fur  bte  Sifferenj 
ober  ben  Wlti)x^  ober  SBltnberbetrag  beô  6î:portûrionô*®ctt>mn6 
burc^  bie  ^tamit,  e  unb  d=o  fefet  ®o  fd^fiblid^  alfo  —  jene 
laum  ma^rfd[)etnltd^e  2(uêna^me  obgere^net  —  bi'c  Qxpoxta^ 
tmèpxàmitn  fur  ba^  9}attonaleinfommen  beéjenigcn  ©taated 
ftnb/  iDeld^et  fte  jablt  unb  babutc^  bie  TCuSfu^r  feiner  Srieug^ 
niffe  beforbett/  fo  unbebîngt  mobitbâttg  unb  Qminnxtiâ)  ftnb 
fte  bagegen  fitr  ben  &taat,  in  tvetd^en  bie  Srjeugnijfe  t>erm5ge 
ber  |)ramie  importirt  tperben.  2>enn  in  golge  ber  ^rontie  er^ 
bait  betfelbe  bie  SBaaren  moblfeiler,  att  ed  fonfl  m5g(i(^  «pare/ 

P 

unb   bte  Smporfûtionêformel  p  J  +  —  jt  (D— d)  jeigt,   tt>ie 

bebeutenb  baê  9lationaIeinfommen  toiâfft,  mnn  ber  3ni))orta^ 
tionêpreie  unb  bie  ^obuction$foflen  ftnfen;  je  ((einer  beibe  totx-^ 
ben,  befto  mebr  jleigen  nemtid^  bie  S)ifferen}en  p  unb  n  ber 
obne  unb  bur^  bie  Sntportaiion  ^attftnbenben  ^reife  unb 
?)robuctionôîoflen/  bie  erftern  t)on  p  ouf  p+v  unb  bielefetern 
ûuf  n  unb  ben  IBetrûg,  um  weld&en  ft^  biefe  Jtojlen  in  golge 
beê  moblfetlem  $reifed  t)erminbem. 

6)  a>aê  anbere  SKittel  jur  îBefSrberung  ber  inlanbifd&en 
©ewerbe  beftebt  in  ber  îBefd^ranîung  ber  Smportotion  burd& 
(Sinfubrt)erbote  unb  ©d&uèjfine*  îPei  ber  fûjl  allge» 
meinen  ^efteuerung  ber  inlânbifd^en  ^robucfion  unb  ber  barouS 
bert)or3ebenben  Slotbwenbigfeît/  SBaaren  gleid^er  Tixt,  tvit  bie 
xxn  Snlanbe  bejleuerten,  toenn  fte  t)om  îCuêlanbe  eingeben,  mit 
einem  biefen  ©teuem  entfpred&enben  unb  biefclbe  auêgleid^en; 
ben  Son  ju  belegen,  ifl  bie  Smportation  aud^  eine  ©nnabme^ 
quelle  fur  ba«  ginanjtDefen  unb  bie  Borfbeile  berfelben  fthr 
baê  9îafiona(einfommen  beô  ®taatî,  auô  wefd^em  bie  burd& 
ben  Son   geberffen  îCuôflaben  nid^t   befWtten   njerben  bûrfen. 
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atfo  tcmfelben  tx^paxt  toerben  Knmn,  ftnb  \>at)îx,  mm  m  ber 
SoQfa^  ffir  bie  aRaapetn^^cit  tfi  = 

î>îefe  8el>en  bei  efnem  ©nful^rt)erbot  ganjU^  t)erloren,  mil 
mit  J=o/  au(^  ^  Dber  ittfBîtxaQ,  um  wtlâ)in  ftd^  iuxâ)  bte 
Smportattmt  bit  ?>robuctionêfojlen  n  Mrattnbern,  =  o  wirb» 

«et  ber  S5ef(^rdnfunfl  burd&  ©d^ufejSIIe  wirb  ûber, 
wenn  fin  ©(^ufeîoH  im  ©ctrage  t)on  s  ben  ^rci*  P— p  ouf 
P— (p— r)  tt^if)t,  bie  Sm)Jortûtion  J  fîdj>  um  î  Dermtnbern, 
baflegen  bie  înlânbifd^e  ^robucrton  D  — d  fïd^  um  *  t)ermelf)ren 
unb  bie  ^obuctfonSfoffen  werben  t)on  n—n  auf  i7— (;r— n) 
fletgen.  2)er  ®eminn  bed  iRationaletuFommenê  m  Solge  beS 
@4^u^)oIIê  n>ttb/  tDenn  man  in  bte,  jugleid^  bte  3eDeinnal^me  um» 
fafîenbe  SmporfatJonSformel  fur  p  unb  n  md)  bem  SSor^e^ienben 
p — r  unb  7t—n  unb  fût  mJ  bie  (?inna^me  auô  bem  gewô^in* 
fi^en  unb  bem  ©(^ufejoD  (g  +  m)  (J— j)  fefet,  alfo  fein  = 

=  {p-r)(J-i)  +  ^  (;r~„)(D-d  +  5>  +(m+g)(J-i). 

Siebt  man  t)on  bemfelben  ben  ©eminn,  weld^en  bie  3m» 
})ortaHon  o^^ne  ©d^uJ^joU  gemS^rt/  ob^  fo  errait  man  feinen 
SKe(>r*  Dber  SDlînberbetrag  = 

=  («-r)  (J-i) -mi-pi  +  ^  ;r^-  ^  n  (l>-d  +*) 

£)b  er  baS  er^ere  ober  baS  anbere  ifl,  ^ongt  n>ieber  bat)on  ab, 
ob  biefer  Ttuêbrud  ber  etner  ))o{tttioen  ober  negatit)en  ®r5pe 
ifi.  Suoorberfl  lommt  l^ier  in  f8îtxad)t,  iù%  menn  ber  ^â^ufi- 
ioU  feinen  âtpecî  erfullen  unb  baô  înlanbif^e  ©ewerbe  wirf* 
li^  fd^û^en  ioU,  er  bie  Stnfu^ir  fo  befd^ranfen  unb  ffir  bie 
mlanbtfi^  SBaare  bte  ^reiôerbff^ung  =  r  ber  |)retôt)erminbe* 
nmg  bur(^  bte  SinfulS^r  31=  p  f o  naf)e  bnngen  mu^,  ba$  bae 
®etoerbe  tpteber  )u  ber  frfi^eren  Stntraglic^Ictt  getangen  unb 
in  fetnem  fonfitgen  Umfange  betrteben  merben  Fann.  @eringe 
dr^^^ungen  bed  âoQfa^ed/  m\â)i  bte  3m)>ortation  fo  n^entg 
t>ermtnbem/  baf  fit  bie  SoQetnna^me  \>txmH)xm,  f5nnen  ba^r 
tveber   bem  &ixoîxht  h^l\txi,  nod^  fiberl^aupt  aie  9^n1ihiVit 
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gelten.  %l$  fold^e  n^erben  fie  nur  nnrfen  Kmm,  tpcnn  fie 
bebeutenb  fmb/  loenn  fie  in  mîm  grSfern  S3ar()â(tntf/  alS  fie 
ben  SoUfaè  fleigern,  bte  (Sinfu^r  ber  SEBaare  oerringem,  unb 
jwar  mît  befto  gûnfltâerem  Srfolfl  fur  bûô  ©ewcrbe,  jernc^r  fte 
bte  3oIIemnabme  t)erfitrjen  ober  je  mebr  (ra+8)(J— î)<  Jm 
ifl«  SBtQ  man  nun  aud^  annel[mten/  bof  ber  Sc^u^joD  fd^on 
femem  ^totdt  tntfpxif!^,  wtm  bîe  BoDetnnabme  unDcrânbert 
bidbt,  fo  mtrb  (ni-|-8)(J— i)=inJ,  miti)xn  iiii=s(J-î) 
fein/  unb  cd  merben  bann/  unter  biefer  bem  @d^u|}oIIf9flem 
t>ortbetlbûfteflen  2Cnnabme/  bte  betben  erflen  ®Iteber  be$  7(ud< 
brucfô  (g— r)(J— i)-  roi=(8^r)(J— Î)-8(J— ij=— r(J-i) 
fetn.  @obann  folgt  au§  «ber  érbS^intg  beô  Dreîfe*  P— p 
aufP  — (p— r)  bie  aSerminberung  beô  ÎCbfûèeê,  ober  bûp 
J— i-f-D— d+^<J+n— d  îfl,  wa§  nur  eintreten  fann, 
n>enn  i>^^  getoorben  tfl/  ober  menn  bte  3m))orration  m 
etnem  flarlem  ®rabe  abgenommen^  aie  bte  tnlânbtfd^e  $ro> 
bitcttot!   jugenommen  bût     Semer   lof t  ftd^  baê  britte  ®Iteb 

be*  2(ulbrudê  —  pi  in  —  -^  i  unb  —  (  p  —  -^  i  ouflofen. 
SSerbinbet   mon   mit  —  ^  î  baô   toierte  ©lieb  +  ^  ^/  fo 

erbSIt  man  -  ^  i  +  ^  5  =  —  ^  (i-^),  iveld^e  »er* 

btnbung/  mit,  n)te  gejetgt/  i><¥if},  etne  negattoe  ®r$f e 
animaâ)t,   unb  e$   bletbt  bann  nur  nod^  ju  ermtttein  fibrig, 

(Pttn, 
p  —  —j  i  etne  jjoptfce  ober  nfgatît)e  ®r6f e  ifl.    @te 

tfl  auc]&  baô  lefttere.  3)enn  bel  ber  3ni|)ortatton?fonnel  tfl 
mâ)t  nur  t)orauSg€fe^t^  baf  burd^  bte  importation  ber  SSaare 
A  bte  eintrâglidi^rett  beS  tntânbtfdben  @en>crbeS,  toiUffti  biefe 
SBaare  })robudrt^  gerfnger  gemorben  tfl,  tmb  baburd^  bte  f>ro* 
buctton  biefer  9Baare  abgenommen  l)at,  fottbern  ti  n>urbe  audS> 
îebe  SSeranlaffung  ju  etnem  @d^u^  biefeS  ®en)erbe6  unb  )ur 
dittffîbtung  tititi  Sd^u^joIId  n)egfaaen,  it^enn  beffen  dintxiQ* 
lid^feft  ber  3m))ortatf0n  ungead^tet  btcfelbe  geblteben  toàtt,  ober 
f!d^  gar  gel()Oben  f^ttt.    Zut  ber  Ttnmafung  jum  britten  (Sr» 
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fo^rungdfole,    ergtcbt  té  ftd^  aUv,  ba$,  mnn  bie  Sintrâglid^^ 
fctt    ctneS  ®emrbeé   m  $o(ge  etnct  i)reidt>ernimt)entng  ab^t- 

nommen  i^t,  ->  -  î(ï  unb  ba  — (p — ^)i=— ^(- — nV 
ft     Mi  ^11/  ^n      il/ 

tfi,  fo  #ebt  bie  negattt)e  i33ef(baffcnbe{t  aud^  btefc»  ®ltebe«  fcf}. 

9{ad^   biefet  SIebuctton  tmrb   ber   fur  brn  ®ewmn  au$  bcm 

G^^tt^n  gcfunbme  XuSbnid  ûifo  fein  =  ^ 

=^r(J-i)-^i-^)-(p~^î-^n(D-d  +  *)j 

folgltd^  t^  bcr  ®mxnn  ein  bur^auS  negatbei/  ober  cin  Serlu^. 
«^terauS  gebt  !(at  ^ttoex,  baf  bk  @^u^i5nc  ntd^t  xm 
bûô  Slarionûlclnfommen  Mrmfnbent,  fonbem  bag  fie  bemfelben 
unbebtngt  fd^âbltd)  ftnb.  2)a  in  biefem  tïuêbrutf  ber  JBe^ 
ttofl  bt6  ©(^ufeîoHô  =  8  gûr  nid^t  mebr  t>orfommt,  fo  jefflt 
e^  ftd^/  baf  mag  fem  îBetrag  fcîn/  »e(d[)er  er  iPoDfe,  Immer 
Skriuft  bte  golge  jebcô  ©d^fejollô  tp,  fogar  m  bem  gemt^  nut 
ï)5d^|l  felten  eintretenben  galle,  wenn  n=o  ift  ober  bîe  ^ro» 
t>uctton6foften  burd^  benfelben  ntd&t  er!)5f)t  werben.  JBreîtet 
f[<îi  obr  in  Solge  be8  bSi^em  $reife«  P  — (p-r)  ba«  inlam 
bif4)e  ®en>erbe  immer  me^r  auê/  waS  obne  baf  n  >  o  n^irb 
unb  Pets  îunimmt,  nid^t  gefc^eben  fann,  fo  wîrb  burd&  bûê 
Dergrôferte  Çfflaarenangebot  bcr  âuwad^Ô  beé  ^relfe*  =r  xm* 
mer  fldner  unb  bie  gef^u^fen  ^robucenten,  beren  ©rwerb  ba» 
buTc^  fletS  abnimmt/  em^^ftnben  bonn  balb,  baf  fie  bei  bem 
ctngefBb^^en  @d)u6jon,  ber  nocb  eine  ®nfubr  t)on  J— î  ge» 
fiatttt,  ni^t  bejieben  Knnen  unb  mûffen  forfgebenb  immer 
einen  b5bem  t^erïûngen.  SBirb  biefer  fie»  bennlligt  unb  fînft, 
tvûî,  xottm  bas  betrcffenbe  inlanbifc^e  ®en)erbe  f^on  eine  be« 
beutenbe  ïuôbebnung  genommen  l^at,  xAé^t  felten  flef(^îebt,  ber 
f>retS  fo  %txob,  baÇ  r=o  unb  ber^reiS  wieber  P  —  p  xoxx\>, 
fo  ipirb  aud^  î  ju  J  unb  J— is=o  unb  baê  9{ationa(einfom< 
men  erleibet  bann  eine  5Beranberung  t>on  = 

=  -  P  J  -  ^  n  (D-d)  +  ^  (;r  -n)  5 
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ipeld^c  (ut(^  ungfûd^tet  Ui  po^txt>tn  ®lUUi  in  Um  Huiituâ, 
nie  etne  t)ott{)etI^afte  fein  tann,  totil  bîefer  Tiu^\>xud,  ûtô  dne 
^Cbfurjung  eined  burc^auS  nur  au$  negottoen  ©liebetn  befte^en^ 
ben,  nur  bcr  etner  negatwcn  ®r8pe  fcirt  fann,  m  tvîli)tni  aifo 
bit  beiben  negatioen  ©lieber  flrfiper/  aI8  baô  })ofttit>e  fein  mfif» 
fen.  2)iefcr  ïuôbrucî  jeiflt  aber  bei  bem  8SerflIeid&  mit  ber 
Smportûtion^former,  ba|p  olêbann  ber  grcfie  SSort^elI  ber  3m* 

|)ortadon  biê  ûuf  ben  îBetrag  t>on  —  (7t—n)  3  gefé»iinben 

\%  unb  bag  bicfer,  n>eil  bie  |)reife  nicfet  hi^tx  getoorben,  fort^ 
baucmb  bem  ©rwerb  ber  tnlanbifd^en  ?)robucenten  obgebt.  Z>u 
&à)UliliUt  bringen  bû^er  ben  ©ewerbtreibenben  nur  t)orûbers 
gebenbe  SSortbeKe^  benen  aber  baucmbe  9}acbtbeile  fitr  biefelben 
folgen,  wenn  (ïc  Çiâ)  burd&  ben  angeblid^en  ©d[>u6  ju  etner 
'<2(uëbreîtung  bc$  ®Mîxbt^  unb  ju  Unternebmungen  unter  min^ 
ber  flfinfligen  SBerbaltniffen  bûben  t>erl(iten  lûffen.  Se  I)5ber 
auf  biefe  SBeife  bie  ^robuciionêfoflen  gefltegen  ftnb,  befio  gr5< 
fer  tfl  ber  SSerUifi  fur  bûS  9lationaIctnfommen  unb  befio  be< 
irûbet(bcr  ber  Suflanb,  tn  tvil^m  bie  ©(^uèjfille  bie  ®ett>er6* 
treibenben  mit  ber  3«it  t>erfe6en, 

6)  2(uô  ben  gormeln  fur  bie  6r})ortûtion  unb  3m})Dr» 
tation  ergiebt  fid^  m^,  toîli)t  Sinbupen  ein  ^taat  burd^ 
Stepreffalten  ftdb  ju^ii-bt*  SBenn  bie  SBaare  A  au^  bem 
&taatt  X  nad)  bem  éitaatî  Y  eitportirt  uub  bie  3Baare  B  oud 
bem  Stoûte  Y  in  ben  ®taat  X  importtrt  toixh,  fo  {eigt  bie 
SufammenfteOund  beiber  ^ormeln^  menn  in  SSejug  auf  bie  tm^ 
^ortirte  SBaare  B  ftatt  ber  lateinifd^en/  beutfcbe  S3u4)ftaben 
unb  ftûtt  n  unb  n,  O  unb  (p  gefefet  werben,  baf  baê  Ka^ 
tionaleinfommen  be$  QtaaM  X  auê  biefem  «^anbetômfcbt 
einen  ©ewtnn  b^ben  wirb,  t>on  = 

=  pE-^^(D-d+E)+»)J+^y(25-b) 

©efefet,  ber  ®taat  Y  bcle^t  bie  bei  ibm  etngebenbe  SBaare 
A  mit  etner  ©teuer  =  r,  »el(^e  ni^t  ben  ?)reiô  biefer  SBaare 
tn  fetnem  ©ebiete  ftn'gert/  fonbern  ben  @f))ortationdprei6  ffir 
bte  ®ett>erbtreibenben  beô  @taateê  X  t)on  P+p  auf  P+p— r 
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f^ttabix&ât  unb   bie  (Sxpottation  um  baê  SBaarenquantum  e 

iKrmtnbcrt/    fo  toixb    bet  ®en>mn  ber   Zuè^n^t,    mtl  bie 

f)robuction§fof}en  bet   be^el^enben   ©en^erbanftalten  flâ)  nxâ)t 

P 
Uiâ)t  tetminbem  raffen,  Don  pE—  —^^(D  — d-|-E)    ouf 

p 

(p-r)(E— e)— jj;r(D— d  +  E-e)  fïnfen  unb  baôSRatio* 

naleinfommen  eînenSQerlufl  Don  =  r  (E— e)+(p— jri^Je 

erleibcn.  SoUte  nun  ju  beffcn  ïbtt^enbung  bie  JRcgterunô 
be«  ©tûûtcê  X  ftcft  entfd^Iûfien,  emc  ïuêfubrprfimîc  in  bcm 
gleid^en  jBetragc  Don  r  jn  bewîllfaen,  elgentltdS)  bem  ©toute  Y 
bie  @teucr  ju  joblen,  unb  xombi  boburdb  ûud^  n^trflid^  bie 
fmt^ere  erportottcn  »teber  bergefleHt,  fo  wûrbe  ber  ©toot  X, 
inbem   er   mit  bem  iDpfer  =  r  E  boê  Derlorne  ©nfommcn 

= r  (E—  c)  +  (^p — —  ;r  ^  e  »ieber  gewinnt ,  eine  SSeronbe* 

rang  bcê  Slotionoleinfommenô  Dcn  — 

=  r(E— e)4-(p— — ^)e— rE-— re  +  (p  — -^;r)e 

erlonsen,  «el^e  nur  infofern  eine  gfinflige  ober  SSorf^eil  brin* 

p 
flenbe  fein  tt>trb,  ott  (p— ;^^)>  '  «P*    ^^  Dotouegefe^t 

werben  mug,  bofi  bîe  ^reiôjleigerung  Dermitteift  ber  ejrporto-. 
tion  bie  (Sintroglic^feit  beô  ®en>erbeô  Dermel^rt,   oifo  bei  bem* 

felbtn  ->77  xft,  fo   n>irb  oucf^  in  bcm  Dorliegenben  %aUt 

71       IL 

r        V     \ 

yV—jl^j  «n^  poptiDe  ®r6fe  fein,   ober  Don  einem  wenig 

bebeutenben  SetrogC/  unb  bo  r  nod^  boju  fletner  M  biefelbe 

fdn  mu^,  »enn  —  ro+  (v—jj^  ^J  «  «ne  poptiDe  ®r8f[e 

unb  oïfo  biefe  We^^reffolte  Dortbeilbringenb  fein  foDf/  fo  fotgt 
borou«,  bog  jte  biefeê  nur  fein  fonn,  njenn  ber  ©06  ber  ûu«* 
Ifinbif^en  ©teuer  =  r  (unb  mitbin  oud&  ber  ber  |>romie)  fo 
ntebrig  \^,  bo^  er  mo^rfc^einli^   bie  Cinfu^r  foum  merflid^ 
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f)îmmîn  unh  etner  fRîpxtffalit  beto^^en  fann.  tUberftdgt  bn 
©aè  r  obcr  ben  Settag  Tp— Tj^J'  f^  ^^P^  P^  ^^"^  f^ï4)^ 

aRaa^egel  gat  ntc^t  red^tfortigeti/  benn  fie  tDurbe  ben  SSertujl 
be«  9lattona(emFomn|enS  nur  bebeutenb  t>ennel^ren« 

©et  blof e  ZnhM  Ut  oben^ebenben  gonnel  fSr  ben  ®e* 
tptnn  eineS  beS  fteten  «^anbeld  ftd^  erfreuenben  ^taatî  {cigt 
femet^  ba^  fetne  SRaa^regel  DerfebHer  unb  nacbtbetliflet  fetn 
!ann/  aift  ^à),  ipeU  ber  frentbe  Gtaat  Y  bte  Stnfubr  ber 
SBSaare  A  m  fein  ®ebtet^  aifo  il^re  @]r))ortation  an^  bem 
&taaU  X  babin  bcfcbranît,  burd&  bte  îBefcbranîung  ber  ©n^ 
fubr  ber  SBaare  B  ûu$  -bem  &taati  Y  fd^abloô  bûUen  ju 
n>oIlen.  2CDe  iRa<^t^ei(e  bet  ®d[)u^i5ne  treten  bann  ein  unb 
bem  SJîattonaletnfommen  beô  ^taatô  X,  welebeô  fc^on  bur4>  bîe 
befd[)ranfte  g)r})ortatton  leibet,  wlrb  mit  bem  bem  fremben 
@taùtt  jugebac^ten  $Ber(ufi/  nut  no4^  ein  neuer  unb  itoax 
tvtit  em|)fînbti(^erer  jugeffigt 

7)  SEBie  bie  JBegûnfUgungen  ber  inlanbtfdb^n 
9t^eberet  auf  bad  92attonalein(ommen  tinmxttn,  la$t  ftd^ 
nur  beftimmen/  n^enn  man  fon>ob(  ben  unmitteibaren  @tnflug 
btefee  ®tmtha,  aie  anâ)  ben  mittelbaren  beffeiben,  t)enn5ge 
fetrter  Ginmtrfung  auf  ben  «^anbel  unterfu(^t 

3)a  bte  ^ojlen  bed  &rbau'«/  ber  Ttudritfhtng/  iBeman» 
nung  unb  SUer))rot>tanttrung  ber  @4)tff€  in  ben  imfcbtebenen 
Sânbem  t>on  febr  t)erfd^i(benem  iSetrage  ftnb/  unb  ti  ebenfo 
ùuâ)  bit  aDurd^fd^nittS'^Sfntrâgttd^fett  ber  ®en>erbe  iftf  fo  fann 
auà)  bte  Sibeberet  etned  ®taatë  n^obtfetler/  a($  bte  etned  onbem 
bie  grac^ten  ûbemebmen  unb  ben  îïranê})ort  beforgen.  3ft 
ber  ^reiê  ber  ^rad^ten  tn  etnem  etaati  fo  bod^/  ba@  bte  Stbt* 
béret  etneê  anbern  e$  t)ortbei(baft  ftnbet^  mit  ber  tntanbifdben 
Wb^berei  tn  6oncurrenj  ju  treten  unb  baburdS)  bie  gracbfpreife 
berobjubruden/  fo  ftnbet  berfelbe  Grfolg  fur  bad  SRationaletn^ 
fommen  ^att,  0(8  wenn  eine  SSaare  moblfeiler  aue  bem  Tini* 
lanbe  tnd  3n(anb  impoxtitt  n^trb  unb  bie  ûUgemeine  ^tnpot^ 
tûttonêformel/  melcbe  ebenfo  gut  fur  {etfiungen/  mie  fur  ffiao» 
ren  gilt,  jeigt,  baf  biefer  Crfolg  nur  ein  bem  9lationaIetn!om* 


Digitized  by 


Google 


—    27    — 

tnen  wttt^^it  fein  lam.  2>aS  VttftfAltf^en  frcmbcr  91(K' 
^etcn  Dom  tnlânbifc^en  Serfel^r/  ba«  SSerftot  \>n  (Sabotage 
ober  bet  Afiftenfa^rt/  fo  tPtc  aDc  S3ef(|ir5nhindctt  unb  brfitfcnbe 
IBc^rnimutigen^  ti>el(||en  frembe  ®<^tffe  burd^  Wl^ztt  TfbgcAtn, 
•^fengelber  u*  f.  n>.  untenvorfen  wttbm,  ftnb  bol^  o^^nc 
Xnêna^me  bad  9latti>na(emfommen  6etiad^t(i«(t0enbe  9Raa§« 
regcin;  fte  n>tr(en  tl^rilê  aie  ^^u^ffiUt,  t^et»  a(S  Somftcatîo' 
ntn  fur  bic  mlânbifc^f  St^ebent/  nur  Cd^aben  bringcnb. 

9{o^  m^Uftili^tx  iîigtn  ^\d)  aber  bte  Solgen  berfctben/ 
tremt  man  t^ren  mitMbatm  Qin^u^  auf  ben  «^anbel  mit  in 
(SïtoàsutiQ  }^itl)t.  9limmt  man  jmei  Staaten  X  unb  Y  an, 
t>on  mel^en  in  ben  einen  bie  aud  bem  anbem  îppOTîbcU 
SSaare  im))orttrt  tt>trb,  unb  fc^t  man  baS  SBaarenquantum 
=  H,  fo  errait  man  burd^  3ufammenfieaung  ber  @]r))ortartoné* 
forme(  mit  ber  SmporfattonSformcl,  n^enn  man  mtbtx  in  bit 
le^tere  jlatt  ber  (ateinifcf^en  beutf(^e  S3ud[ijtaben  unb  fiatt 
n  unb  n,  0  unb  (p  fcgt,  ben  ®en)inn/  ben  beibe  6taaten 
jufammen  au^  biefem  «^anbel  begieben  == 

=  pH-^^(H-hD-d)  +  »)H+|<p(C-b) 

unb  toenn  man  (P+p)— P  ffe  p  unb  ^  —  (V—p)  fur  p  feftt 

=  (?)_P)H-((»-»>)-(P4  p))H-^^(H+D-d)+ 

SGB&re  fetne  (Sntfemung  oorbanben^  fein  Sran6^ort  bet 
Mil  ^anUl  iioifc^en  beiben  6taaten  nitbtg/  fo  wùxbt,  wte 
bd  jebem  itauf  unb  Serfauf/  nur  ein  f>reid  {{attftnben  unb 
aifo  ùui^  ber  3m))ortattonêt)rei«  V—p  titâ)t  Wb^t,  aie  ber 
«jq>ortation«)>rri«  P+p  fein  bfirfên,  Siit  3>ifferen§  betber  = 
=:((D--.p)_(P^p))H  ift  bae,  waô  ffir  ben  5&ran«»>ort 
oeroitfgabt  toerben  muf/  aIfo  bie  Sinnabme  berSt'^eberei  ober, 
locmi  ber  ZxaxapM  jti  Sanbe  gefd^iebt^  M  %uH)mîitni, 
nnld^  bem  ®en>inn  M  9lationa(etntommeni  be!ber  Gtaaten 
aM  bem  «^anbel  abgebt  unb  benfelben  beflo  me^r  oerminbert/ 
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je  tlÇ^euerer  bie  %ta^ttn  j!nb,  SBirb  bcr  SEranêport  iut^  bit 
Sr^tbereten  blefer  ©toaten  beforgt,  fo  (omj?cnfïrt  |i(^  burcft  ben 
®troim,  i9el(^en  fie  aud  btefem  ®en)erbe  btiit^m,  feineSmegeê 
jencr  SBertufi/  benn  bcr  aRe^rgemtnn  be$  9lattonaIctnfomatenê 
ift,  mt  au^  bar  Sntflc^ung  bet  ^ormeln  f)tx^oxdtf)t ,  etn  3u» 
voaâfi  jum  Stemeinfommen/  flatt  ba^  bte  ®nnabme  ber  9i()e< 
betet  nur  ein  Sto^etnfommen  tj}/  t)on  n>e(d^em  no(^  bte  9>to» 
bucttonêfopen  —  ble  ttnf ofien  ber  ©cftfffa^rt  —  abgeben.  3e 
wol^Ifeiler  ba^er  bie  9îlE)eberei  beô  einen  ober  beé  anbem  &taati 
ben  Xranê))ort  beforgen  tam,  beflo  gfinfltger  tfl  c6  fur  betbe; 
foUte  aber  bie  Sif)t\>txti  eined  britten  9taat$  benfelben  nod^ 
tûof)lftUvc  ûuêffi^ren  !5nnen/  fo  ifl  bet®eminn  fur  betbe  fogar 
etn  iopptlttt,  benn  er  beftel^t  fon)o^(  in  beni/  mel^en  bie  3m' 
)?ortationêformel  nad^  bem  \>ot^tx  au$einûnbergefe|ten  an^Ubt, 
M  au^  in  bem  3un>ad[)8  be6  ®en>innd  oud  bem  <&anbe(  unb 
gel)t  t>erloren/  tvenn  Serbote  unb  SSefd^rânfungen  ber  ou^Ianbi* 
fd^en  SRI^eberei  bte  Uebema^me  beê  Zxan^poxti  in  unb  nad^ 
biefen  ^tadîtri  unmSgti^  mad^en.  9Bad  bie  SSortl^etle  ûud  ber 
iDoblfeilcrn  grad^t  ûnbettifft,  fo  f5nnen  biefelbe  entweber  ber 
eirportirenben  9lation  bur^  bie  Qxi)of)ms  beé  Qxpoxtatm^'^ 
pxtifii  nm  ben  bei  bem  Sranô))ort  erfparten  IBetrag,  ober  ber 
împortirenbcn  burcf)  bie  SSerringerung  bed  3mportat{on$))reifeS 
um  benfefben  fBetrofl  }u  gut  fommen/  ober  fid^  auf  beibe 
burd^  SSermebrung  beê  @i:)>ortationê<  unb  SSerminberung  beS 
3mporrationS))reife$  t)tttbtHtn.  SBlit  tem  Saufe  ber  3eit  rnirb 
ftetS  ba$  le^te  eintreten/  aber  bemungeac^tet  ber  im))ortirenben 
9latton  ber  gr5fere  ©en^inn  booon  ju  S(^ei(  toerben.  2>enn 
wenn  j.  38.  ber  |)reiô  ber  grad[)t  f(?)— »))— (P+p))  fur  bie 
aRûafein^eit  fid^  um  2r  t>erminbem  unb  jeber  ber  beiben 
^reife  fia)  um  r  t)eranbem  \oUtt,  fo  ipfirben  fi^  bie  2)iffereno 
{en  ber  SBaûrenpreife/  fomie  ber  ?)robuctionêfo{ien  ol^ne  unb 
burd^  bie  @ir))ortation/  unb  ebenfo  obne  unb  bur^  bie  Smpor» 
tûtion,  iene  um  r,  biefe  um  n  wrme^ren,  alfo  p+r  unb  p^r, 
unb  Tt-^n  unb  (f-\'Xï  loerbeu/  unb  ber  barouS  l^erborgel^enbe 
®eminn  tourbe  bann  fein: 
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a.  fût  bîe  tjcpoxtittniz  SHation: 

=  {(P+r)  (H+h)  -  ^  (;r+n)  (D-d+H+h)}  - 
_|pH-^;r(D-dfH)} 

=     r(H+h)+(p-^;r)h-^n(D-d+H+h) 

b.  ffit   ble  impoxtixtnit  «Ration: 
=  {(H-r)  (H+h)  + 1  (y+n)  (®-b-5)}  - 

=    r{H+h)+ph-|9>5-f  |n(©-b-J) 

ba  h>d  fdn  muf/  n>eil  mit  bem  ti>o()lfci(em  $teife  ber 
Ubiaii  jletgt/  unb  bte  3m))orlatton  û(fo  um  me^r  juge^ 
nommm,   ali  bic  ^robuction  abgenommen  f)at,  unb  aud^ 

sn 
|)  >  ^  y  i#,    mil  mit  ber  ©nfrl&r  bîe  ©ntrâfllid&Wt 

bed  inlânbifd^  Semerbed  ûbnimmt  unb   bonn  ^  >  ^ 

ifl,  fp  ijl  (p  h— ^  ç)  5)  eine  pofititt  ®r5fie,   unb  man 
fann  aifo  fe^en 
=   r(H+h)  +  (ph-|ç>a)  +  |n(a5-b-5) 

Sergfeic^t  mon  btefen  nur  auS  ))o{ttit>en  ®(iebern  be^ 
flc^ben  2(u$bru(I  mit  bem  fur  ben  (Sewinn  ber  ejrportirenben 
9latwn,  in  »el(^em  le^tern  baô  t)on  r  (H+h)  in  ïbjug  fom* 

P 

menbe  negatit^e  ©lieb  —  tj  n  (D— d+H+h)  t)on  bem  ^i>< 

ftttt>en  fp— 77  ^1  h  *^^^'  î"  himm  %aUt  auffle^oben  wer* 

ben  tDirb,  fo  jelgt  e«  pd^,  wfe  bebeutenb  ber  SSort^eil  auf  @e{^ 
ten  beê  &taM,  m  Wild^m  impoxtixt  tvhb,  ift  unb  bû^  l^au^t^ 
f&^Iid^  em  fold^er  baS  grS^te  3ntetejfe  W,  aUe  IBefc^rXnfun^ 
gen  bn  auSlanbifd^en  unb  aOe  îBegiinlligunden  ber  inlanbif<^n 
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St^cret/  tmà)  totlâfî  fcnc  mcl^r  obcv  weniger  ^n  ter  6om 
curren)  auSgef(^Ioffen  n>irb/  forgf&(Hg  ju  t)ermeiben. 

8)  2>a  ttac^  ben  Slefultaten  bfeftr  Unterfud^ung  nur  bie 
(StpoïtûtionîpxinAttt  bem  9lattonaIetnfommen  mfglid^er/  abn 
tdâ)t  t0aix{(^nïi^tt  SBrife  etnen  jeboc^  nur  toentg  bcbeutett' 
ben  Qiztvim  bringen  fSnnen/  fonfl  ober/  wit  ûQe  anbere  @td« 
rungen  ber  %mitit  bed  «^anbeK  unb  SBerfebrê  bemfelben  bie 
em))ftnbl{(^f[en  SBerlufle  iuffîgen/  jeber  SSeriufl  ûm  9{ûttena(an» 
fommen  ober  etner  @(l^mâ(erung  beft  QxtvtxH  bet  9}aHona(« 
mifglleber  gleid^  lommt,  fo  ergiebt  ed  ftd^^  baf  aQe  fi3tf(^ran« 
fungen  beS  audwarttgen  «^anbeld  ntd^t  auf  bie  S3erct(^erung/ 
fonbem  nur  auf  bie  SSerarmung  f)inwUfm  unb  fhiellen  beS 
9>au))€rtdmuft  ftnb*  2)a  femer  bie  @rn>e(funS/  ^(ulbilbung  unb 
SSermel^rung  ber  |)robuctit)Frâfte  ciner  dation  xi\i}t  obne  bie 
bûiu  erforberlid[)en  SRittcl  gcfc^eben  tann,  biefe  aber/  infofem 
fie  ni^t  ol^ne  !D2fi()e  erlangt  fonbem  nur  burd^  2(rbeit  unb 
2(ufmanb  ermorben  u^erben  timtn,  ju  ben  ®egenfi2nben  bed 
9laHonaIeinfommen8  ge^Sren/  fo  n^erben  aile  «^anbetébefd^ran» 
fungen,  inbem  fte,  xok  erwiefen,  baô  Slationateinfommen  \)txt 
fiimmern/  anâf  Un  âumad^S  ber  SRitrel  jur  S3ermel[^tung  ber 
9)robucttt)(râfte  ber  9}ation  t)ermtnbem  unb  berfeiben  fo,  ni^t 
bloe  t)orfibergebenbe/  ttïoa  burd^  ben  nad^fofgenben  ®en)inn 
erfefet  werbenbe  «erlujle,  fonbem  bauernbe,  jtc^  in  ï^xm  %oU 
gen  gleicf^fam  mit  3tn«  auf  3tnô  jleigernbe/  èuffigen,  «De 
«^nbelêbef^rdnfungen  fieben  ba^er  bem  tïnmad^ê  unb  ber 
îBerParfung  ber  probucttt)en  Jtrâfte  einer  Station  entflegen,  unb 
ba  iebe  ®e(b{}f}5nbis!eît  nur  oon  bem  93eft^  t)on  itr^ften  ani> 
^ii)zn,  unb  ^â)  nur  mit  bemfelben  t>ergr3$ern  fann^  aud^  ber 
^Ibfi^jinbigreit  ber  &taatm  unb  bem  Streben  ber  9lationm 
nac^  ben  @arantien  ibrer  Sortbauer  unb  SBobifabrt. 


2(uf  bie  t)orflel^enbe  2>emon{hation  bin  id^  bur<j^  Cour* 
XWt*t  Recherches  sur  les  principes  mathématiques  de 
la  théorie  des  richesses*  Paris  1638  geleitet  I90rben,  in 
toa^  (Ch.  XII.  pag.  178)  huxdf  ben  Sofcul  na^ei«>lefen 
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tmtb,  ba$  bk  3m))ortatiett  baS  9lat\enattitfStmmm  oermmbetC/ 
baf  obinr  ber  butd^  bicfelbe  emfle^nbe  SSertufl  flâ)  mit  ®m\m 
erfc^,  tpentt  btc  tm!)orttrenbe  Station  bie  Stnful^t  ber  SBoaren 
fel^  befergt  ttnb  olfo  fotool&l  bie  erportirmbf/  ûIS  oui)  oOc 
aitbem  t>on  ben  ®ef(^ften  bed  Zrané)>ortd  audf{()lte^.  2)a 
t^  cine  audffibrltc^e  Steccnfton  bicfed/  tpcnn  glcid^  mcbrfad^  ju 
6«ri(^genben^  bod^  àfm,  totil  t$  neue  9Bege  ber  ^aatômirtltK 
fifiaftlt^en  Uttterfucliung  jet^t^  fc^t  ttH(()Hgeit  iinb  t^etbicnfilii^ 
Serfs  noé)  px  Itefem  gebenfe/  fo  tpia  id^  (rfer  nut  bemerretv 
baf  tm  DOYltegenben  SoQe  ber  Solcul  in  bemfetben  eût  untx4)tû 
gté  Stefultat  geben  mu^te/  n)ei(  ber  Snverb  ber  9>robtt(enten 
ftiit  tlE^rem  Stobeînfommen  ^mrvti)ftlt  ifl/  unb  ber  erflere  nic^ 
=  PD,  fwbern  (P— iZ)D  betrSflt;  weil  femer  iiberfe^en  i% 
ba^,  totnn  eût  ®en>erbe  ^id)  audbreitet,  bie  ba^u  erforberlîi^ 
9robuctit)fonbS  anbem  ®ewerben  nttjogen  n>erben  màfftn,  unb 
baf/  loenn  t&  befd^rXnft  mirb/  bie  n.i(^t  me^ir  benu^ten  Sonbf 
onbem  @e«erben  juflie^en;  itnb  ttiblii),  mit  ber  Tinnaf^mt, 
baf  /  »enn  ber  ?)refd  t)on  P  auf  P — p  gefûHen  ijl,  unb  bie 
Gonfumcnten  flatt  D  baft  grS^ere  £luantum  D-|-d  t)erbrau(^n/ 
t^re  Çrfparung  nur  (P — (P— p))  D  betrûge,  ein  Srtbum  pjtm 
Orunbe  (iegt.  @te  erfparen  toixttiâ),  mt  iâ)  ^bm  angegeben 
kabt,  ben  i93etrag  =  p  (D4'<1)/  totil  baS  grS^e  jQuantum 
D-|-d  in  iS)x  (iigmt^nm  fiberge^t  unb  fie  t>ot  bent  @infen 
be«  9>teife<  baffelbe  mit  P  (D+d)  n)itrben  ^  bc)a^(en  ge(Kibt 
l^abeu/  tta<|  bemfelben  et  aber  nur  mit  (P— p)(D4-d)  be^alH 
tel  bfirfem  SSare  ed  anberS/  fo  nnirben  fie  im  S<A  ber  a3e^ 
l^euentng  td^t,  mie  in  ber  (SoumelfdlKn  (lier  rid^tigen  8)e(^ 

nung  C(P+P)— J'X»^-*)'  fr»*><^  (P+P)  (!>-*)  —  P  D 
mel^r  ju  bejabftn  ^en^  waS  offenbar  folf^  i%  wtil  nodft  ber 
Sertl^euerung  nic^t  me^r  bie  £atantitot  D,  fonbem  nur  bie 
fleinere  D^d  i^r  SigenlIS^um  mxh.  ®aS  einem  fo  bebeutem 
ben  9Rat()ematifer/  tvit  ^m.  6oumot/  bei  biefen  Unterfud^um 
gen  begegnet  ift,  îamt  mit  }n)ar  um  SSieteft  leidbter  begegnet 
fefat/  inbeffen  glaube  iâ)  nad^  ben  t>ielf5Itig  n)ieber()o(ten  9>rfi> 
fttngen  ber  i»on  mir  aufgefunbenen  Sormeln  unb  ûuS  benfelben 
abgeleitetm  Sotgerungen  l^offen  {u  bfirfen,  bag  fie  rid^tig  ffnb. 
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3fi  bieftS  ahtx  bev  %aU, abn  fann  ein  %tf)ltx  im  6akut 
niâ^t  na<^gen)iefen  toerben/  fd  fann  auib,  eben  fo  tDentg,  n>{e 
fibcr  ieben  matbemarifd^  bewicfenen  ®û$,  uber  bie  8Sortbeî(e 
ber  ^anbetôbcfc^r&nfungen  fût  ba$  9lationa(einrommen  mebr 
bie  Sîebe  fetQ^  fonbcm  e6  f Snnen  bann  nur  nod^  bte  ottt)ùpSbU 
fâ)tn  Ttitttl  in  Srage  gefleOt  n^rben/  burd^  n)el(^  jidS)  ber 
3uftanb,  in  meld^en  bie  ^anbelêbefc^ifânfungen  bie  Staaten 
leiber  t)etfe|t  f)abm,  cbne  ju  beftige  Srifen  in  ben  normalen 
iurficfbrtngen  lâ^t  tte'brigtnê  fUi|en  jtd^  meine  Sormern  nur 
auf  bie  einfatbften^  ftd^  tôglid^  unb  fiberaU  befl&ttgenben  Sr^ 
fabruncien/  bei  benfelben  jtnb  nur  Staoten,  welc^e  ein  ©an^ed 
in  fia)  felbfl  bilben/  t)orailègefeet  unb  bad  iRaHonaleinfomnicn 
eineft  ieben  aK  abgefd^toffen  t>on  bem  ber  anbent/  in  fBttta^t 
Sejogen,  unb  bie  Saurcbn^ertbêtbeorie  f)ùt  gar  nid^t  bfirfen  ju 
^iilfe  gerufen  werbcn;  beêbûlb  fd^winben  bonn  ûud^  flegen  bie 
@rgebnif[e  meiner  îBered^nungeit  oQe  ^xo&i)n\x^tn  Qinrotn'bm^^ 
gen  t)on  einfeitigen  Solgerungen  aM  biefer  %t)îom,  t>on  6o$$ 
mopolitifd^en  @tanbpunften/  ja  fogar  bie  Sraumereten  t>on 
einer  engltf^cn  unb  franjSjtfc^en  ^ro|>aganba^  xtotlà)^,  um 
2)eutfd()lanb  einsufd^lafem,  X  ©mitb'ô  unb  %  2J.  ©oç'ô  3(n« 
jïd&ten  ju  Derbreiten  bcflrebt  ijl.  ïuf  ïnfid^ten  fïnb  bie  gor* 
meln  unb  Sered^nungen  Hbttt^aupt  nicf^t  gebaut/  aber  aller* 
bingô  bejMttgen  pe  bie  gebren  jener  boci^t>erbientert  SWanner 
oufê  i)onpattbigfte  unb  beweifm  nid&t  mir/ bag  bci  ûSen 
biflorif<^en  ïnfubrungen  gegen  biefe  gebren  entweber  bie  Xt^aU 
fod&en  unrid&tîg  aufgefaft  ober  mit  ben  borauôgefefeten  Ur^ 
fad^en  irtbûmlid^  in  SBerbinbung  gebrad^t  feîn  mûffen,  fonbcm 
oud^,  baf  bûê  ^tinôp  ber  ^nbel«freibeit  —  baô  ïbam 
©mftbfd&e  Çrittcip  —  ba«  Wûbre  nationale  Vtmdp  ber  jHrtiti» 
fd^en  iDeconomie  ifi. 


©ebtutft  {n  bev  *arturt0fd^eh  »&ofbudJbrurtereû 
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DER  WORTE  SIND  GENUG  GEWECHSELT, 
LASST  MCH  NUN  ENDLICH  THATEN  SEHNl 

XJniversitycif^ 
J/CHIGJ^ 

EIN 
HANDELSPOUTISCHES  TESTAMENT. 

(ZVERST    ALS    HANUSCRIPT    SEORUCKT    IH    DECEMBEE    1845.) 
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EINLEITUNG. 


Eiii  PêkM9^er,  eiâ  A^MiMler  und  ^  Ffûnnëêé 
trhieiUii  j«der  étn  Ajiiûrag  die-Zeicfan^sg  einéi  Kameel* 
su  liefern.  Df  r  Fr^nzose  ging  ^ne  Watcres  in  dcn 
Jardin  dts  plantes  und  legte  am  folgenden  Tage  cin 
geistreieh  aufgefafstefl ,  wcnn  aiich  nicht  ganz  genaues 
BUd  des  Kameels  vor.  Ber  EngtSnder  fuhr  mit  dmi 
ersteA  DampAtoot  aach  der  afrikaMBchen  Wi4te  ab, 
^obaebf«tc  und  p^rftrailHe  dort  dM  Kmeé  und 
lieferte  nacli  einigen  MeiMten  ein  lebtnstrtues  Abbild 
davon  ein.  Unterdessen  batte  der  DeuUcke  sirh  in 
sein  Studierzimmer  eingeseblossen,  um  das  Kameel 
au8  der  Hefb  seines  sitâichen  Bewufstsdas  tn  con- 
9tmire».  Neutstem,  sielierelÉ  Vernehniei  ntcb  ist  et 
«•eh  dabfi. 

(Ans  einem  ungescbriebenen  deutseben  Werke: 

Ueber  Ckaracier  und  weUge$ckickiHckt  Bedeu» 

iung  der  drei  grosstn  NaUanen) 


Vthtt  Scknttzdtle  and  Vtdeneheklunffiidlle  ist  in 
neuestf  r  Zeit  in  Deutschland  so  viel  hin  und  her  gese hriebeti 
wdrden,  da(!s  es  dem  gr\^^â$éiihâfien  Léser  dAeï  za  Sinne 
wird,  »âb  ging'  ihin  ein  MQhlrad  im  Kopfe  hentm*  und 
er  am  Eiide  zwisehen  dem  t'Ur  und  tfMer  dnsehKissig 
steben  bleftt ,  wie  Buridan's  bekamites  Thier  zwisehen  zwei 
Heulr&idein;  —  das  aber  verhungerlc  dâniber! 

Das  i$i  itun  eb^n  die  Art  in  DeutscUand  uad  eben 
aueh  woU  ûû»  Sehidtsal  DeutscUauds. 
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Ueber  aile  Fragen  des  Lebens  schichten  wir  eine  grîind* 
liche  und  schwerrâllîge  Literatur  auf  und  wenn  wir  uns 
dainit  den  Blick  in  das  wirkliche  Leben  vollkonunen  verbaut 
haben,  so  bleiben  wir  seibst  zufrieden  und  genîigsam  in 
unserer  Papierballen-Festung  silzen. 

Und  weiter  —  nichts!  Die  Acten  sind  geschlossen,  die 
»Lebensfrage«  ist  mit  deutscher  Grîindlichkeit  untcrsucht, 
von  ihrer  Losung  fur  das  Leàen'ist  nicht  weiter  die  Rede. 

Wie  solite  es  auch!  —  Die  Qdinde  daiur  und  dawider 
sind  ja  genau  gege&eiaaader  abgewogen  und  nach  gewissen- 
hafter  PrufuDg  in  vollkommenem  Gleiehgewicht  befunden 
worden.  Da  heifst  es  denn:  Im  Zweifel  enthalte  dich!  und 
es  bleibt  beim  lieben  Alten,  was  als  das  Sicherste  erscheint 
und  jedenfalis  das  Bequemsle  ist. 

Das  ist  nun  deutsche  Art,  aber  es  ist  faUche  Art. 

Denn  mit  dem  voUkommenen  Gteichffewicht  der  beiden 
Schalen  des  Fur  und  Wîder  einer  Lebensfrage  Ut  es  nicht 
richtig  ;  das  Eine  mufs  nothwendig  schwerer  wicgen,  als 
das  Andere,  wenn  aile  practuchen  Monimte  in  ihrer  Bezie- 
bung  zur  Wirklichkett  mit  heUem  Blicke  «rwogen  werden 
und  auch  dem  Einflufs  dessen,  was  nicht  wlgbar  ist,  dem 
Wehen  des  Geistes  gestattet  wird,  auf  das  Zîinglein  der 
Wage  zu  wirken. 

Das  ist  nun  leider  nicht  deutsche  Art,  davon  weifs  die 
graue  Théorie  nichts;  der  practische  Sinn,  das  lebendige 
Verstanduifs,  womit  andere  Nationen  das  Angemessene,  Rich- 
tige,  Zeitgemalse  frisch  erfassen  und  muthig  ausiiibreu^  geht 
uns  leider  ab.  ,j  .  . 

Soll  es  denn  aber  stets  so  bleiben?  Wolleu  wir  immer 
nur  ein  iiberlegendes,  schreibendes  Volk  sein,  statt  ein  be^ 
schliefsendes  und  handelndes?  SoUen  wir  auch  bei  Fragen 
des  materiellen  Interesse  nie  von  den  Schulbanken  herunter- 
kommen  und  uns  durch  Kathederweisheit  fortwSlurend  an 
dem  irre  machen  lassen,  was  sich  dem  gesunden  Menschen- 
verstande  der  Nation  mitaulserer  Fafsbarkeit,  fhrem  GemeiA- 
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gefiihl  mit  innerer  Ueberzeugung  als  wahr  und  nothwendig 
erwiesen  hat? 

Hoffen  wir,  dafs  dies  wenigstens  bei  den  Fragen  nicht 
der  Fali  sein  werde,  welche  wir  eben  im  Sinne  hatten,  bei 
den  Fragen  von  den  Schutz^Zôllen  tmd  von  den  Unter- 
seheidungê  -  ZôlUn. 

Hierzu  unser  Scherflein  beizusteuern ,  namentlich  zu  der 
praeiiêchen  Lôsung  der  Fra^e  txm  den  Untencheidungi- 
Zôllen  beizutragen,  ist  der  Zweck  dieser  Denkschriil. 
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Abcbimedbs. 


Indem  wir  die  Frage  von  den  Unterscheidungs  -  Zdllen 
antreten,  thun  wir  es  an  der  Hand  von  zwei  ak  Manuscript 
gedruckten  DenksGhriften,  die  wir  ans  der  Masse  der  Bro- 
choren  iiber  diesen  Gegenstand  ausheben ,  weil  sie  von  zwei 
hochgestellten,  zu  der  Losung  der  voiiiegenden  Frage  von 
Amtswegen  berufenen  Staatsdienern  heiriibren,  hier  mithin 
zuversichtlich  auf  die  mogiichst  practische  Behandiung  der- 
selben  gerechnet  werden  kann. 

Dièse  Schriften  sind: 

1.  Denkschrifl  betreffend   die  Begûnstigung  des  directen 

Verkehrs  zwischen  den  Staaten  des  ZoHvereins  und 
den  aufsereuropHischen  LMndem. 

2.  Ueber  Differential-Zolle. 

Wir  werden  der  Kîirze  wegen  die  erste  mit  R.,  die 
zweite  mit  K.  bezeichnen. 

Dièse  beiden  griindlichen  und  ausgezeichneten  Denksehrif- 
ten  stehen  sich  nun  diamétral  entgegen,  sowohl  in  der 
theoretischen  Auffassung,  als  in  der  practischen  Behandiung 
der  vorliegenden  Frage.    Denn  wMhrend  R.   die  Differential- 
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z81le  empfiehli  aïs  wirksame  Mafsregehi  2um  Sehut2e  und 
zur  Belebung  Hnsers  Handels  und  irnserer  ScfaifKihrt,  verwirft; 
sk  K.  ab  éine  Be schrlbikung  des  Verkehrs  und  eîne  Belastung 
ètf  Unterthanen  mit  einer,  der  Staats*  Casse  nîeht  zn  Gute 
kommenden  Stcucr.  Und  wo  es  skh  um  die  practische  An- 
^endung  handelt^  gîebt  R.  der  allgemeinen,  sofortigen  Ëtn- 
fôhrung  des  Unterscheidungs-ZoO- Systems  im  Wegc  der 
Gesftzgebung,  vop  dcm  derVertrSge,  den  Vorzug,  wahrend 
K.  die  Attfefelking  ron  Differentlal-Zdiien  anf  diesem  Wege 
und  ois  Regel  entsehieden  yervrirh,  tmd  die  etwaige  spMtere 
Ëinfuhrung  des  Systems  auf  dem  Wegc  der  VerlrMge  mît 
tfansatlaniisehen  Staaten  ron  der  rorgangigen  VersUtodigung 
mft  England  in  Bctretf  von,  iiber  den  Vertrag  von  1841 
hinatt^,  Deutscbland  zuzngestehenden  Vortheikn  abh&igig 
machew  m^. 

Da  srtehen  wir  atso  Wiedér  unentschlosseli  zwiscben  deit 
héàm  BUbdeln  und  wîssen  tim  s6  wenîger,  nach  weleher 
Seît«  wb*  uns  wèndeft  soHen,  je  ffléhf  wir  die  gleîehe  Birfii- 
\Âpsti^  voiA  giei<^  Bemfenhett  der  beiden  hochgeslelltoli 
Sehriftsteil^r  ins  Auge  fassen. 

Denn  ik  Betraebtung  cBeser  Stc!hfng,  so  wie  (Be  tmserer 
eigtkeu,  erflUIt  uns  mit  gerechter  Sfîheu  vor  dem  vermessenen 
BegteM»,  die  CMinde  imd  GegengHInde  der  beiden  Kory* 
pbaen  zn  pHiffA  und  gegeneinander  abzffwfigen,  um  uns 
danaeft  atis  eigncfr  Ëinsietrt  tût  das  eine  oder  das  anderé 
System  zu  entseheiden. 

Wâ«  îst  Al  nun  lm  thun?  —  Wk  kabeft  unis  doch  elrt- 
mû  Torgenommt»,  niebt  in  der  Unents<ihk>sseiibeit  zu  ver- 
ktftrel^  tmd  t\x  vérgeben,  sondem  zu  einer  Eiitseheidung  und 
pNtctiêohêi^  Lêêung  der  mr  Rede  stehenden  Frage  zu  gelangen. 

Selll^  sic^  denn  auf  ^sem  Wege  kein  Punkt  flnden 
tissm,  b«i  wekbem  iàt  beiden  entgegenstehenden  Mekiungen, 
wemi  auch  nvcht  aus  dem  Princip,  docb  aus  Rûek^khten  der 
MàlkMleit  odèr  Noih^^endlgkeit  zum  gteicben  Handefai  zu 
v^eio^irtB  wXren? 
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Hiemach  baben  wir  fleifsig  geforscht,  und  diesen  Punkt 
gUuben  wir  gefunden  zu  haben,  und  wir  ergreifen  ibn  um 
so  freudiger,  ak  er  uosern  besonderen  Studien  nahe  liegt 
und  als  dabei  Momente  zur  Spracbe  kommen,  die  wir  schon 
lange  wiinschen  geltend  zu  machen,  Momente,  die  zugleick 
geeignet  erscheinen,  durch  ihr  Gewicht  fur  die  eme  der 
vwlieyenden  Ansichten  den  Aiuschlag  zu  geben, 

Zu  jenem  practiêchen  Etnigtmgi-Punkt  der  beiden  entgegen- 
geseUtenMeinungen  werdenuns  diefolgendenAuszCIge  hinleitea 

K.,  indem  er  Bedenken  gegen  die  Begilnstigung  der 
directen  Zufohren  erhebt,  sagt: 

»Da  Preulsen  und  der  Zollverein  keine  eignen  Uiîfen  an 
der  Nordsee  haben  und  der  durch  Differential-Zëlle  zu  be* 
giinstigende  unmittelbare  Verkehr  nidit  lediglich  durch  unsere 
Hïfen  an  der  Ostsee  gefiibrt  werden  kann,  so  wiirden  ge- 
wisse  HSfen  an  der  Nordsee  in  dem  Sinne  flir  Hafen  des 
ZoUvereins  erkiart  werden  mussen,  dafs  der  durch  dieselben 
vermittelte  Verkehr  dem  unmittelbaren  gleich  geachtet  wiirda. 
Zu  diesem  £nde  wiirde  es  erforderiich  sein,  in  diesen  Hafen- 
plStzen  Anstalten  zu  treffen ,  durch  welche  der  Ur^rung  der 
flir  den  Zollverein  bestinunten  bnporte,  so  wie  die  Nationa- 
litat  der  Schiffe,  wdche  den  Transport  besorgt  haben,  amt- 
lich  festgestelit  wUrde  ;  die  Einrichtung  besonderer  ausgedebnter 
Lagerrâume  lur  die  dem  Vereine  zuzufiibrenden  Waaren,  so 
wie  flir  die  zum  Austausch  bestimmten  inlandischen  Fabricate 
wiirde  unvermeidlich  sein.  Zu  allen  diesen  Vorkehrungea 
wtirde  man  der  Zustimmung  und  thatigen  Mitwirkung  von 
Seiten  der  Regierung  der  betreffenden  Hafenplatze  nicht  ent« 
behren  konnen;  wobei  denn  als  nothwendige  Vorbedingung 
bei  solcher  Mitwirkung  voraus  gesetzt  werden  wiirde,  dafs 
den  Schiffen  des  Uafenlandes  in  dem  Verkehr  mit  dem  begîin- 
stigten  Lande  vertragsmâfsig  gleiche  Reehte  mit  den  unsrigen 
eingeraumt  werden.  PrapositUmen  der  Art  mûrden  vielleicài 
bei  Belgien  auf-emen  fruchtbaren^  durch  daê  dortife  Dif^ 
ferential'  Zollgetetz  schon  vorbereiteten  Boden  fallen.^ 
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Und  IL,  indem  er  die  Bedingnngen  der  Emfôhmng  des 
Unterscheldnngs-Zollsystems  diseutirt,  sagt  îiber  denselben 
Gegenstand: 

i>Es  liegt  in  der  Consequenz  eines  Systems  voa  Differen* 
tial-Zôllen,  welehes  directe  Importe  aus  (iberseeischen  Landern 
begiinstigen  soll,  dais  nur  solche  Importe  die  Begunstigung 
im  Zolle  genielsen  kôimen,  welche  Zwischeniander  nicht  be- 
lubrt  haben,  aiso  welche  unmittelbar  in  Seehâfen  desjenigen 
Staates,  welcher  das  System  adoptirt  bat,  ausgeladen  werden. 
Die  geographiscbe  Lage  des  Zolivereins  wiirde  eine  Ausnahme 
hiervon  onerialslich  machen.  Der  ZoUvereio  besiut  eigene 
Seebafen  nur  an  der  preufsischen  Ostseekiiste.  Es  kann  nicht 
die  Absicht  sein,  die  begiinstigten  Importe  auf  dièse  Hafen 
2a  beschranken.  Die  letzteren  wtirden  ihrer  Lage  nach  nur 
den  gerÎDgsten  Theil  der  Bedtirfiiisse  der  Vereinsstaaten  be- 
firiedigen  konnen.  Die  fur  die  Importation  der  Vereins- 
êtaaten,  wie  fur  die  Exporte  wichtigsten  Hafenplâtze  bie" 

tel  die  Nordêee  dar . 

....  Die  Ausfiihrung  des  Systems  erfordert,  dafs  der  Ur- 
sprung  der  fiir  den  ZoUverein  bestimmten  Zofuhren,  die  Art 
und  Weise  der  hnportation  und  die  Nationalitat  des  Sohiffes 
constatnrt  und  die  Waaren  bis  zum  Uebergange  in  das  Vereins- 

gebiet  controlirt  werden 

...  Die  gegenseitigen  biteressen  beider  Theile,  des  Zoli- 
vereins und  der  vorliegeaden  Lander,  werden  ein  desfalsiges 
Uebereinkonutten  erleichtem.  Nimmt  der  ZoUyerein  das  hier 
angedeutete  System  an,  so  sehen  sich  die  Vorlâpder  bedroht, 
ihrea  Ëigenhandel  zu  verlieren  und  ihre  Rhederei  von  den 
Vorifaeilen  des  bisher  zum  Theil  durch  ihre  Schiffe  vermit- 
tehen  Verfcebrs  ausgeschlossen  zu  sehen,  ja  die  NiederUnde 
sehen  sieh  in  ihrem  ganzen  monopolistischen  Colonial-System 
auf  das  Empfindlichste  angegriffen.  Die  Vorlander  werden 
daher  zunaehst  suchen,  sich  wenigstens  das  Minimum  des 
AntheJls  an  d^i  Handel  mit  den  deutsehen  Hinterlaadern, 
die  Spedition  und  den  mit  dem  blofsen  SchiOahrts-VerkjBhr 
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verbimdeileii  Verdlenst  zu  erhahen,  und  sie  wefdeh  schon 
dcswegcn  nicht  die  in  begiînstigten  Schitfen  gebrachte,  fUr 
den  ZoUverein  bestimmte  Waare  yod  ihren  Hafen  aussehliefâ^D, 
sie  werden  gem  die  Hand  zq  Unterhandlungeii  mît  dem  ZoU- 
Yerein  bieten^  um  sieh  môglicherweise  einen  nocb  grafserm 
Theil  an  jenem  Handel  m  sichern.  Da/s  die  iefyUeke  Re* 
ffierunff  in  Beziehung  aufAntwetpen  dazu  bereit  sêm  ivUrée, 
le  fit  sieh  naeh  dem  Verhâknift ,  m  n&lcheê  dieêet  Hafefn^ 
pkttz  zu  dem  Zolherein  durch  den  Hrnidds-  und  Sàh^at^ts- 
Vertrag  mit  Bdgien^  durck  den  freien  lyanêit  mif  der 
EiêefAoAn  naeh  Côht  geireten  ist,  niche  bezweifeln,* 

Da  hd[>en  wir  aiso  den  Pnnkt,  wo  die  beiden  ansge^ 
zeichneten  VorkSrapfer  zwcier  entgegengesetetcr  Systertic  sieh 
friedfich  begegnen,  wo  sie  voUkommen  derselben  Meinutig 
sind.  Belgfen,  das  nentrale  Gebiet  zwischen  Deutschiand  und 
Frankrekh,  scheint  anch  von  diesen  Gegnem  gemeiosehaftliGli 
anerkannt  und  respcctirt  wefdcn  zu  wollen;  Belgied  ^ivlrd, 
wie  poiîlisch  zwischen  zwei  grofeen  Nalionen,  so  auch  hie^ 
zwisehiin  zWei  Systemen,  der  Indifferenz-Punkt,  die  Vcr- 
mittehmg,  der  VeAîndongs-fSlrieh  werden  kdnneii. 

Denir  Belgîen,  das  deutsehe  Voriand  und  das  Land, 
wo  Differentfal-ZdUe  bereits  angebaut  sind,  bétrachtet  K., 
wif  sahen  es  oben,  als  den  fruchtbaren  Boden  (âr  die  Ëïn- 
j^anzung  des  deutschenUnterseheidungs-Zoll'- Systems,  damit 
dièses  von  hier  ans  seine  Ranken  ûber  die  See  und  wiedef 
zœlick  erstreekcn  kdnne.  Das  ist  das  practiscke  von  K.  ror- 
gesehlagene  Auskunfts-Mittel,  (denn  was  bitte  die  Andeutung 
sonst  fiir  einen  Sinn?)  falls  es  zur  Eiirfuhrung  des  Unter^ 
seheidungs^ZoIl^  Systems  konnnen  soHte,  obgleieh  er  Hber- 
haupt  gegen  dièses  System  ist,  doefa,  wie  aile  praetîsch 
ansgebiideten  Geister,  niche  unbedingt^  demi  eî  steQt  es  ja 
am  Schlusse  seineT  Denksebrift,  wenn  aueh  nur  teise  andeu- 
tend,  in  Âussicht,  als  ein  durch  Sohiffahrts-*  und  Handeb- 
VertrSge  mit  anderen  NatSonen  einzufShreudes  System,  fijr 
den  Fall,  dafs  die  \&n  K.  empfohlenen  GnmdsSUe  asur  Re^ 
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golirong  des  Verhaknisses  mit  En^and  nieht  tagenattimen 
werden  sôlllen. 

Dâmit  nim  dei*  Tortreffifcbe  praktische  BUck  K/s  aaf 
Belgien  nicht  allein  eine  eTenttKlIe  Geltung  und  eîneii  von 
Umstônden  bedingteû  Wertfa  habe,  damit  viebnebr  seine  Idée 
zur  Wiridichkeit  und  Anwendung  gel'ange,  scheint  ea  nur 
darauf  anzukommen,  den  verehrten  K.  zu  ifberzeogen,  dais 
ûbehvief^ende  Gr&nde  vénékiêdener  Att  (wefche  wir  zu 
entwickelh  hafoeii)^  die  baldige  Einfuhnmg  des  Untersehei-* 
dongs-Zell -Systems  rëthUchy  ja  notkweif^  maeheti,  und 
zwar,  wie  K.  es  Vorzieht,  wenn  es  doch  einmai  dazu  konn 
men  soit,  ouf  dem  Wege  der   Vertràge, 

Das  ware  also  unsere  Aufgabe  bei  K. 

Bei  R.  ware  sie  sohou  leichter.  Derselbe  tbeih  mit  K. 
die  practische  Ansicht  in  Betreff  der  Nutzbarkeit  odet  Notb- 
wendigkeit  Belgiens  fUr  deh  Zollvereiti  bei  Ëiniiihrung  des 
Unterscheidungs-Zoll- Systems,  und  lïir  die  Ëinftihrung  seibst, 
und  zwar  baid,  îst  cr  entschieden;  nur  wunscht  cr  sie  ail* 
gemem  und  auf  dem   Wege  der  Gesetzgebung. 

Dem  verehrten  R.  ware  also  nur  zu  beweisen,  dafs  die 
oben  angedeuteten  iiberwiegenden  Griinde  nicht  allein  ftir  die 
baldige  Einfiihrung  des  Systems  sprechen,  —  denn  darilber 
ist  er  mit  uns  einig  —  sondem  auch  fur  die  Einfiihrung 
auf  dem  Wege  der  Vertràge^  indem  dieselbe  dadurch  er- 
leichtert  und  gesichert  wird  und  andere  wichtige  Zwecke 
zugleich  um  so  eher  erreicht  werden. 

Erfiillen  wir  dièse  doppelte  Aufgabe  bei  K.  und  R.,  so 
haben  wir,  von  dem  Punkte,  in  dem  sie  iibereinstimmen,  aus- 
gehend,  nicht  allein  eine  Einigung  zur  practischen  Ldsung  der 
Unterscheidungs-ZoU-Frage  zwischen  ihnen  herbeigefiihrt,  son- 
dem wir  bringen  auch ,  von  anderen  Voraussetzungen  aus  auf 
demselben  Punkte  mit  ihnen  zusammentreffend,  eine  Ansicht 
zur  Geltung*und  Annahme,  die  uns  besonders  am  Herzen  liegt, 
und  damit,  so  Gott  wiU,  eine  noch  nicht  voUstandig  geloste 
europâische  Frage  zur  fruchtbaren,  gedeihlichen  Entscheidung. 
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Dièse  unsere  Ansicht  ist  die  von  der  poUHschen  und 
c&mmerciellen  Wichtigkeit  und  Nutzbarkeit  Belgiens  fûr 
Deutschland;  und  die  noch  ungeniigend  gelëste  Frage  ist 
die  bdgische,  die  Frage  vm  die  femere  Ausbildung  und 
Befestigung  des  VerhMtnisses  Deutschlands  zu  Belgien, 
nm  die  innige  und  dauemde  Verbindung  beider  zu  Errei- 
ehung  gemanschaftlicher  Zwecke. 

Wir  haben  jetzt  jene  Ansicht  zu  begrîinden  und  dièse 
Frage  zu  beleuchten,  um  uns  dann  von  diesem  Lichte  zu 
der  Nothwendigkeit  der  baldigen  Einiuhrung  des  Unterschei- 
dungs-Zoll- Systems  itihren  zu  lassen  und  so  zu  dem  Punkte 
zuriickzukehren ,  wo  uns  die  beiden  Gegner  vereint  erwarten. 
Von  dort  aus  werden  sie,  alsdann  auch  mit  uns  vereint,  ist 
es  uns  anders  gelungen,  sie  zu  iiberzeugen,  den  gemeinsameh 
Ruf  ertënen  lassen  um  die  baldigste  Einftlhrung  des  Unter- 
scheidungs-ZoU-^  Systems  tmf  dem  Wege  der  Vertrâge, 
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Belgien  ist  fiir  teine  Nachbara  in  jedem  BeUftcht 
Wfgen  seiner  Lmfftf  semer  Sekêêxé  und  seines  Fleiêses 
von  hôckêler  Bedeuêung,  und  daCs  solches  von  jeher 
anerkannt  worden,  dafUr  zeugt  schon  der  Umstând, 
dafs  die  hervorragendsten  Regenten  von  Karl  dem 
Groisen  bis  anf  Napoléon  und  KâtUç  WilhOm  f 
ihm  ihre  voUste  Aufinerksamkeît  zugewandt  haftten. 

(6.  HOBFKBM.  0 


Es  Ut  bekannt,  was  die  gegen  Frankreieh  verbUndet 
gewesencn  Machte  mit  der  Erricfatung  des  Konigreiehs  der 
Nieda'iande  bezweckten:  es  sollte  eiae  Vimnauer  gegen  den 
gemeinschaftlichen  Feind  sein,  eine  Festung,  von  wo  ans 
man  den  Krieg  in  das  Herz  Frankreichs  tragen  konnte,  wenn 
sdne  innere  Unnihe  sich  durch  eine  Krankheits- Métastase 
anfs  Nene  in  Krieg  nach  Aufsen  umsetzen  und  es  antreiben 
sollte,  die  ihm  vorgeschriebenen  Grenzen  zu  tiberscbreiten. 


')  Wir  benntzen  mit  Vergniigen  dièse  Gelegénheit,  um  das  Bneh 
dièses  eben  so  wohl  nnterrichteten  als  gesiBnungstfichUgen  Sehriffc- 
ateliers  (Belgisch- Deutsche  Anliegen  von  G.  Hofken.  Stuttgart  und 
T&bingen  bei  Gotta  1845)  allen  denen  zu  empfehlen,  die  sich  ttber 
belgische  ZustSnde  zu  unterrichten  wiinschen,  und  freuen  uns,  hinzu- 
fttgen  zu  kdnnen,  dafs  wir  mit  seinen  Aûsichten  im  Ganzen  vollkom- 
mea  eiaycntattdeik  sind. 
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Dièses  Bollwerk  erhielt  einen  tiefen  Rifs  im  Jahre  1830 
tind  als  bald  darauf  das  Konigreich  der  Niederlande  mit 
Verlusl  von  zwei  Dritteln  seiaer  Bewohner  von  Frankreich 
ab-  und  an  die  See  gedrangt^  und  der  groGsere  Theil  des- 
selben  als  unabhângiges  und  neutrales  Konigreich  Belgien 
anerkannt  wurde,  da  war  die  deutsche  Vormauer  gefallen 
und  zum  Znisciienlande  zwischen  Deutschland  und  Frank- 
reich geworden,  das  iur  beide,  wenn  anders  seine  Neutra- 
litat  emstlich  genommen  wurde,  nur  noch  die  Bedeutung 
haben  konnte,  welche  eio  Stofs-Polster  zwischen  zwei  Loco- 
motiven  hai. 

Aber  (tir  Frankreich  war  scbon  dies  ein  bedeutender 
Erfolg  und  es  hStte  schon  danrit  zufHeden  semkonnen,  die 
AËLchte  aus  ihrer  Verschanzung  an  seinen  Grenzen  entfemt 
3pu  sehen.  Doeh  das  geniigte  ihm  nicht,  denn  es  halte  die 
Neutralitat  und  Unabhangigkeîi  des  der  Juli- Révolution  ent- 
sprossenen  Belgtens  nie  emstlich  genommen,  sondem  ange- 
blasen  wie  es  war,  von  dem  Uebermuth  napoleonischer  Er- 
innerungen,  nur  als  eine  augenblickliche,  ubergrofse  Conces- 
sion angesehen,  im  Grunde  des  Herzens  war  ihm  Belgien 
inohtS)  als  lier  jeto?t  migedrehie  Spiers,  die  dem  Feinde 
abgenOMmene  Kanône,  die  mail  ge^eil  ihn  wéndet 

Doeb  das  war  nieht  die  Ansicht  der  Belgier.  Kaum 
fanden  sic  srch  unter  einem  klogen  iihd  Umsiëhtigen  Monar- 
dien  als  KSnigreich  constîtuirt  und  anerkannt,  so  nahnea 
aie  atlch  schon  ihre  Unabkiangigkéit  und  Neutralkid  gaius 
enuilkh,  und  haben  settdem  durcb  eine  Reihe  von  pofiti- 
scbeA  Aotien  geseigt  (unter  Aoderem  in  Beireff  der  Neutrar 
liUit  durch  die  Haltung  Belgiens  im  Jahre  1840),  dafs  sic 
(InUcMdsseA  àoAi  die  in  der  europâischen  Republik  ihnen 
gewordette  Stelle  und  den  angewieseuen  Beruf  als  Nation 
gewissenhâft  und  wlirdtg  ausznRÏlIen. 

Docli  war  das  Anfangs  keine  leichte  Aufgabe  fiir  den 
jungen  und  kleinen,  von  zwei  machiigen  Nacbbarn  einge- 
schlossenen  und  îiberdies  mit  HoUand,   das  noek  zahlreiche 
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AaliSiiger  in  Belgien  zaUte,  im  Kriçgszusiande  befindlichen 
Suat. 

Gewifs,  wenn  luau  sich  dièse  Umstitnde  und  dièse  Zeit 
vergegenwartigt,  so  ist  es  kein  schlechtes  Zeugniis  fiir  die 
Lebenskraft  der  ueuen  Nation  nnd  fiir  den  Math  ihrer  Re- 
gierer,  wenn  demungeachtet  das  Ziel  der  Constituirung  un- 
veiriickt  verfolgt,  Anordmingen  getroffien  wurden,  die  dem 
Biicke  erfahrener  Staatsmanner  Elire  geaiacht  hatten  und 
grofsartige  Untemehmungen  ins  Leben  traten,  bei  denen 
selbst  altère  und  maohtigere  Staaten  skh  bedacht  haben 
wurden. 

Hierzu  reehnen  wir  vor  AUem  das  Ëisenbabn^Gesett 
Yom  Jahre  1834,  wodurch  Belgien  ein  umfassendes  Ëisen* 
bahn-Netz  ûber  das  ganze  Land  als  Staats-Anstalt  decro- 
tirte.  Kein  Staat  in  Europa  hatte  noch  dergleichen  gewagt! 
Durch  diesen  kiihnen  Act  bewies  das  junge  Belgien,  daCs  es 
Gtauben  an  sich  selbst  habe;  und  es  zeigte  zugleich,  wie 
richtig  es  seîne  Aufgabe  als  Zwuchen^  und  TVofMt^-Land, 
als  das  Mittel-  und  Verbindungs^Glied  acwiscben  Deutach- 
kmd  und  Frankreich  erkannt  hatte.  Ehre  den  belgischen 
Staatsm'âBnem,  die  dièses  weise  und  groCse  Untemehmen 
ins  Leben  riefen  und  nût  Kraft  undAusdauer  fôrderten!  sie 
haben  ihr  Vaterland  mit  der  Kraft  des  Dampfes  in  den  euro- 
pSisehen  Staatenverband  ein-  und  anf  die  ihm  angewiesene 
Stelle  gefiihrt. 

Wenn  so  die  Aufgabe  Belgiens  mit  staatsmannischem 
Taete  eriianiit  und  danach  verfahren  worden  war,  so  ist 
niefat  zu  verwundem,  dafs  eben  so  seine  Stellung  zu  den 
beiden  machtigen  Naehbam  mit  klarem  Biicke  ins  Auge  ge- 
fafst  wurde;  nicht  zu  verwundem  femer,  da£s  der  gesunde 
md  praetische  Ver$tand  der  Belgier  ihnen  bald  zeigte,  dafe 
im  Falle  eines  europMischen  Conflictes  von  Frankreich  fïir 
îbn  wenig  zu  erwarten,  aber  Allés  zu  lïirchten,  von  Deutsch- 
land  dagegen  nichts  zu  iiirchten  und  bei  iriedlîcher  Entwicke- 
hiBg  der  Verbaltnisse  vielleicht  etwas  zu  erwarten  war.    Aber 
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eken  m  ^hr,  od^  imbewufst  vieikieht  nooh  mehr  «b  dièses 
Raisoimenient,  wies  das  erwachende,  wenn  auch  noch  donkle 
Nationaigeflihl  die  Belgier  auf  Deutsdiland  hÎB. 

Belgien  ist  zum  grëfseren  Theik  von  einem  ficht-germa- 
nisehen  Starome  bewohnt,  der  in  l^raehe,  Sitten  imd  Ge- 
iNrliuchen  die  VerwandUcluft  mit  den  benaehbartaa  DeuUehen 
nicht  verlaugnen  kann.  Dagegen  Mdt  der  Vlaming  ^ch  aln 
gestofsen  von  seinem  franzëeiseiieA  Nachbar,  Aen  er  niciit 
verstfht  uud  der  ihn  verspottet,  wenn  er  sick  ikm  in  der 
fremden  Spracke  und  der  fipemden  Sitte  verstfîndiich  zo  raaohen 
und  zu  nâhem  versucht.  Die  kleinere  Hâlfte  der  belgisohen 
Bevëlkerang,  die  frischen  und  r(ihrigen  Wallonen,  fiihlen  sich 
2War  mehr  zu  dem  stammverwandteii  Franzosen  hingezo^n, 
doch  aoeh  nicht  abgestof&en  von  dem  Deutechen,  mit. dem 
sie  zum  Theii  in  umnitteibarer  Grenzb'ertthryog  stehen.  Uud 
auch  bei  ihnen  enlwîcLelt  sich  das  junge  und  desbalb  let>- 
hafte  Geitlhl  einer  kleinen  und  deshalb  emplindliclien  Nation, 
die  in  ihrer  EmpfindHehkeit  von  der  verwandten  grofsen  Na^ 
Uon  nicht  imnier  gesehoot  wird. 

Aber  aoberdem  wurde  die  Wahiverwandtsckaft  des  gic^ 
werbthSIligeR  Beigiens  noch  durch  das  wohlverstaudeoe  Inté- 
resse seines  Handeis  und  seiner  Industrie  fôr  Deutschland 
«Dtsehiedcn.  Zwar  ist  sein  flandel  mit  Frankreich  ungkich 
bedentender,  aber  er  besleht  zum  gv^rsten  Theile  in  Ëneug^- 
nissen  des  belgischen  Bodens  und  des  franzosischen  BedîirC- 
nisses,  wânrend  dk  ^egenstande  des  belgischen  Geweih- 
fleifees,  welche  Frankreich  nicht  bedarf,  wohl  Erkohungen 
des  sehon  dpfiokenden  frawMfisisohen  Ppohfthiv- Tarifes,  aber 
nicht  Ëriekhlerungen  zu  erwavttn  haben.  Das  Uberaleite 
System  des  deutschen  ZoUveveiBs- Tarifs  Uefs  dagegen  der 
Uûfihuttg  dos  Austauscfaes  einiger  Boden*  und  ladiistrîe- 
Erzeugnisse  Raum.  Ueberdies  koonte  Belgien  darauf  rechnen, 
und  schon  dem  Eisenbahn-Gesetz  lag  dièse  Aussieht  zum 
Gfunde^  dm  Transit  des  deuUchtn  Handeb  zu  vermittehi. 

Unter   diesen    Umstanden   war   es  natUriich,    da&  bald 
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jCoAua^ra-Verh^uiLdJii^en  mit  dem  ZoU-Verein  angekmipft 
wurden,  welche  mehrere  Jafare  hiadurch  mit  ZwischenTâlIea 
wie  sie  der  ôftere  Wechsel  der  Ministerien  imd  dus  dadurcV 
bediogte  Schwanken  und  die  Unsicherhejt  ia  den  Ausichten 
des  kieiaen  Staates  erklarlicb  machen,  endlich  zu  dem  Han- 
dek-  und  Scbiffahrts-Vertrag  vom  1.  S^tember  1844 
iuhrten. 

Der  Abschla&  dièses  Vertrages  war  ein  Aot  der  Uofib* 
hangi^eit  iîir  Belgien,  welcher  es  eioen  neuen  Schritt  zur 
Bdlestigung  seiner  Stellung  im  europâischen  Staatenverbaudç 
uod  zur  EriuUufig  seines  Berufes  in  demselben  thun  lieft. 
Denn  nachdem  es  ans  einer  kriegerischen  Vormauelr  ein  neur 
traies  Zwischenland  zwischen  Fraukreich  und  Deutschiand 
geworden  war,  ward  es  jetzt  das  commercielle  Vorland  des 
lelztem ,  ofane  deshalb  seine  Unabhangigkeit  oder  seine  Neu- 
tralitat  aufzugeben.  Dièse  waren  im  Gegentheil  in  dem  Vertrage 
so  sorgialtig  gewabrt,  dafs  er  auch  nicht  eine  Bestimmung 
enthalt,  die  nicht  bereits  Iiir  Frankreich  gegolten  batte,  oder 
doch  von  demselben  unter  gleidien  Bedingungen  zu  beau- 
spruchen,  von  Belgien  zu  gewahren  gewesen  ware  '). 

Dies  konnte  von  den  BiUigen  und  Unpartbeiisc|:^en  se]b3t 
in  Frankreich  bei  naherer  Priifung  nicht  verkannt  werd^; 
demungeaehtet  aber  spraeh  sicb  dort  ein  allgeme^ier  Uf^wiUe 
liber  den  Vertrag  aus^  weniger  wobl  wegen  seiner  cii^lnefi 
BesLimmungen,  als  wegen  des  Actes  aa  sich,  wodqrçh  sich 
wieder  deutlich  bei;âusstellte ,  wie  wenig  dprt  die  UnabhSn- 


')  Durch  die  Leinen-GonyenUon  ward  dagegen  Belgien  genothigt, 
die  Prohibiliv-ZSUc  Frankreichs  anzunehmen  und  sic  gegen  seine  an- 
deren  Nachbarn  in  Anwendnng  zu  bringen.  Wenn  dièses  Verfahren 
geiegentUeh  auf  einen  anderen  Ardlcel  angewandt  worden  wSre,  uod 
80  fort  auf  einen  dritten,  vierten,  fUnften  Artikel,  so  batte  sich  aios 
dieser  Mosaik  von  kleinen  Conventionen  naeh  und  nacb  und  unyennfFkt 
aber  unfehibar,  das  leibhaflige  Bild  einer  franzb'sisch-belgiscben  Zoll- 
\erfinigt!ng  zusammengesetzU  Dièse  Gefahr  ftir  Belgien  imd  Deutsch- 
iand gleich  im  Beginn  abgeschnitten  und  {Ur  immer  beseitigl  zu  baben, 
îst  das  Haoplverdienst  des  Verlrages  vom  1.  September. 
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gigkeit  des  kleincn  Nachbarn  zum  (ïlaubenssatz  gewordefi 
war.  Dies  war  wenigstcns  der  Ausdnick  der  schlecht  ver- 
hehlten  ëffentlichen  Meinung.  Dagegeû  lafst  sich  wohl  mit 
Sicherhcit  atinehmeu,  dafs  der  weise  Monarch,  welcher  die 
Gescbicke  Frankreichs  lenkt,  wie  auch  seine  staaUklugen 
Minister  den  Vertrag  vom  1.  September  von  einem  hohern 
Standpunktc  aus  betrachteten  und  ihn  als  eine  Befriedigung 
bedrângter  Industrieen  Bclgiens,  fïir  welche  Frankreich  etwas 
zu  thun  nicht  im  Stande  war,  mitbin  als  eine  Beruhigung 
des  Nachbarlandes  und  eine  Befestigung  seines  friediichen 
Zustandes,  somit  auch  seiner  Dynastie,  mît  Genugthuung 
begrûTsten. 

In  diesem  Vertrauen  und  von  diesem  Standpunkte  aus 
ward  wenigstens  der  Vertrag  von  der  belgischen  Regierung 
abgeschlossen,  und  auch  von  dem  denkenden  und  politisch- 
gebildeten  Theil  des  Publikums  in  Belgien  betrachtet.  Und 
seibst  die  Organe  der  Sffentlîchen  Meinung,  obgleich  zum 
gr^fsten  Theile  von  Franzosen  redigirt,  sprachen  sich  im 
Allgemeinen  biliigend  dariiber  aus.  Anders  hStte  man  iiber 
die  Meinung  der  legalen  Organe  des  Landes  denken  konnen, 
welche  bald  darauf  den  Vertrag  in  den  Kammem  discutirten, 
wenn  man  nicht  gewiifst  batte,  dafs  ihr  Tadel  einzig  und 
allein  aus  der  Opposition  gegen  ein  unbeliebtes  Ministeriiun 
entstand,  dem  man  die  aus  dem  Vollzuge  eines  so  wichti- 
gen  Actes  zufliefsende  Ehre  und  Befestigung  nicht  gënnte. 

Dafs  dièse  Opposition  nicht  dem  Vertrage  seibst  galt, 
zeigte  sich  deutlich  bei  der  Abstimmung,  in  welcher  er  fast 
einstimmig  angenommen  wurde.  Uebrigens  batte  schon  wah- 
rend  der  Discussion  das  loyale  Verfahren  des  Zollvereins, 
welcher  cînen  Artikel  des  Vertrages  nach  dem  Wunsche  der 
Kammern,  obgleich  ganz  gegen  den  Wortlaut,  înterpretirte, 
den  belgischen  Volksvertretern  gezeigt,  in  welchem  Sinne 
die  neue  Verbindung  mit  Belgien  in  Deutschlend  aufgefafst 
wurde,  und  zu  Vcrgleichen  mit  dem  entgegengesetzten  Ver- 
fahren eines  andem  Nachbarn  bei  einer  ahnlichen  Gelegenheit 
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Anlafs  gegeben,  welche  nur  zum  Vortheil  DeatscUands  aus- 
fallen  konnten.  Ëbenso  bat  seitdem  die  tagliche  BerQhrung 
an  der  deatschen  Grenze,  und  haben  der  vermehrte  Verkehr 
und  die  angekniip&en  lebhaftem  Verbindungen  eine  immer 
gîin$tigere  Stimmung  fiir  den  deutscben  Nachbarn  in  Belgien 
erzeugt.  Man  kann  sich  von  dieser  Thatsache  iiberzeugen, 
wenn  man  jetzt,  naehdem  noch  nicht  ein  Jahr  seit  der  Aus* 
fôhrung  des  Vertrages  verflossen  ist,  die  grofsen  Mittelpunkte 
der  Industrie  und  des  Handels  in  Belgien  besucht:  man  wird 
finden,  dafs  bier  uberali  lebbafte  Sympathieen  und  begrun- 
dete  Hoffiiungen  sich  Deutschiand  zuwenden,  wahrend  die 
Blicke  entweder  gar  nicbt  mehr,  oder  nur  mit  Besorgnissen 
nach  der  andem  Seite  gerichtet  sihd. 

Doch  woUen  wir  nicht  laugnen  und  dîirfen  nicht  ver* 
gessen,  da&  die  auf  Deutschiand  gerichteten  Hofihungen  sid[i 
ebenfalls  in  Besorgnisse  verwandehi  kënnen,  und  die  Hinnei- 
gung  gestort  werden  wird,  wenn  Belgien  sich  immer  mit 
Tariferbofaungen  des  Zollvereins  bedroht  sehen  kann,  und 
seine  Industrie  wirklieh  davon  betroffen  wird.  Hiergegen 
giebt  ihm  der  Vertrag  keine  Stcherheit,  auTser  fiir  seine 
Ëisen- Industrie.  Jene  Sicherheit  ist  aber  eine  Nolhwendig- 
keit,  wenn  Belgien  Deutschiand,  als  einer  Macht,  von  der 
es  nur  Gutes  zu  erwarten,  nie  etwas  zu  furchten  bat,  dauemd 
zugewandt  bleiben  soll. 

Im  Gegensatz  zu  Frankreich  und  unbedingter,  als  in 
Belgien  ward  hi  Deutschiand  der  Vertrag  vom  1.  September 
von  der  offentlichen  Meinung  mit  dem  grofsten  Beifall  aufge* 
nommen.  Hier  gefiel  er  gerade  wegen  des  Charakters,  der  ihm 
das  Mifsfallen  in  Frankreich  zugezogen  batte,  nâmlich  eines 
Actes  der  Selbststandigkeit.  Auch  sah  man  darin  einen  neuen 
Beweis  der  Sympathieen  fur  Deutschiand,  die  sich  schon  in 
dem  neuerwachten  flamischen  Volksbewufstsein  und  verschic- 
denllich  bei  offentlichen  Gelegenheiten  in  Rede  und  Schrift 
kundgethan  hatten,  und  die  von  deutscher  Seite  auTrichtig 
erwiedert  und  als  nunmehr  dauemd  befestigt  begrtifst  wurden. 
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In  der  That  erschien  dfet  Vertrag  dis  gawz  geeigbei, 
dièse  belgischen  Sympathieen  zu  stHrken  iind  da,  wo  sie 
geringer  waren,  zu  wecken  und  zu  begriinden.  Denn  seine 
Bestimmungen  waren  so  bemessen,  dafs  dadnrch  vorzugs- 
tveise  der  weniger  zugeneigte  wallonische  Theil  Belgiens 
in  seiner  Hanpt- Industrie  begunstigt,  mithin  dureb  ein  mSch- 
tiges  Interesse  nach  Deutschland  hingewiesen  wurde,  wMh- 
rend  die  industriellen  Intcressen  der  verwandten  flami^faeil 
t^rovinzen  alierdings  weniger  berttcksichtigt ,  aber  doch  deh 
Handels-Belangen  Ihrer  Haftnplatzc  versprechende  Aussiehten 
auf  die  Entwickelung  ihres  Verkehrs  mit  Deutschland  eroflhet 
waren.  So  erschien  nunmehr  Belgien  auf  verschiedène  Weise 
an  Deutschland  geknîipA;:  sein  flsîmischer  Theil  war  ihm 
durch  nationale  Sympathie  imd  (iberdies  in  den  Kfisten- 
strichen  durch  6eine  Hoffnungen  zugewendet;  den  walloni- 
schen,  meist  an  Frankreich  grânzenden  Theil  zog  das  Band 
cines  mSchtigen  materiellen  Interesse  nach  der  deutschen  Seitc 
hiniiber.  Frankreich  hatte  dagegen,  in  blinder  Sicherheit 
ôder  in  der  Ohnmâcht  seiner  Regierung  giegen  die  unpoHtî- 
schen  Forderungen  seiner  Industriellen,  die  flSmiseheti  Pro- 
vînien  durch  Bedrûckung  ihrer  HaupUndustrie  sich  noch  mehr 
àbgewendet,  und  zugleich  verabsâunit,  die  Hinneigung  defr 
wallonischen  Provmzeti  durch  Begiinstigung  ihrer  Interessen 
zu  pflegen  und  zu  befestigen. 

Aber  nicht  allein  die  deutsche  Gemûih9'Po\ï\jk  (eine 
andere  ist  àtm  Volksbewufstsein  tlberiiaupt  und  dem  deutschen 
insbesondere  nicht  eîgen)  fand  sich  durch  den  Vertrag  mit 
Belgien  befriedigt;  auch  das  matérielle  Interesse  fand  dabei 
seine  Rechnung,  indcra  mehrere  deutsche  Industriezweige  ihren 
firttheren  bedeutenden  Absalz  in  Belgien  dadurch  vertnehrt 
und  gesichert  wieder  erhielten.  Und  zugleich  knûpfte  ttian 
fiir  den  (iberseeischen  Haudel  und  die  deutsche  Schiffâhrt 
Aussiehten  an  den  Vertrag,  welche  sich  zum  Theil  zu  Hoff- 
nungen steigerten,  die  einer  deutschen  Lieblings-Idee  schmei- 
thclten,  der  namlich  der  Erlangung  der  Hafen  àt$  deutschen 
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Meeres  und  des  unvermitteiteii  Verkehres  mit  den  transatlan- 
tUchen  Landern.  Wir  miissen  auf  diesen  Piinkt  etwas  nâher 
eingehen,  weil  wir  ihn,  auch  indem  wir  uns  von  ubertrie- 
benen  Hofihungen  fera  halten,  doch  aïs  den  Ânfangspunkt 
des  deuischen  Weltverkehrs  ansehen.  Zugieich  koromen 
wir  von  ihm  aus  zu  dem  eigentlichen  Zweck  und  Vorwurf 
dieser  Denkschrift  zunick. 
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Der  Vertrag  vom  1.  September  bat  ein  halb  Datzend 
andere  im  Leibe. 

Ein  deutscber  Diplomat. 


Der  deutsch-belgische  Vertrag  ist  uns  gleich  Anfangs  ak 
der  erste,  folgenreiche  Schritt  auf  einer  neuen  Bahn  erscbie* 
nen,  und  ^'enn  wir  dièse  Ansicht  in  der  obigen,  mehr 
deutsch-derben  als  diplomatisch-feinen  Weise  ausdnicken 
horten,  so  war  damit  nur  unsere  eigene,  innerste  Ueber- 
zengung  aasgesprochen. 

Mit  dieser  Ueberzeugung  haben  wir  zunachst  drderlei 
im  Sinn: 

1.  den  Beitritt  der  Hansestadte,  so  wie  der  anderen 
deutschen  Kûstenlander  zum  ZoUverein. 

2.  Die  Hcrstellung  gCinstigerer  Handels-  und  Verkehrs- 
Verhaltnisse  mit  den  Niederlanden. 

3.  Den  AbscbluTs  von  Handels-  und  Schiffabrts-Vertra* 
gen  mit  (iberseeischen  Landern. 

Es  liegt  uns  jetzt  ob,   dièse  unsere  gute  Meinung  von 

der  Fruchtbarkeit  des  Vertrages  vom  1.  September  hinsicht- 

lich  dieser  drei  Punkte  zu  rechtfcrtigen  und  zu  begrtinden. 

Zuerst  also  m  Betreff  der  Hansestàdtey  u,  s.  w^ 

Der  deutsche  ZoUverein  ist  imvollstandig,   so  lange  cr 
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ni^t  das  deatsche  Meer  erreidit  bat,  so  lan^  seine  Sdiilb 
nieht  aaf  seineu  Hauptstrômen  in  die  eignen ,  wohigelegenen 
HMfen  gelangen,  nm  vov  dort  aof  der  allgemeinen  freiea 
Weltstrafse  die  Erzeugnisse  des  deutschen  Fleifses  nach  fer- 
nen  Welttheilen  zu  bringen  und  die  Producte  jener  Lauder 
dafiir  eiiizutanscben. 

Dièse  Wabrbdt  ist  so  anerkannt,  dafs  sie  keines  Bewei* 
ses  bedarf  ;  das  GeMil  davon  ist  eben  so  tief  als  aligemeÎB 
eingepflaozt  in  das  deutsche  Bewufstsein.  Und  wenn  der 
Yertrag  vom  1.  September  in  Deutsebland  mit  Beifall  be- 
griifst  wurde,  so  kommt  eîn  grofser  Theil  davon  auf 
die  Genngtteiung,  die  man  empfand,  dadarch  am  deutsclien 
Meere  Hâièn  fiir  den  Zoliverein,  eigne  Stationen  fiir  seûie 
iiberseeische  Schiffahrt  gewonnen  zu  haben.  Antwerpen  imd 
Ostende  waren  Hafen  des  ZoUvereins  geworden;  ersteres 
vorziiglicb,  der  beste  Hafen  in  Europa,  mit  seiner  sicheren 
Rbede  flir  die  grofsten  SehiSe,  mit  den  grofsartigen  Entre'^ 
pots,  die  dort  angelegt  werden,  schien  fiir  einen  gro&en 
Theil  von  Deutsebland  das  werden  zu  wollen,  was  deutscbe 
Hafenstâdte  ihren  Bun^sgenossen  zu  werden  theils  nicht 
im  Stande,  theib  nicht  gewillt  waren. 

Freilich  war  es  eine  sehmerzliche  Betraehtung,  dafs  aies 
zuerst  im  fremden  Lande  gesucht  und  gewShrt  werden 
mufste:  aber  es  kniipfte  sich  die  Hofihong  daran,  dafs  die 
deutschen  Kîistenlânder  bald  dem  gegebenen  Beispiele,  ware 
es  anch  nur  ans  eignem  bteresse,  folgen  wiirden;  und  wîck-^ 
lieh  ward  man  in  den  HansestMdten  aufmerksam  auf  dièses 
bedrohte  Interesse.  Das  war  das  erste  Zeîchen,  dafs  die 
commerdelle  Bedeutung  Belgiens  fiir  Deutsebland,  sowie  des 
dieselbe  zur  Anschauung  bringenden  Vertrages  erkannt  wor* 
den  war. 

Ebenso  batte  man  in  Belgien,  vor  und  nach  dem  Ab* 
scblusse  des  Vertrages  sehr  wohl  eingesehen,  dafs  dadureb 
zunachst  der  Beitritt  der  Hansestadte  zum  Zoliverein  befôr*- 
dert  werden  wtirde,    aber  man  erwartete  ohne  Besoi^gnifs 
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dièse,  ohnedem  ilnassbleiblkbe  fiBtwickeliuig  delselbbD  «od 
war  ztifrieden,  unterdessen  die  StcUe  der  HMuestiîdte  ti»* 
tutieknien,  um  6o  jcdtiifalls  der  deutschen  Lang&aiEÉkeil  eittett 
Yorsprnng  abzugewiimen,  dessen  Werth  eine  handelsttieh'- 
tig«  Nation  imfiier  zn  schâtzen  uad  auszubcuten  wt^ift. 

Wenn  nun  jene  ËrkenDtaifs  von  der  Bedeuiimg  des  bei- 
gischen  Yert^ages  bei  alleu  Betheiligten  vorbaûden  wai^,  wîe 
kommt  es  denn,  dafs  er  deiinoch  in  diesem  Falle  nichl  die 
erwarteten  Folgen  gehabt  hat? 

Es  Ifi&t  sich  Bicht  aimehinen,  dafe  es  dea  Zoilvereins^ 
Kegieningen  an  dem  Wunscbe  und  dem  Willen  gefehlt  habe^ 
die  HansesUidte  mit  sich  zu  vereinigeo,  wir  uuifsteB  demi 
voraussetzen,  was  wir  nicht  kotmen,  dafs  sie  keiiie  d^m- 
Mcken  Regierttngen  inehr  seien,  d.  h.  oiclu  «ehr  dier  Aw* 
druck  des  in  DeuUcUand  iiber  die  Erreichung  der  deiitocben 
NordseekisU  herrscbenden  Wimsches  und  GefôUes.  Wir 
koAnen  femer  bicht  anndunen,  dafs  die  Hansestadte,  aach- 
dem  sie  erkannt,  dafs  ilire  faiteressen  durch  Antwei^en  bo- 
droht  seien,  detmoch  den  Beitritt  zum  2iOllTerein  &iehl  ge- 
wiinschl  hSltten;  im  Gegentheil  wissen  wir,  dafs  Bretnéii 
Verhandlungen  mit  demselben  angekniipft  halte.  Ëndlieh  ist 
nicht  denkbar,  dais  Belgien  im  Siande  oder  auch  nuT  Wiliens 
gewesen  wire,  die  Yergrôlserung  des  ZoHvereins  dUrch  die 
HanseatKdie  zu  verfaindem. 

Was  bat  also  diesen  Erfoig  des  Vertrages  vom  i.  Sep- 
tember  bis  heule ,  mdir  als  ein  Jahr  nach  seinem  Abschkisse 
verhindert? 

Wir  kënnen  auf  dièse  Frage  fur  jetzt  nur  m  viel  ant- 
worien:  es  war  allerdings  cin  Punkt  gefunden ,  von  wo  aits 
auf  die  HansestIKdte  gewirkt  werden  konnte;  es  war  «uch 
von  allen  Betheiligten  crkannt,  dafs  auf  diesem  StutipunkU 
der  Behel  angesetzt  werden  kSnne;  aber  der  rcehte  JBebel 
obgleidi  er  vor  allen  Augen  und  zur  Hand  war,  ist  bis 
jHzt  nicht  ergriffen  worden. 

Die  lahere  Bezeiduiung  dksts  Uebek  behalleii  wir  uns 
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Vdr,  tiaehdeifa  wir  tmor  àtn  zwsiièn  Punkt,  in  Beiref  det 
fitédètlandè^  belévlèhtêt  hâben. 

Wesn  tiA^  HoHand  wîder  Reeht  uiid  Oerechti^keit  fttnf* 
zêhn  JahlT  Iflng  deti  Zdgâng  ztim  Meer«  dureh  den  Rkeih 
verschiiors  imd  sieh  dm  Etide  nur  mit  Mdhe  und  Noth  des 
cèni^inUikmdlen  Rhêih  abdringen  tind  abdtogen  Hefs,  so  kam 
uns  Belgien  schon  wenige  Jahre  darauf  anaufgefordert  mil 
dèm  tiÉemen  Rheitte  entgegen,  der  seit  àfm  13.  Oetober 
1843  von  Cëln  bis  Antwerpen  und  Ostende  befahren  wîrdi 

Dieser  neue  Rheinarm,  dessen  rascbe,  siehêre  Und  wohl- 
feHe  Befôrderung  eîftiad)  ihn  dem  altcn,  langeù  nnd  noch 
immér  bescbweften  Rheinwege  yorzozieben^  mwihi«  dieHoi- 
!&ider  stutzig  und  bédenklich.  8ie  begriffien  and  berechneten^ 
da($  éich  hiiér  ihr«m  H^del  Init  DaitsohlMid  eine  gefôhrliebe 
Coilcumiiz  erëfihet  habt,  tind  das  letzteres,  wenn  es  zu 
féebnen  verstehe^  wie  sîe,  kîtoftig  seinen  Bedarf  an  Colo^ 
iliâUWaaren  fiber  die  veii^findeteti  betgischen  HafenpliîiKé 
Ikzieben,  atif  dte^  Weise  aber  die  fur  Deutschland  so  un* 
gûnstige  Handeisbilanz  zum  Naehtheile  Holiands  alteriren 
werde.  Dàfs  dics  die  Ansicht  in  Holland  war,  bewies  das 
Ërschdneti  einer  halb-ofBcielten  Sehiill,  worin  diffcb  kûnst* 
liehe  Zableti^Gruppirong  dem  gutmtithigen  Dentscbland  ge- 
eétgt  wtirde,  dafs  jene  Handeisbilanz  doch  nicht  so  unvor* 
tbeilbaft  sei^  ak  man  glanbe,  bewiesen  fefner  die  Antrage 
bei  der  letzten  Versammhing  der  Rhein-Schiffidirts*  Commis- 
sion^ welche  auf  div  Aufhebung  der  hoUSndiscfaen  Abgaben 
auf  dem  Rheine  g^egen  die  gleiche  Anfhebiuig  von  Seiten 
der  deutsehen  Uferstaâten  gingcn. 

WanHn  bal  nun  dièses,  wenn  aucb  noefa  so  interessirte 
fititgegenkommen  nioht  zu  Verkandtungen  geiiihrt,  wodurch 
man  von  Holkmd  Erlekhterungen  des  deutschen  Transits 
und  biftigere  Bedihgtmgen  ftir  den  deutschen  Handel  mit 
seii&^n  Golonien  erlangt  batte? 

Dafe  ^hi  Zt>itverèine  der  WiMe  gefefalt  babe,  den  beik 
gisck(én  Ymrag  hiirzu  zum  Besten  Deutscblands  zu  benutsen, 
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dârfen  wir  wieder  nicht  annehmen,  wir  muTsten  deim  an 
dem  Eifer  der  Vereinsregierungen  fôr  das  wohlverstandene 
deutsche  Interesse  zweifeln.  Der  StCitzpunkt  war  aucb  fur 
dièse  EÎDwiilcuttg  vorhanden,  warum  blieb  denn  der  Ërfolg 
aus?  —  Der  reehte  Hebel,  den  man  schon  einmal  nicht  zu 
ergreifen  wuTste ,  mufs  aucb  wohl  hier  nicht  ge<imden  wor- 
den  sein. 

Wir  werden  ihn  endlich  finden ,  indem  wir  uns  mit  dem 
dritteii  Pnnkte,  mit  dem  der  Vertràge  mit  Hberseeischen 
Staaten  beschaftigen. 

Mehr  als  28  MiUionen  Deutscher  sind  zu  Ëinem  gemein* 
samen  Industrie^  und  Handels- Interesse  vereinigt;  ihre  Manu* 
factur-Waaren  sind  auf  allen  Markten  von  Nord-  und  SCld- 
Amerika  beliebt  und  geachtet,  Tausende  von  Deutschen 
wandern  jâhriich  in  jene  Lander  ein  —  und  doch  weifs  man 
dort  nichts  von  der  grofsen  deutschen  Nation,  denn  ihre 
Flagge  wird  nie  an  jenen  Kitsten  gesehen,  wahrend  neben 
der  preuJtsischen,  die  Flaggen  von  Hamburg,  Bremen  und 
Knyphausen  dort  lustig  im  Winde  flattem* 

Dieser  Zustand  ist  so  widernatlirlich,  so  unbegreiflich , 
dafs  wir  es  den  Bewohnem  der  neuen  Welt  nicht  verdenken 
kônnen ,  wenn  es  bei  ihnen  immer  noch  nicht  zur  Gewifsheit 
werden  Avill,  es  gebe  in  der  alten  Welt  ein  fabrik-  und 
handeiskraftiges  Land,  das  man  Deutschland  nennt  und  eineu 
Verein,  der  den  grofsten  Theil  dièses  Landes  umfafst.  »Wenn 
dem  so  ware,«  —  so  ûberlegen  sie  —  »wîe  karae  es  denn, 
dafs  wir  noch  nie  ein  Kriegsschiff  dieser  angeblichén  Macht 
gesehen  haben ,  welches  don  deutschen  Handel  schutzte;  dafs 
sie  weder  Gesandte  noch  Consuhi  bei  uns  bat,  welche  (ïir. 
die  deutschen  Emigranten  Sorge  triîgen ,  die  grofsentheils  als 
weiCse  Sdaven  zu  uns  kommen;  dafs  endlich  die  deutschen 
Waaren  meistentheils  mit  englischen  oder  franzosischen  Eti- 
ketten  bei  uns  feil  geboten  werden.  Dièse  Umstartde  machen 
es  klar,  dafs  keine  Macht  dahinter  ist,  wie  gefabelt  wird, 
und  aucb  kein  Verein  zur  Forderung  der  Industrie  und  des 
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Hândek.  Aber  es  giebi  Deatsehe,  das  sehen  wir  wohl,  eki 
fleifsiges,  armes  Volk,  welches  uns  seinen  Ueberflufs  aa 
Menschen  (die  Preise  mussen  dort  woM  gedrâckt  sein)  and 
seine  Waaren  verkauft,  doch  letztere  raeist  nnter  engliseher 
oder  (ranzosischer  Firma  und  nur  zum  Theil  in  deutschen 
Kaufiahrem  angebracht,  die  in  einigen  dortîgen  HSfen  gebaut 
werden,  wahrscheinlich  mit  englischem  Gelde,  denn  sie  haben 
keinen  andem  Sehutz  ibrer  Flagge,  aïs  den  ibnen  engUscbe 
Kriegsscbiffe  im  Fali  der  Noth  angedeihen  las$en.« 

Wenn  dies  das  practische,  aus  der  Vergleicbung  mit 
anderen  ganz  verschiedenen  Verbâltnissen  sehr  natiiriich  her- 
vorgehende  Raisonnement  des  Volkes  in  Arnica  tst,  so 
haben  dagegen  freiHch  die  dortîgen  Regierungen,  Dank  sei 
es  dem  Staate,  welchem  der  Zollverein  seine  auswSrtigen 
Angelegenheiten  tibertragen  bat,  die  Ëinheit  und  Bedeutong, 
-wenn  aach  nicht  Deutschlands ,  doch  des  ZoUvereins  bereits 
erkannt.  Sînd  doch  seibst  schon,  mebr  oder  weniger  emst- 
Uche,  Verfaandlungen  mit  diesem  Vereine  angeknûpft  worden, 
von  Nord -America,  von  Brasilien^  und  haben  doch  sogar 
dièse  Verhandlungen  zu  einem  Vertragc  mît  dem  ersteren 
Staate  geRihrt.  Aber  freifich  ist  leider  der  mit  Nord-America 
âbgescfalossene  Handels-  und  Schiffahrts-Vertrag  heute  noch 
ïiicht  von  dem  Americanischen  Volkc  ratîficirt  worden  und 
die  Verhandlungen  mit  Brasilien  schweben  oder  liegen  seit 
nehr  als  emem  Jahre. 

Was  ist  nun  wohl  die  Ursache  jener  Vereitelung ')  und 

')  Aufser  den  allgemeinen  Ursachen,  die  wir  oben  behandeln,  wol- 
len  wir  hier  im  Vorbeigehen  einen  speciellen  Grund  anftihren,  weshalb 
der  Verlrag  mil  Nord-America  nicht  die  Ratification  des  Congresses 
erhalten  hat.  Man  erinnere  sich  zuvor,  dafs  besonders  die  sfldlichen 
Staaten  der  Union  einem  Vertrage  mit  Dentschland  geneigt  waren,  weil 
%ïe  dorthin  ihr  Haupt-Prodnct,  die  Banmwolle  absetzen  und  von  dort 
die  Waaren  erhalten  kënnen,  die  sie  nicht  fabriciren.  Man  erinnere 
sich  femer,  dafs  England  seitdem  den  ZoU  auf  die  rohe  Baïunwolle 
nach  dem  Vorgange  des  Zoîlvereins  gleichfalls  abgeschafft  hat  Dann 
wird  man  das  folgende  Raisonnement  des  Sfldens  der  Union  (welcher 
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^eser  Verscbleppung  der  UuUrhandlungea  ie$  ZoUverew 
BÛt  den  )>eiden  gen^umten  pbei:^is.dlien  Staaten?  —  £s  scbiett 
do«h  voD  Jieideii  Seîten  «rkannt  zu  sein,  d^  dièse  Vertrage 
den  VerbaiAii$sen  beider  Theile  aagemessen  seien.  Uad  in 
der  That  mussen  sie  so  einem  jeden  erscheinen,  der  die 
Verh^Utoisse  der  europâischen  Staaten  zu  den  trans^Uantischeo 
jpijifend  ins  Auge  fafst 

Indem  wir  uns  auf  dièse  Pi^ung  im  Vorbeigeben  einr 
lassen,  unterscheiden  wir  die  europâis(;hen  Staaten  nach  zwei 
JKategoirieen,  naiplicb  nacb  Staaten  mit  Colomee^i  und  Staa- 
Ifn  ohne  Colomeen.  Die  ersteren  ^Lonnen  mit  den  ûber- 
fieeisohen  L,lfn4ern  nie  voUhommfin^  fleciprocit^ts*  Ver/rage 
^chlieCsen,  weil  sie  îhnen  in  ihren  Colonieen  nicht  gleiche 
jlechte  mit  den  Nationalen  geben  konnen  oder  wollen.  Un^ 
B^n  dièse  Ausscbliefsung  auszagleichen»  werden  die  Ciber- 
seeischen  Staaten  in  den  Vertragen  mit  den  Colonial-Staaten 
êich  etwas  vorbekfilten  mûstm,  was  siie  dagçg^  den  Staaten 
ohne  Colonieen  zu^esteben  konnen,  ^eil  dièse  sie  ibrerseits 
ebenso  m  AUepuy  wie  die  Nationalen  bebandebi,  also  voU- 
4:flfinm^^  lUciprocitats-Vertrage  mit  ihnen  scblieTsen  ^lonnen. 
Das  VerVcags-VerbîUtnifs  der  Staat^  ohne  Colonieen  wird 
also ,  wenn  die  iib^eeîschc^i  Staaten  bel  allen  ihren  Vertrâgeii 
^uf  voUkowm«ne  Gege^seitigkeit  h?lt)^i  in  den  {etzteren  ein 
gunstigeres  ^ein,  aU  4^  der  Colonial- Staaten,  nût  a^dere^ 
Worten,  die  Colonial -Staaten  werden  bei  ihrem  .transatl^r 


bekanntlich  mit  dem  Weslen  die  Majoritât  im  Congresse  bildet)  ver 
steben:  >*Wir  koujoen  jelzt  iMisere  Baumwolte  eben  so  gut  nach  Ëng- 
land,  als  nach  Deulschland  absetzen.  Letzteres  wird  Uberdies  nicbt 
mehr  rohe  BaumwoUe  brauchen,  als  bisher,  so  lange  es  sîch  den 
gr&DsUn  Theil  seines  Baumwollenbedarfs  gespoune»  von  Ëngltnd  lie£ern 
la(st.  Was  fUr  Vorlheil  bringt  uns  da  ein  Vertrag  mit  dem  Zoliverein: 
Wir  woUen  warUn,  bU  tr  die  enfiliscken  Twiste  fUifier  beetetiert.'^ 
—  Wir  haben  dièse  Notiz  aus  einer  unverdScktigen  Americaniscben 
Quelle. 

Also  in  Carlsruhe  hêiie  der  Verlruy  mit  Nord^Apurîca  rati- 
fieirt  werden  kùnnen  tmd  s^Ues^! 
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Uschen  Handel   gegen  die  Staaten  ohiie  C^IoBieen  Ttrtrags- 
më&ig  vn  NachthtU  êètn  tnâsêen, 

DeutscbUffid  nnn  kann  aitf  dksen  Vortheil  in  America^ 
v#r  Eagland,  Frankrekh  imd  HoUaiid,  Anspruch  maehen. 
Dmitschiaiid  hat,  zu  seioem  Gliicke,  keine  iib^rseetsch^n 
Colonleen  und  wird  auch  hoffeirtlich  keine  bekommen,  seibst 
weim  es  eine  Flotte  zu  ihrer  BescbutEung  erhahen  soUte. 
Denn  die  Zeit  der  Colonieen  ist,  oder  geht  doch,  vediber, 
selbflt  ior  miichtîge  Seestaaien.  Ëine  Colonie  ist  eine  Tochter, 
die  man  mît  Sorge  mid  groften  Kosten  erzieht  und  die,  wcan 
sie  ^ofljlfbrîg  g«worden  ist,  dea  Wtnnsch  iwd  WMlen  hat, 
sich  ffikderweit  oder  selbststandig  zu  etâblk'en,  en  Verlangen, 
^ireli^bes  lie  dann  audi  mit  oder  ohne  den  YMteeliehen  Segen 
dorelisetzt.  Dies  ist  die  Gescbichte  der  spaiûsdhea  und  por<- 
iagiesiscken  Colonieen  gewesen;  und  dais  HoUand  und  Frankr 
reieh  die  Uirigen  bei  ^ânem  Kriege  Ënglands  gegen  den  Con- 
lineat  verlîeven,  dièses  aber  die  seiiugen  ini  Laufe  ider  Zeit, 
«bènso  wie  berehs  Nord-Ânertca,  zu  s^Ibatstandigen  Staaten 
'wwd  werden  sehen,  litfst  sich  ohne  Prophetengabe  vorans^ 
sagen.  Unterdessen  kânnen  nur  die  hedeutendsten  Vortheile 
die  Kosten  und  die  Krafttheilung  aufwiegen,  welche  Colonieen 
nothwendig  mît  sidb  bringen ,  nur  die  seebeherrschende  Macht 
kann  sie  mit  Sicherheit  noch  besitzen;  dafs  selbst  fïir  Eng- 
iand  seine  Westindischen  Colonieen  bereits  mehr  eine  Last, 
als  ein  Vortheil  sind,  ist  bekannt. 

Wie  dem  aber  auch  sei ,  so  ist  jedenfalls  anerkannt  und 
es  genîigt  iiir  unseren  Zweck,  festzustellen,  dafs  Colonieen 
fiir  europâische  Staaten  ein  HindemiJs  sind,  mit  den  iiber- 
seeischen  Staaten  vollkovimene  GegenseitigkeiU  -  Vertrâge 
zu  schliefsen. 

Da  nun  Deutschland  dièse  Schwierigkeit  nicht  hat,  da 
vielmehr  aile  freien  Staaten  Americas  in  einem  hoheren  Sinne 
ieine  Colonieen  werden  kônneny  so  mufs  wohl  ein  anderer 
Grund  vorhanden  sein,  weshalb  demungeachtet  der  Zollverein 
dièses  Ziel  auf  demWege  der  Vertrâge  noch  nicht  erreicht  hat. 
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Wekh«s  kt  4iun  dieser  Grirnd? 

Es  ist,  wir  mussen  es  endlîch  aussprechen,  der  Mangel 
emeA  deuUchen  Unterscheidungs-Zoll- Systems. 

Dieser  Mangel  ist  auch  der  Grund,  weshalb  der  belgische 
Vertrag  bisher  bei  den  Hansestàdien  und  bei  HoUand  nicbt 
die  erwiinschten  Folgen  gehabt  hat. 

Em  deutêches  Unterscheidungi^Zoll- System^  das  ist 
der  bis  jetzt  unbenutzte,  auf  Belgien  anztuetzende  Bebel^ 
um  den  ZoUverein  bU  an  das  deutsche  Meer  auszudehneHf 
mn  yUnstigeve  Handelsbedingtmgen  von  den  Niederlanden 
zu  erlangen,  um  endlîch  sum  Abschlufs  von  vorthetUtaftea 
Vertrâgen  fait  den  Staaien  van  America  zu  kommen. 

Wir  woUen  uns  zuerst  mit  diesein  letzteren  Punkt  be- 
schSftigen,  einmal,  weil  wir  dadurch  sogleich  auf  einGebiet 
kommen,  wo  wir  mit  den  verehrten  Verfassem  der  Denk- 
schriften  R.  und  K.  wie^er  zusammentreffen,  dann  auch, 
weil  von  hier  aus  die  beiden  anderen  Punkte  sich  von  selbst 
ergeben,  und  endiich,  weil  jener  Punkt  auf  das  bmigste  mit 
der  Losung  einer  politischen ,  Deutschland  und  Belgien  gemeio- 
samen  Frage  und  Aufgabe  zusammenhangt. 
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La  loi  da  21  juillet  dernier ,  qui  a  établi  un  sy- 
stème de  droits  différentiels  destine  à  attirer  dans  les 
ports  belges  les  arrivages  directs  des  lieux  de  pro- 
duction et  à  créer  en  Belgique  un  grand  marché  pour 
les  produits  coloniaux  (ce  qui  serait  ausH  avanta- 
geux à  VAUemagne  qt^à  ta  Belgique  etie^même) 
n'a  pas  mis  obstacle  à  Tassimilation  du  pavillon  prus- 
sien an  pavillon  belge;  cette  assimilation  peut  être 
accordée  par  traité  et  la  navigation  prussienne 
serait  appelée  ^  dans  ce  cas^  au  partage  des  avan- 
tages nouveaux  résultant  de  la  loi  du  Mi  juillet. 
(Belgische  Staatsschrift,  Aogust  1844.) 


lodem  Belgien  dorch  das  Gesetz  vom  21.  Juli  1844  ein 
Qmfasseiides  und  verwickeltes  Unterscheidimgs-Zoli- System 
aimahm,  gab  es  einen  neaen  Beweis  von  dem  jugendlich 
frisehen  Muihe,  womit  Regiemng  nnd  Kammern  dièses  Lan- 
des die  schwieiigsten  Fragen  liistig  angreifen  und  practisch 
ZQ  Idsen  unternehineii.  Beneidenswerthe  Jugendkraft!  benei- 
denswerth,  selbst  wenn  sie  Fehler  begeht  Ueber  (Me  Fek- 
1er,  aber  auch  liber  ailes  Handeln,  binaus  ist  nur  das 
hinMige,  thatenlose  Alter.  Aber  die  Staaten  fallen  nicht 
âber  Begehungs-,  sondem  liber  Unteriassungs-Siinden,  sie 
sterben  nicht  am  hitzigen,  sondern  am  Faul-Fieber. 
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Im  vorliegenden  Falle  schien  Belgien  in  der  That  seine 
Krafte  uberschatzt  zu  haben  und  im  Begriff  zu  sein,  einen 
Fehler  zu  begehen.  Die  Annahme  des  Unterscheidungs-ZoU- 
Systems ,  wovor  mâchtigere  Staaten ,  wenn  auch  mit  Unrecbt, 
zuruckschrecken ,  schien  ein  zu  gewagtes  Untemehmen  fur 
das  kleine  Beigien,  oline  Handels- Marine,  ohne  geregelte 
ilberseeische  Verbindungen. 

Doch  die  Gefahr  ward  ericannt  und  vermieden.  Zugleich 
mit  dem  Differential-ZoU-Gesetz  ward  von  demselben  eine 
Ausnahme  zu  Gunsten  der  Vereinigten- Staaten  von  Nord- 
America  beschlossen  und  verkiindigt,  in  der  Aussicht,  dafs 
dièses  Entgegenkommen  von  jenem  Stiaat  erwiedert  werden 
und  zu  einem  vcrtragsmSfeigen  Vei*hStmft  mit  demselben 
fiibren  werde.  Desgleicben  wurde  provisorîsch  die  begîin- 
stigte  Ëinfuhr  von  sieben  MiUionen  Kilogranunen  Kaffee  und 
eiaer  QaantitMt  Tabaek  aus  den  hoUfindischen  Colonieen  aus- 
nahmsweise  den  Niederianden  bewiilîgt,  sowohi  um  von 
diesem  Staate  GegenbegOnstignngen  zu  erhalten,  als  auch 
um  den  bedeutenden  Handel  ebiger  belgischen  Stadte  mit 
dtesen  Artikeki  nicht  plôuUch  zu  stôren. 

Ebenso  làg  wohl  der  Gedainke ,  dafs  das  Unterscheidungs- 
Zoll- System  nur  mit  Hiilfe  des  Zoilvereins  fruchtbringend 
werden  konne,  zum  Grunde,  wenn  es,  kaum  mehr  als  einen 
Monat  nach  seiner  Annahme,  durch  den  Vertrag  vom  1.  Sep- 
tember  his  auf  eine  Aa^nahme  dem  ZoUvereiu  gegeoiiber 
wieder  aTi%egebm  ward. 

Dièse  AnsnaiMne  betxîSt  die  indirecte  VVaaren-» Ëinfuhr 
-in  Belgien,  iïr  welche  die  ZoHvercilis-Scbiffe  den  belgischen 
nidlt  gieiohgestellt  sind,  Wogegen  in  den  Zoilvereins  *-Hafen 
tÎBe  igeringe  Abgabe  von  den  belgischen  LadoÉgen  in  indi- 
reeter  Fahrt  tinfter  dem  uneigt ntiichcn  Namèn  von  nFlaggefr- 
geld«   erhoben  wird. 

Dafs  dièse  eioe  Ausnahme  nnn  auch  noch  wegfalle,  ist 
durchans  hn  Intéresse  des  ZoUvereins,  sowîe  Belgiens,  wie 
wir  gleich  zeigen  m  erden. 
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Belgîen  ist,  wie  es  sich  erwai^teo  lieGs,  mit  NordrAmoîca 
ÎB  Unterhandlung  getreten  und  wir  haben  ganz  kiirzlîch 
darch  die  Thronrede  bei  Ër^fibung  der  diesjShrigen  belgischen 
Stânde-Kammeni  «rfahrea,  dafs  bereits  ein  Vertrag  mit  den 
Vereinigten  Staaten  abgeschlossen  ist,  der  dem  Yernehmea 
Qach  etwas  mehr  ak  einen  ScbiSiahrts -Vertrag  enthalt,  und 
dttD  ein  eigentlicher  Handels-VerU'ag  bald  auf  dem  Fufse 
folgen  soll. 

Hîernaeh  wird  $ieh  nun  da$  sonderbare  Verhaltnils  erge- 
ben,  dafs  der  ZoUverein,  weim  er,  wie  zu  holen  ist,  gleich 
seinern  Handelsverbundeten,  Belgien,  einen  wahrschduilich 
sehr  âhBlichen  Vertrag  mit  Nord- America  abschliefst,  die 
ZoUvereins-Schiffe,  welehe  Producte  von  dort  nach  den  ein- 
zigen  NordseehSfen  des  Vereins  bringen,  hier  ungiinstiger 
wird  behandeln  seben,  nicbt  allein  als  die  Nord-Amerika- 
nischeA,  sondera  aiich  als  die  Scliiffe  des  handdshefireundeten 
Belgiens  selbst.  Dies  ist  aber  weder  fiir  den  ZoUverein  eîn 
avgemessener  Zustand  derDinge,  noch  ein  vortheilhafter  flir 
B^lgiea,  w^ches  vorerst  aucb  der  ZoUvareins- Marine  zmt 
VeKmittehing  seines  Verkehrs  bedarf.  Derselbe  Zustand  wârde' 
sieh  orgdben  bei  Vertragen  mit  Brasiiien  und  mit  Spanien^. 
yamài  man  sich  in  Belgien  erosUich  beschaftigt. 

Wie  nachtheilig  in  diesen  Fâllen  die  Fortdauer  der  Au»* 
aabine  aucb  auf  die  jRhederei  des  ZoUvereins  wirfcen  wârde, 
zeîgt  etu  Blick  auf  die  Praxis  der  Versender  in  den  âber« 
9e«i$chen  Hâfea,  womit  es  sich  folgendermalsen  verfailt:  Der 
dart%e  Versender  sucht  ein  Schiff  im  Hafen  fiir  seine  La- 
dnng,  im  gegebenen  Falle  fiir  Belgien;  er  findet  ein  ZoH- 
vo'tfiDSsehiff,  das  ihm  gefïUt  und  das  aucb  bereit  ist,  unter 
biKgen  Bedingungen  nachAntwerpm  unter  Segel  zu  gehen; 
der  Versender  kann  es  aber  nicbt  befrachten,  weil  seiae  La- 
dungin  diesem  Schiffe,  abo  in  rnc/jr^^er  Fabrt  nach  Antwer- 
peagebracht,  den  hdheren  ZoU  bezablen  wiirde;  er  muls  aiso 
ein  belgîsehes  Schiff  erwarten,  oder  um  hëhere  Fracht  ein 
vielleicbt  weniger  gutes  Fabrzeug  des  eignen  Landes  miethen. 
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Dieser  Nachtheil  fôr  die  Rhederei  des  ZoUverems  ist  nicht 
gering  anzuschiagen ,  wenn  man  bedenkt,  wie  unverhaltnirs- 
naâfsig  grofs  der  Verbrauch  an  Colonial -Waaren  în  Belgien 
ist,  wie  viele  Versendungen  daher  mit  dieser  Bestimmung 
ans  den  ùberseeischen  Landem  abgehen. 

Wenn  dagegen  dièse  Ladungen  zur  Durchfuhr  nach  dera 
ZoUverein  in  die  belgischen  Freilager  kommen ,  so  fdllt  aller- 
dings  der  Nachtheil  der  indirecten  Fahrt  fiir  die  Vereins- 
schiffe  weg.  Dièse  ansschliersliche  Bestimmung  zur  Durcfaiuhr 
werden  aber  die  wenigsten  Versendungen  haben.  Denn  eben 
wegen  des  bedeutenden  Verbrauchs  in  Belgien  ist  es  fiir  den 
iiberseeischen  Versender  (wie  auch  lur  den  europUischen  Be- 
zieher)  von  grofsem  Werth,  seine  Ladungen  nach  Antwerpen 
oder  Ostende  gehen  zu  lassen,  und  ihnen  erst  dort  y  nach 
Befinden  der  Umstànde  ganz  oder  thetlrveise^  die  Bestim- 
mung, entweder  fur  den  belgischen  Verbrauch,  oder  fiir  die 
Durchfuhr  nach  dem  ZoUverein  zu  geben. 

Dieser  grofsere,  facultative  Markt  fiir  (iberseeische  Zu- 
fnhren  dûrfte  audh  dazu  beitragen,  sie  von  der  Lehnsherr- 
lichkeit  der  engKschen  Capitalisten  zu  befreien,  die  in  der 
Regel  in  Cowes  bestimmen  lassen,  welche  Ladungen  in  Eng- 
land  bleiben  sollen,  und  welche  nach  dem  Continent  gehen 
dtirfen. 

Erscheint  es  uun  nach  dem  Obigen  hochst  wûnschens- 
werth,  dafs  das  belgische  Unterscheidungs-Zollgesetz  dem 
ZoUvereine  gegenûber  voUkotnmen  aufgehoben  werde,  sofragi 
es  sich,  wodurch  dièse  neue  Bewilligung  von  Belgien  zu 
erlangen  ist. 

Hier  nun  konnte  dreieriei  in  Vorschlag  gebracht  werden: 

1.  Der  ZoUverein  bewiUigt  Belgien  einen  ZoU-Rabatt  fiir 
aile  ùbersceischen  Waaren,  welche  fiber  seine  IllîTen  auf  der 
Eisenbahn  in  den  ZoUverein  eingefiihrt  werden» 

So  sehr  dîese  BewiUigung  auch  geeignet  ware,  Belgien 
dnrch  Begîinstigung  seines  Transits  und  Erleichterung  sciner 
Vertrage  mit  iiberseeischen  Landem  zu  Gegen-Goncessîonen 
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za  bewegen,  so  lâCst  sich  dagegeo  doch  erinneni,  dafs  da- 
dnrch  aaCser-deutsche  HUTen  unverhaltmfsmsirsig  vor  den 
ZoDy^einshafen  begiiostigt  erscheÎBen  wiirden,,  obgleîch  nicht 
ZQ  beweisen  sein  mochte,  dafs  die  Ostseehafen,  um  die  es 
sieh  doeh  allein  handett,  und  die  ein  von  den  belgiscben 
ganz  versohiedenes  Hinterland  haben,  in  der  Thai  dadorch 
benachtheiligt  werden  dtirftm. 

Doch  ist  anf  eine  Zustimmung  zu  diesem  Vorscblage 
nidit  zu  rechnen. 

2.  Der  ZoUverein  setzt  den  Transit  von  Belgien  durch 
sein  ostrheinisches  Gebiet,  wie  dnrch  sein  westrheinbche^, 
iiberall  anf  ein  Mhdmum  herab. 

Dies  wâre  eine  Mafsregel ,  die  nur  dasjenige  sogleîch  und 
gegen  erwiedemde  Begtlnstigungen  einflibren  wîirde,  was 
doeh  einige  Jahre  spater  im  wohlverstandenen  biteresse  des 
Zoltvereins.von  selbst  erfolgen  muTs.  Da  aber  mehrere  Zoll- 
vereins-Staaten  zur  Zeit  sich  noch  nicht  entschliefsen  konnen, 
die  Darchfahr-Zoile  anders,  als  mit  fiscalischen  Augen  an- 
zusehen,  so  kann  ihre  Zustimmung  zu  dieser  Mafsregel  |^ 
jetzt  nicht  erwartet  werden. 

3.  Der  ZoUverein  verbiirgt  Belgien  auf  die  Dauer  des 
Vertrages  vom  1.  September  eine  différentielle  Begiinstigung 
bei  allen  seinen  Tarif- Ërhohungen  auf  solche  Artikel,  bei 
wekhen  die  belgische  Industrie  interessirt  ist.  Dièse  Artikel, 
80  wie  die  Hëhe  der  BegiinsUgung,  k5nnen  namhaft  gemacbt 
werden. 

Wir  geben  diesem  letzteren  Vorscblage  unter  den  obigen, 
als  dem  unverfângUchsten  den  Vorzug,  aber  wir  verhehlen 
uns  nicht,  dafs  wir  auch  hiermit  den  Alarmschrei  der  Theo- 
retiker  wecken.  «Unerhort  sei  eine  solche  dauemde  Begiin- 
stigung eines  fremden  Staates,  so  konne  man  sich  nicht  die 
Hande  binden  lassen.« 

Wir  erwiedem,  dafs  wir  eben  deswegen  Belgien  dauemd 
begiinstigen  wollen,  damit  es  uns  nicht  freind  bleibe^  noch 
wieder  fremd  werde. 
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Uûd  was  dâs  Bindenlâssen  àet  Hande  ankngt,  so  Uingt 
das  in  der  Théorie  zwar  $ehr  gefdhrlich,  bescluribkt  sich  in 
der  That  aber  auf  schr  wenîg. 

Denn  welches  sind  denn  die  GegenstSnde,  wo  Tari^ 
Eriiohungen  des  ZoUvereins  in  den  nSchsten  fiinf  Jahren,  und 
seibst  spSter,  eintreten  kënnten?  —  Wir  wissen,  dafs  fiir 
jetzt  nur  von  Baumwollen-  und  Leinen-Gara  die  Rede  isl, 
fur  spSter  vielleicht  auch  von  Wolien-Garn,  ailes  Artike], 
in  welchen  Belgien  keinen  bedeutenden  Absatz  nadi  DeUtecb- 
land  bat,  und  die  îibrigens,  wenn  sie  auch,  wie  wir  zuge- 
ben,  auf  das  Doppelte,  Dreifache,  oder  noeh  mehr  steigen 
soUten,  ebensowenig  einen  Verhist  fiir  die  Vereins- Casse 
(sondera  viehnebr  das  Gegentheil)  hervorbringen  wtirden,  ak 
die  deutsche  Industrie  ernstlich  dadurch  bedroht  wSre;  Mde 
wir  denn  iiberhaupt  kaum  einen  Artikel  wisscn,  wo  Deutscb- 
tand  die  belgische  Goncurrenz  zu  flirchten  hïUe. 

Es  kommt  aber  hier  noch  ein  anderes  Moment  in  Betracht, 
worauf  wir  bereits  S.  18  gedeutet  haben,  und  welches  wir 
hier  nâher  darlegen  mûssen. 

Durch  den  Vertrag  vom  1.  September  bat  der  Zollvcrein 
die  voUkommenste  Beruhigung  hinsichtiieh  etwaiger  Verân- 
derungen  im  belgischen  Tarife  erhalten,  sowohl  was  Ërhë- 
hungen  in  demseiben,  aïs  auch  was  He^rabsetzungen  zu 
Gunsten  anderer  Staaten  betrifft  Jene  Erh5hungen  konnen 
nSmlich  bei  verschiedenen ,  namhaft  gemachten  ^rtikeln  den 
ZoUverein  nicht  treffen,  an  diesen  Begunstigungen  mufs  ihn 
Belgien  dagegen  inuner  Theil  nehmen  lassen  ').  Wenn  bei  der 


')  ËLiie  dieser  Beslimmungen  bat  sogleich  einen  practischen  Werlh 
erhalten,  als  durch  das  arrêté  vom  13.  October  1841  der  belgiscbe 
Tarif  auf  ftaumwollcngewebe  erhoht,  Frankreich  aber  von  dfeser  Er- 
hëhung  provisorisch  ausgenommen  ward.  Die  gleiche  Attsnafame  muÊite 
definitiv  ftir  Deiktscbland  gemacbt  werden.  Andrersâts  wiifde  der  Zoll 
auf  deutsche  JSeiden-Waaren  und  Weine  berabgesetzt  werden  miisseO) 
wenn  sicb  Belgien  etwa  bewogen  finden  sollte,  den  Zoll  auf  dièse  Ar- 
Ukel  aufs  Neue  zu  Gunslen  Frankreichs  zu  ermafsigen. 


Digitized  by 


Google 


89 

letstcrenBestimmung  imreiiiig«  wenige Artikel  namluft  gemacht 
sind,  so  gtw'ibrt  sie  niehts  destoweniger  eine  allgemeui  kin- 
reîchende  Bârgschaft  gegen  etwaige  Begiinstigung  eiaes  ande* 
reo  Nachbam  iai  belgischen  Tarif;  deon  es  sind,  auber  ckn 
im  Vertrage  aii%efilhrteB  kehie  andere  Artikel  vorhanden, 
auf  welcke  Belpien  eme  ZoU  -  Ermàfêigwi§  gemtkreu 
kàmnte^  okne  der  dgnm  betrefemten  /nduêtrie  2u  scAadeH. 

Widirend  also  auf  diesc  Weise  der  Zollverein  durch  den 
Vertrag,  wie  durch  das  eîgne  Industrie -Intéresse  Belgiens, 
gegen  jede  Benachtheiiigung  gesichert  ist,  hat  Belgien  dage- 
gen  Junie  andere  Sicberheit,  als  in  Betreff  seines  Eisens  er- 
halten.  Jede  andere  Tarif*  Ërhohung  des  Zollvereins  trifft 
Belgien  auch,  es  sei  denn,  dafs  es  in  jedem  soichen  Falle 
durch  Verhandlungen  und  durch  immer  neue  Opfer  eiae  Aus- 
nahme,  ganz  oder  theiiweise,  von  der  Mafsregel  des  Zoli* 
vereins  eriange. 

Der  ZoUverein  ist  also  gegen  aile  Douanen-Ëventualitaten 
in  Belgien  gedeckt,  wahrend  dièses  bei  jedem  Gerîicfat  von 
Erh^ungen  des  Vereins*  Tarifs  zittern  mufs  '). 


')  Wir  mSssen  bier  dem  Einwaad  zuvorkouuDen,  dafs  das  Obige 
im  Widersprucb  mit  dem  kurz  vorher  Gesaglen  stehe,  dafs  n'âmlich 
tiir^s  Ers'ic  tcinc  Tarif- Erhohungen  des  Zollvereins,  aufser  elwa  auf 
Baumwollen-  und  Leinengarn,  vielleicht  auch  WoUengarn  zu  erwarten 
seien.  Wir  erwîedern  einerseits,  dafs  dies  in  Belgien  nicht  so  bekannt 
ist,  um  das  Geftihl  der  Sieh«rfaeit  nach  der  deutschen  Sdte  hia  uod 
das  daraus  entstehende  feste  Anseklie&cn  aufkommen  zu  lassrn»  dafs 
dièse  Richtung  vielmehr  durch  die  periodischen  Anforderungen  einiger 
Vereins-Slaaten  wegen  Tarif- Erhohungen  und  die  Geriichte  daruber 
immer  wieder  gestort  wird;  andrerseits,  dafs  gerade  Leinengarn  ein 
wichtiger  Artikel  der  belgischen  Ausfuhr  ist,  die  man  nach  Deatschlaad, 
als  letzten  Zufluchtsort,  zu  vermehren  hofft,  wenn  man  sich  von  Fraofc- 
rfich  mehr  nnd  mehr  ausgescbloasen  sehen  sollte.  Aebnlich  verhalt  es 
sich  mit  Twist,  wclchen  Belgien  Aussicht  haben  wUrde  uns  fiirs  Erslc 
zuA  Theil,  slatt  Ënglands,  zu  liefern. 

Wir  Tvoilfn  aber  auch  zugeben,  dafs  die  Besorgnisse,  welche  die 
belgifiche  Industrie  ta  Tarif  -  Erbohungea  des  Zollvereins  kniipfi,  zum 
Theil  tibcrUieben  sind.  Yerlaagl  aber  denn  nicht  auch  der  ein0ebUé^ç 
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Das  ist  nun  keine  wahre  Reciprocitat  und  kem  billiges 
Verhâltnifs,  vornemlich  von  einer  grofsen  Macht  zu  einem 
kleinen  Staat,  und  es  ware  Deutschlands  unwiirdig  es  fort* 
zosetzen,  wenn  es  auch  bei  dem  Absehlu&  des  Yertrages, 
kurz  nach  einem,  durch  Belgiens  schwankende  Conunercial- 
Politik  herbeigeluhrten  Zerwiirfiiisse,  gerechten  Anials  baben 
mochte,  eine  solcbe  Sicherheit  zu  snchen  und  festzustellen. 
Wenn  dièse  Vorkehr  nun  auch  nicht  aufzuheben  ist,  so  ist 
es  doch  an  der  Zeit,  Belgien  eine  âhnliche  Sicherheit  zu 
gewahren.  Ist  dann  erst  das  moralische  Geftihl  hiervon  in 
das  Volksbewufstsein  tibergegangen ,  so  wird  dies  mebr  als 
Âlies  beitragen,  eine  innige  und  dauemde  Verbindung  zwi- 
schen  Deutschland  und  Belgien  zu  erhalten. 

Aber  Ailes  dies  sind  freilich  keine  Grande  fiir  die,  welche 
die  Bedeutung  Belgiens  Iiir  Deutschland  nicht  verstehen,  weil 
sie  weder  seine  vergangene  Geschichte  kennen,  noch  seine 
zukiinftige  zu  ahnen  vennôgen ,  imd  die  selbst  die  Gegenwart 
so  wenig  begreifen,  dafs  sie  nicht  einsehen:  wenn  BeigieH 
nicht  da  nâre^  so  hàtte  tnan  es  erfinden  mûssen  im  Inter* 
esse  Deutschlands. 

Doch  wenn  der  vorgeschlagene  Preis,  um  dièse  Erfindung 
der  Vorsehung  nutzbar  zu  machen,  noch  zu  hoch  erscheint^ 
so  kommen  wir  endlich  zu  dem  einfachen  und  kurzen  Mittel, 
welches  wir  unbedingt  Iiir  das  Beste  halten,  um  denVertrag 
vom  1.  September  so  vollstandig,  und  fiir  beide  Theile  so 
fruchtbringend  zu  machen,  als  er  seiner  Anlage  nach  es 
werden  kann. 

Dièses  Mittel  ist,  wir  haben  es  oben  bereits  ausgespro- 
chen,  die  Annahme  eines  Unterscheêdyngs-ZoU^  Systems 
durch  den  Zottverein. 

Hiermit  wurde  zuvorderst  ohne  Weiteres  der  Unterschied 


Kranke  arzlliche  Behandliing?  und  ist  er  dem  theilnehmenden  Arzle 
wenlger  erkenntHchy  als  der  wirklich  Krinke  ?  Im  Gegentheil.  So  war 
im  Jahre  1842  die  Noth  der  Leinen- Industrie  eine  groDientheils  einge- 
bildete  Krankheit.  Wir  wissen,  wie  dieie  Einbildung  ausgebeutet  wurde. 
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îa  der  Bebandhing  der  indirecten  Zufahren  des  Zollverems 
in  belgUchen  HâTen  beseitigt  werden,  sowie  das  von  den 
^eicben  belgbehen  Zufuhren  erbobene  Flaggengeld;  denn  es 
ISfst  sicb  wohl  nicht  anders  annebmen,  als  dafs  die  beiden 
abniicben  Unterscheidungs-ZoU- Système  vollkommen  gegen- 
einander  aufgeboben  werden  wûrden. 

Ebttiso  wtbrde  bierdurch  eine  Ungleicbbeit  in  der  Reci- 
proeiUît,  wdcbe  auch  der  Vertrag  niebt  auszugleichên  im 
Stande  war,  wegger&umt  werden.  Dièse  bestebt  darin,  dafs 
die  Ladungen  der  ZoUvereinsschiffe,  welcbe,  aus  Producten 
dritter  Lënder  bestehend,  ans  den  Freilagem  des  Zollvereins 
naeh  Belgien  konunen,  dort  zwar  kemen  hôhem  ZoU  zu 
entrichten  baben,  als  belgische  Ladungen  nnter  gleichen  Um- 
stMnden  in  belgiscben  Schiffen,  aber  doch  nicht  den  ntedrig- 
sien  ZoU;  wahrend  umgekehrt  die  belgiscben  Ladungen,  die 
miter  gleichen  Bedingungen  in  die  Zollvereînsbafen  kommeu, 
dort  (mch  den  nationalen  gleicbgestellt  sind,  abo  den  nie- 
drigsten  ZoU  entricbten.  Hier  bestebt  also  zwar  eine  Sufsere 
ReciprociUît,  und  mebr  konnte  von  Belgien  nicht  verlangt 
werden  weil  nie  ein  Staat  fremde  Scbiffe  giinstiger  behan- 
deln  kann,  ak  die  eignen,  aber  die  innere,  wahre  Recipro* 
citSt  feblt  und  mufs  feblen,  so  lange  der  Zollverein  nicht, 
gleieh  Belgien,  Unterscheidungs-ZôUe  auch  bei  den  Zufuhren 
in  eignen  Schiffen  festsetzt 

Wenn  nun  die  beiden  obigen  Punkte  durch  Annahme 
eines  Unterscheidungs-Zoll- Systems,  zu  Gunsten  des  Zoll- 
vereins beseitigt  und  ausgegUchen  werden,  so  entsteht  die 
Frage,  wie  das  anzunehmende  System  beschaffen  sein  mufs, 
nicht  allein  um  diesen  Zweck  zu  erreichen,  sonderu,  und 
noch  viel  mehr,  um  die  Erfolge  zu  haben,  welcbe  wir  uns 
davon  versprechen  und  darzulegen  untemommen  haben. 

Wir  mttssen  also  jetzt  noch  dièse  Untersuchung  anstellen. 
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Was  keute  paradox  erschfint,  ist  Uberw%Qrp^n 
Gemeijiplatz. 

Aus  deni  «Bûche  der  Ërfahnmg.* 


Wenn  wir  die  Absicfat  hStten,  eîti  urofissendes  Unter- 
scheiduiigs-Zoll-Gesetz  fôr  den  ZoUverein  aus  dem  Aermei 
iVL  schiitteln,  oder  (um  den  «edleren  Sinn,  der  ediere  Ge- 
stâlten  yebt«  zu  befriedigen)  das  System  fertig  und  vollst&i- 
dig  geriistet,  wie  Minerva  aus  unserem  Kopfe  zu  gebMren, 
so  k5nnte  man  uns  mit  Recht  einwenden ,  dais  unser  Aermei 
zu  eng,  unsere  Kraft  zu  scbwach  und  unser  Kopf  kein  Ju- 
piters-Kopf  sei*  Dies  konnen  wir  nun  fireilich  den  ausge- 
zeichneten  und  berufenen  Kôpfen,  die  mit  dem  Unterschei- 
dungs-ZoU- Système  in  Deutschland  mehr  oder  weniger 
schwanger  gehen,  nicht  zuriickgeben.  Aber  doch  wird  uns 
ein  Zweiièl  erlaubt  sein,  ob  sie,  eben  wegen  der  Mehrfaeit 
derK^pfe,  im  Stande  sein  werden,  die  Fracht  in  den  zwei- 
mal  neun  Monaten,  die  ihnen  noch  ûbrig  sind  (denn  am 
1.  Juli  1847  mufs  man  sich  entschieden  haben)  gehorig  aus- 
zutragen  und  lebensfôhig  ans  Licht  zu  bringen. 
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Dièse  schwere  und  zweifelhafte  Niederkonft  wird  nun 
wesentlich  gefôrdert  und  die  Aofgâbe  wird  -unendlich  erleich- 
tert,  wenn  das  System,  auf  dem  von  uns  vorgeschlagenen  Wege 
und  mit  den  dargebotenen  Mitteln,  zuerst  theilweise  und 
gleiehsam  als  Versueh  eingeiuhrt  wird,  was  selbstredend  die 
Annahme  eines  umfassenden  Unterscheidungs-ZoU- Systems 
fâr  den  ZoUverein  nicht  ausschliefst,  sondern  vieln^ehr  die 
beste  Vorbereitung  dazû  ist. 

Aber  immerhin  verhehlen  wir  uns  nichl^  daTs  auch  dièse 
erleichterte  Aufgabe  noch  eine  schwierige  ist.  Doch  miissen 
wir  versuchen,  wenigstens  die  Grundztîge  zo  âirer  Losung 
wie  wir  sie  uns  denken,  hier  anzugeben. 

Die  Aufgabe  des  Zollvereins  ist  aiso  :  mit  Rûckêicht  auf 
Belgien  und  sein  Onterscheidungs  -  Zoll-Gesetz  und  mit 
Benutzung  des  zu  dernselhen^  durch  den  Vertrag  vom 
l.September  bereits  angenoAerten  VethàltmsseSy  Unterschet- 
AmgS'Zêlle  bei  den  Vertrâgen  mit  Uberseeiscken  StaateU 
in  Anmtndxmg  zu  bringen  und  soy  diesen  ffegenûber^  den 
ZoUverein  und  Belgien  môglichst  als  eine  Einheit  darzu- 
stellen. 

Hierzu  wiirde  es  gleichzeitiger  und  einverstândlicàer 
Unterhandlungen  bedîirfen: 

1.  des  Zollvereins  mit  Belgien. 

2.  Belgiens  )      .     ,         ,         .    ,       ^ 

Q    j      ry  11       .         I   mit  dem  tiberseeischcn  otaate, 

3.  des  Zollvereins     j 

DMt  dem  vertragen  werden  soli,  und  dièse  Unterhandlungen 
ntiilsten  zu  correspondirenden  und  concordirenddn  Verab- 
redungen  der  drei  betheiligten  Staaten  ftihren. 

Was  wir  hiermit  meinen  und  worauf  unsers  Erachtens 
dièse  Verabredungen  gehen  muT&ten,  woilen  wir  in  dem 
Fèlgend»  iibersiehtlich  zi»ammeiistellto ,  und  d«ri^  die 
nëthigen  ËîiÏHleruilgea  fo%eii  lasten. 
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VERABREDUNGEN 

ZWïSCHENj 


i.    dem    ZoUverein 

mnd  dem  U^erseei" 

4chen  Staate. 

Gegenseitige  v5lUge 
Gleichstellung  in  den 
Abgaben  vom  SehifiF 
und  von  der  Ladung. 


Gegenseitige  différen- 
tielle Zoll-BegUnsti- 
gung  der  directen  Ein- 
fiihr  beiderseitiger  Fa- 
brieate  und  Producte 
in  beiderseitigf  n  Sebif- 
fen,  oder  in  Schiffen, 
dritter  Staaten,  welcbe 
den  eignen  Schiffen 
der  beiden  vertragen- 
den  Theile  gleicbge- 
Btellt  sind. 


Der  ZoUverein  behalt 
sich  die  Assimilation 
der  Hâfen  zwischen 
Elbe  und  Sehelde  vor. 

Dtese  Assimilation 
tritt  sogleich  ein  flir 
die  belgischen  Hafen. 


t.  Belgien  und  dem 

êberseeischen 

StaaU. 

Gegenseitige  vollige 
Gleichstellung  in  den 
Abgaben  vom  Schiff 
und  von  der  Ladung. 


Gegenseitige  différen- 
tielle Zoll-BegUnsti- 
gung  der  directen  Ein- 
fuhr  beiderseitiger  Fa- 
brieate  und  Producte 
inbeiderseitigen  Schif- 
fen, oder  in  Schiffen 
dritter  Staaten,  welche 
den  eignen  Schiffen 
der  beiden  vertragen- 
den  Theile  gleichge- 
stellt  sind. 

Belgien  behalt  sich 
die  Assimilation  der 
Maas-HSfen  vor. 


a.   Dem   ZoUverein 
und  Belgien. 

Gegenseitige  vollige 
Gleichstellung  in  den 
Abgaben  vom  Schiff 
und  von  der  Ladung. 


Gegenseitige  Zusi- 
cherung  des  status-quo 
des  Transits-  und  Zu- 
sage  thunlichster  Er- 
leichterungen  in  Be- 
zug  auf  Transit-Vcr- 
hâltnisse  in  den  bei- 
derseitigen  Staatèn. 


3." 

Gegenseitige  Z usage 
bei  Assimilation  der 
Vorhïfen,  auf  die  da- 
bei  in  Betracbt  kom- 
menden  Interessen  des 
anderen  Theiles,  ge- 
eignete  Riicksicht  zu 
nehmen. 


Dièse  dreimal  drei  Bestimiirangeii  umfassen,  iiiisers  Er- 
achtens,  die  Grundziige  des  dreifachen  Abkommeiis  zwischen 
den  drei  verabredenden  Staaten. 
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Sie  enthahen  zuem  (unter  1.  **  1.  ^'  und  1  **  )  gleieMau- 
tend  iiir  aile  drei,  die  Regd  des  unter  ihnen  zu  grOnden- 
den  Verhaltnisses. 

Sie  enthahen  feraer  f)ir  zwei  (unter  2.  **  und  2.  ^)iie  he* 
gûnstigende  Ausnahme^  wekhe  mit  dem  dritten  verabredet 
wird,  und,  dem  entspreehend  (unter  2.*'),  die  Abredejener 
zwei ,  um  von  ihrer  Stellung  aus  zur  mdglichsten  Ëntwicke* 
long  des  begûnstigten  Verkehrs  mitzuwirken. 

Sie  enthalten  endlich  die  analogen  Vorbehalte  der  zwei 
enropâischen  Staaten,  (unter  3.  •*  und  3.  ***)  welche  zum  Theil 
sogieich  benntzt  werden,  zum  Theil  Unterhandhmgs-Afittel 
bleiben  mit  hinzutretenden  Staaten;  und  zuletzt  (unter  3.^) 
die  B&gsehaft  fortwShrenden  Einvemehmens  bei  Handhabung 
dieser  Mittel. 

So  entspreehen  sich  dièse  Bestimraungen  ebenso  gegen-- 
seitig,  wie  sie  sich  nachemander  folgerichtig  entwickeki. 

Nachdem  wir  dièse  Uebersicht  vorausgeschiekt,  werden 
wir  jetzt  die  obigen  Verabredungs-VorschlSge  nicht  besser 
eriSutem  konnen,  als  indem  wir  sie  an  einem  bestimmten 
iiberseeisehen  Staate  erortem.  Da  nun  sowohl  der  Zoll- 
verein  als  Belgien  doch  wohl  zuerst  mit  Nord -America  in 
vertragsmSfsigen  Verkehr  treten  werden,  so  wShIen  wir  dazu 
die  Vereinigten- Staaten. 

Was  zun'ichst  die  gegenseitige  vëllige  Gleichstellung  in 
den  Abgaben  vom  Schiff  und  von  der  Ladung  betrifft,  (1.  ** 
1.^  1.')  so  bestebt  eine  solche  Gegenseitigkeit  bereits  zwi- 
sehen  Preufsen  und  Nord -America  durch  den  Handels-  und 
Sehifflahrts-Vertrag  vom  1.  Mai  1828.  Es  bedtirfte  aiso  in 
dieser  Beziehung  nur  der  Ausdehnung  der  fra^ichen  Abrede 
auf  den  Zollverein,  was  lediglich  formell  sein  wiirde,  da 
Preufsen  bis  jetzt  das  einzi^  seefahrende  Mitglied  des  Zoil- 
vereins  ist  Ebenso  wenig  wiirde  es  Schwierigkeiten  unter- 
liegen,  dem  also  erweiterten  Vertrage  eine  anderweite  Dauer 
zu  bestimmen,  da  der  Vertrag  vom  1.  Mai  1828  nur  noch 
auf  einjâbrige  Kfindigung  IXuft. 
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Zv^Uehen  Bel^n  mid  Nord-AsierieA  ist  die  gegensettige 
Gleiebs^img  mit.  der  National -Klagge  nach  den  kUrzlkk 
abgeschlossenen  Vertrage,  so  wett  er  bekanat  ist,  nur  iUr 
die  directe  Fahrt  verabredet;  die  vorgescblagenen  Verabre- 
dupgea  wtirden  auch  die  indirecte  Fahrt  umfassm;  es  lafet 
sicb  erwarten,  dais  beide  Staaten  diesen  Uaterschied  besei- 
tigea  werden  in  Betracbt  der  VorAeile,  welcbe  sicb  ans 
dem  Zusaniinenhange  der  vorgescUageiiiea  Abredea  ergebeo» 

Der  ZoUverein  und  Belgien  hti>m  sich,  .durch  den  Han- 
dek-  \mà  Schiflfahrts-Vertrag  vom  1.  September  1844  eben- 
bXk  nocb  Aîcht  die  vollige  GleichsteUung  mit  4eo  Nattonalen 
fiir  die  indirecte  Fahrt  gewafart  Wir  haben  oben  bereits 
angedeotet,  dais  dièse  Gleicbstddang  ebepso  im  Inieresse 
Beigiens,  als  des  ZoUvereins  sein  wOrde.  Nach  unserem 
Vorschlage  wird  Belgiea  daftr  m^ch  die  Assiimlatioa  seiner 
Hâfen  mit  den  Hafen  des  ZoUvereins .  geboten.  Da  auf  dîese 
Art  der  Waaren;£ug,  der  sicb  y  (m  Nord -America  iiber  bel- 
gische  Hîfon  naçh  dem  Zolivea^  b^we^,  und  umgekehrt, 
dÂe  BegunstiguJ9g  der  direelea  Ëinfubr  geniefsen  wOrde,  so 
ist  aïi  der  Zustimnniog  Beigiens  w^  nkht  eu  zweileb. 

Hiermit  kommen  wir  zu  im  feraereA  Verabredungeo 
{2^  2^  2''  )  d^r  obig^  Jimmmm^Uiimg,  niimtich  zu  don 
differentiellen  Begunstigungen  der  directen  JEiiofi}hi*  gegeor 
seitiger  Fabricate  und  Produete. 

Der  ZoUverein  bat  eine  Abrede  dî€;ser  Art  mit  NocA- 
America  b^eits  getroffen,  in  dem  Vertrage  rom  25.  JVISrz 
1844,  der  aUerdings  bis  jetzt,  -wegtn  mangeloder  Ratifi- 
cation Seitens  der  Vereiiiigtexi- Staaten,  nicfat  in  AusfiAniog 
gek^Amien  ist.  In  diesem  Vertrage  sind,  soweit  derselbe 
ans  offentbchen  BlSttem  bekamil  geworden,  von  Seiten  der 
Vereinigten- Staaten  fâr  eine  Anzahi  von  Fadbricaten  des  Zoiï* 
Y4créas,  namenttidi  Waaren  ajus  BaumwoUe  und  WjoJle, 
$eide,  Leinen,  u.  a.  differeniieUe  Tarif '-£rmaraÂgimgen  zuge- 
sagt,  wogegen  der  ZoUverein  dîffereutielle  BegiinsCigu0g<« 
fiir  Taback,  Reis,  robe  BaumwoUe,  u.   s.  w.  zugesicherl 
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liât  BelgME  steki  im  Begriff,  soinem  neiiikh  abgesehlosae- 
nuk  SchUDTafaitS'VerUnlge  ait  Nord-AiiMrioa  eke&  EUndels- 
Vertrtg  mit  âkilicheii  StipuIatioiM^ii  folgen  zu  lassen.  Wir 
schea  ftb^,  da&  sowohl  d^  ZoUvereia  ak  Belgieo  bereU 
Qttd  im  Staiide  aiad,  Abreden  der  yorgesclikigttaen  Art  mit 
Nord-Amtriea  zu  tr«ffen.  Es  kame  nvœ  durauf  an,  dahia 
ra  wkksii)  dafs  die  Verabredongen  beider  mit  diesem  Staate 
ma  einander  correspondirtiea,  damit  sich  eine  moglkhste  An- 
Baberung  der  beîderseitigen  Système  iind  der  Maafee  der 
Tarife  herausbildete.  Die  SchwierigLeilen,  welche  hierbei 
aas  der  Verschiedenlieit  der  Tarife  entetehen,  werden  skh 
verringern  imd  thunlîchsl  beseitjgeii  lassea,  wetm  man  nicht 
ycv^t,  wie  gerade  darin,  dal«  bei  eiaigea  Artikefai  der 
be^iadie  Tarif  gûastiger  ist,  als  der  des  ZoUvereios,  bei 
taà^m  das  umgekek^  Verbâlteife  Statt  findet,  eîo  Weg 
Uegt  ftuir  AusgleichuBg  der  Interessen.  Maa  wird  sieh  viel* 
leicht  «Hiiehst  auf  die  Artikel  beechnaaken  komen,  welebe 
fiir  dîe  betbeiligten  drei  Slaateagebiete  die  haupUâehlich 
wicihtigen  siiid.  Die  UalerhandliiBg  wird  zeigen,  wie  weit 
man  hierbei  fur  jetzt  gelangen  kami.  Aïs  Ziel  wird  die 
fiiMèUte&ang  aller  F^dnioate  imd  Producte  der  drei  Staa- 
Acflt^biete  vor  Augen  aekweben  miîsaeD» 

Die  BegîMiaftigiiag  90U  mir  daim  eiatreten,  weim  die 
Eittfuhr  aûf  eioem  Zeilrereiiis-,  belgiachen  oder  amerieani^ 
acben  Scbiffe,  oder  auf  dem  Scfaiffe  eiaes  dritten  Staates  er- 
foigt,  de$sea  Flagge  in  den  drei  Staaten  der  natiooaien.gleieh* 
gtatelH  i$t  fis  iat  zu  erwagen,  da£s  Preufsea  und  der  Z0II- 
vtrein  dnrch  beatebende  Vertrage  gehallen  sind,  einer  Ansahl 
drittet*  Staaten  imd  gerade  sokhen  Naiionen,  deren  Con- 
cnnremi  erbeblich  ist,  Gleichstellung  mit  den  Nationakn ,  aueh 
Air  die  ûadireete  Fahrt,  aach  in  Betreff  ihrer  Ërzeugnisae, 
zu  gewslhren.  Nicht  minder  ist  Nord -America  mannigfiu^ 
gebolideB.  Belgten  ist  in  dieser  Beziebung  am  wenigsten 
be^chrîinkt.  AUein  das,  was  der  ZoUverein  z.  R  dem  en^- 
schen  Handel  gewahrt,  stebt  anerkanntermafsen  ohne  geoQ- 
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gende  Erwied^ning  da;  oft  und  stets  vôn  Nenem  ist  auf 
Beseitigung  dieser  Miisverhaltiiisse  gedrungen  worden;  hier 
liegt  eioe  neue  Mahnung  dazu  vor,  dafs  mân  die  Gelegen- 
heit  ergreife,  uni  sie  zu  beseitigen.  Dafs  die  VertrSge  fiir 
jetzt  noch  bestehen,  hindert  nicht,  das  WerL  zu  beginneD. 
So  lange  die  fremde  Flagge  noch,  kraft  der  VeTtrMgc,  an 
den  begiinstigten  Fahrten  Theil  nimmt,  wird  die  eig^e  Marine 
Zeit  haben,  sich  vorzubereiten,  und  zu  entfalten.  Konunt 
alsdann  der  entscheidende  Moment^  so  hat  der  firemde  Staat 
nur  die  Wahl,  entweder  die  Tfaeibahme  auizugeben,  oder 
geniigende  Goncessionen  fiir  die  Fortdauer  derselben  zu  bieten. 
Dafs  die  drei  Staaten  —  der  Zollverein,  Belgien  und  die 
Vereinigten-Staaten  von  Nord -America  —  bci  Gewahrung 
der  Theibahme  an  fremde  Staaten  und  bei  Annahme  von 
Goncessionen  von  denselben ,  im  Einv^rstSndnifs  mit  eînander 
verfahren  werden,  lafst  sich  erwarten;  dab  der  eine  von 
îhnen  die  Flagge  einer  fremden  Nation  zur  Theilnahme  zu^ 
lassen  soUte,  wekhe  dagegen  nicht  auch  die  beiden  befreun- 
deten  Staaten  gleichmSfsig  gifnstig  behandeln  woUte ,  ist  nicht 
zu  besorgen. 

Findet  man  dies  aber  dennoeh  bedenkHch,  und  veriangt 
man  in  dieser  Bezîehung  voUkmnmene  SickerheU^  so  kann 
auch  dièse  verabredet  werden.  Hiermit  kommen  wir  an  einen 
Punkt,  auf  den  wir  schon  Seite  30  hingedeutet  habra,  und 
den  wir  auch  hier  lieber  zwischen  den  Zdlen  lesen  UeCsen. 
Da  wir  jedoch  auf  das  hierzu  erforderliche  freundliche  Ein- 
gehen  auf  unsere  Ideen  nicht  allgemein  rechnen  dârfen,  uns 
aber  daran  liegen  mufs,  unsem  Gedaid^en  zu  venrollstXn- 
dîgen,  und  das  grofse  Ziel  zu  zeigen,  welches  uns  bei  dem 
vorgeschlagenen  Biindnifs  vorschwebt,  so  woUen  wir  nicht 
anstehen ,  jene ,  volliammene  SieherheH  gewâhrende  Abrede 
hier  in  bestimrater  Fassung  vorzutragen: 

Die  drei  Staaten  verpflichten  sich  gegenseitàg  und  gleich- 
lautend  —  der  Zollverein  mit  Nord -America,  Belgien  mit 
Nord -America  und  der  Zollverein    mk  Belgien,    die  unter 
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ik^ea  vêrabredeten  difiereatielleii  Begîinstigcmgai  fôf  flîe  directe 
Fahrinm*  Mdchen  ijremden  Staaten  zn  gawâhren,  wdche  den 
drei  ^erbOiideten  Suaiteo  gleiche  BegUnstigungen  in  ihrea  euro* 
p'âkcbea  nnd  oâUêer^enropâischen  BesiUungen  zugestdlieii. 

Hiermit  ist  unser  innerster  Gedanke  liber  Plan  und  Ziel 
ufflseres  Vorhabens  dargelegt;  es  ist  eio  Schifffahrtê-  und 
Handels'Vsreinj  ais  natîirbches  CoroUar  des  ZoUv^reios, 
dessen  fnichtbares  xind  gro&es  Prineip  nicht  bestimmt  ist, 
an  der  SchoUe  haagen  zn  Ueiben,  sondera  das  aueh  aof 
den  Akere  sich  ak  Banner  entialten  soU;  es  ist  ein  Sehutz- 
und  TnUZ'Bûndmêê  ztur  Wahruog  gemeinschafUieber  lot^- 
essen,  zur  gereehten  Vergeltaiig,  (in  beiderlei  Sinn)  nach 
der  Lehre:  mit  dem  Maa&e,  womit  ihr  messet,  wird  euch 
wieder  gemessen  werden  ;  es  ist  eine  Seegenossen^ehaft  der 
freien  (weil  dureh  Goloniftl-BÂicksichten  nicht  gehemmten)  eu^ 
r^pâùekm  StaaCen,  mit  den  freien  (weil  durch  eîii  Mntterland 
BÎctxt  mehr  gehinderten)  Uberseeiscken  Staaten ,  zur  Errtngwig 
des  freien  Handels  auf  alien  Meeren,  in  atten  Làndem. 

Denn  das  ist  dus  Mke  Endziel  des  Prin^ipSy  dmf$ 
den  Zolherem  ge§rSndet  Aai,  nnd  todches  bestimmt  ist^ 
die  JSttnde  um  die  Erde  2st  maehen. 

Die  naturgemafse  Verbkidimg  Interessenverwandier  Siaa^ 
ten  zom  gemeinsamen  Nulzen  hat  nichts  Ansschliefsendes, 
nnd  mit  Uni^cht  wurde  man  sie  als  ein  Biinditt£s  gegen  die 
Colonial  -  Staaten  bezeichnen.  Denn  aueh  sie  sind  eingebden, 
dem  Bunde  der  gereehten  und  glelchen  Biehandluog  im^Han- 
del  und  Wandel  beicutreten,  und  sie  werden  ihm  ieiireten, 
sêbaU  ihr  Intéresse  sie  lehrt,  gerechi  und  bilUg  zu  seàa. 
Von  den  europiiisdien  Staaten,  d^ren  Oolonieen  nicht  bedeu- 
tend,  oder  doch  nicht  bedeutend  genug  sind,  um  ^oe  vor* 
zi^sweise  Begân^gong  zn  erheisohen,  wie  z.  B.  Frankreich, 
darf  man  dies  wohl  am  dbesten  erwarten. 

Wâbnend  es  sidk,  in  den  <]t)igen  Bœtimmungen  îiber  das 
Verhatanifs  des  ZoUveaneiDS  zu  Nord -America  und  Belgiens 
XfOL  NcHrd-Amerita,  (unter  2.**  und  2.^')  um  Eingangs^Be- 
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gOnstigimgen  handeit,  kann  in  Bezag  hierauf  das  VerhMh- 
nifs  zwischen  dera  Zollverem  und  Betgien  (unter  2*')  nur 
in  Betreff  des  Transits  in  Betracht  komraen.  Die  VorschlSge, 
die  wir  Seite  36  und  37  dem  ZoUverein  machtcn,  um  Bel* 
gten  zur  vëlligen  Aufgabe  seiner  Unterscheidungs-Zoiie  ihm 
gegenuber  zu  bewegen,  sind  jetzt  beseitigt,  und  durch  An- 
nahme  desselben  Systems  durch  den  ZoUverein  unnëtbig 
gcworden.  Auch  in  Betreff  des  Transits  wird  derselbe  fiîr 
jetzt  Belgien  nîcht  mehr,  als  die  Zusage  «thunlichster  Erieich- 
terung«  zu  geben  haben  und  geben  kônnen,  und  der  Zeit 
und  besserer  Ërkêiintnir$  îiberlassen  nins$en,  zu  bewirken, 
dafs  der  ZoUverein  und  Belgien  sich  America  gegenîlber 
immer  mehr  als  eine  Ëinheit  in  Bezug  auf  den  Transit  dar- 
steUen.  Uebrigens  sind  bereits  in  dem  Vertrage  vom  1.  Sep- 
tember  wichtige  Durchfuhr-Erleichtemngen  gegenseitig  zu- 
gestanden  worden;  der  hier  bewiUigte  freie  Transit  auf 
den  belgischen  Eisenbahnen  mufs  auch  fiir  aile  kiinftigen 
Anlagen  der  Art  Anwendong  finden  und  bleibend  gesichert 
werden.  Fiir  den  Transit  auf  anderen  Strafsen  durch  Bel- 
gien konnen  gleichfaUs  Erleichterungen  eintreten.  AufSeiten 
des  Zollvereins  scheint  man  die  auf  dem  Yerkehr  noch  immer 
schwer  lastenden  TransitzôUe,  wenigstens  zum  Theil  ver- 
mindern  zu  woUen. 

Wir  kommen  schliefslich  in  der  Eriauterung  imserer 
Uebersicht  zu  den  Abreden  wegen  Assimilation  der  soge- 
nannten  VorhXfen  (3."  3."    3/'  ) 

ObwohI  dem  Princip  nach  die  mit  Nord-America  zu  ver- 
abredendeBegunstigung  an  die  Bedingung  der  éUrecten  Eiinfuhr 
geknflpft  ist,  so  ist  es  doch  nach  der  geograpbischen  Lagè 
des  Zollvereins  und  Belgiens  nothwendig,  gewisse  HSfen,  die 
man  in  neuerer  Zeit  mit  dem  Ausdruck  »Vorhâfen«  belegt 
bat,  in  dieser  Beziehung  auszunehmen,  d.  h.  sie  den  eignen 
^eichzustellen,  mit  anderen  Worten,  die  Fahrten  aus  diesen, 
und  in  dièse,  HMfeu  wie  directe  Fahrten  zu  behandein. 

Belgien  erhMlt  auf  dièse  Weise  soglekh  eine  BegOnsti- 
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guAg  itir  seine  Hafen.  In  Betreff  anderer  Hafen,  welche 
Vorhafen  iiir  den  ZoUvereîn  oder  Belgien  sein  koimteii,  be- 
haltea  sich  beide,  Nord -America  gegenuber,  vor,  dieselbeu 
wann  und  wie  sie  es  fiir  geeignet  halten,  den  eigaen  zu 
assimiliren.  Denn  sie  bewahren  sich  hiermit  ein  Mittei  zur 
Unterhandlung,  sowohi  mit  den  Staaten,  in  welchen  jene 
Hâfen  gelegen  sind,  als  auch  mit  anderen,  welche  dieseiben 
unter  giinstigen  Bedingungen  von  Seiten  der  Hinterlander 
zu  benatzen  wiinschen.  Dafs  sowohi  der  Zoilverein  als 
Belgien  von  diesem  Négociations -Mittei  nur  mit  Beriicksich- 
tigung  der  beiderseitigen  Interessen  Gebrauch  machen  wer- 
den,  liegt  in  der  Natur  des  zwischen  ihnen  bestehenden 
Verhaltnisses,  und  es  war  deshalb  kaum  nôthîg,  hieruber 
eine  Abrede  zu  treffcn  (unter  3.  '*  ). 

Bei  den  Unterbandlungen  unseres  Schiffiahrts-  und  Han- 
dels-Vereins  mit  den  oben  bezeichneten  Staaten  werden  fiir 
den  Zoilverein  zunâchst  die  Ilansestadte  in  Betracht  kommen. 
Es  kann  nicht  unsere  Absicht  sein,  dièse  deutschen  See- 
stadte  dem  Zoilverein  gegenuber  zu  stellen;  im  Gegentheil 
siod  wir  davon  durchdrungen,  àats  beide  Theile,  neben  und 
miteînafider,  nur  Ein  Interesse  verfolgen  soUen  und  diirfen. 
Wir  wiînsehen,  dafs  je  cher  je  lieber  der  geeignete  Weg 
gefundài  werden  moge,  um  dièse,  anscheinend  noch  immer 
sehwierigen  Stadte,  zur  willigen  Annaherung  zu  bewegen, 
soweit  sie  zur  gemeinsamen  Fôrderung  des  Verkehrs  des 
gemeinsamen  Vaterlandes  mit  den  ûberseeischen  Staaten  Be- 
dorihift  ist.  Aber  nicht  Ailes  darf  man  blos  der  Zeit  iiber- 
l«86en  woUeb.  Denn  sie  ist  uns  gegeben,  um  in  ihr  und 
mît  ihr  nach  bester  Ërkenotnifs  zu  wirken,  so  lange  wir 
leben.  Auch  die  Zeit  ist  ein  anvertrautes  Pfund,  dafs  wir 
entweder  vergraben  oder  verschleudem ,  oder  zu  hundertfai- 
tigem  Ertrage  anlegen  kënnen,  und  von  dessen  Verwen- 
dang  wir  Rechenschaft  zu  geben  haben,  vor  Gott  und  vor 
Menschen. 
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Was  heute  nichl  geschieht,  ist  morgen  nicht  gethan 
Uod  keinen  Tag  soll  man  verpassen, 
Das  MCgliche  soll  der  EntschluFs 
Beherzt  sogleich  beim  Schopfe  fassen; 
£r  will  es  daiiii  nicht  wieder  lassen 
Cnd  wirket  weiter^  wtU  er  mwt, 

(GOKTHS.) 


«Périssent  les  colonies  plutôt  qu'un  principe !«  ist  eine 
sprtichwcjrtlich  gewordene  Phrase ,  die  immer  und  «llgemein 
ange(uhrt  wird,  wenn  die  Thorheit  der  Thec^etiker  in  das 
hellste  Licht  gesteiit  werden  soll.  Und  doch  yerfillt  man 
voUkommen  in  denselben  Fehler;  wenn  man  die  Frage  von 
den  Schutz-  und  Differentialzollen  iiir  den  ZoUverein,  die 
liir  ihn  bald  eine  Frage  um  Sein  oder  Nichtsein  werden 
wird,  blols  nach  der  Théorie  beurtheilt  imd  behandeit 

Es  ist  wohl  endlich  Zeit  und  hohe  JSdiV,  dîese  Fragen 
von  dem  Gebiel  der  Théorie  anf  das  der  Praxis,  der  lebai» 
digen  Anschauung  hinûberzunehmen,  und  sich  bd  jeder  vor- 
kommenden  Aufgabe  die  Frage  zu  stellen,  nicht  ob  ihrc 
Entscheidung  so  oder  so,  diesem  oder  jenem  Schul- Système 
dieser  oder  jener  Partei  giinstig  odèr  ungtinstig  ist,  sondent 
wie  sie  entschieden  werden  mufs^  nach  reiflicher,  nnbefan* 
gêner ,  gewissenhafter  PriiTung  aller  dabei  zur  Sprache  kom- 
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■lettder,  sowobl  iodustrieÙer,  comnMrcieUer  und  fiseaibdher, 
aïs  auch  politisi^r,  d.  h.  nationaler  imd  ethischer  Momente. 
Dena  die  ffandels'  und  Industrie -Fra^en  dUrfen  nichi 
§etremit  werdèn  von  der  PolitiA,  sie  hangen  auf  dat 
hodgtte  mit  der  Votksthùmlichkeit  und  êitiUchen  Wibrde 
der  Nati&nen  zusammen. 

Bedarf  ea  der  Beispiele  SSit  dièse  Wahrheit?  oder  solien 
wir  hinweisen,  hkr  auf  Ëngland,  dessen  gerechter  National* 
stolz  zvan  grofsen  Theii  auf  seiner  indusiriellen  und  commer- 
ddlen  Ueberraacht  und  Herrsdiaft,  auf  semen  Ërdumspau- 
uenden  Veril)indmigen  bemht?  —  dort  auf  Frankreich,  dessen 
answartiger  Einflufs  durch  die  Uebertreibung  des  Schutz- 
ZoU- Systems  zum  Prohibitiv- System  bis  zur  Ohnmacht  ge- 
liihmt  wird,  dessen  sonst  nationale  und  ritterliche,  wenn 
auch  zuweilen  etwas  abenteiierliche  Politîk  zu  einer  berech- 
nenden  •  »Knbner-Politik«  ')  herabgesunken  ist?  —  Und 
mâssen  wir,  im  Gregensatz  zu  dem  letzteren  Beispiel,  auch 
Boefa  an  ein  Land  erîimern,  welehes  Jahrhunderte  lang  tn 
einer  en^chen  Provinz  geworden  war,  nachdem  es  die 
Entwiekelung  seiner  Gewerbs-  und  Handcls- Kraft  durch 
einen  berâcfatigt  gewordenen  Tractât  batte  hemmen  lassen? 

Das  Beispiel  dièses  Landes,  im  Vorbeigehn  seis  gesagt, 
ist  uns  îmmer  aïs  das  schiagendste  Argument  gegen  die  An- 
hanger  des  Frei-Handel- Systems  und  des  »Kaufens  wo  es 
am  wohlfeilslen  ist«  erschienen.  Aber  auch  ohne  dièse  Ër- 
fahnmg  kënnte  es  wohl  einleuchten:  ein  Volk,  dafs  sich 
keine  NoUiwendigkeit  oder  BeqnemHcbkeit  des  Lebens  selbst 
erzevgt,  das  sich,  von  den  nothigsten  Kleidungsstdcken  und 
Hausgeriithen  bis  zu  den  Capricen  des  Luxus  und  der  Mode 
tmmer  und  immer  nur  von  fremden,   den  Character  der  fa- 


')  Ausdruck  franzosischer  Journale,  um  die  HandelapoUtik  ihrea 
Gouvernements  zu  brandmarken,  wâhrend  dort  Niemand  mehr  als  diè- 
ses den  durch  den  Dnici  seiner  mSchtigen  Industrieen  ibm  bereitetea 
Zastand  zu  beklagcn  bal. 
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bridrenden  Nation  an  sich  tragcnden  Erzeugnissen  umgebeii 
sieht,  ein  solches  unbehîilfliches,  bevormundetes  Yoik  mti/'« 
nothwendig  davon  eînen  Ëinflufs  auf  seinen  Characler,  anf 
dasGefiihl  setner  National -Wiirde  iind  Unabh^gîgkeit  erfah- 
ren,  Ist  dies  zugegebcn  nnd  seibst  durch  ein  Beispiel  crwiesen, 
so  mag  man  uns  immcrhin  einwenden,  àaSs  dièse  Gefahr 
bei  grôfseren  Nationen  und  bei  einigermaTsen  beschrMnkterer 
Handdsfreiheit  nicht  in  dent  Grade  zu  besorgen  sei.  Der 
fremde  ËinfloTs  wird  in  diesein  Falle  doch  nur  eben  im 
Grade  verschieden  iind  noch  ein  hinreichend  verderbltcher 
sein.  Und  so  viel  ist  dadurch  jedenfalls  bewiesen,  iàh  ein 
System,  welches,  vollAammen  angewendet,  «o/cAe  Resultate 
liefert,  aneh  bei  beschrànktcrer  Anmendung^  seibst  în  deir 
Théorie^  (die  allerdings  auch  die  nicht -materiellen  Momente 
beriickslchtigen  mufs)  tdcht  richtig  sein  kann, 

Wenn  wir  oben  die  umfassende  und  lebendige  '  Be- 
handlung  der  Schutz-  und  Differential-ZoU^Fragen  verlangt 
haben,  so  wissen  wir  wohl,  dafs  hiorimt  die  Losung  etnec 
jeden  voricommenden  Aufgabe  unendlich  schwierîger  wird. 
In  der  Théorie  kommt  man  freilich  viel  leichter  damit  zu 
Rande;  sie  liefcrt  immcr  fertige  Argumente,  wïhrend  die 
Praxis  sich  die  ihrigen  aus  Thatsachen  und  Détails,  die 
schwer  zu  bescfaaffen,  und  aus  Momenten  zusammenseizen 
mufs,  die  nicht  in  Zahlen  auszuddicken  sind. 

Wir  verhehien  uns  daher  auch  nicht,  dafs  wir  mit  diirr 
vorstehenden  Ausfuhrung,  einerseils  gegen  die  allezeit  fertige 
Théorie,  welche  die  Frage  nur  aUf  ibrem  Gebiet  verhaniMt 
wissen  will ,  anderseits  gegen  die  rein  matérielle  Behandkug, 
welche  keine  geistigen  Grofsen  kennt,  im  Nachtheile  sind. 

Doch  mit  diesen  beiden  Kategorien  haben  wir  es  eigcnl* 
lich  nicht  zu  thun ,  denn  zu  ihnen ,  wir  brauchen  es  kaum 
zu  sagen,  gehoren  die  verehrten  Verfasser  der  beiden  treff- 
lichen  Denkschriften  nichf ,  die  wir  dieser  Arbeit  zum  Grunde 
gelegt  haben  und  zu  denen  wir  uns  hier  am  Schlusse  noch 
einmal  wenden. 
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II)  àer  Denksehrift  K.  het&t  es  gegen  das  Ënde: 

AVollen  wir  Differential-ZôUe  nur  aïs  Ausnahme  und 
zwar  als  BegilDstigung  fiir  directe  Imporlen  ans  gewîssen 
Landern  intter  gegenthetliger  Begunstignng  unserer  Exporten 
nach  jenen  LSodern  zugestehen,  so  fehlt  es  zwar  ztmàchst 
noch   an   einem   pracUschen    TAema,   an    welchem    diète 

Prage  zu  erërtem  wâre^ 

....;...  es  wSrc  aber  damit  die  alsbaldige  ErSrterung 
der  Frage  noch  nicht  ausgeschlossen,  ob  wir  —  Preulseii  — 
das  Eingehen  auf  solche  Vertrage  in  nnserem  eîgnen  Interesse 
(ttr  wiinschenswerth  und  tmserer  staatswirthschaftlichen  Po- 
Ktik  fôr  angemessen  erachten?  Es  kann  dièse  Frage  aïs  dnrch 
den  Versuch  einer  derartigen  Vertragsabschliefsung  mit  Nord- 
America  schon  entschieden,  nicht  betrachtet  werden,  da  als 
bekannt  vorattszasetzen  ist,  dafs  bei  diesero  Project  von  roro 
herein  nicht  darauf  gerechnet  war,  die  angenbiicklich  znge- 
sagten  ZoUerm'atfsigUiigen  als  auêschliefslioke  Begitastigungen 
dauemd  aufrecht  erhalten  zu  sehen.  Wird  letzteres  jetzt 
bezweekt,  dami  mufs  jene  Principienfrage  rorweg  entschie- 
den sein,  ehe  es  sich  um  die  weitere  Frage  handclt,  was 
zur  Aosf^rung  jenes  Princips  geschehen  mîlsse,  wMhrend 
die  bisherigen  Argmnentationen  fiber  diesen  Gegenstand  sich 
gar  haufig  in  dem  faiscben  Cirkel-Schlufs  bewegen,  dafs 
wir  fie  Hansestadte  in  das  Interesse  des  ZoUvercins  ziehen 
miissen,  weil  wir  sonst  ein  Diiferential-ZoU- System  nicht 
wirksam  ansfiihren  kënnen,  und  wiederum,  dafs  wir  ein 
Differential-Zoll-Sptem  einftihren  miissen,  weii  sonst  die 
HansestHdte  sich  nicht  dem  Zollverein  auschliefsen  wiirden.» 

Dieser  letztere  Vorwurf  trifit  uns  nicht;  wir  haben  aus- 
geftihrt,  dafs  wir  die  Annahme  des  Unterscheidungs-Zoll- 
Systems  unter  Anderem  auch  deswegen  wiinschen,  weil 
dadurch  der  Beitritt  der  Hansestadte  zum  Zollverein  belordert 
werden  wiirde. 

Weiter  haben  wir  in  dem  Vorstehenden  das  von  K.  ver- 
mifste  i»practische  Tbema«  geliefcrt  und  daran  die  Frage  ura 
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EinAihrHDg  des  Uoterscbeidiuigs-Zoll- Systems  anf  den  Wege 
der  Vcrtrage  »ert)rtert« 

Und  feraer  haben  wir  zo  beweiseu  gesueht,  dafs  es  »ini 
eîgttefi  Interesse  «  sowohl  PreuCsens  als  des  ZoUvereiiis  ^. 
wîr  vennogeii  dièse  Interessen  nidit  zu  trennei  —  »w(in- 
schenswerth  und  unserer  (staatswirthscbaftiîcben)  Politik*  — 
die  Staatswirthsçhaft  gehôrt  wohl  zur  Politik,  aber  eitie 
nstaatsfvirthschafiUche  P^itik*  verst^en  wir  nicht  — 
»aQgeiBessen«  wâre,  dk  «PrÎAcipienfrage*  in  dem  Siftne 
vorweg  zu  entscheiden,  dafs  bei  den  VertrSgen  mit  (iber- 
seeischen  Staaten,  ako  zunachst  mit  Nord- America,  auf  der 
Basis  «ausschïefsUcher  BegOnsUgiuigea*  fiir  sîe,  unterhan- 
delt  werde. 

Ëndiîek  haben  wir  die  Frage  bebandeit  und  zu  loaen 
gesucbt;  was  zur  nAusfiihrung  jenes  Princips  geschebea 
masse*  und  die  Cbîiode  diurgelegt,  aus  wekhen  dièse  Aus- 
fuhrung  alsbald,  und  auf  die  von  uns  vorgescUagene  Weise 
rathlich,  ja  nothwendig  tst 

Sind  wir  nun  se  glticklicb  gewesen,  den  verehrten  K. 
hiermît  zu  ilberzet^gen,  so  vnpi  er  niebt  femer,  wie  weker 
îu  der  Denksobrift  gesehiebt,  »jene  Principienfrage  fiir  jetzt 
noch  schwebend  lassen  und  die  Gelegenbeit  zu  ihrer  pracd- 
schen  L5sung  abwarlen«  wollen,  dmm  die^  Gelegenheit 
Ut  geboien^  er  wird  sie  4ilso  'ei:greifen  und  sich  iiir  die  als- 
baidige  Anwendung  von  Unterscheidungs-ZoUen,  selbst  wenn 
er  sie  in  anderer  Hinsicht  fur  ein  Uebel  balten  soUte,  als 
Itir  das  kleinere  Uebel,  entscbeideo  mussen. 

Das  grôCsere  dadurcfa  zu  vermeidende  Uebel  —  um  auck 
noch  dieser  Ansiobtgweise  genugzuthun  —  woUen  wbr  nun 
hier  nooh  mit  wenigen  Worten  darlegen. 

Es  leuchtet  ein,  und  K.  bemerkt  es  selbst  sehr  ricblig  in 
seiner  Denkschrift,  dafs  »es  nurSchaien  bringen  kajm,  das 
bisherige  von  beiden  Seiten  wenig  freundliche  Verbâltnifs 
(von  welchemder  englisch-haniioversche  Vertrag  -denEeweis 
liefert)*  ^  und,  konnen  wir  jetzt  hinzuaetzen^  dieneuestcM 
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BegûnstigUngen  dér  Hansestâdte  —  »bis  àahiri  ûêï  fort^ 
spinnen  zu  lassen,  wo  die  Aufktindigung  unseres  Vcrtragc^ 
von  184i   vor  der  Thiire  ware. 

Wenn  nun  dieser  Vertrag  in  18  Monaten  aufgeJtûndigt 
werden  mufs,  und  wenn  man  sich  vorher  iibei*  i>dtc  Ge-* 
neigtheit  Engïands«  auf  Modificationen  der  gegcnselti^tf 
Handels-  und  SchiflTahrts-Verhaltnisse  einzugchCTi,  i>einiger- 
mafsen  vergewissert  haben  roufs ,«  dïe  Unterhandlutigen  taxi 
andern  Nationen  iiber  Schifffahrts-  und  Handels -VertrSge  sîch 
aber  »iiach  den  ftir  die  Regulirung  des  Verhalthîsses  mît' 
England  anzunehmenden  Grundsatzen  zu  richten  haben*  sc^ 
mochten  wir  den  verehrten  K.  wohl  aufs  Gewisseh  fra^eii, 
ob  er  wirklich  glaubt,  dafs  die  fraglichen  GnindsStze  iii  diie  ' 
ser,  relativ  kurzen,  Zeit  wirklich  angenommen  sein  vrcirdéh,' 
und  dafs  man  sich  îiber  die  engliclie  Geneiglheit,  auf  dicsel- 
ben  einzugehen,  bis  zura  1.  Juli  1847  hinlanglich  verge- 
wissert haben  wird. 

Wir  wissen  zwar  nichl,  ob  in  dieser  Beziehung  VéràB- 
redungén  m  Carlsruhe  gelroffen  und  demzufolge  Aùltàg'etf  ht 
London  veranlafst  sind.  Aber  ware  dem  aueh  s6 ,  îist  éi 
denn  iricht  îm  wohlVerstandenen  hiteresse  ïJnglands»  tms  ùber 
seine  Absichten  in  dicsem  Belrcff  mëglîchst  lang^  in  Uttsîiéhcr- 
heit  zu  lassen,  und  etwaigo  deshaib  angekniîpftc  Untcrteiiitf- 
lung  bis  zum  letzten  Terrain  hinzuziehen? 

Und  nun  bedenke  man  einmal  die  Lage  des  ZoAverehis, 
wenn,  wahrend  im  besten  Falfc  der  Vertrag  von  1841  am 
1.  Juli  1847  gekiindigt  wird^  die  Verhandlungcn  sich  nocli 
bis  gégen  das  Ende  des  Jahres  fortspinnen  j  unterdessen  aber 
weder  die  Vorarbeiten  so  weil  gediehen  sind,  um  dàs  Uûter-* 
scheidungs-Zoll- System  mit  Anfang  1848  durch  eînen  Act 
der  Gesetzgebung  ins  Leben  treten  zu  lassen,  noch  Vertrage 
mit  anderen  Slaaten  in  diesem  Sinne  vôrbereitet  sind. 

Wir  mochten  wahrlich  gern  Un^eht  haben,  abei*  IX^tf 
sehen  es  diit  Schrecken  und  Schmerz  voraus,  dafs  ikian,  sot 
unvorbereitet  gcgen  das  Ende  des  Jahres  1847  ahgelangt, 
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sich  durch  Verlangerung  des  Vertrags  von  1841,  wenn  auch 
mit  gunstigeren,  doch  immer  noch  ungeniigeDden  Modifica- 
tionen  aus  der  Verlegenheit  ziehen  toird, 

Und  fragt  man  uns,  was  uns  zu  diesem  Mifstrauen  be- 
rechtigt,  so  diirfen  wit  wohl  an  den  AbschluTs  des  Verirages 
von  1841  erinnern  und  jeden,  der  sich  die  damalige  Stim- 
mung  und  die  Urtheile  der  competentesten  Richter  iiber  diesen 
Vertrag  vergegenwartigt,  auffordern,  uns  zu  widersprechen, 
ob,  wenn  der  Klindigungstermin ,  statt  am  1.  Juli  1841,  ein 
Jahr,  oder  auch  nur  sechs  Monate  spâter  gewesen  ware, 
dieser  Vertrag  nicht  alsbald  wieder  aufgekiindigt  worden  wîire. 
Ër  hat  sechs  Jahre  zum  Schaden  des  Zollvereins  bestanden, 
weil  die  Zeit  vom  2.  Mârz  bis  zum  1.  Juli  1841  nicht  hin- 
reichte ,  um  den  Entschlufs  der  WiederauflLÛndigung  zu  fassen 
und  ins  Werk  zu  selzen. 

Das  ist  das  grofse  und  jedenfalls  grofsere  Uebel,  als  selbst 
dem  verehrten  K.  das  Unterscheidungs-Zoll- System  erscheî- 
nen  kann,  dessen  Wiederholung  wir  mit  Recht  fîircbten,  und 
dem  wir  durch  die  alsbaldige  Annahme  jenes  Systems  zuvor-^ 
kommen  mochten. 

Wie  ganz  anders  erscheint  dann  der  Zollverein  England 
gegeniiber  im  Jahre  1847!  Statt  eines  erst  einzufiihrenden 
Systems  y  hat  er  dasselbe  nur  fortzusetzen,  und  auszubilden, 
wenn  er  durch  dièses  machtige  NegociaUonsmittel  nicht  die 
giinstigsten  Bedingungen  von  England  erlangt;  statt  eines 
unvoUkommenen  Vereins  steht  er  England  mit  den  Nordsee- 
staaten  als  Genossen  seines  Systems,  oder,  wo  dies  noch 
nicht  moglich  ist,  doch  seines  Zollbundes  gegeniiber;  statt 
eines  Staates  ohne  ûberseeische  Verbindungen  stellt  er  sich 
als  Verbundeten  von  Nord- America  dar. 

Kann  da  die  Wahl  noch  zweifelhafl  sein? 

Wenn  wir  hoffen  dùrften,  den  verehrten  K.  unter  An- 
derem  auch  durch  die  obigen  Bedenken  fiir  unsere  Wahl 
gewonnen  zu  haben ,  so  waren  wir  um  so  gewisser,  dadurch 
auch  den  verehrten  R.  von   den  Vorzùgen  der  Einluhrung 
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des  Unterscheidungs-ZoU- Systems  auf  dem  von  uns  vorge- 
schlagenen  Wege  iiberzeugt  zu  haben. 

Denn  es  unterliegt  wohi  keinem  Zweifel,  dafs  die  An- 
nahme  eines  umfassenden  Differential-ZoIl-ffa^e/ze^  eine  bei 
weitem  schwierigere  Aufgabe,  und  mithin  um  so  weniger 
Hofbung  ist,  dainit  in  der  gegebenen  Zeit  fertig  zu  werden. 
Ein  Blick  auf  das  belgische  Gesetz  zeigt,  welch  eine  Masse 
von  kleinen,  verwickelten  und  wahrscheinlich  grofsentheils 
unnûtzen,  aber  der  Vollstândigkeit  wegen  fur  nôthig  erach- 
teten  Bestimmungen  dazu  gehôren.  Dièse  langwierige  Arbeit, 
die  selbst  den  berufensten  Bearbeiter  abschrecken  kônnte, 
wurde  vermieden,  wenn  die  Unterscheidungs-Zôlle  zuerst  an 
einem  bestimmten  Objekle  versucht  und  angewcndet  wiirden, 
und  das  System  sofort,  von  Vertrag  zu  Vertrag,  sich  aus- 
bildete  und  heranwiichse,  bis  dafs  aus  dem  Compiex  der 
abgeschlossenen  Yertrage  sich  das  umfassende  Unterscheidungs- 
ZoU- Gesetz  fiir  den  Zoliverein  von  selbst  ergâbe  und  dar- 
stellte. 


Hiermit  sind  wir  am  Schlusse  dieser  Denkschrift  ange- 
langt,  und  es  bleibt  uns  nur  noch  die  dringende  Bitte  aus- 
zudrucken,  zuerst  an  die,  fur  welche  wir  vorzugsweise  ge- 
schrieben  haben,  dann  auch  an  aile  mehr  oder  minder  ent- 
schiedene  Widersacher  unserer  Meinung,  die  uns  etwa  lesen 
mochten,  die  Bitte  nâmlich:  die  vorstehende  Denkschrift  mit 
deutscher  Gewissenhaftigkeit  und  Griindlichkeit,  aber  auch 
mit  deutsch'Vaterlândischer  Geshmung  zu  priifen,  und 
danach  erst  sich  ein  Urtheil  zu  bilden  und  eine  Entscheidung 
zu  fassen. 

Wir  haben  in  der  vorstehenden  Denkschrift  nach  bestem 
Wissen  und  Gewissen  unsere  wohliiberlegte,  innige,  lebendige 
Ueberzeugung  ausgesprochen  und  damit  unser  erstes  und  zu- 
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gleieh  letztes  Wort  in  dieser  Angelegenbeit  gesagi.  Dton  dîè 
Zeit  des  Veberlegens  und  Besprechens  îst  voriiber,  es  htm- 
deit  êich  enilich  um  das  Handeln.  Das  sagen  wîr  uns  und 
AUen,  die  sich  berufen  (ïihlen  mëchten,  die  Lîteratur  der 
Schutz-^  und  Differential-Zoll-Frage  noch  um  einige  Bande 
zu  yermehren.  HStte  sonst  der  grofse  dcutschc  Dichter, 
dessen  Midmu&g  zom  Handeln  uns  auf  dem  ersten  Blatte 
diesér  Schrift  entgegengetreten  ist,  nicfat  das  Recht,  jeizt 
selnen  Gedanken  fur  unseren  Fall  vervollstandigend  die  Rûge 
an  Uns  biiizuzufligen  : 


KDESS  fflR  ARGUMENTE  DRECHSELT, 
KANN  ETWAS  NUETZLICHES  GESCHEHN. 

OOSTHK. 


BtKhdmckereî  yoq  Ctostav  Scaadi  in  Bbrlin. 
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Die  Peelsdie  Handels-  und  Industrie  -  Révolution  *). 

Die  Politik  ist  die  Kunst,  Sehwierigkeiteii 
in  Miltel  zum  Zweck  zu  wendeo. 


lier  Vorschlag  Sir  R.  PeeFs  hat  zwar  nicht  »wie  cin  Blitz 
aus  heiterer  Blaue«  unter  uns  eingeschlagen  —  die  dunkle 
Wolke  hing  schon  seit  einiger  Zeit  am  llimmel  des  Zoll- 
vereins  —  aber  doch  ûberraschend  und  blendend;  und  nar 
mentlich  môchte  wohl  nicht  leicht  ein  noch  so  kundiger 
Wetlerprophet  vorausgesehen  haben^  was  Ailes  jene  Wolke 
in  ihrem  Schofse  barg  und  jetzt  auf  uns  herabgeschîittet  h^U 
Diesc  unerwarlelcn  Meteorsteine  sind  denn  auch  unter 
unsere  Kampfer  iur  oder  gegen  die  Ausdehnung  des  Schutz- 
zollsystems  gefallen  und  haben  ihrem  Streite  fur  den  Augen- 
blick  ein  Ende  gemacht.  Beidc  Parteien  stehen  einigermafçen 
verdutzt  und  wissen  beide  noch  nicht  recht,  was  sie  zu  dem 
Phânomen  sagen,  noch  weniger  was  sie  dabei  thun  solien. 
Denn  wenn  den  SchutzzoIInern  das  Concept  bedeutend  ver- 
riickt  ist,  so  konncn  die  Anti-Protectionisten  doch  auch  nicht 
unbesorgt  sein  im  Angesicht  dieser  grofsartigen  practiscben 
Anwendung  ihres  Princips  und  miissen  anerkennen  —  zu 
ihrer  Ehre  glaubcn  wir  es  —  dafs  eine  Nachahmung  der 
englischen  Mafsregel  zura  Verderben  des  ZoUvereins  aus- 
schlagen  wûrde.  Ob  sie  viel  verniinftiger  urtheilen,  wenn 
sie  glauben,  dagegen  mit  dem  Gehenlassen  und  Be$tehen- 
lassen  auszukommen,  wird  sich  zeigen. 


*)  Dieser  zuerst  im  Februarhefte  des  Janus  gedruckte  Aufsatz  ist 
EinigeOy  welche  die  Yerciffentlichung  der  vorstehenden  Denkschrift  ge- 
wttnscht  haben,  als  ein  passendes  Nackwort  za  derselben  erschienen. 
Gewifs  ist  der  Yorwarf  beider  derselbe,  und  der  Zollverein  wird  aueli 
die  in  der  Denkschrift  behandelten  Zweeke  am  sichersten  erreiehei, 
wenn  er  sich  durch  die  neu  entstandenen  Schwierigkeiten  hindurch  mit 
nenen  Krllften  entwickelt  und  sich  dem  Auslande  gegeniiber  immer 
mebr  als  ein  einiges,  thsltiges,  intelligentes  grofses  Ganze  darstellt. 
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SoUte  dieser  Momait  nicht  der  geeignete  sem,  um  em 
Wort  der  Vtrttiîndigaig  iwiscken  den  beklen  Paiteîen  xêblI 
liber  die  Peelsche  Mafsregel  zu  sagen?  und  zwar  von  dem 
Stan^unkte  des  praktischen  PoHtikers,  der  sich  zu  keiner 
der  beiden  Theorieen  iinbedingt  bekenni,  der  aber  ein  war- 
mes  Herz  (lir  Deutschland  bat  und  (lir  das  zu  dieser  unserer 
Zeit  festeste  Baad  desselben,  den  ZoUverein. 

Whr  glaubeti,  dafe  fies  unser  Standpunkt  ist,  und  voû 
diesem  aus  stellen  wir  die  nacUblgendi;  Betrachtung  an ,  die 
weit  entfeint  ist,  ^  VoHslKndigkeit  Anspnich  zn  machen. 
Denn  die  Sache  »t  noch  zu  neu,  um  schon  jctzt  in  ihren 
Fdgen  ganz  Obersehen  und  nach  aHen  Seiten  hin  geniigend 
gcwOrdigt  werden  zu  konnen.  Doch  dûrfte  es  nicht  zu  frOh 
sdn,  in  diesen  BISttem  eitiige  aligeroeine  Andeutungen  dar- 
Hber  zu  geben. 

Die  crste  Betrachtung,  die  sich  uns  bei  dem  bewtmdems- 
wClr^geû  Plane  Sir  R.  Peel's  aufdrSIngt,  ist  dièse:  wie  krSftig 
and  sîcher  seiner  Mittel  mufs  ein  Staat  sein,  der  eine  solche 
Révolution  untemimmt,  wie  mSchtig  eine  bidustrie,  welche 
sic  ertragen  kann! 

Und  fragt  man  uns,  wodurch  dièse  Industrie  so  machtig 
geworden  ist,  so  konnen  wir  unserer  Ueb'erzeugung  nach  nur 
antworten:  durch  einen  Schutz  von  Menschenaltem,  wahrend 
deren  die  Anlagecapitalien  amortisirt,  grorsartige  Verbesserun- 
gen  eingefiihrt  und  so  die  M^kte  der  ganzen  Welt  erobert 
wurden;  durch  ein  wohlgeregdles  Bank-  und  Geldwesen; 
endllch  durch  die  Navigationsacte  tmd  die  Colonieen  Englands. 

Wîr  faofien ,  dafe  gegcn  den  ersten  Punkt  jetzt  nicht  mehr 
das  abgenutzte  Paradoxon  angefôhrt  wcrde,  dafs  die  eng- 
lische  Industrie  zu  solcher  Macht  gelangt  sei,  nicht  durch  das 
Schutzzollsystera,  sondem  trotz  demselben.  Dièses  Schlum- 
merlied  fur  ^oJOse  Contioentalkinder  wird  selbst  ia  ËngUnd 
nicl^  mehr  gehSrt,  ohfte  Lacbeh  zu  ^regen.  Die  Vortheile 
aber,  wekhe  der  industrie  Englands  seine  wohlièilen  Capi- 
talien ,  seine  unterscheidende  SchifiTahrtsgesetzgebung  und  der 
vorbehaltene  Absatz  in  seinen  ausgedehnten  Colonieen  ge- 
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wShren  (derea  GesaniBiteiqpiial  sich  nach  englischen  officiellea 
Quellea  auf  mdxr  ak  dreî  MHliarden  PCd.  Si.  b^lanfl),  siad 
ttnsers  Wissens  nie  bestritten  worden. 

Diesea  mâchtigen  usd  woUcoiabimrten  Mîtteki  bal  -^ 
oder  batte  —  Deutscbland  Nicbts  entgegen  zu  setzen  ge^ 
babt,  als  ein  biliiges  Schutzzollsysiom,  eine  gerecbte  SeUff* 
iabrtsgesetzgebung  und  woblfeilere  Capitalten.  Fiigt  man  bierzii 
deutscben  Fleiis,  deatsche  Ausdauer  und  deutsche  Genûg*- 
samkeit,  so  ist  damit  das  ganze  Capital  von  Mittebi  gegefce», 
wortiber  der  Zellverein  zu  gebieten  bïtte ,  iim  seine  indostrie 
zu  erhalt^,  im  hteresse  der  Untertbanen  und  der  Staatskassen. 
Denn  der  Zollvereîn  —  mochte  man  das  doeh  nidit  ver« 
gessen  ~  beruht  auf  einer  doppelten  Baâs  und  einem  zlrie-» 
faeben  Princip,  er  ist  sowohl  ein  staatswirthsehaftlieber  ak 
ein  finanzieller  Yerein ,  sein  Zweck  ist  einerseits ,  die  Staats- 
einnabme  durch  GranzzoUe  zu  vermehren,  anderseits  den 
Nationab^icbthmn  dureh  Hebung  der  Industrie  zu  erhëbtti. 

Wenn  dieser  doppelte  Zweck  des  ZoUvereins  bisber,  wehn 
auch  tbeils  unbewufst,  tbeils  mit  Widerstreben  verfoigt  wor* 
den  ist,  und  kiinftig  noeb  yoilstandiger  erretcbt  wt>rden  ware 
durcb  zweckmafsige  Anwendung  und  Combination  der  oben 
angedeuteten  Mittd ,  so  entsteht  gegenwSrtig  die  Frage,  tral* 
cben  Einflufs  die  berorstebende  Revolntion  der  Industrie  und 
des  Handeis  auf  die  Anwendbarkeit  jener  Mittel,  auf  ihcen 
femlkn  moglieben  Ërfolg,  mitbin  auf  die  Erbaitung  des  dop^ 
pelt^  Princips  des  ZoHyereins,  also  auf  die  des  ZoUvereins 
selbst  ausûben  wird. 

Dafs  wir  es  nur  gteich  aussprecben,  das  neue  engtiseiie 
System  bat,  wenn  auch  unabsiehtlicb,  die  Tendenz,  die  Ans* 
biidung  und  VoUendung  des  ZoUvereins  zu  durcbkreuzen  «ad 
zu  hemmen.  Dieser  batte  denselbenWeg  eingescblagen,  freilieb 
mil  vie)  bescbrSnkterw  Mittein,  welefaen  EogUnd  so  lange 
gegangen  ist,  er  durfte  hoffen ,  wenn  aucb  langsam  und  spXter 
an  dem  Ziele  anzulangen,  wetcfaes  England  beute  enreicbt. 
Aber  der  Vorsprnng  Englands  war  zu  grols,  es  beutet  ihn 
aus,  ebe  Deutscbland  nachkoBunen  konnte,  «nd  dièses  wird 
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daduTch,  allem  Ânscheine  nach,  verhind^t  sein,  vitdiesem 
Wege  fcrner  nach  demselben  Ziele  zu  streben. 

Dies  mufs  auch  dem  Verf.  des  jûngst  in  diesen  Blâtfcern 
besprochenen  »  handeispolitischen  Testaments  ^  einleuchten, 
und  wir  sind  iiberzeugt ,  dafs  er,  wenn  er  heute  ein  Codicill 
hinzttfugen  wollte,  anerkennen  wiirde,  dafs  z.  B.  sein  Plan 
der  EinftihruDg  eines  Differential-Zollsy stems  auf  dem 
Wege  der  Verlrâge  mit  iiberseeischen  Staaten  jctzt  nicht 
mehr  ansiiihrbar  ist. 

Aber  auch  dem  System  der  Schutzzôlle  droht  Gefahr 
von  den  Maafsregeln  Sir  R.  Peei's.  Denn  zuvorderst  wird 
sogleich  der,  einzelnen  Artîkeln  gewâhrte  Schutz  ein  uuzu- 
reiohender,  wenn  durch  die  Aufhebung  der  Korngesetze  und 
den  dadoTch  verringerten  Arbeitslohn,  England  in  den  Stand 
gesetzt  wird,  die  gleichen  Artikel  wohlfeiler  zu  liefern,  aïs 
bisher.  Ist  es  denkbar,  dafs  in  demselben  VerhaltniCs  ab  der 
Aibeitslohn  in  England  fàilt,  jetzt  im  Angesicht  der  libéral  er- 
scheinenden  englischen  Maafsregeln  der  Zollvereinstarif  erhoht 
werden  wird?  Femer  diirfte  eine  Folge  des  neuen  englischen 
Systems  die  sein,  dafs  sich  ein  lebhailerer  Austausch  der 
gegenseitîgen  Fabrikate  bilden  wird.  Dieser  wird  aber  gehin- 
dert  sein,  zum  Schaden  der  deutschen  Industrie  seibst,  so 
lange  faehe  Tarifsatze  auf  englische  Waaren  diesen  Austausch 
ersehweren,  so  lange  z.  B.  der  englische  Kaufmann  die  in 
Deutschlandgekaude,  in  England  frei  eingehende  grobc'^in- 
wand  hieht  mit  englischen  Stahlwaaren  bezahlen  kann, 
weil  der  Zollvereinstarif  sie  zu  hoch  besteuert  Sollte  der 
hieraus  (lir  die  deutsche  Industrie  sich  ergebende  Nachtheil 
nicht  so  bedeutend  sein,  dafs  dièse  sclbst  auf  eine  Ermafsi- 
gtuig  des  deutschen  Tarifs  dringen  diirfte?  Dann  wûrde  sich 
in  einer  nicht  femen  Zukunft  nothgedrungen  eine  allgemeine 
Herabsetzung  der  ZôUe  und  somit  eine  Annaherung  an  das 
engbsqhe  System  ergeben. 

Ob  hieninter  die  Einnahmen  der  Zollvereinskasse  leiden 
wiirden,  kann  fraglich  sein;  gewifs  ist  aber,  dafs  dadurch 
die  andere  Basis  des  ZoUvereins,  der  Schutz  der  Industrie 
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gesehwScht  wcrdcn  wircl.  Mit  diesem  Schutze  wird  aber 
zugleich  das  kraftigste  Bindemittel  des  Zollvereins  geschwâcht, 
denn  das  ist  der  gemeînsame  Schutz  der  gemeinsamen  deut- 
schen  lodustrie.  Die  Zollgrenze ,  welche  die  deutschen  Staaten 
umfafst,  nachdem  die  Binnengrenzen  gefalien  sind ,  der  Tarif, 
der  die  deutsche  Industrie  schûtzt  —  das  ist  das  eigentliche 
Band,  welches  den  deutschen  Staaten  und  Stammen,  die 
zum  Zollverein  gehôren,  das  Geiiihl  der  Solidaritat,  der 
Einheit  und  des  Zusammengehorens  und  Zusammenstehens 
lïir  ein  gemeinsames  Interesse  giebt.  Wird  dièse  Wirkung 
nun  geringer,  indem  die  Ursache  geringcr  wird,  so  bleibt 
zwar  noch  die  durch  einen  niedrigeren  Tarif  eher  zu  ver- 
mehrende,  aïs  zu  verroindernde  gemeinsame  Zolleinnahme  in 
ihrer  ganzen  Bedeutung  bestehen,  und  wir  wollen  letztere 
fiir  die  Regierungen  und  folglich  auch  Itir  die  Unterthanen 
des  Zollvereins  nicht  gering  anschiagen.  Aber  als  das  haupt- 
saehliche  nationale  Band  des  Zollvereins  kônnen  wir  die  ge- 
meinsame Zollkasse  nicht  annehmen  und  wir  glauben,  dais 
auf  diescr  Basis  allein  der  Zollverein  weder  errichtet  worden 
ware,  noch  sich  ausgebreitet  hatte,  noch  das  fur  Deutsch- 
land  werden  kann,  wozu  er  bestimmt  bt 

Wiirde  nun  die  eine  und  wichtigere  Basis  des  Zollvereins 
ihm  zum  Theil  entzogen  durch  die  Folgen  der  englischen 
Maafsregeln ,  so  wird  die  Ansicht  gerechtfertigt  erscheinen, 
dafs  dièse  dcm  gedeihlichen  Bestehen  des  Vereins  selbst  Gefahr 
drohen. 

Wie  ist  nun  dièse  Gefahr  abzuwenden,  wie  ist  auch  hier 
die  Schwierigkeit  zum  Mittel,  zum  vielleicht  vorzuglicheren 
Mittel  zum  Zweck  zu  wenden? 

Wir  kommen  hiermit  zum  positivcn  Theile  dieser  Bc- 
tracbtung,  welcher,  wie  sich  von  selbst  versleht,  nur  An- 
deutungen  und  Winke  enthalten  kann,  zu  deren  naberen 
Ausfiihrung  hier  nicht  der  Ort  ist. 

Die  beiden  Parteien,  die  wir  oben  der  Kiirze  halber  als 
Sehutzzollner  und  Anti-Protectionisten  bezeichnet  haben, 
unterscheiden  sich  eigentlich  nur  darin,  dafs  die  ersteren 
einen  hoheren,  und  vielleicht  fortwahrend  zu  erhôhenden, 
SchutzzoU  der  Industrie  verlangen,  wahrend  die  letzteren  den 
gegenwartig  bestehenden  Schutz  fur  hinreichend  halten  und 
sich  gegen  jede  Erhôhung  desselben  erklâren.  Schutz  der 
Industrie  wollen  beide  Parteien  zur  Zeit  noch,  nur  dafs  die 
Anhânger  der  ersteren  Schutzprogressisten  sind ,  die  der  letz- 
teren Schutz -Stabilitarier. 
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Memen  dîese  StabiKtamr  es  nim  ehrlîdi  mit  der  Eriiai- 
long  des  status  qno,  so  miissen  sie  mit  Besorgnifs  seheo, 
dais  cr  ihnen,  wic  wir  oben  angedeutet  baben,  durch  die 
Maafsregehi  Sir  R.  Peel's  factisch  alterirt  wird  und  sie  werdcn 
sich  auch  der  Anerkennung  nicht  entziehen  kônneti,  dafs  er 
auch  formel!,  durch  Herabsetzung  des  Vereins- Tarifs,  in  der 
Folge  nothgedrungen  verandert  werden  wird. 

Beide  Parteien  werden  sich  aiso  dahin  vereinigen  miissen, 
den  bisherigen  SchtUz^  die  eine  in  Ennangeiung  eines  Meh- 
reren,  dîe  andere  nach  ifarem  Stabilitâts-Grund&atz,  dea 
verànderten  Vmstâjtd&n  gegenûbcr  zu  erhalten, 

Wenn  nun  Beide  in  richtiger  Er>vagung  dieser  Umstïnde 
anerkennen  miissen,  dafs  die  Eriialtung  des  Tarifs  schon 
jetzt  ein  illusorischer  Schutz  ist  und  dafs  er  auf  diesem 
JVeffe  in  der  Zukunft  nicht  nur  nicht  wetter  auszudehnen 
sein,  sondern  raehr  und  mehr  verschwinden  wird,  so  werden 
sie  auf  andere  Miftel  denken  miissen ,  um  den  der  hidustrie 
nothwendigen  Schutz  ihr  ferner  zu  gewShren. 

Welche  sind  nun  dièse  Mittel?  Wenn  wir  erkannt  haben, 
^  dafs  der  Schutz  nicht  mehr  an  der  Greme  wirksam  gewahrt 
werden  kann,  so  werden  wir  natiirlich  darauf  gefUhrt,  einen 
Schutz  der  Industrie  im  Innem  zu  suchen. 

Und  hier  kommen  wir  zuerst  auf  das  Mittel,  welches 
auch  England  neben  seincn  vieien  andem  machtigen  Mittein 
angewendet  bat,  um  seine  Industrie  zu  unterstiitzen,  zu 
schutzen  und  zu  heben.  Das  sind  die  tvohlfeilen  Capitalien. 

WoUfeilheit  der  Capitalien  im  ZoRverein  werden  wir 
aber  erreiehen  durch  eine  wohi  organisirte  Zollvereins-Bani, 

Die  Bank-Frage  ist  an  der  Tagesordnung  in  dem  macfa- 
tigsten  Staate  des  Zollvereins  ;  die  Nothwendigkeit  eines  gro- 
fsen  Instituts,  welches  den  Geidverkebr  erleicntere ,  ist  dort 
erkannt  worden,  es  handeit  sich  nur  noch  darum,  ob  dièses 
Institut  eine  sogenannte  National-Bank  oder  ein  Staats-Institut 
sein  soli.  Unserer  Ansicht  nach  miifste  dasselbe  weder  das 
eine  noch  das  andere  ausschliefstich  sein,  der  Staat  diirfte 
zwar  dièse  Anstalt  nicht  aus  den  Handen  geben,  er  miifste 
aber  das  PubHkum  daran  mit  Actîen,  etwa  ziun  halben  Be- 
trage  der  Capitafien  betheiiigen.  Es  leuchtet  ein,  dafs  eine 
nach  diesem  Princip  erricfatete  Zoilvereins*-Bank  eine  ungieich 
mâchtigere  Anstalt  zum  Besten  der  Industrie  und  des  Handels 
sein  wîrd,  als  eine  preufsische  Bank.  Die  Zolivereinsstaaten 
betheiiigen  sich  dabei  nach  dem  Verfaaitnifs   ihrer  Zolt-Ein- 
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nahjne,  wton  eine  Jfdeike  deê  BtMveremi  nëthig  erscheint,  so 
wird  sie  tuf  dieser  Basis  leicht  und  wohlfeil  zu  bescbaffien  sein. 

Hiermit  hangt  zusammen  die  Creining  eînes  ZoUvereins^ 
Papiergeides  nach  der  oben  angeiiibrien  Proportion.  Bis 
jetzt  versitbt  Preufsen  fast  allein  den  ZoUverein  mit  diesem 
Circulations -Mittel;  die  ungefahr  20  Miilionen  Tbaler  in  Cas- 
sen-Ânweisungen  circuliren  zum  grofsen  Theile  in  den  Staaten 
des  Vereins,  wahrend  doch  Preufsen  allein  die  Burgschaft 
dafiir  libemommen  bat,  im  Augenblicke  einer  Krisis  aiso  allein 
dafiir  aufkommen  mufs.  Ware  dagegen  fteuCsen  mit  20  oder 
nehr  MUlionen  Tbalem  bei  einem  Zoilvereins-Papiergelde  be- 
theiUgt,  so  ware  es  ungleich  sicherer  als  jetzt,  au4;b  die  an- 
deren  Vereinsstaaten  zar  Abwebr  einer  von  Aulsen  mit  einer 
Geldkrisis  drobenden  Gefahr  zu  vereinigen. 

Will  mjui  aber  lieber  das  Papiergcld  einzieben,  so  wird 
es  am  sicbersten  durch  die  Zettcl  einer  ZoUvereinêbant 
ersetzt  werden  kônnen. 

Ein  Drittes  ware  die  Anlage  von  Lagerhâusem  im  Innem 
des  Zolhrereins,  wohîa  die  Industrieen  desselben,  insofem  sie 
es  woUten,  einea  stets  sichem  Absatz  bâtten  und  von  wo 
ans  der  Handel  mit  den  Erzeugnissen  des  ZoUvereins  mit 
grolsartigen  Mitteln  betrieben  werden  kSimte.  Dièse  Idée  wird 
wcniger  aoffallend  erscheinen ,  wenn  roan  den  ZoUverein  einen 
AugenblidL,  nicbt  sowoU  unter  dem  Gesicbtspunkte  eines 
Staatenbundes,  als  vielmehr  unter  dem  einer  grofsen  Indnstrie- 
uiid  Handels-^ompagnie  anffassen  will,  deren  einzehie  Tbeil- 
neiner  sieb  vereinigt  haben,  um  ihre  verschiedenen  Indu- 
strieen gemeinschaftbcb  auszubeaten  und  so  die  eine  durch 
dîe  aadare  zu  ûbertragen.  Ohne  eine  solche  Association 
diirile  es  schwer  sein,  in  der  Folge  einzelne  deutscfae  Indu- 
strieen, welche  gegrundete  Ans»nicbe  aaf  Besteben  baben, 
an  Leben,  oder  die  andem  in  Flor  zu  erhalten. 

Wenn  wtr  oben  gezweifelt  haben,  dafs  der  in  dera 
shandelspolîtischen  Testament*  vorgeschlagene  Weg  zu  tiber- 
seeischen  Verbindungen  jetzt  noch  einzuschlagen  sei,  so  ist 
damit  wcder  die  Hofinung  auf  dièse,  noch  eine  Differential- 
ZoWgesetzgebung  als  eines  der  Mittel  zum  Zwecke  aufgege- 
ben.  Ein  anderes,  welches  daou  dienen  soU,  die  Schiff/ahrt 
des  ZoUvereins  zu  befordem,  bat  kiirzHch  die  Handelskam- 
mer  von  Cob  beantragt. 

Ein  femeres  Mittel  wird  sein,  wenn  der  ZoUverein  sich 
entscbliefst,  die  deutsche  Emigration  ^  die  doch  nun  einmal 
nicbt  zu  verhindem  ist,  emsUich  in  die  Hand  zu  nebmen 
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und  sie  zum  G«gensUnde  der  Vertr2ge  mit  transatlantischen 
Staaten  zu  macben.  Von  einer  so  machtigen  Gesellschaft 
geleitet  und  bewacht,  wird  sie,  vorziiglich  wenn  sic  mit  der 
mneren  Colonisaiion  in  Verbindung  gebracht  roîrdy  zur 
Wohlthat  fiir  die  Aoswandercr  und  statt  zum  Nachtheil  wie 
gcgenwartig,  zum  grôfsten  Vortheile  des  deutschen  Va  ter- 
landes  werden. 

Aile  dièse  und  ahnliche ,  hier  niclit  zu  beriihrende  Forde- 
rungsnnttei  der  Industrie  und  des  Handels  werden  zugleich 
neue  Bindemiltel  fïff  den  ZoUverein  werden  und  man  wird 
anerkennen  miissen,  dafs  dies  nicht  ihr  kleinstes  Verdienst 
sein  wird,  im  Ângesicht  des  Zersetzungsmittels,  welches  auf 
$eitâe  bisherige  Verbindung  wirkt.  Hiergegen  werden  sich 
aus  den  neuen  Banden  immer  wieder  neue  und  festere  Be- 
ziebungen  entwickeb  und  wird  dieser  Weg,  wenn  er  nur 
einmal  betreten  ist,  mit  Naturnothwendigkeit  zu  der  innig- 
sten,  compactesten,  einheitlichen  Constituirung  des  Zoliver- 
eins  (lihren. 

Es  ist  uichts  leichter  —  und  déshalb  mtissen  wir  wohi 
darauf  gefaTst  sein  —  als  unsere  Andeutungen  und  VVinke 
fiir  chimarisch  und  unausliihrbar  zu  erklaren.  So  mëgen  sie 
erscheinen,  wenn  man  ihnen  und  der  Sache  nicht  herzhaft 
naher  tritt  und  sie  mit  Liebe  aufnimmt  und  priiA;  —  mit 
Liebe  zur  Sache  und  zu  dem  vaterlandischen  Institut  des 
Zollvereins. 

Dièse  Liebe  diirfen  wir  aber  fordem  von  Jedem  der  neben 
seinem  besonderen  preufsbchen,  hessischen  oder  wiirtember- 
gischen  Vaterlande,  auch  das  gemeinsame  Vaterland,  ohne 
welches  das  besondere  auf  Sand  gebaut  ist,  im  deutschen 
Herzen  trâgt. 

Gott  gebe,  da(s  die  Geschichte  nicht  dereinst  ihr  «SchuI* 
dig«  auszusprechen  habe  iiber  die,  welche  vor  Allen  bcru- 
fen  sind ,  das  noch  gebotene  Ëinheitsband  des  deutschen  Va- 
terlandes  zu  erhalten,  zu  pflegen  und  zu  befestigen. 
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,8ebeit  nnb  Uhtn  faffen." 


SBie  bomintrcnbe  3bcc  btefer  fleinen  ©c^rift  ip 
folgcnbc: 

5Wc{nct  Ucbetjcugung  nad^  iji  bcr  freie  SJerfc^r  bcr 
^ebcl  unfcTCô  fcriolen  2Bo^Ijîanbeô,  auô  bem  ©tunbc, 
tt)cil  unfcïc  matcricttcn  ^ûlf^qucllcn  ^ôc^fi  unglcid&  auf 
@ïbctt  t>crt^eilt  ftnb  unb  bie  Srtotur  un6  auf  i^rc  Se- 
itflftung  angwicfen  bat  !î)aô  2lfforiattonô»cfcn  ift  fût 
uit6  ein  ®efet,  ol^ne  weld^cô  bcr  ©ne  mcl^r,  ber  Slnbcre 
tiocnigcï  jum  3îobinfon  wûrbc,  2)aé  SBcrl^filtniS  ber  JRe* 
cii)rodt5t  ifi  bic  Sajîô  unfetcô  gefcHfd&aftlid^en  Serfel^T^, 

!î)iefe  2)ienfibaTfeit  criftirt  fur  affe  S93elt  unb  ol^ne 
Slu^nal^me. 

3ebeô  Sebûtfni^  ^erlangt  S3efricbigung;  ber  ®tab 
bcT  Steilifaticn  cineô  SSoIfô  cntfc^ribet  tntt)iefcm  biefem 
©efud^  nac^gcfommen  mxim  îann,  unb  barf;  um  abct 
gum  ^itk  ju  getangen,  ftrcngt  fid^  ber  ©efud^ftcBcnbc 
an,  CT  Icifict  3)icnfie  in  ®ett)drtigung  t?on  @cgen* 
bitnfien,  man  nennt  e^  fflcrfetir  ober  ïu^taufci^, 
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„^5nntc  eô  ein  ffiolf  gcbcn,  fd^rcibt  ®tOTd&  1827, 
iti  wetd^cm  feinc  Dicnfie  mel&r  bcgc^rt  wflrbcn,  fo  mûpte 
ein  fold^cô  9SoIÎ  not^»cnbig  t>erarmen." 

Uii&  an  eînem  ontere»  Dxki  ,^î)et  Ir^t,  bfr 
Se^m,  ter  ©flijit^ûfter  Ic&t  etenfo  gut  ïîon  frmmdig 
gefacftteT  unb  fcqa^tlter  Sliteit,  aie  bcT  ^auftnaiin,  bcr 
ÊaubbaueT  unb  ^anbwerîer.  3((te  biefe  !?(rbdter  be* 
friebigen  tie  Sebûrfmfîe  Slnbem;  jene  uiimittelbaï,  btirt^ 
t|R  5)kti|le;  bie  mirtdbar  buTc^  fêiT?ei1ic^e  dTscugniffc 
itjTfï  STifbftt  @r(îcre  befîebe»  alfe  cbenfo  u^eïiig  auf 
Sofîen  ber  Se^tercn^  a(ê  bicfc  auf  ^cfteii  3c"^^^  3^be 
ber  beibeu  ûrbdtcnben  ^tlaffcn  emûiTbt  ein  fclb^ftânbigc^ 
Dber  ^Scftteô  dintcînmcn,  Qb{)ekitet  ober  imdcÈt  tft  nur 
bû^jenige,  ml$c^  p^ntc  âtrbcit  Dom  ïDIitlcib  er^alifti 
Dber  burcÇ  Sijî  unb  ®ewaït  erpungcn  iiDirb.  3)icfe# 
muf  \>om  SÎDlfôrinfçmmcn  auSgtfc^bfîen  merbenj  aiié 
itmn  fonftitmtt  fi*  bajîelbf.^' 

Êtetîen  voix  iftlirt  ïiom  Sffîdfëerfcï)r  ba,  fe  bûrfeit 
mt  une  ûbeTgengt  fjalten,  ba^  unfere  ©ebilrfmjfe  fc^wim' 
gcT  ju  ftilleti  fînb,  aie  im  gcfcHfc^aftltc^en  îîeTfeanbe. 
JDarum  bû0  SlIfedaticnê^eïBflUm^;  ber  ©taat  fdbiï  i(l 
dne  StffodattDn. 

SDet  €t4!at  teiftct  une  îïienjïe;  tiacb  bem  Sîîaapjïabc 
bel  a>ienftldftuïigtn  ticrï^picÇten  tpir  ima  ©tfuern  p 
ja^Icnj  alfo  Oegenbienfte.  î)ie&  tft  Hé  9{cdprDat4t^gcfe|* 
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93iclc6  ^t  fic^  feit  einem  l^dbcn  Sa^r^unbert  gednbert, 
bo(^  f(^citibar  nur.  Die  SJerl^dttntffc  mupten  fic^  moW* 
pjiren,  mil  wir  in  ciner  Xxaw^on^ptxioit  Icbcn.  @d 
fant  fd&tt)erer  afô  e^cbcm,  eineii  £)<)eTationd<)Iaii  feinen 
Unternc^mungen  fl(^er  «orjujcic^ncn,  auô  bem  @tunbe, 
wril  bcr  SKaa^fiûb  ber  Dingc  grô^er  gcworbcn  ift,  unb 
toit  une  noc^  nid&t  barin  ju  finbcn  wiffcn.  SBir  tretcn 
au^  ben  cngen  @renjen  bcô  Solfôlebcnô  in  ben  SQBelt* 
tjerfc^ï  ein. 

3)ie  a(tc  SQBelt  ip  ba^in,  baa  gcmût^Ii^e  ©tiUlcbcn 
unfcrer  aSoreltcrn  l^at  feinen  SRetj  t?etIoTen;  National* 
îopûme,  alte  ©ebTdu^e  unb  ©ewo^n^eiten,  Sflled  iji 
entfd^wunben,  waô  ber  aSetgangen^eit  angef)ôrte.  Unter 
unfern  Slugen  tt)4^P  unb  gebei^t  ber  tiefenl^afte  SBer* 
fe^ï,  ber  je^t  fc^on  ûu6  ben  alten  ©leifen  be^  t^erfom' 
men*  gewic^en  ijî,  unb  Sfllc^  mit  angejogen  bût.  Sejt 
ifi  bie  ganje  S93elt:  Slufhalien  mit  feinen  ©olbminen, 
©ûlifornien  mit  feinen  3leid^t^ûmern,  ÎÇanama  mit  feiner 
3u!unft,  bie  tt)eite  ©cbe  ber  ©<)ecuIation  be6  9Kenf^en* 
geifie^  untertf)an.  !î)ie  ©fenbal^nen  ni»eQiren  bie  ©tenjen 
ber  ganber;  bie  3)ami)ff(^iffe  einen  ©ûb,  Worb,  £)fl 
unb  SQBep,  ber  gropartigfie  SBerfe^r,  ben  je  bie  SQBelt 
gefel)en,  erfiitft  bie  Heine  3nbufirie  ,  .  .  .  waô  ifi  ba 
(Sin  SQBiQe  gegen  îïaufenb?  waô  ^ermag  ba  eine  Sraft 
gegen  bie  8ût>ine,  wel^e  bie  5îergangehl)eit  untergrâbt? 
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mx  woUtc  ^eutc  noc^,  wic  t)or  wenig  Sa^rje^nten,  feinc 
î^dttgfeit  auf  einen  cngen  t>orgef(^riebenen  3îaum  be- 
fd&rdnîcn?  tt)cr  fônntc  cô  filï  We  2)auet? 

SRan  mu^  unferc  gTO^artigc  S^it  t>criie^en,  um  fîc 
Tcd^t  bcurt^etlcn  gu  ïônncn;  man  rnup  ben  3bcalcn  cnt-^ 
fagcn  Icmen,  um  nid^t,  wic  gourier,  in  2;tfiumcreien 
ju  ^crfallen;  man  mu^  au^  bet  inbmbuetten  î^tigfcit 
iijxî  Snitiatfee  laffcn  unb  nid^t  t?on  bcr  ©taatôgewalt 
felbft  baô  Unmôglid^e  (»ic  bic  eocialificn  wolltcn)  »cr* 
langen.  î)ie  natûrli^c  @nttt)icîelung  bcr  2)inge  mac^t 
îrinen  Se^Itritt,  »cnn  tt)it  fie  gewd^ren  lûjfcti;  bie  8[u^ 
glei^ung  unb  6omi)enfation  finbct  ûbcratt  ftatt.  gragen 
wic  folgcnbc,  mùffcn  mit  Scfeitigung  aller  3ntereffen, 
reblid^  unb  mit  t?ollcr  Uebcrjcugung,  bcantwortet  werbcn: 
SBorauf  bcru^t  bcr  SBcrfe^r?  auf  auétauf^.  SBorauf 
bcr  2luêtaufd&?  8(uf  bcm  Êigent^um.  Unb  worauf  boô 
Êigent^um?  Sluf  2B{llcn^ctfûgung  —  unb  be^^alb 
bic  Sîot^wcnbigfeit  bcê  freicn  fflcrfcl^rô. 

?lbcr  bic  ©oncurrcnj,  fann  man  mir  fagcn,  wirb 
burd^  bcn  frcien  SScrîc^r  auf  cinc  bcunru^igcnbc  SBcifc 
gc^obcn?  3)ic  Soncurrcnj  ifî,  wic  bie  9lit?atitdt,  fo 
ait  wie  bie  SBctt;  abcr,  wte  obcn  gcfagt  tDurbc,  ^cute 
^at  Slltcô  grôpcrc  aScr^Sttnijfc  angenommen,  unb  fo  aud^ 
ftc.  Sic  in  cinc  S«>nn  unb  ©arantic  beô  freicn  SSer* 
fe^rô,  fie  ijî  fcine  SRcucrung,  fonbcrn  cinc  golgc  bcr 
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3ima^me  »on  Sejî^um;  jîe  gibt  bic  3nitwth)e  ju  ben 
gro^en  Sntberfungcn  unb  ©rfînbungcn  bct  ©egcnwart; 
bonn  <)0ï)uIaTifttt  fie  biefciben,  unb  ctiblid^  beWmpft  fie 
boô  SKonopoI,  ttefe  JRuine  bcô  aRittelolterê. 

!î)ie  erjk  (Sifenhif^  in  ©iro^Ki  tt>urbe  jUJifd^eti  imx' 
pool  unb  aRand^jieï,  biefen  Senttaipunïten  beé  aSerîc^r^, 
eni(5tet,  ura  ber  »&abflieï  ber  bortigen  8ot)nïutfd&et,  im 
aïïgemeinen  3ntereffe,  Gin^olt  ju  t^un. 

2)eT  3nbmDuaIiômuô  tritt  in  fflcjug  ouf  bie  duffern 
gefelIfc^ûftUd^en  SSet^dltniffe  um  fo  t{)4tiger  auf,  al^ 
fcine  ©rf^einung  ein  SBebûrfni^  fûT  bo^  attgemeine  9330^1 
tt)erbett  foIL  îDaburd^  toixt)  nid^t  nur  eine  afbgabe  an 
We  ©efeUfc^a^  conftituirt,  fonbern  aud&  eine  ©rrungen* 
fc^afl,  ®ett)inn  genannt,  ju  îage  gefôrbett  SOSie  im 
Organiômuô  ©nna^me  unb  îluégabe  im  ©toffwed^fel 
iî^  auôgleidb^n,  unb  ein  Ueberfi^u^  jum  Unter^olte  beô 
Mxptxe  fi^  l^eraudfiellt;  fo  tritt  baffelbe  aSer^dltni^  im 
geoïbneten  ©taatél&ûud^afte  auf  5  bie  girculation  be6  aSer* 
îel^rô  ifi  afôbann  normal  (unb  be^dolb  bie  83ebeutfanv 
feit  be^  Xitd^  meincr  6^rift)* 

3)epg(ei(^en,  wie  ber  Drgantdmuô  ^df\tà)i  gend^rt, 
6(!b»ddb«  feerbeifûbrt,  ober  ba,  »o  ein  Drgan  pc^  auf 
itofien  Stnberer  auôbtfbet,  (fiatt  ba^  allé  inôgefammt 
concuriren  follten,  um  bem  ^5rper  ©efunbl^eit  unb  ©tdrfe 
fa  geben)  ^anï^eit,  ja  ber  S^ob  ara  nd(5fie  golge  auf- 
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tritt,  fo  lommen  anà)  im  6taaW(cben  Si)nlxâ)î  ?Pro- 
jeffe  i>ox. 

3)abei  tjl  ju  bemerfen,  baÇ  ber  aRenfc^  in  jebem 
itUxiMitix,  feittcr  intimcn  ©truftur  nac^,  ^6)  flleid& 
Weibt,  ob  Jlnabe,  Sflngling,  aRann  ober  ®ret^,  unb 
fo  aud&  bie  SKcnfi^^eit  i^rcm  SBcfen  nac^,  wdl^rcnb  ber 
gefetlf^ûfai^c  SSerfc^r,  bic  ©cfeDfi^ûft  mit  eiiicm  SOBorte, 
bie  t>erfi^icbcnen  JRelotionen  barflettt*  ©o  famen  nac^ 
ben  ^nobenfi^u^en  ber  Set>ormunbuit9  bie  Çlefleljafire 
M  aRittelalter^.  ©o  treten  wir  anâ)  an^  ben  ©renjen 
be^  bef^rdnîten  8anbt>erîe]^r^  in  ben  offenen  SQBetoerfe^r 
ein.  3(^  nenne  bûê  bie  émancipation  beô  »&anbeld. 
2)er  SJerîebr  an  unb  fur  jî^  dnbert  nic^t,  nnr  feine 
83ejûge;  fo  ïam  na^  îp^ônijien  (Sartftago,  nad^  ben 
aSenetianern  îamen  bie  ?Portugiefen,  bann  bie  »&oDdnber, 
l)ierauf  bie  Snglfinber.  SfDein  ber  Serîe^r  ber  SBergan- 
gen^cit  t>er^4It  jîd^  jum  Sîerîel^r  ber  3wîunft,  »ie  eine 
2)orffir^e  jum  ©t.  ?Peter  in  fRom,  »ie  ber  ^abe  jum 
SKanne,  wie  bie  6rbe  jur  ©onne. 

3<^  ijaU  bereitô  barauf  ^ingebentet,  unb  iâ)  wiff  Wer 
fperieDer  barauf  einge^en:  ba^  ©tubium  ber  <)]^çftoIogi* 
fc^en  Slnatomie  ift  in  t>ielen  Çragen  t>on  unbere^enba* 
rem  SîuÇen.  ©o  au^  ^ier.  aJUt  SBren,  bem  Grbauer 
ber  majefîfitifi^en  îPaulôfird^e  in  8onbon,  bin  id^  ber 
8rnfl(^t,  baÇ  ber  9Re^aniémn6,  wenn  ià)  fo  fagen  barf, 
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bit  aReîifd&cnnatur  oft  bti  gewiffen  gâflen  im  ©tanbe 
i^f  un6  Sluffc^ru^  ju  ertl^ctlen.  3c^  Uijaiv^U,  baÇ  Me 
Sïutofratie  bcr  menfc^Iic^en  ©efeDfc^aft  mit  bcmfclben 
Slcd^te  angenomtnen  wetben  mu^,  n)te  bie  Slutohatte  beé 
menfd^fit^cn  Organi^mud,  o^ne  bit  »&^<)ot^cfe  etneT  tfo- 
Urt  gebac^tcii  Scbcnôftaft;  wfe  bie  Slutoftatic  bct  ©ter- 
ttîimtltf  wo  ba^  ©oIûtft>fiem  bem,  in  ewigem  ^rei^Iauf 
fîd^  bewegenben  Slfhalf^emc  untcrgcorbtiet  iji;  tt)ic  bie 
atutofrotie  bet  ^irc^e  enblic^. 

35le  olten  Slômer  l^obcn  biefer  anfl^t  in  83cjug  auf  bie 
SWagifiratur  ge^ulbigt,  unb  ^atten,  ira  SJorbeigel^en  ge* 
fagt,  baô  i>ox  ben  l^eurigen  SQBeteerbcfferetn  junt  SSotaud, 
baÇ  fie  fletô  bie  Sfutoritât  ad^teten,  tt)d^renb  unfete  Um* 
tt>dljungen  biefelbe  fietd  ju  unterminiren  fud&en. 

@ô  ifi  burc^  bie  Çorfd&ungen  in  oDen  %&à)txn  beô 
ÎBiffenô  je^t  jur  ®ett)i^]^eit  geworben,  ba^  bie  Watur 
in  i^ren  fo  manigfaltigen  Darftellungen  fid^  boc^  nur 
bePdnbig  wiebet^olt  unb  bie  ganje  6c^6<)fung  einem 
îPûralettiômuô  ^on  analogen  ©rfd^einungen  Qtijox^t,  obet 
ttoie  id&  an  einem  anbern  Otte  fagte:  toute  la  nature 
est  calquée  sur  le  même  plan.  (56  ifi  abet  an  ber 
3eit,  baÇ  man  e6  t^erfud^e,  aOe  Çd^er  be6  SBBiffenô  in 
einer  »§armonie  ju  t^ereinen ,  fie  auf  i^re  ^ndpien  ju* 
rûrfgufû^iren,  um  burd^  biefe  SSereinfac^ung  ber  JBoIW* 
bilbung  nii^Iid^  werben  ju  f6nnen,  benn  Siioilifation  unb 
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Idngjî  flefd^cl^cn,  wcnn  nid^t  ber  Saconiômuô  fid^  leiber 
auf  unfern  ©d^ulcn  unb  in  unfcrn  8c^rf5^ern  aHjufc^r 
eingeniftet  t)âtte.  X'icfcr  ©aanuêmiie  ijut  \un  ^im-^ 
f«T  @cld)tte  t*oiî  ^iic^;  boc^  at^  9)îa4ipfïtib  fûT  tie 
Sîolfêerjic^ung  imb  Oiïg^tttbilBitng  fottte  a  nitfrt  ange* 
ni?mmcn  wertcri^  cr  tritt  bcr  diitiiJicfdimg  bet  nûtilTlu 
^m  @eificétt)dtigfeit^  ivclrfje  iiit  Sctmalii^iniié  crftirft 
wirb,  entgegeit,  unb  bUM  eiii  t^cet  i?oîi  §aUnî>if[mi, 
m((5e  an  aBottcu  crfîtibcrifci^,  a&er  an  Bbeen  ann  ftnb, 
©û  iKr^c^ciî  brc  3iiïiïiift  iii*t,  imt  ïjûltni  au  bcï  2îer* 
gangen^dtî  fîc  fmh  ber  Stcin  te^  9liifïDpcé  fur  beii 
tjnrtiûnftigfii  gûrtfc^ritti  unt  toîtiiac^  fur  bic  3)urtï)fûl)* 
ïung  ber  gre^attigen  3bee  be^  Sctoerfehrl  —  of)u« 
gyirmalMtcnl 

93tcDd*t  ba^  man  mdne  Sniii^tctt  p  ï)f)ttDfrt)I)ti'([^, 
ûbet  ttjaê  baffdbt  kbruie»  fod,  uitauéfilBrbat  fiiibct 
3c^  antïtcrtc  bataiif;  îîti  IDafjre  ^UjitDfoyfjic  Ic^rt  bic 
?lrnt?ciibiîii^  ^m  Onmbfilècii  auf  îî[)atl'ad?en  uiib  uingc* 
Idjilj  eiite  folt^e  miti  fïc^  jcbcr  ÏÏJîciïfcfe  ju  cigcn  matijm. 

3ft  ï>cTOCTfIic^  bcfi^cilb  jcbc  îptjik^ferti^  iDcl(^e  !?cr* 
fudit,  bcu  9JÎ€iïf(^m  gctrcntit  ïi^m  gcfcUfc^aftltc^cii  aJer* 
bûiibe  barpftcttcnj  ift  ï?an)eïfli(^  jcbe  *pt)ilcifDïjï)k,  ïDelc^e 
bcm  gataliêmuê  {julbigt  Dbet  bcm  Di>rinn^mu0,  obct 
wie  STOadebroiid^e   in   jcbem  ^atnmerfdjlng  bic  ^ctnb 
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©otteô  crfeniit;  jcbe  ?p]^iIofoï)^ie,  weld^e  Me  ©cbe  M 
eitt  Sûmmett^at  fd^ilbcrt,  rinc  S^coric,  wcld&c  au«  bcn 
3etten  bet  ®m>alt^mfd&ûft  iatàxt,  »o  Sîitter  uni)  aW6nd&* 
ifjnm  auf  ^ficn  bcô  SSorfô  (ebtcn,  unb  fo  bte  JRcformatioti 
l^ertcifû^irtcnj  enblid^  jcnc  îp^tlofojj^ie,  weld&c  anmmmt, 
ttoie  SKatt^uô  unb  fein  ©orgânger  SQBattace,  bap  bic 
aSorfe^ung  ftd^  nid^t  felbji  gcnflgen  ïônnc,  unb  bie  menfc^- 
lic^c  ©cfcllfd&a^  am  @nbc  fîd^  felbji  ju  t)tel  werben  bfirfte. 

SBeber  SBallace  nod^  Tlali^u^,  tt)eber  3.  3.  3îoujTeau 
nod^  Çenelon,  in  feinem  XîUma(i),  mttx  Soffuet,  ber 
ebeipe  ©eiji  nad^  îpiûton,  noc^  bie  3efuiten  in  bet  5Pa* 
ragiiûi,  l^aben  bie  gtoÇe  ^Prindpienfrage  be^  freien  JBer* 
Utjx^  rid^tig  aufgefa^.  ffbix  SRofeô  ifi  ber  ©njige,  bet 
feit  3ûï>ttaufenben  ben  ebein  Orunbfaft:  Icben  unb  leben 
lajfen,  erîannt,  unb  in  feinem  Set^irihiô  mit  meijierfiaftem 
Ueberblirfe  fiellenweife  angebeutet  i)at 

!î)er  Cellier  ber  alten  S^ule  lag  barin,  bai  fl« 
liberaD  tt)ie  in  ©;tna  bie  3nitiatit?e  ber  ©taatôgetDûIt 
gebot.  2)ie  Omni^jotenj  berfelben  ging  i^r  ûber  aiDeô, 
ia  wie  bie  ©efd^id^te  (e^rt,  bi6  jur  ©taatêinbujWe  er^ob 
flc^  i^re  Utoï)ie.  Sie  vergaÇ,  ba^  ber  ©taat  felbjî  eine 
afforiation  iji,  ba^  man  ber  entwidelung  ber  înbiri* 
buetten  îï^dtigfeit,  t)on  ber  Slîûtur  gegeben,  feine  burd^ 
eine  Storm  ju  beftimmenbe  ©^ranfe  entgegenfeften  bflrfe; 
bai  bie  freie  SBa^I  eineé  6tanbe6  gan)  notûrlic^  mit 


Digitized  by 


Google 


12 


bcr  frcien  Slu^ûbung  beffetben  foïgetid^tig  îufommen^dngc, 
utib  mnn  ber  ©taot  ba^  ®ne  jugebc,  cr  ba6  ainbere 
flcwfil^ren  lajfen  mûjfe,  in  (Sonfcqucnj  mit  bcm  aufflc* 
jielltcn  îprincip. 

@^  ifi  ttoeitcï  obctt  angebeutct  wotbcn,  SBelt  unb 
aJlenfd&^cit  fdcti  bur^  analoge  ©cfcftc  regicrt,  bem  ifi 
in  ber  3;^at  fo,  9RuIbcr  Icl^rt  mit  ûbertafc^enbeï  SOBa^ï* 
l^cit,  baÇ  bic  aRatcric  jur  i^armonic  jlrebe;  ic^  folgc 
bem  geifhei^en  5Kannc  in  feinct  ïcnbcnj  unb  fagc: 
au^  bic  jum  Scwuptfein  i^rer  fcibjî  gcfommcnc  aRotetic 
i)at  biefcibe  Sïufgabe,  unb  idb  tdufd^c  mid^  nidbt.    3^ 
fel^c,  ba^  attc  Scmbinationcn  be^  aScrfc^rô  barauf  ^in- 
bcuten;   bic  »&anbelégçfd^id^tc  aOcï  SSôlfcr  unb  3^^^ 
Utjxt  c6  mic^,  unb  mit  Schiller  bflrfte  i^  auônifcn: 
„^Bnnte  Me  ®t\âiiâ)U  boDon  f(^tt)eiôcn, 
,,îaufcnb  @teine  wiirben  rebenb  è^wô^H/ 
„25le  man  auô  bcm  ^(^ooê  bcr  (îrbc  grSbt! 

SUfo,  tt>cnn  atteô  fîc^  auf  îprinci))icn  jurfltffû^ïcn 
Id^t,  jcbc^  îprincip  fcinc  î^^fitigfeitôfp^dtc  ^ût,  unb  in 
bcr  SBclt  fictê  jur  cnblid^en  Sïu^glcid&ung  ba«  Sntgcgcn* 
gcfe^tc  gcfdbaffcn  wurbe,  unb  fo  natflriidb  «în  ^rinci* 
<)icnWeg  t>eranla^  wirb,  fo  fann  mit  moralifi^cr  ©e* 
wi^^cit  fcfîgcfîellt  werben,  bai  ber  Çortfd^ritt  fieté  aW 
©icger  au6  bem  ^ampfe  î^ertoorge^en  muÇ;  benn  ic^ 
trage  in  mit  bic  reine  Ueberjeugung,  unb  meine  8efer 
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werben  fie  tl^eilcn,  ba^  bie  SBorfe^uitfl  eô  ni^t  gctt>otIt 
^ai,  ia^  Me  menf(^Iic^e  ®efeDfd&ûft  fkttë  an  aSertoot^ 
fommnung,  olfo  an  SOSo^lfianb,  an  gfeilifation  ab-, 
fonbetn  melmel)r  junel^me,  unb  ber  unbefc^ïdnlte  SSet- 
îe^r  ijî  ber  einjige  SQBeg  baju. 

35ie^  iji  bet  ©inn,  ber  ol^  ^avUft^&anU  tjotliegen* 
ber  3)iffertûtion  unterliegt  35er  ^oïgefd&riebene  SRaum 
erlaubt  mit  ttid^t,  fo  geme  ic^  c^  gcwilnfc^t  ^fitte,  in. 
3)etatl6  einjuge^en.  Uebtigenô  XùiU  ic^  nur  antegen, 
bamit,  wenn  bie  grope  B^^frûge  beantwortet  werben 
fott,  meine  Sefer  auf  jle  bereit^  aufmetîfam  gemac^t  wor- 
ben  jtnb.  3)arum  f)aU  tc^  aud^  ben  Sntf^Iu^  i^a% 
t)on  bicfer  SfTbeit  îoerfd^iebene  8(u6gûben  ju  tjerôffent* 
Hd^en,  um  biefen  3been  bie  gr6§tm5gUd&fie  SJerbteitung 
JU  geben;  mein  SQBetf  ûber  bie  »§anbeU^)^iIofo<)^ie 
mrb  biefelben  flbrigenô  ndl^er  etôrtem. 

©0  aifo  ijî  bie  @nt»irfclung6gefcj^ic^te  beô  aSerfe^rô 
»om  befc^rdnften  jum  freien  SJerïe^r,  ganj  analog  jener 
be^  9Renfc^en;  juetji  ifi  ber  Çni^tbebâlter  fetne  SBelt, 
bann  wirb  i^m  bie  SQBelt  jum  Srud^tbe^âlter. 

®^6n  fagt  ^içpohaM  in  Sejug  auf  ^eilfunfi: 
wenn  bie  Statur  ba^  ®egent^eil  witt,  fo  iji  mtt  unfe- 
rer  3kad}t  nid^td  getl^an.    Sange  adbtete  bie  ®a(enifdbe 
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M^î  ni^t  auf  Mefe  f(Baf)xi\nt,  Wô  bie  ©egcnwart  i^r 
bad  Sled^t  ju  erijiiten  tjcrfd&affte.  ©o  wirb'é  mit  bcm 
frcien  aSerîe^r  einft  fein,  unb  ber  3^tt»cTein  ficllt  im 
^Icincn  bat,  wa^  in  mm  ^albcn  3a^r^unbctte  unfcte 

9îacf)fimimeïi  mnx  'SBdthanM  im  ©rcpcti  mioartcn  tûrfcn. 

3f nt  5tî  (SlcmcutC/  welc^c  imc  bie  33iich|tabcn  bic  S^jm* 
djemiH'lt,  bfu  ganjcii  SBcItbaii  baïjïcllcii  unb  fic^  in§ 
Uïtcjîtiic^f  na($  3*^f?'^'i^ï'ctl)d[tiiijtcn  roinbiiiîreu,  le^reii 
uu^f  H^  Stlleé  flicnicbeii  fî4  iictt^  mat^cmatifd?  abgc 
mcjTetKîï  îBaturgefc^jeii  bmjcgt,  fcit  Utanfang  bct  2Ge(t 
ini^té  9îeue6  gcftfiafîciî  îî?urk,  Slttcê  mit  ciitc  %oIqî  ifl. 
§îer  xmxb  ni^t^  f^iiiiiigcfngt,  nûtt^  iMrb  MmiKîîge^ 
noimneï^  mâ^té  gcfjf  iHïIcireu  iinb  niijtê  tami  ané  nidjtS 
^ea^orgel)en  !  9Eic  be(ct)reïib,  i»ie  uTiumgdiigIt($  iiett)^ 
WirùiQ  ift  bie  itcnutni^  d^emifc^er  unb  mat^emcttifi^er 
artft^auung  jcbem  ©cbttbctcui  unb  \m  nui^ottcttbd  ijl 
bk  @r|iet)nng  beffm,  n^cl(Çer  bftfelben  mtkfjrt 

Die  meufrfjtîclje  Ocfeiïfsftaft  felgt  in  ifjvcu  SBa^îiier* 
wanbtfd&aftcn  v'i^nltcï^eîî  ®efc|en  xviî  bie  (Sîjemie,  t)îcr  i|i 
ahcx  hît  a)îcnfc6  ba^  tcnftituireuDc  (Slemcut  Xic  îi^OTie 
bct  dqubûtati^  fjot  aud^  im  ^erfcfjr  iljre  9inw?arbitug. 
gefimben. 

gé  wûtbe  ftcfe  bd  aller  2Giffcnfcf^afttid)fcit  ber  Wîai\<^ 
imn,  menu  cr  annc[)nicn  wDllte,  feint  Sogtî  wAtc  bie 
Sogif  ©Dtteé;  bcm  ift  uirfjt  fc.     ©ra^jlnfc^  barqefietlt, 
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flnben  unfcrc  6c^Iûffe  nadf  einet  gcwiffcn  Stei^nfolge 
flatt;  wir  faflcn  j.  ».  A  B  C  D  biô  Z.  SRun  ip  in  ber 
«atut  bie  ©cric  oft  anbctd,  j.  33.  A  C  D  bid  Z,  obcr 
AA'  BB'  biô  ZZ',  obcr  fclbfi  A,  BB',  CC  —  ZZ'. 
2)ad  tritt  un6  in  unfcm  SBa^tfd^cinlid^fcitôtcc^nungcn 
fictô  uncwartct  cntgcgcn,  iamm  unfcrc  SSctftô^c  unb 
SScncd^nungcn,  baxnm  bic  ©cfol^rcn  bcd  Sliôfirctt^,  ba- 
nrni  bic  Ungcwi^^cit  auf  jcbcm  ©d^rittc  unfcTcô  Scbcnd. 

(Sine  ScnH)cnfation  iji  unô  auf  bcr  anbcrn  ©cite 
gcwotbcn,  cô  ifi  bic  SQBo^focwanbtfd^ft.  ®Ici(^c«  fin* 
bct  jî(i&  îu  ©Icid^artigcm,  fo  A  ju  A,  fo  B  ju  B,  bo(^ 
tticfet  A  ju  R,  obcr  B  ju  Z.  arifiotclcd  wcijî  fc^on  ba* 
Touf  ^in. 

3)0^  ni^t  auf  bic  ®cfcOfd&aft  aOcin  ifi  ber  3Kcnf(i& 
angcwicfcn,  bic  Statut  foU  unb  muÇ  cr  Ictncn  ftc^  un- 
tert^an  mad&cn;  jcbcr  ©icg  bcr  3bcc  bc^  SKcnfc^n  ûbcr 
bic  SWatcric  ifi  cin  ©^titt  t>otwdrW,  cin  ®ctt>inn  vat 
ithtn. 

3)ic  Slgricultur  in  ©nglanb  iji  mit  bcr  Snbufiric 
9lci(5cn  ©d^ritt  gcgangcn  unb  ^ot  arfcrbaulid^c  ©crdtfy» 
fd^aftcn  cingcfûl^rt,  tt>cld&c  bic  ^^nbarbcit  wcnigcr  mfl^ 
fam  ntac^cn,  unb  oft  ganj  auf^cbcn.  2)cr  Sanbbau  in 
(Snglanb  fic^t  auf  cincr  ^bfjt,  wcid&c  Scwunbcrung 
vcrbicnt. 

3*  ^6c  ©ctcgcnWt  flc^abt,  bicfc  ©ultur  in  bcn 
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^etfc^ebenen  ©raffc^aften  (Snglatibé  ju  fc^cn,  Wc  trcff* 
lichen  SBcrfc  ber  (Sngidnber  barûbct  ju  lefen,  unb  bann 
ben  Sanbbau  in  SluÇIanb  bamii  ju  tjetglei^eit,  wo  bad 

ïauTVï  mil  eô  ftimmli?^  ift,  Sm  î?oIf  îft  utn  fo  vDcni' 
ger  arteit^lufliii,  afô  rô  Èiwmtmibet  imD^  tnei  ifi  ter 
Sérient  torpiter  Sîatur,  bott  bci  ben  Stitteii  regfmu, 
pTObitctb.  9îu^laiib  preburirt  fefît  wenig,  (Snglaub  PbcT 
9lDïbanurtta  fcfjr  viet.  9îûrDamerifa  ifi  frei,  SJtuplaub 
beciigt  tu  fciticm  îîfrfel)t. 

Qinft  ïDarcit  iH  .§àîibe  tt&tfjig,  rine  9îabel  ju  ffrri* 
gm^  eîu  Sttfcciteï  fonnte  feine  20  tdgîii^  liçffrn^  unb 
IH  ^dnbÊ  î)robïuirtcn  ipàUx  5000  ©tûct  t5gU(§.  20 
liefm  ciiu  aJîafdjinc  04  6tM  pet  5Dïinute. 

SDîaiic^e  ï)cmûntoeu  lk\î  ^PTeburtiDttdt  auf  ^oflçii 
bct  ^anbarbcit,  Sic  f)ârtcn  -Kccfît,  wcnti  dm  fold^e 
3^atfa0e  ifûiitt  bafrançc,  alldit  bie  ganic  ffieltiirbnung 
iiiiiunt  ^minii  baian,  eê  faun  incita  anber^  fciii,  greî-^ 
licfe  wnn  cin  diifciriger  ^JÎatTii^ri^inuê,  bcr  glaubt^  mt 
nmiii^cr  *£>altiDiffer,  R*  fdbft  gcitilgàt  ,^ïi  f&nnen,  eine 
Hnftlicbe  S^î'iïftnc  iin  Jfanbc  l)OTomrbritrtf  (d  mag  man 
fl*  an  baê  il&di^crpanbnu  3iitmfïc,  akx  ja  nic^t  an 
ben  S'^^Hctïi^i*^  f^alUih  Sffiena  cin  Slrgt^  um  bcm  Deli- 
rium  tremens  Sin^^alt  ju  tljun,  bie  îpflanâung  bet  Slcben 
ï^etbickn  wciik,  itnltbc  man  ihn  nicf^t  aie  cincn  Sa^iî' 
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toîttett  bettod^ten?  3)a«  (Stfemten  eme«  ©eMrfnifftf  im 
©taate  lieflt  aflein  im  Scteul&e  ber  6taat^ett>alt,  fie  ifi 
bad  fe^enbe  Slufle  in  Ocr  Slutofrotic  ber  menfc^Iid^cn  ®e* 
feOf^oft    3)iefe  «ufgabe  ifi  feinc  Uià)U. 

2)ie  6taatôminner  in  @nglanb  ^en  barin  einen 
Seller  gemad^,  ba^  fie  glauben  fonnten,  @ng(anb  f5nne 
ffit  bie  ganje  SQBelt  monufacturiten*  ^itx  tûit  ûbetoQ 
tritt  ba«  @cfe>  btr  Circulation  M  SSetïel^rô  ebcn  fo 
bejHmmt  auf,  toit  jeneô,  wcrd&eô  bie  Slu^Ieic^ung  be« 
\)enôfen  unb  ûtterietten  Sluteô  bebingt  Slud^  ^ier  finbet 
Sbtôgletd^ung  ficM,  unb  man  finbet,  ba^  ba,  uoo  bad 
lanbbautteibenbe  Soif  ftd^  jut  inbufbrietteibenben  Se« 
95llening  t>et^&lt  wie  3  ju  2,  SBo^Ifîanb  ju  finben  if). 
Stoc^  meiner  Ueberjeugung  fônnte  bie6  3<i^l^<i^^^^^ip 
ald  Storm  aufgefleQt  m^ben. 

3tt>eitaufenb  arferbautteibenbe  gomilien  »erconfumiren 
eben  fo  viel,  ate  500  inbufiriette. 

3ebe«  Soif  foUte  fldb,  »ie  jebet  SWenfd^,  angetegen 
fein  loffen,  feine  @))ecia(itât  an  fidb  aufjufinben,  unb 
wenn  fie  aufgefunben  ifi,  babei  be^anen. 

(gin  Soif,  boô  felbfî  «IW  probudren  woUte,  wûrbe 
einem  SRenfdbtn  i^'ii^t  ^^  ^^^  StDem  Stwaé  wei^, 
obet  ont  (Snbe  ol^ne  Sufûnunen^ang. 

2He  Sbifer  fbtb  64)IIefti)>-'3nbimbuen  unb  mfiffen  afô 
foI(^e  betradbtet  ti>eTben. 
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aSôIfcT  wic  3nb&)ibîieît  mflffen  ttio^tu  wcrben.  Su 
bcr  aasdtgefcl&id^te  jie^t  nur  ®n  SBol!  ba,  bûd  einer 
fçftemattfd^en  (Sr)tef)ung  genof  ;  e6  ifl  bod  jlAbifcl^e.  (Sd 
t)at  aOe  a35(fer  ber  SSelt  unb  fafl  ^  fe(bfl  fibttlebt. 

34  fagtf,  tic  i^iilfâquctlen ,  xmléî  kt  3)îenfi^  au# 
bet  OîatUT  jief)eu  fôiinc,  fricn  gtofa^rig,  iDie  SEBiffcn- 
jiÈcip  ifl  bct  SBeg  bajui  scîeace  is  power  f^tith  bcr 
flciflrettftc  5Pûpe. 

a)tr  ©iffenfcfeaft  toiib  bcm  SBdts^cïfc^r  Ht  ïpaltiie 
bfé  SBcltfricbcii^  Tcic^cn,  3f}x  ii^irb  mciit  ei  ^u  ©rrtûitle» 
ftûbeti,  ba§,  cfje  ba^  Sluge  biefcê  3^^&t^nHbctt6  gefc^î#*n 
tfi^  tic  SRittel  Srieg  §u  fil^ren  fo  foonibabcl  ffiu  tt^etbçn, 
bûf  bie  diDitifation  bni  ^Tieg  tiidjt  metît  fûrcbtçn  luiib; 
fiffjeube  i&eac  mrbtn  auf  ein  SBinimnm  TebiiriTt  wx* 
itfif  bie  3Hb(i|lrie  mtb  iicuc  ^tiîftç  gmitimn,  unb  bet 
fflerfebr  in  feinet  f(*5nfïcn  Sfnfiglcit^iinfl  ftd^  btîMHgen, 

3ebe  SJîenfcbcnhaft,  bie  fe  gmcnnen  ipitb,  ift  fegcn* 
bringciîb. 

3fitgcTOtnn  ifl  bîc  Sofuug  unfcTeô  3ahTÏ)«nbett0,  gajï 
fcliinnt  c^^  aie  tui^tlc  eô  ttat^^olen,  wcua  3a^Ttaufcnbc  ju 
ttjiiti  tietfduintcni  ffîic  incl  3Rt(£iDiien  bccft  tic  SNatier 
©rbe,  ïiDric^e  im  Sûiifc  bcr  Sû^t^iînbette  itduintni,  n)Cié 
bet  imê  in  ©rfilttung  ging!  3^  «enne  mit  3)dbdûé^  bct 
bcm  ÎOÎenfctiengfifi  glilgcl  aiitjcftctc  unb  bie  ©djifféfcgH 
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erfûnb,  m\>  «.  J>e  ®ora^,  bec  t)Oï  l»rrf  3o^tîiunï»etten 
im  ^f«i  Bon  Sotcettono  bo«  «Pe  ®oim>ff(i^tff  vont 
©t(H)el  lûuftn  He^,  waé  untead^tet  Mteb;  (îpi^gotad,  bet 
unffï  SBtItfi>pem  le^rte,  unb  @ett>eta«,  bw  juwfi  bie 
ditculûtion  be«  »Iute«  etba(^te,  »on  ^tseç  f},4ter 
bewfcfen.) 

a»tt  bem  Stttgewinn  flt^t  bie  «errinfad^ung  in  ber 
a[u«ffl]^ning  int  3ufammen^ng,  ^iet  begtgnen  wix 
»amen  »ie  Solneç  (®i)wd6fhibitn),  STOo^or  (®&inir- 
flie),  Wâgele  (®Aurt6ï)Ufe),  Stgenbte  (©eontettie),  ®tf 
bf  Seoumont  (©eologie)  «nb  fo  vide  «nbere. 

aSîie  ba«  ad&tjtftnte  So^tl^unbert  ben  «nfd&rag  jut 
3bee  bt«  freien  »«îeftr«  8«9«^en  N,  fo  fl«^5rt  bem 
neiinje^nten  bie  €^te  bet  «uéffl^ning  beffelben.  «ud^ 
^iet  Seteinfa(^ung  ofô  «Jhindp. 

SBa«  ôbet^u»)t  ift  einfod&et  old  fagen:  laissez  faire 
—  laissez  passer,  ne  dérangez  pas  l'initiative  du  dé- 
veloppement, laissez  se  déclarer  la  nature  (@vunbfa$ 
unfem  economtPtf(*en  ©(ÇuTe)?  SBo*  tjl  Betnflnfttget  al« 
be^ujrten:  leben  unb  leben  loffen?  SBo«  gegtflnbetet, 
Ole  bie  aJhttualttfit  bet  2>ienjiWjhmgen?  SBa«  natut* 
gemdfet,  oie  bie  Sïnno^me  einee  a«gel)inbetten  ©etîe^te, 
dncr  notmolen  Gtrculotion  unb  Stuegleid^ung  im  9fue' 
toufd^? 

SSœ  swntaA^ieet  oie  bie  Soncutten}  (fie^  ®.  6)? 

2. 
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SBa6  folgcru^tigcr  ûK  bie  SSefjauptung:  ber  normale 
SSerfc^r,  natUTgcmdÇ,  tnfHnfti\)  fo  ju  fagen  jwifd^tt  pro* 
buïtitjcn  Sîôffcrn,  wcrbc  fld^  ganj  t>on  felbfi  auôgleid^en, 
wte  in  unferm  Mtp^  bie  boi)i)cIte  Circulation:  (Sinna^mc 
unb  Stuôgabe. 

SBaô  tijwt  bcr  Slrjt,  ju  einem  iranien  gerufcn?  er 
fû^ft  bcn  5Pute;  unb  bann?  bann  fud^t  cr,  ber  9(latur 
nad^^elfcnb,  bic  ©rcufation  bcé  ©toffttJcd^felô  wiebcr 
normal  ^erjujîetten. 

©taatômdnner,  @conomifîen,  ^ut  befgleid^cn! 

Uebcrafl  Slu^gleid^ung,  Slu^taufc^,  Sompenfation! 

!î)ic  î)icnftletjiungen  im  gefcûfc^aftlid^en  Sîerfe^r  wcr* 
ben  um  fo  (cic^tcr,  afô  bad  3wfûnimenwirfcn  toielcr  ^tSftc 
biefelben  ermôglid^t 

5Pariô  iji  in  toicfen  95cjicl&ungen  wo^ffeifer  aU  btc 
îProt)inj,  weil  ^icr  gewiffe  3)imjîleifhingen  %ucrer  be* 
ja^It  wcrbcn  mflffen,  afô  in  ber  alten,  \)oIfreid&en  Sutetia. 

t^err  (Sf).  2)ûpin  flatt  ba6  JRea^jrocitdt^efe^,  voit  id^  e6 
aufPelle,  geften  ju  laffen,  fleUte  ba6  egoijHfd^e  ?Princip 
auf:  chacun  chez  soi,  chacun  pour  soi,  unb  l^atf  }um 
©turje  ber  SuIÇ'îDçnafHe.  Çranfreid^  trfigt  fc^wer  an 
ben  Solgen  biefer  treulofen  îDoctrine. 

@ê  gibt  nod^  eine  (Slaffe  Seute,  weld^e  bct  junet^men* 
bem  aSerîefjre  bie  Ucbertj&lferung  fûrd^ten?  Sflur  bann, 
wenn  ©taatômânner  wie  Slerjte  ge^ter  mad^en,  unb  bie 
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Snbufhic  ju  fe^r  focolijiten  unb  wic  ein  Sein  in  einen 
©^raubfHefel  einjiDdngen. 

Sïfô  ber  ncue  rufPfd^c  îïanf  t)or  wentgen  ^oi^xtn  in'ô 
iîbtn  tcat,  bcT  btn  Mer  aufgeflellten  ©runbfdften  an" 
nd^etnb  ^ulbigt,  fad  id&  in  ?Peterôburg  unb  aRo^f au 
butd&  bie  ^erJooTgetufene  9leaîtion,  weld^eô  Uebel  eine 
^inaufgefd^roubte  Snbufhie  flber  ein  8anb  btingcn  fann, 
in  gewiffen  gdtten  ben  3luitt. 

SSSûô  ber  Ueben)5(fcTungôtbeorie  auf^alf,  wat  bie 
feltfame  35e^auJ)tung,  bie  SeîoôlfeTung  ^erbopple  fîd^  aile 
25  3û^re.  @6  tt>ire  bemnad^,  »enn  toit  1200  3Rittio^ 
nen  aRenfc^en  ûuf  ©fben  iSi)Un,  bie  SWenfd^enjaf)!  «nnc 
1800  nur  300  aWiflionen  gewefen,  1775  nur  150  mU 
limtn,  unb  8lbam  unb  ®i>a  fdnben  fid^  m  SRittefalter! 
aSBenn  3ï)t  bie  UebettJôHerung  fûtd^tet,  warum  bet  aiergte? 
^eilîunfi  unb  @nh>ôlferung!  weïd&e  Sonttafîe!  ober  flnb 
bie  iranien  nur  be^^olb  ia,  ben  aferjten  Srob  ju  îoer* 
fd^ffen,  ober  ber  ^rieg  ber  ©olbaten  tt>egen? 

2)ie  Uebertjôlîerungôfurdbt  fiH)rt  und  jum  (Smigra* 
tionôfd^winbel.  Se^erer  f)at  @i)anien  ju  (Srunbe  gerid&* 
tet}  ed  warb  reid^  an  ®olb,  aber  arm  an  3)îenfc]6en«* 
fraften.  2){e  frfiftige,  t^otenlufKge  Se^ôtterung  jog  won 
bannen,  unb  f^)dter  erjl  warb  ber  SSerlufi  enH)finbttd&, 
ate  ganje  «Iter^îlaffen  fe^ften.  3)er  Srouffai^ifd&e  ïBanif 
)p\xtàmne  Hetet  ein  trefflid&eé  «nalogon  bar;  momentan 
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linbcrn  We  ©lutentjtc^ungcn,  abtx  Me  îlatur  tdd&t  jld^ 
fpdter  um  fo  empfinUtd^eT.  $i^9{to(ogifcl^  f^efprod^di,  bit 
Kiiweubutig  bft  Sliitent^k^ung  ift  ftf)t  bef(J?tâtift;  îtom" 
nûjlifc^  fletiDïïintcn,  bie  (Smigrarieu  Èringt  nur  (u  gmnf' 
fm  gMf«  annc^mbrttc  9îcfultate, 

3)cT  (Sgoilmiiô  ter  *Alarmi(îcn  t)ot  Wc  lîebcTtiMfe' 
rurtgêttjeDTif  in^  fiebcit  gerufcnj  t>a€  pl)ï?fîo(pgifd?e  ®efc<^ 
bet  ©ebiirtéDeT^âUitiJTc  ki  ^uiKtjmeîtbct  utib  abïieîjmerî' 
ber  ©ci?élfcrung,  bie  tieucii  (Smiiifïcnfcfeûftcn  in  wi^îxi^ 
fc^aftltc^çT  .^iîifi^t,  angewentet  aiif  SlgricuItiiT  ii,  f,  ^i^., 
flcbcn  baiiîit  in  fcireftenî  S3SiberfpTu0, 

©obalb  im  Oï^ani^rnu^  bie  nonnalf  9tu^i]lei£tî«ng 
m  Stoffwcdjfdei  fï^ittfinbet,  flagt  bcr  3Jîaif*  tiictt  ilbet 
§u  ï^icI  SStiitj  fctalb  iïti  ©tant^Icbcn  bie  ric^tigc  Sfuê^ 
gleic^iiiig  tit  ^Tebucrit^ittU  nnï?  9îei:bra«c^  fïattfînbd, 
toitb  Mmianb  bcn  Sîerfebï  anflagen,  obei  bcr  SRctï' 
fc^cnùbcrfilUe  haê  Wi^Qxt  rcben. 

3(^  lîjcrbc  bci  Sîuflîctlnng  bc^  Selibaritdt^gcfetc^ 
bcn  Ofgcitffarib  noc^malê  tetflï)tetî. 

et)c  iî)ir  bajTelbe  ^^nlfeui  mtifîen  iDtr  ben  ?Rêd)f^bL^* 
ben,  aiif  bcm  e6  fii^ti  fcnrien.  ÎL^a^  ift  SRrcfn?  îHt^ft)t, 
ttie  i^  e^  befiiiirei  ift  rinc  SmiccffiiMi^  imiâ^t  tic  ®c- 
fellfc^aft  ic  nact  b«ni  ©rabc  il)rcr  (?iiniifatiï>ii  cincm  3"^ 
bhnbunm  etrtfjdh,  untrr  b«  îiiîerld|lid)aî  SiPingimfl^ 
finm  t)«l)dltni{îmdpigcn  ©cgcnticnfi,  WW  gniannt, 


Digitized  by 


Google 


83 


su  erfftOen.  3n  ber  Xfyat,  3led&t  uub  $fii*t  fotb  We 
betbcn  @dten  riner  Sd^tibemAnje^  bte  bolb  auf  bte  eine, 
bûlb  ûuf  Me  anbete  ©eite  ffiU»,  bod^  immcr  gleid^  tm 
fBkxibt  MeiM. 

aittÇt  uttb  ?PPi0t  ^bingen  9àt  wed&fdfcttifl,  ff)ï  ric^«' 
tigfd  (Brfenmn  tm  Staotôleben  ffl^rt  jur  Sfnna^me  bet 
«utofrotie  bcr  menfd&lii^ett  GkfeUfd&aft,  unb  fonrit  bc« 
ftrei«auf^  be«  aSetfef)t«. 

(Sweife  mir  eincn  îXenfl,  i^  cnteife  bit  eincn  ©e* 
genbienfl.  3eber  SMcnfi  fle^t  in  gerabem  SSer^&Jtnip  jur 
Sln^tetigung  Me  id^  mad&e,  i^n  }u  erweifeit 

iDiefe  «nfhengunfl  nenne  ii)  SÏTbeit 

©iiift  bie  îlûd^age  nad&  SÏTbeit,  fo  nft^rt  fie  i^ren 
3Rann  nid^t  tne^r.  !î)et  SluôtaufcÇ  bcmnad^  ifl  bie  ©ûjîd 
be6  i^belé. 

îDer  SSSertf)  eineé  ©egenflanbe^  ij&tiQi  ^on  ber  ?lb^ 
fc^ung  jwelet  ©egenbien^e  ab,  unmittelbat  mit  einatt" 
ber  ))etg[ic^en. 

!î)ûô  ®elb  ifi  bemnad^  eine  SBaare,  ein  SWittel  aum 
3tt>etf.  3tt  einem  geotbneten  ©taotd^auô^te  fott  bie 
3ufrieben^eit  aller  arbeiter  tùo  môglid^  mit  ber  gemod^* 
ien  atijbengung  (bet  arbett)  ©ebilrfitiffe  ju  erfûtten, 
unb  bd  er^dtem  SQBoWflanbe,  felbfl  SBûnfd&e  (8urud), 
in  ri(!^tigem  ajer^âltniffe  jie^n.  SOBie  eô  in  ber  ©d^ule 
M  ^bfip0CtaM  ^ei^:  eonfluxio  una,  conspiratio- una, 
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consententia  omnia,  fo  tfl  ed  gldd^falfô  un  (Staot^j^u^ 
^a(te;  oQe  !î)tenfi(etflungen  bebingen  fid^  tt>e(^Ifetttg; 
»cr  Witc  Çfliid&ten  ctfflllt  unb  bobei  Sled^te  geniept, 
bccintrdd^tiflt  ben  ^ciôlauf  beô  SBerfe^ré,  unb  lebt  aie 
5JûtûfUe  »om  8eben  ber  Station*  fBkt  nut  5$fll*^^n 
etfûOt  unb  !eine  Slcd&tc  ^at,  ifi  ein  ©ftcme.  SRangd 
an  gegenfetttgem  Slu^taufd^,  an  Sluagleid^ung,  an  frriem 

3ebe  abnorme  JReaftion  tuft  im  Organtemu^  Skber 
Iberbri,  im  fodafen  gebcn  9lrt)o(ution. 

au^  aSorjic^enbem  ergibt  jld^  ba«  ©olibatitât^^cr* 
^dltni^.  e^  erijîitt  jwifd^cn  bem  (Sinjelnen  unb  ber 
®efammtbet)5nerung,  baiser  ber  Wame  3nbit>ibuum  b.  l 
unt^eilbar. 

Seber  îWenfc^  jiel^t  mit  SDWOionen  in  SfuttJcwanbt* 
fd^aft.  (§t  ftammt  toon  cincm  ®tctnpaare,  jwei  ^î^tfo- 
nen,  tt>aô  m  eutcm  3abï^unbcrt  hd  brei  ©enerotionen, 
bie  3û^Ien»eT^aitniffc  2  4  8  barficUt.  3m  jweitcn  3a^r«» 
l)unberte  46  32  64,  unb  am  Snbe  be^  ffinften  ber eitô 
32,768.  ®n  SRenfd^  1850  geboren,  ^dtte  aifo  biefe 
anja^l  ©tamnwerwanbte  ainno  1350.  3n  taufenb  3af|' 
ren  fann  eine  ^erfon  nadb  ber  îHd&otomie  33  SKittio- 
nen  543,000  ^ai)tommtn  l^aben.  2)arauô  foigt  fur 
3eben  \)on  un6  bie  aSerantwortlid^feit  ber  ©elbjier^ttung. 

Unb  ferner  ifi  ber  t^ui)tgrunb  ber  anerfannten  geifH* 
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gen  Uebedegenl^tt  bed  9lort)end  gegen  ben  @ûbett  barin 
ju  fuc^eit,  ba^  in  Se^terem  eine  gtb^m  ©tetbtid^feit  t)OT 
bem  btei^gflen  SûI^tc  Pottflnbct  Sm  mânnlic^en  Stttcï 
witb  bie  ©umtne  ber  ewotbcnen  itemttttffe  crji  gecïbnet; 
W)er  t)or  bem  jwanjtgften  iAtn&iafjftt  fKrbt,  fann  nur  be* 
bouert  tt>erbett,  fid^  im  SQBcte)erfc^t  îaum  orientirt  jn  ^û* 
ben.  Swifc^cn  bem  35.  unb  64,  3a^)Te  fann  irgenb  3c 
mûnb  buTd^  fcine  (Srfa^tung  ber  SBJett  îtiftlid^er  werben, 
old  }wan)tg$etfonen,  tt>e(d^e  na<^  einanber  im  35*,  36., 
37.,  38.  m  65.  gebenôiabte  tjixt^ttUxL 

SMe  ©olibûritat  fagte  (d^,  ijl  bie  8ûfte  beé  aSnfe^tô; 
ber  Srebit  tfi  ber  ^ifjtnpmft  beffelben. 

3m  mngefe^rten  gûtte,  wenn  bte  UebettJWt^eUuitg 
bie  ®runblage  be«  ^nbeld  ip,  wirb  ber  ^ôl^unft 
ber  attgemeine  SDW^ebit  fetn. 

aBettn  ein  93ol!  (ober  ein  9)lenf(^)  me^r  cru^gibt 
aie  eitmimmt,  fb  entfle^t  SSerfaQ  beô  SBo^fianbeé. 

@ttt  ianb,  beffen  Sierfe^r  abnimmt,  )>ere(enbet,  n)ie 
ein  ^frper  o^ine  ©toffwed^fef  jerfdllt. 

@in  Sanb  bagegen,  ba^  i^n  june^men  {te^t,  fd^reitet 
t>ortcdrtd. 

2)ett  freien  Serfe^r  tienne  id^  bie  frieblid^e  ©robe* 
rung  ber  ganjen  SBelt  jmn  SBo^Ie  ber  SWenfd^^,  jwr 
Slu^Ieidbung  atter  a3ebfirfniffe,  ben  @ieg  ber  3bee  ûber 
bad  Çau^d^t. 
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ffîmn  Me  ^etditigten  @taaten  tmen  ©(^ritt  t>om)dTtô 
iâ)tnf  tntt  SRerico  jtoet  6cl^e  )utM;  9toT^ammfa 
erfetint  We  3bce  ate  Seitftern,  aRcrico  ben  Slbfiolttriemué. 

3*  fagte  (>erctt«:  fiiOt  ber  SJ^Tfe^r  SQBflnfc^e,  fo 
mnnt  man  bad  SHtfuHot  Surttd. 

!î>et  £urud  ifi  bet  ©cfeOfc^  eben  fo  not^toenbtg, 
wU  bie  SKurnen  bet  ft^ôtten  3û^te6aeit 

ffiio  Sîoff  oijxit  giumé  ifi  ein  @fla\)eitt?ûlf;  eiit  8anb 
o^ne  8uxué  ifi  etne  ®nôbej  eine  ©tabt  o^me  8uru^  iji 
wie  etne  ©^Jtûd&e.o^ne  ?Pocile, 

SRamtl&etm,  biefe  t)orne^c  SQBtttwe  ont  S^ein,  m 
bie  fioljett  ^dufenci^en  in  tegelmdtigett  jQuabtaten  flc^ 
)>rdfentiten,  wox  fletô  ein  6i^  be^  Sunid.  (Sin{i  ga(t 
bie  SSorfeinerung  bar  ®itten  bafelbft  old  eine  Slid^nur 
fût  bie  gebilbete  SBelt,  wie  man  aud  ben  SBriefen  îoon 
&)rb  S^efletflelb  erfe^en  fann.  aWann^eim  ifi  eine  bW* 
^enbe  «^beteflabt. 

3n  Stu^Ionb  falb  ti^  bagegen  ©tdbte,  bie  man  fiunben* 
(ang  buTd^wanbern  fonnte,  ol^ne  einem  gefd^dfligen  Sluge 
jn  begegnen.  Suntô  unb  SSetfe^t  gleic^en  ^  bott  ni^t 
mtd;  bie  (Sinen  leben  auf  bie  ^fien  bet  Slnbetn. 

a»i^c»jiel^en  nnb  SWi^o^ten  be6  StebiW  ffl^tt  oft 
ben  %aU  bet  ^nbetôgtôfe  fietbei.  $ottugal  fiel,  toeil 
e^  i^n  mi^btauddte)  ^oUanb  t>etnacl^df|igte  i^n,  benn 
bie  Oefd^fle,  weld^e  bie  ^olldnbet  mac6en,  fl^en  in 
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(gnflWnber  tnd^t  fo  teid^  wic  etflere,  flnb  wdt  untemefi* 
menbet,  unb  We  Worbamerifaner  ùberflflgeln  bic  8c6*eteiu 
SRûn  fûnn  ed  bem  ®nfluÇ  be6  freicn  9îetfd|>Td  jtifd^Tei* 
ben,  benn  bie  SircttloHon  ifl  normolet  Statut. 

3)06  îProl^iWttofçliem  bringt  nic^t  Me  gewflnfd^en 
Çnid&te,  eô  bereid&ert  (Sinselîte,  ed  ifi  eine  Soncefiiini 
an  bte  aSetgangen^eU,  eé  ruinitt  ôfler  ben  ©taat 

(Suba  ifl  ein  ^otabied,  bod  ja^tltd^  30  SRiaionen 
©ulben  ber  fpamft^n  frotte  in  teinem  &mim  abwitfl; 
ber  bottige  ^^flanjer  fle^t  fîcb  burd^  bie  3»ttgèbflfyrcti  ber 
(gr})ortation  beô  Jtaffe'd  in  feinen  3nteteffen  tief  Wïle^t, 
W)eil  e«  i^m  unmôgKd^  gemad&t  witb,  mit  bem  brajiKa* 
nifc^en  îPflanjet  ju  connirriren.  2)06  $uMicum  lônnte 
mit  bem  $robucenten  butd^  ben  freien  aSerfê^t  nut  ge»' 
winnen.  SBft^tenb  bie  étoffer  ©ponienô  M  fûO^«f  ^^ 
Kert  Subo;  ^ier  tji  Ungfeid^^  in  bet  «imitation  be« 
a3et!e^t6. 

!î)ie  i^etnânftige  Çrei^eit  ifl  eine  «i^ê,  »i)  bo«  tine 
(ghbe  aSetontwortKd^eit,  bod  onbere  StediWDettât  genonnt 
wctben  nmf  ;  bie  SBerontwortlic^ïeit  ffl^rt  pit  ®oliba* 
ritdt,  bie  9lecij>rocitdt  jum  freien  SSeïfeftr. 

3ebeé  Otgon  ifi  fût  fld^  fdbfi  nnb  ber  anbem  Wegen 
bo;}  boô  Sneiminbergretfen  «lier,  biftet  ben  Org«ni6» 
mu6;  gerobe  fo  ftnb  unfere  gefeDfd&oftlid&en' ©er^htiffe 
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georbttft  unb  beWngt;  Weô  nenne  id^  ,,We  Slutofrotie  Dît 
©efcllfd&aft",  xco  itt  Sîerfe^r  bic  $uldabcm  bcô  ttatio* 
iiûlen  8ebcn^  barfhttt 

SRan  flc^t,  meine  $rinrii)ien  jie^cn  bcn  ^cuttgcn 
Paatlid^en  SerWItniffcn  nid^t  entflcgen,  fie  flnben  il^re 
SïtttiDenbung  uttter  ben  ^crfd^icbenen  Slcgtcrungdfonnen, 
i!UT  nid^t  untcr  bem  î)cô<)oti6mu^,  bem  tt>ir  3lOe  fremb 
fînb,  unb  fein  woûen, 

SaSic  bie  SSBiffenfdbaflen  In^gemetn  fperidl  ftnb  unb 
fld^  bodb  fl^9«ttfcitig  bebingen  unb  felbfi  erflilten,  fo  wtrb 
e6  cinP  bri  bem  SSSetoerfc^r  unb  bet  ?Probuctt»Udt  atter 
einjelnen  SbtteT  ber  %aU  fein. 

3)rei  3)tnge  ^aben  bie  S33eft  oft  fd^on  fafi  ju  ®ninbe 
geridbtet;  bad  Mutige  ©piel  ber  tol^en  ®e»alt,  ber  Sa*» 
nati^mu^  in  religi5fer  unb  focialer  Sejie^ung,  unb  bad 
îPro^)ibitt»f9Jiem,  bûô  borauô  entfpringt,  mag  e^  (Id^ 
immer  um  geifMge  ober  moterictte  ®fiter  l^anbelm 

!î)ie  9îot^tt)enbiflfeit  einer  aiuôgWc^ung  m  SJôIîer* 
t)erfe^r  wirb  immer  lebenbiger  gefûl^It,  toon  SJielen  un» 
bewu^  gealint;  ber  Sfuôbrurf  „freier  SJerfe^r"  fdbeint 
9Rûndben  nur  gcfûf)rbringenb  fur  bie  Sntereffen  einjelner 
aSôIîer  unb  Sdnber.  d»  wolteten  SRiÇtjerfianbniffe  ob, 
bie  id&  angebeutet  ^e,  unb  ic^  tDerbe  ^jerfudben,  burdb 
ôffentHd^e  wiffenfd^aftlid&c  ©efpredbungen  atte  Sweifel 
barflber  ju  ^eben. 
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3c&  glaube  ebeit  fo  feftr  an  baô  3)urd^reifcn  unb 
bic  @))ontanUdt  biefct  3been,  wdd^e  bie  Sleform  bcd 
ûllflemeincn  SQBo^Ijîanbe^  ^erbeiffl^ren  wetbcn,  ald  wir 
ein  d^nlid^eê  îpWnomen  in  reKgiôfet  Scjicfjung  bd  ®n«' 
fû^rung  beé  g^rifient^umé  beobad^tet  ^aben. 

®  ^anbelt  ftd^  l^icr  nic^t  barunt;  ba^  etn  9Renfc^, 
ein  aSoIÏ,  ein  ©taat  fid^  gerabeju  atô  0^)fer  bringc;  e^ 
l^anbelt  fid^  îoielme^r  batum,  bo^  aile  burc^  il^r  3wfûni» 
mcnwirfen  boô  attgemeinc  3ntereffe  wa^ren. 

!î)em  tt>itb  fo  fetn,  wcnn  in  Slttcn  ild&  baffcibe  Se* 
bflrfnif  geltenb  mad^t;  ob  ^eute,  ob  morgen,  ob  in 
fûnfêifl  3ûf)ren,  bieô  bleibt  fidb  glrid&î  ^  »iel  ifi  gett>i^, 
ba^  »on  bem  StugenMide  an,  tt)o  bod  ©efe^:  ibienjîlei* 
jhingen  gegen  2)ienjifeifiungen}  »er  empffingt,  ber  gibt 
aud^  jurûd  (Siéger),  in  feiner  Sîiefe  t>erjianben  werben 
witb,  bem  freien  SSerte^r  nidbtô  me^r  im  SQBege  fiebt. 

®n  t)on  bet  9(latut  fo  teidb  gefegneteô  Sanb  wie 
unfet  aSaterfanb,  îoon  einem  fo  ^dtigen  aSoffe  be* 
wo^nt,  îann  bef^olb  bet  Swfwttf*  l)offnungdtooO  entge* 
genge^en!  — 
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MtMve  Sdfrifleu  »«i  f.  |egematt;  LL.  Dr. 

«pipette  Stme. 

î)ie  mit  *  be^eid^neten  ®*rfften  ftnb  mebijinffdjen  3n^altfê. 


ge$tVLtt  mm  Jlentf^UiiîJ,  $ariê  bei  ©d&neibet.  8.  1844. 
(SSergriffett.)  —  P«  Sukrimutite,  ?Pari^  bei  ^^enrç.  8. 

1845.  (SBcrgriffen.)  —  pioxama  won  pahm  mit  ©tal^I- 
Pic^cn,  S3abett  bei  SOBeiÇ.  12.  1845.  —  fer  /mîi«if- 
bùU  an»  TfatiB,  aSittingctt,  gôrb.  8.  1846.  —  Syst. 
nov.  Geograph.,  Vindebonae,  Typ.  Congi*.  Mechit.   12. 

1846.  (SScrgriffen.)  —  De  TOrigine  de  la  Nation  Russe, 
St.  Pétersbourg,  chez  l'auteur,  Gr.  Millionaïa.  8,  1850. 
(épuisé.)  —  La  Her  Noire  dans  les  temps  les  pins 
récnlés  ponr  servir  de  complément  à  l'histoire  de 
l'origine  de  la  Nation  Rnsse,  Paris,  Maisonneuve, 
4.  1854.  —  «t  C^inefe  ^fiOtVîcal  Hepxm,  îgariô,  9lan* 
çon.  8.  1852.  (aSctgriffcn.)  —  The  Ladies'  German 
Companion,  Paris,  Maisonneuve.  12.  1854.  —  •DR. 
HEGEWALD'S  LECTURES  ON  HYGIÈNE  AND  SELF- 
PROTECTION,  $arié.  8.  1854.  (autogro^birt  fur  feine 
3u{,5^er.)  -  «LES  ITSTÈRES  DE  L'HOIOEOPATHIE, 
$artô.  8.  1854.  (3lutograp^irt  fflr  fcinc  ânl)txtXj  tint 
beutf(%c  au^gabe  »trb  t)om  SBerfûJTcr  ^orbercitct)  — 
•tmmam  (tançaw,  3.  édition,  (tx^^dnt  n&c^flen^.) 
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Die  unterzeichnete  Direction   beelirt  sich,    Ihnen 
hierdurcli  ihr  diesjahriges  Osterprogramni  iu 
Exeiuplare     zu  iiberreicheu. 


Direction 
der  âfféntlichen  Handels-Lehranstalt. 

F.  Noback. 
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Der  Warrant. 


Wort  und  Sache  sind  englischen  Urspnmgs.  Ersteres  bedeutet 
in  der  englischen  Rechtssprache  eine  Bevolhnachtignng,  Gewahr, 
Befagnis,  Verpfîlndung.  Die  deutsche  und  franzôsische  Spmche 
haben  es  adoptirt,  um  es  in  dem  bestimmten  Sinne  eines  Instru- 
mentes zu  gebrauchen,  welches  die  Waarencirculation  und  die 
Uebertragung  des  Eigenthums  an  den  Waaren  (die  dingliche 
Besitzergreifung)  vereinfiicht. 

Unzertrennlich  von  dem  Begriffe  ist  jenes  Waarenlagerungs- 
system,  dessen  grossartige  Entwickelung  wir  vorzuglich  in  den 
englischen  Docks  bewundern,  dessen  Ânfànge  ydr  aber  bis  in 
das  rômische  Alterthum  verfolgen  konnen,  und  dem  wir  gleicher- 
weise  im  Mittelalter  begegnen.*) 

Dièse  Lagerstatten ,  zunachst  wohl  oii'ene  Lagerplatze  zum 
Zwecke  der  Erleichterung  des  Ein-  und  Ausladens,  dienten  auch 
spâter,  nachdem  man  ihnen  den  nothigen  Schutz  nach  aussen 
verliehen,  nur  als  voriibergehende  Auf bewahrungsorte,  wenn  die 


*)  So  die  horrea  der  alten  Roraer,  Magazine  zur  entgeltlichen  Auf- 
bewahrung  Yon  Waaren,  deren  £igenth(\mer  den  Schutz  der  deponirten 
Objecte  ûbemahmen  Zdtschr.  f.  H.  R.  von  Groldschmidt,  III.  S.  107  flg.; 
im  Mittelalter  die  Kaof-  und  Lagerh&user,  namentlich  in  den  ausw&rtigen 
Factoreieu,  z.  B.  der  Londoner  Stahlhof,  das  deutsche  Kanf  haus  zu  Yenedig 
u.  a.,  welche  h&ufig  vermôge  Privileg  sogar  den  Cbaracter  von  Freilagem 
trugen. 

1* 
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Privât-Magazine  uberfuUt  waren.  Noch  die  Colbertschen  „Entre- 
pôts"  (errichtet  1664,  geschlossen  1688),  hatten  keinen  anderen 
Zweck,  als  die  Ausfuhr,  nicht  aber  die  Einfuhr  der  Waaren  zu 
erleichtem.  Waaren,  die  einmal  in  diesen  ôfifentlichen  Magazinen 
deponirt  waren,  mussten  in  einer  bestimmten  Frist  ausgefiihrt 
werden.  Steuem  zahlte  man  fur  dieselben  nicht,  sie  durften 
aber  auch  nicht,  unter  Androhung  der  Confiscation  und  einer 
schweren  Geldbusse,  nach  dem  Innem  des  Kônigreichs  verkauft 
werden.*) 

Die  Idée  jener  franzôsischen  Entrepôts  findet  sich  modificirt 
in  einer  Einrichtnng  wieder,  die  im  Jahre  1733  der  englische 
Minister  Walpole  vorschlug:  Pflichtmâssige  Hinterlegung  aller 
hoch  zu  besteuemden  Tabak-  und  Wein-Einfiihren,  die  aber  nur 
dann  der  Verzollung  unterworfen  werden  soUten,  wenn  sie  in 
den  inlandischen  Gebrauch  iibergingen.  Leider  kam  in  Folge 
drohender  Unruhen  das  Project  nicht  zur  Ausfuhrung.  Nachdem 
hoch  1750  Dean  Tucker  und  spâter  Adam  Smith  vergeblich  fîir 
die  Errichtung  ôffentlicher  Lagerhâuser  geschrieben,  soUte  das 
durch  ein  Ungefâhr  geschehen,  was  so  bedeutende  Manner,  wie 
die  genannten,  durch  die  Gewalt  ihrer  Argumente  nicht  ins 
Leben  zu  rufen  vermochten.  Die  Errichtung  der  ersten  Lager- 
hâuser in  London,  der  West  India  Docks  (1799  Begriindung 
der  Compagnie,  1800  Anfang  des  Baues,  1802  theilweise  Ueber- 
gabe  an  den  Verkehr),  wurde  namlich  ein  Gebot  der  INoth- 
wendigkeit,  nachdem  sich  die  Diebstahle  auf  den  in  der  Themse 
licgenden,  mit  Colonialwaaren  beladenen  Schifien  so  massenhafb 
vermehrt  hatten,  dass  man  den  durch  sie  verursachten  jâhrlichen 
Vcrlust  auf  iiber  200000  £  yeranschlagt  hat. 

Zum  Schutze  gegen  dièse  Eigenthumsvergehen  erbaute  also 
die  genannte  Gesellschafb  Bassins,  verband  dièse  durch  Schleussen 
mit  der  Themse  und  umgab  sie  mit  solid  construirten  Speichem. 


*)  Die  beiden  Ordonanzen  yod  1664  und  1684  ordnen  die  Ërriciitung 
solcher  Entrepôts  in  La  Rochelle,  Ingrande,  Rouen,  le  Havre,  Dieppe, 
Calais,  Amiens,  Abbevîlle,  Guise,  Troyes  und  St.  Jean  de  Laune  an;  sie 
enthalten  zugleich  die  gcsctzlichen  Bestimmungen  ûber  die  Benutzung  dieser 
Magazine  yon  Seiten  des  bandeltreibenden  Publicums.  Vgl.  N.  Damaschino 
Traité  des  Magasins  géuéreaux  I.  4. 


Digitized  by 


Google 


Eine  Parlamentsacte  verlieh  der  Compagnie  das  Privilegium, 
aile  von  West -Indien  kommende  Schiffe  aufeunehmen  und  die 
von  ihnen  importirten  Waaren  bis  zum  Uebergange  in  den  freien 
Verkehr  zu  lagern.  Die  sich  aus  dieser  Einrichtung  ergebenden 
Vortheile  waren  so  gross,  dass  man  schon  im  Jahre  1805  die 
London  Docks,  die  East-India-Docks  (1838  mit  den  West  India 
Docks  verbunden),  1807  die  Surrey  Commercial  Docks  (in  ihrer 
jetzigen  Gestalt  seit  1851),  1828  die  St.  Katherine  Docks,  endlich 
1855  die  Victoria  Docks  und  zuletzt  Millwall  Dock  errichtete. 
Dem  Beispiele  Londons  folgten  nach  und  nach  Liverpool  und 
Birkenhead  —  mit  ihm  in  der  Grossartigkeit  seiner  Anlagen 
wetteifemd  —  Southampton,  Bristol,  Hull,  Great  Grimsby,  New- 
castle,  CardifiF,  Glasgow^,  Dundee,  Leith  und  Cork. 

Bald  nach  der  Errichtung  der  ersten  Londoner  Docks,  die, 
wie  wir  gesehen,  nur  das  Eigenthum  zu  schiitzen  den  Zweck 
hatten»  ging  man  aber  auch  daran,  dièse  Anstalten  noch  nach 
anderer  Seite  nutzbar  zu  machen,  und  dièse  ist  es,  welche  zu 
beleuchten  der  Zweck  dieser  kleinen  handelswissenschafblichen 
Abhandlung  ist. 

Die  Anhaufung  von  Waaren  in  jenen  Magazinen  wuchs 
natiirlich  mit  der  gewonnenen  Ueberzeugung,  dass  durch  jenes 
Lagerungssystem  fur  die  Deponenten  viel  Zeit,  viel  MUhe  erspart, 
durch  die  solide  Construction  der  Speicher  die  Gelahr  der  Ver- 
nichtung  der  Waaren  durch  Braaide  etc.  verringert  und  sonst 
hinsichtlich  der  VerzoUung,  Versicherung  und  des  Transportes 
namhflite  \brtheile  erreicht  wurden.  Der  Gedanke  liegt  nun 
nahe,  dass  fur  die  aufgestapelten  Vorrathe  auch  ein  rascher 
Abfluss  geschaflTen  werden  musste,  um  die  aufgehâuften  Werthe 
nicht  allzulange  todt  liegen  zu  lassen.  Man  veranstaltete 
also  ôffentliche  Versteigerungen  —  die  ventes  publiques 
—  und  zog  durch  die  Menge  der  zum  Verkauf  ausgebotenen 
Waaren  viele  Kâufer  heraii,  deren  Kauflust  wiederum  eine 
normale  Steigerung  der  Preise  hervor-  und  ueue  Mengen  vou 
Waaren  in  den  Verkehr  rief,  und  es  eriibrigtc  nur  noch,  als 
Schlussstein  zum  Ganzen,  den  auf  den  Lagern  immerhin  ver- 
bleibenden  Waarenwerth  fur  das  Platzgeschaft  umlaufsfâhig, 
fur  den  Crédit  beweglich  zu    machen,   ohne  den  Ort  der 
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Déposition  zu  veraudern,  ohne  den  Weitlâufigkeiten  des  Ueber- 
ganges  dingUcher  Rechte,  wie  sie  nach  dem  Vorgange  des  âlteren 
rôniiachen  und  germanischen  Rechtes  auch  die  neueren  Civil- 
gesetzbiicber  begeliren,  imterworfen  zu  sein. 

D^  Instrument,  welches  nun  dièse  Uebertragung  vermitteln 
soUte,  schuf  man  in  dem  Lagerscheine  oder  Warrant,  und  zwei 
Système,  das  englische  imd  das  franzôsische,  sind  es  vor- 
ziîglich,  nach  welchen  sieh  die  iibrigen  Gesetzgebungen  richteten. 

Euglisches  System. 

In  England  ist  die  Errichtung  der  Docks  und  Magazine,  bis 
auf  diejenigen  in  Liverpool  imd  Birkenhead,  Privatuntemehmén, 
doch  bezeichnen  die ZoUbehorden  die  zubondedwarehouses 
(Entrepôts)  geeigneten  Lagerhauser,  die,  wenn  zoUpflichtige 
Waaren  in  ihnen  untergebracht  sind,  unter  gemeinsamen  Ver- 
scliluss  der  Lagerhausverwaltung  und  der  ZoUbehorden  kommen.*) 
Das  Recht  zur  Begriindung  derartiger  Etablissements  schliesst 
dasjenige  der  Ausstellung  sogenannter  Lagerscheine  oder  Warrants 
(genauer  dock  oder  warehouse  warrant,  storage  receipt,  auch 
nur  certificate,  receipt,  chèque)  in  sich.  In  zwei  Exemplaren, 
dem  Warrant  und  der  Weightnote  (Gewichtsnote)  ausgestellt, 
dienen  sie  zunâchst  als  Erapfangsbescheinigung  fur  deponirte 
Waaren,  dann  aber  auch  ziu-  Verpfândung,  wie  zur  Verâusserung 
derselben,  denn  Uebergabe  dieser  Papiere  gilt  als  symbolische**) 
Ueberantwortung  der  Waaren  und  anvertrauter  Besitz  derselben 
steht  dem  anvertrauten  Besitze  der  Waaren  gleich.  Es  steht 
dem  Deponenten  frei,  beide  Scheine  oder  nur  einen  davon  zu 
erhebén.  Wàhlt  er  das  letztere  und  indossirt  dann  den  Schein 
(auch  nur  in  blanco),  so  gilt  dies  einer  Verâusserung  der  Waaren 
gleich    und   der  Cessionar   hat   dadurch  das  Recht  zur  freien 

*)  Siehe  Abhaudluugeu  von  Goldschniidt  in  dessen  Zeitschrift  fûr  das 
gesammte  Handeisrecht  Bd.  8. 

**)  So  heisst  es  ausdrUcklich  in  den  Régulations  ofthe  London, 
St.Katharine  and  Victoria  Docks:  It  (ntolich  der  Warrant)  is  the  only 
document  issued  by  the  Company  entitled  to  be  considered  a  légal  symbol  of 
the  goods   therein  described,  and  is  transférable,  by  an  endorscment  &c4i. 
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VerfiigttDg^  ilber  létastere  erworbeu.  Weréën  6eid»  8(Aeiae'  aus- 
gestdlty  80  ftmgirt  der  Warrant  als  PSandscIieiii,  die  WeigU^- 
note  als  Eigenthumstitel,  der  jedoch  die  Redite  des  Fftuid- 
glaufaigers  kekieswegs  ansschliesst 

Gewôhxdich  wird  der  Wajrant  aïs  Deckufigsmitti^  tHe 
Bankiers^  mit  denen  man  in  laufender  BiBolmuiig.  sèeht!,  bemitvt 
Seltener  ist  das  folgende  Yer&.hreiiy  durch  welchet  der  Peponetift 
àer  Waare  dieselbe,  unter  Benutzung  des  Soheiaes,  §egen  ein 
Darlehn  verpfândet.  £r  ub^giebt  dem  Ibddev  (brokei»)^  4er 
iiberhaupt  in  England  eine  wichtige  SteHun^  dbnnttmty  i&m 
Warrant,  auf  dem  der  VerEalltag  bemerkt  ist,  lind  esMA  éÊanaâ 
den  diarzuleihenden  Belarag  (mdkt  iiber  %  des  WaareDiw«rlbss) 
Yorgestreckt.  Die  Wei^itoote  terbleibt  in:  der  fiasd  ctes  Dopo*' 
nenten  nnd  erst  dann,  wenn  dieser  vieHeklit  einenf  Kaiisc  fiir 
die  Waare  duroh  Gewâluimg  toq  Crédit  gefikadoa  faat^.  m»i  die 
erstere  an  diesen  aoagehandîgt,  sacèdein  gew^âodidi  ItQ^^,^  à» 
im  Sebeîn  geBannten  Kaufprei86%  IteziehuÉgmeitoe  die  Biâerœut 
zwiscben  der  auf  die  Waare  Torgeatreekte»  SmmsM  jmà  dem 
wirkliche»  Werthe  derselben  yom  Kâufer  «H  àeà  MaUnr  beeaUt 
worden  ist.  Fiir  den  Rest  erhâlt  er  einen  Termi»,  ,,pl»qpè^ 
g&iàjmxitf  der,  wie  se&on  der  Naitie  andetite^y  von  keiner  ttD^eren 
Daner  ist  Yermittekt  IndossanteBÉs  kno»  êi»  Weigfafknote  mm 
von  Hand  m  Haiid  geben,  jedoch  stets  siii  der  Yerpâidxtugy 
den  auf  dem  Schein  genannten  Termin  einzuhalten.  So  gekt, 
urie  Qchm  rorber  erwabnt^  der  EigtnthwDfltitel  tAêsb^  dodu  nur 
mit  Yorbebalt  der  dtireh  den  WarrâaË  bedingtea  Heebte.  Bi» 
depoiârte  Waare  selbst  m  erbeben,  be«burf  es  der  vereinigtai 
Yorlegimg  des  Warrasts  und  der  Weâgb^otSy  und  vm  is  àetb 
Besitz  aucb  des  Warrants  2^  gebmgeA,  wma»  deor  BesîlBer  der 
WeigbtBote,  noch  yor  Ablwf  àti  Zablms^torBâines^  den  Rest 
des  Kau^reises  an  deii  WWtlar  —  Ws  dsihin  Inhiber  des  War- 
rante —  anszatileik.  Uftlerlatet  er  fte»,  so  vorliert  er  aamvA 
den  10%  ^  Au^ldes  das  Redbt  auf  die  Waa»^  dîe  Giltif^ 
der  Weigbtnote  erliscbt,  und  der  Warrant  allein  gibt  dJM  Reobt 
auf  deren  Audiieferw^.  Wird  am  Yer&JAtag  des  Warï^nta  4ieser 
niebt  eingel^ost^  so  wird  die  Wna^  (âme  aile  gericbtUc^hcf  Fc^maËtiil 
und  auf  Kostei^  wfd  Qefahr  des  ScbuMnen  terkattft, 
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Das  System  der  Warrants,  obgleich  durch  spâtere  Gresetze 
indirect  anerkannt,  beruht  nicht,  wie  das  Freilagersystem,  auf 
Parlamentsakten,  sondem  auf  Handelsgebrauch,  und  jedem,  der 
Warrants  ansstellt,  ist  gestattet,  seine  besonderen  Bestimmungen 
dariiber  festzusetzen.  Hier  mogen  diejenigen  der  East  and  West 
India  dock  company  folgen,  mit  denen  in  den  Hauptmomenten 
aile  iibrigen  Ubereinstimmen  : 

„Alle  Waaren,  welche  unter  der  Obhut  der  Compagnie 
gelagert  werden,  sind  kraft  eines  Warrant  auslieferbar,  aber  im 
gewôhnlichen  Geschâftsverlanf  erfolgt  die  Auslieferung  von  Mos- 
covado-Zucker,  Holz  (ausgenommen  Ebenholz  und  Farbehôlzer 
ans  Ost-Indien),  Giitem  in  Schiffsladungen  importirt  und  ver- 
schiedenen  anderen  Artikeln,  der  Gewohnheit  gemâss  durch 
Chèques  oder  Suborders. 

Warrants  jedoch  werden  auf  den  Wunsch  des  Eigenthiimers 
fiir  jedweden  verpackt  gelagerten  Artikel  oder  fur  ganze  Ladungen, 
wie  sie  importirt  worden  sind,  oder  nur  fiir  ein  bestimmtes  Loos, 
aus  ihnen  genommen,  verausgabt,  jedoch  nur  gegen  Zahlung 
der  Unkosten  fiir  Theilung  in  bestimmte  und  entsprechende 
Verpackungen. 

Warrants  fiir  Giiter,  welche  gewôhnlich,  ohne  in  Loose 
getheilt  zu  sein,  verkauft  werden,  konnen  fiir  solche  Quantitaten 
erlangt  werden,  wie  aie  die  Importers  gewôhnlich  fiir  passend 
erachten. 

Fiir  Waaren,  welche  in  Loose  getheilt  verkâuflich  gemacht 
worden  sind  u.  s.  w.,  sind  Warrants  erst  dann  zu  erhalten, 
weûn  das  Obige  geschehen  ist.  Sollte  der  Importer  vorher 
nahere  Erklârungen  begehren,  so  werden  sie  ihm  auf  den 
Landungspapieren  oder  sonstwie  verzeichnet. 

Die  ersten  Warrants  oder  Chèques  werden,  unter  Bezahlung 
der  Pramien-Raten  oder  der  Ladungsgebiihren,  an  die  Ordre 
der  Importers  oder  deren  Bevollmachtigten  ausgestellt,  voraus- 
gesetzt,  dass  nicht  Beschlagnahme  der  Giiter  wegen  Fracht- 
riickstanden  oder  dergleichen  vorliegt. 

Obige  Zahlungen  miissen  aile  Kosten  einschliessen,  welche 
bis  zu  der  Zeit,  wo  die  Ordre  ertheilt  oder  die  Warrants  und 
Chèques  ausgestellt  worden  sind,  zu  entrichten  waren,  Lager- 
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miethe  ausgenommen.  Dièse  sowohl,  wie  Kosten,  welche  spàter 
entstehen,  miissen  von  den  Inhabem  der  Warrants  vor  Ablieferung 
der  Giiter  bezahlt  werden.  Die  Eigenthiimer  der  Giiter  kônnen 
jedoch  Lagermiethe  uud  zufâllige  Kosten  bis  zu  einem  erwiinschten 
Datum  bezahleii  und  neue  Warrants  oder  Chèques  demgemâss 
erhalten. 

Gewichts-  oder  Aichnoten,  den  Warrants  entsprechend, 
werden  anf  Verlangen  zum  Preise  von  2  d  das  Exemplar  ertheilt 
Wenn  die  Uebertragung  oder  Wegnahme  nur  eines  Theiles 
der  Giiter  beabsichtigt  wird,  so  sind  die  Warrants  in  dem  Dock- 
hause  zu  London  zu  theilen.  Ehe  das  bestimmte  Quantum  weg- 
genommen  und  sein  Gewicht  oder  Maass  bestimmt  werden  kann, 
muss  vorher  die  ganze  Quantitat  nochmals  gewogen  oder  gemessen 
worden  sein. 

Wenn  die  Auslieferung  des  ganzen  Quantums  verlangt  wird, 
und  die  Guter  sind  nicht  inerhalb  zweier  Tage  herausgenommen, 
so  muss  ein  neuer  Warrant  gelost  werden. 

Wlinschen  die  Inhaber  der  Warrants  iiber  einen  Theil  des 
Inhalts  ohne  Auslieferung,  Wiederwàgen,  Umlagern  etc.  zu  be* 
stimmen,  so  werden  neue  Documente  gegen  Zuriickgabe  der  alten, 
gehôrig  indossirten,  ausgetauscht. 

Das  Indossament  soUte  die  Art  und  Weise  besonders  angeben, 
auf  welche  der  Inhalt  zu  theilen  ist,  sowie  die  Namen  deqenigen 
Parteien,  zu  deren  Gunsten  die  Warrants  oder  Chèques  aus- 
gestellt  werden  sollen  und  zwar  in  folgender  Form: 

„Plense  to  dewide  the  within^'; 
oder  wenn  ein  Theil  auszuliefem  ist: 

„DeKver  to  hearer^'  (Angabe  der  Theile)  „and  grant  new  docu- 
ments otie  for  (Angabe  der  Theile)  in  favour  of  N.  N., 
ofie  for  cÉ-c." 

Auf  Wunsch  des  Inhabers  kônnen  Warrants  zu  denselben 
Kosten  ausgetauscht  oder  getheilt  werden,  ohne  dass  iiber  die 
Giiter  verfiigt  wird. 

Original -Warrants  werden  kostenfrei,  mit  Ausnahme  des 
Stempels,  ertheilt,  aber  fur  andere  Warrants  ist  die  Gebiihr 
unter  Hinzufiigung  des  Stempels: 
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Fiir  jeden  Warrant  — 

.1  or  2  packages  or  quantitiès      1  d. 

^       yy     ^  99  99  M  ^     >» 

&C»- 

Goods  in  bulk,  pr.  ton  .     .     .    2  „ 
For  every  new  chèque  granted    2  „ 

Wenn  die  Beschaffenheit  des  Conti^aetes  zwischen  Kàufer 
und  Verkâufer  ein  Wiederwâgen  il  s.  w.  der  Waare  nôthig 
machen  soUte,  so  werden  auf  Verlangen,  gegen  Hinterlegung 
der  alten  Warrants,  die  gehôrig  indossirt  und  mit  den  zu  diesem 
Zwecke  nôthigen  Angaben  versehen  sein  miissen,  neue  ausgestellt, 
die  das  Gewicht  beiin  Landen  und  beim  Wiederwâgen  angeben. 

Wenn  irgend  welche  Veranderungen,  me  Wiederverpackung 
u.  s.  w.  vorzunehmen  sind  (ausgenommen  diejenigen,  welche  die 
augenbHckliche  Uebergabe  vorbereiten,  so  sind  die  Warrants  zu 
deponiren  und  andere,  die  Waare  ordnungsmâssig  darstellende, 
werden  auf  dieselbe  Weise  ertheilt. 

Wenn  der  Inhalt  von  Fassem  zum  Aufîiillen  anderer  benutzt 
werden  soU,  so  kann  fiir  den  verbleibenden  Rest  ein  neuer 
Warrant  genommen  werden,  oder  der  erstere  kann,  wenn  er 
nicht  wieder  zu  obigem  Zwecke  dienen  soU,  an  die  Ordre  des 
Eigenthumers  ausgeliefert  werden. 

Soll  der  Inhalt  kleiner  Fâsser  auf  Kufen  gefiillt  werden 
(On  giving  orders  to  vat),  dann  sind  die  Warrants  ebenfalls 
einzuliefem.  Wird  aber  sofortige  Verschifiung  nicht  beabsichtigt, 
so  sind  neue  Warrants  zu  erlassen,  sobald  die  Fiillung  der  Fasser 
stattgefunden.  In  den  vier  letztgenannten  Fâllen  schliesst  die 
Gehiihr  fur  die  Ausfiihrung  der  Operationen  die  Kosten  fiir  die 
neuen  Warrants  mit  ein. 

Wenn  Warrants  oder  Chèques  verioren  gegangen  oder  ver- 
legt  worden  sind,  verlangt  die  Compagnie,  dass  dies  im  „Public 
Ledger"  bekannt  gemacht  werde.  Bei  der  Bewerbung  um 
Duplicate  sind  dann  das  Zeitungsblatt,  sowiè  eine  Bescheinigung, 
da^  man  die  Compagnie  schadlos  halte,  beizubringen.  Wird 
das  Original  nicht  gefimden  und  abgeliefert,  so  erfolgt  die  Er- 
theilung  neuer  Documente  erst  7  voile  Tage  nach  dem  Datum 
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der  Anaeige.  Bei  Anzeige  des  Verlustes  werden  die  Giiter 
zuriickbehalten  und  nach  dem  Original -Documente  kann  auf 
keine  Weise  verfahren  werden,  bevor  es  uiclit  dem  Sekretar- 
Amt  vorgezeigt  worden  ist. 

Unregelmassigkeiten  in  den  Indossamenten  vermindern  diç 
Sicherheit  der  Eigenthiimer  der  GUter  und  machea  die  Docu- 
mente als  Vollmacht  unvollstandig.  Es  wird  daher  die  Auf- 
merksamkeit  der  Inhaber  be8ondei:8  liierauf  gelenkt,  um  etwaigen 
Storungen  bei  Ab\\dckelung  der  (leschâfte  vorzubeugen.  So 
entstandene  Storungen  diirfen  aber  nictt  dadurch  zu  beseitigen 
getracbtet  werden,  dass  irgend  ein  Warrant,  eine  Ordre  oder 
ein  Chèque  ohne  gehorige  Vollmacht  indossirt  wird. 

Fomiulare,  in  welclieu  Personen  bevolïmâchtigt  werden, 
fur  andere  zu  zeichuen,  sind  im  Geueralamt  im  Dockhause  zu 
erhalten,  und  da  aul'  keine  Unterschrift  als  die  der  im  Warrant, 
der  Auslieferungsordre  oder  dem  Chèque  genannten  Partei  ge- 
handelt  werden  kann,  so  sollten  die  Ennàchtigten,  wenn  Guter 
auf  Ordre  auslieferbar  gemacht  werden,  von  folgender  Fortn 
nicht  abweichen: 

,yFor  (Name  oder  Firma) 

(Unterschrift  der  autorisirteii  Persou.)'* 

Mit  einigen  Bemerkungen  iiber  „Deposit  Accounts"  schlicssen 
die  Bestimmungen  der  East  and  West  India  dock  company. 

Aus  dieser  Darstellujig  ist  wohl  zur  Genuge  ersichtlicb, 
welch  leichter  und  sicherer  Verkehr  mit  diesen  Lagerscheinen 
gepflogeu  werden  kann.  So  lange  die  Waare  im  Magazine 
lagert,  bildet  das  Magazimegister,  in  welches  sie  emgetragen 
ist,  in  gewissem  Sinne  ihr  Gnmd-  und  Hypothekenbuch,  und 
der  dem  Register  entsprechende  Lagerschein  ihren  Gnmd-  und 
Hypothekenbrief,  freilich  mit  viel  grôsserer  Beweglichkeit  als 
dieser.  Der  Hândler  hat  so  die  reale  Waare  in  Gestalt  von 
Lagerscheinen  nicht  minder  „in  seinem  Portefeuille**  wie  seine 
antheiligen  Forderungen  in  Gestalt  von  Verschreibifngen  und 
Antheilscheinen.  Und  um  so  sicherer  wird  der  Verkehr  mit 
diesen  Papieren  sein,  je  grôsser  der  Crédit  der  Anstalt  ist,  in. 
deren  Obhut  die  Waaren  gegeberi,  und  je  weniger  deren  con- 
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currirende  Einmischung  in  die  Rechtsverhâltnisse  der  Waaren- 
interessenten  zu  besorgen  steht,  wie  dies  bei  den  grossen  Londoner 
Docks-Compagnieen  der  Fall  ist,  deren  Warrants,  wie  schon 
der  niedrige  Zinsfuss  beweist,  zu  welchen  Vorschiisse  anf  die- 
selben  gewâhrt  werden,  ein  hôchst  beliebtes  Pfandobject  sind. 
Ja,  es  ist  wohl  mit  Bestimmtheit  zu  behaupten,  dass  der  aus- 
gedehnte  Waarenhandel  Londons  eine  Hauptstutze  in  dem  Warrant- 
système  findet,  wofur  die  annahemde  Schâtzung  des  jâhrlichen 
Waarenumsatzes  daselbst,  vermittelst  der  Warrants,  die  mit 
81  Millionen  £  nicht  zu  hoch  gegriffen  ist,  den  sichersten  Beleg 
liefert. 

Franzôsisohes  System. 

Schon  weiter  oben  ist  der  beschrânkte  Zweck  der  alteren 
franzôsischen  Entrepôts  dargelegt  worden,  und  obgleich  das 
Gesetz  vom  8.  floréal  des  Jahres  XI  dièse  Entrepôts  nicht  nur 
wieder  herstellte,  sondem  auch  deren  Verwendung  zur  Lagerung 
von  Waaren  fur  den  innem  Verbrauch  zuliess,  also  deren  Nutz- 
barkeit  erweiterte,  auch  die  Gesetze  vom  9.  und  27.  Februar 
1832  einige  Uebelstande  des  friiheren  Gesetzes  beseitigten,  so 
war  es  doch  der  Gesetzgebung  der  jiingsten  Epoche  vorbehalten 
das  System  der  Warrants  zur  Entfaltung  zn  bringen.  Den  ersten 
Anstoss  dazu  gab  die  durch  die  Ereignisse  des  Jahes  1848  her- 
vorgerufene  Creditlosigkeit  bei  stockender  Anhâufung  grosser 
Warrenvorrâthe  in  Folge  deren  das  Gouvernement  provisoire 
am  21.  Marz  1848  folgendes  Décret  erliess: 

Art.  1.  Il  sera  établi  à  Paris,  et  dans  les  autres  villes, 
oii  le  besoin  s'en  fera  sentir,  des  magasins  généraux,  oii  les 
négociants  et  les  industriels  pourront  déposer  les  matières 
premières,  marchandises  et  objets  fabriqués,  dont  il  seront  pro- 
priétaires. 

Art.  2.  Ces  magasins  pourront  être  établis  d'urgence,  par 
les  commissaires  du  Grouvemement  sur  la  demande  des  chambres 
de  commerce  ou  des  conseils  municipaux. 

Art.  3.  Il  sera  délivré  aux  déposants  des  récépissés  revêtus, 
1<>  du  timbre  de  la  République,  2®  du  timbre  des  magasins  oii 
les  marchandises  auront  été  déposées. 
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Ces  récépissés,  extraits  de  registres  à  souche  transférant 
la  propriété  des  objets  déposés,  seront  transmissibles  par  voie 
d'endossement. 

Il  seront  passible  d'un  droit  fixe,  qui  ne  pourra  dépasser 
un  franc  dix  centimes. 

Art.  4.  Ces  magasins  seront  placés  sous  la  surveillance 
de  l'Etat." 

Ein  Bescliluss  des  Finanzministers  Yom  26.  Mârz ,  bestatigt 
durch  ein  Décret  vom  23.  August  1848,  vervoUstandigte  die 
Bestimmungen  des  Décrets  vom  21.  Marz  dahin,  dass  jene  Récé- 
pissés zu  enthalten  haben: 

„1®  La  date  du  dépôt;  2®  le  nom  et  le  domicile  du  dé- 
posant; 3®  l'espèce  et  la  quantité,  tare  déduite,  de  la  mar- 
chandise; 4^  la  valeur  vénale  des  marchandises  estimées,  au 
cours  du  jour  du  dépôt,  par  des  experts  choisis  par  la  Chambre 
du  Commerce,  le  Conseil  Municipal  ou  la  Chambre  Consultative 
des  arts  et  manufactures  et  assistés  d'im  courtier  de  commerce 
ou  d'un  commissaire  priseur.     (Art.  4  et  5.) 

Femer  bestimmte  Art.  7  fur  den  Fall  der  Yerp&ndung 
deponirter  Waaren: 

Toute  personne  qui  voudra  prêter  sur  des  marchandises 
déposées,  sera  valablement  saisie  du  privilège  de  nantissement 
par  le  transfert  du  récépissé  à  son  ordre,  et  par  la  mention 
dudit  transfert  sur  le  registre  du  magazin  avec  indication  de 
la  somme  prêtée. 

Grossere  Circulationsfâhigkeit  suchte  man  diesen  Scheinen, 
die  die  Waare  selbst  reprasentirten ,  dadurch  zu  sichem,  dass 
man  gewisse  Erleichterungen  in  Betreff  ihrer  Annahme  gestattete, 
denn  Artikel  8  autorisirt  die  comptoirs  d'escompte  „à  admettre 
le  récépissé  comme  seconde  signature,  quand  on  le  leur  offrait, 
joint  à  un  billet  à  odre",  und  Art.  9  gestattet  der  Bank  von 
Frankreich  „de  le  recevoir  comme  troisième  signature". 

Bezûglich  des  Recurses  des  Inhabers  bestimmt  endlich 
Art  11:  „A  défaut  de  paiement  à  l'échéance,  le  cessionnaire 
porteur  du  récépissé  pourra  exercer  son  recours  contre  l'em- 
prunteur  et   les   endosseurs    ou   sur   la   marchandise   déposée. 
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Dans  ce  dernier  cas,  le  président  du  tribunal  de  commerce,  sur 
la  simple  production  de  l'acte  de  protêt,  ordonnera  la  vente 
de  la  marchandise  aux  enchères. 

Unverkennbar  ist  in  den  eben  citirten  Paragraphen  das 
Be^treben  der  franz.  Regierung,  dem  bedrohten  vaterlândischen 
Handelsstande  Hilfe  zu  schaffen.  Sei  es  aber,  dass  man  vor 
einer  zu  grossen  Neuerung  zuriickschreckte  oder,  dass  man  sich 
^  wenig  mit  der  neuen  Institution  bekannt  gemacht  hatte,man 
verleidete  denjenigen,  denen  man  Erleichterungen  verschaffen 
woUte,  durch  jene  Erschwerungen,  wie  sie  uns  in  den  beiden 
Dekreten  entgegen  treten,  die  Benutzung  der  neuen  Schopfimg. 

Schon  die  Ausgabe  nur  eines  Scheines,  der  zugleich  zum 
Verkauf  und  zur  Verpfàndung  dienen  sollte,  verhinderte  die 
so  nahe  liegende  Verwendung  desselben  zum  Zwecke  der  Ver- 
âu3serung,  wenn  bereits  ein  Darlehn  auf  die  Waare  genommen 
vrorden  war.  Durch  die  ni  Art.  4  und  5  geforderte  Expertise 
wurde  nicht  nur  eine  Opération,  die  der  Kaufmann  gem  geheim 
hait,  an  das  Licht  der  Oeffentlichkeit  gezogen,  sondem  es  wurden 
ouch  dem  Deponenten,  ohne  ersichtlichen  Zweck,  Kosten  beeritet, 
da  der  Werth  der  deponirten  Waaren  sich  ja  mit  jedem  Tage 
ândem  kann.  Und  warum  endlich  dieser  doppelte  Recurs,  den 
Art  11  dem  Eigenthiimer  gestattet,  dièse  gerichtlichen  Formali- 
tô,ten  beim  Verkauf  der  Waare? 

Dièse  Erwâgungen  waren  es,  die  sich  dem  firanzôsischen 
Handelsstande  aufdrângten  und  die  jene  energischen  Reclama- 
tionen  der  franz.  Handelskammem  zur  Folge  hatten,  denen 
Frankreich  das  Erscheinen  des  Gesetzes  vom  28.  Mai  1858  ver- 
danken  sollte,  eines  Gesetzes,  das  begriindeten  Anforderungen 
mehr  Rechnung  getragen  und  die  meisten  Mângel  des  friiheren 
beseitigt  hat.  Prufen  wir  dasselbe  in  seinen  einzelnen  Para- 
graphen. 

Art.  1  bestimmt:  „Les  magazins  généraux  établis  en  vertu 
du  décret  du  21  mars,  et  ceux  qui  seront  créés  à  l'avenir, 
recevront  les  matières  premières,  les  marchandises  et  les  objets 
&briqués  que  les  négociants  et  industriels  voudront  y  déposer. 
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Ces  magazîns  sont  ouverts,  les  chambres  dfe  commerce  ou 
les  chambres  consultatives  des  arts  et  manufactures  entendues, 
avec  l'autorisition  du  Gouvernement,  et  placés  sous  sa  sur- 
veillance. 

Des  récépissés  délivrés  aux  déposants  énoncent  leurs  nom, 
profession  et  domicile,  ainsi  que  la  nature  de  la  mai*chiEindise 
déposée,  et  les  indications  propres  à  en  établir  Tindentité  et  à 
en  détetminer  la  valetir. 

Vergldchen  wir  die  in  den  ersten  beiden  Absâtzen  ent- 
haltenen  Bedingungen,  dass  ôffentliche  Magazine  nur  mit  Ge- 
nehmigung  der  Admim'strativ  -  Behôrde  entstehen  -diirfen  und 
deren  Ueberwachung  unterliegen,  so  begegnen  wir  hier  aller- 
dings,  der  erwâhnten  Liberalitat  der  englischen  Gesetzgebung 
gegeniiber,  einer  Unfreiheit,  die  fîir  den  ersten  Augenblick  tlicht 
angenehm  beriihrt,  die  uns  aber  denn  doch  in  einem  mildem 
Lichte  erscheint,  wenn  wir  sie  als  einen  Ausfluss  des  Bestrebens 
betrachten,  dem  Lagerçeschâft  und  seinen  Dependenzen  eine 
grôssere  Sicherheit  zu  gewahren.  Einen  ganz  wesentlichen  Fort- 
schritt,  gegeniiber  den  Bestimmuiigen  des  Dekretes  von  1848, 
documentiren  aber  nicht  nur  der  dritte  Absatz  desselben  At- 
tikels,  welcher  die  Einschâtzung  durch  Sachverstandige  in  Weg- 
fall  btingt,  sondern  auch  die  Bestimmuiigen  des  Art  2  („A 
chaque  récépissé  de  marchandises  est  annexé,  sous  la  dénoDfii- 
n^tion  du  tvarrant,  un  bulletin  de  gage  contenant  les  mêmes 
mentions  que  le  récépissé"),  wonach  der  Déponent  nicht  mehr 
\\:ie  firiiher  blos  eine  Urkunde,  sondern  deren  zwei  empfângt, 
einen  Empfangschein,  das  récépissé,  und  einen  Pfandschein,  den 
warrant;  ersteren  als  Verkaufeinstrument  zum  Zwecke  der  Eigen- 
thums-Uebertragung  der  Waare,  letzteren  als  Creditpapier  zum 
Zwecke  der  Verpfândung  derselben.  Beide  Operationen  kônnen 
nun,  zum  grossen  Vortheile  des  Eigners  der  Waare,  neb^  eiii- 
ander  gehen,  wâhrend  nach  dem  Gtesetz  von  1848  eine  die 
andere  ausschloss. 

Das  Indossament  und  seine  Wirkungen  besiM-echen  die 
Artikel  3 — 5,  sie  lauten: 
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„Art.  3.  Les  récépissés  et  les  warrants  peuvent  être  trans- 
férés par  voie  d'endossement,  ensemble  ou  séparément. 

Art.  4.  L'endossement  du  warrant  séparé  du  récépissé  vaut 
nantissement  de  la  marchandise  au  profit  du  cessionnaire  du 
warrant. 

L'endossement  du  récépissé  transmet  au  cessionnaire  le 
droit  de  disposer  de  la  marchandise  à  la  charge  par  lui  lorsque 
le  warrant  n'est  pas  transféré  avec  le  récépissé,  de  payer  la 
créance  garantie  par  le  warrant,  ou  d'en  laisser  payer  le  mon- 
tant sur  le  prix  de  la  vente  de  la  marchandise. 

Art.  5.  L'endossement  du  récépissé  et  du  warrant,  trans- 
férés ensemble  ou  séparément^  doit  être  daté. 

L'endossement  du  warrant  séparé  du  récépissé  doit  en  outre 
énoncer  le  montant  intégral,  en  capital  et  intérêts,  de  la  créance 
garantie,  la  date  de  son  échéance,  et  les  nom,  profession  et 
domicile  du  créancier. 

Le  premier  cessionnaire  du  warrant  doit  immédiatement 
faire  transcrire  l'endossement  sur  les  registres  du  magazin,  avec 
les  énonciations  dont  il  est  accompagné.  D  est  fait  mention 
de  cette  transcription  sur  le  warrant 

Die  Uebertragsform  fui*  Récépissé  imd  Warrant  ist  also 
nach  Art.  3  das  Indossement,  und  drei  Fâlle  sind  hierbei  zu 
unterscheiden: 

1.  Gleichzeitiger  Uebertrag  beider  Urkunden  an  ein  und 
dieselbe  Person; 

2.  Uebertrag   des    Récépissé    getrennt  vom  Warrant 
und 

3.  Uebertrag  des  Warrant  ohne  Récépissé. 

Im  erstem  Falle  geht  das  Recht  der  fi*eien  Verfugung 
bezuglich  so  cedirter  Waaren  auf  den  Indossaten  uber,  der  also 
den  Magazinverwaltem  und  Dritten  gegeniiber  genau  in  dieselben 
Rechte  derjenigen  Person  eintritt,  die  beide  Titel  an  seine  Ordre 
iibertrug;  er  wffd  daher  die  Waare  ebenso  nach  seinem  Belieben 
zuriickziehen  kônnen,  wie  dièse,  vorausgesetzt,  dass  etwaige 
légale  Anspriiche  der  Dockverwaltung  zuvor  befriedigt  worden 
sind. 
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Indossirung  des  Récépissé,  getrennt  vom  Warrant, 
verleiht  ebenso  dem  Cessionar  das  Recht  iiber  cedirte  Waaren 
zu  verfiigen,  jedoch  nur  unter  der  Bedingung,  dass  eine  ctwa 
durch  den  Warrant  garantirte  Schuldforderung  vorher  von  ihm 
gezahlt  oder,  dass  sie  vom  Ertrage  der  verkauften  Waare  ge- 
kiirzt  werde.  Der  Indossatar  hat  kein  anderes  Recht  ak  sein 
Cèdent. 

Es  sei  hierdurch  noch  ausdrucklich  daranf  hingewiesen,  dass 
das  in  den  beiden  erwâhnten  Fâllen  durch  den  Cessionar  er- 
worbene  Dispositionsrecht  nothwendig  durchaus  nicht  den  Ueber- 
gang  des  Eigenthums  an  diesen  involvirt*).  Dies  kann  zwar 
in  den  meisten  Fâllen  beabsichtigt  werden,  das  Gesetz  aber 
will  bei  bestimmten  Anlâssen  nur  das  erstere  gewâhren  und 
will  dadurch  dem  Eigenthumer  der  Waare  oder  dem  Consignatar 
die  Môglichkeit  wahren,  durch  die  besprochenen  Uebertragungen 
einem  Andem  z.  B.  VoUmacht  zum  Verkaufe  oder  zur  Zuruck- 
ziehung  des  Depositums  zu  ertheilen.  Daher  bewirkt  das  In- 
dossament  des  Récépissé  allein,  wenn  der  Warrant  schon  ver- 
kaufl  ist,  und  beider  Titel,  wenn  der  gegentheilige  RechtsMl 
vorHegt,  nicht  den  Uebergang  des  Eigenthums,  da  hier  der 
Indossatar  nur  als  BevoUmachtigter  auftritt.   / 

Das  Indossament  auf  dem  Warrant  allein  gilt  als 
Act  der  Verpfândung.  Beabsichtigt  daher  der  Eigenthumer  der 
deponirten  Waare  ein  Darlehen  auf  dieselbe  aufzunehmen,  so 
indossirt  er*  den  Warrant  an  den  Darleiher  und  dieser  erhâlt 
durch  die  so  iibertragene  Urkunde,  einen  legalen  Verpfandungs- 
titel.  Da  die  Waare  an  ihrem  Verwahrungsorte  lagem  bleibt, 
so  hat  auch  hier  eine  iigiirliche  Besitzergreifung  stattgefunden. 

Der  Art.  5  des  Gesetzes  verlangt  die  Datirung  des  Indossa- 
mentes  sowohl  beim  Récépissé,  als  auch  beim  Warrant,  und 
dièse  Forderung  fbeliebt  wurde  sie  zur  Wahrung  der  Rechte 


*)  In  dem  Berichte  der  Commission  des  Corps  législatif  ist  daher 
gegen  den  Antrag  des  Abgeordneten  Busson,  welcher  an  Stelle  der  Worte 
,,le  droit  de  disposer  de  la  marchandise**  diejenigen  ,4^  droit  de  propriété** 
gesetzt  wissen  jwollte,  die  ursprûngliche  Fassung  des  Gesetzes  aufirecht 
erhalten  worden. 

2 


Digitized  by 


Google 


18 

fifittët)  iûft  fflrél  CctoseélueôÉèÀ  é^tsplracl^ri  vollkoûitieii  den- 
j€^igeiï  Aét  Art.  137  unâ  1318  des  Codé  de  CcWitt'merce  fôr 
Wédisèî.  Feh'lt  fiiiti  das  Dàttim  béinï  Indossament  des  récé- 
pi^,  dëfaù  éi  fet  hiei^  zwischeû  ihm  und  dem  warrant  zu 
uïitei^cheîâén ,  so  spticht  die  Prâsumption  nur  fur  ein  Mandat 
dès  CeSsionars,  nîcïit  aber  fur  eifi  Ton  îhin  erworbenes  Eigen* 
thumsrecht,  dessen  Vorhandensein  erst  durch  Datinmg  des  M- 
doasameBtes  vorausgesetzt  werden  diirfte. 

Andërs  beini  Wan^ant.  Der  nicht  indossirte  warrant  hat 
keiàe.BedeUtung.  Durch  disîs  erste  Indôssament  wird  der  Aet 
der  Yerp^ndung  cotistatirt,  und  hierdurch  eben  unterscheidet 
sich  dér  tbàrrànt  z.  B.  vom  Wechsel  und  andem  ihm  gleich 
stefaenden  Papieren.  Sind  daher  bèi  der  Verpfâtidang  die 
nôthigen  Formâlitaten  nicht  erfiillt,  eo  geht  der  Cessionar  des 
ihm  durch  das  Gresetîî  eingei^ùmten  Privilegîums  verlustig.  Er 
kann  im  Falle  des  Coricurses  als  Glâubiger,  aber  nicht  als  pri- 
vilëgirter  Glâubiger  auftreten. 

Abëchnitt  2  des  Art.  5  andert  jene  Eintragung  der  Indossa- 
inénte  des  Récépissé,  wie  sie  das  Décret  vom  Mai  1848  verlangte^ 
ab  und  setzt  an  dessen  Stelle  nur  diejenîge  des  ersten  Indossa- 
mentes  des  Warrants,  welche  nicht  nur  nach  Art.  95  des  Code 
de  commerce,  der  Registrirung  einer  Vei'pfàndungsurkunde  vor- 
schreibt,  geboten  ist,  sondem  die  auch  im  Interesse  der  Sicher- 
heit  liegt.  Auf  die  folgenden  Indossamente  bezieht  sich  dièse 
Bestimmung  nicht,  denn  dièse  sind  die  einfache  Uebertragung 
des  einmal  begriindeten  Rechtsvortheils. 

Art  6.  Le  porteur  du  récépissé  séparé  du  toarrant  peut, 
même  avant  l'échéance,  payer  la  créance  garantie  par  le 
warrant. 

Si  le  porteur  du  warrant  n'est  pas  connu,  il  n'est  pas 
d'accord  avec  le  débiteur  sur  les  conditions  auxquelles  aurait 
lieu,  l'anticipation  ae  paiement,  la  somme  due,  y  compris  les 
intérêts  jusqu'à  l'échéance,  est  consignée  à  l'administration  du 
magâzîn  général,;  qui  en  demeure  responsable,  et  cette  con- 
signation libère  la  raarchaiidise. 

Will  ans  ii'gendwelchen  Griinden  der  Besitzer  der  Waare 
dieselbe  von  dem  auf  ihr  ruhenden  Pfande  befreien,  so  bezahlt 
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et  dem  Inhabier  des  Warrant,  wenn  ihm  dieser  bekanntt  ist, 
Capital  und  Interessen  bis  zum  11.  Tage*)  und  befreit  dadurch 
die  Waare.  Dass  er  auch  zur  Entrichtimg  eines  Zinses  an  den 
Warrant-Inhaber  angehalten  wird,  ist  eine  Forderung  der  Billig- 
keit,  da  dieser  letztere  sein  Capital  ohne  augenblickliohe  Ge- 
legenheit  zur  Wiederanlegong  zuriick  erhâlt.  Ist  der  Inhaber 
des  Warrant  nicht  bekannt,  so  hinterlegt  der  Besitzer  den  Be- 
trag  der  Forderung  sammt  Zinsen  bis  zum  Verfalltage  bei  der 
Magazinverwaltung. 

Art.  7.  A  défaut  de  paiement  à  l'échéance,  le  porteur  du 
warrant  séparé  du  récépissé  peut,  huit  jours  après  le  protêt, 
et  sans  aucune  formalité  de  justice,  faire  procéder  à  la  vente 
publique  aux  enchères  et  en  gros  de  la  marchandise  engagé, 
dans  les  formes  et  par  les  officiers  publics  indiqués  dans  la 
loi  du  28  mai  1858. 

Dans  le  cas  où  le  souscripteur  primitif  du  warrant  l'a 
remboursé,  il  peut  faire  procéder  à  la  vente  de  la  marchandise, 
comme  il  est  dit  au  paragraphe  précédent,  contre  le  porteur 
du  récépissé,  huit  jours  après  l'échéance,  et  sans  qu'il  soit 
besoin  d'aucune  mise  en  demeure. 

Art.  8.  Le  créande)'  est  payé  de  sa  créance  sur  le  prix, 
directement  et  sans  formalité  de  justice,  par  privilège  et  préfé- 
rance  à  tous  créanciers,  sans  autre  déduction  que  celle:  1®  des 
contributions  indirectes,  des  taxes  d'octroi  et  des  droits  de  douane 
dttâ  par  la  marchandise;  2^  des  frais  de  vente,  de  magasinage 
et  autres,  faits  pour  la  conservation  de  la  chose. 

Si  le  porteur  du  récépissé  ne  se  présente  pas  lors  de  la 
vente  de  la  marchandise,  la  somme  excédant  celle  qui  est  due 
au  porteur  du  warrant  sera  consignée  à  l'administration  du 
magasin  général,  comme  il  est  dit  à  l'article  6. 

Art.  9.  Le  porteur  du  warrant  n'a  de  recours  contre  l'em-, 
prunteur  et  les  endosseurs  qu'après  avoir  exercé  ses  droits  sur 
la  marchandise,  et  en  cas  d'insuffisance. 


*)  Hiertiber  der  Commissionsbericht  vora  30.  April  1858. 
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Les  délais  fixés  par  les  articles  165  et  suivants  du  Code 
de  commerce  pour  l'exercice  du  recours  contre  les  endosseurs, 
ne  courent  que  du  jour  où  la  vente  de  la  marchapdise  est 
réalisée. 

Le  porteur  du  toarrawt  perd  en  tout  cas  son  recours  contre 
les  endosseurs,  s'il  n'a  pas  fait  procéder  à  la  vente  dans  le 
mois  qui  suit  la  date  du  protêt. 

Art.  10.  Les  porteurs  de  récépissés  et  de  warrants  ont 
sur  les  indemnités  d'assurances  dues,  en  cas  de  sinistres,  les 
mêmes  droits  et  privilèges  que  sur  la  marchandise  assurée. 

Art.  11.  Les  établissements  publics  de  crédit  peuvent  rece- 
voir les  warrants  comme  des  effets  de  4commerce,  avec  dispense 
d'une  des  signatures  exigées  par  leurs  statuts. 

Art.  12.  Celui  qui  a  perdu  im  récépissé  ou  im  warrant 
peut  demander  et  obtenir  par  ordonnance  du  juge,  en  justifiant 
de  sa  propriété  et  en  donnant  caution,  un  duplicata  s'il  s'agit 
de  récépissé,  le  paiement  de  la  créance  garantie  s'il  s'agit  de 
warrant. 

Art.  13.  Les  récépissés  sont  timbrés;  ils  ne  donnent  lieu 
pour  l'enregistrement  qu'à  un  droit  fixe  de  1  franc. 

Sont  applicables  aux  warrants  endossés  séparément  des 
récépissés,  les  dispostitions  du  titre  P'  de  la  loi  du  5  juin  1850, 
et  de  l'article  69,  paragraphe  2,  n°  6,  de  la  loi  du  22  frimaire 
an  VU. 

L'endossement  d'un  warrant  séparé  du  récépissé  non  timbré 
ou  visé  pour  timbre  conformément  à  la  loi,  ne  peut  être  trans- 
crit ou  mentionné  sur  les  registres  du  magasin,  sous  peine, 
contre  V administration  du  magasin,  d'une  amende  égale  au 
montant  du  droit  auquel  le  warrant  est  soimiis. 

Les  dépositaires  des  registres  des  magasins  généraux  sont 
tenus  de  les  communiquer  aux  préposés  de  l'enregistrement, 
selon  le  mode  prescrit  par  l'article  54  de  Ja  loi  du  22  frimaire 
an  VII,  et  sous  les  peines  y  énoncées. 

Art.  14.  Un  règlement  d'administration  publique  prescrira 
les  mesures  qui  seraient  nécessaires  à  l'exécution  de  la  pré- 
sente loi 
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Art.  15.  Sofit  abrogés  le  décret  du  21  mars  1848,  et  V ar- 
rêté du  26  mars  de  la  même  année. 

Est  également  abrogé,  en  ce  qu'il  a  de  contraire  à  la  pré- 
sente loi,  le  décret  des  23-26  août  1848. 

Im  Art.  7  begegnen  wir  zunàchst  wieder  einer  vortheilhaften 
Aenderung  des  Décrets  vom  J.  1848.  Wir  haben  weiter  oben 
geseben,  dass  Art.  11  jener  Verfiigung  den  Verkauf  des  P£and- 
objectes  nur  nach  ertheilter  Erlaubnis  des  Gerichtsprasidenten 
fur  zulâssig  erklârte,  eine  kostspielige,  zeitmubende  Formalitat, 
die,  gegriindet  auf  den  Art  93  des  Code  de  commerce,  hier 
im  Interesse  der  Sache  beseitigt  werden  musste. 

Die  Protesterhebung  wird  gefordert  und  ist  wegen  des 
Regressrechtes  gegen  den  vorhergehenden  Indossanten  noth- 
wendig.  Eine  Benachrichtigung  des  Besitzers  der  verpfândeten 
Waare  von  dem  Verfalltag  des  Warrant  ist  schon  deshalb  nicht 
nôthig,  weil  es  dem  Inhaber  des  Récépissé,  der  ja  den  Verfall- 
tag kennt,  iiberlassen  werden  muss,  fiii*  die  Einhaltung  desselben 
zu  sorgen. 

Die  gesetzlich  zulâssigen  AbzUge  vom  Kaufpreis  der  Waare 
setzt  Ali;.  8  fest,  jedoch  darf,  entgegen  dem  Gesetze  vom  J. 
1848,  die  ZoUbehôrde  nui*  die  unverzoUten  Waaren  des  ZoU- 
schuldners  zur  Deckung  einer  Zollschuld  herbeiziehen.   . 

Absatz  2  des  Artikels  verfiigt  die  Hinterlegung  der  Ver- 
kaufssumme  bei  der  Dockverwaltung,  abziiglich  des  dem  Inhaber 
des  Warrants  zukommenden  Theiles,  zu  Gunsten  des  Recepisse- 
inhabers,  wenn  er  sich  nicht  vor  dem  Verkaufe  der  Waare  ge- 
meldet  bat. 

Nach  Art.  9  darf  der  Glâubiger  sich  nur  aus  der  ver- 
pfândeten Waare  bezahlt  machen,  und  erst  im  Fall  der  Unzu- 
lânglichkeit  des  Erlôses  bat  er  Begressrecht  gegen  die  Person 
des  Schuldners,  resp.  gegen  die  Indossanten.  Mit  dieser  Be- 
stimmung  wurde  eine  Hauptbeschwerde,  die  man  mit  Recht 
gegen  das  friihere  System  erhoben  batte,  beseitigt,  denn  nach 
ihm  stand  dem  Glâubiger  die  Wahl  zwischen  Schuldner  und 
verpfàndeter  Waare  frei.  Dièse  doppelte  Belastung  des  Schuld- 
ners aber,  denn  derselbe  musste,  abgesehen  von  der  zur  Ver- 
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fUgung  des  Glaubigers  gestellten  Waare,  auch  die  sckuldige 
Suinine  disponibel  halten,  mackte  die  Yoriheile  des  ganzen 
Systems,  welches  ja  seine  Hanptstotze  in  dem  Wesen  des  Real- 
Credits  zu  suchen  batte,  illusorisch. 

Ferner  behandelt  Art  9  die  Verjâhrungsfrist.  Gebot  einer- 
seits  das  Interesse  des  Inbabers  des  Warrant,  dass  ibm  nicht 
eine  zu  kurze  Frist  gesetzt  werde,  duroh  deren  Ablauf  er  seiner 
Rechte  gegen  die  Indossanten  verlustig  ginge,  wenn  die  Waare 
in  dieser  Zeit  nicht  zu  verkaufen  war  und  Unzulanglichkeit  des 
Erlôses  den  Regress  gegen  dièse  nôthig  machte,  so  durften  aucb 
andrersdts  die  Indossanten  nicht  zu  lange  im  Obligo  verbleiben. 

In  Erwagung  dièses  Umstandes  bestimmt  nun  das  Gesetz, 
dass  die  im  Art.  165  des  Gode  de  commerce  festgesetzte  Begress- 
frist  den  Indossanten  gegeniiber  erst  vom  Tage  des  Verkaufes 
der  Waare  zu  laufen  beginne,  dass  der  Verkauf  der  Waare  aber 
im  Verlauf  eines  Monats  vom  Tag  der  Protesterhebung  an  statt- 
finden  muss. 

Von  einer  Frist  dem  ersten  Schuldner  gegeniiber  ist  im 
Gesetz  nirgends  die  Rede. 

Durch  Art.  10  sind  dem  Pfandglaubiger  auch  in  Ungliicks- 
fâllen  seine  Rechte  auf  die  Versicherungspolice  gewahrleistet 

Um  auf  deponirte  Waaren  môglichst  leicht  Geld  zu  erhalten, 
erlasst  das  Gesetz  in  Art.  11  den  betreffenden  Instituten  bei 
Annahme  von  Warrants  eine  der  durch  ihre  Statuten  geforderten 
Unterschriften,  In  Berûcksichtigung  des  Umstandes,  dass  der 
Pfandglaubiger  in  der  verpfimdeten  Waare  schon  eine  aus- 
reichende  Sicherheit  besitze,  wird  durch  dièse  Bestâmmung  den 
Rechten  des  letzteren  in  keiner  Weise  zu  nahe  getreten.  Die 
Anhângung  des  Récépissé,  welche  das  Décret  vom  26.  Mârz  1848 
vorschrieb,  ist  dadurch  ebenfalls  aufgehoben,  und  die  Warrants 
andem  Creditpapieren,  also  auch  namentUch  den  Wechseha 
gleichgestellt 

Es  sei  hier  noch  kurz  der  Art  und  Weise  gedacht,  wie 
namentlich  die  Bank  von  Frankreich  und  das  comptoir  national 
d'escompte  bei  der  Discontirung  der  Warrants  verfahrt*). 


*)  Siehe  Zeîtschr.  f.  Staatswissenschaft  2S.  Jahrg.,  ïïeft  4. 
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Jedes  jdiescr  Institute  h»t  te  iej^  Podcs  en»^  ^eapjt^n 
sUUàonirt,  mit  dem  aioli  Perjefitjga,  der  auf  sein^  dqpopn^ 
WMren  GdLd  au&undKmea  beabskbtigt,  m  Yei^bi^jd^i^  setsst 
Der  erstere,  durch  die  grosse  Praxis  mit  4^b  Wfiaar^verJMilt- 
lûssen  gettou  bekajint,  be^mmt  ^Qn  aug^nbUckli^f^n  Markt- 
preis  denelbeii  miter  Zugmmdal^gung  ein^r  je^e^i  ^nat  sm- 
scheo  Bank  und  Docks-Verw^^tuog  vereiBijarten  faheUe,  uad 
zugleich  die  Hôhe  diai-  Samçae,  die  âac«^  g^liet^n  werdea 
IsMsm.  Dièse  wnA  mcb,  wie  ^uch^  sfifeon  f^  ^a^^em  a^^esro  Orte 
erwahot  worden  ist,  \im  etwaige^n  Pçeisai^^id^pg^p  odiar  ejner 
môglichen  Verschlechtenmg  der  Wa^e  Ql^a^  Naditbeil  hegegsexi 
zu  koiuft^,  steta  10—30  %  wtw  4^m  .w^iur^u  Werth  der 
Waare  balten. 

Ist  zwischen  Déponent  uiul  Beamten  ei»a  ^Ëipigkre^t  (^^elt» 
80  indoseirt  er^tqr^r  den  WiM:rQat  napb  4en  Vprsc^riften  des 
Geset366,  ULsst  dièses  erste  In^osowient  in  die  Mf^g|5L?i|^vegi)^ 
ekàtragea  imd  aieb  dm  Betrag  bçi  der  Bwk  a^^hlen»  i^elche 
stete  die  Abmaebungen  ihres  D^legirtea  rQ,tificirt,  ^der  ^v  hiot^r- 
legi  das  Paj^er  ^lur  Eroffbupg  eiines  Cwtocprrçi^ts* 

Die  Verfallmt  wird  in  d^r  Rçigel  ^uf  90  Tage  fegtgpsebrt, 
nach  deren  Ablauf  durch  g^tgenseitige  V^rst^ndig^ng  je^erzeit 
einjB  Veriângeraiîg  d^  Tennins  ven^b^r^d^t  wwden  kann.  Fiir 
die  Bank  entsteht  weder  hierdurch  noch  durch  Veyabs^tpmng 
des  Zahbingstermines  von  Seit^  dcir  Seb^ldper  eine  Qefahr,  da 
sie  dur^h  Zuwarten  ibrea  Reobtes  in  fe-çioer.Weise  verlpst^  ^d. 

Weon  ein  Récépissé  oder  ^in  W^arrant  verlpren  gebt,  u;nd 
vom  Verlierenden  ein  Duplixîat,  req>.  dje  Z^idung  der  Sçhuld- 
fopderang  verlaoïgt  wird,  so  bçs^ippit  ^.  12  f  dass  ^ich  der 
Depçment  deshalb  an  den  Prasidonten  des  betreffendçUrHandels- 
geriqhts  zjûl  wenden,  dass  er  durch  ks^^  welche  J^eweismittel 
sein  Ëjgentiiuipsrecht  9juf  das  Ve^lpr^n^  ^açb^^weiaen,  dass  er 
eine  Caution  ^u  atellen  habe. 

A^rt  13  u.  folg.  handebi  vçn  den  dôm  Fiscus  zulpnui^^nden 
G^iuhren. 

Es  eriibrigt  j^m  nur  noch  zwei^r  Yerordnu^en  za  gedenken, 
die  znr  YervoUstaadigung  das  ganzc^  $ystesis  erbtaaen  yn^rden. 
Es  ist  diea  ssuerst  daa  kaiserlicjie  Décret  voflft  J2.  M^^  1^^9, 
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Dasselbe  setzt  in  seinem  2.  Theile  (der  erste  handelt  von  der 
innern  Einrichtung  der  Docks,  der  dritte  von  den  ventes 
publiques)  die  Maklergebiihren  fest  und  enthalt  sodann  folgende 
weitere  Bestimmnngen. 

Derjenige,  in  dessen  Hânden  sich  récépissé  und  warrant 
befinden,  kann  die  Theilung  der  Waare  in  eine  beliebige  Anzahl 
von  Loosen  verlangen,  und  erhalt  eine  entsprechende  Ânzahl 
von  récépissés  und  warrants  ausgehandigt 

Jeder  Cessionar  des  einen  oder  des  andem  Scheines  kann 
die  Eintragung  des  zu  seinen  Gunsten  gemachten  Indossaments 
in  die  Magazinsregister  verlangen. 

Die  Magazinsverwaltung  ist  gehalten,  auf  Verlangen  des 
Inhabers  eines  der  beiden  Scheine  die  auf  der  Waare  haftenden 
Schulden  und  Unkosten  zu  liquidiren. 

Dem  mit  dem  Verkauf  beauftragten  Makler  ist  auf  Vor- 
zeigen  des  protestirten  Warrants  jeder  Vorschub  zu  leisten. 

Die  auf  dem  Executionsweg  gekaufte  Waare  wird  von  der 
Magazinsverwaltung  nur  ausgeUefert:  gegen  Vorzeigung  des 
Verkaufs-Protokolls,  gegen  den  Nachweis  der  bezahlten  Gebiihren 
und  privilegirten  Unkosten  der  durch  den  Warrant  garantirten 
Summe  und  endlich  eventuell  gegen  Deponirung  der  die  Schuld- 
forderung  iibersteigenden  Summe  in  dem  in  Art.  8  des  Gesetzes 
vorgesehenen  Falle. 

Das  Circular  des  Handelsministers  vom  12.  April  1859 
instruirt  die  Prâfecten  beziiglich  der  Handhabung  des  Gesetzes 
und  enthalt  grossentheils  eine  Wiederholung  des  im  Gesetze 
und  in  dem  kaiserlichen  Décret  Gesagten. 

Es  wiirde  den  Raum,  der  mir  fîir  obige  Darstellung  ein- 
gerâumt  worden  ist,  um  ein  Bedeutendes  iibersteigen  heissen, 
woUte  ich  versuchen,  eine  eingehende  Besprechung  der  noch 
liber  das  Institut  der  Warrants  vorhandenen  Rechte  hier  folgen 
zu  lassen.  Es  sei  dies  einer  spâtem  Gelegenheit  vorbehalten  und 
hier  nur  im  AUgemeinen  angedeutet,  dass  das  franz.  System  in 
dem  Baseler  Gesetze  (das  Genfer  kommt  hier  seiner  abweichenden 
Bestimmimgen  halber  gar  nîcht  in  Betracbt),  den  ôsterreichischen 
imd  siidamerikanischen  Gesetzen,  obgleich  die  letzteren  sich 
mehr  Selbstandigkeit  gewahrt  haben,  angenommçn  worden  ist. 
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Der  vorwiegende  Zweck  dièses  Systèmes  ist  die  Beforderung  des 
Waarencredits,  daher  die  Erleichtenmg  der  nur  mit  Besitz- 
eimilumimg  statthaft^n  Waarenverpfândung.  Die  Erleichtenmg 
der  Eigenthumsiibertragmig  tritt  hier  mehr  in  den  Hintergrund, 
weil  zu  dieser  der  blose  Vertrag  geniigt.  Daher  ist  der  Warrant, 
aïs  Pfandschein,  das  wichtigere  Document.  So  auch  in  Belgien, 
wo  der  Empfangschein  (récépissé)  cédtde  heisst  und  ak  Duplicat 
des  warrant  gili 

Anders  in  England.  Hier  ist  der  Warrant,  wie  schon  an 
einem  andem  Orte  dargelegt  worden  ist,  ein  Empfangschein 
iiber  Waaren,  welche  die  Vei-waltungsbehôrden  von  Docks  an 
den  Eigenthiimer  eines  Scheines  vom  Lager  einei  Dritten  aus" 
liefem.  Derselbe  ist  durch  ein  einfaches  Indossament  iibertrag- 
bar  und  ist  das  beschreibende  imd  versinnbildlichende  Zeicheu 
der  Waare  selbst.  Seine  Bestimmung  ist  vorziiglich,  die  ge- 
wôhnlichen  Transactionen  mit  Waaren  zu  erleichtem,  und  Kosten, 
sowie  iiberâiissige  Umlagerung  der  Waare  zu  ersparen.  Da  er 
aber  ebenso,  wie  in  Frankreich,  als  Pfandobject  gebraucht  wird, 
80  verleiht  er  in  England  ausgedehntere  Rechte. 

Das  D.  II.-G.-B.  hat  das  Warrant,  um  bei  dem  erst  in 
der  Entwickelung  begriffenen  Institute  nicht  vorzugreifen*),  nicht 
eingehender  behandelt.  Es  erkennt  in  den  Art.  301  und  302 
2  Klassen  von  Lagerschoinen  als  Scripturobligationen  in  dem 
vorstehend  entwickelten  Sinne  an: 

1.  die  von  Kaufleuten  iiber  Leistungen  von  Geld,  vertret- 
bare  Sachen  oder  Werthpapiere  an  Ordre  ausgestellten 
„  Verpflichtungsscheine  "  ; 

2.  die  von  staatlich  zur  Aufbewahrung  beweglicher  Sachen 
ermâchtigten  Anstalten  an  Ordre  ausgestellten  „Aus- 
lieferungsscheine"  (Lagerscheine,  Warrants)  iiber  Waaren 
oder  anderç  bewegliche  Sachen,  auch  wenn  die.se  An- 
stalten als  Kaufmann  nicht  gelten. 

Uebertragbar  durch  Indossament  sind  auch  sie,  wenn  sie 
an  Ordre  lauten,   und  Uebergabe  des  indossirten  Papieres  be- 


♦)  Prot.  S.  4669.  5066.  5074. 
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wirkt  Uebergai^  iJler  Becbte  aaf  den  Ii^06$ata,r.  Bu^cb 
yylil^g^rscbeîn^^  kann  dm  gesetztiche  i^ndrecht  des  Coiom&- 
aiouars  etc.  (Axt  3Q6),  sowie  d^  gesel^licbe  Beteotiqi^FeGbt 
begrundet  imd  erbdlten  werden  (Art.  313). 

Also  auch  das  D.  H.-G.-B.  pnerkennt  direct,  der  allga- 
meinen  Rechtstheorie,  wie  der  nagera  Itecbtse^twkk^dong  eut- 
qprechend,  den  Uebergang  dinglicher  Recbte  bei  Begebung  vqb 
Lagerpapieren  der  bezeichueteu  Art  und  iiberlâsst  es  den  La^dea- 
gesetzen  (Art.  308),  fur  den  weiteren  Ausbau  des  Institotes  der 
Warrants  Sovgie  m  tragen. 


Bdmiuid  Heinriob. 
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Schulnachrichten- 


Die  Vergimstiguiig  der  Zulaâsnng  der  mit  dem  Reifezetignis 
êntlassenen  Abiturienten  der  hohem  Âbtheilimg  der  Handels- 
Lehranstalt  ziun  einjahrig  Freiwilligendienste,  woriiber 
in  dem  Programm  von  1867  (S.  18  f.)  und  1868  (S.  30)  Mii- 
tètthuig  gemacht  worden,  bat  durch  die  Verfugung  des  Bimdee- 
kanzlers  vom  10.  Marz  1869  (Norddeutsches  Bundea-Gesetzblatt 
1869,  Nr.  6)  Ausdehnung  anf  das  ganze  Gebiet  des  Nord- 
deutschen  Bundes  gefunden,  und  damit  bat  die  durcb  den 
Besucb  der  Anstalt  und  die  Erlangung  ihres  Reîfezeugnisses 
erwachsende  Berechtigung  eine  bedeutsame  Erweiterung  erfahren. 
Es  gingen  derselben  diejenigen  Erorterungen  voraus,  welcbe  der 
Erlass  des  Bundeskanzlers  vom  2.  September  1868  hinsicht- 
lich  derjenigen  Lehranstalten  vorgeseben  batte,  die  ausser  den 
in  dem  gedachten  Erlass  bezeicbneten  Instituten  Ansprucb 
auf  die  Berecbtigung  zur  Ausstellung  von  Reifezeugnissen 
erboben,  deren  Erwerbung  das  Anrecbt  auf  den  einjâbrig 
freiwiUigen  Mihtardienst  im  Bundesgebiete  gewahren,  und  zwar 
wwrden  durch  Verfugung  des  Eôniglicben  Hoheu  Minisieriums 
des  Innem  vom  30.  October  1868  die  Directoren  der  drei  ôffent- 
lichen  Handels-Lehranstalten  von  Dresden,  Leipzig  und  Chem- 
BÎtz  zu  einer  Conferenz  beschieden,  welcbe  am  6.  November  des 
gedachten  Jabres  in  Dresden  stattfand.  In  dieser  Conferenz, 
wdcher  der  Chef  der  zweiten  Abtbeilung  des  Koniglichen  Hohen 
Ministeriums  des  Innem,  Herr  Gebeimer  Rath  Dr.  Wcinlig 
pHiâdirte  und  za  wdcher  von  dem  Koniglichen  Hohen  Mini- 
sterium  des  Cultus  und  ôffratlichen  Unterrichts  der  Gebeîme 
Kirehen-   und  Schnlrath  Herr  Dr.  Gilbert   abgeordBet  war. 
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fand  die  Feststellung  der  Bediugungen  statt,  unter  denen  die 
genannten  drei  Handels-Lehranstalten  unter  diejenigen  Schuleu 
aufgenommen  werden  soUteii,  welcheu  die  obengedachte  Berech- 
tigung  zusteht.  DurchBohe  Ministerial-Verordnung  voin  16.  No- 
vember  1868  wurden  dièse  Bedingungen  sanctionirt  und  den 
Vorstanden  der  drei  Handels-Lehranstalten  behufs  deren  for» 
mellen  Anschlusses  in  der  Form  eines  Regulativs  zugefertigt 
Sie  unterlagen  weiterhin  der  Begutachtung  der  in  Berlin  zu- 
sammengetretenen  Commission  Ton  Fachmânnem,  welcher  der 
Geheime  Kirchen-  imd  Schulrath  Herr  Dr.  Gilbert  als  Mitglied 
angehôrte,  und  bildeten  das  Material,  auf  dessen  Grund  die 
obenerwalinte  Verfugung  des  Bundeskanzlei-s  vom  10.  Marz  1869 
erfolgte.  Ein  Abdi-uck  des  betreffeuden  Regulativs  ist  von 
Seiten  unserer  Anstalt  bewerkstelligt  worden,  um  den  betheilig- 
ten  Eltem  und  Zoglingen  genaue  Einsicht  in  die  beziiglichen 
Bedingungen  zu  gewâhren. 

Zu  Ostern  vorigen  Jahre«  fanden  die  miindlichen  Reife- 
priifungen  und  die  Berathungen  und  Beschlussfassungen  iiber 
die  Maturitât  zum  ersten  Maie  unter  dem  Vorsitz  eines  Kônig- 
lichen  Commissai-s  statt,  als  welcher  Herr  Kirchen-  und  Schul- 
rath Mey  den  betreflfenden  Sitzungen  des  Schulvorstandes  und  des 
Lehrercollegiums  prâsidirte,  welchen  verehrten  hohen  Beamten 
die  Anstalt  so  gliicklich  gewesen  ist,  auch  in  den  Reifepriifungen 
zu  Ostern  dièses  Jahres  in  der  gedaxîhten  Function  walten  zu 
sehen. 

Eine  Veranderung  im  LehrercoUegium  brachte  der  im  Juli 
des  venvichnen  Jahres  erfolgte  Riicktritt  des  Herm  Faulhaber 
mit  sich,  dessen  hôheres  Alter  den  desfallsigen  Entschluss  recht- 
fertigte.  Herr  Faulhaber  hat  dem  CoUegium  seit  Michaelis  1860 
angehort,  und  sein  treues,  gewissenhaftes  Wirken  wird  bei  der 
Anstalt,  sein  liebenswiirdiger  Charakter  bei  seinen  Arbeits- 
genossen  immer  in  dankbarem  Andenken  bleiben.  Derjenige 
Theil  des  franzôsischen  Unterrichts,  welcher  den  Hânden  des 
Herm  Faulhaber  anvertraut  gewesen,  wurde  Herm  Gouzy  iiber- 
tragen,  der  Unterricht  in  der  italienischen  Sprache  Herm  G.  D. 
Pozzati  aus  Venedig,  welcher  denselben  bereits  2%  J&hr  lang 
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an  dei*  leipziger  Handels-Lehranstalt  iimegehabt  und  seinen 
Wohnsitz  vorlâufig  nach  Dresden  verlegt  hatte.  Nachdem  Herr 
Pozzati  im  Marz  d.  J.  die  Direction  eines  auswârtigen  Fabrik- 
geschafts  iibemomnien,  ist  der  gedachte  Lehrgegenstand  Herm 
Ferdinand  Ritter  aus  Bobenneukirchen  im  Voigtl.  anvertraut 
worden,  welcher  in  seinem  Lehrerberufe  u.  a.  wahrend  vier  Jahre 
an  der  Scuola  tedesca  in  Neapel  gewirkt  hat,  seit  Ostem  1869  an 
der  hiesigen  Lehr-  und  Erziehungs-Anstalt  des  Herm  Director 
Marquait  thâtig  ist,  und  in  dessen  Hânden  der  italienische  Sprach- 
unterricht  eine  gedeihliche  Pflege  zu  finden  verspricht.  Ein  weiterer 
Wechsel  tritt  mit  Ostem  d.  J.  ein,  indem  Herr  Dr.  Ruge  einem 
Rufe  an  die  hiesige  Annenrealschule  folgt.  Seine  Stelle  an 
unserer  Anstalt  wird  Herr  Dr.  J.  C.  Semler  einnehmen,  welcher 
sich  sowohl  durch  seine  literarische  Tbatigkeit,  als  durch  seine 
ôfFentlichen  àsthetischen  und  literarhistorischen  Vortrage  am 
hiesigen  Platze  rtîhmlichst  bekannt  gemacht  bat  und  in  sehr 
erfolgreicher  Weise  als  Lehrer  der  Literatur-  und  Cultur- 
geschichte  an  der  Erziehungs-Anstalt  des  Herm  Hauptmann 
Kâu£Fer  hier  wirkt.  In  ihm  wird  unsere  Anstalt  einen  gediegenen 
Lehrer  der  deutschen  Sprache  und  Literatur,  der  Geschichte 
und  Géographie,  Herr  Dr.  Ruge  einen  wiirdigen  Nachfolger 
finden.  Diesem  letztera,  welcher  seit  Ostem  1859  der  Schule 
angehôrt  hat,  folgt  die  dankbarste  Erinnemng  der  Behôrden 
unserer  Anstalt,  des  LehrercoUegiums  und  der  zahlreichen 
SchiUer  nach,  welche  sich  seiner  anregenden  und  anziehenden 
Unterweisung  erfreut  haben.  Wie  er  als  Lehrer  mit  Liebe  und 
Hingebung  gewirkt  und  daher  die  gliicklichsten  Ergebnisse  er- 
zielt,  80  hat  er  durch  das  Ganze  seiner  Personlichkeit  auf 
allen  Seiten  die  Achtung  und  Zuneigung  gewonnen,  welche  der 
Gediegenheit,  der  Offenheit,  dem  WohlwoUen  des  Charakters 
kaum  entgehen  kônnen.  Sehen  wir  ihn  mit  Bedauem  scheiden, 
80  vertrauen  wir  darauf ,  dass  er  auch  in  der  neuen  Stellung 
der  alten  Wirksamkeit  mit  Liebe  eingedenk  sein  wird,  und 
unsere  besten  Wiinsche  begleiten  ihn  auf  seinen  femem  Wegen. 
Auch  Herr  Prof.  Dr.  Stern  scheidet  mit  Ostem  d.  J.  aus 
dem  LehrercoUegium ,  indem  die  vermehrten  Anspriiche  der 
hiesigen  Kôniglichen  Polytechnischen  Schule  an  seine  Zeit  und 
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Kraft  Sun  die  BcibeliakiiBg  reines  Amies  an  rnsenr  ÂBstâk 
tnuDô^ieb  machen.  Em  dankbares  AndeidDen  bei  CoUegen  und 
Sciiâlem  wird  diesem  rerdietiteD  Lehrer  bleiben,  der  niir  zwei 
Jafare  lang  der  Schiile  angebœl  bat 

Die  Ansdebnong  der  Frequenz  nBsmr  bohem  Abthâimg 
■nd  das  Anaicbcîdeii  des  Herm  Pit^  Dr.  SterB  bat  die  Ge- 
winomig  esser  neoen  Lebrkraft  Sâr  £e  bumaHistiseheii  Dîscij^iiiai 
DoUng  gemadity  mid  dieselbe  ist  io  der  Person  des  Herrn  Georg 
Scbabert  ans  bier  gefonden  worden,  wekber  nach  Absohimng 
seiner  UmTerntâtotiiâien  seit  Ostern  1S68  aïs  Lebror  an  der 
biengen  Untcrrichts-  ond  Erziebwigsanstalt  des  Herrn  DirecUH- 
OeUnek  mit  dem  glockliehsten  Erfolge  wirkt  Uraprônglich 
der  Tbeobgie  gewidmet,  bat  derselbe  sich  ganz  dem  Lebrer- 
bemfe  zngewandi^  nnd  die  Anstalt  ist  berecbtigt,  seinen  EintrM 
in  den  Kreîs  ibrer  Ldirer  mit  der  fireudigsten  Hofiîmng  zu  be- 
griksen.  —  Der  namKcbe  Um-stand  bat  zu  der  Anstelhing  eines 
nenen  Lehrers  der  kaufmànniscben  Facber  gefïibrt,  und  als 
Bolcher  ist  Herr  Arthur  Forkert  ans  hier  gewonnen  worden, 
welcher,  dereinst  selbst  eîn  Schiller  unserer  AnstaH,  seitdem  der 
Praxis  des  kaiffmanniscben  Benifes  in  mehreren  vrichtigen 
Ktelltmgen  in  Wien  und  Dresden  gefolgt  ist,  aber  seiner  innem 
Neigung  frilgend,  die  Laun)ahn  des  Lehrers  wâhlt,  fur  deren  er- 
folgreicîhe  Bescbreitung  seine  wissenschaflliche  RichUmg,  seine 
anerkannte  Tiîchtigkeit,  seine  Eriahmng  die  besten  Hoffnungen 
geben. 

Die  Bildung  einer  Vorklasse  in  der  LehrKngs-Abtbeilung 
tmserer  Anstalt,  iiber  welche  weiter  nnten  berichtet  wird,  stellte 
rerméhrte  Forderungen  an  die  Lehrkrafte  der  letztem,  die 
(liesen  Anfordenmgen  nîcht  voUauf  zu  entsprcdien  Yermoèiite. 
Demnach  mussten  wir  eine  Aushîlfe  suchen,  und  dîese  wurde 
uns  durch  Herm  C.  Weber,  Lehrer  der  hiesigen  Unterrichts- 
und  Erzîehungsanstalt  •  des  Herm  Drrector  Bôhme,  geleistet; 
welcher  den  arithmetischen  Unterrîcht  in  der  Vofrklasse  îiber- 
nahm.  Piir  die  Bereîtwillîgkeit,  mit  welcher  dîeser  bewàhrte 
Lehrer  dem  Ersuchen  der  Schule  entsprach,  ist  dièse  ihm  zvc 
jjrô'ssém  Datike  terbunden. 
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Herr  Pit£  Dr.  Fnk  r  ni  ann  sdi  sôéfa  m  Fôlge  eiher  Erkraiilu^^ 
genôthigt,  zur  Schonung  seiner  Gesundheit  den  mathematisdiéû 
Unterricht  an  unserer  Anstalt  mehrere  Monaté  tang  anszusetzen. 
Er  wnrde  dorch  Herm  Dr.  J.  H.  Bentliin  vertreten,  welcher 
Herm  Prof.  Fuhrmanns  Vorgânger  an  der  Schuie  ge^esen 
und  vor  knrzem  nach  Sachsen  zortickgéirefart  ist,  sodass  es 
nberftosBÎg,  iiber  die  gédeihiichè  Fortftihrung  dier  ihm  liber- 
kcmmenen  Ào^abe  ein  Weiteres  zu  sagen.  Zu  nnserer  anf- 
riditigen  Freude  bat  Herr  Prof.  Dr.  Fuhrmann  mit  Beginn  des 
il&Tz  d.  J.  den  Unterricht  in  der  ersten  Klasse  wieder  aufge- 
nommen,  and  er  wird  denselben  mit  Beginn  des  neuen  CtvBOs 
in  den  yerschied^ien  Abtheilnngen  der  beiden  obem  Klaasen  t611- 
st&ndig  wieder  iibemehmen.  Herrn  Dr.  Benthin  ist  die  Handels- 
Lehranstalt  fur  seine  bereitwillige^  gediegene  Hilfeleistung  zum 
grossten  Danke  verpflicfatet. 

Der  Geburtstag  Seiner  Majestat  des  Kîinigs  war, 
wie  in  den  friihem  Jahren,  ein  Tag  freudiger  Hnd  erhebônder  Feier 
fmr  unsere  Anstalt.  Es  vereinigtén  sîefa  Mitgliedèr  des  Scfanl- 
Yorstandes,  das  LehrercoUeginm  und  die  Zogtinge  dier  Anstalt 
Yormittags  d  Uhr  zu  einem  Festactus  hn  Scfaulsaale,  welchen 
die  festlich  geschmiiekte  Biiste  des  Landesvaters  zierte.  Der 
Dirèctoir  legte  in  einer  Anq>râcbe  an  die  Versammhing  die  Be- 
deututtg  des  Tages  im  AUgemehien,  den  Beruf  der  Btldungs- 
anstalten  unseres  engem  Yaterlandes  und  insbesondere  den 
unserer  Sckule  zu  seiner  frofaen  Feier  dar.  Hieran  reihte  sich 
ein  â*eier  Vortrag  dés  Schiilers  der  ersten  Klasse  der  hcSierii 
Abiheihmg  Arthur  Israël  iiber  die  Yerzweigungén  des  Kara- 
wanenhandels,  welcfaem  die  Déclamation  einer  Scène  ans  H.  yoii 
Kleifits  Prinz  Friedrich  von  Homburg  durch  einen  Schiller  der 
eweiten  Klasse  folgte.  In  der  Festrede  verbreitete  sich  Herr 
Barnewitz  iiber  den  Einfluss  der  neuen  Wehhandelsstrassen^ 
des  SUes-Canals  und  der  Padfic-Eisenbahn,  auf  den  Handel  und 
die  Industrie  Sacbsens.  Hierauf  wurde  ein  Stuck  des  Dialogs 
ans  Uhlands  Herzog  Emst  yon  Schwaben^  Act  II.,  durch  einéâ 
Behuler  der  zweiten  Klasse  vorgetragen,  und  am  Schlusse  dèr 
Feier  brachte  der  Director  auf  Seine  Majestat  den  Konig 
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ein  Hoch  aus,  in  welches  die  zahlreiche  Versammlung  begeistert 
einstimmte. 

Wieder  wurden  mit  den  Schulem  der  ersten  Klasse  der 
hôhem  Abtheilung  die  iiblichen  Excursionen  in  mehrere  der 
wichtigsten  sachsischen  Productions-  und  Industrie-Ânlagen  ge- 
macht,  welche  Ausfliige  insbesondere  bestimmt  sind,  den  tech- 
nologischen  Untenicht  durch  unmittelbare  Aiischauung  der 
Gewerbsarbeit  firuchtbarer  zu  machen.  Unter  der  Fiihrung  des 
Directors,  der  Herren  Dr.  Benser,  Heinrich  und  Dr.  Ruge  wurden 
die  Konigliche  Porzellanmanufactur  in  Meissen,  die 
Werke  von  Freiberg  und  Chemnitz,  die  Kônigin  Marien- 
hiitte  bei  Zwickâu,  die  Streichgam-Spinnerei  und  Tuchfabrik 
der  Herren  Gebriider  Zschille  in  Grossenhain  und  die 
Glockengiesserei  des  Kôniglichen  StUckgiessers  Herm  J.  G. 
Grosse  hier  besichtigt.  In  .Meissen  wurden  zugleich  der 
Dom  und  die  Albrechtsburg  in  Augenschein  genommen;  in 
und  bei  Freiberg  wurden  besucht:  die  Muldener  Hiitten 
und  die  dasige  Schwefelsâure -Bereitungsanstalt,  die 
Gold-  und  Silber-Spinnerei  der  Herren  Thiele  und  Steinert, 
die  Flachsgam-Spinnerei  dw  Herren  Schulz,  Millier  AHirt, 
der  Dom  und  das  Alterthumsmuseum;  in  und  um  C  hemnitz;  die 
Maschinenfabrik,  die  Eisengiesserei  und  die  sammtlichen  iibrigen 
Werkstatten  des  Herm  Geheimen  Commerzienraths  Richard 
Hartmann,  die  Maschinenfabrik  des  Herm  Commerzienraths 
Joh.  Zimmermann,  die  Actien-Baumwoll-Spinnereiy 
die  hôhere  Webschule,  das  mechanische  und  Handweberei- 
Etablissement  des  Herm  F.  W.  Schott,  die  Kattundruckerei 
der  Herren  Richter  und  Schramm,  die  Kratzenbeschlage- 
Fabrik  des  Herm  Joh.  Christian  Fischer  sen.,  die  Floret- 
Seidenspinnerei  des  Herm  Th.  Lachmann  (Firma  J.  G.  Del- 
ling),  die  Kammgam-Spinnerei  des  Herm  C.  F.  Solbrig  in 
Harthau.  Einem  verwandten  Zwecke  diente  der  mit  den  Schii- 
lem  der  dritten  Klasse  (Abtheilung  A)  unter  Leitung  des  Herm 
Dr.  Ruge  dem  hiesigen  Muséum  der  Gipsabgiisse  abge- 
stattete  Besuch.  —  Wir  haben  bei  allen  diesen  Besuchen  uns 
der  zuYorkommendsten  Au&ahme,  der  griindlichsten  Unterwei- 
sung  durch  die  Herren  Eigner  und  Vorstande  der  betreffenden 
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Anlagen  und  Institute  zu  er&euen  gehabt^  welchen  geehrten 
Herren  dafiir  der  wârmste  Dank  dargebratht  sei,  und  in  reichem 
Masse  ist  die  von  den  Excursionen  gehegte  Erwartung  in 
Erfiillung  gegangen.  Zugleich  waren  dièse,  wie  zeither  immer, 
ein  willkommener  Anlass,  in  ungezwungenem  personlichen  Be- 
gegnen  Lehrer  und  Schiller  einander  nâherzufiihren. 

Der  hiesige  Handels  -  Yerein  hat  von  neuem  seine 
dauemde  Theilnahme  an  dem  Wirken  unserer  Ânstalt  bevdesen, 
indem  derselbe,  wie  in  den  frlibem  Jahren,  die  Mittel  zur 
Anschaffùng  geeigneter  Belohnungen  fur  solche  Schiller  der 
zweiten  Klasse  der  Lehrlings-Abtheilung,  welche  durch  Betragen, 
Fleiss  und  Leistungen  Anspruch  auf  Auszeichnung  sich  erworben 
haben^  uns  uberwiesen  hat.  Die  Schule  spricht  dafîlr  ihren 
aufrichtigen  Dank  aus,  die  jungen  Leute  aber,  welchen  die  ge- 
dachte  Anerkennung  zu  Theil  wird,  mogen  sich  dieselbe  einen 
Antrieb  sein  lassen,  in  pflichttreuer  Haltung  und  regem,  fleis- 
sigen  Streben  zu  beharren  und  jeiier  AiLszeichnung  wilrdig  zu 
bleiben. 

Den  verbindlichsten  Dank  hat  die  Anstalt  fur  mehrfache 
schâtzbare  und  werthvolle  Gal^en  darzubringen,  welche  ihr  von 
Behôrden,  vonGonnem  undFreunden,  sowie  von  Schillem  zu  Theil 
wurden.  Es  verehrten  der  Schule  filr  ihre  Bibliothek:  die  Kônig- 
lich  Wilrttembergische  hohe  Centralstelle  filr  Handel 
und  Gewerbe  die  Jahresberichte  der  Handels-  und  Gewerbe- 
kammem  in  Wiirttemberg  auf  1868,  die  Smithsonian  Insti- 
tution in  Washington  (N.-A.)  ihren  „Annual  Report  of  the 
Boards  of  Régents  of  the  Smithsonian  Institution,  for  1867" 
(Washington,  1868),  —  die  Handels-  und  Gewerbekam- 
mern  inDresden  undPlauen  ihren  Jahresbericht  auf  1868, 
die  Handels-  und  Gewerbekammer  in  Leipzig  ihre 
Jahresberichte  auf  1867  und  1868,  der  hiesige  Hanr 
dels-Verein  eine  von  ihm  herausgegebene  tabellarische 
Uebersicht  der  neuen  Masse  und  Gewidite  des  Norddeutschen 
Bundes,  Herr  L.  Gehe  hier.  Chef  des  Hanses  Gehe  und 
Comp.,  zwei  kostbare  Werke:  „J.  R.  M*Culloch,  A  Dic- 
tionary,  Practical,  Theoretical  and  Historical,  of  Commerce  and 
Commercial  Navigati(Hi."   New  Edition.   Edited  by  Hugh  G.  Reid. 
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(Loûdoû,  1869)  imd  „R-  Y-  Barnes,  Neiv  and  Improved  Ûéi- 
▼eKal  Systefm  of  BcxA-keeping."  (London,  1869.)  Zur  Vei> 
mehruhg  tcnserer  Waarensammlung  tnigen  bei:  Herr  Henry 
Ketdijk  m  Rotterdam,  Director  der  Afrikanis<Aen  Handek^ 
Gesellschaft  daselbst,  durch  Muster  verscMedener  Produote  àet 
westafrikanischen  Kûste,  imd  unser  Zogling  J.  W.  J*  vùm 
Harwegcn  den  Breems  aus  Vlaardlngen,  Sckuler  der  èrsten 
Klasse  der  hôhern  Abtheilung. 

Die  Sammiuagen  der  Anstalt  sind  aus  Schuboitteln  an- 
daaemd  nach  Bediirâiis  vermekrt  worden.  Die  Bibliothek 
erlùelt  einen  Zuwachs  von.  68  Werken;  sie  um&isst  gQgenwartig 
1071  Werke  in  1469  Bânden. 


Die  Reifepriifungen  des  laufenden  Schuljahres  habc» 
in  der  Wochc  voin  14.  bis  19.  Mârz  (Clausurarbeiten),  dann  am 
28.  nnd  30.  Mârz  (miindliche  Priifiingen)  stattgefunden.  Es 
hatten  sicb  von  den  am  Schlusse  des  Schuljahres  vorhandenen 
neunzehn  Schiilem  der  ersten  Klasse  der  hëhem  Abtheilung 
achtzehn  zur  Ablegung  jener  Priiftmgen  gemeldet.  Von  diesen 
haben  vierzehn  dieselben  bestanden,  und  zwôlf  der  betreffendeïi 
Zoglinge  haben  sich  dadurch  das  Reifezeugliis  erworben; 
zwei  Schiller  konnten  anf  das  letztere  keinen  Anspruch  machen, 
wèil  sie  vom  Unterïîcht  in  der  Mathematik  dispensirt  gewes^ 
waren. 

Die    mit   dem  Reifeaseugnis    entlassenen  SchUler   sind   die 
fblgenden: 

Adelheim,  Alexander,  geb.  d.  17.  November  1853  in  Moskatt 
Barth,  Philipp,  geb.  den  4.  Junl  1852  in  Luzan. 
Blau,  Johann,  geb.  den  14.  Angust  1853  hi  Wîen. 
den  Breems,  vanHarwegen,  Jacobns,  geb.  den  13.  Jhbî 

1851  in  Vlaardingen. 
Eichh  or  n,  Etemrich  Oscar,  geb.  den  7.  Mai  185Î  in  Medingen, 
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Hansel,  Julius  Georg,   geb.  den  15.  Juni  1854  in  Dresden. 
Hoyer,   Gustay   Julius,    geb.    den    12.   December.  1852   in 

Schandau. 
Landesmann,  Albert,   geb.  den  29.  Mârz  1854  in  Teplitz. 
Melzer,  Otto,  geb.  den  24.  Marz  1854  in  Dresden. 
Raudnitz,  Alfred,  geb.  den  7.  April  1853  in  Prag. 
Sehmid,  Friedrich  Gustav  Félix,  geb.  den  1.  August  1852  ia 

Dresden. 
Stûhmke^   Friedrich  Wilhelm  Otto,    geb.  den  3.  Februar 

1853  in  Dresden. 

Die  beiden  Schiller,  welche  gleichfalls  die  Reifepriifung  be- 
standen,  aber  wegen  ihrer  Dispensation  Tom  mathematischen 
Unterricht  nur  ein  Abgangszeugnis  erhalten  haben,  sind: 

Freund,  Sigmund,  geb.  den  7.  Januar  1852  in  Grosz-Bec- 

skerek. 
Luther,  Victor,  geb.  den  18.  April  1852  in  Moskau. 

Den  Schiilem  Alfred  Raudnitz  und  Friedrich  Wilhelm 
Otto  Stiihmke,  welche  sich  durch  musterhaftes  Verhalten  und 
Yorzugliche  Leistungen  ausgezeichnet,  ist  eine  Prâmie  zuerkannt 
worden,  welche  in  „Schôppner,  Hausschatz  der  Lânder-  und 
Vôlkerkunde.  Zweite.Auflage.  Herausgegeben  von  Ruge"  besteht 
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Die  Statistik  der  Handels-Lehranstalt  im  verwichenea 
Schuljahre  liefert  nachstehende  Data: 

Am  Schlusse  des  Schuljahres  1868/69  zàhlte  die  Ab- 
theilung  fur  Handlungslehrlinge  36  Abiturienten.  Von 
diesen  erhielt  eincr  eln  sehr  ehrenvolles,  zwei  ein  ehren- 
volles  Abgangszeuguis  auf  Grirnd  ausgezeichneten  Betxagens 
und  ausgezeichneten  Fleisses,  und  weil  ihre  Leistungen  den  durch 
Beschluss  des  Lehrer-Collegiums  festgestellten  Anforderungen 
entsprachen.  Von  den  iibrigen  Schiilem  hat  1  die  ers  te, 
19  die  zweite  und  13  die  dritte  Hauptcensur  im  Abgangs- 
zeugnis  erhalten. 

Die  Schiller,  welche  in  der  vorerwàhnten  Weise  ausgezeich- 
net  wurden,  waren  folgende: 

Gottlieb  Reinhard  Emil    Buchwald    aus  Grossenhain,    bei 

Herren  Dindorf  &  Hache. 
Arthur    Max    Richter    aus    Colditz,     bei    Herm    Gustav 

HKtzschold. 

Cari    Emil    Zschoche    aus    Grôba,    bei    Herren    Seydel  & 
Junghans. 

Die  mit  dem  „8ehr  ehrenvoUen"  Abgangszeugnis  verbundene 
Prâmie  wurde  dem  Schiller  Buchwald  in  „Schôppner,  Haus- 
schatz  der  Lander-  und  Vôlkerkunde.  Zweite  Auflage.  Heraus- 
gegeben  Ton  Ruge"  zu  Theil. 

Von  den  Schiilem  der  zweiten  Kiasse  der  Lehrlings- 
Abtheilung  konnten  wiederum  mehrere,  welche  sich  durch 
lobenswerthes  Betragen,  durch  Fleiss  und  Leistungen  die  Aner- 
kennung  des  Lehrercollegiums  erworben  hatten,  durch  Ertheilung 
von  Prâmien  ausgezeichnet  werden,  die  der  hiesige  Handels- 
Verein  der  Anstalt  zu  diesem  Zwecke  in  filnf  Exemplaren  Ton 
„Tschudi,  Das  Thierleben  der  Alpenwelt"  Ubergab.  Dièse  Be- 
lohnungen  wurden  folgenden  Schiilem  zuerkannt: 
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Conrad  Briickner  aus  Dresden,  bei-Herm  Otto  KriUe. 
Cari  Albin  Hiibler  aus  Strehla,  bei  Herm  Robert  Weigand. 
Max  Wilhelm  Hustig  aus  Radeberg,  bei  Herm  Bemhard  Wolf. 
Albin  Kohlmann  aus  Dresden,  bei  Herm  Adolph  Renner. 
Johannes.  Nicolaus  Heinrich  Westphal  aus  Travemiinde,  bei 
Herm  Joseph  Meyer. 

Die  hôhere  Abtheilung  zâhlte  17  Abiturienten.  Von 
diesen  haben  zwôlf  das  Reifezeugnis  erhalten,  und  es  ist 
dariiber  am  Schlusse  des  vorigen  Schuljahres  schon  berichtet 
worden.  Flinf  Abiturienten,  die  sich  der  Reifepriifung  nicht 
unterzogen  hatten,  erhielten  Abgangszeugnisse,  und  zwar: 
vier  mit  dem  Prâdict  „gut", 
einèr    „      „         „       „hinreichend" 

Die  2iahl  der  Schiller  in  der  Abtheilung  fur 
Handlungslehrlinge  betrug  am  Schlusse  des 
Schuljahres  1868/69 102 

Abgegangen  sind  zu  Ostem  1869 44 

Bestand  beim  Beginn  des  neuen  Schuljahres    ...  58 

Aufgenommen  wurden  beim  Beginn  und  im  Laufe 
des  gegenwârtigen  Schuljahres 95 

Durchlaufende  Schiilerzahl  im  Schuljahre  1869/70  153 

Abgegangen  sind  im  Laufe  des  Schuljahres      .     .  29 

Demnach  Bestand  am  Schlusse  des  gegenwârtigen 
Schuljahres 124 

Von  obigen  153  Schiilem  kommen 

28  auf  Kl.  I». 

27  „     „    I^ 

25  „      „    IK 

27  „      „    U\ 

27  „      „    U«. 

16  „    die  Vorklasse. 

3  nur  am  Sprachunterricht  Antheil  nehmend. 
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S4ik  4er  Broffuimg  dar  H^nâds-Ld^rustalt  (20.  Joai  1454) 
|ôa4  in  ^  Abtheilung  der  Hondlung^hrlinge  tl^Whwp^  1465 
Sçhftter  au%eiiwmi«n  wordeo. 

ia  der  hôhern  Abtheilung  betrag  die  Zabi  der 
SchiUer  am  Schlusse  des  Schnljahres  1868/69   .     .  102 

Abgegangen  sind  zu  Ostem  1869    ......  32 

QeQtand,  beim  Beginn  des  neuen  SchuljtJire^     .    .  7Q 

Aufgenommen  wurden  beim  3eginB  und  im  Laufe 
des  gegenwartigen  Schulrjahree 76 

Durchlaufende  Schiilerzabl  im  Schuljahre  186^/70    .  146 

Abgegangen  sind  im  Laufe  des  Schuljahres      .     .  22 

Demnach  Bestand  am  Schlusse  des  gegenwartigen 
Schuljahres 124 

^    ûbige  146  Schiller  vertheilen  sich  wie  fblgt: 
15  auf  Kl.  K 
11     „      „    P. 

31   „    „  n». 
20  „    „  n\ 

40     „      „     ffl*. 

29  „    „  m^ 

Y(m  ihnen  stammen 

69  aus  dem  Eonigreiche  Sachsen, 

11  „  andem  deutschen  Staaten, 

32  „  der  osterreichisch-ungarischen  MonarehÂ, 

4  ,,  den  Niederlanden, 

1  „  Frankreich, 

4  „  Grossbritannien  imd  Irland, 

1  ,,  Danemark, 

2  yy  Schweden, 
1  „  Norwegen, 
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V»  ■ 

fewd»d. 

i 

>> 

Italie^i  (KirdteiislaaiX 

2 

» 

Griechenland, 

2 

n 

Serbien, 

1 

»> 

der  Tttrkei, 

Jiià 

•»■• 

^déH  V,  St.  von,  Novd^MBÔhii, 

2 

» 

Westindien, 

2 

» 

Brasilien» 

1 

»f 

Peru. 

Seit  der  Rtichtung  dieser  Abtheilang  der  Handels-Lehr- 
anstalt  (Anfang  October  1854)  sind  in  dieselbe  iiberhaapt  628 
Zoglinge  aufgenommen  worden. 


Die  mangelhafte  Yorbildung  einer  Anzahl  der  fiir  die  Ab- 
theilung  der  Handlungslehrlinge  angemeldeten  jungen  Leute 
machte  im  verwichenen  Schuljahre  wieder  die  Errichtung  einer 
Vorklasse    nothig,    in  welche  beim  Beginn  des  Schuljahres 

7  Schûler,  im  Laufe  desselben  9  weitere  aufgenommen  wurden, 
sodass  dièse  Klasse  iiberhaupt  16  Schiiler  zahlte.  Ganz  abge- 
wiesen  mussten  ihrer  unzulânglichen  elementaren  Bildung  wegen 

8  fur  die  Lehrlings-Abtheilung  Gemeldete,  1  fur  die  hôhere 
Abtheilung  Gemeldeter  werden. 
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Der  Unterricht  des  nenen  Schuljahres  beginnt  Montag, 
den  25.  April.  Die  Aufuahmeprûfungen  der  angemeldeten 
Schuler  finden  statt: 

in  beiden  Abtheilimgen 

Mittwoch,  den  20.  April,  Vor-  und  Nachmittàgt. 


F.  Noback, 

Direetor. 
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Untemchtsgang  im  ScMjahre  1869/70. 


L 
Abfheilang  fur  Handlimgslehrlingau 

Handelswlsftengeliaft 

Kl.  !•.  und  P.,  je  1  St.  w.  Wechsellehre,  unter  vollstan- 
diger  Erlautenmg  der  deutschen  Wechselordnung  und  ver- 
bunden  mit  praktischen  Uebungen.  Anweisungen,  Checks. 
Staatspapiere  und  andere  Yerkehrsobligationen.  Actien.  Arten 
des  Handels;  Baarkauf,  Creditkauf,  Tageskauf»  Lieferungskaut 
Pramiengeschafbe.  Eigenhandel,  CommiBsion.  Makler-  und 
Agentenwesen. 

Barnewitz  (KL  K),  Director  (Kl.  I\) 

Kl.  H».,  IP.,  II^,  je  1  St.  w.  Entwickelung  der  Grund- 
begriffe:  Handel,  Gut,  Waare,  Geld.  Handeltreibcnde,  Arten 
des  Handels.  Eintheilung  der  Waaren.  Das  Hauptsachlichste 
ans  der  Mass-  und  Gewichtskunde,  der  Lehre  Yom  Gelde  und 
der  Mûnzkunde.    Papiergeld.    Wechsellehre  begonnen. 

Heinrich  (Kl.  IK,  U^.),  Barnewitz  (KL  UK). 

Bachlialteii  and  Contorarbeiten. 

KL  K  und  P.,  je  1  St.  w.  Doppelte  Buchhaltung. 
Erlautenmg  ihrer  Grundsatze  und  Eigenthiimlichkeiten,  und 
Bethatigung  der  erstem  durch  Bearbeitung  eines  einmonatigen 
Geschaftsganges;  Abschluss. 

Director  (KL  K),  Heinrich  (KL  P.)- 
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Kl.  II».,  m.,  ^^,  je  1  Si  w.  Contorarbeiten:  Aus- 
arbeitung  von  Noten,  Rechnungen,  Facturen,  Verkaufsrech- 
nungen,  Spesenrechnungen ,  Scheinen  und  Quittungen.  —  Ein- 
fache  Buchhaltung  aufGrund  eines  einmonatigen  Greschafts- 
ganges.        Heinrich  (Kl.  U\),  Barnewitz  (KL  lî\  11^). 

Correspondenz. 

-  .  KL  I*.  und  P.,  je  1  St.  w.  Ausarbeitung  von  Briefen  aUer 
wichtigem  6attung;en.  Die  Entwurfe  wurden  anfanglich  in 
grosser  Ausfuhrlichkeit  gegeben,  wâhrend  spâter  die  Au^abe 
sich  der  Regel  nach  auf  das  Thatsachliche  der  zu  Grande  lie- 
genden  Geschaftsvorfalle  beschrânkte.  Den  Stoff  bildeten  die 
in  der  Buchhaltung  behandelten  Transactionen.  Anfertigung 
der  an  den  Briefnrechsel  sîch  anscbliesseûden  Ointorarbeiten 
(Rechnungen,  Facturen  etc.). 

Director  (KL  K),  Heinrich  (KL  P.). 

AUffcmeines  «nd  kaafraftnnisohes  EedmeH. 

Kl.  I*.  und  P.,  je  2  St.  w.  Zins-,  Disconto-  und  Termin- 
rechnung.  Contocorrenten.  Gold-,  Silber-  und  Miinzrecbnung. 
•Wechselrechnung  :  Wechselpari,  Wechselreduction,  Wechselarbi- 
*rage,  Wechselcommissionsrechnung.  Berechnung  der  Obliga- 
tionen  und  Action.  Einfache  und  zusammengesetzte  Waarea- 
caleulation.  Heinrich  (Kl.  P.),  Barnewitz  (KL  P.). 

Kl.  IP.,  IP.,  ^^,  je  2  St.  w.  Vortheile  beim  Rechnen  mit 
unbenannten  ganzen  Zahlen.  Répétition  der  gemeinen  Bruche. 
Decimalbriiche.  Einfache  und  zusammengesetzte  Proportibnen. 
Kettenrechnung.  Gesellschafts-  und  Alligationsrechming.  Pro- 
centrechuung.    Zinsrechnung. 

Barnewitz  (Kl.  IP.),  Heinrich  (KL  m.,  U^.). 

Vorklasse,  8  Si  w.  Numeriren.  Die  vier  Grundrech- 
OMngsarten  in  unbenannten  und  foenannten  Zahlen.  Gémeine 
firîiche.  Decimalbriiche.  Einfache  und  zusammengesetzte  Fr(>- 
pœrtionen  und  Anwendung  derselben  auf  Zin&-  und  GeseUschaftâr 
rechnimg.  Web«r. 
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Kl.  I*.,  2  St  w.    Deutschland.    Amerika  und  Asien. 

Prof.  Dr.  Hiibner. 

KL  P. ,  2  St  w.  Die  ausserdeutsohen  Staatan  Europas. 
Axœrika  und  Atrika*  Dr.  Benser. 

Kl.  II».  und  II ^.^  je  2  St.  w.  Das  Wichtigste  aus  der  imt- 
th.euaatiacàeA  xmà  physischen  Gegraphie.  Ueberblick  iiber  aile 
Erdtheile  in  Kl.  II».,  nur  iiber  Europa  in  Kl.  11^  Physische  Geo- 
graphie  von  Deutschland.     Norddeutscher  Bund.     Dr.  Ruge, 

El.  IV*,,  2  St  w.  Mathematisch-phydkalische  Géographie. 
Deutschland.  Oesterreich,  Schweiz,  Frankreich.    Dr.  Benser.  ' 

Vorklasse,  2  St  w.  AUgemeine  Vorbegriffe  aus  der 
matiiematischen  und  physischen  Géographie.  Speciell  das  s&d- 
westliche  Europa.  Prcrf.  Dr.  Hiibner. 

Waarenfcande,  1  Stunde  wôchentlich.*) 
Auafiihrlich  behandelt  wurden:  Zucker,  Kaffee,  Sf)iiritms; 
ilbersichtlioh:  Geviirze,  gewebte  Stoffe  und  ihre  Fabrikatkasg 
Papier,  Tabak.  Einige  experimentelle  (chemisch-physikalische) 
Exlauterung^  wurden  gegeben  und  die  Waarenjnustersammlung 
der  Anstalt»  sowie  technologische  Abbildungen  vielfacb  b^u^. 

Zschau*. 

Deutsche  Sprache  und  Literator. 

Kl.  K  und  P.,  je  1  St  w.  Aufsâtze.  Freie  Vor- 
trage  und  Déclamation.  Lectiire  ausgew&hlter  StUcke 
aiip  dem  Dreadener  Lesebuch,  unter  Ankniipfung  literarhistori- 
fiçhi&r  Bemerkungen.  Prof.  Dr.  Hiibner. 

Kl.  H»,  und  H**.,  je  2  St  w.  Musterstiicke  aus  dem  Dres- 
àemer  Lesebuch  gelesen  und  erlautert  Ausarbeitung  von  Aut- 
sttteen.  In  Klasse  H^.  anss^dem  grammatische  Uebungen.  Im 
Winterhalbjahr  in  Kl.  H*.  Hermann  und  Dorothea,  in  KL  IP. 
die  ersten  Akte  von  Wilhelm  Tel).  Dr.  Ruge. 


*)  Es  nahmen  an  diesem  Unterrichtszweige,  welcher  ein  facultativer 
ist^  41  Schûler  Theil,  die  in  zwei  Sectionen  yertheilt  waren. 
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ïl.  n°.,  2  St.  w.  Grammatik  nach  Gotzînger.  Auf- 
satze.  Déclamation.  Versuche  in  freien  Vortragen. 
Leseiibungen  ans  dem  Dresdener  Lesebuch. 

Prof.  Dr.  HUbner. 
Vorklasse,    3  St.  w.     Leseiibungen  ans   dem   Dres- 
dener Lesebuch.    Dictate.    Schriftliche  und  miindliche  gràm- 
matische  Uebungen.    Déclamation. 

Prof.  Dr.  Hiibner. 

FranzOsfsche  Sprache. 

KL  L,  2  St  w.  Grammatik  nach  ,J^lôtz,  Lehrbuch", 
2.  Cursus»  vom  Zeitworte  an  bis  Lection  75.  Miindliche  und 
schriftliche  Uebersetzung  aus  „Ebener,  Lesebuch'^  und  zwar 
cummtUcher  Stiicke  der  4.  Stufe.  Gouzy. 

KL  n.,  2  St.  w.  Grammatik  nach  „Plôtz,  Lehrbuch", 
2.  Cursus,  Lection  1  (regelmâssiges  Zeitwort)  bis  42.  Uebungen 
liber  aile  Arten  von  Zeitwôrtem,  mit  besonderer  Bezugnabme 
auf  deren  Rection.  Miindliche  und  schriftliche  Uebersetzung 
ans  „Llidecking,  Lesebuch",  1.  Theil  (die  ersten  vier  Abthei- 
lungen.)  Gouzy. 

KL  m.,  2  St.  w.  Elementarunterricht  vorherrschend. 
Uebersetzung  en  ans  dem  Deutschen  ins  Franzôsische  und 
umgekehrt  aus  „Plotz,  Lehrbuch'S  1.  Cursus.  Leseiibungen 
in  „Liidecking,  Lesebuch",  1.  Theil.  Gouzy. 

Engllscbe  Spniche. 

Eine  erste  Klasse  bildete  sich  nicht 

KL  n.,  2  St.  w.  Grammatik  nach  „Kade,  Anleitung." 
Wiederholung  des  vorjâhrigen  Pensums  der  dritten  Klasse; 
hierauf  die  Wortformenlehre  bis  zum  Schlusse  (§  194).  Dazu 
im  letzten  Monat  Ueberblick  iiber  den  Inhalt  des  dritten  Bûches: 
die  Lehre  vom  einfetchen  Satze.  Lesen  und  Uebersetzen: 
Macaulays  Lord  Clive,  im  ersten  Halbjahr  mit  Auswahl,  im 
zweiten  Halbjahr  im  Zusammenhange.  —  Wôchentlich  wurden 
je  eine  oder  einige  der  Aufgaben  des  Lehrbuchs  privatim  schrift- 
lich  bearbeitet;  an  die  Beurtheilung  dieser  Arbeiten  kniipften 
sich  orthographische  Bemerkungen*  Senf, 
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KL  m.,  2  St.  w,  Grammatik  nach  „Kade,  Anleituûg." 
Das  englische  Alphabet;  Lautwesen  und  Schreibung  nach  §§ 
1 — 24;  die  Redetheile  vom  Artikel  bis  zum  unregeboMtôsigen 
Verb,  §§  25 — 100.  Lesen  und  Uebersetzen  der  englischen 
Musterbeispiele  zu  den  betreffenden  Paragraphen.  —  Jede 
Woche  wurde  eines  der  Uebungsstiicke  des  Lehrbuchs  priratim 
schriftlich  bearbeitet.  Senf. 


U. 
Hôhere  Abtheilung. 

Handelswfssensebaft  and  Handelsreeht 

Kl.  I*^.  und  P.,  comb.,  2  St.  w.  Gestaltung  des  Handels 
und  seiner  Operationen  ;  Handel  mit  den  realen  Waaren,  Geld- 
und  Wechselhandel,  Fonds-  und  Actienhandel;  —  dabei:  Baar- 
kauf  und  Creditkauf,  Tageskauf  und  Lieferungskauf ,  Differenz- 
geschâft,  Prâmiengeschâfte u.  s.  w.;  Handel  auf  Besicht;  Warrants; 
Eigenhandel  und  Commission,  Cargadorenwesen,  Grossaventur, 
Auctionen,  Gross-  und  Kleinhandel,  Hausirhandel;  Buchhandel 
etc.  Die  Berechtigung  zum  Handelsbetriebe  und  ihre  staatlichen 
Bedingungen.  Firma.  Handelsregister.  Zweiggeschâfte.  Handels- 
gesellschaften.  Hilfsgewerbe  des  Handels:  Mâkler-  und  Âgenten- 
wesen,  Transport  (Landfrachtfahrt  mittelst  des  gemeinen  Fuhr- 
wesens  und  des  Eisenbahndienstes,  Flusschiffahrt  und  See- 
schiffahrt;  Haverei,  Bodmerei  etc.),  Assecuranz,  Spedition, 
Bankwesen.  Forderungsanstalten  des  Handels:  Messen,  Bôrsen, 
Schauanstalten,  Zollniederlagen,  Freihâfen.  Handels  -  Corpo- 
rationen,  Handelskammem.  Consulate.  Posten,  Télégraphie. 
Handels- Usanzen.  Der  Handel  und  die  Landesgesetze.  (Mit 
stetem  Hinweis  auf  die  Bestimmungen  des  deutschen  Handels- 
gesetzbuchs.)  Director. 

Kl.  n».  und  U"».,  je  2  St.  w.  Papiergeld.  Wechsel- 
lehre  im  ganzen  Umfange ,  mit  Ërlâuterung  der  deutschen 
Wechselordnung    und    unter   Beriicksichtigung  der    wichtigsten 
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englischen.  Praktische  Uebimgen  zur  Wechsellehre.  Anweisungen; 
die  Checks  und  ihre  Ausbreitung  in  der  neuesten  Zeit.  Staats- 
papiere  und  andere  Yerkehrsobligationen.  Actien  und  ihre  Mo- 
dificationen  (Prioritatsactien,  Stamm-Prioritatsactien),  Kuxe, 
Scfaiffsparte.  Gestaltung  des  Handels:  allgemeine  Kategorien 
(Welthandel,  Zwischenhandel,  Transitverkehr,  Ein-  und  Ausfuhr- 
handel,  Activ-  und  Passivhandel,  Binnenhandel  und  auswârtiger 
Handel,  Landhandel  und  Seehandel,  Karawanenhandel,  Gross- 
handel  und  Kleinhandel,  Scheidung  nach  den  Objecten.)  In 
Kl.  II*.  noch:  Handel  mit  den  realen  Waaren,  Geld-  und 
Wechselhandel,  Fonds-  und  Actienhandel;  —  dabei:  Baarkauf 
und  Creditkauf,  Tageskauf  und  Lieferungskauf,  Differenzgeschâft, 
Prâmiengeschâfte  u.  s.  w.  Eigenhandel  und  Commission. 

Director  (Kl.  K\),  Heinrich  (KL  IR). 
Kl.  III*.  und  UI*'.,  je  1  St.  w.  Erôrterung  der  Grundb^riffe: 
Handel,  Waare,  (Jeld,  Kaul',  Preis,  Kaufmann.  Die  Gegen- 
stande  des  Handels  und  ihr  Mass:  Klassen  der  Waaren  (reale, 
ideelle),  Mass  und  Gewicht,  Geld  und  Miinza  Die  bedeutsam- 
sten  Massysteme  und  die  wicbtigsten  Miinzsysteme,  insbeson- 
dere  die  deutschen  Miinzverhaltnisse,  wurden  nâher  entwickelt, 
liber  das  Geld-  und  Miinzwesen  der  fur  den  Handel  weniger 
erheblichen  Lânder  ein  Ueberblick  gegeben.     Papiergeld. 

Heinrich  (KL  IIK),  Barnewitz  (Kl.  HP.). 

Yolkswirthschaftslehre. 

KL  I*.  und  P.,  comb.,  2  St.  w.  Erlauterung  der  Grund- 
begriffe:  Gut  und  GUterklassen,  Werth  (Gebrauchswerth,  Taoscb- 
werth  etc.),  Vermôgen,  Reichthum,  Wirthschaft.  —  Allge- 
meiner  TheiL  Production:  Natur,  Arbeit,  KapitaL  Thei- 
luûg  und  Vereinigung  der  Arbeit;  Productivitat  der  Arbeiten, 
volkswirthschaftliche  Système;  freie  imd  unfreie  Arbeit.  Eigen- 
thum;  Sodialismus  und  Communismus.  Crédit.  Umlauf:  Preis; 
Geld.  Vertheilung:  Einkommen;  Grundrente,  Arbeitslohn 
und  UBtemebmergewinn,  Kapitalrente;  Angriffe  auf  die  Existenz 
einer  Grundrente  (Ricardo — Carey).  Consumtion:  Arten; 
Wecliselwirkung  zwischen  Erzeugung  und  Verbraucb;    Crédit- 
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kri«en  (Handelskrisen).  Luxus.  —  Besonderer  Theîlr  Ur- 
production  (Jagd  und  Fischerei,  Viehzucht,  Ackerbau,  Forst- 
wirthschaft,  Bergbau);  Gewerbfleiss,  Handwerk  und  Fabrik 
(Hausindustrie,  concentrirte  Fabrikation ,  Maschinenindustrie), 
Handel  und  Mittel  desselben  (Zahlungsarten ,  Banken  etc.).  — 
Bei  der  Behandlung  des  Geldes,  der  Banken,  der  Handelsarten 
und  an  audern  Stellen  war  auf  den  handelswissenschaftlichen 
Unterricht  zu  verweisen,  in  welchem  ein  zugleich  dahin  geho- 
riger  Theil  des  Pensums  zur  Erledigung  kommen. 

Director. 

Bachlialteii  und  Coutorarbeiten. 

Kl.  K  und  P.,  comb.,  2  St.  w.  Doppelte  Buchhal- 
tung.  Entwickelung  und  Darlegung  ihrer  Grundsâtze  und 
Eigenthûmlichkeiten,  ihrer  relativen  Vorziige.  Bearbeitung 
eines  einmonatigen  Geschaftsganges,  welcher  in  Kl.  H.  nach  der 
einfachen  Méthode  behandelt  worden  war,  und  Abschluss. 
Darauf  buchhalterische  Darstelluiig  eines  complicirteren  zwei- 
monatigen  Geschaftsganges,  unter  Modificationen  der  vorher 
beobachteten  Formen,  und  Abschluss.  Director. 

Kl.  II*.  und  n^,  je  2  St.  w.  Coutorarbeiten.  Aus- 
arbeitung  von  Rechnungon,  Facturen,  Verkaufsrechnungen, 
Spesenrechnungen,  Scheinen  und  Quittungen  in  franzôsischer 
und  englischer  Sprache.  Einfache  Buchaltung  auf  Grund 
eines  einmonatigen  Geschaftsganges;  Abschluss. 

Barnewitz  (KL  H*.),  Heinrich  (KL  U\). 

KL  m»,  und  111*».,  je  l  St.  w.  Contorarbeiiten.  Aus- 
arbeitung  von  Noten,  Rechnungen,  Facture  Verkau&rechnungen, 
Oontofinten,  Spesenrechnungen  und  Quittungen  in  deutscher 
Sprache.  Barnewitz  (KL  lU*.),  Heinrich  (KL  III^). 

Corre^H^denz. 

KL  U\  und  IP.,  je  2  St  w.  Bearbeitung  einer  grôasenpL 
Anzahl  von  Briefireihen,  deren  Objecte  in  einheimischen  und 
iiberseeisGhen  Waaren-  und  Wechselgeschàften,  in  Speditions- 
Angelegenheiten  u.  s.  w.  bestanden.  Den  Schiileni  vrurden  zu 
diesem  Zwecke  Dispostionen  gegeben,    die  anfânglich  und  bei 
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den  schwierigeni  Aufgaben  von  grôsserer  Âusfiihrlichkeit  waren, 
spater  sich  auf  das  Thatsachliche  der  behandelten  Operationen 
beschrankten.         Hein  ri  ch  (KL  K),  Barnewitz  (Kl.  P.). 

Kl.  II».  und  n**.,  je  2  St  w.  Briefe  iiber  einfache  Han- 
delsoperationen,  zum  Theil  in  Beziehung  gesetzt  zu  dem  Pensum 
der  Buchhaltung  und  der  Handelswissenschaft. 

Barnewitz  (KL  IK),  Heinrich  (KL  U^). 

KaafmSimiisehes  Reehnen. 

Kl.  I».  und  P.,  je  2  Si  w,     Contocorrenten   in  allen  zur 

Anwendung  kommenden  Methoden.     Einfache  und  zusammen- 

gesetzte    Waarencalculation.      Wechsel-    und    Geld  -  Arbitrage. 

Wechselcommissionsreclinung.  Berechnung  der  F«ids  und  Actien. 

Barnewitz  (KL  K),  Heinrich  (Kl.  1\), 

KL  n».  und  IP.,  je  3  St.  w.  Disconto-  und  Terminrech- 
nung,  Gold-,  Silber-  und  Miinzrechnung.  Wechselrechnung  bis 
zur  Arbritage  (Wechselpari ,  Wechselreduction ,  Wechselcalcu- 
lation).  Heinrich  (Kl.  H*.),  Barnewitz  (Kl.  H^). 

KL  UI».  und  UI*».,  je  5  St.  w,  Vortheile  beim  Reehnen 
mit  unbenannten  ganzen  Zahlen.  Gemeine  Bruche.  Decimal- 
briiche,  Einfache  und  zusammengesetzte  Propoitionen.  Ketten- 
rechnung.  Alligationsrechnung.  Gesellschaftsrechnung.  Procent* 
rechnimg.  Zinsrechnung.  —  Fortlaufend  Uebungen  im  Kopf- 
rechnen.         Dr.  Benser  (KL  IIP,),  Barnewitz  (KL  IIP.). 

Mathematik. 

KL  P.  und  P.,  comb.,  2  St.  w.  Wiederholungen  aus  ver- 
schiedenen  Theilen  der  allgemeinen  Arithmetik,  Algebra  und 
Géométrie.  Die  arithmetischen  und  geometrischen  Reihen, 
nebst  deren  Anwendung  auf  die  Zinseszins-  und  Rénten- 
rechnung.  —  Einleitung  in  die  Stéréométrie.  Berechnung 
der  Oberflachen  und  Inhalte  der  wichtigsten  Korper.  —  Auf- 
gaben,  als  Anwendungen  aller  behandelten  Zweige  der  Mathe- 
matik. Prof.  Dr.  Fuhrmann.  (Vom  November  v.  J.  bis  Ende 
Februar  d.  J.  Dr.  Benthin  in  Stellvertretung.) 

KL  IP.  und  n^,  je  3  St.  w.  Allgemeine  Arithmetik 
und    Algebra.     Wiederholung    der   Potenzirung    und   Radici- 
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rang.  Gleichungen  ersten  Grades  mit  einer  Unbekannten. 
Die  Logarithmen  und  ihre  Anwendimgen.  Gleichungen  ersten 
Grades  mit  mehreren  Unbekannten.  Gleichungen  zweiten 
Grades. 

Géométrie.  Die  Aehnlichkeit  der  geradlinig  begrenzten 
Figuren.  Die  Kreislehre.  Ebene  Trigonométrie.  Aufgaben 
al3  Anwendungen.    Prof.  Dr.  Fuhrmann.   (Seit  November  v.  J. 

Dr.  Benthin  in  Stellvertretung.) 
Kl.  in*,  und  in  .  Algebra,  je  2  St.  w.    Buchstabenrech- 
nung:  Addition,  Subtraction,  Multiplication,  Division  und  Po- 
tenzirung. 

Géométrie,  je  1  St.  w.  Erste  Halfte  der  Planimetrie, 
ausgenominen  die  Lehre  von  der  Aehnlichkeit  der  Figuren. 

Zscbau. 
Natnrsesehlehte. 
Kl.  in*,  und  in*».,  je  3  St.  w.  Botanik.  Organe,  Lebens- 
erscheinungen  und  chemische  Bestandjtheile  der  Pflanzen.  Syste- 
matik.  Beschreibung  der  Pflanzen,  mit  besonderer  Beriicksich- 
tigung  derjenigen,  welche  fiir  Handel  und  Gewerbe  wichtig 
sind.  —  Minéralogie.  Spedelle  Beschreibung  der  Minem- 
lien.  Silicate  und  Edelsteine,  Metalle  und  Erze,  brennbare 
Minerajien.  —  (Leitfaden:  „Kluge,  Naturgeschichte.") 

Zschau. 

Pliysik. 

KL  II*,  und  IP».,  je  3  St.  w.    Allgemeine  Eigenschaften 

der  Kôrper.    Die  einfachen  Maschinen.    Gleichgewicht  und  Be^ 

wegung.    Magnetismus,  Elektricitat  (Galvanismus),  Warme.  — 

(Leitfaden:  „Scherling,  Grundriss  der  Physik  und  Météorologie/') 

Zschau.) 

Heclianische  Teehnolof^e. 

KL  I».  und  P.,  comb.,  2  St.  w.  Die  Nutzmetalle;  Vor- 
kommen,  Gewinnung,  Eigenschaften  und  Verarbeitung  derselben. 
Beschreibung  einzelner  Metallfabrikationen.  —  Spinnerei  und 
Weberei.  Rohstoffe  und  Fabrikate  'der  Textilindustrie.  —  (Als 
Veranschaulichungsmittel  wurden  benutzt:  zahlreiche  Waaren- 
muster  und  „Knapp,  Technologische  Wandtafeln.")    Zschau, 
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Oinriê. 

KL  I*.  Tmd  r^.,  eômb.,  2  St  w.  Die  wichtigem  E3emente 
tind  îbre  Veriwûdtmgen,  insofern  ^eselben  zvtr  Erklarung  chemi- 
scher  Vorgânge  dienen  oder  durch  Anwendung  Bedeatimg  er- 
langën,  —  Kohlenhydrate  ttnd  stickstoffhaltige  organische  Ver- 
bindimgen.  Die  GS.hntng;  Fette  und  Seifen,  Gerbfirtoffe,  erga- 
nisdie  ^^Siiren  tmd  Bâsen.  -^  (Latfaden:  ^^Willigky  Lehrbueh 
det  Cfeenrie/*)  Zschau. 

Waareidiiiiide. 

Elasse  P.  und  P.,  je  1  St  w.  Waaren  ans  dem  Fflan- 
28Qi6iQb9.  ZttberoîliiBg  vmà  Verarbeitung  der  Rolunatorialien. 
Eigenaobaft^n  der  Waar^Q;  BeHrtheiluiig  ihres  Weortbes;  Mittel 
zu  ihter  Conservirung.  —  Waaren  aus  dem  Thierreiche.  — 
(Leitfaden:  „Erdmann,  (Jnmdrias  der  Waarenkunde.") 

Zschau. 

AUfmetne  nd  Bnéeto^eosni^e  iiad  StatiililL 

Kl.  i».  utod  P.,  comb.,  2  St  w.  SUdetùPopa,  Afrika,  Asien; 
ÂQsti^en  tmd  Amerika  ctmoîiseh.  —  Kartenseichn^. 

Dr.  Ruge. 

Kl.  H*.,  2  St  ir.  Schwdz,  Prankreich,  Belgien,  Nieder^ 
lande,  Groesbritattmett  imd  Irtend,  Danemark  und  Skatodmavien, 
Russland.  ^-  Kartenzeichnen.  Dr.  Benser. 

KL  IP.  2  St  w.    Osteun^ii^    Amerika  und  Afrika. 

Pttif.  Dr.  Htibn^r. 

KL  UI*.,  2  St  w.  Ëinleitefides  ans  der  mathematigcben 
Geograplûe.  Ueb^blick  uber  die  pbysiscbe  Géographie.  Ueber- 
eicht  iiber  die  fUnf  Ërdtheile,  Ëuropa  besonders.  Specielle  Be- 
handlmng  Deutschlands.  —  Kartenzeichnen.  Dr.  Ruge. 

KL  IIP.,  2  St  w.  Vorbegriflfe  und  Allgemeines  aus  der 
mathematischen  und  physischen  Géographie.  Speciell  das  siid- 
westliche  Europa.  Prof.  Dr.  Hiibner. 

Allfemefne  nad  HMdelsgreselitehte, 

KL  P.  «nd  P.,  comfb*,  '2  St  nr.  Das  Zeitalter  der  grosaen 
Entdeckungen  zur  See.  Die  neue  Zeit  bis  auf  Friedricb  dèn 
Gressen.  Dr.  Bu^a. 
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Kl.  n^.,  2  Si  w.  Oesohichte  des  Mittelalters  yom  Ende 
der  Yôlkerwand^-ung  bis  mm  fimfzelmteu  Jahrhundert  Oe- 
schichte  der  neueii  Zeit:  das  Zeitalter  der  Entdecku^geu  und 
der  Eeformaticm.  Prof.  Dr.  Stem. 

KL  IP.,  2  St.  w.  Das  Mittelalter.  Die  neue  Zeit  bis  auf 
Friedrich  den  Grossen.  Prof.  Dr.  Hiibner. 

KL  ni*.,  2  St.  w.  Alte  Geschichte,  namentlich  Geschichte 
der  Griechen  und  Rômer  bis  zum  Untergange  des  westrômischen 
Reichs.  Dr.  Huge. 

Kl.  III**.,  2  St.  w.  Das  Alterthum  bis  zu  den  punischen 
Bjrôgen.  Prof.  Dr.  Hûbner. 

Deutsche  Sprache  und  Literatur. 

KL  I*.  und  P.,  comb.,  3  St.  w.  Aufsâtze.  —  Freie 
Vortrâge.  —  Literaturgeschichte  vom  funfisehnten  Jahr- 
hundert bis  zur  romantischen  Schule.  —  Lectiire:  Gx)ethes 
Iphigenia  auf  Tauris,  Shaksperes  Julius  Caesar,  Lessings  Nathan 
derWeise.  Dr.  Benser. 

Kl.  n*.,  3  St.  w.  Ausarbeitung  von  Aufsàtzen.  —  Gram- 
matik  nach  Gotzinger,  verbunden  mit  schriftlichen  und  miind- 
Uchen  Uebungen.  —  Lecture:  Schillers  Wilhelm  Tell  und 
H-  von  Kleists  Prinz  Friedrich  von Homburg.  —  Vortrâge. — 
Literaturgeschichte:  Geschichte  der  deutschen  Dichtung 
vom  zwôlften  bis  zum  Ausgang  des  funfzehnten  Jahrhunderts. 

Prof.  Dr.  Stem. 

KL  U**.,  3  St.  w.  Aufsâtze  und  Beurtheilung  derselben.  — 
Freie  Vortrâge.  —  Déclamation.  —  Lecture:  Goeth^s 
Gôtz  von  Berlichingen  und  Schillers  Wallensteins  Tod. 

Prof.  Dr.  Hiibner. 

KL  III*.,  4  St.  w.  Ausarbeitung  von  Aufsàtzen  und 
Bearbeitung  grammatischer  Aufgaben  nach  Gôtzingers 
GrammatiL  —  Uebungen  im  Vortrâge  und  Déclamation 
von  Prosastucken  und  Gedichten.  —  LectiUre  von  Musterstiicken 
ans  dem  Dresdener  Lesebuch.  lin  Winterhalbjahr  Schillers 
Wilhelm  Tell.  Dr.  Ruge. 
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KL  m**.,  4  St.  w.  Grammatik:  Schriftliche  und  miiiid- 
liche  Uebungen  nach  Gôtzinger.  Satzlehre.  —  Ausarbeitung  von 
Aufsâtzen.  —  Déclamation  und  Leseubungen. 

Dr.  Benser. 

FranzOsische  Spraehe  und  Correspondenz. 

Kl.  I*.  und  P.,  je  5  St.  w.  Grammatik.  Das  gramma- 
tische  Lehrbuch  von  Larousse  vollstândig.  Uebungen  aus  der 
Grammatik  von  Poitevin,  zur  Befestigung  in  der  Syntax  und  in 
den  Idiotismen.  —  Uebersetzung,  miindlich  und  schriftlich. 
Aus  Gruners  Musterstiicken  der  erste  Theil  von  Nr.  67  an,  der 
zweite  Theil  bis  Nr.  18.  —  Dictât e  (in  Prosa)  aus  klassischen 
Autoren.  Besondere  Dictate,  in  denen  die  Gallieismen  und  die 
Sprichwôrter  behandelt  wurden.  —  Lecture  mit  miindlicher 
Uebersetzung  und  Recitation:  zahlreiche  Stiicke  aus  „Herrig 
et  Burguy,  La  France  littéraire",  namentlich  von  Corneille, 
Racine,  Molière,  La  Fontaine,  Mme  de  Sévigné,  Voltaire,  Mon- 
tesquieu, J.  J.  Rousseau,  Mme  de  Staël,  Guizot,  Thiers,  La- 
martine, V.  Hugo,  Octave  Feuillet  Aile  vierzehn  Tage  wurde 
ein  auswendiggelerntes  poetisches  Stiick  (aus  „La  France 
littéraire")  von  den  Schiilem  vorgetragen.  —  Freie  Aus- 
arbeitung en,  je  eine  aile  vierzehn  Tage.  Die  Gegenstande 
derselben  waren  u.  a.  Le  Requiem  de  Mozart,  Mort  de  Jeanne 
d'Arc,  Le  cheval  de  l'Arabe.  —  Conversation  uber  die  in 
„La  France  littéraire"  enthaltenen  Biographien,  vierzehntag- 
lich.  —  Kaufmannische  Correspondenz.  Briefe  iiber  aile 
wichtigem  Geschâftsvorfàlle  aus  dem  Bereiche  des  Waaren-  und 
Wechselverkehrs,  des  Transports  u.  s.  w.,  iiber  Streitfàlle  etc., 
nach  gegebenen  kurzen  Inhaltsubersichten.  Einige  Briefe  wur- 
den aus  dem  Deutschen  ins  Franzosische  iibersetzt.  —  Der 
Unterricht   wurde   durchweg   in  fitinzôsischer  Spraclie  ertheilt. 

Sandre. 

KL  II*,  und  IP.,  je  4  Si  w.  Grammatik  nach  „Otto, 
Conversationsgrammatik"  (in  Kl.  II".  von  Lection  45  bis  zum 
Schlusse,  in  Kl.  II*».  Lection  45  bis  61).  Miindlicho  und  schrift- 
liche Uebersetzung  der  Uebungsaufgaben  dièses  Werkes.  Syntax 
nach  „Gruner,  Uebungsaufgaben"  bis  §66.  Miindlicho  und  schrift- 
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liche  Uebersetzung  aus  „Gruner,  Musterstiicke"  (in  Kl.  H». 
bis  §  54,  in  Kl  IP.  bis  §31).  —  Dictate  (in  Prosa)  aus  klas- 
sischen  Schriftstellern,  wôchentlich  eines.  —  Lecture  klassischer 
Stucke  aus  ,3^rrig  et  Burguy,  La  France  littéraire",  mit  miind- 
licher  Uebersetzung.  Aile  vierzehn  Tage  Recitation  eines 
poetischen  Stiickes.  —  Der  Unterricht  wurde,  sobald  es  anging, 
vorwiegend  in  franzôsischer  Sprache  ertheilt  und  die  Schiller  zur 
Anwendung  dièses  Médiums  gefïihrt. 

Sandre  (Kl.  IK)  u.  Gouzy  (Kl.  U^). 
Kl.  ni'*,  und  I^^,  je  4  Si  w.  Grammatik  nach  „Otto, 
Conversationsgrammatik",  bis  Lection  46.  Miindliche  und  (wô- 
chentlich eimnal)  schriftliche  Uebersetzung  der  Uebimgsauf- 
gaben  dièses  Werkes.  —  Dictate  klassischer  Prosa-Stiicke  und 
miindliche  Uebersetzung  derselben.  —  Lecture  mit  mund- 
licher  Uebersetzimg  aus  Liideckings  Lesebuch  (in  Kl.  III*.  l.Theil, 
die  ersten  sechs  Abtheilungen  und  Nr.  1  bis  4  der  siebenten 
Abtheilung,  in  Kl.  El**.  1.  Theil,  die  ersten  vier  Abtheilungen 
und  Nr.  1  bis  9  der  funften  Abtheilimg).  Aile  vierzehn  Tage 
Recitation  eines  poetischen  Stiickes. 

Sandre  (Kl.  m  .),  Gouzy  (Kl.  HI^). 

Enf  lisehe  Spraehe  und  Correspondenz, 

Kl.  I*.  und  P.,  je  4  St  w.  Grammatik  nach  „Kade, 
Anleitung"  zu  Ende  gefiihrt  Miindliche  und  schriftliche  Ueber- 
setzung der  Uebungsaufgaben  dièses  Bûches.  Répétition  der 
ganzen  Grammatik  in  englischer  Sprache.  —  Uebersetzung, 
miindlich  und  schriftlich,  aus  ^^Kade,  Uebersetzungsstiicke"  imd 
„Stigell,  Englische  Stiliibungen".  —  Extemporalien.  —  Freie 
Ausarbeitungen.  —  Dictate.  —  Lectiire:  ,36rrig,  British 
Classical  Authors",  und  zwar  Stiicke  von  Dickens,  Marryat, 
Shakspere,  Byron  und  Coleridge.  —  Déclamation.  —  Con- 
versation. —  Der  Unterricht  wurde  in  KL  I*.  von  Aniang 
an,  m  KL  P.  seit  Michaelis  in  englischer  Sprache  ertheilt 

Sherwood. 

Ausserdem,  je  1  St.  w.  Kaufmannische  Gorrespon- 
denz  in  englischer  Sprache,  aile  vrichtigen  Geschaftsvorfalle 
und  Formen  nmfassend,  zum  Theil  unter  Vorlage  des  entspre- 
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chenden  deutschen  Briefes,  zmn  Theil  nach  gegebener  kurzef 
Inhaltsubersicht.  Pond. 

Kl.  II*.,  4  St.  w.  Orammatik  nach  ^^Kade,  Anleitung**: 
Fortsetzung  des  vorjahrigen  Pensmns  der  dritten  Elasse  und 
Durchschreitung  des  genannten  Lehrbuchs  bis  §  292.  Wieder- 
holung  der  Hauptregeln  in  englischer  Sprache.  —  Miindliche  und 
schriftliche  Uebersetzung  der  in  jenem  Werke  und  in  „Kade, 
Uebersetzungsstiicke'^  enthaltenen  Aufgaben.  —  Extemporalien. 

—  Dictate.  —  Déclamation.  —  Lecture:  „Herrig,  British 
Classical  Authors^,  und  zwar  Stiicke  Yon  Macaulay  und  Sheridan. 

Sherwood. 
KL  n*>.,  4  St.  w.  Grammatik  nach  „Kade,  Anleitung**. 
Wiederholung  des  vorjahrigen  Peiisums  der  dritten  Klasse  und 
Abschluss  desselben  mit  Adverb,  Prâposition  und  Conjunction. 
Das  Ganze  des  dritten  Buchs  —  Lehre  vom  einfachen  Satze — , 
§§  195 — 291,  und  schliesslich  vorbereitender  Ueberblick  des 
Inhalts  des  vierten  Buchs  —  Lehre  vom  zusammengesetzten 
Satze  — .  Uebersetzung  aller  betreffenden  Uebungsaufgaben 
des  Lehrbuchs  und  der  „Uebersetzung8stiicke"  von  Kade,  theils 
miindlich,  theils  schriftlich,  letzteres  in  je  wôchentlich  einer 
Privatarbeit.  —  Dictate  in  Prosa  und  in  Versen,  mit  steter 
Riicksicht  auf  Befestigung  der  Rechtschreibung.  —  Sprech- 
iibungen,  unter  Zugrundlegung  von  Gieglers  Vocabular,  Th.  2. 

—  Lecture:  ,JHerrig,  British  Classical  Authors",  imd  zwar 
Stiicke  von  Gay,  Defoe,  SmoUet,  Goldsmith,  Chesterfield,  Cowper, 
Bums  und  Moore.  Senf. 

Ausserdem  Kl.  II*.  und  II\,  je  1  St  w.  Kaufmânni- 
sche  Correspondenz  in  englischer  Sprache.  Bildung  leichter 
Briefe  iiber  einfache  Geschaftsbeziehungen.  Pond. 

Kl.  ni*.,  4  St.  w.  Grammatik  nach  „Kade,  Anleitung**, 
bis  §  158.  Miindliche  und  schriftliche  Uebersetzung  ans  dem 
genannten  Lehrbuche  und  aus  „Kade,  Uebersetzungsstiicke". 
Freie  Uebersetzung  der  Regeln  der  Grammatik  ins  Eng- 
lische  bis  §68  des  Lehrbuchs.  Conversation  iiber  dieselben, 
mit  dem  Zwecke,  die  Schiller  zur  Anwendung  der  ei^lisch^n 
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Si»iacbe  als  Mediun^  der  Varstaodigimg  zu  fôhresu  —  Lectiire: 
Swiflbs  Voya^  to  Lfliput  und  Lambs  King  Leaar. 

Sherwood. 
KL  m^.,  4  St.  w.  Grammatik  nach  ,,Kade,  Ànldtwg^S 
Die  Grundziige  der  Aussprache,  §§  1 — 24,  und  Uebimg  im  Lesen 
iind  Schreiben  von  Wôrtern  und  leicliten  Wortverbindungen. 
Die  Wortformenlehre,  §§  25 — 158,  und  cursoriecher  Uebeiblick 
iiber  Adverb,  Praposition  und  Conjunxîiion.  —  Uebersetzung 
der  beziiglichen  Aufgabwi  des  Lehxbuchs  uod  der  „Uebar* 
setzungsstucke^^  von  Kade,  theils  mundlich,  theils  schriftUcbi, 
letzteres  in  je  einer  Privatarbeit  wôcbenUich.  —  Lecture  d&c 
englischen  Musterbeispiele  des  Lehrbuchs:  Uebersetzung  und 
Rûckuberset^ung  derselben,  wo  thunliçh  Uebertragung  in  ver- 
schiedene  Conjugationsformen.  —  Orthographie,  angekniipft 
an  die  Correctur  der  schriftlichen  Arbeiten.  Sent 

Italienisehe  Spraehe  und  Correspondenz. 

Kl.  I».  und  P.,  comb.,  2  St.  w.  Grammatik  nach  Mussafia, 
spàter  nach  Pozzati.  Uebungen  iiber  die  Zeitwôrter  iiberhaupt 
und  insbesonderê  iiber  die  unregelmassigen  und  deren  Rectiqn. 

—  Miindliche  und  schriftliche  Uebersetzungen  ins  Italieni- 
sche.  —  Dictate ,  abwechselnd  mit  kaufmânnischen 
Briefen. 

Bis  Mitte  Juli  v.  J.  Faulhaber,  von  da  an  und  bis  Ende 
Februar  d.  J.  Pozzati,  seitdem  Rit  ter. 

KL  II\  und  IR,  comb.,  2St  w.  Grammatik  nach  Mussafia, 
spater  nach  Pozzati.  Die  Elemente,  mit  Einschluss  der  regel- 
massigen  und  unregelmassigen  Zeitwôrter  und  der  Pronomina. 

—  Schriftliche  Uebersetzung  der  hierauf  beziiglichen  Uebungs- 
aufgaben  der  Lehrbiicher.  —  Leseiibungen. 

Bis  Mitte  Juli  v.  J.  Faulhaber,  von  da  an  und  bis  Ende 
Februar  d.  J.  Pozzati,  seitdem  Ritter. 

Kallifraphle. 

KL  II*  und  IP.,  comb.,  1  St  w.  Répétition  und  VervoU- 
standigung  des  Cursus  der  dritten  Klasse.  Dr.  Benser. 
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Kl.  ni*  und  m  .,  im  Sommerhalbjahr  je  2  St.,  im  Winter- 
halbjahr  je  1  St.  w.  Systematische  Einubung  des  deutechen 
iind  des  lateinischen  Alphabets.  Anwendung  der  erlangten 
Fertigkeit  in  zusammenhangendem  Schreiben.      Dr.  Benser. 

Zeichnen. 

Kl.  I*  und  P.  (comb.),  H».,  *>.,  ffl».,  m\  je  2  St.  w. 
Freihand zeichnen.!  Nach  Kôrpem  (nach  Gips  und  nach 
der  Natur).  Conturzeichnungen  von  Ornamenten,  Landschaften 
und  Kôpfen.  Tuschen  und  Aquarelliren  von  Landschaften  *  und 
Figuren.  —  Mechanisches  Zeichnen:  Getuschte  und  aquar 
rellirte  Zeichnungen  von  Maschinen  und  Maschinentheilen.  — 
Unterricht  in  der  Perspective.  Wegener. 


Digitized  by 


Google 


Lehrercollegium* 


Friedrich  Noback,    Director,    fttr  Volkswirthschaftslehre,  Handels- 

wissenschaft,  Buchbalten,  CoiTespondenz  und  kaufm.  Rechnen. 
Paul  Barnewitz,fûr  Handelswissenschaft,  BuchhalteD,  Correspondenz 

and  kaafin.  Rechnen. 
Dr.  Albert  Benser,   f«r  deotscbe  Sprache,  Géographie,  Geschichte, 

4lechn6ii  und- Kalligraphie. 

Professor  Dr.  Arwed  Fuhrmann,  far  Mathematik. 

Albert  Gouzy,  fur  franzôsiche  Sprache. 

EMmnnd  Heinrich,    far  Handelswissenschaft,    Bnchhalten,  Corres- 

pondenz  nnd  kanfm.  Rechnen. 
Professor  Dr.  J.  Gottl.  Hûbner,  far  denUche  Sprache,  Géographie 

und  Geschichte. 
James  Pond,  far  englische  Correspondenz. 
Ferdinand  Rit  ter,  far  italienische  Sprache. 
Dr.  Sophns  Rnge,  fftr  deutsche  Sprache,  Géographie  qnd  Geschichte. 
Camille  Sandre,  fÙr  franzôsische  Sprache  and  Correspondenz. 
Johann  Friedrich  Senf,  far  englische  Sprache. 
John  Sherwood,  fûr  englische  Sprache, 
Professor  Dr.  Adolf  Stern,   far  deutsche  Sprache,  Géographie  und 

Geschichte. 
C.  Weber,  far  Rechnen. 
J.  F.  W.  Wegener,  far  Zeichnen. 
Ernst  F. 'Zschaa,  far  Natarwissenschaften  und  Mathematik. 
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Verzeichnis  der  Schûler, 

im  Sehuljahre  1869/70. 


Abtheilung  for  Hanâlungslehrlinga 


Klasse  I« 

Brftckner,  Conrad,  ans  Dresden,  bei  Herra  Otto  Krille. 
Drejssig,  Adolf,  ans  CbemBHf,  bei  Herren  Jiasing  à  B«cker. 

*  Eger,  Reinbold  PaoK  ans  Tbarand,  bei  Hemi  Adelf  Ettnzel. 

*  Oansaage,   Clemens   Ftircbteg.,   ans   Herzogswaide,    bei   Herrn 

C.  F.  HeUénsrie^. 

*  Grnbl,  Ernst  Bmno,  ans  Petscbappe),  bei  Hemi  Tbeodor  Kahle. 
HftDSsel,  Cari  Heînricb,  aoe  OberwMtha,  bei  Berm  Vietor  Nenbert. 
■  einbold,  Georg  Gottb.,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Ângost  HeinhoM. 

*  Hein  si  as,  Heinricb  Onstav,  ans  Dresden,  bei  Herrea  Gebrûder 

Heyde. 
Held,  Cari  Robert  Ricbard,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Oscar  Jftssing. 

*  Hiebel,    Adolf   Heinricb,    ans   Reîcbenberg,    bei    Hetm   Osoar 

Feilgenbaner. 
Httbler,  Cari  Alwin,  ans  Strehla,  bei  Herrn  Robert  Weigand. 
H  and,  Heinricb  Hago,  ans  Gaossig,  bei  Herrn  Gastav  Dalicban. 
Hostig,  Max  Vilhelm,  ans  Radeberg,  bei  Herrn  Bemhard  Wolf. 

*  Kaaliscb,  Emil,  aas  Rosswein,  bei  Herrn  Heinricb  Georgi. 
Koblmann,  Albin,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Adolph  Renner. 
Kôhler,    Adolf   Jobannes,    ans   Johnsbach,    bei    Herrn    Hermann 

MOhlner. 
KoUbeck,  Georg  Panl,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Cari  Riedricb. 
Koppel,  Ednard  Friedmann,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Julins  Hirscb. 

Pif  inH  *  be^cbœten  SçbQlfr  sind  im  liaufe  des  Scbuljabres  abgegangen. 
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Mayer,  Arthur,  ans  TepUtz,  bd  Herm  Hichael  Kaskel. 

*  Meyer ,  Jnlios  Wilhehn,  ans  Freîberg,  bei  Ferra  Oarl  Otto  JahB; 
TOI  Mottoni,  Paol,  ans  HOrde,  bei  Henm  Lndwig  KOntzelmann. 
Oestreich,  Hugo  Franz,  ans  Oostebran,  bei  Henm  C.  W.  Mietzscb. 
Rihl,  Johann  Richard,  ans  Bresden,  bei  Henm  Gnstav  Neidhardt. 
Rôthig,  Cari  Clemens,  ans  Mittweida,  bei  Herren  Methe  &  Cie. 
Seibt,  Wilhelm  Alfred,  ans  Bantzen,  bei  Henm  Jnlins  Linke. 
Sendîg,  Angnst,  ans  Dresden,  bei  ITerren  Banroann  à  Sendig. 

*  Yoigt,  Cari  Oscar  Hermann,  ans  Dresden,  bei  Henm  Robert  Fischer. 
West ph al,    Johannes    Nicolans    Heinrich,    ans   TrayemOiide,    M 

Herrn  Jos^h  UtfBV. 


Elasse  F> 

Angermann,  Max,  ans  Dohna,  bei  Herrn  G.  M.  K6hler. 
Arnons,  Matthias  Gnstav,  ans  Grûnberg,  bei  Henm  0.  6.  Hôfer. 

*  Raner,  Jnlins  Theodor,  ans  Bresden,  bei  Henm  Cari  Otto  Jakn« 
Brand,  Cari  Gnstav  Oscar,  ans  Bantzen,  bei  Herra  Heckers  Sohn. 
Bndich,  Johannes  Beinhard,  ans  Schmorkan,  bei  Herra  H.  E.  Weber. 

*  Esche,  Heinrich  Cari,  ans  Lâtzen,  bei  Herra  £.  Haraa]^. 

*  Grossmann,  Clemene,  ans  Bresden. 

G-nhrmflller,  Robert  Adelf,  bei  Herren Nossack  à  Biddamns. 
H  al  1er,  Gnstav  Alfred,  ans  Bresden,  bei  Herra  Ed.  Emil  Riofater. 
Hamaiek,  Joseph,  ans  Rostok  in  Bdhinen,  bei  Herren  Methe  &  de. 
Herzog,  Jnlins  Otto,  ans  Bresden,  bei  Herren  Jobs.  Schmeisser  & 

Lesser. 
Hollmann,  Erast  Theobald,  ans  Bresden,  bei  Herra  Cari  HaseAorst. 
Oberst,  Anton  Jnlins,  »is  Niemes,  bei  Herra  C.  Hc^tftdter. 

*  Petzsch,  Heinrich  Adolf,  ans  Bresden,  bei  Herra  Gnstav  Bdpmftàb. 

*  Roch,  Georg,  ans  Grimma,  bei  Herra  Johannes  Dorschan. 

*  Rohland,  Cfurl  Emil,  ans  Frauenstein,  bei  Herra  F.  A.  Glo^. 
Baner,  Emil  Wilhelm,  ans  Bresden,  bei  Herra. Albert  H6risch. 

*  Stolpner,  Hugo  Oswald,  ans  Dresden,  bei  Herra  Jnlins  linke. 
Stopp,  Friedrich  Max,  ans  Sebnitz,  bei  Herren  C.  C.  MeinhoM  à 

Sôhue. 
Sftring,  Cari  Wifiielro,  ans  Bresden,  bei  Herra  Franz  Schaal. 
Uhlig,  Erast  Paul,  ans  Bresden,  bei  Herra  H.  G.  Knanth. 
Venu  s  y  Oscar  Erast,  ans  Bresden,  bei  Herra  Robert  Berahardt. 
Yoigt,  Engen,  ans  Bresden,  bei  Herrn  Jnlins  Mersebnrger. 
Voogt,  Paul  Gnstav  Alfred,  ans  Bresden,  bei  Herra  R.  H.  Panse. 

*  Vorberger,  Joh.Friedr.Berah.,ansDre8den,beiHerraC.F,Jeniz8eh. 


Digitized  by 


Google 


60 


Wittig,  Cari  Paul,  ans  Meissen,  bei  Herrn  Julias  Herrmann. 
Wobst,  Robert  Heinricb,  ans  Bisçbofswerda,  bei  Herren  C.  T.  L. 

Hôfers  Sôhne  &  Cie. 


Klasse  IK 

Bieling,  Friedricb  Bruno,  aus  Dresden,  bei  Herrn  Ërnst  Gansauge. 

*  Brotke,    Adolf  Friedr.   Berthold,  aus  Spremberg,  bei  Herrn  C. 

M.  Alex. 
D  0  m  s  c  h ,  Friedr.  Emil  Jobannes,  aus  Dresden,  bei  Herrn  Theodor  Uhlig. 
DOsing,  Max  Oscar  Hermann,  aus  Berlin,  bei  Herrn  G.  A.  Herbst. 
G  tt  n  t  z  e  I ,  Eduard  Ricliard,  aus  Dresden,  bei  Herren  Kremmler  à  Gôlckel. 

*  Harniscb,  Gustav  Adolf,  aus  Dresden,  bei  Herrn  C.  Hesse. 
Hartmann,  Friedricb  Eugen,  aus  Dresden,  bei  Herrn  W.  J.  Carstens. 
Hertel,   Max  Louis,   aus  Radeberg,   bei   Herrn   Eduard  Rockscb 

Nachfolger. 
Holzapfel,   Cari   Gustav  Richard,   aus  Bautzen,   bei  Herrn  Cari 

Schmidtgen. 
Israël,  Emil  Hugo,  aus  Dresden,  bei  Herrn  Florian  Czockert. 
Killian,  Leopold  Richard,  aus  Iglan,  bei  Herren  Bom  &  Dauch. 
Knôfel,  Robert  Rudolf,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Franz  Endler. 
M&rkel,  Friedrich  August,  aus  Dresden,  bei  Herrn  Benno  Schmidt. 
Meitzner,  Otto  Alfred,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Hermann  Roch. 
Meyer,  Ludwig,  aus  Dresden,  bei  Herren  Schleich  &  Fuchs. 
Philipp,  Bernhard  August,  aus  Weissig,  bei  Herrn  Julius  Grossmann. 
Retzer,  Moriz  Anton,  aus  Wien,  bei  Herrn  G.  C.  Herrmann. 
yon  Riedenau,  Rudolf  Benno,  aus  Ortrand,  bei  Herrn  C.  A.  Crahmer. 
Ritz,  Julius  Robert  Gustav,  aus  Dresden,  bei  Herrn  Cari  Haselhorst, 
Rossberg,  Paul,  aus  Sebschûtz,  bei  Herrn  Hermann  Weisse. 
Schôffl,  Victor  Joseph,  aus  Commotan,  bei  Herrn  Benno  Schmidt. 
Wagner,  Christian  Friedrich  Moriz  Lorenz,  aus  Kassel,  bei  Herren 

G.  H.  Stein  &  Cie. 
Weber,  Gustav,  Adolf,  aus  Dresden,  bei  Herrn  C.  F.  Jentzsch. 
Weitzmann,  Cari  Ottomar  Bruno,  ausPnlsnitz,  bei  Herrn  A.  Richard 

Heinsius. 
Winter,  Emst  August,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Heinrich  Winter. 
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Klasse  11^ 

fierndt,  Cari  Friedr.  Oscar,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Friedrich  Bôckiier. 

*  BerDhardt,    Friedrich    Louis   Max,    aus    Dresden,    bei   Hèrren 

Gebrûder  Eberstein. 
Besser,  Robert  Alexandcr,  aus  Dresden,  bei  Herrn  Robert  Besser. 
Blaschke,  Reinhold,  aus  Teplitz,  bei  Herrn  Albert  Herrmann. 
Borrmann,  Emil  Otto,  aus  Freiberg,  bei  Herrn  Johannes  Dorschan. 
Bôttger,    Cari    Otto,    aus   Frankenberg,    bei    Herren   Gebrûder 

Landsberger. 

*  Burka,  Ëdround,  aus  Prappeditz. 

Fehrmann,  Emst  Paul,  aus  Saalhausen,   bei  Herrn  Moritz  Seidel. 
Fiedler,  Albert  Richard,  aus  Dresden,  bei  Herrn  E.  Eichler. 
Giesemann,   Arthur  Clemens,   aus  Planen  b.  Dresden,  bei  Herrn 

A.  H.  Grimmig. 
Gossroann,   Christian  Wilh.  Albert,    aus  Durobwehna,  bei  Herrn 

G.  Haage  juu. 
Lehmann,  Heinrich  Oscar,  aus  Basslitz,  bei  Herrn  C.  Hofstadter. 
Ludwig,  Anton  Richard,  aus  Dresden,  bei  Herren  Gebrûder  Hey de. 
Michael,  Félix  Robert,  aus  Mitweida  b.  Schwarzenberg,  bei  Herrn 

Robert  Michael. 
Michel,  Max  Ottomar,    aus  Dresden,  bei  Herren  Mûggenburg  & 

Barteldes. 
*Neumayer,    Bemhard    Albin,    aus    Bischofswerda,    bei    Hérm 

Eduard  Schippan. 
Pollak,  Alfred,  aus  Raudnitz,  bei  Herrn  S.  Mattersdorff. 

*  Popper,  Richard,  aus  Dresden,  bei  Herrn  N.  J.  Popper. 

*  Roch,  Emil  Oscar,  aus  Oberwiesenthal,  bei  Herrn  C.  M.  Alex. 
Rossig,  Gustav  WiJhelm,  aus  Laubegast,   bei  Herrn  Julius  Adler. 
Schmuhl,  Paul  Emst,  aus  Schmiedeberg,  bei  Herrn  August  Bôhroe. 
Uebrig,  Bemhard  Horst,  ausLehndorfb.  Mûhlberg,  bei  Herren  Grève 

&  Teschner. 
Wftchter,  Curt  Hans,  aus  Leisnig,  bei  Herra  Richard  Beck. 
Walther,  Oswald  Heinrich,  aus  Hennersdorf,  bei  Herrn  F.  A.  Gloël. 
Weber,  Friedrich  Paul,  aus  Dresden,  bei  Herren  Glumann  <&Tiebel. 
Weinhold,  Anton  Edmund,  aus Lauterbach,  bei  Herrn  H.  G.  Enauth. 
WoUmann,  Friedrich  August,  aus  Neugersdorf,  bei  Herrn  Friedrich 

Wollmann. 
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Klasse  I^ 

'*'  l9ter yHeinrich Woldemar, aosBennersdorf; bei HerraG.W.  Mietzsch. 
Çecker,  Paal  HermanD,  ans  Dresden,  bei  Herrn  F.  T.  Schurig. 
Barteldes,  Friedrich  Hugo,  ans  Baatzen,  bei  Herren  Mttggenbarg 

&  Barteldes. 
Bielitz,  Patl  Otto,  aos  Dresden,  bei  Herrn  Henoann  Roeh. 
Birkner,  Ërnst  Emil,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Trang.  Birkner. 
Conradi,  Adam  Robert,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Otto  Anger. 
D&nhardt,  Pani,  ans  Dresden,  bei  Herrn  0.  Herrmann. 
Feîlgenhaner,  Bernhard  Arthnr,  ans  Pnlsnitz,  bei  Herrn  Ëmst  Winzer. 
Feller,    Franz   Onstay   Beinhard,   ans   Neukirchen,    bei    Herren 

Oebrader  Heyde. 
Hertel,   Wilh.    Moriz  Max,    ans   Dresden,    bei    Herrn   Eermann 

Anschfltz. 

*  Htlnlich ,  Cari  Adolf,  ans  Nensalza,  bei  Herrn  Friedrich  Wollmann. 
Jentzsch,  Oarl  Bmno,  ans  BrOhsen,  bei  Herrn  Johannes  Dorschan. 
Klotzsche,  Friedrich  Hermann,  ansBadeberg,  beiHermFerd.  Grimm. 
Klnge,    Gnrt  Moriz^   ans  Dresden,   bei  Herren  G.  C.  Petzold  & 

AnlhonL 
Kra^tingy  Hermann  Adolf,  ans  Zwickau,  bei  Herrn  Lndwig  Jnst. 
Eretzschmar,  Franz  Oscar,  ans  Eilenbnrg,  bei  Herrn  Ferdinand 

Kretzschmar. 
lï^eintzsehel,  Otto  Richard,  ans  Heinersdorf,  bei  Herren  Landgraf 

&  Prôhl. 

*  Mossdorf,  Oscar  Hermann,  ans  Pntzkan,  bei  Herrn   Hermann 

Mahlner. 
Panl,  Emil  Angnst,  ans  Seifhennersdorf,  bei  Herrn  Wilbelm  Bmck. 
R&hsen,  Emst  Oswald,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Heinrich  Georgi. 
von  Bottenbnrg,  Max  Ëmst  Roderich,  ans  Altenbnrg,  bie  Herren 

George  Mensel  &  de. 
Schiebold,   Emst   Moriz,  ans   Dresden,   bei   Herren  Wftchter  & 

Heine. 
Schmidt,  Max  Cnrt,  ans  Dresden,  bei  Herrn  Lndwig  Kf&ntzelmann. 

*  Starke,  Ëmst  Oscar,  ans  Dresden,  bei  Herm  Lonis  Ziller. 

Y  ie  rt«l,  Eduard  Hermann,  ans  Globenstein,  bei  Herrn  M.  0.  Schnbert 

*  Waltiier,  Ferdinand  Oscar,  ans  Dresden,  bei  Herrn  C.  M.  Alex. 
Zi^ger,  Max  Hilmar,  ans  Altlommatzsch,  bei  Herm  Fedor  Edelmann. 


Digitized  by 


Google 


Vorklasse. 

Bôhme,  Wilhelm  Ërnst,  ans  Radeborg,  bei  Herrn  Friedrich  Bethe. 
Dietrich^  Emil  Gottl.  Tbeod.,  aas  Altenburg,  bei  Herrn  H.  G.  Knanth. 
Einenkel,  Onstav  Adolf,  ans  Bresden,  bei  Herrn  Adolph  Renner. 
Fischer,  Jnlins  Léo,  ans  Dresden,  bei  Herren  Richter  &  Berlin. 
H ach e,  Johannes Fried.  Wih.,  ans Dresien,  bei  Harm  Emst  Nawradt. 
HoldGgel,  Heinrich  Otto,  ans  Oederan,  bei  Herrn  Oscar  Hindel. 
Kaiser,  Hugo  Rndotf,  ans  Chenraitz,  bei  Herrn  G.  H.  Rehfeld. 
Eleindienst,  Franz,  ans  Birkigt,  bei  Herrn  Johann  Reissig. 
M  aller,  Otto  Wilhelm,  ans  Chemnitz,  bei  Herren  Seydel  à  Junghans. 
Kagel,'  Cari  Lndw.  Incomar,  ans  Dresden,  bei  Herrn  G.  F.  H.  Kagel. 
No  bis.  Oscar  Emil,  ans  MQlsen  8t  Nidas,  bei  Herrn  Cari  Riedrich. 
Schmiedel,  Cari  Max,  ans  Dahlen,  bei  Herren  Schmiedel  à  Cie. 
SchmGger,  Hermann  Panl,  ans  Radeberg,  bei  Herrn  Hngo  Paazig. 
Ulbrich,  Joseph,  ans  Arnsdorf,  bei  Herren  Gierisch  à,  FlOsseL 
Wichmann,  Richard  Heinrich,  ans  Langenao,  bei  Herrn  Hermann 

GeipèL 
Wohlrab,  Cari  Hermann,  ans  Pima,  bei  Herrn  Ferdinand  Krflger. 


Nur  am  Sprachunterricht  theihiehmende  Schiller. 

Leonhardt,  Albin  Hngo,  ans  Zschirla,  bei  Herrn  Cari  Riedrich. 
*  LOwi,  Edmnnd,  ans  Bielenz,  bei  Herrn  D.  A.  Landan, 
Schmeil,  Cari  Hngo,  ans  Dresden,  hei  Herrn  Emil  Markert. 
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Hôhere  AbtheUung. 


Rlasse  h 

Barth,  Philipp,  aus  Luzan  (Bôhmen.) 
Blau,  Johann,  aus  Wien. 

den  Breems,  van  Harwegen,  Jacobos  Wilbelmns  Jobannes,  aus 

Vlaardingen. 

*  Dôrffel,  Hugo  Friedricb,  aus  Steinpleis  bei  Werdau. 
Ëichhorn,  Heinrich  Oscar,  ans  Medingen. 
Freund,  Sigmund,  aus  Qrosz-Becskerek. 

Hanse  1,  Julius  Georg,  aus  Dresden. 

Haupt,  Ebregott  Ferdinand  Woldemar,  aus  Dresden. 

Hoyer,  Gusiav  Julius,  aus  Scbandau, 

Israël,  Cari  Arthur,  aus  Ëbersbach  bei  Zittau. 

Landesmann,  Albert,  aus  Teplitz. 

*  Lepeschkin,  Semeu,  aus  Moskau. 
Luther,  Victor  Cari  Alexis,  aus  Moskau. 

*  Monferratos,  Johann,  aus  Nauplia. 
Schmid,  Friedrich  Gustav  Félix,  aus  Dresden. 


Klasse  I'' 

Adelheim,  Alexander,  aus  Moskau. 

*  Bôbme,  Friedrich  Wilhelra,  aus  Dresde^. 
Echarti,  Cari  Oswin,  aus  Pima. 

*  Eicke,  Georg  Bemhard,  aus  Alvenstâdt  bei  Magdeburg. 
Flesch,  Franz  Philipp,  aus  BrQnn. 

Geissler,  Ëmst  Leberecht,  aus  Oschatz. 

*  Koppel,  Leopold,  aus  Dresden. 

""  Lerope,  Franz  Paul,  aus  Glauchau. 

Melzer,  Robert  Otto  Leopold  Eduard,  aus  Dresden. 

Raudnitz,  Alfred,  aus  Prag. 

Stûhmke,  Friedrich  Wilhelm  Otto,  aus  Dresden. 
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Klasse  11"^ 

Assmann,  Friedrich  Gnstav  Max,  aus  Dresden. 
Bainier,  Emile,  aas  Montbéliard. 
Carsi,  Yincenzo,  aos  Patràs. 
DOpmann,  Gnstav  Richard,  aas  Drésden. 
Eger,  Reinhold  Paal,  aas  Tbarand. 
Fischer,  Aagast  Oscar,  aas  Wiea. 

*  Frftnkel,  Arnold  Sigfried  Thorwald  Jolian,  aas  Slagelse. 

*  Gadegast,  Arthar  Félix,  aas  Niedergraaschwitz. 
Gangelin,  Paal,  aas  Kiew. 

Giessmann,  Georg  Richard,  ans  Lampersdorf  bei  Meissen. 
Hackradt,  Fernando,  ans  Santa  Catharina  (Brasilien). 
Hartmann,  Paal  Engelbert,  ans  Dresden. 
Heinsins,  Heinrich  Gnstav,  ans  Dresden. 
Imhof,  Heinrich  Anton  Alfred,  ans  Rom. 

*  Kockisch,  Cari  Brono,  ans  Dresden. 
Kônig,  Gnstav,  ans  Raab-Sziget. 
Kammer,  Paal  Robert,  ans  Dresden. 

*  Levy,  Elias,  aus  St.  Thomas  (Westindien). 
Lûhrmann,  Richard  Cari,  ans  Aachen. 
Nftbe,  Max  Reinhold,  ans  Leipzig. 
Oesterlind,  Emil  Angast,  aas  Stockhohn. 
P aimer,  Owen  Aldis,  ans  New- York. 
Petzoldt,  Cari  Emst  Edmnnd,  ans  Dresden. 
Riedel,  Otto  Cari,  ans  Polaan. 
Rietschel,  Heinrich  Jnlias,  aas  Palsnitz. 
Rozmanith,  Alexander,  ans  Warschaa. 
Schmasen,  Friedrich  Albert,  ans  Rotterdam. 
Strnbeli,  Jnlins  Oscar,  ans  Sebnitz. 
Troplowitz,  Gnstav  Stanislans,  aas  Gleiwitz. 

Wex,  Friedrich  Hermann  Philipp  Engen,  ans  Dresden. 
Wollner,  Robert  Cari,  ans  Moskaa. 


Klasse  II^* 

Bergmann,  Oeorg  Ednard,  aas  Prag. 

Bierling,  Johannes  Oeorg  Hermann,  ans  Dresden. 

BOhme,  Cari  Hermann,  ans  Olganitz  bei  Dahlen. 

den  Bonwmeester,  Haibert  Pieter,  aas  Middelbarg  (Niederlande). 

Emerson,  Harrington,  ans  Trenton  (New- Jersey). 

Haase,  Heinrich  Ednard  Benjamin,  aas  Dresden. 

Kerdijk,  Martin  Andries,  ans  Rotterdam. 

*  Lehmann,  Paal  Adelbert,  aas  Riesa. 
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Lôvy,  Isidor,  ans  Pest. 

May,  Jakob,  ans  Ung.  Ostra  (Mâhren). 

Metger,  Gottfried  Augnst  Heinrich,  aus  Emden. 

Poppe,  Hans  Bruno  Rudolf,  aus  Dresden. 

Eeinhold,  Hans  Léo,  aus  Dresden. 

Roch,  flermann  Friedrich  Julias.  aus  Dresden. 

Schinke,  Johann  Gottl.  Curt,  aus  Cunnersdorf  bei  Kônigstein. 

Schûrer,  Cari  Emil,  ai;s  Freiberg. 

Schwartz,  Samuel,  aus  Grosswardein.  ^ 

Taborsky,  Josef  Johann  Eustach,  aus  Turnau. 

Westmann,  Cari  August,  aus  Dresden. 

Zwack,  Edmund,  aus  Pest. 


Klasse  11^ 

"^  Arellano,  Joaquin,  aus  Havana. 
Bôhme,  Eduard  Fedor,  aus  Dresden. 
Demuth,  Wilhelm,  aus  Bautzen. 
Dorn,  Hans  Georg,  aus  Dresden. 

*  Duchon,  Alois,  aus  Cenkau. 

*  Elb,  Félix,  aus  Dresden. 
Engellau,  Hjalmar  Juiius,  aus  Stockholm. 
Fikentscher,  Georg  Julius  Wilhelm,  aus  Zwickau. 

*  Freyer,  Cari  Israël,  aus  Meissen. 
Friedrich,  Bemhard,  aus  Dresden. 
FOrth,  Eduard,  aus  Strakonitz. 

Gravell,  Friedrich  Wilhelm  Albert,  aus  Gôrlitz. 

Gregor,  Paul  Friedrich  Reiukard,  aus  Dresden. 

Habermann,  Heinrich  Johann,  aus  Preasburg. 

Hansen,  Oskar,  aus  Mo3s  (Norwegen). 

Hàrtig,  Heinrich  Oscar^  aus  Gro&ssohOnau. 

HortSek,  Cari,  aus  Neusohl  (UngariO. 

Hflckel,  Friedrich  Otto,  aus  Stollberg  bei  Chemnitz. 

J  a  n  s  s  e  n ,  Christian  Wilh.,  aus  Rio  Grande  (Rio  Grande  do  Snl,  Brasilien). 

Just,  Ewald  Guido,  aus  Sebnitz. 

King,  Paul  Henry,  aus  London. 

*  Kôhler,  Friedrich  August,  ans  Dresden. 
Eohn,  Sigmund,  ans  Arad. 

*  Koopmann.  Friedrich  Gerhard,  aus  Ohmstede  (Oldenburg). 
Kr&tscbmer,  Garl,  ans  Altstadt-Tetschen. 

Kuntze,  Friedrich  Albert,  aus  Rochlitz. 

Mac  Laren,  William,  aus  Œasgow  (Sohottland). 

Mac  Master,  Henry  Dobbs,  aus  Drogheda  (Irland). 

Mû  lier,  Christian  Heinrich  Anton  Ferd.,  aus  Ossla  bei  Lo^nstein. 
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*  Noback,  Adalbert,  ans  Prag. 
Pohl,  Theodor,  aus  Prag. 
Primavesi,  Cari  Franz  Paul,  aus  Olmtitz. 
Régner,  Hermann,  aus  Dresden. 

Seitz,  Franz  Josef,  aus  Pest 

Solari,  Augusto  Cesare,  aus  Lima. 

Somervill,  William  Townes,  aus  Wells  (Somerset). 

*  Stavros,  Constantin,  aus  Konstantinopel. 
Tharand,  Friedrich  Antonius,  aus  Strehlen  bei  Bresden. 

*  Thienemann,  Franz  Hugo,  aus  Zitzschewig  bei  Dresden. 
Wolf,  Cari  Max,  aus  Dresden. 


Klasse  Illb 

Adler,  Géza,  aus  Grosswardein. 

Baer,  Adolf,  aus  Wreschen. 

Barlovatz,  Georg,  aus  Belgrad. 

Bôhme,  Cari  Hermann,  aus  Wehrsdorf  bei  Bautzen. 

Brtill,  Wilhelm,  aus  Grosswardein. 

Buchner,  Jobannes,  aus  Moritzburg. 

Frentzel,  Alfred  Emil,  aus  Wermsdorf  bei  Dahlen. 

Hartmann,  Cari  Friedrich  Otto,  aus  Dresden. 

*  Helbig,  Friedrich  August  Georg,  aus  Leipzig. 

Hupfeld,  Cari  Ernst  Christian  Adolf,  aus  Frankfurt  a.  M. 

Karabiberoviè,  Zwetko,  aus  Belgi'ad. 

Knoke,  Johann  Oscar,  aus  Dresden. 

Kremmler,  Christian  August  Adolf,  aus  Dresden. 

Maier,  August,  aus  SchOnlinde  (Bôhmen). 

Markert,  Hermann  Benno  Theodor,  aus  Dresden. 

Noszky,  Hans  Félix,  aus  Dresden. 

Nuttall,  John  Robert,  aus  San  Francisco  (Californien). 

Oertel,  Hugo  William,  aus  Kirchberg  bei  Zwickau. 

Oeser,  Oscar  Richard,  aus  Borna. 

Panse,  Rudolf  Hermann,  aus  Dresden. 

Pet  ers,  Nicholas,  aus  Syracuse  (U.  St.  New- York). 

Popper,  Rudolf,  aus  Teplitz. 

Richter,  Gustav  Adolf,  aus  Wehrsdorf  bei  Bautzen. 

Sachs,  Julius  Eugen,  aus  Hirschberg  in  Schlesien. 

Schlegei,  Friedrich  Richard,  aus  Pirna, 

Seitz,  Eduard  aus  Pest. 

Siedek,  Oscar  aus  Napajedl  (Mâhren). 

Stem,  Moriz,  aus  Teplitz. 

Weigel,  Cari  Joh.  Louis  August,  aus  Wolfenbûttel. 
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anhtttpffttb  (m  ben  ûtt«  fc^r  ïonblflcr  gcber  stfMîettcit  «uf^ 
fût  in  5Rr*  128  bed  ,,53remfr  |)attbettMatW^,  i»ri(^r  fi<$  âbec 
bfc  aSetanbcTung  bed  ©^icncnglelfe^  auf  ber  babif(!§en  S3aÇn  unb 
b{e  SBfbeutimg  betfcJben  fur  îîotb  unb  @ûb  Derbrcltet,  mo^tc  ic^ 
rinfgc  6conoîn{fc^»})oIltif^c  aSemctfungen  fiber  bie  ©tctlunj  bet 
|)<mfefl5bte  jum  fûbtt)cfHi^cn  a)eutf(3^lanb  gerabe  {n  unfcrcr  Ueber^ 
gangéjcit  auéfprc^en,  bie  fl^  mit  bel  bem  felt  Seglnn  biefed 
3ci)xa  toiebetr  bb^ftix  grfu^rtett  Stampf  nm  bett  Hnfi^ii^  Don 
|)ambur9  unb  Svemm  on  boi  3oIh)ereln  oufgebTongt  ^abtn. 

SSenn  i(|  bàbti  tb»(i^  t»dkx  ùM^,  fo  i^  boe  bem  SHti:^ 
i^atr  bct  Slii^^en  gujufc^reifien,  loel^cr  ^  yix  %^  in  (et 
ôffmtli^  aSeimms  $b^tU(]^  oOer  unfeter  toid^f^a^i^  toie 
j|)altt{fc^en  ftngdegnt^eitm  Çenf^t.  3Bev  gegeiUDcbrtig  td  @r$x:' 
tentiig  eUin:  @injflfrage  uidj^f  gitloor  feine  Sîriimng  iber  Suflonb 
unb  3i^I  bet  gefammten  StfDrgonifation  3)eutf^IattbiS  Oût  unb 
befifanmt  au^ge^rixlen  1^,  toitb  fd^toeriU^  im  ©tanbe  fefai,  ble 
t)on  {|m  flefcgtc  «ttffaffung  elnet  befonbcren  ôffentUd^cn  ©terft 
fa^  «htleu^totb  barsuftcOcn;  geft^mige  {!i^  mit  ben  Slnbem  nbex 
ben  SBeg  }tt  t^etfianbigen,  n^cl^eit  et  }ur  @nc{(|ttttg  ffiitcé  8/»tfia 
<{nguf<j^gett  gcfûttnen  i^*  3)AT{n  ft^rinen  mit;  âQc  bk  l^otrioti^ 
i<i)în  @tlmmen,  bie  t>0r  einigen  SKonaten  ben  etooi^  Sbtfd^f 
9temen<  an  ben  SoOioeYein  im  ^{mnbdflblott^'  it^ptaû^mf  o^ 
Unterf(^ieb  gefe^It  }u  ^ben,  bA^  {te  immer  nur  eingflKe  Si;" 
nien  {m^  Snge  faites,  niffût  babei  ^ot  itber  ben  fètUvamU 
atmtif  mit  feineit  i&it(mttngai  9titf(^tac^e  mit  dnanber  ge;= 
iimmen  ya  ^oben*  âDev  |)ot{tif^en  Sermeffung  SDentf^bmb»  ^i^t 
4^  f e^t  toie  bet  2:tiangtditttng  eine«  Selbbeteid^*  39  bie  ®fmib^ 
jinie  ni^  m(gH#  f^drf  ftefttmmt/  fo  imben  oSe  bataitf  ge? 
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^fi^tm  SBintel  mh  Sinien  im  mittxtn  SSetloufe  immet  unvld^ti^ 
ger^  mA  M  einet  etUHi  batan  ^ttnûp^ttn  Jtatafhirung  fep  )){el:' 
leic^t  auf  bem  Çat)ieïe  an  einer  gegebttien  ©telle  au(3^  ber  ïteinfle 
SJloum^  M  fl^  in  ber  SEBirflfc^ïeit  no<fi  efn  grever  fruc^tbarer 
Sttfet  audgebe^ttt  STOoge  ber  freunbH^e  8efer  im  aSerlaufe  btefer 
S)en{f(6Tift  ni(^t  ungebnibtg  iverben;  i^  ^offe,  i^n  f(^Ue^I{(^  boc^ 
ju  einem  ttuc^temen,  greffèaren  3Wc  ju  fft^ren,  ot>  i^  ^letd^ 
mit  ben  SEBorten  eine«  S)^tet«  beginne* 


I.   î)ie  ©ïunbtinien  bed  beutf^en  8f6beïatidmu«. 

SHtmeiflev  ®5t^e  ^at  fi^  fat  feinen  ®cft)râd^en  mit 
@devmann  einmat  folgenberma^en  geou^rt:  ,,9Rit  ift 
,,n{^t  bange^  ba^  S)eutf^tanb  ni^t  ein^  toetbe^  imfete  guten 
,,@^auffeen  unb  Ifinftigen  @ifenba]^nen  tverben  f(!^on  ba6  3^tige 
,,ti^un.  Sot  allem  aber  fei  e^  dta  in  Siebe  unter  einanbet*  Unb 
,,{mmer  fei  eé  eind  gegen  ben  audioMgen  $efatb.  @é  fei  einé, 
,,ba^  bet  beutf^e  Z^altt  unb  ®rof(^en  im  gangen  SHei^e  glel^en 
ff^tttf)  ^aUi  ein^,  baf  mefai  SHeifetoffer  but^  aQe  fe^é  unb 
r;breifig  ©taaten  uneroffnet  |>affiren  f6nne*  @d  fei  efaié,  baf  bet 
,,^abtif(^e  9leifet)af  eine»  SBeimatifc^en  93iitget«  Don  ben  @ten):= 
,,beamten  eined  gto^en  9la^bat^aate6  nit^t  ffit  un)ul&nglit^  ge- 
^i^alten  imbe  ate  bet  $a^  eine^  S(u«I&nbevé.  (ai  fei  i)on  Sn- 
,;tanb  unb  Sluélanb  untet  beutfd^en  @taaten  Abetad  fefate  Stebe 
,;me^t.  3)eutf(j^Ianb  fei  fetnet  ein«  in  9Raa^  unb  ©en^ic^t,  fat 
„|)anbel  unb  SBanbel  unb  i^unbett  â^nlid^en  3)ingen,  bie  i^  rAâ)t 
f,<iBit  nennen  fann  unb  mag*^' 

„9Benn  man  abet  benft,  bie  (Sfat^eit  3)eutf(^tanb«  be^e^e 
„batin/  ba^  bcA  fei^t  gto^e  fRei^  eine  eingige  gtof e  SHefiben}  i^abe, 
i^unb  baÇ  biefe  eine  gtofe  Steflbenj  toie  }um  SBol^I  bet  QxiMâP= 
,,Iung  einjetnet  gtofen  Salente,  fo  ou^  gum  SBoi^le  bet  gtofen 
,,a»affe  M  »otte«  getei(!^e,  fo  ifl  man  im  Sttt^uml  SRon 
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,,^at  dnen  Staot  totif^l  eiitem  letotbfgen  S&xptt  mit  i^ielen  ®tte=: 
f,btm  tjetgHc^ett;  unb  fo  UeÇc  fl^  too^ï  Me  3leflbettî  rftirt  ®ta(fcs 
^teé  bem  |>er}en  ))erglei^en,  ))on  toel^etn  aué  Scbm  unb  ^tif)U 
„fcitt  in  Me  ettijelnen  no^en  unb  femeti  ©lieber  fhSmt.  ©inb 
^a^  Me  ©lieber  fe^r  fem  »om  f)cïjen,  fo  iï)iïb  bai  jufhrômenbe 
,,Se(en  ((^tva^  unb  intmer  ((^loSc^er  etn))funben  toetben*  @in 
,,9eifheic^er  gtanjofe,  ic^  glaube  S)ui){tt;  ^ot  eine  *arte  uber 
^ben  Jtulturjuflanb  %tanttti^i  entoorfen  unb  Me  grofere  ober 
„geringere  9luff(ârung  ber  t>etf^{ebenen  3>et)avtementé  mit  l^eQeren 
„ober  bunïleten  garben  gur  Stnf^auung  flebra(3^tO  3)a  finben 
^fl^  nun,  befottber*  in  fubliiS^en,  weit  Don  ber  SHefibeng  entlegenen 
„$rot>in}en  eingetne  2)et)artemettM,  Me  in  ((^tvatget  Satbe  bolie^^ 
^gen  aU  Qd^m  bet  bort  f  errfc^enben  gin^emiÇ.  SBflrbe  bo» 
^aber  mo^I  fein,  tvenn  baé  ft^one  ^anfrei^  ^att  M  einen 
f/Stofen  aRitteIt)uncteé  jel^n  aRittel))uncte  i^&tte,  ))on  benen  H^t 
,,ttnb  Seben  auéginge?  (!!)  SBobur^  ifl  S)etttf^tanb  gtoÇ,  até 
i^bttT^  elne  ben)unberung6t9tirbige  93ol(0cultur,  Me  aVe  S^^eile  M 
,,9lei(^e4  glei^mAfig  burc^brungen  l^at?  @inb  e^  aber  ni^t  Me 
^einjelnen  ^t^enfi^e,  Don  benen  fie  au^ge^t  unb  toetc^e  ii^re 
nZxiitx  unb  Weger  finb?  ©efe^t,  n>ir  fiâtten  in  S)eutf^tanb 
wfeit  Sai^r^unberten  nur  bie  beiben  SHeflbengfiabte  SBien  unb  Ser^ 
,;Iin,  ober  gat  nuT  einej  ba  m5(^te  i<S)  bod^  fel^en,  toiee^  um  bie 
,,beutf^e  JtultuT  fUinbe?  jia  au^  um  einen  îibe¥aVt>erbteiteten 
,,aEBo^lfïanb,  ber  mit  bet  «ultur  Ixmb  in  ^nb  gel^t!  JDeutf^ 
,,ïanb  ^at  flber  gwangig  im  flangen  Sfteit^e  ©ert^eilte  Unit>erjltSten 
„unb  fiber  ^nbett  ebenfo  t^erbreitete  ôffentlic^e  SSibliot^efen*  Sln 
,,Jtunftfammlun0en  unb  ©ammlungen  )>on  ©egenfiSnben  aUtt  9{a- 
,,turrei<^e  fllei(3^fû0é  eine  gtoÇe  3a^l}  benn  Jeber  gûrji  fjat  bafuï 
tfi^^t^f  betflïeic^en  @<^6ne«  unb  @uteé  in  fcine  9lS|e  ^etangus 
„gie^en.    ©çmnaflen  unb  ©t^uïen  fût  S^ei^ni!  unb  Snbufirie  fhib 

1)  9{cuevbiii0«  ifi  ba«  Uxnfftntt  iBu^  ûbtr  bie  frang^fif^e  $TOflitiM 
Mon  bieftv  3bee  dcfolgt;  aHeiii  auf  feiner  jtarte  (tf^dnen  natûrli^cv 
îfficife  bie  8«tben  fo  lUmM^  in  ttm0ffcirtct  îCJttttttS  —  ba«  Çarifw  SeiiÇ* 
bitb  ijl  am  bunfcfjîcn. 
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„iiti  XUIevfluf  fco.  Sa,  e<  f^  taum  dh  betitf^e»  2>etf,  b<i<  ni^t 
,,fiitit  6^Ie  ^ttf«  SBie  ^e^t  el  at^  «tn  biefen  le^  ^nct 
^,iii  9tanfrei^?  XbA>  nrittrrum  bie  SKeUge  bfttif(^  S:^ateT, 
ffitxtn  3fl^î  *^«^  P^^^î^  ^ttau^ge^t/  nwb  bic  bo(^  aui^  ùH 
„%x^^  ttnb  SBeforbeter  ^ô^mt  ©DWôWlbimg  tdntéM^tt  ju  ttr^ 
,,a^ten  flnb.  î)fr  ©iitti  fut  SRttft!  tmb  ©efang  ttnb  iÇtc  «««= 
„nhm^  ifl  in  Wttnn  8anbc  t?erbrcitft  wte  (n  3)eutfd)Ianb  —  mou 
^bcnfc  on  ©tabte  n>ic  îDrcôben,  aWfittil^n,  Stuttgart,  itaffrf, 
^^SrounfiÈ^eig,  |)annovcr  rnib  a^nli^.  ^an  bcnî«  an  bic  gro= 
,,fen  Scienôdemente,  mlâ^t  bicfe  ©tfibtc  in  ^^  fribct  tragenj 
^^wan  bcnîe  an  bic  SEBiTlungeU;  bie  î?o»  i^tien  aiîf  bie  bena<|- 
,,baTten  $r0))in}rn  au^gel^nt,  unb  man  frage  {i^,  ob  baé  ^flc6 
^fdn  ttmtbe,  »enn  fie  nic^t  fcit  langen  B^itc n  bit  ©i^e  DOn  %ix- 
i^Pen  getwf^  nnîren?'' 

,,^anïfnTt,  SBrcmcn,  |)ttmbutg;  gûbrtf  fmb  fltof  Unb  gtatt= 
^jcnb,  i^e  aBlrîungcn  auf  ben  SBo^Ipanb  twn  SDcutfi^^ïatib  gar 
^td^t  su  betf^ncn.  SBfitbeit  fie  aber  ivo^I  Weiben  njaé  fie  pubi 
^t©cnn  fie  i^rc  etgene  ©ottDerSuitSt  mlitreit,  unb  itgrnb  cincni 
^gto^ert  bfutfd^en  JRri^  aW  Çtiwinjiatpabte  rin\?etfîetW  torrben 
^fonten?    3^  ^»e  Urfa^e,  baran  jit  îmcifeln!" 

3Wan  braiK^t  bie  cbm  fttitgrt^elWe  Sludfû^rung,  auf  n)fW)e| 
unfcTc*  ©riuncmô,  in  bem  ©turm  bcr  te$ten  SaÇre  SWcmanb  ^in= 
gctoiffert  ^t,  feincdwrge^  in  alleu  i^rcn  @5|cn  ju  unterfï^tei^ 
ben;  bcfîcmmgea^tet  InÇt  fu!^  nlt^t  laugnrn,  ba^  in  i^t  ®c= 
fammt^eit  eine  fe^T  gefunbe  3lnf<l^auung  brr  x^MMû)  )>ot^anbenen 
ffler^âltnlffe  a)cutf(!^lanbé  o^ne  ^inneigimg  gu  irgcnb  einer  corge- 
faftctt  aSeinung  au^ffprct^cn  liegt.  5n  {ebem  8lft(!^enfiaate| 
ta  felbfl  in  bm  ©tâbteflaaten  Umpfi  bie  Seret^tigung  beô  ©ou:: 
bwlebcn^  eingelurr  St^eilc  unauêgefc^t  mit  ben  auf  ©entvalifation 
l^iibrfingetlben  <)olttif^en  ^raften  ber  3nnen-  unb  «uÇcnttMrltj 
ntpgen  biefe  nun  in  einem  {)attif^erif  Don  ©ul^auc^,  in  bem 
SEWglÇum  9loTbamerica*«  ober  in  ber  fut^tbaren  ©ocltin  beé  flo= 
teniinifcÇeR  ©ecretart  i^ren  2lu«bru*  finben,  ^@^  Pub/'  tvie 
îftante  (gtanjpf»  ®ef^,  I.  89)  fagt,  „bie  ©egnifi^e,  bie  in  ben 
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^SBon  bem  Se^tifft  bet  nibtt^ai  SRona^ie  utib  ba  abfotutni 
„@eMU  M  @t<iated  au«  tmtvbe  mott  gu  aOgemeinev  J(iie^(ft{^aft, 
^t^on  bm  ^Yiff  be^  fi&iblfd^  SBefeti»  unb  bex  tnbtoibucOeti 
^S^ei^fit  ottd  )ur  9te)^ubU(  obet  SBai^tmonarii^e  fonunett.  92  uv 
^in  bet  Oegenioittung  beibev  $Yin€i)>{en  unb  i^tet 
^gegenfeitigenSinf^vAnfttng  befle^en  unfeYe@taa< 
^ten!^'  flhtx  ttamentli^i  ifi  ^eulfc^onb,  beffen  poM\ijt  ®tm^ 
mouem  nad^  Slbatn  SRâUei'd  S(it^tu(fe  i^on  betp  gto^af^ 
tigflen  SnUge  {Inb,  f<!^pn  bnx^  bit  to|>ogYa)>^if(^e  S3ef^ffau: 
^  feitif^  S3oben«,  buc^i  bie  man^fa^^  He  $i(buttg  Don  $ro- 
Httgett  bcgftn^tnbe  SSerbinbung  i^on  SSerg^^  3;^i«  unb  9l»fg^ 
bict  mtf  eine  rei^^Itigt,  fiaatli^  @(iebenittg  tH)n  |e^  ^inge^ 
tviefen  gdoefen.  ®e^t  man  nâmliilb  ^on  bem  ©cbanlen  oitô,  baÇ 
btr  gegetitoâTtige  3uftanb  tmfhM  @efaiitintt>atetlaiibe4  ni^t  burd^ 
rine  Sleii^c  ))pn  ^\^i<S)ttiiitn  2n\!ilUn  enM^Ygetwul^fen  ifl, 
fonbtm  boé  (SrgebAif  oOft  auf  uaffrem  S&nborgebiete  b^fotfam 
gfmfeiten  unb  nod^  toiTlfamcn  gefeOf^aftU^m  ^bd  in  tarent 
Stttfeinonbemirfcn  bilbet;  bef(^r&nft  ntan  in  feinet  ^^orifd^ 
Sluffaffung  ber  aSergangen^eit  bie  WHUtuf}x  einsetnet  SKAn^ 
net  nnb  teagt  bet  SSefd^ffen^eit  unb  @e^altung«môgli4feit -ber 
SRaffe,  be^  ))o(itif<^en  @toffe6,  me^r  Ste^inung;  fo  toirb  man 
mim%  Zf^adft  btx  SBcrieit  ivie  bev  @egenioaTt  fiatt  eineu  |)a? 
trietifd^en  SRoval  ober  ^mmotralitôt  eittf(u|  ben  unab&ttbe{lid^ni 
geogro^^^ifc^en  SBer^&ltnlffen  }U)umeffen  ^aben.  @d  bebatf  (a  nwp 
eine^  ^UM  anf  ben  Otobue^  beffen  mon  gegenn^&rtig  ibee^n^t 
bei  feiner  (>olitif<^en  (Srilrtenmo  mei^  entbe^Ten  fonn,  um  aU^ 
balb  )n  ber  ®infid^t  in  geidngen,  baf  bet  SRitte  Don  (Snrot^i 
f(^  foperli^  eine  gon)  anbete  Som  jn  2^ei(  get90i:ben  i^  aH 
©tHinien,  ^avXxîiif)  obev  (Sngtanb  auftoeifen.  S)ie  |>9Tenaif^ 
{Hilbinfel  ^ot  i^te  f^vf  ofO^tipxoiiftnt  Unig«eii)nng  in  i^ 
Aûfien  nnb  bem  iflUd^  ©tibivg^ge}  nnb  l»tn%  ^  beffermn«e< 
od^  fefn  ein^i^et  ©tooi  nber  bevfetben  gnoMM  l^i  li^mi 
bie  «nmiration  Ij^ovinfiAie  nntev  i^mipp  U.  Mn  Sft^t^imbfit 
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Imtg  bauette,  fo  i^  bafflt  ber  (Brunb  in  btr  (Stfai^mung  bet  fic« 
fomuiten  t)o1{tift^en  d^gfraft  fai  ^fHIien  unb  Sltragonim  gu  ftu 
i^en,  lod^e  baé  eigent^ûmlit^e  f^mnif^e  Jtototi{aIfi){}em  mit  f{^ 
bta(3^tf.  î>k  Wtttfd^  3iifelflrut)t)c  fltbt  «m  minbcr  bm  attge^ 
}eigten  Soben  eine^  tinjigen  ftaatlii^en  £)Tgan{<mué  ab,  bet 
®^ottIanb  mé)  o^ne  fDïoria^é  |>htrit^hmg  auf  bit  ^mtt  f!(^ei 
in  feine  Jlreifc  gic^en  wuftc,  unb  granfrei^  finbct  njenlgficné  im 
9tt>xbtn,  SGBefïen  unb  @uben  feine  natfitUd^n  SKarlen*  2)er  ubrige 
Riïptt  @urot)a'd;  ben  fcanbinat^if^en  9loTben  etn^a  audgenommcn^ 
Wetet  bagegcn  nitgenbé  me^r  %xi^txt  gum  SSorau^  abgePedte  85n* 
betberei^e  bar.  S)eutf^Ianb  gumal  ^at  n>ebet  im  Oflen  no^  im 
SBeflen  ober  @fiben  Hat  angegebene  Umtiffe,  bie  einc  na^ 
3nnen  auf  (Sinigung  bt&ngenbe  9Ka^t  ^atten  au^^ 
âben  tônnen!  Unb  n>enn  man  gu  biefem,  ni^t  in  Slbrebe  gu 
fleOenben  ttmflanb  bic  beteitd  etwfi^nte  SWanc^faltigîeit  fcine^  2:et- 
tainé  in  fRe^^nung  giel^t,  fo  liegt  ber  ®^Iu^  na^e,  baf  fûm^o^t 
geioaltige  (yolitifc^e  ^afte  ^2tten  in  ®ang  gefe^t  toctben  mfiffen, 
um  auf  folij^em  Soben  au6  bem  tofen  @efâge  bed  einl^eitli^ 
atci^étebené  bie  fefle  ©tieberung  eine«  ein^eittt^en  ©taatf^ 
ïebené  gu  entoitfeln. 

SDWt  berartigen  gu  etwagenben  fftMi^âfUn,  toit  fie  l^iet  fo 
e^en  angebeutet  fnb,  foU  bem  in  îDeutfc^Ianb  teb^after  al»  Je  ge^ 
ffi^tten  8ebûrfni^  einer  n^eiter  gteifenben  6conomif^=}Joïitif^ett  ®= 
niflung.  au(^  ni<!^t  im  ©ntfcmtcpen  feine  »oUe  Sere^tigung  abges^ 
f))ro(^en  »erben.  Slber  »ir  m^ttn  atlc  barauf  getic^teten  Se^: 
fhebungen  in  biejenigen  Sa^nen  ïenfeu;  bie  uber^aujjt  gu  einem 
errei^baren  QMt  fûÇren  fonnen*  2)lc  3eiten  gett?altfamtr,  chra 
Don  ilonig^i^anb  i?orgenommener  Bwfûmmenfajfung  unb  3ufaw* 
menft^n^eifung  »on  9lationalit5ten  flnb  lângP  wrfiber.  Sn  eben 
bemSRaÇeaWba»  internationale  Seben,  baé  Je^t t>on  funf  @rb:= 
t^Ien  getragen  toirb,  nunme^r  bie  Sebeutung  be»  nation  aïe  n  2)a- 
fein»  gurfidbrfingt,  flnb  au^  bie  auf  einem  Sanbetbeteii^c  ttnit 
tenben  })otttift^en  SRSi^te  m  ben  burt^  feine  ©taotïi^Ieit  unb 
giottonaïitat  gclunbenen  reitt  gefeïïfdjaftïii&ett  3nterref= 
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feu  fai  ben  |)itttorflrutib  getreten»  ^Sonnaïé/'  Sujette  etep  9la= 
„poUon  Iv  i;Sab  e^  nut  eine  S(rt  i)on  (Sigent^um,  baé®¥ttnb:: 
^eigent^um,  ein  neueé  ift  nnn  ^{itiitgetommen:  Me  3nbus< 
„^xlt"  —  ûber^ûwt)t:  baé  betpegït^c  (Siflcnt^um;  toet 
d^eé  &bev  ben  ganjen  @rbbaQ  ^in  f^  hid  9ttoeau  fe^t  unb  ben 
nSmli^en  tvitt^f(!^aftlit^en  ®efe$en  gei^ort^t  SEBenn  baÇer,  tpie 
itn^  bie  |)i{}otle  le^^tt,  am  9(uégange  be^  SRittelalter^  bie  abge^: 
fd^Ioffenen  nationalen  ^ac^enflaaten  babut(^  entflanben,  ba^  bie 
Jlronc  ^i)  mit  bcm  SilrgcttÇume  geflctt  ben  3lbeï  unb  fcine  Bei=» 
nen  ®ninb^crrf(^aften  t^erbanb^  b.  f).  ba^  bie  Dberle]^né^ertli^= 
frit  beé  Jtonigd  {)anbe(  unb  SSerte^r  inner^Ib  feiner  ©renjen 
abgirfelte;  fo  toat  in  3)eutft^Ianb  ba^  Jtonigt^um  tro^  bet  ge^ 
toattigen  5piclne  bed  @Tafen  t)on  |)egnenberg  unb  bet  SRa^t  »on 
itaifet  5DîaT  bamaW  nit^t  im  ©tanbe,  biefen  îProceÇ  buT(!^juffl^s 
renj  unb  flegenn^ôrtig  l^aben  tt?ir  feine  gefamntteitt^eitlic^e,  furfU 
li^e  ®en^alt,  t)olIenb^  feine  folc^e,  bie  jugleic^  au^  Obereigent^n- 
metin  be^  8anbeé  tt?5re^  me^r  »or  un*}  toS^renb  bagegen  oben* 
brein  bie  buTC^  baé  Sebflrfntf  immer  grS^et  toerbenbe  Sttaft  ber 
gtei^anbeïéibee  bie  Unterttjerfung  bet  Slrbeit  unter  nationale 
@(3^ranîen  tSgU^  f(3^n?ierigeï  mac^t. 

SEBet  bie  gef(3^ic^tli^  im  ïangen  Saufe  ber  Sa^r^unbette  ge* 
worbene  ^entige  ®epaltung  be^  beutfc^en  a^auemt^umé  in  3tlî- 
berfa^fett  unb  etn^a  @^toaben  unb  Saiem,  in  Comment  unb 
am  SlÇeine  mit  einanbet  tjerglei^t,  obet  huï  ben  flû^tigflen  Sli* 
in  bie  neueriic^  etf^ienenen  S5(rbeiten  t)on  @tû»e^  Se^jeu; 
Sanbau  unb  3Rauret  geti^an  ^at,  ber  fann  {{^  boc^  unmôg^ 
lid^  ^^erÇe^Ien,  baÇ  fcln  ®efe^gebeT,  unb  fei  er  mit  folonift^et 
SD3ei«^eit  au^jïattet,  gegentoartig  eine  ein^eitli^e  Sgrartoers 
faffung  fur  ©eutf^lanb  gu  entujerfen,  gef^toeige  burt^guffll^ren 
wrmag.  Unferc  fogenannten  itleinfïaoten  finb  aber  i^rem  Ur* 
ftmtnge  toie  i^tem  SS$efen  na^  ni^td  afô  Slderbaufiaaten.  @ie 
^aben  einmat  innerfalb  eine«  meÇr  ober  toeniger  abgerunbeten^ 
me^r  ober  toeniger  naturgemaf  gegebenen  Senain*  ben  bfiuer* 
H^  3'#nben  bur^  iÇr  5partieuïarret^t  unb  bnri^  i^r  ©teuer* 
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t»\t  iibttffavtpt  aSentKAimtgéfi^fiem  fdt  (ottge  dnm  Monberm 
®ttnipîl  attfgebtuift,  nnb  fhtben  att^nrbem  in  i^ren  IftnfUi^ 
9teflbm}flâUrn,  bitfm  @omtntratlon$))unftcn  i^ret  gefainmtnt  Slb^ 
minifhratiott,  bett  cttttuiU(^en  |)alf  i^eé  @onberIeben$.  @^  fo^^ 
barf  j;a  leinet  u>eitmt  Slu^einanberfe^utig ,  bof  in  Sânbem,  too 
n^t  bct  ffietîeÇï  aHrfn  fefnc  Slieberlaffungm  on  ncd&xliiSt  it^ 
gânfHfltm  ÇlS^en  aufbaut,  bic  Sieflbcttg  b.  ^.  bvc  })oïttif<^ 
@t^tt>erpunft  ftneé  S3ere{^  JiebtnfaïW  fl^  an  bcn  Drt  ^ottU^, 
tvelc^en  Me  ^errf^cnbe  ))oIitif^e  SRa^t,  ber  $ûifl,  tviafa^tU^ 
gum  Slufent^aUe  n^â^Itj  mag  berfdbe  nun,  voit  RwAirv^Sfc,  vx* 
fpYunglit^  mitien  im  SBalbe,  ober  toie  S3etlin,  mittcn  in  bet 
©anbtvfifle  liegcn.  2)ott^in  ti^tet  bad  gefommte  aRUit&i^  unb 
S5fanrtentt>efcn  felt  ©mctationen  feine  SUiifej  »on  bort  cr^t 
©c^ttle  unb  Jtir^e  ble  toitt^fc^aftli^en  Sebingungen  if)xtt  (Sji^n 
bovt  ^at  bie  jtunfi  DOT)ug^n>eife  i^t  S9[te(iet  aufgefdj^lagen;  Wl- 
Uonen  unb  akr  SKiQionen  fnb  bafcibfl  auf  fRegicrung^-,  aRHitSc^ 
unb  aSemattung^grtSttbc  j>mocnbet,  unb  Me  Staien  ber  @(fftt;« 
ba^nen,  biefe  ^ûffe  ber  ©egem^art;  riAten  fi^  gld^faOd  na(^ 
benfelben  ^nncten.  SBiS  man  nun  au^  ben  inneti^alb  bet  eben 
gcjc(^ncten  SBet^aitnlffe  aufgeiwwl^fenett  ^xurtfcuïarifttfc^  ®tift 
btï  SSttwlfenmg;  befîen  ©yifleng  man  toebet  inOIbenburg  ober 
f)annot)er,  not^  in  Saiem,  SBûtttentberg  ober  S3aben  leugnen 
fanu;  in  feiner  S3eret^tigung  gegenûber  loon  bem  gu  gritnben^ 
ben  ein^eltli^en  2)eutf(j^lanb  moralif^  )>em)erfen  ober  in  feiner 
9}at^n)irfung  atô  gering  loera^ten;  fo  fe^en  n>ir  bo^,  ebtnfo  M* 
nig  toit  bei  ber  gu  ((l^ajfenben  beutfd^en  8(grart)erfaffttng,  tt  ai, 
toie  irgenb  eine  organifatorift^e  Jtraft  im  @tanbe  to&re,  aud  fo 
Dielen  trtberfhebenben  ©lententen  eine  ein^eitli^e  Sagerung  ber 
focialen  unb  ))oIitif(]^en  Stome  ^ergufteUen.  Unb  toArbe,  bie 
SRîgliiJ^feit  im  ©turm  wx  Sletwlutionen  tH)raw«gefe|t,  auf  ben 
S^rfimmem  jiener  Dielen  {ûnfili^l^en  ©tabte  hai  (laatli^  @nber«» 
geïmiÇ  bie  SWu^e  lo^nén?,*,. 

9Ran  ^at  un»  gtoar  in  ben  t^iergiger  3<t^ren  gelel^rt,  ti  fei  bie 
HugPe  flaat«mânnif(^e  îï^at  ber  frangoflf^en  Wet^oïuHonfffiÇrer  ^ 
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toefett,  bo^  fie  mit  ber  ©rrld^tung  bcr  ^tpaximtnii  alïeô  ^o»in? 
iiaHeben  getbro^  unb  fo  ben  einen  unb  unlÇeilbaren  @taat  ge^ 
fc^affen  ^aben.  S^îbcffen  bfirfte  ed  ie^  ni(3^t  f(j^»er  faOen,  einju^ 
xânmtn,  baÇ  um  j?on  bcm  S^P^^nb  be^  8atibe6  unter  bni  SBout* 
bonen  ju  bon  untet  9î<H)oIeon  m  ubcrjuge^ert;  bo^  bit  fur^tet- 
ït*cn  QtHtn  brô  êwiîoenW  tw^ï  ni^t  ttjt^ig  gett^efcn  fdeit, 
twl^c  obcnbreiit;  tt>ie  @^bet  in  feincr  SRct?oIutionéflcf(^i^tc 
ffirjïi^  na^9ett)icfen,  tro^  M  4,  ïlugufl,  bic  bauerli^cn  SSct* 
iÇaltttiffc  ^anfteii!^  toeniger  bcriiÇrt  ^akn,  aW  wan  flïaubett 
foOte*  ®eôctit»artig  fie^t  man  felbfi  an  ber  ©cine  i»  ber  Mtp 
bftiftmng  ber  ^rotrfnjen  baé  elnjige  SRettungdtnittel  fur  ba^  SReid^» 
@o  fiu^tig  unb  f%en^ft  nun  au^  bie  Sinien  finb;  in 
benen  toir  bi^^r  ben  l^entigen  B^f^ûnb  S)entf^Ianb^  gegei^net 
l^aben;  tpir  glauben  mit  berfelben  bo^  bie  $lnft^t,  ba^  nnfer 
@efammh7erbanb  t^or^etrf^enb  f5berat{t)e  @(emente  in 
^^  ((^litft,  unb  betngemaf  eine  organif^  entfie^enbe  unb  auf 
Me  35auet  bejh^be  Oefamwtoerfaffnng  beffeîben  au(!^  feinen 
nnbem  a\i  foberati))en  SÇataltet  tragen  t»\xb,  t)0tlfiuftfi 
linrei^b  pû^  gu  ïonnen*  ©al^cr  Jf^t  einen  ©(î^rltt  tt)eitet 
ge^b  n^oOen  tvir  e^  t)erfu(j^en;  ju  geigen,  ba^  ba^  SSet^clttni^ 
ber  Jtfifie  ^u  einem  berartig  geglieberten  ^interlanbe  ein  gan} 
ttuberd  feitt  uiuf  ^  aU  e«  givi^en  bem  SWeereégeflabe  unb  einent 
binnenl&nbifc^en  (Sin^eitdfiaote  l^errfd^t  Wtm  ffi^rt  und  fo 
oft  tel  (Srortcrung  beé  Sonanf^îuffeé  ber  ^anfefiabte  frangojlf^e 
Dber  englif^e  ^fenJJÎa^e  am  2)iefe  ^aratlelen  ertoelfen  ^<ff 
ittbeffen  bei  n&^eter  Setrac^tnng^  nHe  fo  jientti^  aHe  l)olitif(!^en 
iBerglei^ungeu;  KkU  burd^au^  un^altbar.  £!)cutf(!^Ianb/  ivie  ed 
ttur  gentftÇ  felner  SSebûrfniffe  unb  nit^t  naâ)  einem  ©çfieme  auf- 
jttbûuen  1%  Kft  fid^  in  frinen  SSebflrfnifFen  mû)  blof  aué  feinen 
flgenen  BttPSwben  ^erau6  begreifeni 
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n.    $Die  noïbbeutfc^e  Jtfifle  unb  baô  fJberatij^e 
Sinnentanb  in  ber  SSergangen^eit 

3m  9%ine{nen  ifl  e6  gen>{^  ti^tig,  tvad  ^âUmatin  in  fei^: 
ner  ©ef^i^te  ber  @tSnbe  am  ©insange  bed  t^eiterm  an^ 
fu^rt,  ba^  in  bet  ©ntoiddutig  elne^  Sanbeé  bad  Surgert^um 
entoebet  in  bcr  toeiterf^reitcnben  SlrbeiWt^eilung  ©on  ber  ader^ 
bautreibenben  SBinnenffô^e  aud  aQmfi^Ifg  an  bie  jtufie  ruA  unb 
2um  @ee^anbe{  fiberge^t,  ober  bie  an  ber  StiJUt  bur^  ben  93er« 
fe^r  mit  ben  fremben  SSuUem  enva^fenen  |)anbefô))t%  naj^  unb 
na^  i^re  ^fiben  in  ba^  |)interlanb  f)ret(en  unb  fo  einen  britten 
@tanb  em^eden*  @rP  huxS)  bie  SSerbinbung  ^n  R&^t  unb 
Sinnenreit^  in  i^ren  toirt^f^aftlit^en  toie  <)oïitif(|en  Sntereffett 
entfle^en  aber  fiber^aut)t  lebenéfft^ige  nationale  @taaten«  SHé 
granfrei^  unter  bem  centraïijlrenben  8ub»ig  XI.  feine  unmittelbare 
|>errft^aft  ûber  bie  gefammte  ffibli^e  Jtftfle  auébeÇnte,  toarb,  n>{e 
SRanîe  treffenb  ^ertjor^ebt;  ,,5JRatfettte  erfl  ein  frongSflfd^er 
^afen.^'  ^Mn,  toenn  ein  auf  ben  $&beraHdntud  bur<l^  feine 
ganje  ^nlage  ^ingen^iefened  Sinnenlanb  f^on  t)on  t)ome  ^ein 
in  einem  anberen  SSer^filtnifîe  M  ein  @in^eitdflaat  }U  feinem 
@e{labe  fle^t;  fo  IS^t  bie  feit  ben  âltefien  âeiten  eigent^âmli^ 
Oeflaltung  bed  beutf^en  giorb:=  toie  Dftfee^anbeK  tjottenbô  feinen 
SSergïei^  mit  anbertt?eitigen  ilufien  ju.  ?lud^  im  Storben 
^txx\6)t  ein  in  feinen  ©runbmauern  tief  begrûnbes 
teé  maritime^  ©onberleben!  66  ifl  fûrtra^r  !ein  ge^ 
f(!^i^tli^er  3uf<iQ/  ba^  ^oOanb,  abgetrennt  )>om  fûbH^en  Si^ein^ 
t^ale,  ^â)  aU  ^anbeldflaat  fur  fi^  organiflrt  ^atj  unb  bergort* 
befianb  t)on  ^amburg  unb  Sremen  aU  fout)erSne  ©tabtfiaaten 
barf  ebenfoivenig  aU  \ioiUUf)x\i6)t  Saune  bti  beutf^en  ©d^i^aU 
etttja  ben  ©inflûffen  ©nglanbô  auf  bem  SEBiener  ©ouflreffe  juge* 
f^rieben  toerben,  atd  ber  Urfprung  ber  alten  |)anfa  blo^  in  bem 
beîannten  gu  Jtôtn  abgefd^Iofîenen  JBertrage  gu  fud^en  ip.  îDa* 
»irb  bem  ?efer  l^offcuttl^  batb  War  trerben. 
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5Der  SBeltÇanbel,  h>e^er  im  SRitietalter  m  \>m  mitten&n» 
hliijtn  Vtmt  aui  in  bie  innmn  @ebiete  @uro))a«  fl^  t^er^iveigte, 
tt>ar  bttï^iwefl  nur  ein  SJcrte^r  mit  ©J)eîmiftt  ober  fonfUgen 
aflatift^en  J(o{ibaTfeiten«  5Die  *Tei(fee  ©tabtetette,  bie  {{^  \>on 
Sknebig  unb  ®enua  bu¥(]^  ba^  fûbU)e{}I^e  3)eutf(!^lanb  btô  an 
bftt  Sl^citt  au^be^nte,  begeic^nete  jttna(!^fl  bcn  SEBefl,  toct^en  bcr 
ittbtf^c  SEBaatengug  »ott  Stalien  na(!^  bem  Sloîben  etns 
fc(^luQ«  {)anb  in  {)anb  mit  biefem  S^ranfito  ging  bann  fmier 
aïïetbingd  bet  W>\aii  ber  eigenen  fiobtif^en  Sabvifate  jie  na^  ben 
i>etf^iebenen  SRid^tungen  ^in,  m  fi^  (Sonfumenten  bafilr  t)orfan- 
btn.  ïWein  cincn  Umfa^  »on  STOaffentoaaren  im  ^eutigcn 
@inne  M  SBorted,  eine  bur^  ben  jtaufmann  t^ermiltelte  gegen^ 
feitige  n>iTt]^f^aftU^e  ©rgSngung  ber  eingelnen  ëânbet  ober  $ro^ 
loingen  in  ben  ©tunbbebûrfniffen  M  Sebend  kvoQe  man  fi^  untet 
bem  gtofen  fBtttt^xt  ))on  Slug^burg,  Ulm,  fRnxnbîx^,  &pdîx 
obet  SGBonn^,  beffen  ^au)>tUnie  in  glanbem,  bem  uralten  ®i^e 
bet  9BoSenn>ebereien,  enbete,  ni^t  kveitet  t)OTfle(Ien*  @in  fold^ei: 
aSerfe^r  mit  8lo^t)robtt!ten  ;  mit  é<Wen,  geOen,  ®ettaibe,  Sier, 
$)onig,  {)o(i  u.  f*  ïv.  entivitfelte  fl^  bagegen;  ganj  abgefonbett 
Don  )enen  ©ebieten  M  afiatif<|en  SBelt^anbel^,  an  ben  @ef)aben 
bet  Dfl-  unb  Slorbfee*  S)et  aSôlîerjufammen^nfl,  ivet^et  feit 
ben  ftlteflen  3^ten  bie  ®egenben  ber  ^eutigen  ruffif^en  Oflfee^ 
)>rot)in}en,  @^n?eben,  9{omegen,  2)&nemat{,  @nglanb  unb  bie 
beutf^e  Stnftt  i\«  jut  @^elbe  ^in  umfafte,  ein  \it)m^i  Slbbilb 
be«  itttemationalen  Seben^  auf  ber  2^ÇaIatta,  beru^te  feit  ber  SSe^ 
enbigung  M  regeKofen  @eerSubcrt^um$  auf  bem  Sludtauf^  ber 
t)erf<!^iebenartigen  ^obucte,  n^ie  fie  bie  na^  bem  SReere  ^in  ab^ 
bac^ben  Sanbgebiete  )u  liefem  ))ermo^ten*  9Rit  ben  @m))orien 
M  ffibli^en  @en)ûr}^anbel^  trafen  bie  norbifd^en  jtaufleute  nur 
in  Srugge  jufammen;  nad^bem  SHneta,  bei  Steito>erbung  be«  mit<: 
tellfinbif^en  SReere^,  oufge^ôrt  ^atte,  ber  unnatûrli^e  QtcCpd^ 
pUii  inbifd^er  SBaaren  jn  fein*  3m  fibrigen  beru^rte  boé  Serei^ 
ber  )nr  {)anfa  mbflnbeten  @tabte  bad  ©ebiet  M  fd^k^Abif^en 
@t&btebunbe4  fo  gut  toie  gar  nid^t*    SRôgen  immer^in  tn  Q^tn 
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htx  f)ungeténot^  Me  ^fen  Jtotn  tta^  SeneUg  geltefert  ffaUn, 
pxih  hm  JtSlnem  i»  9tâaifierg  unb  SBkn  bc^intmte  Sim^^ 
dnget&itmt  getoefen  fein;  im  grofm  ®ati}en  UbcaifM,  log  bcf^ 
femtttgea^t  ba«  ZettcAn  M  Storbend  unb  be4  @tlien6  itelften 
tinattber;  e6  tvar  ni(^t,  n)ie  bad  f^n  bet  Stangcl  brt 
grof m  Setbinbungdfi&bte  in  ber  SRitte  t^on  ïDeutfd^lanb  anjdgt, 
mit  einanber  ïierwac^fcn!  ©ejî^alb  Mïgt  p^  beim  au^ 
dtt  \>60(fle«  SSerïennfu  aller  gcfi^iifttïidifn  tBct^âltniffc  in  bet 
«Hftaffiing:  „^tx  f^tt>«Wf^  ©tâbtebunb  fci  rfgcntt^  9Î^W  oW 
dit  Dj)})optienétverbaiib  bet  ffibbetitf^n  ps^e  gettjefett,  «m  bett 
|>anfett  tii^  ba«  Uekr9civid)t  im  8ld^  jw  ï)erf^affen!"..» 
9td^?  SBSa^  Ibattrn  1^  bemt  bi€  f)aiifen  tmt  M  8id^  ju 
HmtiKTtt?  Ober  gtaubt  man  n)irf(i^  ofle^  @rttfie«,  b^  9td^ 
fd  felbigedmal  fd^dn  dit  abgegfetijter  (Sebietô^nat  im  ^eutigm 
@itttie  be«  SEBorteé  mit  dner  eittjigen  âotlgrenjc  iw^  SiiÇen  ge^: 
Mfm?  @taa<4tpiffettf^ft  ga{»  e«  i^  bamaU  nt^âf  gar  nid^j  ba^ 
Dc'Re  nvfprungli^  tmifenbe  Seben  nnit  no^  ni^t  in  ben  ©tubtr^^ 
fhtben  (tuf  ^egrijfe  afcgegogen;  um  bann  na^  biefcn  d^^  jtt«= 
Tf^t  gefht^t  3U  n>erben*  Jtorten  \>on  2)eaif^Ianb  fannte  mon 
ni^i  9Wan  ïebte,  tt?ie  cd  ©inem  bic  «nmittdbat  anfgefaÇten 
Sntetefîen  geboten.  3n  bet  ÏWtte  @uïot)a*é  ïag  eln  ungeoïbnetet 
SEBuPagdcoIergenbaïitîttî  bajujif^en  fn^^ten  Me  eingelnen  @t*bte, 
fo  gnt  e^  ge^  nîoUte,  fltfe  in  i^tet  S^^Stigïdt  ju  et^Iten.  î)aÇ 
au^  «tien  Mefen  burd^eiwiinber  ttaltenben  JîrSften  fl^atet  einmd 
Hn  georbneted  ©anje  {{(!^  ind  9lit)eau  fe^en  fedte,  in  n^^em 
febe  einjeïne  i^faft  na^  i^rem  3«^tt  «nb  iÇrer  SSebeutung  gnt 
^^e^tigung  (ommt;  baDon  a^te  man  t>or  t){et^unbert  âa|ren 
eben  fo  tvenig  etn>ad;  aB  {ej^t  @inet  baé  @nb€  bev  odentalifi^ 
gtagf  abjttfe^en  »eïmag.  SEBann  »iïb  bit  @ef^i^t«f(!^ibung 
ttMiéi  einmol  onf^&ren;  no^  nnferer  l^eutigen  Snltnr  dne  ftfi^ere 
3eitej>oc^  gu  bemeffen,  unb  wnfet  gefammte«  geipige^  ®ifenba§ne 
itnb  2:elegra))^enn^fen  fd^eltenb  in  Me  SSergangen^t  ju  tragen! 

SDie  noTbtfi^e  ^anfa  toar  itx  natfirïid^e  tlu^» 
kx<ad  bev  notbifd^en  |)anbeUge{laUnng}  ntatt  mu^  tt 
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«1^  tott  SBeftn  Hefe4  îBnUl^ti  m^ali^âi  gum  SSwimf 
«ft^/  baf  tx  ni^  wàf  hm  @âben  i^kabtdd^te,  unb  e4  ni^t 
toi  norbif^  Jtanftetttcn  an^e^en,  n^enn  fie  fâv  {k^  fort:: 
Ubkn.  3a  tvo^I,  e«  i0  ganj  ti^g,  ba^  dne  SitxUnbnn^  bee 
ftoifert^uw^  mit  bet  ^nfa  5Deutf^tanb  i^ieSei^  in  bie  Sa^ 
ber  mglif^en  ©toatéfnttvitCelung  ^ineingetoiefen  ttnb  i^m  ben 
^e^tgeltigest  S3eft^  wn  uberfedf^en  ^Ionien  gugebra^t  i^fittr. 
SUkin  )tt  elncr  foli^cn  (Sinigung,  fdbfi  tt^enn  fie  cut^  t)on  eini: 
gen  SEBeiterf^Utfetiben  abgefc^Toffen  b)crbcu  tt^âre;  fe^Ite  ber 
@tpff  ber  SBirfli^feit!  SBie  ft(]^  ni^t  gn^ei  neben  rinanbet 
liegexibe  ©teinbl^e  hxtt^  tint  ûber  bdbe  geflebte  %ap€U  gu 
einem  Stixptt  t)evein{gen  (affes,  ebenfo  mitig  lônnen  in  ber 
^aoUi^en  Sett  huxâ)  ÏStïtxa^^^  cber  @on9{tut{on(n|)at)ier  tfiAU 
tif^e  Jtrafte  in  einonber  t^erfd^Iungen  totthitif  bie  fD  gut  tvie  gor 
feine  93ej.ie^ng  $tt  eindnber  ]^aben«  $eut  )u  Siig^,  nu)  n^  bie 
%Baiyt  ®ef<^i^te  bti  (SoIonieniDefend  feit  ber  (Sntbe^hmg  t)on 
flttterifa  îtberf^Kuun^  W  toir  bie  9tu({iK>irfimgen  ber  trandpcea:: 
nif(^  Stei^e  auf  ©urofHi  einigermafen  ab}uf(^â|en  loerfte^ai, 
Dermpgen  tvir  ^|I  fftr  unfere  cigene  bentfd^e  @î\^tt  gu  einem 
{XilftbtitKttb:  9Benn;  ivenn,  ta^enn  eine  glei^e  Slnga^^I  s^n  bomt, 
bonn^  bann  ju  fe^n.  Slber  n^er  toar  bemi  bomatt  im  ©tanbe^ 
eine  fol^e  3ufunft  gu  bli^n?  3>a6  gixg,  felbft  in  bem 
SBenbetmnft  ber  aSer^Altniflfe;  fiber  ben  @efi<]^t«frei^  eiiteé  St^ftt 
tDie  SRac^iot^etti  l^inau^;  fonP  ^Stte  er  fi^  M^  bit  9Rfi^  er^ 
ipax^  fetn  ol^bolb  mn  bem  aSege  be^  ffîeft^anbeU  cm  bie  @eite 
gef(^bene4  fleinej  Stalien  bur$  feinen  |kinci))e  }U  einer  ^at^ 
VUif€B  @roÇma^  guni^tqttetfil^en  |u  Mi&tn. 

5Denn  ni<l^  Sclumbu^,  {m&bem  SSo^  be  @ama'é  $0)^ 
ift  t»  gemfen,  n^el^e  in  ^ren  Solgen  }una^ft  bie  @m)mien  be« 
^Itfianbeld  m  bie  atlantif^  St&^t  (S»rot>ad  miegte.  SBeil 
ggi^ten  n^ie  bea  f^ivarge  SReer  bnr^  bie  ^^ûrfen  S)erfi!^fa)ffen 
n^nrbe^  fo  fonnte  Siffob^  ben  bi^^erigen  inbif^kittmif^en  Ser« 
le^  rnnb  u»  Sfrica  l^erum  tei^t  in  feinen  4>afen  lenien.  S)atm 
Miffktx  9à^  ollcrbingi  imge^enre  ivtrt^f^afa^e  wit  SfoM^git  SScr^ 
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Snbmittgen  in  bem  Sefiett  unferej  Oxhi^AU^  ©ûbbeutf^anb  m^ 
annte  guglei^  mit  9Senebig  imb  ®tm(u  —  StOdit  bie  $>anfni 
tmttben  baburd^  ni^ttveiter  berA^rt;  nod^  t>f rmo^ten  fie,  ebmfaa< 
in  bie  neuen  IBa^nen  einjubtingen*  @o  mni^  n&mli^,  tDk  l^eot 
)n  2)age  bet  einjelne  Jtaufmann,  tvel^ec  fein  ganje^  Srïen  lang 
eitt  ^thoaarengefd^âft  mit  bem  euro))aif(!^en  9{orben  getrieben  Çat, 
f(!^Iie^U(!^  jum  3m<)ort  ^on  2:^ee,  *affee  ober  SRei^  ûberjnge^en 
im  @tanbe  ifi)  fo  umr  ma),  \d)on  an  unb  fdr  fi^,  bai»  SÔiefen 
be4  ^onfif^en  {)anbe(d  fo  bnr^iveg  ^on  bem  ftlblid^en  ^ttMjt 
t)etf(^ieben,  ba^  e^  felbfl  bei  gunftigetet  seogra|)^if^en  Sage  ben 
^anfen  ^5tte  fc^tver  faOen  mûffen,  ben  Uebetgang  j?on  bem  einen 
gum  anbem  mit  bet  not^koenbigen  ©(^neUigleit  ju  t)oQ}ie^en. 
{(u^erbem  abet,  unb  ba^  ifl  namentli^  )u  berfi^c^tigen,  fe^Ue 
e^  j[a  ben  norbifém  itaufteuten  jum  unmittelbaten  ©erfe^r  mit 
Sifien  ))ônig  an  allen  Sludful^rgegenfiânbem  3nbien 
^at  feit  bem  SBeginn  be«  SBelt^anbel^  laum  etn^aé  Snbered  fihr 
feine  (Stgengniffe  entgegengenommen  al«  ebîe  SRetaJle}  unb  ivenn 
auif  gegenn^&rtig  bie  englif^e  unb  americanif^e  9Raf(!^inenftaft  bie 
{Hutbarbeit  am  @anged  fibetflugett;  fo  ba^  Saumn^oKengetoebe  ton 
JEBepen  na^  Cften  ge^en;  fo  fonnte  bo^  \>ov  einigen  9Ronaten 
ein  Slrtilel  au^  (Salifomien  in  ^unt'«  aRet^ant«  SRaga^^ 
gine  mit  aQem  9le^t  fagen,  bie  ®olb))robuction  ber  amevicani^ 
fd^en  SBefHfifte  mûffe  not^toenbig  ftfi^er  obet  f))atet  ben  SoObeft^ 
bti  inbif^en  |)anbefô  nad^  fi^  {ie^en*  Qw  SUbuquetque'd  3(it^ 
DoQenbd  t)etmo<l^te  Portugal  nur  mit  ben  (Srgebniffen  feiner  ame^: 
ricanifd^en  SRinen  {enfeitd  i^om  Stcûf  ber  guten  ^offnung  einju^ 
faufen;  n^o  foQten  inbeffen  bie  |>anfen  fold^e  SRaffen  t)Ott  @oIb 
unb  ©ilber  ^eme^en?  3^r  ®o$Iar  n^at  feit  bem  Seginn  be^ 
bwije^nten  3a^t^unbeït«  \>om  «aifer  Dtto  jctfiSrt^  unb  SBefet 
unb  @lbe  befi^en  nid^t  bie  (Sigenfdbaften  bed  ^etoItt«.  SIQein, 
ivenn  man  mû)  ben  SSomurf,  bie  {)anfen  feien  juc  d^it  ber  iitt^ 
feeifd^en  @ntbedtttngen  in  Unt^Stigfett  t)etfunfen  getoefen,  in  8e- 
8ttg  auf  3nbien  juYâdne^men  n^iQ,  toatum  ^ben  fie  ni<l^tTed^t^ 
Seitig  in  ïtmetica  (Svobetungen  gemad^t  unb  Aotonien  gegtibibet? 
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JBetgeffctt  ïok  nm,  baÇ  btx  Içxinbtl  6tttoK*  wtt  ïtmerica 
efP  eitte  Setoitmtg  gmann,  a(6  bie  ïïfta^U^ptohntHon 
itx  bicffeitigctt  Snbuflïic  cinc  SMaffettcinfu^t  bet 
ienfeitigen  9ip^<)ïpbucte  bebatig»  8i«  boÇtn  »aren  bit 
(SeMei^ufammenfafftmgen  bei:  îVixop&i\<fitn  StM^t  m  ber  atibern 
©eltc  be^  SBafferô  —  mm  bcnfe  an  Slcuenglawb  —  jiemlicÇ 
Mrt|lofe  S3efl|uiigen  geipefen,  tpel^e  an  ^^  gu  rafen  bie  ^an- 
fen  fo  gnt  toit  gat  fcin  Sntereffc  ^tten,  JDaffrtbc  SBort,  ba« 
nac^  Suca«  SSa^ueg  be  Si^flon^^  9<x^rt  nad^  gtotiba  bet  ®))an{er 
anfl^icrta  lurtvillig  f^rrfbt:  ,,2Ba^  bebfitfen  nrfr  fo^cr  @t^ 
ffî««8î»iff«/  bic  mit  ben  im  ffibli^cn  &ïïtopa  loorfommenben  burc^=» 
„m€  âbereinfHmmm?  @en  ©fiben,  gen  @uben!  9Ber  9iei^ 
^i^mev  fud^t,  borf  ni^t  na^  ben  lalten  9iegtonen  bed  9torben4 
^ge^en!''*«..  2)iefelbe  ©éringfd^a^ung ,  mit  toeU^et  man  in 
@¥of brittanien  am  ^^t  ^einrit^  VU.  @abot*6  @ntbeAing  ton 
9tetvfmtblanb  be^anbdte,  mo^te  ^infl^tlic^  Slmevica^  bamatô  an^ 
tto^l  bei  ben  ^onfen  gelten.  ©ie  felbp  ttieben  \(i  auf  eigenen 
®ebirten  ben  |)anbel  mit  SRo^f^obucten;  nnb  tcit  bie  ))¥eu^tf(!^e 
©Pfceffifie  nod^  ^eutc  îeine  %p^ttn  mai  9lett)=2)orf  ober  Sfleto^ 
Orléans  befi^t;  ïi>k  bie  Aûfie  ber  Storbfee  nnr  bie  ®egenflânbe 
ber  oberUnbifd^en  3nbuf}tie  bort^in  au6)ufil^ren  \>ttm%,  fo 
fonnten  oor  Srei^mnbett  3a^ten  bie  jtaufiente  ber  {)anfe  mit  ben 
nnangebauten  americanifd^en  ^d^en  eigentli^  9Hâ)ti  anfangen* 
jttln  binnent&nbifd^eY,  bentf^et  Jtônig  aïet  ettoarb,  anf  Serri- 
torialoergroferung  bebat^t,  fit(  fommenbe  3<i^t^unberte  bamatt 
8anb  in  ber  néuen  SBîdt,  Sari  V.  erotberte  ffir  ©panien^ 
uUSft  fur  2)eutf<^anb*  (Sr  ipxa^  Ja  nur  ^,beutfd^  mit  feinen  Çfer^ 
ben  nnb  |>ttnben,  fran)6fif(!^  mit  SOtofil^en  unb  f|^nif(|  mit  feinem 
Ooltl''  S>ann  lam  ber  breifigji&Çrige  Jtrieg;  unb  n^S^renb  aVer 
SHeid^um  in  3)eutf^Ianb  ))erborrte,  mit^in  tein  grof er  t)erbinben« 
ber  {)anbel^)ug  burd^  unfere  @e^be  ging,  trieben  bie  auf  ben 
^beraliémud  mit  feinen  fteinen  (Srunbi^errfd^aften  bei  un^  ^in» 
orMtenben  JMfte  i^  nnge^nberte^  SBefen  gtoifd^en  ben  9Sipm 
unb  ber  Slorbfee  toeiter* 
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Wifft^  aS0(i«iei»^  ^\fipslt  ^  Wffit  (in  Ken%  miÇt  fkft^  ge» 

gfti  gfff^efot,  M  i^cc  ^rtfmtnd  bec  oMgrnWdHdlai  Stdbmg;  bcr 

âc<[ten  isKyrtudp^i^.  IKeiit  fici  Hm  tïâligeii  Sr^Im  feK^ 
fur  ^  ^Util  ti^  petite  wO^mM^m  SomiibdtQV  l^d  bem  ente 
fi^(]^.  ^{tfiiHin>  bm  b(Q  3)pctri8ciriftw^  )Mittbtif(^  ^3^ 

$a^te(f^:.  nop,  l«««re).  aed,  McdSgere  fteti  Miter  mi^^riitti^  j^n 
Wt  mm  t^xmà^  )ux:@fo(i4t  tmam  tuM,  tna  f^in Skit^dl^ 
i(^b)  jy^laMtrt  )>o{ittr(^  on^f^  t&^t  Stur  IKK  fi^  6rip9|«V  ^ 
)^aii§f m»,  ^gt  t(Oi^itt9fi90i  in  i|rev  tti}t^Miib%flii  euiiiid^ 
)(ill9  «ftm  ^tMvmmm  l^  tuf^m^  iMirb;  in  bar  Orgoy^oiit  tofaïf^ 
U^  ^«S^ifiFimb  in:  bif  fHf^m  @tafe)  dneiiflsdfen  txwc^ 
fpaltm  ^x  ^  f^%  b<«a}imf(^  i^  su.  Mm  âritm  gWd^  ffttim^ 
gtjiiilb  f^^M  (1!^  Iwn»t  nu»  ouf  bbt  SBorfettung  mmi  tttfitaiiiten 
Wf  WKitpc  k^  (3c  W,  Hm  i|n,  pi  or^en.  obec  Doti  fcjlnfni  ^^ 
^ftowf»^  ^cffot^Dtnci^;  bonn  n>ei)bni  nrft  ni(!bt  utinii^  tsanein^ 
fonbei^  t^.  nd^  bm,  S9%Euntm  eimc  fle^dSMttU^  ffirf(»iiiiwB 
&A0cnr  3B^  t^  (cii  )^  feettosftt  i^HOy.  bat  S)ciaj^lanb  niil^.  m 
i^^Mm  3fsit.  mit  Sranfrci^  da  c;tnl^eii^«:  GM  «etuoribot  ij^ 
inoft  c4  i||tHifi(|i|^  t§un..  ^:  unfrrfeit^  fSnnen  M,  bjlHm  Qift^ 
itk  bei^  Skvgat^flfp]^  m^  bic  t)ecf#i>en«aAr&ftf  M«  Sligc  faic^ 
b{#.  ^ctftfilftint^  oufi  fk^t  f)9be!»!tiW.»Qilti0»e  m^tarungi^int^iof^ 
iM^  bftf  ^bm.  (m^  bfPi  4tiiffi^  tinb  bft«  ^hm.  i»t  SiwmlatiteMi» 
i|in<Wbqî  qpjt^Knlî  ^ie{t(tl«.  %tï.  JtftifAt  Mtfb  nid^t  9kmfiit  «m^ 
iw  3ï9mn  ^f.  $fl^t(Man^^dtni  tfd^t|djk^  si^  }eiIirQ^^:  bk 
»m^^^*^  %fMMtti\d  $(ntfW(fttibf  I)iSttn{ttatiLbifiI«|tm  tliib 

bif:  tiAmmm%wm  ^  s^m  mn  fp  (kgttdji6mm  i^ 

f^iifdtf  b(it:  fit  tin  â«Ni»tt«|ï^ttr^  brtf#eft  mii  bm.  SAm 
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Mbt  n^ft  l^itfSi^t  9Mfm  ^tm^nHt  mm  Ui  »{^  ^ 

toMvt  in  bit  ItmaafaOi^ti  RUirUliiSbimnA  tUM^^mëUi* 
^,  t»a^mb  bit  anUm  mUtf^  ^^kntn  ®eeffodcH  ik  m^ 
ritiaie  S^it^((è<l  in  ^oitfgfiMtt  ouf  («itm  Kefciett  eMmvK  ^ 

W»  §im.  ®<!Çfafi5j  bt»  d^tj^cn  SaÇiïfimbetW  bfe  SSmnW  ttntf 

wi^  im^  IDihmnatf  ^Mittiv  feiti^  ttatthHtfaé^iiti^  m^n.  Stt 
^fr  »cffM  imtut:  m«^r  biur^  etgeive  @éM^^  ixtAblt^ttiU 

bvm  aitef M(^ gvweffMii  9l6e»  f^ju  bttf^3dt,  ti^of  |ifant6Wg  mHt 
fBPcram  i/fûf^i^  ktf^  K^ergidffetti  tevt  S^fimtttatf;  ^c€cmir,  @hgs 
kmb  imb^  ^nfte^  iW  icmdlÇ^et  SSeife;  Hnf  etni^n*  Wi^ti^tn^ 

btW&w^  —  t^t*  bamoUgvn  ^««Betti*  mtt^@(JÇfffl^^«t)fiM)^^  bfe 
fi#  ftt  émt  ^amn^ïm^  ciuf  »^  t>«ibe(eei^r  UnimfitfittMHCot^ef 

mi^teir  Ht  Mtetr  QiMbteC;^  ^^m-  4^etre^,  ofne  ^toitm  i^xt  âc^^ 
mSttctSt  ju  tettHi^reit,   Sl^rc  SEBicî^tigfeit  ^crbûtfl|te  fi^i^e 

Stellung ^ie  ©ef^i^te  ifl  ba^  natfirli^e  (Srgebttif  atter 

in  rinct  3^*  totrfenbcn  gefellfcî^aftli^^en  itraftc!  JDawn  !am  bie 
ncue  3ett! 

9Bann  tokh  tnan  inb^fîên  einmol  aufj^uTni^  ben  Seginn  bet 
muen  Stit  »on  bet  frangBfif^cn  SRevolutton  ju  baHrcti? 

ol*  fie  bto  gtofi^  ^oaWimDaijung^  ^^tiftti^ê^  |M0rgmifhh 
dSU^t  aMtoiirr,  StbnffieaUy  3>{bmt^  oMit  S^ethliitir  fiiA'  b«i'  ^et^ 
fttmt  bfP  ailmv^ti.  ^tp  ®(|i>tte' e^ftkU,  »cv  $l8èt  »^{l^f^m-  bUt«9 
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SRoit  9xAitt,  MSi»  ®9bel  tieuerbing^  ongcfangen  ^ot,  Hè9Raf- 
fett)ufl&nbe  in  ^tantrei^  ïDàf^xttA  ba  a^tjf^ntm  5^ 
l^unbertô,  unb  man  iviîb  balb  }U  ber  bo)))>eUen  @itifi^t  gelangen^ 
oud  ml^en  Urfa^en  baé  atte  ©taatôgeb&ube  ienfeiM  beé  9l^eim6 
gufammenbra^  unb  mxnm  ba^  neue  immer  no^  feinen  innrnn 
|)alt  gen)innen  ïann.  î)ic  })oIitif^cn  Sbccn  pnb  Ja  nur  bie  gd= 
fHgm  5Pïobucte  bet  6conomif<!^=})oIitif(]^en  SBeï^iltniffc  cine«  8an= 
bt»,  mo^It^Stige  ober  f(^&bl{^e  Slflt^en,  bie  fi^  {ebo^  ni^t 
n>iO{u^rn^  t)on  einem  93oben  ouf  ben  anbem  uïertragen  laffen, 
felbfl  tt>enn  anû)  tint  gange  Station  t}on  benfelben  berul^rt  n>titbe« 
@uro))ad  neue  Qtlt  beginnt  loielme^r  mit  bem  3ufammen- 
ixuâ)  btx  americanif^en  jtolonialf^^eme,  biefetma- 
titimen  $eubalitat  be^  SRittelalter^!  2)ie  Déclaration  of  la* 
dépendance  unb  bie  Dedaradon  de  Independencia ,  mit  benen 
fi^  ytoxb'  unb  ©ûbamerica  Don  @nglanb  unb  ®))anien  Io4fagten, 
be}ei^nen  in  gan)  anberer  SBeife  ben  Slnfong  bet  ®egenn)avt,  aU 
bet  4aug.  1789  ober  bet  21.3ûn*  1793-  S)ie  ©ee  tourbe 
toieber  frei)  unb  glei^geitig  ka^ten  bie  SRaf^inen  Don  SBott, 
Slîfrig^t  unb  Sartrig^t  eine  inbufMeQe  9Ra{fent>robuction  }u  SBege, 
bie  bdb  mit  fegendrei^eren  Sanben  bie  SSoItet  umft^Iingen  foQte, 
aU  bie  gefammte  ^olitil  Don  S.  ^\m  berO^mtem  SBater.  ^a» 
beutf^e  Sinnenlonb  loie  bie  |)anfef}&bte  foigten  bem  oOgemeinen 
Sluff^iDung* 


m.    JDie  norbbeutft^e  *ûfle  unb  baô  fêberatiDe 
©innentanb  in  ber  ©egenwatt, 

âBenn  man  gegentoSttig  auf  bie  ®Ioden^be  M  Sremer 
S>ome«  fleigt  unb  ben  Md  ubet  bie  SKenge  bet  ^Sufet  bet  @tabt 
l^inf^ioeifen  I&f t,  fo  jeigen  fl^  no^  beutlid^  bie  Umtiffe  bet  ©tobt, 
toie  fie  Dot  bet  @t6{fnung  bet  ameticanif<|en  ©^ifffo^tt  toot; 
nnb  man  etflaunt  MQig  fibet  ben  bebeutenben  ButDa^d  an  0e« 
b&ubeu;  bet  ^<f)  feitbem  tunb  \xm  ongefe^t  ^t    3)enn  in  bem 
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ttoniH^  aSer^&Ititiffe,  in  mKfftm  ^<l^  bet  Ixtubel  beé  ^to^eé  tnm 
15  ilRiaimten  2:^aler  |i^i^  Utnfo^é  toi^enb  eiite«  ^a(ben 
Sfa^l^itnberW  auf  75  SRUIionen  et^oben,  fptengte  au^  bie  fteU 
gmbe  Set>ôl(enttig  bie  %i)ext  au^einanbet  unb  loattbettfn  f{^  bie  bi^ 
^erigen  ©emfifegirten  M  SBei^bilbed  in  ))ta^h)oOe  ©tra^en  um. 
^efe^  concret  t)or  3ebermanné  Slugen  batiegenbe  Silb  gie^t  banit 
abet  untoiOfu^rlid^  ben  ©^In^  na^  fl^,  baÇ  in  a^nll^et  9B#, 
tt^ie  ber  tjergrpf  ettc  Setïe^r  ^ier  eincn  Dît  tjeïinbert,  taufenb  nenc 
unabl^Sngige  gamilien,  Stti^t  unb  Sefhcbungen  ^etwrgerufett  ^ot^ 
totlHjt  anbere  Hnforberungen  an  bie  ©efeOf^oft,  an  ben  ©taot 
fieQen;  fo  au^  im  93innenlanbe  bnr^  bie  neu  emo^enbe  3nbu:: 
^e  glei^seitig  gan)  neue  n>irt^f(]^aftli^e  unb  :poUtif^e  Qvt^&nbt 
ollniS^Iig  Çert^orgentfen  mxbtn  finb^  bie  frif^en  ©ebanfentit^tun^ 
gen  Staum  geben  mnftem  @^on  1811  f^teibt  91.  \>.  Soffe  in 
^^offettd  «nnaten  SBb.  IV.  @.  54:  „3ene  atte  2Birt^f^aft«:= 
^bmtng  ))etf^toinbet,  n^eld^e  in  (SrxxDpa  but^  @taatd-  unb 
^Se^nte^t,  3nnft^  unb  5Dorf)>erfa{Tung  baé  Sefie^enbe  unb  |ebe 
^^omilie  in  bem  @tanbe,  in  n^et^em  fie  n^ar,  gu  erfalten  fu^te. 
^fle^nli^  einem  {)attén»efen,  in  n^eld^em  jiebeé  |)auéset&t^  bie  an^ 
^getviefene  ©teQe  ni^t  anbert,  bei  Slrbeit  nnb  £if^,  bei  Jtinbem 
,,uttb  @ef{nbe  bie  altt)&terli^e  @itte  ^ertf^t,  unb  nmtn  bie  3eit 
,,(ommt,  eé  faum  bemerft  n^itb,  baf  an  bem  SSorrat^  (Stn^o^ 
^feÇIe.  @ie  ifl  einet  3^  gen>i(:^en;  in  n)el^et  Jtinb  unb  iCned^ 
^^gleid^e^  Sled^t  ^at;  kveber  auf  olte  ©etvo^n^eit  no6)  SSequemli^ 
^,Wt  jefe^en,  fonbem  fret  gefc^attet  unb  getoaltet  n^irb,  bamit  Ses 
^,bet  leifie,  Ujogu  et  am  fleftj^irfteflen  ifî  unb  fo  »iel  t>oDbïinfte, 
„aH  fdne  ^ôdbfie  anfhengunô  »ennag."  îDie  fiegrei^  bnxâjhxitu: 
genbe  (Beïbtoitt^fcbaft  \>vcian^t  ein  anbereô  Ste^t,  eine  anbere 
^oïitiï  aï«  ba»  fibettoieflenb  wri^errf^enbe  atferbaut^um  !  JDarin 
ttnirjeln  in  SDeutf^Ianb  bie  fogenanntcn  franjofifc^enSbeen^ 
3m  SlOgemeinen  I5Çt  ff^  nun  too^l  ber  ^anbettgef^i^tli^e 
©aft  aufjieDen;  baf  m  ber  ^anb  be6  betoegli^en  ©gentÇum* 
etfl  bie  ajur^bilbung  ber  SWerboureit^e  ju  notionaïen  ©taaten 
tH>r  ^  je^t,  nnb  bie  iebe^malige  Stufe  biefe*  (Snttoitflung^JJro:: 
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fiffa  ^mM^  a^gnmfefi  toaAen  Ïùm,  iti  trlctorU  Me  frié^erlgm 

M  femi^  lyenigftett^  auf  biri  gri^m  S:Adfrfgi««ni  {mU^ 
fii^rriii  M^  ^n  Ht  daxt  mîb  im%iI6atr  St^uUif  fea6  brgoimrue 
SEiJerf  mi  hwi^^fAt.  «ud^  juï  Sctt  ter  ^rf^eUfifrtegc,  M 
t^fx^  ik  iteum  n>if t^d^ftlii^en  Snptnifft  ^Dcntfd^I^td  V^r\>#¥^ 
,teaN/  tefffm  Miv  N^^  auf  Stimnuit  i^tb  Xiifl^tm,  bU  fûc 
lufeip  (SffanuntpâterlAtti»  ein  &^nlid)eé  3irf  ini^  ^^9^  M<n«  @i> 
fi^rirt  ©teitt  (SPrrjf  IV.  ©•  38)  im  «btj*  1813  auf  cirw  Rcp 
({amatWn  ^tnm^  torgen  be^  iSttflet^ft  3o0^^  au^  bm  S^axMfU 
qtiwftiw  }tt  Sreibucg  au  'f)eïtptt  fflûrjermfilleT  @wtbtc 
,,ed  ffi  ffiuf  ^fi(^t,  He  ôillc  au  bh  «hrenjcn  5Dciitf^taiii)«, 
ff%(imentlUif  an  bit  Jtfiflen  bed  fealUfd^en  9Rme^  |u  i»er(cgefi/  um 
f,b^xï  ate  fiSfitTûg  iu  ben  ftrtegéfoflen  \vlv  Ste^nuitg  brr  i»ctbûu^ 
f,bitî%  SWôi^tc  crÇoben  gn  tofrbfn/'  unb  im  2)ec»  beffeïbm  Sa^rcJ 
âuf frte  er  jtd^  gegeitâbet  t^on  einer  l^dnfeatifc^m  3)f))utat{on  gbii^ 
,,fali<t  f,âi^e  fit  tint  ein)eine  @cgenb  bûrftcn  nic^t  U^tn, 
,,fonbent  rinp  liuiige  grofe  3oOIMc  fur  baé  gange  SRci^  ntuffr 
^tî^n  i^oUanb  Ut  S^uflaub  mlâjUt  nxrbcn*"  Ste  bdConntea  9 
Srtifct  bet  SCBienrt  @ongrtf'3(ctf  fibet  bie  @^i{ffa^rt  <utf  beu 
bcutft^en  Bttimn  uub  brr  t?let  befpTO^aie  artiW  19  bct  ©un? 
betfacte  âber  bit  grmeinfam  angubal^nenbe  beutf^e  fxinbfldpolitil 
Ê^lPiifen  bann  femrv  im  gro^en  &amtn  bie  ERic^tuug  bit  ncuen 
3eit.  atlein  btc  beutf^eu  iBerpUutffe  tjerlaugeu 
bod^  eine  Don  ben  fraugofifc^en  mevfUdb  Derfi^ir bene 
SBe^anblung  in  ben  toittHc^aftli^en  ^ngelegen^ei^ 
ten*  3)avfiber  ^aben  und  bie  in}tvif^en  tetgange;:: 
ncn  3a^ïge^nte  mit  i^rcn  ]^<^ubeUj)olitifc^en  9leuc 
bitbuttgen  fattfam  aufgetlârt 

Mx  Aberge^en  l^ler  bie  <Sntfle^ung«gef(^i(|te  be<  âofitoercin^ 
fo  gut  toie  ipôttig*  ^of.  aOBurm**  unb  Dr»  Si^eobot  mni^ 
leï*«  Dwhfffttj^e  ?lt»eit  tter  ,;bic  9(ufga*e  {>et  ^nufe^: 
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«né  bec  SRiH  ^m  (Siflsetiien  )tt  fàgnip  wk  bie  im  ©egenfa^e^tt 
ben  fôberotiMt  (ilmctikn  bf«  beiOfi^it  «(fetbout^wné  anf  SkiP> 
cinigttfig  i^iitAti^iteiibeii  |)«nbrf««  unb  ânbiifhMiiteteff?n  fl^  tre| 
(Oka  SBti^nUld  tnbOi^  in  9)eutf^(aitb  i^  Sa^  gAt^en 
^len*  3)ie  intefnati^nale  S^^eifamg  bec  Slt&eit,  bk  gegettfeitige 
tvitt^f^afttt^e  SrgSnitti^  bet  Sânbnr^  bie  fld^  |e^t  ubct  ffiiif  ^hcb* 
i^e  itflmf^  nxur  fo  genmllig  gnoorbei^  bap  i^re  na0f  SDetOf^ 
lottb  ott^oufeAbe  JtonaU  unmôgH^  tne^r  in  lebrnt  eingelnen  bcut*: 
f^  @îMti  befonberé  untcvbunben  loetben  {onntetu  3m  fleb»^ 
je^nten  imb  a^tge|nten  3<^t^tibette  mod^ten  tvo|I,  toie  bet  Jtaf^ 
feto  SiblM^efot  Sanbau  fâr)U<j^  in  bet  (Setmania  bemectte^ 
^on  bet  SDB^ec  22  âoQfi&tten  liegen,  alfo  beina^c  mtf  lebe  fBlOU 
^ein  âoO*  SSon  einec  O^m  SBein,  n>el^e  tnm  itaffel  na^  iBce>* 
i^nten  gUtg^  tvnrbe  etn^a  ber  neunte  2^U  —-18  Cimxi  —  att 
9r3^  <^bgf}a)^  (Sin  SBcemer  jtaufmann,  n^el^ev  65  ^funb  eng< 
^lifi^  £u<l^  auf  ber  SGBefec  na^  9lûmbetg  Detfenbete^  ^ottc  t^n 
^{ebcm  ^nb  imf  iebet  B^KflAtte  1  ®rof(^  (olfo  1  @oIb<* 
^f|a(et  4  (Sxs^âtmj,  )u  Sauenforbe  nnb  )u  fptt^^Uî  «ber  nU^ 
^weniget  afô  28  mu  12  SRariengtof^  }a^Ien  muffen^  ein  93ei< 
fyttftg^  bec  nt(|t  i>iel  geringec  toat/  ali^  frû^et  oQe  QiUt  t^on 
^%itti>ert>en  na<^  S3enebig«".  ^  neunje^nten  Sa^t^nnbect  bo^ 
gegen  tvat  bie  !Dtaffe  bec  SBaaten  bie  innem  Sanievennie* 
bet«  Slué  foirer  gtoingenbet  ®enmlt  ifl  bann  ber  Solb^erein  f)tt^ 
iM)rge9angen;  ein  Urft)Tung,  ben  ber  fo  Diel  berebete  SRant^iDec» 
banb  blé  onf  ben  ^eutigen  2^  in  feinet  SSeife  t)eTleugnet  ®&^ 
in  ben  SRebactionen  unfetet  lieben  bentfd^en  S^tungen  etn^aé  n^e^^ 
nigec  )>ecbo¥bene  ^^ilologen  unb  abgefianbene  ^oeten,  unb  etoo* 
me^|>onbeI«))oUti{ev)  fo  tt^ntbe  bie  offentli^e  SDteinung  iber  biefe 
nun  rlnmal  ni^t  }u  lengnenbe  S^atfa^  gen^ip  ni^t  fo  ine  ge< 
fu^rt  worben  fein,  aU  eé  in  ben  lej^ten  3<^^ren  bet  %aU  towc, 

S>tî  3^IU)ecein  iR/  n>ie  f(^n  ber  92ame  onfagt,  feinnn  SBe< 
fen  na^  ffliiftt  md)x  nnb  9li(^t«  iveniget;  afô  eine  Skreinigung 
i>ott  nna^Angigen  bentf^  ^Aoten  |u  einet  genteinf^aP^ 
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@tf^thmi  bev  SRaut^^fige.  9Ran  fam  auf  @eiten  ber  tRe< 
gicruwflcn  bet  bem  l^eftfgen  JDt4nflen  brt  Jlaufmannf<!^often  qî^ 
bit  »iele  initeren  3ollf^ranfcn  aUma^Hg  auf  emjpWf^em  SGBfge 
gu  bcr  Slnflt^t;  baf  dne  cingigc  Sluf  enltnie  writ  njcnigcr  ®f fammt* 
abminiptattoti^lofiett  auftoerfe,  dé  bie  man^J^fac^c  inncre  ©«nj* 
bctta^ung;  unb  man  tnerïtc  au^crbem  baïb;  tt>te  fc^r  bic  nuns 
me:^r  înôgli^e  freierc  SScrbinbung  ber  l)robucttwi  JlrSfte  im  3ti« 
neni  bie  (Sonfumtion  unb  ben  ©teuetbeftrag  ber  S5ei>6iferung  fleî- 
gem.  2)ie  ]^anbeW})oHtif^en  ©^fierne  ber  auÇerbeutfci^en  Statlonen, 
mit  benen  ber  B^toeretn  in  SBerû^rung  tam,  Çûben  benfeîben  bonn 
fcdliçf)  tvtif)\  bxxxi)  ben  ®cgenfa^  ben  auf crcn  Slnfci^ein  elne^  gleid^- 
faKô  fetbfiftânbigen  ^anbefôpolitif^cn  ilôrperé  ïiertte^en,  îln  bie 
genteinfc^aftli^  »on  ben  ©taaten  beffelbcn  tjorgenowmenen  S^arif* 
tjeranbcrungen  le^nten  fld)  bie  erbittertjîen  itômpfe  ber  loerf^iebe* 
nen  beutft^en  SDÎirt^f^afWpartÇeien ,  tvie  man  mir  in  ®ngïanb; 
granîreid^  ober  Slorbamerica  ûber  bie  SRi^tung  ber  ©taatfÇan* 
beW})oIitit  fhreiten  fann»  Sber  tt^ie  ber  BoOtjerein  nie  aï«  folc^er 
feine  |)anbeW=  unb  @^ifffa^rW»ertrfige  burd^  ein  eigene^  Drgan 
abgef(3^ïoffen  Ijat,  h>ie  er  fur  fî^  fein  gemeinfameé  ©onfularfçjîent, 
îein  gemeinfameé  fiatijlifc^cê  SSureau,  îeine  glagge  aufjutoelfen 
t)ermag;  fo  ^t  er  au^  bi^Çer  niemaK  ben  ^anbeW<)otitif(^en  Se* 
griff  einer  Sountn;  ttuégefant,  @r  ifi  tro^  atter  baran  gefnflpften 
^offnungen  beutfc^er  çpatrioten  geblieben  ïoaê  er  ttjar:  ein  Ser- 
ein unab^ângiger,  gtei(!^bere^tigter  Sltferbauftaaten  jur  gemeinfa^ 
ttten  BoKerÇebung.  6in  romif^er  ^urifl  n>ûrbe  ijieOei^t  ^ingu^ 
fe^en:  ^quod  ab  initio  vitiosum  est,  tractu  temporis  convales- 
cere  nequit."  SEBir  n?oflen  einmal  flûd^tig  unterfud^en,  ob  biefe* 
SGBort  ^ier  n?oÇI  jutrifft.  3n  fo  fern  f^eint  une  baffelbe 
aUerbingé  fur  un6  eine  t^oUe  SSebeutung  ju  ibaben, 
ba^  bie  unbebingte  |)ereinjiel^ung  ber  norbbeutf^en 
Stû^t  mit  i^rem  frlf^en  ©eeïeben  in  bie  ©renjen 
bed  3otIi)erein^;  tûit  et  itlft  ift,  ni^t  nur  beffen 
@^Sben  ni<S)t  ^eilen,  benfelben  no^  feineétoegeé 
ju  einem|)anbeU{$rfer  umgeflalten,  ivol^I  aber  bie 
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gefammte  matitime  Si^fttigfeit  btx  ^anfen  gum 
@<^abrn  t>on  gang  3>eutf(!^{anb  ruiniren  xoixb.  3!llan 
mu^  l^eut  ju  S^gc  Wne  ft^if^=l[>ûtrtotif^  ffirillen  auffe^ctt,  fon^ 
bern  gunî^fl  cinmaï  bic  3)ingc  betra^tcii;  n^le  fie  fût  jl^  liegen, 
SWit  3"ïunfWft)ttnf(:^fn  nu^t  man  fetnem  SBatcrianbe  M,  »ifl 
ttjfitlget;  att  mit  dîtw  nCt^temcn  Sinfl^t  in  bic  aBitîli(3^fctt 

îDct  *CTU  ber  j)rcuÇifc^en  a)îonat<!^ic  ïiegt  in  bem  |)inter* 
lawbe  ber  Dflfee}  er  fe^te  fic^  gu  cincr  Qdt  fcP,  ali  fcbet  gtS* 
Çcre  toiTtÇf^frtl(^e  unb  »)o!itif^e  3ug  in  JDeutft^Ianb  erla^mt 
toatf  mib  ben  njittfflWit^  angelcgten  gfirPmp^en  in  ben  îlrincn 
adetbauflaatcn  nirgenbé  cin  geograt)]^ifc3^  begfmfligteï  95erîe^ïé« 
fnotcnJ)unct  gegcnflber  trat  3nbit?ibncDc  Segabt^eit  bct  ^ttxiâftt, 
unb  nlc^t  cttwa  geograjj^if^e  9îotÇtoenbigïcit;  tjaben  bann  in  ber 
gotge  buri^  ^Inneration  ftember  ©ebieWt^eile  ein  ®ange6  ^troox^ 
gerufen^  befîen  @in^eit  nur  in  feiner  ein^eitlic^en  SRegierung  unb 
Serwaltung  befle^t;  bem  ttbcr  toebct  eine  ôrtlid^  cin^eirti(^c  %l&6)t^ 
noc^  eine  @lei(]^artigfeit  feiner  eingeincn  Çprot)ingen  gu  ©runbe 
ïiegt  SWan  ^at  ^reuÇen  feÇr  ^fiuflg  ben  tjorgugén^eife  ))rotejian* 
ttfe|en  ©taat  genannt  SlOein  n^enn  fl^  ba^  fociate  SEBefen  beé  ^ro:^ 
teflantiémuô  in  einer  nt6gli<!^jl  freien  Sewegung  beé  Snbiioibuas 
Iidmu6  au4f))ri^t;  fo  fann  ein  @ taat  unmôglic^  atô  })rotef}antif^ 
bqei^net  totxbtn,  m^tt  gur  Slufrec^t^ltung  feiner  ©n^eit 
eine*  f(!^arf  angefpannten  2)Wlitfir=  unb  SBeamtenne^e*  un^erfiu^er- 
ïi^  bebarf.  2)ie  SBet)6lfernng  ÇreuÇen*  ifl  aOerbing*  i)or^ 
tt>iegenb  l)TOteflantif(^ ;  aber  ber  ©tçl  be*  @taat*fleb5ube« 
iP  gang  romanif(!^=bçgantinif(!^er  5Ratur*  SEBir  mlfd^en,  n?ie  fl^ 
ï)on  felbP  verfte^t;  in  biefe  Sffiorte  au^  nid^t  ben  Heinflen 
Zxop^tn  eineé  ntoratif(!^en  SSonvurfé,  n>tr  confiatiren  einfa^  eine 
3;^tfai^e.  SSerbinbet  man  mit  berfelben  femer  ben  Mmfianb, 
ba^  ba*  t)reuÇifd^e  8anbe«gebiet  in  gtt)ei  îoon  einanber  giemli^ 
»eit  getrennte  3Waffenï6rj)er  gerfsnt;  fo  begreift  man  e*  t)oDenb* 
leid^t,  mit  toeli^m  Sie^e  ^eufcn  fiefô  aW  ein  ,,erobember 
©taat"  :^ingejlettt  toorben  ifî*  ©eine  gefammte  ^olitil  muÇ 
barouf  ^inan^ge^en,  gunS^ft  einmaï  eine  58ereinignng  gtvif(^cn 
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Um  Dgen  mi  bem  SBeflen  ^etjufleffett  —  bùA  ®<^itffat  {KfNé 
tie^  et»en  fo  fe|t  m$txifoU>  otd  4mmr^aI6  t^er  @veiijcii  M 
jtutfurjlettt^uin^  begtfinbet  ^  uiib  botrauf  feine  SOtarfm  t^li^ 

Me  t)ortte|f(i^n  ^nbf^btn  bax,  3)inr^  Me  Srrfal^ng  itt\ti^ 
Un  «Ntrbe  ja  nid^  nur  ein  fteleir  8kc(4i:  )i9if^it  bon  Slt|eiii« 
t^aU  nnb  bem  |)interfanbe  ber  Ofifee  gefc^affeiii  fonbetit  ûo^  bad 
9e^Ien  einci  felbflftôtibigen  3^ioeteitt«orgafid  ûbemie^  bet  pxtu^ 
^\i)m  Jtrone  oon  felbfi  bie  i^anbel^ppIUifd^  {Kgemonie  be«  9kr'» 
b(mbe«  —  ber  Qoftoîxîln  toorb  re^t  eiflentltt^  dne  @cgAit)itiig 
be^  ))reu^{f^en  ©taatôtvefen^» 

9lu^  biefein  (Sruttbe  fonnte  unb  burfte  bet  SBetein  au^  mé 
feiner  rein  neguttoen,  nuT  gegen  bie  inneren  3o0f<^rimlett  gerU(fo 
tcten  Statut  nit^t  i^etaudtreten^  tueil  et  fonfi  feine  (Srg&ntungdeU 
geiifc^aft  t)erIoTen  unb  ben  ))venf ifc^n  @taAt  auf  S^^nen  fottge* 
riffen  ^tte^  bit  fetn  innerfle^  SBefeit  auf  bie  S>auet  getflirt  ffa^ 
Un  w&xUn.  SBir  wiebet^len  ti  ^iexp  n)h:  pxthi^m  au^  nt^t 
im  @ntfemtefleit  ))ontlf^e  @t^if;  iviv  f^auen  tinfad^  bfr  S){nge 
an,  nrfe  fie  liegcit.  ^eu^en  ifi  fetn  auf  ben  |)attbet  baiirttt 
@taat  unb  fann  ed  au<^  niematd  ipevben.  Wtm  brau^t  babei 
n^t  auf  bie  SBorte  bev  SScrad^tung  )u  f^ixtn,  bie  Don  fôcàin 
au^  jûx  bie  {aufmannif^e  unb  inbuflrieUe  S^^Stigfeit  (aut  getoot^ 
ben  ifr  SDie  aSetfllei^ung  ber  ,;8oomlorb«"  unb  ^6oth»q)eert'' 
mit  ben  t)ommetf(^en@ntnbbe{{^ent{  man  btaui^t  ni^t  an  bie  Un^ 
fic^T^eit  Ux  pxtn^ii6)tn  93ûreaucratie  in  commerdenen  unb  na« 
mentU<l^  matitimen  $(ngetegen^ten  }U  etinnem  obev  gegenn)STtt9 
batrauf  ^insubeuteU/  ba^  in  ben  S3etn>i<lelungen  Ux  ctientalifd^ 
gtage  bie  SBûnf^e  be^  cfifeeifc^en  {)anbellfianbed  t)on  ber  Jtreuj^ 
jeitung  gerabeju  t>crf})ottet  »erben  —  »ir  lootlen  fa  feinen  4)af 
gegen  $reu^en  fîten.  SRan  Aterlege  nur  rubig  unb  fait  bei  {k^, 
ob  ein  @taat,  beffen  (Srinnerungen  rein  triegerifc^er  9latur  {inb^ 
beffen  SUxn  aud  einem  Slderbaut^mne  Ujf^t,  ml^tx  bol  ^Dofèiii 
ber  i/gtofen  ©tftbte^'  i^emid^tm  wid,  beffen  geogroyi^if^e  Sage 
jwifd^en  SRu^ïanb  unb  Sranïrei(!&  HWf<^  ®e|l<^t«t>ttncte  notl^ 
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ftmWg  if  Nn  a!}ivtor(m]ib  Mn^,  Mt  wit  hîu  «oidlf^aftli^m 
ântapeffeii  to  ®^etiMvt  9ti^t«  |u  f^afftn  l^eti^  i>I»  «in  fol^ 

^6^  tvpl  fritier  Dcvhptft^fen  SSmoaUnng  fe(6{i  I»fi  bem  {)e{tett 

jtet  }iiiR  KnfcMigd'  un^  €nb|>unct  fritter  S^^attgfdt  }u  nuii^ml 
${£nmiib  tmn  Mif  im  ikbtn  jh  freltotOigen  {HinMuitgm  em^id^ 
^it^cforbett  »>fr^en,  Ht  feine  ^ri(l<iii  in  Stage  (iellem  Un^  ein 
f^l^er  ^«Mt  flf^  «il  ^et  @))i|e  eioe^  âoViï>extin^ ,  %Ai\btt  oué 
^iiift  Stenge  tma^&ngigec  einieltier  glek^red^tigUv  Sldetbau^ 
ftaAteii/  toK  benen  iebet  bk  SScfugni^  ^t,  Jebe  ju  ergteifeHbe 
^tiM4tH)IUlf^  3Jta^mi)mt  bur^  fein  9)cto  }u  mi^inbetn*  3(1 
M/  frogen  t^ic/  ein  faufmânnif^  JtomjHisnoni  mit  bem  bod 
WlmUl^n  mx  \o  o^ne  SBeitece^  ein  gemelnf^aftlii^e^  ($e{^&ft 
jn  tntxken  ^otxma^^  (&lnm  betrattigen  $>ii^lAt<^c  degenfiber 
mu^  eine  )ebi,  Dom  SSelt^nkl  bern^rte  Rn^t  ifftt  f»efi>nbete 
@tf0inig  îlnntf)mm,  gef^tveige  bA6  feit  alttn  3^t^n  unat^ngig 
^altete  {)anfet^um! 

3n  ben  b^en  SRenoten^  feitbem  bai  glei^falld  ogticofe 
^annowï  bem  3ott^)crein  Wgettcten  tmb  bobutij^  fur  Srmene 
mi  Iximturfl  Me  grage  no^egerîwft  ip,  o*  fie  lii^t  biefem  S5et= 
fj^fe  foïflen  foUen^  ^at  man  nn«  îwi  ©eiten  ber  anf(!^ïu^))attei 
in  Offettt(i(|en  Slattem  me^rfa^  barauf  lingetoiefen,  boÇ  e^  fa 
îeinem  ber  aroericanif^en  obet  englif^tn  |)afettj)la^e  tinfiele,  ffa 
fi^  eine  ©onber|)oPtipn  in  bem  aOflemeinen  SWaut^fçflem  i^xti 
£anbe^  ju  miangai,  5Won  Çat  gefraflt;  iwanim  bie  ^anflf^en 
«ûufleute,  bie  bo^  in  ^m^^oxî,  Sofion,  Baltimore  frii^er  aCc 
bit  3oOmanipulatii>nen  bur^gumat^en  ge^aW^Stten^  fe^t  èet  i^ret 
Slûtffunft  na^  ber  ^timaiif  fi(^  um  jcben  ^ci«  bie  |)reuÇif^en 
3)ott0nieré  fem  ^alten  tDoQten?  3)ie  ©teOung  ber  t^reu^ifd^m 
Ofifeefl&bte  ^  femer  gnm  93eif))iele  bienen  mû^en;  unb  ïoat  bie 
Korbfeefufk  |)anno$)er^  m^tn  tarm,  fo  lontete  bie  Slnfid^,  bâDor 
bimi(^t  att(9  Inmtburg  unb  Sremen  nl^t  gutâi^nf^enen.  tStt 
iwBm  ben  gnttn  BtPt*  bitfe^  RSfwmementt  in  îeincr  SBetfe  in 
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îtbxtit  flfÏÏen}  toir  iMa^tn  ti  glei^fatM  itcf,  baf  {Kun^^vg» 
unb  Sretnen^  3^bu^e  bunj^  bie  Sofgeit  beé  @et)tembnn>frtTagtd 
fo  gut  trie  t^emi^tet  {fi.  SlUein  gclten  laffen  fonnen  toit 
bic  angefû^rten  ®rfinbe  buv^aud  ni^t!  SSetber^rage 
ma)  bcm  e^entuenen  SlnfcifeluÇ  ber  ^anfefiâbtc  <m  ben  3oII)>erfbi 
f^anitU  ti  fl^  in  erflcr  8inic  gat  nid^t  um  Me  gtSÇete  obct 
Bdtietc  SJettjfglt^felt  be^  SBetfc^rd  fn  Stemet^Mit,  SSegefatf  obct 
an  ber  ©(J^Ia^tc.  SMefe,  tt>enn  ntan  fo  toitl,  tei^nif^cn  Sln* 
jjeïeflfnfifitett  flnb  t>ctÇSItnifma^ig  nntergeoTbnrter  9}atur.  (56 
^anbelt  {{t^  gnnac^fi  dnntat  borum,  untet  t^el^en  Sebin^ 
flnngcn  »erbtnbct  fi^  in  3)eutf^ïanb  ba«  SWecrle^ 
ben  mit  bem  Sanbleben  gn  ciner  genteinfamen  oco^ 
nomif^en^oUtiî?  5)ie americanlf^en unb englifd^en  ©eePâbte 
Wlben bie ^5f en t)on tjowie ge nben  |)anbcUPaatcn.  S^te Stanf^ 
!eutc  n)lfff n,  baf  bie  Sabinette  \)on  ©t.  Same^  ober  Sffiûf ^ington  ïelne 
^olttif  einf^lagen  n^erben^  tt)el^e  ben  Sntereffen  be«  ^onbett  jn^ 
n)ibofiauft.  3)ic  |)ren^i(^en  OPfeepabte  ïiegen  an  einem  ©eftobe^ 
bai  t)on  bem  SBett^anbel  nur  mittelbar  berfi^rt  t^irb,  nnb 
^annotjet  trâgt  ni(!^t  ben  bentfc!^  îlnt^eil  am  ^enrtgen  intet^ 
nationalen  SEBeltlebcn,  fonbern  ^amburg  unb  Stemen. 

Catien  tclx  auf  irgenb  einem  SRaume  ber  @rbe  ba6  IBer^Its 
niÇ  einer  t)om  SGBelt^anbel  tjoU  betû^Tten  «ftfle  ju  i^tem  aué  tttt:= 
ab^&ngigen  agticolen  @taaten  gebilbeten  f5berati)>en  Sinnenlanbe 
))olitif(!b  neu  )U  organifiren,  n>ir  nnirben  an  bie  Stn^t  unbebingt 
eine  t>oDe  Jjolitif^e  ©outjerclnetat  tjftlegen.  9)a«  ifl  bct  ©inn 
ber  oft  ge^ûrten  SQSorte:  ,;9Senn  bie  ^anfefi&bte  ni^t  t)cr^anben 
tt>5ren,  fo  mfiÇte  man  fie  erfinben/'  S3ei  bem  Slnf^Iuffe  fbtt: 
mtni  unb  f)ambutg6  an  ben  J)reufif^  3^U\>ttHn  ttitt  nid^t 
etoa  einfa^  eine  jtoolfte  unb  breige^nte  ©timme  gu  ber  wr^an- 
benen  i^ingU;  eé  l^anbelt  fi^  ni^t  um  bie  ®ett>innnng  ber  SRorb= 
feefûPe  bur^  ben  SoBverein,  fonbern  bie  grage  lautet:  ^ann  bct 
3oDt)erein,  toie  er  Jr^t  ifl,  uber^au^Jt  ttt»ai  mit  biefem 
Slteere  ma^en?  SBir  fagten  oben:  „ba6  internationale,  bnr^^ 
bie  @ee  Dermittette  S36(ferlef»en  fe^tfic^  je|t  au6  bem  SBe^fetder^ 
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fr|v  idiev  fAnf  (Srbt^e  )nfainmen;  \î  f)bfftx  feine  Sebeutung 
pagt,  be^o  me^r  ttltt  bie  aBi^tigfeit  eine6  Sanbe^  )ttrn«/' 
SBie  botf  nun  aber  eine  fou))ev5ne  ^fle  fit!^  einem  Cberlonbe 
flingeben,  ha$  noii)  ))orn)legenb  agticolei:  9latuv  ^t,  beffen  ôcoito- 
inif(^  $oIitiI  in  ben  ^anben  etne^  SRiUtâtflaated  Itegt  unb  bcf« 
fen  toirt^f^aftlit^c  Ctganifation  bié^et  rein  negatit)er  !Ratuv  mx'i 
3)0^  Sebcn  einer  92ation  t)etbont  fftnt  }u  S^age,  fobolb  fie  ni^t 
wUm  S^^eit  an  brm  âBelt^anbel  nimmt,  ber  A>itt^fc^attU(!^e  ®eifl 
a»  bet  9h>rbfeeftt{lr  muf  ftt^  aflmâ^Iig  âber  gan}  2)eutf^lanb  et- 
gieÇen.  SlQein  gn  folc^em  S^U  muf  au^  ben  beiben  ^nfefiabten 
i^te  )ooQe  Slutonomie  belaffen  tvetben,  fonfl  finb  fie  ni^t  im 
©tonbe,  bem  binnenlânbtfd^en  Slderbaut^ume  had  ®(ei^gen>i^t  gu 
^oUen*  SReev  nnb  Sanb  fonnen  fi^  nur  untet  belber- 
S^iti^tx ®leii^heteéfytiquuq  oconomif^-f)oIitif^ 
DC  rein  en;  aud  biefem  @a^e  gie^e  man  unbebingt  ^ebe  Son- 
Nuenjl 

3&ix  loetfennen  bie  augenblidli^e  f^einli^e  Sage  t)on  Sce^ 
men  unb  f)ambnTg  feine^toegeé;  aQein  n>ix  tooQen  e^  loerfut^eu, 
bie  SBege  )u  geigen,  auf  benen  fie  i^re  93eve^tigung  }uv  Slner- 
f ennung  }u  btingen  Dermôgen.  3lwc  Mx  felbp  {i(^  aufgibt;  bet  ifl 
wchxtnï 


TV.  $Die  3bee  ber  6flerrei(^if(^*beutf(^en  Soïteinigung 
unb  bie  ©teltung  be«  fûbweptic^en  $Deutf*Unb«. 

SBenn  man  ^eute  auf  ba«  SaÇr  1848  ntit  feinen  ©or^err:* 
f^ben  ^otitifc^en  Slnfi^ten  nnb  %bfl(!bten  }urûdf4iaut  nnb  baé 
@^idfal  ertvAgt,  bem  ba6  Sranffurtet  $arlament  erlegen;  bann 
Uft  {{^  biefev  9ct  beutf^er  ®ef^i(^te  feinem  nenefhn  9Befen  na4 
MfjH  fttrj  in  bie  SEBorte  gnfammenfoffen:  3)ie  auf  bie  fiaatti^e 
Oin^it  geri(!^teten  Sefhebungen  ber  fogenannten  notionden  ^ax^ 
tel  f^titerten  on  ber  fpbera«»en  SEBirfli^eit  unferer  aScr^âOniffe^ 
3>ie  {)au))tfHmmfii^rer  ))on  bamol^  fonnten  bie  Slotur  be<  Sobenf 
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ti^t,  anf  tvelt^  {le  flanbcn,  Jtnh  femM  |>aften  Ht  ^emAûIÉit 
nMH  itt  dnmibfr,  Méfie,  unWMmmcrt  «ber  Me  Sff^dffrn^ett  W 
aJewoin^  gMgel^itten  ^ttftt.  3^  HWt  fet!  {enet  3tH  We  fiow 
©rRiintni^  bet  fkicrtlf^n  ©nmbftrSfte  SJenffÉ^Iani^  fhwf  mc^t 
getoad^^n,  ^«1  ba^  SBefcn  wifercé  fêbetatfoen  (SltmtnM  ffBbem 
etne  twiter  um  ff^  ô^ffenbe  Ifncrfemitmg  etiangt,  fb-  (fï  anÇer* 
bein  bie  Stxa^  M  %5htx<mm\f^  fefbfl  binr#  bfe  nette  ÇcBt* 
Oefkml^  twt  ein  8ebtutmbe6  gefHegnt.  —  Cfe  Sittiffuifg^s 
jvarief  tnu^te  baÇ^er  clitett  rtttbeTn  ©Çaractet  anite^ 
mtff  unb  ciit  atibered  3ïel  fn^ô  ait^e  faffettf 

ÎJrtl  Sa^e  i^abcn  genfigt  —  i(^  fitge  ba«  o^tre  Jjetf8nflîj^ 
SStterfeit  —  am  Me  »ûTfSnt^?feT  ber  beirtf(]Ç=6flfmi^f(^cit  3cft= 
efnlgimg  iti^  fr  ganj  dÔ'  Me  Çftitwrbnmitteit  S^orrtt  erféÇtfttnt 
2H  laffeir,  fur  Me  mait  ffe  1»I9  imtr  1850  ftw  bewtf^eit  Sotbeit 
fe*  SeteittwWg  (m^gegebeiT.  2)er  gebm^ri^erhiag'  ijt  ftij^tf^rt  trfiÇf 
ttur  eine  S^^atfa^e,  foitbetu  au(^  etne  SEBo^It^at  geivorbett..  SPM 
Sttwir  SriMÏ  e(nfge  ÏBoij^eti  \?et  Stbfc^liig  bejfeWett  bcnt  Secret* 
ber  biffer  S^iitn  bcn  ©attfe  brr  SBerHtter  ttnterÇnnbtengm  natÇ 
^dbeïberg  mlt^eRte  tinb  ten  bentgerticrfieÇenbett  eitt  Urti^eftbarûber 
twlangte,  fo«itte  berfelbc  ivei^  gtirfirff(!Çrribeit>  bof  MtfrrSwtrag:{it 
ganj  anberer  SCBçife  ate  ber  belgif^e  i)om  1.  B^pt  1844  „eitt  ©n^enb 
folgetibcr  tm  Scibe  trage/'  î){e  @rfoIge  M  3a^re«  1852  laffett  fl(j^ 
tit^t  me^r  ableugncit}  tmb  tx>a^  ba«  3aÇt  1860  brlngt,  mûfffti  lt?ir 
abnjarteit,  6«  ÇjieÇe  inbeffen,  fit^  abfî^tHc^  tâuf^en,.  ttjcuti  tnon  nl^ 
Me  t)ctp^Iebcjiett  Sic^tungeit  fi^arf  untcrfc^eibcu  njclHc^  Me  fiH) 
fur  langere  ober  îûrgere  S^iï  unter  bem  panier  ber  BoDeinigung 
gef^^ooDl  ^fm.  2)aâ  Siennr  SoMnst:  t>eifoIgt  bolet  gam}  an- 
box  3ivcdt  cM^  bit  tUtfamoiitaneit;  imb^^  Me  $dîtil:bt9  (SidUim 
tm  ^tam^M  ift  nod^  feimtotgeâ  ibeittif^  mit:  bnr  St{&»Mttt? 
gm  ber  nationalen  (fttoÇbetitf^eiv.  Ober  glantti  inaii:(tfc4 
fintM,  ba#  Me.  ©tfanmfâ^rer  Mefet  Sc^teven  in  btm  gjinnffmto 
SoAricaiitcnpeivine  fU^.  g»  oftevrei^d^.  att  t^Afi^ii^ni^  Sgentet 
i^gtgebeti  ^beni  S)^e  9R&nner  ge^Smt  t)ar^errf(|fttb  bem 
^^roie^ntitant^  «n,  unb:  e<r  ifi  Jtriner  itnter  i^m^  bcv  bei  frineui 
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Bft  im  $)int4W  attf  Me   Stot^r  i^îev  @e0«er  n^t  ft^<^U9 

taihtt;.  t^erfle^t  fU^  bf^  Mn  fdifl.    SBec  |M{«H  tieilittt  toVt, 
mttf  fid^  g«(^ite%  bk  wt1fanini$n  At&fk  in  feiRem  ©fuite 

mfM^jfi^wpi  ^iîi  Stinïmm  fn  Me  f  olittt  ber  naMento» 
{en  <Bvo^beittfc^entî(»)en/  n^etmmcm  ifiieit  gttmut^en  ttioOfe;  fe  l^at» 
ten  tie  Sttnmvonianeit  air  i|Tm  SSefirehingeu  filv  bie  B^einlgung 
^erl^inbem  {Ulen«  S>af  bie  SBIfitmet  ber  Jtir^e  ba9  fSk^tn  M 
^vot^anKtatté  hn  ®Iattbeiidk{enittii%tinbit{^thvber  gefomm^ 
tett  Sagetimg  b«e  fociplht  tntb  )M>ltttfc^  Set|aftti{f e  ^^en^  bof 
fie  nU^t  l»iffi?it^  tvie  ber  ^ote^oitlidmu^  bereiW  eteige  3al^T^tm» 
beete  Dot  Siilt^  e)rifUvte^  «nb  etibfit^  bcn^feufHf^m  ^taat  ^ 
dnen*  )protefiantif^  ^attev,  ^«ben  $0  jta  goji}  aOeht  mit  {li^.fdSft 
(i9)it«ta(l^ciii  SESfap  ^ten  fi^e  S3sr)>fH^iungen,  fie  bavâto  auft 
juflaren»  Unb  ebenfo  ging  e«  bie  Çattei  ni^t^  an,  tooi  »ft# 
Sfctter  SâMitet  ndt  feinen  ^Wmn  bejmAe.  3n  bet  ^tAliit 
{^ebt  3eber  feâie:  Sntereffen  fo  »eit  ))ov,  bM  ^e  auf  ekieit  SOBW 
benflonb  ftofen.  SBibetb&fte  gttt  e4  abcr  in  ^eutf^^tanb^  geiwg. 
9ii^  £>^emi(^  b)i?b  viijt  n^iebev  fiber  bad  9lei^  geMeten  t^ 
Mf  fibetoltoen  <Skmettte  beffelben^  jerbved^n  Knttem  2)ieL  8e^ 
iim  ffobm  buv^  Me  SoOeiiiigimgM^  in  })veuf ifl^  ^o^toHen 
gegcnfibcc  crfi  ne^  einea  tteuen.  {)aft  Mtommen! 

Satt  mit  ben:  SBanUintg  btr  9Bienei;  ^ittt  fki^  ft#  {Ub 
nU^  tkmal  Me  ))9en${f^  {^g^^monie  bef(|vA'nft  3)(e  fSbfeeuti' 
f^  ©taateit,  m^t  bift^er.  tooj^  bei;  Serfaff^g^  be»  SbUt^etcitter 
iti  ]^o«ibei0))Qtttif4er  Sb^gigftit  t)Oiv  Itapifai  getoe^  n^amt,  er» 
Iktten  nint  ^^0(1^  ebie  fe«#finbigt  ^tion.  3)iefet»  ®e{i(^t^ 
)^di  i^t  mm  ouf.  beiben  ©eitmt  Sois  geimg  etjlmtnt.  S)ie  mo^ 
Yottft^  Sfatftobnngeti  bet  ))mi^t|ieit  ^effe  gegcn  £)tffem<i!^  ^ 
100^  ol^.  gege»  ba&  fâbM0ti(!^  S)eutf(^binb,  Me  H%  ^Ppo^ 
fitim  berfelben  gegen  bol  Qf^rMt^mmm  be^  9^Stttam(trage» 
getet  bafîbr  eln^  ni^  minbet  Uat^  S^ugnif  ofr,  al»  b«  l(N 
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f^lu^  bet  fogenmmten  3)ÂtmPbter  Soâlitimt.  Utib  biefet  Qk^ 
fiàfttpmtt  t»ax  e^,  ben  bie  nationalen  Otofbeutft^  )uerfl  àii 
na^M  3i^I  in'd3(uge  faftem  ^reu^cnd  bidl^erige  $ta:= 
|)oberan}  mtt^te  )UYÛ(fgett>lefen  t^erbett;  bamit  ba^ 
bur^  bie  man(^fa^  gebunbenen  naturgemâ^en  fp:" 
berattt)en  6Iettiente  3)eutf(^Ianbd  n?tebcr  fret  toerben 
{onnteit;  unb  ouf  fol^  SCBeife  ein  Soben  geu^onnen  toarb,  ber  bie 
S)uTd)fîi^ntiig  eiuev  |)o|itit)en  ni(^t  blo^  nrgatit)ett  gemein^ 
famen  ^anbel^polttif^en  Organifation  ju  tragen  i»etmag.  S)af 
bal  |)reu^{f(^e  @taatégeb&ube  }u  feinev  @r^altung  aU  eturo))âif4e 
®ro^ma^t  bel  ûbvigen  beutfi^n  fianbelfor))erl  }tir  (StgAngung  be:: 
barf;  ifl  natfitli^er  SBeife  t^ottfommen  begreifti^.  SlOein  nic^t 
minber  Hav  liegt  eé  auf  ber  {)anb,  ba^  bie  t>eTf4iebenfn  anbem 
fotttjeranen  ©taaten  5)eutf<^Ianbé  eé  tii^t  in  i^rem  Stitereffe  fm^: 
ben,  {{^  )u  biefer  @rgan}ung  ^^geben.  ©efie^e  tnan  j^  bol 
SSor^nbenfein  einel  fol^en  SBiberft^ell  in  S)etttf^Ianb  nii^ 
tetn  gu. 

SEBal  feit  3ût;rjeffnten  imtet  ben  SRônnern  ber  fubbeutféen 
@^utioUj)artei  me^r  ober  toeniger  bunfel  gefu^lt  toorben  unir, 
ttHirb  mit  bem  ^enjortreten  ber  8ru#fc^en  âbee  oWbalb  l^eO  er^ 
leu^tet  ^anbett  el  fi^  nSmUi^  bei  ber  ^rage:  ob  ©c^u^joO 
ober  ^rei^anbel?  in  i^o^fler  3)t^an)nm  bal  SUtfre^ter^Iten  Don 
nationalen  ©taaten  im  ©egenfa^e  jn  bem  immer  fi&rfer  loerbenben 
S)rSngen  auf  etne  freie  ©efeUf^aft,  ^anbelt  el  fit^  bann  tociter 
in  gtpeiter  Sinie  babei;  einem  je^t  t)orfianbenen  @taaie  bie 
SRogti^feit  Don  9te)>reffal{en  gegen  bie  oconomif^n  ^(ttlf^tvei- 
fungen  anberer  5Rationen  barjnbieten}  fo  toar  fj)ecieO  fdr  ©fib= 
beut^Ianb  bal  H^rotectionlfçflem  feit  3û^ren  eine  SEBaffe  getoor^: 
ben;  mit  ber  man  fl(^  Don  ber  ISfligen  ^anbell))oIitif(!^  S(b^n^ 
gigfeit  Don  ^reitÇen  ju  befreien  fu^te.  ?lll  ^Preu^en  im  SInfange 
bel  3oUDereinl  {t^  ber  3(nna]^me  ^^erer  3nbu^emaut^  lu? 
neigte,  rief  man  Don  bieffeit  bel  SDtainel  na^  $rd^anbet^  nnb 
atl  bann  \p&ttt  ber  9lorben  auf  Srmâ^igung  bel  2^rifl  i^inat- 
beitete,  na^  ®(l^u^)oQl    ^^  l^aben  bie  $)enen  bti  abfoluten 
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îfyvittti  Itt  l|te»  ©tttttt  ftcom  Me  fttMtutfa^  ^Part*  lAeimd^  6es 
flriffcti,  fonp  tt)ôrbm  flè  teo^  wentflrt  mit  ben  €Sa^«t  twtt  ^V^ 
Hfnb  ©aç  9lrf0<^,  b^fffflen  m^  ik  ©telïnna  ®8»ttilf8S^dfrt* 
<*wÇtttt|^t  ônflfôtiffeti  ^htn.  *otititc  rt  bo^  tte  ^)t*1ld|lif<^ 
^(mnt^m  bM  SIrbéné  ^t  t^enfg  Iftimnmt,  >b  Me  TSM^ 
Wcotttettgtt  SluôiJbttTg;  Me  tjcn  iijm  ©pitmettfcn  57^  ginftrtt  tmb 
9%  fil^^\<f)tt  îDWbttAe  pBr  ?fc«e  %iti)m,  tmb  beffttmngea^^t 
be^am^eti;  ffe  ^m^ttn  tM)t  jut  Çtobtictiott  ©on  fdmrm  "Slum^ 
mettt  fibetjugt^,  be«  3a^  3-4%  vxtf)t  mbtmeti  dber  ni^- 
Site  ^tten  fettt  3nttteffe  bûtoU;  baf  ibte  8*tmWïfflbrttîtt««fobrf= 
tolton  ya  3Ba#ufet  in  gtvet  Sa^ven  ftifl  fine  SMtiian  Sufben 
^j^ufbeh  '<iA)be}ti^t^  imb  bemtt^  bte  9HKt  f^ht,  {(e  ntfiffe  bem 
Ifro^fc  Wfteôen.  ^BJa^  fie  et^hebien,  gf^jfrttejmta^^tnbmi  tint* 
"©ebattlWt,  bet  pttti^Sicn  ©tatitatten  etnen  3>(mm  ttUfjt^fnpt^ 
ttÇen.  étefem  3»etfe  nm^ten  ttOè  tot^a^bentti  sJWfIr  dïè  SHfc 
teï  Weiien.  3)'enn  nttr  attf  betn  Bi^btn  einet  offtneit 
Utiettennung  bet  eittitïnen  B^nbet  Seutf^UnWJ 
ttae^  ii^tetn  tètxmtnij^ïotxt^  l|uw  ©^tt^tn  MÇt  fli^ 
eineftetunbebanetnbeOtfTfttnmtotflanifatii^ttetttié^ett. 
îRan  l^ût  fehttï  âeit  «ber  bie  Sbee  tet  beutfidjeti  îtitt« 
|)o^n  genuQ  au9gegt7ffen;  S)at)ft  $)anfem<mn  tvlt  WS^Am  ^&n« 
tttâe«  ïitbeten  nttt  i^tm  j)i*HdjHf^  ftitfffiÇnmflett  Me  3W« 
tt^eîbe  rtttW  meÇt  at«  n^i^ïfeHett  ®pt>m.  ÎJeffmnngeaf^iet  ^«*ett 
gletd^fAltS  btet  S^c^tt  genfigt,  nw  Iben  fj^atfblidkttben  ÇrfHtfetn 
ûttf  bw  ^jett^te  ef»  toenîg  ben  ®taat  gn  |W^  Sn  *et 
î)tfnftïiabtet  <SoûIttiott  trat  té  offen  ^  a:aôt,  »aé  *a«  t»it^ 
t%  $)efltf^ïtitib  tA^  !Wd^tflttrtJ^t  itt  bet  tinett  obet  bet  «(Aetn 
«toiflfiÇate  Ibebeitttt  ^fttten  in  ben  %a^  bet  etneuewnft  be» 
3<rtft^eteltf«  SBtitrtn^  ^ttenibetji  tmb  SBciben  ebenfo  enetg^  ^ 
^MÇrtt  ge^anbtn,  tiW  fe  fhitt  befft»  mit  Defltttrt*^  flegen  «et^ 
lih  ûufttàten,  btt  Çtdn  tet  beu^  =  «fitefcljiîé^  3<>ÏWt«ôtmg 
totee  ein  fît  <kUma  ftfeftet^n  worben.  ®o  Jeboï^  fl<*en  ffc  ftrmntt 
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(KfTett  ipc^t  eigmtfi^  bm  ^Snbentf^tib  in  bem  l^d^  Jtam)>fè$ 
imb  fnbem  fie,  toie  toit  often  fagten,  mit  bem  {)en)ottoetm  bcr 
SSntd'f^  (Sttttpfirfe  olébalb  i^te  noturgemafr  $o{ltion  jurâdet^ 
Dlbcttctt,  fe^teti  fie  }uglei^  ben  beutf^en  S&berali^mué  enbli^  eiiu 
mal  ottfet^alb  ber  ^ebalte*  9hm  toar  )){elme^r  ba6  got^ifc^ 
^rett^ent^imt,  felb^  in  ber  boctrin&rcn  $oIiti!,  gef^kveige  in  ber 
SBBirfttfl^feit,  fur  inmter  befeitigt,  unb  bie  Slrbeit  fie  eitten  txyft^ 
tbotn  beutf^en  {)anbel^fôrt)er  ^atte  kvieber  freien  ®))ielrattitt« 

@^  ^ief  e  namli^  bie  Sage  ber  S)inge  tiUl^  Derteimen,  kvoQte 
man  fi(^  einbitben,  Oe^erretd^  i^abe  nun  in  bem  fûbkDefHi^en 
2)eutf^tanb  bie  ^anbeId))oIittf^  $rot)in}  getoonnen,  bie  $reufeit 
feit  lange  bafelbfl  fur  fi^  in  Su^fld^t  genommen  ^atte*  @iit 
SbM  ouf  bie  Aarte  )oon  2)eutft^(anb  geniigt  \a,  um  )u  ber  Sin^ 
fid^t  }u  gelangen,  ba^  ein  ©ebiet,  tpel^eé  t>om  So^ntenoalbe  bi< 
£ber  ben  fSlIfda  fjinan^  reic^t,  f(^on  an  fl^  an^  Don  O^en  ^ 
ebenfotvenig  t>erf<I^Iu(tt  unb  ))o(itif^  t)erbaut  tverben  fann,  aie  eé 
Don  ber  got^oif^en  (Son^ction  toirlUc^  abforbirt  n^orben  t»&u. 
@doSgt  man  inbeffen  obenbrein,  toie  auf  biefem  Sereic^e  eine 
me^r  aU  taufenbii^rige  elgent^umtic^e  ©ef^i^te  ru^t,  f^aut 
man  auf  bie  felb^anbige  3)ur(!bbilbnng  ber  bort  n>o|nenben 
935Uerfl&mme,  unb  bebenlt  man  enbU^,  toie  Jie^t  bur^  bad  fran^ 
25fif(^e  (Sifenba^ni^efen  unb  burc^  ben  Dôlferre^tlit^  naii  ber 
Songrefacte  nit^t  gu  Derf^Uefenben  Sî^einfhom  ben  genannten 
©taaten  m^  bem  SBeflen  ^in  aOe  bie  ^anbelé|)otttif(^en  ^b^ 
li^feiten  geboten  toerben,  bie  i^nen  etoa  ber  !Rorben  ober  D^en 
Derlegen  toodte;  bann  toirb  f^n)ertt^  felbfi  ein  eingefleifil^ter 
ttnitarier  bem  fubkoefUid^  S)eutf^lanb  ge^enfiber  in  no^  fo  auf^» 
geregten  âdUn  }tt  ®en>altmafregeln  rat^en  tooOen,  bie  auf  bie 
2>auer  bo^  9U(!^tf  autric^teten.  SBer  ni^t  fann,  ma  er  toiO, 
ber  loode,  toad  er  (ann!  2)ie  @taaten  ber  3)ann^&bter  Coalition 
^aben  mit  Oefierrei^  nur  }un&(!^P  ben  $lntagoni0mu<  gegen  baj 
âbergreifenbe  ^eufen  gemein}  im  Uebrigen  bitbete  fie  neben 
De^ei^,  toie neben  ghreufen  ein  felbfi^&nbigej  S)ritte«. 
2)ie  fo  oft  beft)ro^ene  aRainlinie,  fobalb  fie  &ber  eine  tranflto» 
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tif^e  Stant^Iittie  l^naudge^t,  Dermittelfl  beten  ^^teufeti  bit 
Slb^âttgiflWt  ffiner  Stibufhic  »ott  bem  fûbï^en  aWorfte  ertctmm 
fbate,  i^  eine  trine  (S^imSre.  @^  loitb  ba^er  au^  mx  ehie 
fble^  (Sefamnttorganifation  S)etttf(!^Ianb^  t)on  3>auer  fein,  ht 
twït^cr  Mefe^  JDrIttc  ju  feiner  ïoOberf^tiflten  Stnericmimifl  fommt 
6rtp4flt  mtttt  nun  aber,  toie  i^etit  gu  2;aflc  ein  binnenïott» 
bifi^  @eb{et  nur  bann  bie  i^nt  naturgernSf  angetioiefene  ®kU 
lung  riitgune^tnen  unb  }u  Uf^anpttn  t>etmag;  iventt  rd  mit  bem 
SRrete,  b.  ^.  mit  irgenb  einet  St&ftt  fn  JBetbhtbung  ttitt}  fo 
I&f t  flc^  baé  fflbtoefilii^r  S)eutf(^Ianb  rec^t  eigent» 
ïf^  até  ba«  ^itttcrlattb  bcr  Slorbfee  begeit^ncnt 
9Iat^  bem  ©ilben  ^in  loirb  eé  ja  but^  bie  9ilptn  t)on  ber  2^^ 
latta  abgef^nitten;  unb  gefe^t  au^,  bie  Ueberbrudung  ber  i^^en 
@eb{rQe  burc^  @{fenba^nlinien  ISme  gu  @tanbe,  fo  if}  bo^  fein 
|)oUtifd^er  Sktbanb  gtoif^  Stalien  unb  bem  beutf^n  ©âbtoeflen 
m^gli^,  abgefe^en  bat>on,  baf,  toie  toir  oben  ettvS^nt  ^ben, 
boj  mittell&nbifAe  Steer  i^om  allgemeinen  SGBelt^nbel  Der^&ltnif» 
mftfig  nur  tvenlg  beru^rt  n>itb*  9la^  SBeflen  femer  gtengt  ein 
@taat,  beffen  |)olitif^e  @^itffale,  tDod  man  t>on  einer  (Smeue^: 
rung  ber  St^einbunb^Ififte  reben  mag,  toa^rl^aftig  feine  fonber^» 
IKtfm  @9m))at^ien  ^ier  gu  Sanbe  mel^r  em>e^.  3JtH  ber  @r» 
fenntnif  ber  inneren  |)o|l^eit  ber  fogenannten  frangSfif^en  3been, 
mit  bem  ®e»aÇrt»erben;  baÇ  ber  franjôfif^e  Untert^n  fafl  bo|)=s 
ï)eït  fo  »ie!  ©teuem  bega^Ien  muÇ  aW  ber  bieffeitige  Sflrger,  ift 
USUi,  n>a6  frfl^er  in  fener  unbeutft^en  SRi^tung  {Id^  im  ©ûbn^eflen 
gettenb  gema^t  ^atte,  fo  gut  aU  t>erf^lounben*  @^  ift  aOerbing^ 
ri(^tig,  ba^  bie  beiben  t>on  @trafburg  unb  Subn>ig^^afen  birect 
na^  {)at>re  fS^renben  @^ienenioege  bad  ^iefige  toirtl^f^aftli^ 
Seben  t)ielfa(^  mit  ber  fran25f{f(^en  iRorbfJifte  in  SSerbinbung 
brlngen;  frangoflfc^e  3ltt«n)anberung^agenten  baben  ^â)  auferbem 
felbfl  in  ben  Keinfien  @tSbt^n  bei  un^  eingeniftet;  beffeurnige^s 
a^tet  —  \^  glaube  bad  mit  Seftimmt^eit  t^erfhi^em  gu  f5nnen  — 
ift  bieffeitd  be«  St^einee  eine  SBieber^oIung  ber  ^olitit  t)om  93e:r 
ginne  unfere^  Sa^r^nubert^  fo  lange  unmogli^^  al6  man  ni<Sit 
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ifgentv  einm  adKbefn  ©tri^e  bc«  beti^  SlMct<<iiiN<w    SQU^ 

«€«1  in  i^m  SBOnf^n.  3){f  élottenat^fftiige  a/nf  b«c  SBefer 
fanNn  bai^  «ui<^  gnabe  ^  in  ben  ipeifd^bfv^n  ©ttttett  bie 
iv&tcm^i)  2;|e{(na|tne«  Siefni  fld^  n«n  bie  aï^lfc^t^  bem  @âb^ 
tveflen  «nb  ben  fxmfetâbtett  betrei^  ibemcnbfn  Se^ieÇunge» 
^ivt^^Ik^  t9ie  )^al{tif(^  no^  imm^  fefietr  s<<^f  tit^^  <^ 
t^iWif^  ^^  {(<^¥^  aSeîfiânbni^  beir  beiberfeitigcn  gemeinfamen 
Snteireffii  eit^idcUcn,  unb  ouf  fel^m  SEBege  fût  ble  nâ|m  obf? 
femne  â^ttwift  |t9if^  beibe»  2:§cikn  ein  getneinfc^afllk^ 
iMinb^Iu  (Oisub^^Qett,  Hmtn  ed  ^;  eine  ®tfa«mtfrgiwifatioK  fjh 
S)iuifc^bittb  )«  finbeti)  fo  btttfte  e<f  tva^l  m^t  f^r  fa{(eii/  b(v 
jtiifle  n?ie  bm  ^ter(a«tbe  |«  i^r«m  9tt^te  }u  «jei^tf^n»  91^^ 
frcitic^  tmfî!^  man  M  8^<«ff iUg  i^tf(i^  |}<tt?  nt^i  S)ie  93r«^ 
f^re  be4  |>mtt  @nMt^  (8«1^eit  in  {)iitiibi»o^  b(e  «m  eint^ifii 
aRonaten,  iti{tttt)»feiib  ait  bk  bfbmnten  ,,ff^«  9(tt^  bet  SH^ 
ftYSeUanS^V  bm  doQ^^tnfc^lu^  bct  iMufefiabie  lefj^^t,  f«ft 
Ro^  bfn  ^ûben  vmttx  bm  ®tfMlt^yuncte  M  ^WMuictipki 
m^  ©âbbcirtfc^diib"  ««f*  3(|  bte  nun  «bn  feit  bm  Ic^ 
teu  ie|iK  S(^i^e«  mil  febor  oeommiifii^en  ebef  )^oUHfd^m  $artti 
b«d  @ubeii3$  al«  ^euiib  obrt  Seinb  in  tt(|]^«  S^iie^ung  gef^q^ 
mn^  |abe  abnp  nirmaM  lent  Skuffc^r^t  ein^  e^raa%ii  bi)A^ 
«atif^  $oU(ei'^mten  ai^  lur  «eanen  ^oretu  3<^  felb^ 
tv&i^  fU  niéfk  fennen,  u>eiin  ^  {ti  ni^t  im  SScrtaufe  ^anbe{«^ 
^9rlf(^  ©tubiot  im  ©taube  bcv  S3fi)Iiot^f  oufsefu^t  mk, 
toobci  t^  Au^  fogûv  nu¥  einat  %H4(Vg  fdid».  9Rit  @viimeTMnftCQ 
OM^  bm  )l»an)ign:  Saf^xtn  bavf  ntan  in  ben  |)anfef)abkn  Hn 
beuif^  6ttbiee^  nit^t  me^r  m^ffht  h^ch,  fonfl  tvitb  «ait 
^  afkvbingd  nicmoM  ixrfii^  Itttml 
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Q*  VU  cine  altc  gef^i^ic^e  @rfa|nttte,  baf  gro^^  w^ 
Slufen  gcffl^Ttc  ittiefle  Me  fôbctatiwr  ©ïnnente  duet  SRatUm  ti^ 
ttigctP  DcrlinNu,  eb<t  be»  bU^erigen  loâerni  ))oHtift^en  SBnrbanb 
ciw^  îbtAH  asfd  9iciie  f^&Tfnr  anjie^en*  SQki6  bo^cr  au^  bo* 
C^nbcTgieffirf^  bn  jut  SBettfrage  em)>org6^a^f(nen  orientalif^m 
SSmvitfclim^  febt  iDitb,  »te  ^bm  bm  t)atriotif(^m  SSui^,  m 
l^^ffeti/  ba^  ^Dnttf(|Ianb  gffUbpft  unb  ge^obcn  au^  berfelien  i^i* 
ly^rge^  tvirb,  mb  toir  ^m  bie  Uebcrjeugung,  baf  mit  bem 
loiebctriirtKknbfn  Sriebeti  bie  wnfinftigen  SBânft^r  In  S3c}Ug 
ouf  fine  9f{diiim(org<mifation  unfetcr  imiem  SBer^Itnife  j^re 
SSffiiebiginig  cvl^Item  ^  einfo^  au0  bicfcm  93otberf«^  )ti 
i{e|«nbe  @^Iuf  bc^e^  nun  eben  bartn:  SBiv  Irben  in  cinex 
UeI^eT0ans«)e{t/  tvet^e  gar  feine  befinitiio  gultigf 
flaatlt(^e  abet  Gcettomtf^e  SRaÇrcgeIn  }ùU§t  2){e 
^«nfe^ftbte  ivitbeir  mit|in  gevabcau  unoeTnunftig 
l^iinbrttt,  toînn  fte  itHt  cfnen  <$iitfc^u|  Abev  i^ven 
9nf^Ittf  ait  bin  SoUiDereitt  faffrn  to^Uttn,  ^o^  bm 
mon  gegnUB»&Ttig  i^Ombé  gat  tii^t  t^ei^,  tvle  lafige  n  no^  be^ 
9€^  tvirb*  â^  nâmli^  fc^on  in  rtnem  âufa^ttSel  )^m 
gfbnMmrteoge  )tDif^  Oe^ritb  unb  ^[kni^m  fe^e^t  un>v 
bm,  bafi  mit  bcm  3<^^^  18^0  cine  Smmiffion  sufannnentoetm 
{^e,  nm  uber  bie  n)irf(l^  on^nfû^îenbe  3oQ<inigung  2)etttf(^ 
tonbé  mit  bem  ftaiferflaate  }u  unter^nbeln)  ^b  f^n  bamafé 
bie  3befn  ubcr  eine  gemeinfAme  |anbdé)>oIitif^  9bminifh<itit>< 
be^rbe  b{«  )u  birfem  3eit)>unft  t>rrtagt  nn)Tben;  fo  I&^t  fk^  an« 
ne^mm,  ba^  na^  Seenbigniig  be^  odentalif^n  Jtriegcd  aQe 
intc  $l&ne  enttveber  mit  ^n  Seben^oft  toieber  auftauAnt  obet 
fftr  immet  abget^an  {inb.  S)enn  Oefietrei^  fei^tt  and  bm  JtiHn)»fe 
im  Oftc»  mttoebnr  „nimmev  obev  febid  oM  @ieg^/'  (5é  |at 
fdfe  fi»  g¥eiqnilQ9  vcffpottrlc  |,9Ri{fion  an  bcî  tintrtn  5^^^ 
non  '^  enttvcbfv  gili^t  td  bvingt  bann  bad  tri^e  ^onait^at  mit 
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htm  cffenen  9Bege  m<b  S^veHfonba  unb  X&hi4  att  SRorgenga^e 
mit,  bie  atijunel^mm  2)etttf^Ianb  itit^t  me^r  loiber^ebm  fann;  ober 
e^  ifl  tpiebcr  dn  babenbergift^cd  |)er}09t^ttm  getDorben,  ttnb  brt 
0tefl  be<  ©ebieteé  gtvif^m  bem  SR^ein  unb  SRnf (anb  ma^  f^ 
rinri^ten,  fo  gut  tvie  ed  ge^ett  tpid! 

SBir  {onnen  ^ier  nntuTlii^  nuv  bie  erflete  @t)entuaHtat  fat 
fRe^nung  jlel^en,  ba  ble  gn^eite  fi^  mbtt  bere^nen  U^t  tio^ 
fiber^n))t  bev  S3ere^nung  n>ett^  ifl.  SBie  tnan  auf  S^vummetti 
«ttb  au«  SCrfimmem  |)5ufer  errl^trt,  ifl  Ja  ni(!^t  ©a(!^e  ber 
Saufunfi*  3)einna^  toirb  aller  SBn^rfi^einli^feit  na(!^  auf  rinem 
curot)aifc^en  (etea  gwdten  SBicncrJ  Souôreffc  ilber  Me  SEBleber* 
i^erfleQuug  M  eurot>âif^en  ®Id^geto)i^te^  unb  auf  efatem  baron 
fleinflljften  beutf^en  Songreffe  fiber  bie  SRecrganifation  brt  ®e* 
fammtoaterlanbed  Sef^lu^  gefa^t  n^erben«  Sluf  bem  erfleren  n>irb 
bie  Jtarte  t)on  @uTo)>a,  auf  bem  gn^eiten  bie  ftarte  t)on  3>eutf^:: 
lanb  ret)ibirt;  gang  fo  tvie  ed  1815  gef(^^,  nur  mit  bem  einen 
Unterf^iebe,  baf  in  ben  beutf^en  Slngelegen^dten  bie  ^remben 
bann  ni^t  me^r  mltguft)re^en  fiaben«  SBie  attbann  bie  neuen 
t)oïitif^en  Sinien  be«  (grbt^dtt  fl^  geftaften  môgen,  ba«  gu  er- 
tvSgen  ifl  ^ier  nl^t  unfere  ©ac^e,  obf^n  tpir  fan  ïiWgemdnen 
Joerftd^ert  gu  fdn  glanbeu;  ba^  nur  ba^  geogra))^if^  9{aturgemSfe 
au^  ba«  ftaatliiib  8eben«faÇige  fein  ujirb-  ^inP^tlit^  ber  fRroU 
flou  ber  beutf^en  itarte  inbeffen  lâ^t  f!^  ïDt>f)l  ba«  ©ne  im 
JBoraué  feftfleDen,  baÇ  man  tt>eber  fiber  bie  foberatitje  ©runbtage 
unfere*  gangen  @taat«Ieben«;  no^  fiber  bie  frû^er  beft^ro^ene 
Sbee  ber  Xxlai  in  Segug  auf  bie  b  i  n  n  e  n  1 5  n  b  i  f  (^  e  n  S3er^5lt* 
niffe  ^inauôfommen  tt>irb*  2Ba«  »irfli^  lebeneffl^ig  ifi,  bem 
entge^t  mS)  geioiÇ  nit^t  bie  SWôgli^fdt;  fie^  frine  poM\S)t  5(n« 
erfennung  gu  erringen^  unb  fo  tvirb  e*  benn  au^  gun&^ft  t>on 
ber  itfifle  feïbfl  unb  i^rem  Stuftrrten  ab^angen,  )a>A<ffî^  8oo« 
i^r  gu  %f)dl  toixh. 

îlttf  bem  SEBiener  ©ongreffe  na^  ben  grd^lJtriegen,  »o 
î)Ott  gang  (Suropa  fiber  bie  bfutfi^en  SSerl^filtniffe  entfi^iebett 
njurbe,  famen  bie  ^anfeflabte  Wop  in  ISftrrff  iÇrer  tnxopH^ 
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f^en  93ebeutung  in  Setta^t;  tt  ^àb  ja  hamaii  Mbn  eine 
bcutf^e  {xmbeU|)oUti{,  no^  ^atte  mon  f^on  eine  Sl^ttung  bo^ 
Don,  hajf  {le  u^er^itpt  einmal  eintieten  fonnte*  Charles  de 
Yillers  beru^mte^  Mémoire  sur  le  commerce  des  vil- 
les Anséatiques  fotvo^l  aU  S*  \>.  ^t^  ^tnf\6)xift:  Ueber 
bcn  9Bert^  unb  bie  SBit^tigfeit  ber  Srci^eit  ber 
f)anfffifibte  foftcn  ba^et  ju  ber  3eit  Êûbed,  |)ambut9  nnb 
93remen  nur  in  i^rer  commercieOen  S^^tigfeit  im  ^inblid  auf 
ben  @efanimtI6rt)et  (Surot)a^^  auf*  ©eitbem  ^aben  |ebo^  ble 
genannten  ©tSbte  elnmal  i^re  frûÇete  mufc^elartig  an  ben  gelfen 
bed  Sinnenlanbed  getiebte  $o{liton  mit  einem  organif(^en  fBm^adfs 
fcnfein  Dertauf^t:  fie  feïbfl  flnb  t>oH  beulfc^e  ©tfibte  getoorbenj 
imb  }unt  anbem  tvlrb  auf  einem  beutf^en  confUtuirenben  ^n^ 
greffe  bei  ber  S3egrunbung  einer  beuifc^en  ^nbete))oU4!f  eben  nur 
na^  i^rer  ©igenf^aft  aU  beuif^e  ©ee})I5^e  gefragt  toerben^  îluf 
biefe  3ttlunft  ^in  Çaben  fi^  alfo  bie  |)anfePabte  in 
\tbtx  f)infi^t  tpo^l  )u  toaifpntn.  311^  Sln^&ngfel  be4 ))reu:: 
tif<^^  âoQ))ere{n«  koArben  fie  me^r  ober  tveniger  beffen  @ef^i^ 
nntertDorfen  fein;  aU  fouDerân  unb  ungebuuben  geHiebene  Stuftt 
bilben  {le  neben  Oefierreii^,  ^reuf en  unb  bem  fûbn>efili^en  S)eutf(^:= 
lonb  bie  loierte  @rut>))e,  totlâft  t)on  bem  Sanbe  bie  Slnerfennung  be« 
SReerleben^  unb  feiner  unerlâf (it^en  SSebingungen  }u  ertoirlen  |at 
3tt>ei  ^att|)tmomente  finb  e^  nun,  bie  babei  fâr  fie  aU  m\t^ 
Ivfadtenbe  in  Setrac^t  fommen;  n&mli(^  einmat  bie  groÇe  Se- 
beutung  beé  i^eutigen  @eet)erfe^ré  felbfl  —  i^  bo^ 
fogar  ber  orientalifc^e  Jtrieg  koeit  me^r  eine  ©ee-  aU  tint 
Sonbfroge  —  unb  jioeiten^  eine  innige  SSerfl&nbigung  ber 
$)anfeftabte  mit  bem  ffibt9eftU^en  ^eutfc^lanb*  S<fi 
brau^  noturUt^eriveife  t)on  ben  ttfem  eine6  binnenlSnbtf^en 
SHebenfluffed  au^  ben  {)anfeaten  ni^t  au^einanbergufe^en,  toel^e 
SBi^tigfeit  fOr  ba^  gefammtbeutf^e  ©flterleben  i^rer  ^onbeléÇotte 
gutommt;  aber  umgelel^rt  ^aben  bie  beiben  @tibte  e^  unauége^ 
fe^t  bem  93innenlanbe  l^anbgreifli^  beutli^  }u  erSrtem,  mlâji^ 
gekvaltige  tvirt^f^affli^e  Wa^t  in  einem  ccmmeriieUen  SSerbin» 
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Megefe^  Sfhu^en  aQer  ncn  f^  W^enfte^  aRiftrl^  bte  in  (r^ 
aro^m  teettfhfdt  itt  ffiîffct  ba«  JBat«*i«t  jut  ftaftl§m  €011= 
tumttj  Immet  me^r  btfî^ijcn  fSunten,  flcS^t  left*r  W*ett®Ange 
M  abmin(fhraHt)en  9tâbetn)etfeé  im  Sinnenfanbe   no^   DlelfAl^ 
jjitTûif.    Sa  ûuf^  bfe  a9«>6(fermt8  feïbfl  fe^  nô^  ben  Çètittgcn 
8!lnforbetuttacrt  bc«   ffiirt^fd^fWflelriArt   gu  t)iel  ^tgala  fM* 
Ôfgeh.    SDlan  ma^t  jujor,  tt>enn  mart  un^  ben  9loiAm  ^ulfi^ 
Ianb«  aU  bo^iStbivt  be4  SSerfi^inbe^  unb  ben  ^bA  iil9  ba6 
aSdfriâ^  bc«  ï>ort>mf^cnben  ®cmût^e«    getoi^IW^  ftegel^nrt^ 
ben  Surtgettel  »on  grantfnrt  nnfc  SCBien  „<iu«^  ni^t  mit  km 
©emûf^/    Snttin  tt>er  flen>oÇnt  att  ba«  norbbeutfé^  JBtttoert^li 
ton  3^/  ®^i  itnb  $robnetion^fraft,  tio^  ^m  ^Sbtn,  ummfp 
ït(3Ç  na^  Defîemiic^  ïommt,  ber  ierflaunt  WHig  ftbei:  ble  ta^im^ 
lt\t  ^etf^enbung;  bie  ^^  Htt  in  aSen  ISran^  tHrt  ^^it»:^ 
ïebtti*  jetgt    $)affeïtie  SBott,  i»el^c<  man  mit  ^totj  W)n  brt 
foffetlh^n  «tmee  gefoflt  |(»t:  „bet  ofletrei^ifSj^  Dfflder  ift  gît* 
trfl  ^tJûHet,  «nb  M  ^ergift  fl^  nie/'  îann  mit  ber  tSftdtCffett 
aSerei^^ilgnng  tabeïnb  nuf  ben  bortigen  ©eitoetbetlûnb  atige^anbt 
iwben*    îlttd^  ber  Bfterrd^ifi^e  «anfmattn   ifl  me^  ^Hittet" 
at6  !Bt^n  beé  ®ef^SfM,  nnb  fo  ^0^  mon  an^  Ht  t^iel^d^ 
ôe|jritfene  ^ïJniflli^e  «ber"  M  ©ref ^5nbler«  in  ber  IxwbeWfle^ 
\d)iS)it  et^ofcett  Çat  —  ber  Jlaufmann  foU  »or  aOen  SDhigeti  jtterft 
ret^nen  !5nnen!   3)er  mel^  ÇertwrôjHffl^enbe  aW  ju  btfltiitenbr 
®ef(Wt«jlnn  M  9lorben8;  in  beffen  «netfcmwnfl  bet  SRfuifter 
I3tu<  tinfl  jn  einem  jutt^eit  Stemer  jtanfmanne  in  98ien  fo^: 
,,SBenn  i^  toiebet  jtitnfmatitt  Un,  totXka  ^  UVbî  ^ef(^«fk 
mit  rttttfnbet  ma^^,  muÇ  eben  »0m  SÎDrbett  permuter  in*  SMiu^ 
nettïonb  vertreftet  tverbett.    3»  *^m  ïiégt  rinc  $aiH)tfciift  W 
l^cmfeatifi^en  ?ebhi«  ~  môge  man  ft  $u  gebraH(^  wlfffUl 

JE^eibel^crg,  18*  mt  1854. 
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Wtigènett  liegt;  bai  fehtè  %Si>tn  ihtt  ^ett  gefa«imien  QtthHÎ 

W«ôefe^  ©rtiu^en  oïler  nctt  pi  ÏKitWetettbrti  SWIM^  bit  în  be* 
gro^at  iCBettfhdt  bev  SSeffet  baé  SBût^tanb  sut  ftaftigétt  ^n:: 
(«mrtj  imiftet  me^t  bef^l^igcn  ïSitntrtt,  fh^t  Ittttr  bH  tett  ® Anjt 
bté  abm{n{flraH))en  9tabettt)eifeé  im  Siitnenlanbe    no(|   ticlfdi^ 
ijttrûtf.    3<i  ûu^  blè  S9et)5lfermtg  fdbil  fe^  nb^  ben  ^ènttgcn 
Slnforberungen  be«   SEB{tt^f(^ft«ô^lr{c*f«   gu  »tel  Ç^egma  «rt« 
gegeh.    SWrttt  ma^t  gwat,  toeim  man  utrt  ben  9{ottén  ^utf«^ 
lanbé  aH  ba^®ebtet  M  SBerfldnbed  uttb  ben  ^be^  de  ba« 
Serriez  beé  iwt^ertftl&cnben  ©cmût^eô    gcttrS^U^  tfjek^nfl; 
ben  @ut«jettel  t)on  ^anffurt  unb  SBien  „(tue^  ni«^t  mit  km 
®nftûfÇ.^    aUtin  n^er  gen>&^nt  an  boé  ntnrbbeutfé^  ÎÙ^mx^/en 
ton  3^/  ^^  ttnb  $n>bnction^fraft,  tto^  bim  ^ûbett;  tammU^ 
\^  m^  Deflemfic^  fommt;  bnr  ^{launt  biUig  fibet  bte  %aiàéfi= 
Ufe  %etf<^enbung,  bie  ftd^  bort  in  aSni  Vrand^  t^  fb!bîi»= 
ïeb<rti«  jetgt    2)affelt>e  SBîott,  toel^c«  mm  nrft  êtoij  won  bac 
fdfetïiï^n  tlmiee  gefagt  ^at:  „bet  6fleïrel(|if<!^  Offleiet  tfl  jti* 
trfl  6at)a(lev,  unb  ba«  vcrgtft  f<S)  nie/'  fann  mit  bcr  nStirtie^ 
S3ered(|il9ttng  tebelnb  ûuf  ben  bortigen  ®etoetbefianb  atigeteànbt 
tot^tn.    9ln^  ber  6fterrci^if<l^e  ^anfmattn   ifl  we^t  ,>*littet'' 
ald  lER^n  be^  ®tf^&fM,  nnb  fo  l^e^  man  auc^  Me  ^ietfvi^ 
ge^ene  ^ïôniglt^e  «ber''  beô  @w^^anM«r6  in  bet  Iwmbelége* 
fc^it^te  etÇoben  ^at  —  ber  Jtaufmann  foîl  »ot  aïlen  a)tngwt  juerfi 
rrt^nett  ïBnnen!   3)er  nte^  iÇemttéjuffl^enbe  nW  ju  bcflirftenbe 
'€>eî^t«fhm  M  Wotben?,  in  beffen  «nettom^ng  bet  SWiritiet 
!Btu<  tinfl  jn  einem  jungeit  Stemer  Itaufmanne  in  SBien  iF«§tè: 
,,Sentt  i^  ttiebet  Jtùufmann  Un,  totftka  n>it  btibt  tKeft^ 
mit  eiftûnbet  nta^",  ntn^  eben  t>0m  giorbett  fetimttt  in«  «tu* 
tienïonb  tertteftct  toerbttt*    3»  *&m  It^gt  rtne  $am)tfcàft  W 
i^ottfetttif^en  îeben«  —  niSgc  man  ft  ju  gebtau^  wif^nl 

j>eib(((nd,  18.  SHat  1854. 
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'Oei  ber  ncuntcn  aSerfammlung  b«  bcutfcliett  8anb^  unb  gorft/ 
toixOft  in  ©reôtau  in  ber  erjicn  J^lfte  bed  ©eptembcr*  ùorigm  3^1^*^ 
M  fiente  ber  ©aron  îoeroed  aud  $e|l^  ben  Slntrag,  ee  niô^ten 
bte  lonbkoirt^fc^aftUc^en  Skreine  !X)eutf(i(anbe  erfu4)t  n>etben,  flc^  mit 
erôrterunfl  ber  Çrage  ju  befifiiftiflen,  in  ttelc^er  SBeifc  einem  SJÎan^ 
gel  an  Sebendmittein  in  So(ge  einer  SKifemte  ))0i3ttbettgen  fei.  !2)ie 
lebenbige  Sc^ilberung  ber  Seiben,  mlé^t  fftr  ein  93oI{  l^fetbutc^  ^er« 
))orgerufen  mûrbe,.  bie  ^ierauf  ^on  6eilen  eine^  anbeten  dtebnerd  er^ 
foigte  ®(|)ilbemng  einer  toitUié^m  ^ungerdnot^  maéjtm  auf  bie  Sln^ 
toefenben  ben  tiefflen  @tnbrud  unb  (iepen  ben  Slntrag  bnrc^  Slcdotna^ 
tion  annel^men. 

ïDomatô  liatte  man  eine  ©etreibeemte  eingebrac^t^  n>e((^e  au(^ 
nti^t  bie  entfemtefle  Sefûrd^tnng  ^r  bie  na^e  Sufunft  sufie^,-  man 
^atte  nui)  feine  Sl^nung  t>en  ber  JCartoffeltranf^t,  n^elc^e  n>emge 
SBoi^en  fpâter  gan}  !Deutf(^(anb  in9en>egung  fe^te;  man  n>ii^te  nicf^t, 
bap  fc^on  mi)  einem  3a^e  bie  Srage  ))on  l^ol^er  )>raftif(|fer  SBi(|f(ig^ 
leit  mrben  tourbe,  ^amal^,  gurûdgefel^rt  t)on  iener  asérfammbtng, 
f^deb  ber  SSerfaffer  ben  nac^fle^enben  aun&^fl  jiur  Voilage  cm  bie  , 
(ànbk9irt^f4Kift(ic^en  Sereine  Sa^fené  beflimmten  ^uffol^)'  er  ûbergi^t 
il^n  ie(H  ber  DeffentUc^feit,  in  ber  ^offnung,  baf  bie  Sftoer^Itniffe 
éeronlaffùng  >iden  »)erben,  biefem  ®egenf}anbe  bie  SlufmnffamfeitgU" 
jutpenben,  iDeld^e  er  in  ^o^em  ®rabe  in  9nf)iruc^  iu  nelJKnen  bere(^# 
tigt  ift. 

aBenn  !Detttf(^lanb  feit  ao  3a^ien  dnen  ^angel  on  @eire^ 
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nlcfjt  litt,  obf4)on  in  tiefet  îperlobe  mcl^rfac^  nebcn  ganj  nicbrigm 
iinflett)ô^)nll(^  ^o^e  ^Preifc  beffelben  eintraten;  wenn  felbjï  ba»  gerinflc 
©rflfbnl^  bcô  bcnfwûrbigen  trocfenen  1842r  Sa^wô  airôrdcf)te,  unb 
erji,  aW  Mcna(^folgenbe@mtcumt>{erje^nîagcfîc^^inûuôfc^ob,  mo* 
menton  folc^e*  îpreife  ^i)  Wn  unb  wfeber  ergaben,  ïcîl^c,  toit  ficf) 
fpâtcr  îeigtf,  jtt>ar  nic^t  auô  emcm  SJîangel  ^eroorgfngen,  wegen  i^rct 
^èï)c  ûbcr  fût  bfe  ftrmere®Ioffe  fc^r  empflnbll4)  tt)urbcn  :  fowirbman 
vox  SWem  ju  crôrtem  fuc^en  mûffen,  mlijt  SBcrfinbcrungcn  feit  jencr 
3clt  in  bem  ttolfdwittïifc^aftHc^cn  Sebcn  3)cutf(^Ianbô  efngetrctcn,  unb 
ob  biefe  ni(^t  fo  einjlu^rei^»  gwefen  fînb,  ba$  in  beren  goigc  3"^ 
fiAnbc,  tt>\t  folc^e  in  bcn  Sa^rcn  1816  unb  1817  fic^  crgoben^  tjorauôfcç* 
lic^  nic^t  me^r  eintteten  fônnenj  unb  ^ier  ifiaflerbingô  nic^tju  ISug^ 
ncn,  bn^  in  biefer  3«^  t)iclfa(^e  SBer^Mtniffe  t>on  ûberoiegenbem  @in^ 
fluffe  fîir  bic  \)oriiegenbe  grage  t^ell^  eine  gànglic^e  Umgefîaltung  er* 
litten  ^abcn^  t^eifô  noc^  in  fotc^er  bcgriffen  fmb;  eô  bejie^en  ft(^  bic^ 
fdbcn  in  fafi  gleic^er  SBeifc  auf  bie  ^auptfactoren  M  Sîolfewo^l* 
fianbe^  Slderbmt,  Snbufirie  unb  ^anbei. 

gûr  bcn  SIderbau  toat  eine  wiffenfe^afMhf^ere  8îic^tung  eben  erp 
angebd^nt  t^orben,  ed  fonnte  biefelbe  nur  burc^  ben  grôperen  ©ninb^ 
befift  f{^  ®ettung  ent>etben,  ed  n)urbe  biefer  abee  nur  audna^m^meife 
ï)on  ben  eigent^wern  felb|ï  bett>irtf)f4)ûpet;  4>ie®aier  »aren  meifrenô 
^trpa^M,  uwb  jttxir  ju  einem  $reife,  U)e((^er  gro^e  Slnfhengimgeit 
nié}t  ntt^ig  nmc^te,  an  eine  (Siafle  t>on  ^âdS^tem,  bie,  fo  tAc^dg  fie 
aud^  nad^  ben  bmnaiigen  ^griffen  wirt^fc^aften  moc^ten^  )u  einer 
SReuerung  fii)  ni<^t  t>erjlanben5  e«  fp^fte  enttt)eber  on  ©etrieb^aj^ilal, 
ober,  wo  e6  tjorl^onben  nmr,  wufte  mon  beffen  9ht^n  nSd^  ju  »ûr^ 
bigen;  bit  Seibeigenfc^aft  bcflanb  noclj  in  ben  melfien  Sfinbem,  it>enn 
auc^  m  milberer  gorm;  gro^nben  unb  3)ienf}e  aller  Slrt  ^ten  fic^ 
bem  gortfc^ritte  ^emmenb  entgegen;  Se^nitn,  3ittf^/  unbiijie  bie  un^ 
}i^(igen  Safien  atte  ^eifen  moc^teU;  brûctten  benfleinerenSeff^nieber; 
^utungen  unb  ®ett)ituten  oOer  S(rt  (agen  auf  bemfefben;  (ange  JFriegd^ 
jo^re  l^atten  énorme  ©(^ulben  auf  ba«  ©ninbetgentl^um  gelegt,  We 
®lettem  fianben  aufer  SSer^&ttnip  mit  bem  (Irtroge,  unb  felbfi  bie 
9te<^(Çer^it  nnir  feine^meget  ûberaU  }u  i^aufe. 

m  Syie  Smbufhie,  obft^on  unter  bem  (Sontfnenfaifvfleme  eingelne  ï^m* 
c^en^  fU^  érfl  ju  entoicfefn  begontten  ^atten,  fomite  bei  bem  9tange( 
an  Smeaigenj,  (Sapilul  unb  SJ^atfrafl  ju  einem  «tuffd^nmnge  nac^  ben 
©egriffen  ber  feftigen  3eit  um  fo  loeniger  gelangen,  olê  Me  3folfamg 
ber  einjetnen  @taaten  ein  8lbfa$fe(b  nic^t  barbot,  unb  rnenn  ber  ^an^ 
bel  aud^  in  einjetnen  •iftMenWeic^t^mer  anl^ufen  woc^te;  er  fonnte 
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«mm  bebeutenben  ©nflu^  auf  bra  ffiolWwol^ljlanb  f*on  um  bcdmiflen 
tdâji  âben;  todl  bie  SonfumtiondfS^igfeit  eine  \>M  }u  gnrfnge  n><tr, 
mil  mon  eine  3Ra{fe  Don  Sebârftiifen  nic^t  fannte,  ober  megen  ber 
jtt  ^o^en  ^rdfe  ber  ©aoren  n{c|>t  befrieMflen  fonnte;  ee  fel^Ite  ni<^t  <in 
360en  tmb  SÙgaben  aUet  SIrt,  mo^C  ober  an  ©tra^en;  ^efdrbenntg 
imb  99e(fbung  bed  iBetfr^e  gelyôrte  no^  in  ba^  SltM^  ter  3^r&iime; 
n)te  bie  (Sifenbal^nen;  n)e(d|e  i^r  9le|  ie^t  immer  meitet  au^bel^nen. 

@o  ifi  ëd  benn  erf(M(^,  baf  n0â)  bie  fe^ige  ®eneraHMi  fid) 
t)er  9«it  eriimert,  vdo  ein  faum  fftrfft^tborerat^tetergeCbwoeg-bfegroÇe 
9leid)^fha^e  fur  ten  ^anbel  t>on  Storben  naû)  Sûben  bilbete,  roo  bcr 
@enat  ber  freten  @tabt  Sranffnrt  nac^  longen  2)ebatten  jn  bem  Qe^ 
fc^Iufe  fic^  \>txtM%ii,  bid  an  i^re  eine  i^albe  SSegflunbe  entfemte 
@renje  eine  Chauffée  gu  erbonen,  imb  einc6  feiner  aWitgtteber  ben  Sîttin 
ber  @tabt  aM  biefem  i^re  ifr&fte  tDeit  âberfteigenben  ttnteme!)men 
propftejei^te;  baf  in  einem  je^t  bM^enben  @l&bt(^en  bed  fAd^fifd^n 
Srjgebirgee,  n>eil  bûareè  ®elb  tanra  bo^in  geltingte,  no(f>wrS&3a^- 
ren  fôrmlic^er  a;oufd)^ûnb€l  mit  ben  tt>eni8en  Çrobucten  getrieben  n>utbe, 
baf  man  felbfl  in  bem  nieberen  unb  9?ine(gebirge  bad  SSintergetreibe 
angubmien  ^i)  nl^t  getraute^  unb  bie  Suitur  gang  banieber  (ag. 

®n  gang  anbereé  ®i(b  fWlt  ^c^  freittd^  je^t  bem  Singe  bar:  ber 
arferbau  i^  gnm  grofen  S^eil  frei  t)on  berglcic^en  ?afien,  oberfrfjreffet 
feiner  Sefreitmg  immer  meljr  entgegen,  bie  8ei6eigenf(^aft  i^  t^etfd^tDun* 
ben,  gro^nben  unb  îDienfie  fhib  «erwanbeU  ober  «bgdJft  ober  mil^ 
aie  nic^t  langer  ^attbar  faHen,  man  ifi  auf  bem  SBege,  bie  3ufam^ 
ttwttlegung  gur  Ungeél^r  jm^er  ®ruttbpide  g»  beioitfcft,  uirt)  f# 
i^  inebefonberc  bad  jfônigreidji  Sae^fen,  boe,  obfc^ott  er|t  in  ben 
1830r  3a^ren  ^iermit  beginnenb,  einec  burd^greifewben  «enberung  fei^ 
mr8lgrarii®efe|g*ttng,  gejWljjt  ouf  rint  j^ierfflt  reffeSfnteBigengfefnee 
©ort»,  Me  au«fûl|frung  fo  entfc^eben  ïrtfHg  an  {ene  anf#tof,  baf  e« 
mit  9tt^i  ben  erjien  »ang  ffl»  fic^  in  «nfrntcfy  gu  ne^men  befugt  iP; 
benn  ni^t  aSein  jinb  eebfeSIbttfungm  ber  gewô^jnlid^  «ojlen,  weld^ 
al^  fa^  beenbigt  erfc^einen,  andt  bie  §utitngegere^tfam«  fhib  mit 
toenigen  8ïu6naf>mett  berf(||»unben,  bie  ®emeinl^eiten  get^eflt,  bieCe^ 
tt(^tigungen  in  ben  9»albungen  m#  aufge^oben,  unb  bie  3ufammen^ 
legungen  verbrettcn  ^é)  freiefftnnig  oonben^Punden,  tt>ovor^errf(|ie«be 
3nteBigeng  (te  guerfl  untemommen;  bie  8e^n6tt>aare  (laudemîum)  enb^ 
Ué^  ffi  in  éotge  be«  leftten  gonbtoge  fur  abfô«bat  erflftft. 

2>iefe  ©runblaflen  n>aren  ed,  ml^  x>m^  fï^ïblnben  mu^, 
e^e  bi«  gwtfc^dttc  flc^  fràflige  ©a^n  bre^en  ïonntfnj  fie  erwetften  in 
bm  Sela^ten  boe  S^^reben  gu  ben  nM^i>enbigen  9krbefferungen,  fie 
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Uffxktx  ben  aSrte^tigten  trfl  ben  SBert^  feined  ®mnt)bc(îfrcô  ofencSBtr* 
bmbUHfl  mit  ienen  fo  Wwpfl  Û6aff(^ft^m  ©erw^tfomcn  ftimcn,  Ile 
fiH^tUn  ma)  i()n  um  fo  weftr  ouf  einm  inteaiflcittcren  ©ctrieb  f)in, 
aie  SSiere  fcic  Sîcmathmg  i^rer  ©ûter  fribfi  ûbemommen  ^atten,  unb 
Wc  ®nuibrente  fn  ctaer  Sffidfc  fHeg,  boip  au(^  bic  îpftc^ter  gejtmmgm 
wutben,  dne  bfffere  ©rtDlrt^îl^afhmfl  cintteten  )U  lagnt,  wo  eine  ^ô^erc 
Sinftc^t  fie  nic^t  t)on  fcibp  ^ier)u  monlafte. 

9(u^  ^ter  mag  bae  jtj^ntgreic^  @a(^fen  betoeifcn,  toit  bit  ^to^ 
budiDn  fle{){egen  if),  ein  &mb,  bo^,  ttac^bem  ))or  faum  «el^r  a(d  30 
Sol^ren  bie  grô^cre  ^Alfte  unb  gtt>ar  bie  fifU(^tbarere  abgenffeti  n>urbe, 
jeftt  efne,  werîn  au(^  noc^  nic^t  gleid^e,  bo4)  nic^  t>iel  gerinflere  ^t* 
^ôlfetMng  gi^t  tok  wx  ber  îtennung,  unb  bae,  obtt»^  gcnoue  fla^ 
tifiifc^e  SHac^rlc^ten  ^ierûbet  nic^t  twriiegen,  wol^l  faum  me^  an  Qe^ 
treibe  einfûftrt  alô  )>or  iener  3eit,  bod  aifo  feine'^robuction  faf»  \>ev* 
bD)»pelt  ^aben  muf.  Sac^fen  umfagte  nac||,  menn  auc^  ni^t  genauen 
SIngaben  656a9Re{Cen  mit  2,300,000  @innH>]^nem.  3e^  f^at  baffelbe 
271  DSReilen  unb  fafl  1,800,000  (Hmoffntt. 

fyibm  {{(^  mn  m&^renb  bed  (angen  Sriebend  bie  @c^ulben,  mit 
ml^cn  boe  ©nmbeigent^  betafkt  mot,  bebeutenb  ))erminbfrt,  ^at 
fi(^  boe  Setriebeco^ital  wcm^xt,  mirb  beffen  SSert^  me^r  unb  me^T 
erfonnt,  unb  ijl  bie  ^robuction  in  fotttt)dl^renbem@teigen:  fo  gen>imit 
bie  3nbufWe,  tt)cnn  am^  noc^  jung,  immer'  grô^ere  fflewoHfommnung 
unb  Sludbteitung,  fie  er^ô^t  bie  (Sonfumtion  ber  SMerbauprobucte  unb 
giebt  il^nen  ^ô^eren  SSBert^;  ber  $anbe(,  me^r  unb  mel^r  bem  fieigen^ 
ben  SSertriebe  eigener  Srjeugniffe  jugemonbt,  genrfnnt  eine  fortbauemb 
ww^fenbe  2lu»be^nung;  ber  ^oVtmtin  f^at  i^n  eben  fo  begûnfiigt, 
aie  bie  ûbevaO  )>erbreiteten  ^auffeen,  unb  er  fiel^t  einer  um  fo  b(â^ 
^esberen  Sutotft  entgegen,  ie  mel^r  bae  9)^ono)>o(  ber  Sifenba^nen 
burc^  Soncurrenj  gebro<^en  wtrb.  Steigenbe  SProbuction  unb  ®on* 
fumtion  in  aUen  d^eigen,  fieigenber  SSerfel^,  n^ac^fenber  SSo^Iflanb, 
fortf<^reitettbe  SnteHtgeng  unb  ein  itfiâ^tttt  9iec^tdjufianb  fmb  aIfo 
bie  grôc^te  ber  (eftten  brei  Decennien;  oUeô  biefeô  ifl  eben  fo  wenig 
ju  befheiten^  atô  ba^  bie  t)erme^rte  $robuction  be^  Sltferbaued  erfl  in 
ber  Qntoidelung  begriffen  ifl,  unb  immer  me^r  fteigen  tt>irb.  SBenn 
mon  af^r  ^eroud  fOr  bie  ))ortiegenbe  &age  biegolgerung  iidtm  toiO, 
bie  mcm  boroud  gejogen  ^at,  bap  bei  fdc^en  Skr^&Itntf[en,  noment^ 
ti(^  bei  ber  SSerbeff^mmg  ber  (Somnumication^mittel  ein  9tangel  an 
®etreibe  in  einjelnen  ©egenben  !Deutf(^(anbe  ntc^t  entfie^en  Nnne; 
tomn  mon  bie  Si^^uptung  auffteOen  n)ia,  baf  SKi^ten  nie  fo  aH* 
gemein  n>ftrben,  baf  baraud  eine  aOgemeine  Solamit&t  ertt)a(^fen  f  6  n  n  e  : 
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fo  ^i$t  man  ^d)  l^terbd  auftliUerfogen,  Me  feineM^egeê  eineit  fi^e» 
xm  Sln^alt  bieten,  unb  man  mfarb  ^e  fanm  Mit  biefem  @a^  niM^ 
att^utreten  UKigcn,  n)o  t)je  ®ctreibepreife  ni(^t  aOdn  fnganj  !Deutf(^^ 
ianb,  fônbem  fo^  fci  gaiy  garo^ja  einc^ô^c  em{4>t  ^ben,  wfe  mon 
fie  no^  t>or  menigen  SRonaten  fauin  a^ete,  unb  tûc  toiMâ)et3kan^ 
Qci  bcfie^  m&rbe,  l^&tten  fic^  bte  Se^^timgen  n>egen  ber  StaxtoU^ 
fdfranf^eit,  n)0ju  man  noc^  im  SepimUt  f{(^  Mranlaf t  fonb,  in  ber 
ffîeife  Dermirflid^t,  mie  biefeê  eben  erfi  in3r(anb  berSaO  gckoefen  if). 
SSlkntt  atfo  anif  mit  SBa^if(fK{n(i<||feit  ni^^t  ofi  toithtadfmU,  fo  ifl 
bo(^  eine  fi(^  aQgemein  ))etbre{tenbe  SRi^enite  nic^t  audgef(f|loffen, 
tmb  U)emi  au(f|  nic^t  toiOli^  9lange(  bie  jm  ^ungeténo^  erjeiu 
genb,  fo  toeten  bo(^  im  Sattfe  bet  3^^  ^^t  Sef^Itniffe  ein,  toelc^e 
bie  greffe  ber  Sebenemittel  auf  tint  ^ô^e  ^eigem,  bie  fAr  bie 
ârmere  (Slaffe  einem  SRangel  qM^  tommt,  tmb  biefe6  ifi  um  fo  me^r 
gu  berâ(ffic|ftigen,  (e  me^r  bie  Sunal^me  ber  Scioôlfenmg  ouf  bk  3n^ 
^ttffarie  f&Qt,  fe  me^r  olfo  ber  ®etr^ibemarft  fk|f  ermeitem  nuip. 

SUerbing^  ifl  bie  $robuction  M  Sliterbauee  in  fteter  dimoi^me, 
unb  loenn  anc^  bie  3af)l  ber  SKenf(^en  nic^t  in  gleicdem  93erl^(tn{ffe 
wa^^tn  foOte,  fo  fleigt  bie  6onfumtion«f&^gfeit  in  é^Ige  eined  grd^ 
feren  aSol||(^nbee,  unb  biefed  begiel^i  fii)  nic^  aOein  ouf  ba«  ®e# 
treibe,  fonbem  auc^  auf  biegabrifate  aud  ®etreibeunb  anberett<Beu>A4ifen, 
ouf  Sier  unb  leiber  anâ)  aitf9ranntïi>ein}  fie  fo^  2Ug(et4f  in  f{(^  bie 
^robucte  ber  ^M)in^t,  Wiâ),  lutter,  %lt^i^,  SoOe,  ^Aute  K.i  ee 
iDerben  auc^  anbere  Slcferbauprobucte  in  ^l^erem  Ornbe  f&r  bie  3n# 
bufirie  nit^ig,  fo  3.  9.  %laâ)i,  Celfriic^te  k.;  eine  ^^e  ^MmeaU 
tm,  tint  auegebreitetere  3nbu^,  ein  fdS^wungl^fiterer  ^anbel  erfor^ 
bem  t)erme^rte  d^gfrafi,  unb  n>enn  feil^  mel^r  unb  me^r  j^oljbo^ 
bcn  bem  Slcferbou  ûbergeben  kDOiben  ^,  fo  finbet  audS)  biefe^  feine 
@ren)e,  unb  toirb  bei  fieigenbem  Sebarfe  an  ^0(3  ouf^irenj  ia  mon 
wirb,  too  ed  an  anberem  Srennmoieriale  gebric^t,  umfowe^r  pc^ioer^ 
aniaft  fe^,  Sonb  t)on  geringerer  Oualit&t  imeber  gu  SB3a(b  onjuleir 
gen,  it  ^ô^er  bie  SefteOung^foflen  fleigen,  unb  in  einem  ie  geiingeren 
aSer^&Itniffe  biefe  bann  ju  bem  Sleinertrage  fle^.  ipaben  fic^  nuh 
im  eaufe  biefed  Sa^r^unber»  bie  bur<l^nittU(iKn  ®etreibe^reife  an^ 
fel>nli(|>  gel^oben,  fo  mag  aBerMnge  ber  iwminberte  «ert^  bee®elbee 
Ijieran  feinen  î^eil  ^benj  e«  miette  biefer  aber  aOein  niclit  ^inrei^ 
d^n,  biefe  ©ff^einung  ju  erflftren,  e6  ùben  ^iebne^  bie  eben  gefc^i^ 
berten  SBer^ftlmiffe  o^nc  ^effel  einen  mAd^tigen  (Singu^  ^ierouf. 

aSenn  oben  ber  %tf^bung  ber  Se^ien  unb  SVaturaOeifhmgen 
gebacl^  unb  bemerft  wiurbe,  baf  biefelbe  fel^r  wl)ll^4tifl  auf  bie^pro* 
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butttott  gnoirft  l^abe,  fo  barf  mon  bo(^  ni(^  ))eîfeniten,  bap  folc^c 
tn  Sejie^una  oUf  bit  )>orliegenbe  ^roge  golgen  noc^  ftc^  309  /  bte 
mon  nic^t  ûbcraQ  ))oraudfe^  tiiod)te.  Sd  nmrbcn  tiAmlk^  bicfe 
Slbgaben  enh^eber  auf  bem  è^Ibe,  auf  bem  ^olme,  ^ber  in  bes  Stixf 
nrni  )tt  riner  3^  Q^^^U  ^0  bie  @mte  eben  erfl  eitigefc^eucrt  UHb 
ouôgcbrofc^cn  toar*  SEBcr  nun  —  unb  biefeê  bcjie^t  flc^  na^icj^  ouf 
ben  Kefneten  ©nwbbeftft  unb  bcfonbtrd  auf  bic  iànUx,  ït>o  bfe  3«» 
fiplitteruitgen  am  t^eite^n  gebie^en  finb  — me^rnic^terbante;  a(d  feu 
nen  Sa^rcàbebarf  nac^  ?lbjug  '{ener  ïlbflabc,  vm  Mefc^  fo  oft  bcr 
gaU  i^,  ber  fc^r&nfte  fic^  thi,  mn  audjufommen;  er  confumirt  àbn 
ie^t  oudli  badtenige,  mad  er  fvû^et  a^geben  hai^e,  neb^  ber  ^ô^ecen 
^robitctioii,  unb  tDenn  biefee  im  (Sinjelnen  wentg  fdn  mag^  imécau 
jen  ivurben  gro^e  SRaffen  "om  ®etreibe  mtf  biefe  9Beife  jnfammetiâ 
gebrad[^t;  unb  biefe  bilbeten  bie  natûrltd^^  9Raga)ine,  mettre  bk 
ëonfumtion  ber  ®t&bte  gum  grofen  ^^ile  betften,  noenigflend  t>a, 
voo  biefe  Sdfhmgen  fi^)  ûber  boé  ganje  nià)i  ))rto{Iegirte  ®ninbe{gcn# 
t^um  erfhretften.  !Diefe  f(nb  nun  ))e¥fi^ttm)tben;  unb  loenn  man  fie 
au(^  itt  bicfer  ffleife  nic^t  jurAdmûnfï^en  mag^  fo  ifi  boc^  burcl^ 
ii^rcn  SBegfoQ  eine  Sflde  entfianben,  U)e((^e  auf  ben  (Setretbemaift 
u>efentl{^  influirt,  unb  ^^  ûberaU  ba  jeigen  n^irb,  w>  einige  {napt>e 
Smlefa^re  ^(^  fofgen. 

iBen  SBert^  ber  SommunicoHoii^mittei  in  Segie^ung  ouf  bie  "oot* 
(iegenbe  S^age  ^at  inan  offenbor  n)e{t  ikberfc^&^t;  bo^  fie  einem  afU 
gemein  ^irbreitetèn  iRangel  nlc^t  ab^elfen  fônneu/  i^  offtnbar;  bemi 
wenn  Wne  ©egenb  me^r  etjeugt,  al4  i^ren©ebatf,  »ie  e^  inîDeutfc^ 
lonb  im  laufenben  So^re  fafi  gu  fein  fc^eint,  menn  man  ftel^t,  baf 
bie  ^eife  ft(^  ûberott  jiemlic^  gleic^  fie^en,  fo  îann  jie  nic^té  ab* 
gebenj  jeigt  f|(^  aber  an  bem  einen  Crte  ein  Ueberflup,  fo  fiOt  in 
bit  «lugen,  baf  ein  2;ran6port  auf  ber  8l<^fe  bur(^  îPferbe  fùx  ttngere 
Sttetfen  fo  l^er  ijl,  baf  er  nur  bei  ben  ^ôt^fien  îPrdfen  l^t, 
n^A^renb  bie  (Sifenbatjinen  2>eutf<|^(anbd  bie  ffi^nen  ^offnungen,  tocl^t 
man  in  93egiel^ung  auf  dhrleid^terung  unb  Srtt>eiterung  beê  Secfe^re 
auf  fie  fe^e,  gum  gr60fen  î^le  nocb  nic^t  gere<^tfertigt  ^ben,  in* 
bem  bie  ?frac^aren,  namentlid^  fftr  grô^  ®txtdm,  noâ)  gu  ^0(^ 
fie^en.  S>iefeé  eifc^eint  atterbing^  gum  grô^ten  Xi^eile  aM  eine^olge 
bee  Um^nbe^,  bof  bie  Siegierungen  bie  @rbauung  oon  Sifenbo^nen 
Sompagnien  fiberliepeU;  welc^e  nur  ben  einen  3m(f  ^or  Slugen  ^a* 
beU;  ba«  So^ital  mdglt<!b^  ^oc^  gu  oerginfen,  unb  au0  9t&(t^i)t 
âuf  ben  momentonen  ©tanb  ber  *Papierc  nic^t  einmal  nwgen,  ®n* 
ric^tungen  gu  treffen,  mlâft  gwar  t>orûberge^b  einen  geringeren  ®r^ 


Digitized  by 


Google 


trog  ta  8lu6fl<^t  fteHen  môfleti;  blefcn  ober  iati>  urfeber  erfeftcn  mùf* 
feK.  afflflemctae  SSetfe^rômfttet  bûrfm  aber  nidl>t  att  einc  ®n# 
tuibine((uéQe  ou^gebeutctmerben;  bae  ^((^c,  n)admtttt)oni^en)>e]y 
bmgen  tomi,  {{I;  baf  fte  t>U  3fnfen  bed  @a)>{taie  unb  bie  SicfUn  ber  Unter^ 
^attung  bedeU;  unb  eê  mup  genûgen,  tt>enn  ané)  biefe  nic^t  erreic^t  n)etben^ 
toit  biefed  ia  au(^  bei  ben  S^auffem  nic^t  onber^  ifl,  mld^e,  itt  bie 
ig^Snbe  t)(m  îprtoaten  gelcgt,  nie*  i^ren  3^*  erfSHt  l^bcn  toûrbcn. 
Siefe  SX&ngel  werben  aber  bfeibett,  fo  (ange  bie  Sifcnba^nen  ni(^ 
aud  beu  ^Anben  ber  iprit)aten  in  biefenigen  ))on  9legierungen  âber^ 
ge^,  tt)d(^e  bie  9(fi^e  be6  ®taatd  nic^t  nac^  bem  3ufianbe  ber 
@taatôca{fe  ermeffen,  fonbem  va  bem  SBo^^nbe  bed  Solfô  benjenigen 
beê  @to(itd  fttc^en  ttnb  fmben.  @o  foflet  j.  S.  ber  Xrand))ort  ))on 
S^in  nai)  2>re^ben,  riner  (Entfemung  t>on  62V2Wei(en,  )M>n  bem 
IDredbener  ®(^ep  SSeiaen  à  17S  ^nb  1  Zbh.  8  Slgt.,  9b)ggen 
àlM$funb  IX^tr.  59{gr.,  alfo  fc^on  toeit  ûber  einSMttel  bed  ge# 
tDô^nltd^en  S>itrc^f(^nittépreife^  biefer  ®etreibearten.  9htr  bei  bem 
^d^flett  étanbe  beffelben  n>irb  mon  alfo  eine  SSerfenbung  aufgriferen 
Btuâm  betoerf^nigen  fftmien,  unb  fo  lange  bie  ©fenbal^en  i^re 
£aren  nur  fo  itoeit  erm&figen^  n)ie  biefe6  t)on  ben  9rAd[)t^l^r(euten 
t^nen  abgen^igt  n)irb;  fo  (ange  fie  ben  ©yeMteuren  SergAtung  ba^ 
fùx  ieiiien  m&ffen,  bamit  biefe(ben  biefed  gro^artige  3:ran«))or^nfttel 
benu^en;  fo  (ange  man  nic^t  bnr4>  bie  mogiic^fi  biOigen  6d$e  ben 
iBerfe^  oi^  biefe  6trafe  itoingt;  nic^t  einfe^en  )0oiti,  baf  mit  einer 
grof en  %9Renge  «on  SSoaren  er^  ein  SSerfel^r  bei  geringen  S^aren 
mégiid^  toki,  biefer  aber  bann  eine  énorme  $lttôbe^nung  gminnt, 
imb  aile  (Srfa^rungen  Aber  bie  grdfere  9ientabi({t&t ''bei  fo((||en  ni(^ 
bea(^ten  ïiM:  fo  (ange  barf  man  auc^  auf  ben  ®efreibe)>erfel^r  auf 
benfelbeh  feine  aUjugrofen  ^offmmgen  fe^n,  obf(^on  feine^ege^  )>er# 
Jannt  werben  fo((,  baf  bie  grofere  ®(^ne((igfeit  bed  S^ran^porte  eine 
f^eunigere  attdg(ei«l^ung  ber  SRarftpreife  l^njorrufen  nmf^^aie  biefe« 
bei  bema3erfa^renburd^?Pferbemôg(id^ifi}  unbbaf  biegrad^(ï)reife,  fei 
€é  m  trieicn  Drten  a\x^  mt  in  go(ge  ber  Soncunenj,  bnr^  bie  (SU 
fenbo^nen  ermA^igt  tt)orben  flnb,  unb  baf  bd  ben  îaren  berfeiben 
ein  aJWnimum  anjune^men  ijl,  «on  tbîlâ^m  man  aber  gur  3eit  »eit 
femer  gebiieben  x%  a(^  oon  bem  9Jîarimum. 

9îur  ber  SBaffertranéport  b(eibt  a(fo  fur  Serfenbung  grôperer 
©ttreibemajfenî  aDcin  berfeibe  iji  tt)4^anb  dne«  grofen  î^ei(6  beô 
Soi^red  ge^mmt,  unb  nur  gedgnet,  ben  Staetoufd^  ber  n&^eren  Uf»* 
ittoo^ntt  ju  «ermitleln,  enb(icb  aber  promaufwArW  unb  ber  2(bgaben 
tt)egen,  tt>enn  audj  im  ajerglei^e  ju  ben  Sifenbal^nen  bittig,  bod)  im^ 
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mer  mâj  ju  O^mtt  UHb  fo  (atigfam,  ba$b{eraf(^9eitu$un0))oni^# 
bflôconiimcturen  ^ieraiif  fi4)  ni^t  toof^l  banrn  li^ï,  toài^xmb  otbHc^  We 
©eeWifffa^rt  nur  bei  grtf cter  ?Prdebiffereng  8»tf*«^  bm  t>erf(^ieb€ttcn 
ftc^  mit  bem  %tan&pottt\>on  Oetreibe  befaffen  fonn  unb  t)on  bm  ?pifi$cn 
(See^âfen  an  bie  cbm  emi^ntcn  ©c^wferigfeiten  Ueibtn.  ©ebarf 
flber  3)cutf(^lanb  dner  ûbcrfecifc^cn  S^fui)t,  fo  muf  ee  »or  SWem 
bJc  Sencumnj  mit  Snglonb  be^l^en,  e«  wirb  aifo,  ta  bort  bic 
$reife  immcr  wcit  l^ô^cr  ficl^en,  ol*  im  3nnerm-3)fUtfc^Ianbd,  fo 
^o^e  5Preifc  bieten  mûffcn,  bap  fur  feen  àxtumm  î^ctt  untet 
aOen  Um^inben  bie  Slnf^affung  fd^r  erfc^mcrt  tt>irb,  n>eiin  eine  tlit# 
môgUc^fdt  ^ierju  nicfyt  etntritt. 

(Sinen  Sd^uç^  gegen  Slongel  gmd^rm  bontm  bie  @ommuiii# 
cationdmittel  ber  3e$tjeit  ebeit  fo  menig,  ald  attjiuiè^men  i^,  bof 
fic^  SRipemten  nic^t  angemetner  "octbmim  toerben*  2)a3U  fommt 
ber  Uebe(^anb^  baf  noc^  tnner](fa(b  2>eutf(^(anb6 ,  abgefel^ 
)>on  ben  3^0^/  i<^  fdbfl  inner^alb  bed  3oQt>etein6  S(bfpemtngett 
einjelner  @taaten  unb  3litôfu^n)erbote  m5g(i(^  finb;  betm  im 
§.  3.  bed  3oat)erttage«  \>i>m  Sa^re  1838  f^eift  ed  att«tmU& 
li(^,  bap  aud  ))o(ije{({c^en  9tâcfft(^ten  auf  b^^tmmte  3eit  bie 
Slud^  ober  @infu^t  anberer  afô  bet  au6brûdli(^  genoimten  @egeiu 
fiânbe  (Salg  unb  @pie{farten)  gu  ))erbieten  eriaubt  fei,  unb  ba  fur 
©etreibe  eine  Sludnal^me  nic^t  begrûnbet  if),  fo  toirb  ein  Sktbot  bet 
Sludful^r  burc^  biefen  iparagra))^  gerec^tf^tigt;  jhtr^effen  l^at  abtt 
erfl  im  Sa^re  1843  gegen  bie  joDoerbânbeten  Staaten  baffelbe  in 
3lnn>enbung  gebrac^t,  o^ne  auf  SBibeifpruc^  gefiofen  ju  fein,  unb 
S3aiem  l^at  erf)  im  ))origen  Sa^re  n)efent(ic^e  ^eîfii^t&nfungen  f&x  bie 
i^U^fu^r  oufgelegt.  Sd^ii^t  ^iemad^  ani)  bie  3oa!)erdnigung  nic^t, 
fo  fînb  bie  auper  berfetben  beflnblic^en  ©taaten  —  unb  gerabe  biefe 
fmb  ed,  toelc^e  am  meiften  ®etreibe  erpottiren  fônnen,  unb  toelc^e 
ben  ûberfeeifc^en  SBerfe^r  jum  gtopen  Î^Ie  in  J&Snben  ^aben  —  in 
feiner  SBeifc  ge^inbert,  feber  3dt  i^re  Orenjen  ju  fpenen. 

^a^  a(fo  nicbt  aOein  unerfc^toinglic^e  $reife,  .fonbem  fogar 
ï\>ixUiii)ct  aRongel  in  3)eutf(^{anb  entfie^en  fônne,  ift  nic^t  loibcr* 
legt,  unb  fragt  e«  fi(^  barum,  mli)e  ÇWittet  geeignet  fein  wûrben, 
bemfdben  abjul)elfen. 

atô  fold^e  flnb  aber  gu  bejeic^nen: 

1)  aSertr&ge  jwifc^en  ben  beutfc^en  tBunbe^flaaten, 
me((^e  ben  SSerfe^r  mit  ©etreibe  unb  SRe^l  ))on  aUen 
(£in#,  5)urc^^  unb  auôfu^rjôllen  befreien  unb  fur  aile 
8îer|^4|tniffe  ba«  9{e^t,  bie  au«fu^r  gu  t)eïbieten,  auf* 
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fftitn,  fo  koie  SBertr&ge  mit  attferbeutf(^en  ©taateu, 
n),e((^e  fût  bte  Stnful^t  ))on  ©ctreibe  bie  môgtfc^fle  Se^ 
^ûn^tgung  entl^fatten. 

8^f<^tt$  gfgeit.aufen  fami  ntc^t  ben  d^ed  ^aben,  bem  in(an<^ 
Mfc^cn  ^obucenteti  eintn  l^eren  ipreid  fur  ben  Slbfa^  feinetSBaare 
p  mem,  et  foll  bie  nod^  mmtaiiklu  ©etoerbefraft  audbitben  unb 
P&TÏen*  îDie  3ttbujWejtt>ti8e,  tt)el(|fc  jur  3rit  no(^  firembcï  6oncurrenj 
imtcrtirgen  Yohbm,  migen  folc^m  ®  c^^d  beburfen  :  ber  91  cf  e  r  6  a  u  tDtrb 
l>utdS^  3ône  nie  3nr  93(ût^e  gebrac^t  tt)erben  unb.  et  bebatf  fo((||et 
ya  feinem  9f^en  nidi^t.  92i(^t  eine  te(^{f(^e  inbujlrielle  Ser^ 
tigfeit  ifl  bemfetben  jum  ®ebei^  nôt^ig,  ^^ere  Sntelligena  if)  e0, 
bie  il^  eiii))oid^ebt,  unb  biefe  fc^ofm  iene  Sefc^cdnfungei;  nic^t;  ed 
»)irb  bie  Sâ))ilalrente  au0  bemfelben,  koenn.man  bie  grôfere  ober  ge^ 
Tingere  Sïec^tôjic^er^eit  unb  SInne^m(id[;fe{t  bed  Sebend  m  Stec^nung 
brtngt,  ûberaQ  giemlic^  g(e{(^  f^e^en;  bad  ®runb^  unb  9etTiebdca))itaI 
tiâ)ikt  ft(|>  lebigtic^  nac^  ber  Stente,  n>e((^e  au^  bem  9((ferbau  ju  {ie^ 
l^en  tP,  unb  biefer  ifl  toithn  auf  bieienigen  â^d^c  ber  SuUur  bafiri, 
ti)e((^e  na(^  ber  (Sntoicfelung  be0  ^otUi  am  mei^en  lo^nenb  erfc^ei^ 
nen.,  SQ^te  mmt  nun  ol^ne  einen  mirtiic^en  t)o(f^tt)irt^f(||afit(i(^ 
@runb  auf  bie  Sinfu^r  "oon  frembem  ©etreibe  einen  tuefentlic^en  3on 
legen,  fo  tourbe  bie  9o(ge  I)ien>on  junir  ein  ^ô^erer  $reie  bed  ®runb^ 
etgen^umd^  nic^  aber  eine  ^ô^ere  Sultur  fein;  benn  biefe  fleigt  nur 
unter  bem  @(^u|e  einer  bie  ^inbemiffe  befeitigenben  Slgrargefe^^ 
gebang  mit  ber  aOgemeinen  (Sntioicfelung  bed  Solfed,  unb  ed  fann 
tDegen.  bed  l^o^en  Sanbtron^ported  bed  ©etreibed  in  ber  9tege(  bie 
^d^^erung  nur  auf  bie  nal^en  ©renjlanbè  ))on  grof em  Sin^uffe 
fein^  toenn  nic^t,  ou^ebreitete  SBaffei^apen  befle^en.  @ng(anb,  bad 
auéf  in  feiner  Sanbmirt^fc^afi  ^o^gepriefene  Snglaifb  betoeifl,  tDol^in 
ed  feine^ombiQ  gebrac^t  l^t;  ed  ftd(;erte  bem  ©runbeigent^ume  aQer^ 
bingd  einen  fortbouernb  ^o^en  $rei^^  toer  aber  gtaubt^  bie  (anbn)irtll^^ 
fc^ftlic^en  3ufl&nbe  bie^e  3ttfe(rei(^ed  ^tten  fic^  in  Solge  ^ien>on 
naturgemâf  entmitfelt,  ber  môc^te  in  grofem  3nt^ume  fcc^  befinben; 
fein  Sldcrbau  ifl  ntc^t  im  aSer^âltniffe  gu  feiner  $et)ôlferung  an  Sin^ 
tenfhHt&t  getoad^fen,  ee  ifi  in  @ng(anb  unb  SSated  ungef&^r  ber  fie^ 
bente  ^^tH  M  culturfi^igen  Sanbee  unbebaut,  in  @(^ottIanb  eine 
ebenfo  gropeS(&4ie  al^  inSlnbau  begriffen  i%  t>on3r(anb  gar  ni(f|te 
Ha  ein>&^en/  unb  (Sngionb,  bem  fo  énorme  6a))ita({r&fte  ju  ®ebote 
^e^,  bae  barum  ben  93etrieb  aufd  «^ôc^fie  fpannen  fônnte,  bae  fo 
fe^r  ïotnii  S93albungen  befl^t,  erbaut  noc^  ni^t  ^oOfl&nbig  benSebarf 
fur  eine  Se))ô(ferung  )>on  nic^t  fed^dte^Ibtaufenb  9Kenfcf)en  auf  ber 
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JDuabratmeite,  n)S^renb  @ad^fen  }.  S.,  bem  \>on  aUen  Seiint  fa^ 
unumfc^r&nfte 3ufu^r  i\iZf)eil  tDirb,  unb  badauf  berg(ei(^ glacée fa^ 
ein  2)ntte(  9Renf(^en  me^r  g&^lt,  nur  noc^  54,348  Sbfer  ob»  ben  47fieii 
Zf^eil  bed  Slreald  an  SQBûfhtngen  au^weifm  ^at,  imb  mut^maafK(^ 
fente  9et>o(fenmg  ))oafommen  em&^ren  HDÛrbe,  n)ire  bad  SSer^&Itntf 
t>on  SBaIbboben  fo  gerhtg,  mie  in  @ng(anb,  ober  flânben  i^m  nur 
burc^ge^enbô  biefelben  ©etrlebefrâfte  gu  Ortote* 

Oebarf  ber  Slcferbau  aifo,  toit  anif  ûberaK  bie  Srfa^rung  (e^r^ 
bed  3ollf€^u0ed  rdd^t,  ifi  bie  $reidbifferenj  ))iyBfommen  gen&genft, 
n>e(c!)e  in  bem  ïîran^portaufiDanbe  liegt;  toirb  et  but<^  folc^e  t>te(^ 
met)r  in  feiner  intenfben  @ntn>i(fe(ung  jurûrfge^atten:  fo  (âpt  JH^  fo^ 
flar  tDeiter  ber  ^txoîlé  fû^ren,  bap  berfelbe  pofUco  nac^t^eilig  etn^ 
n>trfe.  S)er  J(om))rei^  regulirt  ben  $reid  ber  Slrbeit,  ntt^t  }U>ar  bet 
augenblicflic^en  Sc^n^anfungen,  tuo  fogar  ^o^  Srobpreife  bei  ^rfem 
Slngebote  niebrige  èlrbdtô))reife  l^en)orrufen  fônnen,  n)o^(  aber  burc^^ 
f(^nittli(^.  3)er  Setrieb  bee  Sanbwirt^ô  t)ert]^euert  ft(^  a(fo,  toenn 
ba^  ©etreibe  l^ô^er  beja^lt  tterben  mu^,  aBe  feine  fonfiigçn  Sebûrf* 
niffe  fleigen  in  bemfelben  SSer^âtoiffe,  unb  bie  Snbuffate,  t9e(d^e,  ûber 
ein  Sanb  "oexbmttt,  bem  SIcferbau  ungleic^  ^d^ere  ISort^ile  bringt 
aie  ieber  doO/  ^(^<t>t  gebrutft,  mil  fie  bie  (Sonourrenj  nid)i  befb^en 
fonn,  ed  entgeden  aifo  bem  Sanbmirt^e  \>ieU  (Sima^mcn,  bie  i^m 
ol^ne  ânbuflrte  nic^t  gufliepen  unb  fur  beren  Sntge^en  if)n  fein  SU# 
fc^neiben  ber  Œoncurrenj  entf(^5bigt* 

!X)ap  auf  bie  aOgemeiue  9lrbeitôenin){(tebmg  3^11^  <>uf  8Aen6^ 
mittel  nac^t^eilig  einwirfen,  bebarf  feined  93emeifed;  ed  fônnen  fold^e 
barum  nur  einen  ftnanjieUen  ^vocd  ^aben,  unb  bie  ®efe^ebung, 
mli)t  ba«  nôt^igfieSebendmittel  auf  folc^eSBeife  tjer^ert,  twrt^eitt 
bie  SIbgaben  ungerec^t,  inbem  {te  nic^t  nac^  bem  SSermogen,  fonbent 
nac^  j(ôpfen  i^re  Sa^en  auflegt;  fie  benac^t^eiligt  bie  eigene  Station, 
inbem  fie  ber  @ntn>i(fe(ung  i^red  9Bol(|(fianbe6  entfc^ieben  entgegem 
tritt,  ta^  prolétariat  i)trootmit,  ba^  }u  entfemen  fafi  bieSofung  un^ 
ferer  3«'t  gworben  ifl. 

SBenn  aber  ^iernac^  bie  Sori^eife  freier  Qioncurrenj  im  ^onbef 
mit  Sebendmittein  ^eroorge^eben  mxim  foDen,  fo  be^^en  biefe  ju« 
n&c^fi  nur  ^au))tfa(^(i(^  barin,  baf  neben  bem  bereitd  Slngefà^rten 
tie  $robuction  in  ben  gegenfeit»  abgefperrt  getvefenen  S&nbem  t)er# 
me^rt  unb  )>en)onfomnmet  n)irb:  in  bem  getreibereic^eren,  n^i(  ed  einett 
mc^r  geftc^erten  9lbfa^  getDinnt,  in  bem  Armeren,  n)eil  bie  (Sonmrrenj 
baffelbc  ju  grô^rer  anfhrengung  antreibt}  je  grôper  aber  bie  îjîro^ 
bU(tion  ifi,  befto  feltener  fann  SRangel  ^t^e^en.    Sin  n>eiterer  fe^r 
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iDefentlic^ec  9lu^cn  b{efe«  freien  ^nbeld  Itegt  in  bec  ®tetigfeit  iex 
$reife,  n^dd^e  0etô  Solge  tbiti  gtoferm  SRarfted  tfl,  unb  ml^e 
iDegfaOen  nutf,  ipo  bem  &€txîi\)eûtttd)xt  ^onbd^rettaen  gegogen  finb. 

iBetrad^tet  mûti  f^iema^  bie  ^rindptm  bed  beutfc^en  ^olioetein^, 
fo  {^  ein^  trmpor&re  èefd^Ttofung  bec  éetrdbeaudful^t  mit  bem®ei{ie 
teffeiben  in  feinec  SBeife  \>tttiniaxi  ee  loffen  {i(^  bie  (Sinful^cjoUe  auf 
®etceibe^  tottm  fc^on  biefelben  nic^t  bebeutenb.  ^nb^  nic^tced^tjfectigen; 
fie  ^  feibft  in  bec  Slct  bec  SUiflegvmg  nti^t  gleid^m&f  ig  nac^  bem 
SS^ect^  toectl^t^  ba  $ic[e^  SBeijen  unb  ^afec^  bie  einen  fo  fe^c 
i^ecfd^iebenen  9Bect^  ^abcn,  eine  gleic^  SIbgabe  tcagen;  n>enn  abec 
aSfi^Ienfabtifate  aOec  Slct  mit  einem  SoDe  t)i>n  22;^c.  betaflet  finb, 
fo  i^  biefec  einec  ^col^ibition  gleic^,  ec  ^ebt  ben  ^anbet  mit  fotc^ 
auf  unb  jtDingt  baé  ^ublicum,  ben  Xcanepoct  ))on  c.  V^  ^(eie  ie$t 
tneOeic^t  aM  bem  fecnen  9Bef)en  9{ocbameci{a'e  gu  bega^Ien^  n)a^ 
^&uftg  eine  ffierfenbung  gecabeju  unmdglic^  mac^t^  unb  biefed  gu 
®unfien  bec  ^ûDec,  bie  (ange  nic^t  tm  SSec^Itniffe  bec  fieigenben 
©eiodlfecung  ^i)  »ecme^ct  l^ben,  becen  ®ef4)âft  jietô  gepcl^ect  ift  unb 
gegen  becen  SSiOfûc  @(^u^  e^ebec  bucc^  môgtic^fie  Soncunenj 
gegen  3nnen  unb  Slupen  obec  boDUCi^  ecjieit  ipecben  muf ,  bap  nue 
gcope  ^onbeldmûblen  entfle^en^  unb  auc^  bec  $cobucent  ben  Sebacf 
on  SKe^l  obec  bejfec  nod)  an  ©cob  fauft. 

aw  weitcceô  3WitteI,  einem  SWangel  on  ©etceibc  obec  tjietleicfit 
beffec  on  Scob  loocjubeugen,  ecf(i^eint 

2)  bod  4luft)&ufen  t)on  9}occ&t^en  in  3a^cen  bed  Ue^ 
becf(uffe«  fûc  fotd^e  bee  9RangeI^. 

Stricte  ^iten  giebt  obec  oecfogt  bie  Statue;  becen  j(c&fte  \>cxsf 
mog  nic^  bie  menfc^tic^e  (Sin^c^t  }U  beljieccfc^en,  fie  fonn  nue  bod 
iDocgebotene  môgUc^^  benu^en.  3fi  biefed  n)o^c;  cetc^en  n)enige 
Sage,  io  einige  @tunben  einec  9Io(^t  ^itx,  bie  f<^ônfien  ^offhungen 
etne6  So^ceé  gu  nic^te  gu  moc^en;  n)ei§  mon,  n»ie  enocm  t)ecf(^iebett 
bie  Q^ten  in  einem  fucgen  3eitcaume  finb,  ein  tok  bebeutenbec  9Bec^^ 
fe(  in  ben  $teifen  eintcitt:  fo  Uegt  l^iecin  genûgenbe  ^uffocbecung, 
ben  Uebecflup  be^  einen  So^ced  ouf  boôienige  bedSRongeld  gu  ûbec# 
trogen,  buc(^  Slnfommlung  )^on  SBocc&ttren  fûc  ben  ^cobucenten  oOgu 
niebcige  ^eife  gu  ^eben,  unb  bicfe  boiin  gu  bcûtfen,  tt>enn  fie  fâc 
ben  Sonfumenten  unecfc^mingtic^  gu  mecben  bcofien.  *  @o  notucgem&f 
biefed  ouf  ben  ecflen  Slid  ecfc^inen  muf ,  fo  ^t  mon  bot^  gegen 
biefe  Stogoginicungen  toielfod^e  (Sinu^enbungen  ecl^oben^  t)on  n)el(^en 
koen^fiend  bie  i>ouptf&4)(i^{)én  l^iec  toibeciegt  mxtm  foUen.  Won 
&at  Jie  nâm(i(^  \>ox  SlOem  old  ubecfUtf^g  ecoc^tet,  n>eil  bie  aSoccAtl^e, 
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n)elcf)c  ni(^  cotifumlrt  tDftrten,  flc^  xxm  feCbfi  iibcrtrûgmj  aflcin  blefcé 
ifi  ntc^t  flanj  nni^u  nur  em  Mntt  iS^eU  bet  ^r^bucenkn  i^  in  bec 
ia^t,  folc^e  aufjufpeic^em,  bie  Sonfumtiott  fidgt  fofort  mit  bem®in^ 
Fen  ber  ^reife,  ed  f&Ot  bie  ^tobuction  mit  benfel^n  unb  ed  merben 
atebalb  grôpere  iDtengen  txm  ©etreibe  anbeten  dn>e{gen  bet&mbmittl^' 
f^aft  obet  te<6nif(^en  ®etoerben  2ugen)anbt,  fo  bap  fc^n  eine  ts^ixU 
U6)  fnoppe  Smte  bie  Ueberfc^ûfîe  me^reter  Salure  tterfc^ilingt,  imb 
barum  ein  SBec^fel  in  ben  ^eifen  eintritt,  xûU  man  i^n  {aum  fur 
m5g(t(^  l^aUen  môd^te.  3m  jfônigreid^e  éa(||fen  a»  9.  ergaben  fi4i 
in  ben  Sa^ren  1840  bid  1843  einf(^({ef(i(||  foigenbe  @(||n>anfiQigen 
in  ben  t>erfd)iebenen  ®etreibearten,  uke  oud  folgenbet  S^cmmmfUU 
lung  ^eworgel^t: 


»om  iDtrtbn. 

$Kt< 

auf  Im  Slarttt 

im  3(1^1 

®4«ffri 

SSIt. 

9isr. 

»im 

iffieiaen 

3 

— 

$ima 

1840 

— 

7 

— 

Ottent'^ 

1843 

Oioflgm 

1 

26 

S>èbtln 

1842 

— 

6 

15 

Dtmii 

1843 

@etfie 

1 

— , 

3(ttau 

1841 

— 

4 

23 

Del«ni6 

1843 

«afer 

— 

23 

9teiâ)mba^ 

1842 

— 

3 

17 

(SilKiRni^ 

1843 

@r(>fen 

1 

21 

©to^en^ain 

1841 

— 

8 

7 

SRatienberg 

1843 

!î)tefe^  Seifptel  mag  bemeifen^  tpie  gering  bie  ))on  ben  ^obucenten 
âbeirtragenen  Sort&tl^e  fi(^  'gefiatten;  m&re  bem  3a^re  1842  nic^t  eine 
fe^r  rei(^e  @mte  gefolgl,  fo  toiitbe  ber  $rei6  jid^  im  3a^re  1844 
ungleid^  l^dl^er  gefialtet  ^aben,  tt)&l;renb  im  Sa^re  1839  ba6  ©etreibe 
fe^r  l^oc^  flanb^  unb  bie  ïDifferenjen  um  fo  grifier  fein  mûffen,  ie 
m^e^r  âat^re  man  in6  Sluge  faf  t. 

3fi  biefer  (Sim^anb  barum  in  feiner  SSJeife  gerec^tfertigt^  fo  ifi 
e^  berienige  in  no(^  geringerem  ®rabe:  man  i^obe  ber  ^i))atfpecula^ 
tion  ju  ûberiaffen^  bei  geringen  $reifen  ®etreibe  aitgufaufen,  um  e^ 
bei  t^o^en  n){eber  abjufe|^n;  benn  abgefel^en  i(ù>ùn,  baf  bei  bem  bo^ 
ben(ofen  ®ef(!^rei  âber  ^ônnvuc^er,  ba6  fofort  feine  Stunbe  burc^  bie 
dfentlic^  93(&tter  mac^t^  fobalb  bie^reife  eine  irgenb  nam^afie^% 
erreiiçt  ^aben,  in  bem  9innen(anbe  Amifieute  mit  biefem  ^onbel  fi^ 
nlc^t  bef(i[)&fiigen,  fo  ifl  bie^  ein  ^anbel,  mlé^n  bie  oQerminbefle  83erec^^ 
nung  juIA^t,  unb  baruttt  gttmr  guf&Oig  fe^r  l^o^en  ©eminn,  aber  au^ 
eben  fo  leic^t  bie  griptm  Skrhtp^  nad^  fic^  jie^n  fann:  ber  Stav^* 
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mam  mn^  «ibet  M  fehten  Dperationni  mit  einiget  Qiâ^xtjtU  Ute6)^ 
nen  Hnntn,  toann  ^In  Capitol  {{(^  miefaet  umfe$t;  et  n>{rb  barum  uiti 
fo  n>eniger  fei^t  giof e  ^ortAt^e  attf^ftitfeit,  ait  et  be{  einem  f}eten  Um^ 
fat^e  t^l^v  gu  t)erbtenen  tm  @tatibe  t^,  afô,  n>enigflen6  nad^  get^ô^n^ 
lu^er  ®ere(f|nttng,  Ut  ©drei^onbd  i^m  einbringt,  mb  ait  gagera 
rAunte  nct^ig  ffaib,  mlâft  fe^t  anfe^nlic^e  @a))tta(ten  In  Slnfpruc^ 
ne^en.  ïX>antm  tcl^rt  ouc^  bfe  (Srfa^ntng,  bof  bie  Spéculation  in 
biefer  fSaaxt  ft(^  fafi  auéfc^lief U^  «lit  bar  @mte  eine^  ^af^xît,  mit 
aSerfenbung  beifelben  9on  einem  $(a^  n<K||  bem  anberen  befapt  unb 
e6  (iegt  Hav  )oot  Sbtgen,  b^  bie  Sonfumtion  )){el  jn  grop  ifl,  (i(6  ba# 
ber  ig^anbet  aOein  einen  mefentlic^en  Sinflup  fibeh  fônnte.  Sldein  ané) 
angenommen,  eé  n>ârben  bmc^  $ri)>atuntefne^miutgen  folc^e  SSorrâtl^e 
âbertragen,  fo  ifl  bod^  nié^  gu  ematten,  ba|  burc^  biefelben  bie  $reife 
toefentlid^  alterirt  n^ben  fônnten.  !Der  jfaufnumn  fuc^t  moglic^fi 
biHig  gu  faufen^  fe(bfl  bie  $ieife  nod^  gu  britcfen,  n^enn  fie  gang  niebrig 
Pe^en,  unb  e6  ip  i^m  biefeé  ni^t  gu  t>erargen,  wi^tenb  er  in  3^iten 
bed  9Rangetô  bal^in  o^pctixm  tûixi,  ftetd  ben^laift  no(|i  angufpannen^ 
a  \nâ)t  ft(!^  feine  Sffioate,  n>o  et  fie  am  biDigPen  finbet,  t>etifauft  fie, 
wo  er  ^m  f)iàj^m  $reid  eigieit;  n>o  er  biefe^  ttxtiâ^i,  ifl  i^m  gteic^, 
9Iid^t  n)eniger  f)at  man  bie  Sln^c^t  gu  begrûnben  gefuc^t;  bie 
^agaginirungén  feien  )>ie(  gu  foflfpieHg^  ait  ba$  {\t  au^gef&l^rt  n>er<' 
ben  fônnten,  bie  Siegie,  bie  3inf^t)erlufïe  ôberfHegen  bie  SBort^ile  beir^ 
feiben  tt)eit,  ®etreibe  fei  fiet«  gu  ^aben^  tt)enn  aud^  gu  ^o^en  ^reifen, 
itnb  man  t^ue  beffer,  biefe  angulegen,  n^enn  e6  bie  9lot^  ecîforbere, 
ait  iene  Dpfer  gu  bringen.  ^içr  nmf  nun  oorSIUem  gelâugnetn>er# 
ben,  bof  untet  aQen  Umflânben  ®etieibe  gu  erl^aiten  ifi;  bie  ie$ige 
(génération  ednnert  fi^  no^  fei^r  ^  mirf(i$^et  ^ngertaotl^,  unb 
xûixt  6uro))a  in  beifelben  SBeife  ^on  bec  AartoffelfrAufl^eit  l(>eimge^ 
fud^t  motben,  mie  im  t^origea  3a^re  ^elgien,  unb  in  bem  ie^igen  3r^ 
(onb,  t9ir  nyôrben  fftr  Ht  niàfftt  gru^iat^r  mit  aller  ®mi^f)tit  bie^ 
fer  traurigfien  aUer  (SoIamitAten  mit  it)ren  not^n)enbigen  ffolgen,  9(uf^ 
nf|r  unb  $Iânberung,  entgegen  fel^.  fBiat  bie  9ere(^nung  fe(bf)  be^ 
tri^,  fo  foU  felbfl  angenommen  n^erben,  baf  in  25  So^ren  erfl  bebeu^ 
tenbe  ^reidbiffeieiqen  entfie^en,  u^ie  fo((^e  g.  8.  am  St^ine  gn>ifd^en 
ben  Soi^cen  1824  unb  1846  ®t()tt  ge^bt  §aben,  m  bie  !X)iffereng 
Ut  Jtompreifed  fo^  1000  p@t*  betrug,  nt^^renb  nad^  obigen  9{otigen 
fofa^e  in  4  Sal^ren  300  pdl  gewefen  i^,  unt  aue  ben  1830r 
So^cen  gong  &^nlic^  SSer^Âltnlffe  angegeben  n>erbot  finnten.  SSSenn. 
nun  auc^  in  ber  3^^  i^(\^  bem  ^n^  mib  IBerfoufe  bad  (S^ital 
burd^  3infen  tinb  3i^f^engin(en  fti^  ^erboj^elte,  fo  milrbe  bo(|  bie, 
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fReâjmnQ  ftc^  tioc^  f^^r  gu  @unflen  berSilasagintnmg  ^Oen,  unb  e^ 
foO  ^iet  ber  Staat,  mlifvc  mit  anf  reiti  fbtanjieQefaufmAntnfc^eSf» 
rec^tiuitgen  feine  SSemaltung,  feine  Sfaaf regeln  jur  Sefiorberung  bt6 
93o(fdn>0^(f}atibed  bauen  xoitt,  febied»)eged  olôbetienige  be}e{(^n)eri> 
bnt,  bcr  ûte  aiujicr  l^fngefieHt  tt>irb,  obfd^on  nUm  fo  geme  gmeigt  ift, 
ben  SSoi^lflanb  bed  Sonbcd  nad^  ber  ^ifft  ber  6iaatôf(^nfb  gu  beun^ritm. 
2)te!!Ri(tt&rmagaj{ne,  bie  got  abmitti^irt  jtnb,  l^abnt,  n)<e  aii(^  ^iet€a<^:^ 
fen  tûkUx  ben>eif),  bie  Stage  (&n^ft  }um  SBort^eite  bet  SJtagajinirung 
gelôfi,  unb  fetbp  bie  eiftigfien  ®egner  berfelbm  blirfen  in  ^eitm  ber 
Wot^  auf  fofd)e,  al6  t)on  welc^en  ^iMfe  werben  lanrt,  ^n, 

?lHein  eé  ifi  biefeÇrage  in  ber  Ieftten3«t  In  eineganj  aubère  Stel* 
(ung  getreten.  SSo  man  nod)  loor  n)enigen  3a^ren  nur  £ômer  cntfbe^ 
n)a]^ren  ju  fônnen  glaubte^  n)0  man  aud^  ^eute  nod^  biefe^  SBerfa^rtn 
ein^âlt;  unb  fogar  bad  jfom  abtro(fnen  Idft,  um  e^  auf)uben>a^rm, 
ifi  man  burd^  bie  fattfamften  Srfia^rungen  bal^in  gelongt^  ^Sïel^l  tu 
éonat^  Italien  gu  FSnnen;  n)o  grofe  Sagerrâume  nd^ig  toaxtn,  u>o 
bie  gtôf te  SSorflc^t  niijï  im  @tanbe  toat,  Stom  I&nger  t)0T  bem  SSurme 
gu  er^alten,  tt)o  jiete«  Umflec^en  t)orgenommen  wrben.  muf  te,  unb  ed 
an  einem  SRanco  nic^t  fel^ten  fonnte,  bringt  man  jle$t  trocfen  gemn« 
lenee  9Ke^I  in  gâffem  ouf  ba6  îager,  l^t  ^er^Altnif mft^ig  nur  fteine 
fRànmt  not^ig,  unb  fft^rt  bie  9tegie  gang  einfac^  auf  bie  Slnna^e 
unb  2lbgabe  gen>ogener  numerirter  ÇSffet  gurûdf. 

^iermit  fc^n>inben  bie  ®r&nbe,  welc^e  man  gegen  ÏÏRagaginirunx 
gen  geltenb  gemac^t  ^at,  um  fo  me^r,  je  entf(^iebener  bie  Sort^eite 
berfelben  and  8id)t  treten,  uiïb  biefe  foden  l^icr  beleuc^tet  werben. 

2)er  $rei6  einer  SSaate  ric^tet  f{(^  m^  ber  grôferen  ober  gt^ 
ringeren  SWenge  berfelben,  ml^t  t)erMuf(ic^  ijl,  ober  bafto  ge^foten 
n)irb:  j^iemad^  normirt  fic^  baô  Slngebot;  fvt(t  geringere  Sorrftt^e  i»or^ 
l^anben,  ober  gtaubt  man  biefeô,  fo  t)erminbert  fî(^  baffefbe,  mon  ^&It 
auf  l^ô^ere  ^reife;  baô  entgegengefeftte  Ser^Altnif  tritt  im  umgcit 
îeÇrten  galle  ein. 

^  9ei  bem  ©etreibe  fennt  man  bie  aSorrfttl^e  ni(^t  in  bem  SJlaafe; 
n>ie  bei  anberen  aSîaaren,  toeil  fie  in  ben  ^àuben  gu  98Wer  finb, 
toeil  man  bebauerlid^er  SBeife  noc^  nirgenbd  bie  ^robuction  unbGetu 
fumtion  genau  fennen  gu  lemen  ftc^  bemfil^t  ^at,  meit  man  bie  (St* 
trftgc  ber  @mten  nid^t  gu  fc^ijen  t>ermng5  l^ier  ip  ed  in  ttiet  ffiffc^^ 
rem  ®rabe  bie  SWeinung,  ujelc^e  bie  ^ife  normirt,  M  Wefeô  bci 
irgenb  einer  anberen  SBaare  ber  ^aU  ifl,  unb  man  ^t^  barum  o^ne 
irgenb  einen  wirflid^en  ®runb  in  wenigen  îagen  bie  îpreife  um  15 
unb  âO  pSt.  t^ariiren.    3)er  (Setreibel^nbel  toiib  fo  me^r  gu  einem 
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epitU,  mi  cd  tft  bit  Solgc  ^ien>#n,  fca^  bci  guten  drnten  imb  l)leri^ 
aud  ï^cworgeÎKiibem  parîeren  8btge6otc  bîc  greffe  fortbauemb  .fmtcn, 
ïweil  ebai  bfe  SWeiming  flc^  bilbet,  e«  feien  bic  Sîortfit^c  fo  grof ,  ba^ 
ein  ttod^  grtperce  gallm  berfelbcn  entfic^e,  tt>&l^renb  im  uragefe^rten 
g«ne  rten  fo  tafd[)  ble  SlngP  ftd>  tjerme^rt,  unb  flc^  t>on  9»oment  gu 
9)?oment  fieigert.  9îi(^t  bit  jfofien  bet  ^robucticn  ûbtn  ^ier  einen 
mtfc^dbtnben  (SinfUif,  îdd^t  bte  ®rôfe  berfelben  gfebt  bicSlorm,  tt)ei( 
man  fie  nid^t  femU;  nid^  ber  Sonfumtton^bebarf,  xocil  man  i^n  ntd)f 
gu  f(^^^  ^ermag.  9UIe  bkfe  Stomente  merben  gtvat  bei  bet  3Ret^ 
nung,  bic  ^éi)  fe^tVH,  gu  ®rtmbe  getegt,  aber  fie  bilben  efnen  fol(^en 
ni^t,  tt)e{(  ein  f^er  «(n^oltôpunn  ni4)t  geboten  ifi. 

(Srtveme  $teife  mirfeiMiur  nac^t^eilig:  aUgu  niebtige  in  g(eidbet 
aSeife  auf  Sbfetbau,  ^nbu^e.  Me  gefammte  Shbeit  be6  93oIf^;  ju 
l^o^e  ftnb  gmot  erfleren  tùxt^^ii!l)a%  M  guf&Qig  fann  abet  auf  biefeU 
ben  eine  SStrtll^fc|fafi6eim{(^ng  nic^t  gebout  tperben,  itnb  fo  ijit  auc^ 
^kr  ber  Sort^eU  nic^t  einmal  fo  giof,  toie  man  i^n  im  SlOgemeinen 
onfc^iAgt,  to&^renb  bie  Slcbeit  }um  grofen  Z\)eik  barunter  eiii)5ftnb(ic|| 
leibet;  obfc^on  tdd)t  in  berfelben  SBeife  n^ie  bei  ertrem  niebrigen  ^ti* 
fen,  too  e6  fofott  an  SSerbien^  gebri^^l,  n)ei(  bie  2anbn)irtl)f(|aft  fidj) 
ouf  bie  jmôglid^fi  getingen  Slu^aben  naâf  ieber  ®eite  ^in  eingef4)r&nft 
fie^t.  3ji  eô  min  môglic^,  SKaa^regeln  ju  treffen,  mli)e  biefe  bei^ 
ben  ®rtreme  entfemt  ^alten,  fo  liegt  bet  Sortl)eil  auf  ber  ^anb,  mU 
â)tï  l^ierburc^  fur  bie  aOgemeinl)eit,  fiir  jeben  ^votiçi  ber  «rbeit  et* 
ïû&^%  2)ie  ^agajinirung  ift  aber  gceignet,  afô  Slegulator  fur  biefe 
Ser^tniffe  ju  bienen,  fofem  fie  eine  gtoecfm&^ige  (gintic^tung  errait  ; 
benn  fie  t)ermef)rt  bei  }u  fe^r  emiebrigten  $re{fen  bie  SSad^frage,  ri^ 
aifo  eine  @teigerung  berfelben  ^eroor,  ober  Derbinbert  ein  n>eitered  @in* 
fcn-  §ier  ttitt  aIfo  ber  gaO  ein,  »o  SHe  getoinncn^  ba,  tt>ie  bereiW 
btmtttt  n)urbe,  ®etreibepreife,  tûdâ)t  unter  ben  HîrobncHonôfoflen  fie^en, 
ben  grôften  llebelflanb  l^eroorrufen,  unb  fo  getoif  ^ier  ber  Swecf  a^ 
reic^t  mirb,  eben  fo  juoert&ffig  mirb  erjielt,  baf  t)ermittelfl  biefer  93or^ 
rAf^e  ein  abnormcd  Steigem  abfolut  t)er^inbert  n>etben  mup,  rnenn 
nf(^t  totak  aRipemten  eintieten;  benn  einmal  ^inbert  bieUeberjeugung- 
t>on  ben  logemben  ^n&O^,  ba$  bie  Slngfl  »)egen  SKangeld  ftc^  jur 
Ungebii^r  fieigere,  anbèren3;^eitôrei(^  biefelben  t>oap&nb{g  aM,  ma 
ben  SWoift  fo  longe  im  3aume  ju  l^alten,  bie,  fofem  biefer  gall  ein^ 
trttt,  bet  ^onbel  au6  onberen  ©egmben  ba^  ®etreibe  l^erbeigeft^affl 
f^at  aOetbingd  tottb  biefer  Smd  idi)t  tmiâft,  obetumtig^e  nic^^t 
genûgenb  etreic^t,  n)enn  bieSRagogine  nad^  bem  reinfi«ca(ifd^en$tin<> 
tiift  me^f  ben  ^oiOftH  bet  (Sofe,  c^\»  bad  SBo^l  be«  SoO»  wt  9lu^ 
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.gen  ^abcn,  memt  fie  fcen  mdgltdS^  f)ù^m  ®en)imi  t>oit  bem  (So^it^e 
jiel^en^  mm  fie  rein  faufm&nmf(^  opetixmxûotteny  fiemiffett  f^nober 
erteic^en,  n>enn  fie  bad  aufgefïeAe  ^kl  mit  Sonfequenj  Mrfolgen. 

®{e6t  mon  auâ)  ju  aQeé  biefed,  fo  mirb  man  bod^  toor  bem  Sapitde 
erf(^re(fen,  n>ad  fol^e  tOtogogine  erfotbem,  imb  ^ietifi  bec  ^unct,  tDo 
ttorerfl  bie  groge  erôrtert  tperben  foH,  tt)er  biefeê  Sa))ital  gu  fd^affen- 
l^be,  bantt,  in  n)e{d^em  9Raaf  e  e6  nit^ig,  mie  ed  au^ringen,  unb 
i)kmad)  9on  n)em  unb  toit  bie  SBenoaftnng  gu  leiten  t^. 

S^àiit  bie  $In^&ufung  toon  SSotr&t^en  nur  ben  einen  ^totd,  fur 
S&Qe  eintretenben  SRang^M  ber  ârmeren  9it4Uening  biiligere6  Srob 
gu  »erfc^affen,  fo  wûrbe  ûtterbingô  bie  grage  fl(^  oufnjerfen.Iaffen,  ob 
ber  @iaat  ober  bie  betreffenbe  ®tabt  ober  @emeinbe  bie  etforberfidien 
©elbmittel  befc^affen  foQe.  3)a  ober  bieStaafregel  ebenfo  ba6  3nter^ 
fffe  ber  ^robucenten  atô  ber  Sonfumentoi  berû^rt^  ta  SlBe,  tt>fnn 
auâ)  ni^t  einen  gong  glei(^en,  SSort^eil  bat)on  gie^en,  fo  tpirb  um  fo 
mel^r  ber  Staat  eingutreten  t)erp^icl^tet  fein^  al6  ))on  i^m  bie  ^i^opita^ 
lien  leic^er  gu  erl^alten  ftnbunb  al^,  foQ  ber3tt>e(flH)Ilfï&nbig  errct<^t 
toerben^  bir  Seitung  ber  gangen  Sbtgeiegenl^t  ))on  eisem  9Sitte(puncte 
âu6gel^en  mup,  um  fo  œe^r^  atô  ber  @rfb(g  tpieber  bie  ©efamml^t 
berâl^rt,  unb  eine  Contrôle  ûber  bie  ®ti^é  ber  SKagaginirung  in  ben 
eingeinen  Sorporationen,  melc^è  ^  hoà)  not^enbig  nad^  bem  93ebarfe 
ric^ten^  unb  in  einem  rii^tigen  SSer^âttniffe  fle^en  mâfte^  niâ)i  avA^ 
fû^rbar  erfc^eint*   • 

S)ie  ®r6f e  ber  aufgmpenbenben  @umme  normirt  ftc^  gunâdbfi  nac^ 
ber  9Renge  be^  aufgul^&ufenben  ®etreibed^  fobann  nac^  bem  $rttfe, 
jtt  xodUftm  angefauft  n)irb,  unb  erflere  muf  mieber  nac^  ben  $ro^ 
buctiond'  unb  Sonfumtionôoer^âltniffen  eine6  Sanbc6  ermeffen  ti>er^ 
ben.  Se^tere  foOfen  ^ier  nur  in  SSfgiel^ung  auf  bod  iCdnigreid^  @a(^fen 
erôrtert  wexbcn,  ta  nur  biefe  bem  éerfafjfr  annA^b  befonnl;  unb 
bie  aOgemeinen  fiatifiifc^en  9Îotigen  })i€ïùbet  nur  f)i4)^  bûrfUg,  mmt 
nid^t  gang  unbrauc^bar  finb. 

©ac^fen  begog  ma)  bem  5£)ur^f(^ilte  berSal^  1637  iii  1844 
on  ®eigen,  Sloggen,  ®erfle  unb  ^ûlfenfrûc^ten 

aM  9if)mm  unb  elbaiifb&rtd  2)reM.  @(|)effel  600,000 

au«  ben  3oBt)ereinefiaaten  ungefftl^ir     >    .    .      400,000 

Summa  1,000,000 
unb  eé  I&^t  ft(^  anne^men,  ta$  m  ^ôc^ffiot  3a^  300,000  ©c^e^l 
me^r,   im  niebrigften  eben  fo  'oiH  wenigec  einge^ongen  finb.    S)«rf 
man  nun  mikt  bie  Serec^ung  auf^elbn,  baf  bei  einer  9e)>0({eruiig. 
t)on  1,800,000  ©eelen  gu   ©rob,  ©ier,  ©Mttïrtwdn,   u.  f.  n>. 
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à  S  ©d^effel  (tuf  ken«oï)f  bie  ©onfumtion  i&l)rlic^  5,400,000  ©c^effel 
betrdgt,  fo  ifl  ber  Scbarf  «uf  minbePenô  2  SRonate  burc^fc^nittlic^ 
tm^  Swfw^r  ^«>n  SluJ^n  ju  \>tdm,  unb  er  tt>irb  ftc^  auf  3  ÏRonatc 
m  bm  Sa^ren  crfhecfen,  tt)o  bie  SWagûjfnc  ju  ôffhcn  tt>ftrm.  3c  ^ô^ct 
bie  5}r«<r^  flcÇ  ft^tten,  einc  beflo  grôf erc  3wf"^ï  tt>îrb  ûud  cntfcrnteren 
®ef)enben  mdgUi^,  mil  bann  ba^  ©etreibe  einen  ^ô^eren  S^randport^ 
au^oanb  ^oerttAgt^  unb  e^  barf  barum  um  fo  mniger  ber  })èi)fic  9e> 
toarf  ^tet  gu  ®runbé  gefeflt  n^crben,  well  Sacljfen  t)ott  weniger  bet)ôt 
fettcn  getreibereic^en  Sânbern  umfleben  fft  weil  f^m  gfuf fc^ifffa^tt  unb 
Sifenba^nen  naâ)  \)eTf(^iebenen  Siic^tungen  ju  ®ebote  ^e^en.  Slud 
ttefen  (Srûnbcn  fanu  ber  mittlere  éebarf  gu  (Srunbe  gelegt  mxUn, 
unb  wcnn  bic  §aifte  beffelben,  alfo  500,000  Sd^ep,  ober  ber  »e*^ 
borf  ffir  mel^r  afô  einen  SRonat  aufgefpeic^ert  mirb,  fo  mu^  biefer 
aie  audrei^enb  erac^tet  xoaiim,  einmal  um  ein  aQjugroped  @{nfen 
t)fr  $reife  ber  l^eimift^en  $robucte  gu  l(|inbem,  bann  aber  au^,  um 
eincr  beJngfHgenben  Steigerung  bcrfefben  \)orgubeugett.  2)iefe  tt)ùrben 
aber  ma)  bem  ^ebarfe  ber  â3ev6(ferung  in  350,000  @(()e{feln  9ioggen 
unb  150,000  €^effe(n  ffîeigen  aufgufpeic^em  fein^  unb  nnlrben  ftc^ 
bie  ifoflen  folgenbermâofen  berec^nen:  . 

1)  Slnîaufdpreiô  t)on  350,000  ©(^effel  SRoggen 

à  2  aii^Ir.  20  gjgr 933,333  Zi)U. 

2)  anfaufêprcie  t)on  150,000  ©c^effel  SOBeigen 

à  3  ai^lr.  15  ïîgr 225,000     . 

3)  3na})llf>^n  t)on  500,000  ©c^effel  nad^  ^^ 

gug  ber  ifteie  à  3  9îgr 50,000     ^ 

4)  anfaufefpefen,  gu^rlo^n  nac^  ben  t>erfd^iebe^ 

nen  aWagûginen  à  10  Slgr. 166,666     ^ 

5)  anfauf  ber  gdffer  à  10  9lgr.  fur  ben(Sc()ffl.    166,666     ^ 

6)  abminifirationeîoPen  à  5  9îgr.    .     .     .     .      83,333     ^ 

1,624,998  Z\)lx. 

3)iefed  noàtt  baé  Sapitûl,  welc^eô  aufgubringen  wire,  um  bie  3flaap 
regel  au^gufûl^ren,  unb  fie  ifi  ab|l4>tH^  l^ier  mit  ben  ^ôc^pen  SetrJ^ 
gen  angefeftt  tt)orben,  obtDO^I  man  fofcrt  entgegnen  n)irb,  wenn  Çler 
fin  We^raufwanb  »on  fap  1  î^ft.  auf  ben@(^pffel  fic^  ergebe,  fo  fei 
^ietmit  bèrSeweiê  ber  Unmôglic^feit  ber  SWagaginirung  ge^][>rt;  aOein 
MeferSHe^rbetrag  fàOt  nur  gum  fe^r  geWUgen  î^eife  ber  Sluffpeic^erung 
jut  8afi,  benn  eô  jînb  ^ier  bie  itofien  beô  SWa^lene  in  «nfaft  ge^ 
brac^t,  welc^e  unter  aOen  Um^inben  Statt  flnben',  unb  n>el(^e  gu 
ber  3eit  bed  Deffnenô  ber  aWagagine  baê  2)oppelte  betragen  mûjfen, 
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n>ei(  bet  SRa^Uo^n  naà)  bem  $reife  bed  ©etrribe^  fi^  tic^tet;  e«  finb 
bie  îranôport^  unb  Slnfûuf^fofieu  angef^^t,  toelc^e  ju  leiner  3^^  i^ 
entbefiren  ftnb,  unb  um  fo  ii^r  f^eigen^  ie  t^uter  bdd  ©etreibe  ^e^tj 
fte  mupten  aber  bete(^net  mttben,  mdl  untetfldlt  mmbe^  ba#  ba«  ®e^ 
treibe  ba  gefauft  tDerbe,  moo  e^  am  biQigftot  i^  unb  faOen  atô  folc^e 
n)eg,  mm  mm  o^ne  btefe  St&cfftc^t  beit'3Rarftort  wâ^U;  ee  finb 
bie  9lttdgaben  fût  Sâffer  ebenfaO^  t)o8  hm^riH,  n>A^renb  fie  jur 
2)i«po{ttion  bleiben;  ed  finb  SJemaltUHfldfoften  an({efe(t,  bie,  n>iefp&fer 
gejcigt  toirb,  wegfaflen  îônnen,  fo  bo$  jurâeil  bee  ©cborfd  ber93o^ 
rat^  atte  *iefc  anôgûbfn  I)ô^cr  finb  a(«  jur  3eit  ber  SRaga^ 
jininirtg. 

^ragt  man  nun  mxUt,  t»ie  baôSo^ital  aufgubrfngen  feinmûrbe, 
fo  n>irb  bicfc6  t)on  t)pnî^ereitt  \)on  nwnc^^er  @eite  flewbeju  fftr  un* 
môglic^  erRart  n^eçben,  n>eif  man  glûuW,  ber  Staût,  bie  Siegterung 
mùffe  ttot  aUem  bo^in  ^reben,  bie  ©<^lben  ju  wtninbem,  fie  bùrfe 
nur  in  gàtten  ber  l^ôc^fîen  «ot^  ncue  contra^iren;  aHein  e6  fmm  biefer 
©runbfaft  in  feiner  «agemein^eit  ni^t  onerfannt  tt)erben5  w  iji  unbe* 
bingt  uid^t  antt)enbbûr,  m  ber  SBort^ieii,  melc^er  ou*  ber  «o^n'lûlauf» 
na^me  entfpringt,  bie  5Rac^t^eiIe  ûbenoiegt,  ml^t  û\a  bcrfelben  ent* 
fîel)en,  tt)enn  burc^  baô  6aj)ital  Sertie  gefd^affen  werben,  tt)el(|>e  grôf  er 
fînb  ûl6  biefe«,  mmx  ben  ©teuerpflid^tigen  feine  neue  ?afi  babun^ 
oufgetegt  tt)enn  t)ielmel^r  eine  erfeic^terung  baburc||  erjiett  tt)irb.  îDaf 
biefe^  im  tjoriiegenben  gatte  gefc^ie^t,  bebarf  ttac^  Dbigem  eincr  tt>ei* 
teren  erliuterung  nxi)t,  unb  eé  njûrbe  fonac^)  auc^  einer  \)eriin^Ii(^en 
SlnJei^e  um  fo  njeniger  ein  Sebenfen  entgegenfie^en,  aie  auc^  ber  ©re/ 
bit  beé  Staated  bei  einer  folcijen  SBerwenbung  nic^t  feiben  wflrbe; 
aUein  eô  ergeben  fîc^  fur  benfelben  noc6  anbere,  minber  bel«f«genbe 
SBege,  unb  biefe  befle^en  enttt>eber  in  ber  «reirung  \)on  ^Papiergeft 
ober  in  ?lu6gabe  t)on  STOagûjinbone,  wie  fold[)e  l^iema^  njeiter  befpro* 
.  c^en  vvcrben  foUen. 

®egen  erfhred  lapt  fid)  mit  ®runb  einl^dten/t)or  SWem,  n>ad 
man  gegen  îpapiergelb  im  «lOgemeinen  ^anjuffi^en  ^ermag,  in^befon^ 
bere  aber,  baf  berStaat,  ml^tx  \olifté  minivi,  auc|i  o^ne  bieft  SRa^ 
gaiinirung  biejenige  SRenge  ou^geben  Knne,  mlà^t  md)  feinen  aSer* 
^attniffen  jutrAgticlj  iÇj  aUcin  biefe  ©rûnbe  ))affen  ouf  ben  mfk^m^ 
ben  gaa  nié)i  ganj,  benn  ber  @t«at  gett>inttt  neben  bem  (&ebit,  ouf 
beffen  ®runb  er  ^a»)ieïgelb  f^fft,  ein  neueé,  feit^er  ni<|t  befianbeited 
reeUeô  Unterpfanb;  er  ^inteïiegt  in  feinen  îWagaginen  SBert^e,  mliS^, 
tt>enn  fîc  jïûfflg  gemac^  tDerben,  eint  unglcii^  ^ô^e  ®etong  ^en, 
atô  baé  fur  biefelbe  au«gegebene  ^pier,  unb  mm  er  bei  ber  9Bie^ 
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bermiôflabe  ber  SBorrât^c  nur  bie  fSeja^Iung  in  ?Pa^Mer  annîmmt,  fo 
tntiitf^t  et  biffce  bem  aRarffe,  mm  ex  baô  Unten)fanb  auf  bcnfcJben 
bringt,  mitanberenaBotten:  er  fljebt,  um  biefc«  2lu8bru(îe  une  ju  bc^ 
bienen,  ©taatêbanînotca  gegen  ©rfuritAten  au6,  troritt  aber  biefc  be^ 
fleï)en,  cb  in  Oott,  ober  ©ilber,  ober  SWe^l,  bû«  muj  ganj  glei^^ 
flûlrifl  erfc^tnm,  fobalb  itur  Wc  tentée  »ot]^anbcn  flnb.  Kur  bcr 
ente  eintwirf  îann  mit  ®runb  cr^oben  trcrben,  baf  nac^  bem  3tt)e(fe 
ber  aWagaginirunfl  erfi  imter  flewiffen  IBer^Alhtiffert ,  h)enn  bie  ®ettei^ 
bepreife  eine  t)or^  befHmmte  ^ô^e  erreic^t  lf)aben,  baô  ^rtpierflelb 
mieber  eingejogen,  folc^ed  al^ù  redifirt  n>erben  fdnn^  tt)%enb  eine 
9ludn>ec||fe(ung  beffelben  gegen  ®aarfd^aft  {ebei  ^tit  foDte  erfo(gen 
miiffen;  aOein  bem  ifl  tbteber  gu  entgegnen,  ba§  biefeê  Copier,  eben 
tt)e{l  ma)  bem  natfirftc^^n  Saufe  ber  !î)in8e  ber  SSerl][|  ber  @ecUritAt 
nnic^fen  muf^  mebt  gefu^t  fein  n>trb  M  iebe6  ûnbere,  ba^  nut  bet 
ganj  auf ergen)ô^nli«^en  Slkr^imiffeit  ba^elbe  angeboten  tuerben  n^fifbe. 
3m  naer&uferften  gafle  n>ûrbe  aDerbingé  ber  Staat  mit  fein^m  foe^ 
bit  bajn>if(^en  treten,  unb  ein  Slnle^en  aufnel^mdt  mfiffen,  foI(^e6  Abet 
bei  ber  Set^eiiigung  eined  jebenXfieil^  betéta(tt9e(nm(^9net  imSattbe 
(eid[)ter  er^alten,  al6  iebed  anbere  ànle^en. 

(S6  liVfe  jic^  aber  noc^  eine  anbere  tlrt,  bad  erforbetIi(|K  ^i^ 
tal  aufiUbringen;  gebenfen  unb  in  SlUdfiibTUng  bringen^  nhmiid)  bie 
{|U9gabe  t)on  SRagaginbond  afô  eineé  unt^et^in^lic^eit  ^apkx^,  bcte 
in  ber  CSin^eit  bem  dnfaufèpreife  t)on  i  dit.  3Re^(  gleic^  toâre,  unb 
bie  SIntteifung  àuf  einen  g(etd)en  9{atuta(betrag  enf^ielte,  ïotnn  bet 
Sentmr  ^e^t  dnen  \)or^r  beftimmten  ^preid  ^reic^t  l^atte.  Ku^l 
Mefed  $a)>ier  n>&re  nad)  bem  fo  eben  Qu^gefîi^tten  burc^  bie  vtHrfli^ 
(^en  9Ahttatbefi&nbe  t^oQfdmmen  flc^et  gefteUt;  unb  ed  if)  faum  ju  be^ 
jmeifeln,  baf  fo(4K^  ft^  balb  eine  anfe^nlid^e  ®^tung  i^erfd||a{fen 
umrbr,  ïùtm  ani)  nic^t  in  grô^ter  Slutbe^nung  im  gropen  ^onbel, 
U^  bei  ^tivatleuten  ieben  @tanbed  unb  IBetmdgend,  bd  ^italDerlu^e 
bei  fet(^en  ni^t  benfbar,  im  gûvo^nlicÇen  Saufe  bet  2>inge  tielmel^r 
eine  teid^li(^e  iBerginfung  px  ématten  \»àtt,  unb  ber  t^eniger  ^miu 
telte  l^ietbur^  dm  ^tfkn  t>or  b^n  Solgen  einat  ûbermAf  igen  %^eu^ 
ntng  «ef^fi^t  toiUi  a  ^ûrben  6t&bte,  Hrmem^otguttgdi^tlnfialten, 
e^atcofifm  fifxt  ttebetfdl)ûffe  ober  auc^  fottfiige  ®elber  in  fo(^  an^ 
legett  tmb.  f^fl  bie  ®taat«caffe  tràtbe  auf  Mefe  SDeife  <m  M»ol^(ffi(^ 
|)en  ^0  t>0r  grdferen  flu^gaben  in  3&Ben  ber  9}ol^  fc^fiften,  tDenn 
fie  einen  S^^eil  i^rer  bi^poniblen  Sonb6  in  folc^er  SBeife  ^^rmenben 
tt^oOte. 

SBifft  fi^  ttun  bie  $tage  auf;  n){e  ba0  doi^M  m^iïi^eâmà^ 

21* 


Digitized  by 


Google 


^ 

^igflen  aufgebrad^t  mrben  n)ârbe,  fo  (A^t  fic^  eine  Skrem^ung 
iencr  aRet^oben  crgieten,  tt)enn  V«  b^^  Sebarfô  auô  ben  bidponiblm 
'Sliitîln  M  ®taat$  ober  burc^  eine  Slnlei^e,  V^  t>urd^  ^^apiergelb, 
Vs  aber  burd^  9)îagajmbon6  bef(|)af|rt  n)ûrbe,  fo  jïimr,  baf  ie  mâf 
bem  aSertrauen,  n>e((^e6  bad  ^ubd'cum  ber  Slngele^en^eit  gumenben 
mfirbe,  ba6  jinfentragenbe  (S(U>ital  in  ^Ragajinbond,  unb  biefe  in^a* 
piergelb,  aW  baêienige,  welc^eô  fur  baô  Untemel^men  ba6  flûnfKflfle 
n)&re,  \)ertt>anbelt  wûrben. 

2)ie  @(^n)terig{e{ten,  n>e((^e  aud  ber  Sefc^affung  ber  SJItttel  fic^ 
ergeben  tvûrben,  erfc^einen  I)terna(^  atô  befeitigt,  unb  ifi  nun  gu  er^^ 
ôrtem,  n)ie  bie  93em>attung  einjuric^ten  .n)&re. 

ïbap  nic^t  ©etreibe,  fonbern  9Re^(  at6  Dbiect  ber  SJtagajinirung 
erfd^elnen  fann,  bafitr  liegen  b(e  Orûnbe  in  bem  feit^er  ©efagten; 
au4  baf  ber  étaat  atô  fotc^er  magajinire,  bie  S3ent)a(tung  lenfe, 
bebarf  naâ)  bem  Dbigen  einer  n>eiteren  2)ar(egung  nic^t;  ed  ftnb, 
nac^bem  au(^  ba^  aufju^&ufenbe  jDuantum  betfpie(ôn>eife  bered^net 
Worben  ifi,  bie  tt>eiter  noc^  gu  befprcc^enben  5Puncte  l^au})tfàc^Iic^  bie 
iocalithitn,  ba6  aSertt)altung6perfonal,  berSln^  unb  93erfaufépreiô,  bie 
9Irt  unb  SSBeife^  n)ie  ^ierbei  ju  Derfal^ren  ifi. 

2)ap  im  âSer^Itniffe  jur  îlufbewal^rung  t)on  ©etreibe  bie  SlSume 
fiir  SRagojinirung  T)on  9Re^(  nur  fel^r  fiein  fein  mûffen,  bebarf  faum 
eined  ©etDeifeôj  benn  tt>enn  auâ)  nur  »icr,  ^ôc^fienô  funf  8agen  wn 
84ffern,  ie  ma)  ber  ©târïe  berfelben,  aufeinanber  gebrac^t  ti^erben 
fônnen,  fo  (affen  {td^  ^Ifengerûfle  bid  gur  gangen^ô^e  bedStaumed 
onbringen;  unb  ed  entfc^eibet;  neben  bem  le^teren,  nur  bie5£ragbarfeit 
beô  ©eb&ubeé  barùber,  roit  t)iel  ober  tt>k  wenig  in  bemfelben  gelagcrt 
tt>erben  fann.  2)ie  cinfac^fie  a3ere(|)nung  ergiebt,  bap  wol^l  bûô  funf* 
facfie  ®en)i(^t  in  9)îe()(  aufgebra(^t  werben  fann,  bad  iOfac^e  aber 
in  ben  ?Pûrterre^9îâumen,  unb  werben  bie  an  \>ielen  Drten,  namentli^ 
aber  in  Sac^fen  t)ort)anbenen  !Dîilitatr^  ober  fonfiigen  !D{agaginr&ume 
bagubenu^t,  fo  bièten  biefe  fc^on  ben  anfe^n(i(^fien3;^ei(bet8ager bar;  m 
unb  fo  mit  ee  an  fotd^en  fe^It,  tt)iirben  bie  ©tiWe  folc^e  gu  Men  t>er* 
t>{Iid^et  erfd^einen^  unb  biefen  bieten  fic^  in  9iatf)^âufem  ober  fonfiigen 
ôffentiic^en  ©eb&uben  o^ne  grope  Sludna^men  foic^e  in  fo  meit  bar,  ba^ 
berSebarf  gebedt  tt)itb,  unb  m  biefce  nic^t  bergatl  feinfoDte,  tt)ùr* 
ben-  fie,  fftr  biefen  3^^*  neu  erric^tel-,  um  fo  me^r  mit  geringeren 
iCofien  ftergufiellen  fein,  alô  bie  Ueberfc^ûffe,  iteid^e  ftd^  nac^  Dbigem 
burt^  bae  gang  ober  t^eitweife  befc^affte  .jinôlofe  Capital  ergeben, 
fc^on  in  ber  erften  ÎJÎcriobe  bie  ffoflen  ber  ©ebSube  beden"  tt>ùrben, 

îDie^Pertpaltung  fann.nur  t>on  eine  m  SliWelpuncte,  bemSiaate 
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geleitct  nwrben;  WefeI6«  wûtbe  ft<^  alfo  rtuf  benCinfauf,  ble  aiuf^ 
bcttKt^nmg  unb  ben  aSerfmif  ju  crPteden  ^aben;  in  ieber  biefer  Sc^ 
gtc^ungen  t)erb{meit  me{)rfa(^e  Stûdfic^ten  9etrad^tung,  unbgtDat,  n>a6 
ben  erfteen  fcetriff»,  bJe  groflf,  bur(^  toen,  wle  unb  ttnmn  folc^er  flc^^ 
fc^^en  foO,  unb  ^fer  erfc^eint  e«  ald  bad  natâtlif^fle  aSer^AItnif ,  bap 
tonli  nrit  genauer  Sn^ction  ju  ))erfel^enbe  Sommtffionare  unter  t)o^ 
l^er  ^BttifftnAiifmQ  ber  anjulegenben  greffe  ber  SInfauf  ju  ^e^ 
fc^d^en  fyit,  unter  Umge^ung  ber  mentg^orbemben  ©ubmiffionen,  a(6 
6ef  u>elc^en  ber  oudgêfproc^ene  3n)ed,  ben  gu  niebrig  ^el^enben  ^(fen 
efne  ©teJgerung  ju  t)erfc^ajfen,  nid&t  erreit^t  n)frb.  Ob  man  bagegen 
JFômer  aber  fertiged  SRe^I  mit  griferem  Sort^ile  faufen  m&rbe,  bad 
^inge  wn  fpedeKen  Um^Anben  ah.  Ste^en  bem  @taate  in  getrdbe^ 
reic^en  ®egenben  eigene  SMl^len  gu®ebote,  me(d^  er  ^em^ert^en  fann, 
fo  iDirb  er  mit  griferem  Sorti^eUe  ba6  ®etreibe  felbfl  ^erma^Ien;  er 
tt>{rb,  n>ettn  gripereSSerfe  berSIrt  im  (Sigent^ume  t>on  ^rftxtten  f&^en, 
mit  biefen  âber  bad  Sermal^Ien  felbfl  ))on9lonat  guSRonat  9)ertrAge 
abfcliliepen  ober  ein  be^immted  Duantum  ®etreibe  gegen  WUf)l  au6^ 
tottfclen;  ed  fmb  biefe6  SSerl^&ltniffe,  n>e(d^e  mi)  ben  UmfMnben  be^ 
nu$t  mrben  m&ffen. 

2>ie  fc^tt)ierigfïe  grage,  wenn  ber  Sinîauf  ju  gefc^^e^en  ^be, 
(ôpt  fid^  burc^  Seflimmung  eine6  àdgemeinen  ^reifed  nicfit  (ofen; 
naâ)  bem  angegebenen  3w^d(  foK  er  bann  gefc^el^en^  menn  ber^eid 
ein  niebriger  i%  ober  fân^i(^  geboben  gu  n>erben  t)erbient;  biefer  i^ 
not&rifd^  tdatâ)  unb  (A^  fi(^  nur  bann  beurti^eiten,  n>enn  man  bie 
Synn^fc^nittdpreife  ber  (e|ten  3e{t,  etn>a  ber  (e^ten  20  Sa^re,  fuc^t. 
®o  lange  bie  f^reife  nic^t  bemerfenétDert^  unter  fctc^e  gefunfen  finb, 
fonn  ed  nic^t  rAt^Uf^  erfc^einen,  ben  SRarft  irgenb  gu  altertren,  man 
mdrbe  bie  natfirlid(|en  Ser^AItniffe  o^ne  9tot^  au6  ii^rerSal^n  reifen, 
unb  bârfle  borum  ald  ^ndp  fe^ufleOen  fein^  baf  in  berSiegel  nur 
bann  bie(Sfarf&tfe  gu  mac^en  toAren^  n>enn  bie  $re{fe  20— 25  7o  unter 
ben  2)ur4fc^n{tt  gefaOen,  unb  l^ien>on  n>ûrben  nur  bann  !lu6na^men 
gu  maâim  fifat,  menn  ber  no^nmibigfie  Sebarf  be^  SRagaginé  auf 
folc^e  SSeife  nic^t  gu  erlangen  n>Are. 

S)ie  SeikDattung  u>Al^renb  ber  Slufbenniii^rungégeit  mûrbe  burc^ 
bte9e^6rben  gu  fû^ren  fein,  n>el(^en  bieSagerrAumegufle^en,  fietoAre 
in  t>{e(en  ober  ben  meiflen  giUlen  bereite  befolbeten  Seamten  gu  ûber^ 
tragen,  unb  mfirbe  bann  einen  meiteren  Sbtfmanb  tdift  erforbem;  fie 
ifl  {eb{g(i(^  auf  bie  SUmal^me  imb  SIbgabe  ber  m^  âàffi  ^  ®t^ 
ïoiâ)t  numerirten  biffer  «ef^rAnlt.  3)ie  (Son{en)at{on  be6  Ste^M  ift 
t>ie(fa(^  ttptohii  bié  {eboc^  ^ierfiber  bie  nd^igen  (SrfalJirttngen  flberaO 
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(jemai^t  n)orben/t))ûrbe  ed  ni(^  unangemeffen  erfc^cinett,  tDenu  a\U 
ià'fyxlii)  ein  £^eti  bedâRe^fô  toiebet  erfe^imûrbe,  n)a6  um  fo  Id(^ 
gefc^el^en  {ônnte,  meçii  bie  âRnitainnagajtne,  bie  iàffdiâ)  gtô^ece 
iQuantit&ten  bebârfén,  l(^{ermit  in  Serbinbung  gebra(^t  tDûrben. 

9{ûdft(^tUcl^  b<6  aSeifaufd  n)ârbe  nur  }U  befiimmett  fem,  toann 
[Dicter  ®tatr  ju  finben  l^be,  unb  I)((t  ifl  tviebet  ber  3)iu(^f(^tttdpfe{6 
a(6  9{oTm  angunel^men.  !Î)a  imn  bie  ®etreibc)>rc{fe  felbfi  m&^rmb 
eined  Sal^red  bebeutenb  x>atiiten,  unb  auc^  ^tet  ttltbet  dn  ju  3ettiged 
(Sinmengen  in  bie  Skr^&ltniffe  bed  9tarfte6  auf  bettfetben  itac^t^eBtg 
mirfen  ntu^,  fo  ntôc^te  erfl  bann,  totm  ber  Ditrc^ft^nitt  um  minbe^ 
fienô  60  •/o  ùberfc^ritten  \%  ein  SSerfauf  einjutieten  l^aben  unb  jtwir, 
fo  n>eit  9ond  ctetrt  n>erben;  Iet){gU(^  ouf^r&fentation  berfelben^  fon^ 
aber  ma)  beat  Srmeffen  ber  f^èif^  93etma(tmtg4be^5rbe^  n>e((^e  bei 
einem  t)oraudft(^tIi(^  nur  gan}  mometttanen  €teigeQ,  toie  g.  ^.  im 
3a^r  1843  unmittelbor  t)OT  ber  bur^  regnerifc^ed  SGBettèr  t>ei3£gerten 
@mte,  unter  Umfi&nben  ben  gefammten  SRarftbebarf  becfen,  fonfi 
aber  ^auptfà(^U(^  nur  bad  Steigen  ber  ^eife  ûber  {enêd  a»aaf 
}U  l^bem  ^aben  tt>ârbe.  SRagajine  fônnen  unb  bârfen  bagegen  me 
unter  bem  fur  jle  gefe^ten  $reife  an  @tâbte  ober  9rmenMforgim8li# 
be^ôrben  SRe^I  abgeben,  fie  finb  feine  SllmofenauftaUen,  fonbemSor^ 
xaù)^tamvmn.  ©tàbtc  ober  fonfiige  ©e^ôrbcn  fônnen  flc^  bei  fold^ 
betl^eiligen^  ober  fie  mfiffen  }U  bem  fefigefe|ten  $reife  jal^Ien^  (a  feibfl 
ber  @taat  toârbe  Unterj^'iOungen  nic^t  burd^  SRagagine  leifien  bârfen, 
inbem  fonf^  bie  gange  Stec^nung  Derrûdt  nritrbe;  ané)  er  n^urbe  ben 
befiimmten  $re{^  )u  erlegen  unb  bie  aDenfaQftge  @rmâptgung  ^ieron 
an  einem  anberen  Orte  gu  "omeà^nm  ^aben. 

3>er  âîerfauf  rnAre  gu  fi^iren,  nad^bem  bie  ^retfe  unter  ienen 
93e(rag  gefaQen. 

Slriftige  ®rûnbe,  voelâ^t  gegen  bie  flniegung  )»on  S^ogoginen 
ge(tcirt)  gemac^t  toerben  fônnten,  finben  ft(|i  ^ientncl^  eben  fo  n)enig, 
ûlô  gegen  bie  Sbiefuljrbarfeirfelbli  »ebenfen  Rc^  crgeben  Bnncn^  m\à^ 
nic^t  entfemt  gu  n^eiben  oermôd^ten;  tiegt  aber  in  biefen  bod  mefent^ 
lic^iite  SRittel,  einem  SRangel  ober  ein»  QOiOftliàjîn  @tefgerung  ber 
^4}retfe  tjorgubeugen^  fo  ifi  ifia  fernei,  t»erai  ma)  mur  atë  Kebeupunct 
fiur  bie  ))o«Uegfnbe  giage,  gu  twài^meù 

3)  ber  3»»«ttg/  v^tl^tn  bie  '^oUget  dber  ^leralretr 
®inri(^tuitgen  ber  Sctatbntung  be/6  ©ctrcibcê  ju  «e^t 
ober  ©«(ftttaaren  entgegenfe^cn,  ujib  bieSefc^raKfungen. 
tm9)ette^re,  bie  mun  im  localen  uîtt  t)etmeintU(^  adgeir 
meineu  3ntereffe  tuflegen  gu  «ûffen  giault. 
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3it  te^twer  ©egfe^ung  Wlt  man  ou(^  l^eute  noc^  l^afig  genug 
an  b<r  SWefnung  fe^,  bie  ^PoUjci  mûffe  imb  fônnc  buri^  i^re  (Sin^» 
rid^huigen  ben  SBerfel^r  be^enf^en^  ntan  flimtbt  einer  ûbergro^n 
©teigenmfl  ber  ®etTdbei)retfe  tjorbeugm  ju  îônnen,  imb  etgreift  pt>lU 
.gdK(^e  SRaûfregelH;  blc  i^ren  Qmd  fletd  t)frfe^fen  muffeit/  mii  eben 
ter  SBerîe^ï  feincn  grô^rrett  Çclnb  ftat,  afô  SSef^rAnfung,  .imb  ^i)  aW* 
balb  t>on  ba,wcgtt>enbet,  w>o  cinc  fol^  cingefû^rt  n)irb,  ®o  befiel)t 
in2)rcében,  etnerOtabt,  wclc^e  bwcl)  eine  l^ôd^fl  fruc^tbare  Umgebung, 
bitrd}  bie  9lâ]^e  bed  getreibearmen  (Stggebirged,  buril)  ben  @lbfhom, 
burc^  bie  ^ier  einmûnbenben  (Sifenba^nen^  bei  ftl^r  anfe^n(id[)em  inné*' 
tcn  ©ebar^  f&t  einen  ûu^gebreiteten  ©etreibemarît  Dorjflglid^  gclei^en 
ifi,  nié^t  aBein  feinc  enflait,  tt)el(^c  nUr  entfemt  einen  \tlâ)tn  begûn* 
fîigen  Mnnte:  mon  ^àngt,  fo  unglaublic^  biefeô  mtcft  erfc^lnen  mog, 
^eute  no(^  ben  fog»  aRarftn^ifi^  au^,  M  3Bamungdietd|^en,  ba0  bei 
SReibung  fofortiger  9rtetirung  nie^t  ein  3)ritt«,  ber  nidjt  3>reôbener 
SBiirger  ijl,  unb  gur  gonfumtion  in  ber  @iabt  tan^,  einen  ^ubel 
tinkmel^me;  erji  na^bem  jener  SWarîtwifc^  gefaUen  i^,  tt>k  ber  it^* 
nifc^e  au«bru(f  befagt,  ifi  ed  cinem  Dritten  gefiattet,  gu  fûufen.  Wtan 
iP  ber  fefien  Uebergengung,  l^ierburcÇ  bie  ©tobt  ^or  l^o^rt  îpreifen  gu 
ftc^em,  aDein  auf  er  ^a^tt,  ber  nur  in  Heinen  ^|len;  mei^  nur  gum 
Seborfc  ffir  furge3eit  t>erîauft  »irb,  bringf  man  noiûrlf (^  fcin  ©etreibe 
gu  SRorfte,  unb  ber  ©ebarf  tt)irt  gum  grcfen  î^eile  in  einer  5  ©tunben 
entfemten  Heinen  ©tabt  auf  bem  bortigen  3Rarftc  erfauft.  ®o  longe 
mon  folc^e  gong  wlberftnnigc  ©ef(^r*nfungert  erl^olten  gn  mûffen  gloubt, 
n>erben  bie  $robucenten  unb  Sonfumenten  (eiben. 

SlDgemeiner  nnb  ungïeid^  fc^Ablid^er  fînb  bie  ©anwre(|)te  ber 
WtMtx,  if)  bie  !Irt  unb  SBeife,  n)ie  bad  SSermol^ien  âber^oupt  noi^ 
Stott  fbibet,  ifl  bie  ©nric^ntng  ber  5»fiï)len  ûberî|ouï)t.  *orb^3linerifa, 
»a  mon  nie  ficÇ  bemû^t  ï|ot,  in  fûnfilic^  SBeife  eingelnt  ©enoerbc 
gu  bef(|TAnfen  ober  mit  SRonopoIien  gu  t)erfe^n,  ifl  ^ier  in  einem 
httitn  èeitrttume  Qutc^a  t)orau0geeilt,  unb  er^  feit  wenigien  Ski^rtn 
beginnt  mdn  ï)ereinge(t  bemfelben  noc^gufblgen.  $eute  noi)  gloubt 
ber  îPrcbuceirt,  gum  grJften  î^ile  nur  Wttljl  tjwi  feinem  eigenen 
©etrtibe  tJirtacfen  gu  bùrfen,  er  wlD  e^  fetbfl  tjerma^Ien,  ber  »àcfer 
felbp  n)in  ^  ben  grfif  ten  Oewinn  tewal^ren,  wenn  etfelbflgeïouped 
®etreibe  lûerma^t;  unb  io^  ergiebt  ber  einfoc^e  ^Icul,  ba^  ba^ 
é)e^(  ^mO^l  M  bo^Srob,  loeld^ee  3eber  ^  ftc^  bmiten  (&ft  fet$ 
ba^  t^euerfie  i^,  n>&f|renb  bod  nottr(((^fle  aSei^&ltnifî  bobun^  ^erbei^ 
gefft^rt  Mrb,  bo^  ber  VtàfUt  ba^  @etreibe  einfaufr,  wkh  bad  m^t 
ncK^  ben  Mtfc^benen  Sorte»),  tok  beiQebatf  biefed  er^c^t,  nHeber 
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abfe^t,  ba0  auc^  bet  ©etrdbeprobucent  fdn  8rob  fattfe,  n)0  er  eé 
am  btOigflen  erl^AU.  Smt  biefed  abet  aOgemein  loirb,  mûffen  bte 
SRonopDiien  bet  aRûDet,  bie  unttatfirli^fien  Sefc^r&nhmgen,  tt>f((^e 
erfonnen  mtitn  Umm,  ijaUtn,  mûffen  bie  ^tobucenten  i^re  9}orur^ 
tiédie  ablegen^  unb  in  ^Ige  l^ien>on  tvirb  bie  Soncurrenj  fofott  1^^ 
))Otrufen,  t»a^  bet  fûn^Iic^^e  8au  ntt^t  ^rmag. 

SSenn  biefe  ^tnri(^tungen,  mie  fie  {eftt  noc^  jum  grofen  2:i(|et(e 
beftel^en,  bie  $teife  bed  Srobe^  no^tt>enbi^  f)of)n  l^oUen  mfiffen,  M 
biefe6  bet  ^aU  fein  mârbe,  n>enn  bie  ebett  ongebeuteten  Setibenmgen 
eintreten,  fo  ift  no(^  ein  leftted  Uebel  ^îer  ju  emS^nen,  ia9,  fonction 
nitt  burd^  bie  ^t,  eingekDurjeit  butd^  Sorurtl^eile  unb  mann\â)fai)t 
3ntereffen,  ml6)i  fîd^  baran  fnûpfen,  nm  fo  f(^tt>eret  ju  befeitigen 
ifl;  atô  l^iet  bie  9el^6rben  felbfi  n)efenâi(^  babei  fnflutren,  unb  bec 
Uebeqeugung  (eben^  bap  bie  \>on  i^nen  fanctionirten  ober  ergrifenen 
SRaaftegeIn  ^on  bem  mitffam^en  Srfolge  begidtet  fbib:  e6  ifl  biefeé 
bec  3nnungdgn)ang  bec  S&c&r  unb  bie  ^iecmit  loecbunbenen  9cob^ 
taren«  (§6  fann  nicÇt  in  bem  ^mit  biefec  Slb^anblung  (iegen,  bie 
®cîhtbe  fût  obet  gegen  eine  attgemeine  ®en>etbeftd^eit  einet  @tôt< 
tetung  gu  untettDetfen,  ed  foO  ^iec  nut  bet  t^otliegenbr  fpedeOe  $unct 
befpco^en,  ed  foD  nue  M  $ri)>i(egiunrô  bec  SAtfec,  mituntec  felbf) 
bet  ®tunb^ettfd^ft  gebac^t  metben,  innet^alb  eined  befUmmten^ 
!Difhift6^  a(fo  dnet  ®tabt#  obet  Sanbgemeinbe,  audf(^(ief(i(|i  badSatf^ 
gen)etbe  )U  betteiben^  unb  l^uftg  bie  Slngo^I  bet  l^ietgu  èetec^tigten 
fdbfl  3U  be^immen.  9tan  ^at  gegloubt,  unb  glaubt  ^te  noc^^  bap 
biefe  Snnungdoet^âltnifTe  fût  baé  ^ubHeum  oon  Sott^d{  feien,  baf 
neben  einet  tegelmûpigen  Stietnung  bed  ®ekDetbe6  ba6  Sludfommen 
bet  foli^ed  Settdbenben  ^intdc^enb  geft(||ett  fein  mûffe,  bap  bd  einem 
gtôfeten  JBettriebe  bie  îpteife  bifliget  gcfleOt  n>ûtben,  ait  bd  dncm 
fldneten,  bap  in  3^iten  bet  %ot^  e6  bei  biefen  Sbtdc^tungen  an  bem 
nôt^igfien  2eben6bebûtfhiffe  ni(bt  feble;  aOdn  oOe  biefe  @tfinbe^  fo 
fel^t  auc^  einjebte  betfelben  o^ne  n&^te  Sefeuc^tung  bead^tung6it>etf^ 
fc^en  mdgen,  getfatten  f&mmtlid^  in  9liâ)tt,  benn  t)ot  Sltlem  ifl  bie 
$oIi]d  eben  fo  toenig  betec^tigt,  ait  t)eti)fti(^tet,  ju  ®ttnfien  dnet 
éemetbedaffe  S3efi|ft&nrungen  ju  fancttoniten  obec  gu  bulben,  melc^, 
inbem  fie  fo((||e  begûnfiigen,  onbete  audfc^liepen  obet  Det(e$en  y  9l\tf 
monb  l^at  einen  Hnftmtd^  batouf,  bap  i^m  fein  angemeffenec  Setbienfi 
but(^  Sinti^tungen  gocanttct  'n>etbe^  meld^e  nié^t  bem  oOgemeinen 
Sefien  entfpvec^en;  b«mt  aber  ifi  t&  (ûngfi  ûbet  aOen  Qtalt  ttf)obm, 
baf  SRonopoUen,  mie  fie  auc^  ^ipen,  bem  Sottfc^tte  entgegentteten; 
ed  ip  eine  nut  gu  fid^e  aSBa^t^eit^  bap  bet  ®ef^ftft0mami  fiettf  ben 
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l^ôc^flen  SSetbien^  fuc()en  \y>\x\),  ii>enn  er  fi^  aviij  mit  emem  getin^ 
fleren  (egnûgen  fann,  imb  baraud  foigt,  baf  bet  burd^  bie  93ef^r&n^ 
fungen  auf  ifofim  be^  ^4Jublicum^  rcic^)  gworbene  S54(ïer  fein  ®e^ 
f(^dfi  nieber(egt,  fobafb  i^m  bev  ®ett>{tin  auô  bemfelbm  nac^  feinm 
S3er^&(tntffen  nic^t  me^r  angemeffen  fc^dnt  um  einen  anbeten  in  feine 
$u^tapfm  eintreten  ju  (affen.  %Xi  ber  %\j(kl,  man  finbet  aber  bei 
bem  SWcfergwetbe  in  einer  3«it/  tt)0  man  »on  aUm  ©eiten  tjomfirW 
fc^ieitef,  einen  offenbarenStiQ^anb;  man  n)itb  loergebend  einSefhreben 
fu^en^  bie  Oefen  jU  ))erbeffeim,  eine  biOigere  ^eijung^metl^obe  ftc^ 
anjueignen^  auf  eine  }U)edm&i{ge  SBer&nberung  im  9)lal[|(en  unb  im 
îîerfe^re  mit  ®eteeibe  felbfl  ï)injun)irfett}  mon  tt)irb  enblii^  »on  einet 
Spéculation  eine6  Sâcferd  im  ®rofen,  ^on  ber  Sluffud^ung  eined 
bfdigen  SRaifted  n{d)t6  l^ôren:  er  f&^(t  ftc^  in  feinen  ^ono))o{ien 
gatij  n>ol^l/  \CL,  toenn  e^  in  ber  n&c^flen  Umgebung  an  ®etreibe 
fe^It,  \jiM  er  fi(^  gerec^tfertigt,  nienn  er  biefed  ber  ^^rbe  anjeigt; 
nun  ))on  i^r  fotc^ee  ju  t)erlangen,  ober  er  b&tft  ni^t,  aber  nur  ba^ 
aiaemôt^igjie,  bi^  bie  Jîrifen  ))orûber  ftnb,  ^m  nur  in  a(tgen)ol^nter 
9equem(i4)feit  fein  ®en>erbe  mieber  fortgutreiben,  ba^  i^n  unter  bem 
®dE|u$e  ber  93el(|6rbe  reict;lic^  ni^rt^  unb  fo  trifft  i^n  nur  ein  tlm^ 
^anb/ber  i^n  au^  feiner  gewo^nten  Siu^e  bringen  fann,  bad  freoent^ 
lic^e  (Srfû^nett  dn^^  Unberec^tigten,  fld^  in  ben  ©etrieb  bed  @Mrc^ 
ht^  mifc^en  gu  n>oOen;  biefer  muf  aQe  ^&rten  bed  obrigfeitltc^en 
Sc^u^ee  erfa^ren,  unb  er  mirb  nie  ®nabe  er^aiten,  tvenn  er  nic^t 
lange  3a|)re  l)inburd^  bie  gèin^eiten  beô  ®ett)erbed  erlemt  ^at,  bad 
^ipt,  bie  3lrt  unb  9Beife^  xoit  aud  bemfelben  jum  9la(^tl^eile  bed 
$ublicumd  ber  môgUc^fl  grof e  ®en>inn  ]u  jie^en  i^* 

3)af  eine  monopolifirte  ®en)erb6genoffenf(^aft^  fei  ed  au(|)  xoixU 
lid^  im  onererbten  ®(aubeu  eined  xooiH  ermorbenen  Stec^ted,  nic^t^  in 
i^re  ®tatuten  aufhimmt,  um  ba^  ipublicum  ju  erleid^teru;  fonbeni 
nur  f{(^  gu  f^û^en  fuc^t,  ifl  eine  ganj  natûrli(f)e  Solge  be6  ÛRc 
nopoW,  unb  fo  barf  ee  benn  freilic^  nic^t  munbem,  ba#  j-  33.  bie 
abgefc^toffene  33&(fer{nnung  gu  !X)re]»ben  unter  obfigfeitlic^em  @(^uOe 
bei  Natter  •  ®trafe  i^ren  9Ritgtiebem  bad  S3erf<^f<^n  ber  ^kicaz  unter 
ber  %axt,  fei.ed  in  welc^er  SBeife  eô  tt^olle,  burd^  Bugabe,  ®ef4>enîe 
an  îDienPboten  ai.  f.  ».  tterbietet,  unb  nur  auéna^mdweife  ben  ®a^^ 
mirt^en,  9Ie^aurateur6  u.  f.  U).  bei  ber  SSeifb&derei  einen  fkdbaii 
^on  me^r  nid^c  atô  16,  fage  fec^^ge^n,  unb  xi^xi-  bem.  Srobe  ))on 
^ôc^fien^  7  0rocent  ge^ttet 

3>ie  3xiren  aber  tt>aren  ti,  bur^  melc^e  man  bem  einmat  be# 
^l^bm  Uebel  glaubte  einen  n){rffamen  •  2)amm  entgegenfeften  gu 
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fônneit;  unb  fie  finben  ^eute  noâ)  if^n  entfd^tebenflen  Sîert^dbiger, 
m((^e  in  il||iien  dnmal  baé  SRfttel  fe^en,  ter  SSiOfû^r  ber  mdtx 
entgegen  ju  tttttn,  bann  aber  ^lanim,  fie  tt>ûrben  eineit  S>amm  biU 
ben  segen  âQjtii^^e  $orbentngen  ber  $robucenten  bei  l^ô^ren  ®e^ 
treibe))reifen.  9ta6)  bem,  toad  oben  fat  SeaielE^ung  auf  (e^tere  gefagt 
n)urbe,  {ônnen  !£<uren  nie  auf  folc^  mefentHc^  influften,  unb  tt)i|I 
^  man  biefe^  enei(^en,  fo  erfc^eint  bie  9Raaf regel  im  $rinci)}e  eine 

eben  fo  unpolitifc^e  a(d  ungetec^te,  fofern  man  nic^t  burc^  l^ô^ere 
Saren  bei  niebtigen  $reifen  folc^e  ju  ^ben  fuc^t;  aOein  ganj  abge^ 
ftl^en  hi€t,'oon  bet  mO^lU^tit  unb  miUd)Uit  fold^er  Zam,  fo  faU 
[en  fie  )>on  fefbfi  wtq,  mil  fie  nie  ric^tig  gefieQt  n>erben  finneU;  unb 

i  if)  biefeé  emiefen,  fo  "otHimn  fie  ^on  felbfi  aUen  $a(t;  biefet  9e« 

^f  n)ei«  ifi  lelc^t  ju  fû^ren* 

l  3)ie  gactoren,  nac^  mlâ)în  îin  gemlffe^  Oebfttfe  tatiit  vwrben 

^\  foQ;  biiben  bad  ®etrdbe  ober  SRe^I  unb  bie  $robuction9{ef)en. 

!X)a  man  in  2)eutfci^(anb  }ut  2^it  noc^  n>enig  efaien  auégebil^ 
beten  ^nbel  mit  ^e^I  fennt,  fo  mu^  ber  9Bert^  bed  ®etre{be«  ben 
îaren  ju  ®runbe  gelegt  n>erben;  ber  9Serîel(|r  mit  folc^em  wirb  aber 
fa^  itberaQ  nod^  nac^  bem  "Sida^,  nic^t  nadj}  bem  ^e^^ic^te  betrie^ 
beU;  man  nimmt  n^igfiend;  fo  n>dt  befannt;  fa^  bur%dngig  ben 
^reid  be«  ©etreibee  jur  ®ranb(age  fur  bie  3:are;  unb  fuc^t  biefen 
auf  ben  nhé^tn  aSfirften,  fur  3)reêben  j.  ©/\)on  bémjenigen  einer 
nal^enStabt,  fe^jufleQen;  ba  man  aber  ben  rdatit>en  Sffiert^  bed  ®e^ 
treibed  nic^  fennt  ober  ermitteit,  fo  fuc^t  man  fld^  dnen  SRittelpreid 
gu  bilben,  unb  bege^t  i^ier  ben  er^en  Sérier,  ba  in  ber  Slegel  bie 
*Prdfe  um  6  îPïocent  unb  mc^r  variiren,  tt)eH6  jttwr  in  golge  ber 
.  '  natûrlic^n  ©d^anfungen,  n>el^e  fi(^  ùber^auj^t  ergeben  mûffen, 
I)au))tfâd^li<^  aber  ber  t)erfd^iebeneii£lua(it&t  ber  SSoare  n)egen^  n)% 
renb  bie  aMfferenj  beé  SSert^e  um  20  ^rorent  unb  mebr  Mriiren 
fann.  Snbem  mcm  nun  nic^t  ben  affittelprei^  na^  g{eic|er  CuaiilAl 
fui^t,  t>erliert  mon  ben  erfieit  9ln^a(t;  e^  finb  aber  bd  gefi^eONing 
be6  9a(t^ert^«  M  ©etrdbed  eine  SJTenge  ^unde  au  berûtffii^tigen, 
wel^e  bie^olijeibel^rbe  nie  beurt^lien  fonu;  unb  bie  t>on  entfc^iebenem 
einflttfîe  fmb:  eé  ifl  i^or  ilOem  bad  fpeeif^i^  (Smiàt,  n>etc|e^  ben 
SBert^  fe^r  bebeutenb  af)ô\)t,  e*  ifj  bie  ©itttruiift  bee  Salure*  "om 
n>efent(i(^  (Sinfluffe  auf  bie  SJte^iergiebigMt,  e^  ifl  ber  Ooben,  bie 
iDfingungdtDdfe;  bie  8age  bee  9elU^  mû)  bcf  ^t)e  unb  ber  ^im^ 
metôgegenb  t>on  grôftem  Selang,  ed  giebt  Me  3^ii  ^b  ber  t>n  ber 
Sagerung,  bie  $Ut  tmb  SBilfe  be»  Xcan^pmM,  ob  ju  SBoffer  ober 
JU  Sanbe,  bie  t^or^ergegan^ene  melfr  ^d$;te  ober  trodene  SBMerung 


Digitized  by 


Google 


87_ 

ben  aOergwic^tigften^omimt  bei  ©eurt^ctlung  bed  aRe^U  unb  S3«cf^ 
tunt^eô  ûb.  Sltte  bicfe  UmWnbc  toerten  bon  bem  ©ad^t^erflSnbigm 
bei  bem  aittfaufe  ewogen,  bk  ÎSorbel^ôrbe  muf  fîc  aufer  Sered^nung 
lûffen;  ibr^werben  b(e  fogmannten  SJliltelprdfe  gcbotm,  imb  biefe,  ob^ 
fcÇon  fie  nie  einen  9toxm  btlben  fônnen^  merben  benu^t^  um  eine 
fold^e  au^u{}eOen.  !Da  btefetbe  abec  nic^t  e{nma(  erfA^,  ob  1  ober 
1000  Sdjejfel  gu  einem  bejiimtnten,  f)ià)fiîn  ober  niebrfgften  ^xti^t 
\>ctfauft  werben,  fo  liegt  e«  femer  auf  ber  ^mb,  baf  bic  ©ârfer 
bur^  S3en>jfl{gung  eineô  untjer^ftltnifmàpig  ï)o^en  îpreifeô  fur  einen 
Heinen  $oflen  auf  bem  fStarfle,  mlâ^^t  bte  Xoh  normirt^  btefe  na6) 
Selieben  fe^Ken  fdnnen. 

3He  atteite  «ufgabe  bec  5PoIijei  bleibt,  ben  aSel^toert^  be«  ®e^ 
treibe^  fef^u^en,  unb  ^ier  ftè^t  berfelbe  ouf  bie  glei^e  ë(^n)ierig< 
fett;  benn  ni^t  aOein^  baf  fid^  J^ierûber,  naâ)  bem  fo  d>m  ®efagten, 
eine  adgemetne  9torm  nic^t  feflfiellen  là^t,  baf  n)en{gflen6  nie^  auc^ 
nut  mit  annd^embet  @ià)tïf)titf  ber  ^JRel^Igel^ait  bed  ber  Sore  lu 
®mnbe  gelegten  ®etreibed  ongenbmmen  n)erben  fann^  fo  tjl  i^r  ni^t 
etnmd  ein  9Ntte(  geboten,  ben  9ReI)In>ert^  bed  ®etreibed  lennen  gu 
lemen.  ffîoOte  man  l^ierûber  gu  irgimb  gu))erUffigen  SiefuUaten  ge^ 
longen,  fo  mûrben  befonbere  SDMl^Ien  in  Siegie  genommen  n>erben 
mûffen,  benn  ed  ^aben  bie  tnrifac^pien  SSetfuc^e  gele^rt,  baf  man  auf 
bem  SSege  ber  @ingie^ung  t^on  $rit)atmitt^ei(ungen  mit  gu  ben  oQer^ 
greOften  9Siberf))r&^  grfongt. 

ïDod^  eirnnai  angenommen,  mâ^  btefed  ^inbemif  laffe  {id^  be# 
feitigen,  e^  laffe  flc^  fe^fieBen,  ®etreibe  »on  einem  fefhn  ft^cifif^^en 
®e»ià}it  ergebe  ein  be^mmted  JDuonhtm  an  SRe^I;  fo  mftrbe  man 
oucf)  i^ierburc^  nur  um  SQenigee  n)etter  gefommen  fein;  man  mâfte 
bann  auc^  bie  9Rttte(  in  ber  ^anb  ^ben,  barûber  gu  nnic^en^  baf 
iDirflidS)  biefeê  JDuantum  We^l  au(^  auégema^len  n)erbe^  ni(^t  ein 
grôfete^,  berai  ber  SBàder,  welc^er  6  ober  8*/e  SWel^I,  wejui  aud^  t)on 
geringerer  OualitAt,  mel^r  gdge,  M  bie  $oligei  beflimnite,  tourbe  fo^^ 
fort  aile  9lorm  n)ieber  umftof en. 

-Sorauégefe^tober,  baf,  wad nimmermel^t  gu  ergielen  i%  toiâlid) 
SRe^l  t>pn  einem  normalen  SOert^e  au6  bec  9Rû^le  ginge,  fo  mûfte 
bie  $o({gei  fic^  boc^  fofort  toiehtx  Don  aden  6tûtt)uncten  berlaffen 
felb^;  toenn  il^r  ni^t  bie  ©orantie  geboten  ttârbe,  bog  biefed  au(^ 
gu  bem  ®ebA(fe  "ùtmtntïet  tt)erbe ,  hù»  mâf  ber  Xare  bamu6  beititet 
koerben  foO,  unb  ba  ^ier  jebe  (Sontcote  n)egf&Bt,  ba  ber  SMer  bie 
t)erf(^iebenen  @orten  bed  9Re{)l6  berfeCben  ®etreibeart  ^ber  fi>l(^» 
bon  berf(^iebenem  ®etreibe  mi\âft,  n>ie  er  ed  fur  gut  finbet^  fo  fann 


Digitized  by 


Google 


28 

gtoat  tint  Zaxt  auf  bem  Rapière  gan}  xiâjtXQ  ^t^tn,  ob  ba^  ®tbàd 
<rter  mi)  bercn  écfHmmungm  fjeltefert  xoitb,  boô  Ifi  @aâ)t  bcô 
93&(fer^,  bm  um  fo.nxniger  eine  Se^ôrbe  ûbemac^en  fann,  atô  ntan 
jn>ar  bie  JQuaItt&t  M  (Stiàit^  Don  9Re^I  einer  ©etreibeart  nac^ 
bem  Sluge  beurt^eilcn,  nie  aber  quantitath)  jtt  befUmmen  "otxmaQ,  in 
mlditm  aSerl^Itniffe  bie  t^erfc^tebenen  @orten  ))on  SRe^l  t>em)enbei 
n)urben}  atô  mon  )tDar  etfennt,  wo  ^e&l  t)on  anbeten  ©etteibeorten 
beigemif(^t  ifi,  be)i  93en)ei0  aber^  in  mlâ)tm  ^kaaft  biefed  gefc^e^en, 
nie  }u  fû^ren  iDermag. 

93e{annt  ifi  nun  aber,  baf  bie  S&cfer,  mel^e  SBe^enlne^l  in 
grô^crer  SWenge  tjerorbeiten,  ba6  geringere  f&mmûit^  imter  ba6  foge* 
ncmntc  Sloggenbrob  t)ew)enben;  befonnt,  baf  fte®fbfen>f  ober®erPen^ 
mel^l  banuUer  Derbaden,  fobatb  folc^ed  im  ^^reifr  fic^  irgenb  gûnfHger 
geftallet;  befannt  enbUd);  baf  man  ))on  bemfelben  ober  ))on  iDerf(^ie^ 
benen  Sârfern  balb  bejfereô,  balD  geringere^  ©rob  er^ilt. 

3)ie  îpolijeibebôrb'e  fieUt  nun  attet  biefer  unbefîegbaren  ®c^n>ie* 
rtgfeiten  ungeac^tet  gn)ar  bieS^oren  fe^,  abei  feinedn)ege0,  toit  fie  ber 
Ueberjeugung  i^,  gu  ®unfien  beô  5Publicumô,  fonbem  ber  SAcfer, 
wtld)t  aOein  ben  @en)inn  von  benfelben  gie^en;  benn  fo  lange. fol(||e 
il^nen  befonberô  gùnjiig  fie^en,  mÔgen  fîe  jtt)ar  baô  Srob  in  einem 
amtdliemben  SSert^e  liefem,  fobatb  fie  aber  ben  ®ef^&^6gen)imt, 
tûtlâ)tn  fie  gie^en  ju  mfiffen  glauben,  Jti^t  ergielen,  if}  ni^td  natàr^ 
(ic^er;  al6  bag  bem  $ub(tcum  geringere^  Srob  ober  fonfHged  ©ebâcf 
geliefertn)irb;  ed  er^ebt  bann  bie  gongeSnnung  gemeinf(^aft(i(^  einen 
©d^rei  n)egen  SSerle^ung,  bie  ^oltjei  mirb  nac^fic^tig,  unb  bad 
^uMicum,  ïotl^tm  e6  an  einem  SSertreter  ganj  ^tf)U,  ba  9{iemanb 
gern  alô  3)enunciant  auftritt;  t^  troj  aOen  îEaren  ber  aBifllû^r  ber 
Sâcfer  prei6gegeben.  2)ai  bi^ed  gegriinbet  ip,  bafûr  fann  ber  ïbt* 
weiô  fïûnbli^i  bur^  mtwiberlegbare  î^atfac^en  gcpi^rt  mvhtn  ;  ee 
ftnb  me^rfac^e  (Srôrterungen  barûber  angefiettt  tt)orben,  tt)ie  ber  iPrei6 
bed  Srobeé  in  St&bten  nac^  ber  Zaxt  "otxbadm  fidS)  }u  bemienigen 
auf  bem  Sanbe,  n>o  line  fold^e  nic^t  beflanb,  bemungeaii^tet  aber  eine 
bebeutenbe  Sonfumtion  €tatt  fanb;  fi^  ntif^altt,  unb  fiberad  jeigt  ed 
ftd^,  ba^  ber  le^tere  niebrtger,  bap  bie  (Soncurrenj  m&t^tig  genug 
tDar,  folc^en  im  Wioeau  mit  bem  ©etreibepreife  ju  er^alten,  unb  ^Sttc 
man  einen  S^^fel  l^ierûber,  fo  tomU  ber  oben  angegebene  Stabatt 
t)on  16  unb  refp.  7  ^^^rocent,  n>e((^er  bei  SSeifmaaren  l^uftg  auf 
25  $rocent  ^etgt;  biefed  bartl^,  unb  biefer  Slabatt  mirb  bemiUigt, 
wo  ba6  Sapital  in  ai)t  S^gen  fp&tef}en6  mieber  umgefe^t  n>irb. 

2)ie  gabritationôfofien  t)on  1  ©d;effel  Sîoggen  betragen  g.  ©, 
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in  2)reôbeu  ûber  28  9îgr.  naé)  ber  îare;  in  Ut  ©ortrcffli^  \>tt\viaU 
tettn  WlMxi&iîXîi  beret^nen  fic^  biefelben  auf  ^ôc^flend  8  31qx,, 
mh  \)m  tDirb  M^  mit  $lu6na^me  bcd  Sofale  bereil^net;  ed  ergiebt 
fic^  ûber  felbft  bei  bem  (£i)mmi«brobe  no(^  ein  fel^r  anfc^nllc^er  Uc* 
betft^uf  an  ©rob,  n)cnn  baô  SBer^filtaif  t)on  Sîe^l  ju  Srob  tt>ie 
3  :  4  bcrcc^net  n«rb. 

Sei  ge^eOung  il^ret  3:aren  bat  bte  $o(ijei  enbli^  bte  $abri^ 
fationefofien  gu  bmc^ncnj  fie  ttpt  aber  ^ierbci  bic  ©nmblagen  einer 
môglic^fi  biOigen  unb  t)oafommenm  gabrifation:  Sntenigeng,  <Sa))ita( 
unb  3:^&tigfeit  unbentcffic^tigt;  unb  mup  t^,  n>ei(  fie  ^ter^r  einen 
3Raapflab  niâ^t  \)ati  fit  toiU  nac^  ber  Stict^e  bee  iccaH,  nac^  bem 
So^n  ber  ®e^ûlfen  unb  Sel^rlinge,  nac^  bem  $reife  M  i^o<ge6  einen 
aOgemetnen  Sabrifation^preid  feftfieUen,  I&pt  aber  unem^ogcn,  bap  m 
SRiet^Iofal  im  ge^nfad^en  $re{fe  einee  anberen  relatif  ba6  bifltgfie 
fein  fann,  baf  mer  f&nf®e^ûlfen  bef(^âfiigt,  einen  meit  gr5feren®e^ 
mintt  gie^t,  aie  tt)er  eine6  eingigen  fic^  bebient^  baf  etn  Dfen,  in  n)el(^em 
gel^n  ®eb&(fe  geferttgt  mtttn,  ungleid^  n)entger  ^eigungtmaterial  be^ 
barf,  aW  berienige,  ber  nur  plr  eine*  tdgKc^  angel^efgt  wirb. 

9lu0  aQem  2)tefem  folgt,  bap  Srobtaren  unmôglt^  ftnb  unb 
fc^on  au6  biefem  ®runbe  faQen  mAffen,  unb  fie  faOen  in  ber  SSirf^ 
lic^leit  ilberaC  in  ber  ^iit,  wofie  \iâ)  U\o&\)xtn  foflten,  bei  SBaffer^ 
mangel  ober  !£l^urung,  n)o  man  fie  meiflen^  fudpcntirt;  um  ben 
Sebarf  gu  becfen,  meil  bte  prmilegirten  S&der  ed  bann  niift  in 
il^rem  Sntereffe  finben,  fol^en  gu  befriebigen,  meil  man  fic^  ûbergeugt 
l^at,  txn^  bie  (Soncurreng  bie  biDigfien  îÇreife  l^ert)orruft.  9îur  burd^ 
biefe  fann  ba6  ®en>erbe  auf  eine  ^ô^ere  @tufe  ber  93en)oafommnung 
gebrac^t,  nur  burc^  fie  ber  Unteme^mung^geifi  ^tmât  unb  gefr&fiigt 
n>erben;  unb  n)enn  auc^  in  bem  9Bettfampfe  SRanc^e  unterliegen,  fo 
ifi  biefee  bei  iebem  freten  ®en)erbe  nic^t  anberd;  ba^  ^ublicum,  unb 
btefed  allein  t)erbient  tierbei  Serftcffic^tigung,  letbet  ^terunter  nid^t* 

SBenn  l^iemac^  bie  ^^oligei  nur  ba  i^re  XI^Atigfeit  foU  eintreten 
laffen,  too  fie  k^irHic^  t)on  9{u|^en  unb  (Sinflup  ifi,  fo  ifl  fol^e  au^ 
im  t)ornegenben  gaOe  nic^t  audgef^loffen:  fie  foU  bafdr  forgen,  ba^ 
ber  S&(fer  ober  9robt)erf&ufer  fetner  9Baare  ein  befHmmted  ^eiâ)tn 
aufbrû(fe,  baf  er  fie  nur  nadS)  etnem  fefien  ®en)i(^te  audbatfe,  bap  fie 
biefee  ®en)i^t  tûixtUé^  \)aU,  unb  3ebem  ®elegen^eit 'gegeben  mrbe, 
fid)  fofort  ^ieroon  gu  ûbergeugen;  fie  foQ  barauf  fel^en,  bap  ba6  Srob 
t>o(If}Anbig  audgeba(fen«  bap  folc^ed  nur  «)5aig  au6gefu^It;  unb  nic^t 
attein  gang  frifc^,  fonbem  au^  "oom  vorl^ergegangenen  stage  gebacfen, 
t)erfauft  werbe;  fie  fofl  nid^t  attein  bie  feJbfigefeftten  ?Preife  ber-9Mrfer, 
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fonbem  aud^  bie  gegen  folc^e  mQîn  (Sontra^entionot  erfanntm  @tt(u 
fen  »erôffentIf(Çcn;  fie  foH  t>t>n  3*  ê^  3«t  bur^^  ©a(^\>er^anW8c* 
ben  triatiioen  WittU^  M  Srobed  ))arf(^iebenec  SSerf&ufer  ^rûfoi  imb 
bad  Stefultat  ebfnfaB  befotmt  mac^en*  2)tefed  t^  1er  SBirfung^^ 
ttti^,  in  mld^m  fie  tDol^lt^&Hg  im  Sntereffe  bed  $ub(icumé  ^anbelh 
fatrn  unb  t]»irb.  SIDein  fireie  Soncurreiij  fûttn  imter  bem  é^^nge 
ber  ânnungen  ni(^t  gebei^en,  ^  tinrb  idrfungdiod,  fie  giebt  ba^ 
$ub(icum  bef  Sot))OTaHmt  ber  ^àdtx  ^ti&,  meim  bie  (e^teren  bad 
^rtoitegium  be^au))ten,  i^re  3<^(  ju  befc^rûnfen,  il|)r  ®ett>etbe  itmer^ 
^Ib  eined  be^imuiten  $e}it{d  oudfc^lieplic^  gu  betreibett. 

SRag  mon  barum  oud^  foitfi  ba9  Snnungdmefen  beibel^olten  tooUm, 
bod  9)toiii>t>^  imtp  unter  dUen  Itmfi&iiben  faUen^  foU  ber  3^<f  et^ 
reic^t  werben. 

2)re«ben,  Im  2)cccmbfr  1846. 

Sleuttfïig. 


3>rurt  \>cn  3.  35.  J&irf^fcU  in  «e^nig. 
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Jen  ,!g)anbeWfammern  îDeutfc^lanbô,  alô  bcn  gecignetpcn  ?)flc8crn  unb 
gôrberern  bcr  ©tatijiif,  feicn  bic  folgcuben  SSorfc^ldge  ju  gencigtcr 
aSca^tung  angelegcntU^  emj>fo^Icn. 

»re«Iatt,  gnfirj  1859. 
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îDap  c6  fur  bic  SSolfôn>trtlS)f(^ûft  t>on  groÇcr  SBtd^tigfett  fet,  bcn  Um^ 
fang  btx^mitlèi  unb  Scrtel^rôbemegung  unb  bcr  SBcrbrau^ôs  unb  Ser^ 
jeï>r9gcgenjidnbc  im  8anbe  ju  fenneti;  ijl  ûttgcmein  ancrfannt. 

3nfeltdnber  unb  Oetne  ©taaten,  wcl^e  ft^  in  Sofgc  i^rer  fiuperen 
©fitaltung  in  bcr  8age  bcfinbcn,  auf  ni^t  fc^mterigem  SBegc  cinc  Contrôle 
ùber  bic  tm  unb  auôgc][>enben  ©iitermûfîcn  gu  geroinncn,  loermôgen  fi^ 
in  ben  a3eft^  cincr  ooKftdnbigcn  iÊ)anbclôî  unb  SSertc^rôjîatijii?  mit  Slufs 
noenbung  nt(^t  ju  bcbeutenber  ^ojîcn  ju  fe^en,  mlijc  bie  ^ontrolirung 
ber  im  îanbc  «erfebrcnben  ©iitermaffen  crforbcrt 

gûjî  ûberaU  ijl  inbe§  nur  auf  @r(angung  bcr  ©tatijii!  bcô  auôs 
tDfirtigcn  ^anbtli  bcfonbcrcr  SBcrtlj)  gcfcftt  unb  nur  Icfttcre  bcjûgli^ 
ber  ®nfu^r,  8lu8ful^r  unb  5)urc^fu^r  ber  SBaaren  angclcgt  o})m  bap  beô 
ittuer  en,  »on  Ort  ju  Ort  ftc!b  bcwegcnben  ^anbclôtjcrfcl^rô  gcba^t  wdre. 

îlimmt  an^  bci  bcv  gcgcnmdrtigcn  Sluôbilbung  ber  93erfc^r6tt)cgc  ber 
internationale  Serf cl^r  not^roenbiger SBeifc  cine Dicl ^ôl^crc ©telle  ein, 
cld  bei  ben  frû^cr  mangell^ften  SBcrîe^rômegcn  ober  gar  ju  bcn  Sciten 
Slbam  @mit^§,  roeld^er  no(]^  im  le^ten  SSicrtel  beô  t)origen  3a^r^unbertô 
gegen  bie  t)om>altcttbe  SlbgCtterei  fiir  bcn  auômfirtigcn  ^anbet  fcine 
gl&njcnben  Scmeifc  ûbcr  bic  ungemeine  SSebeutung  bcô  inncrcn  ^ans 
belôtocrïcl&rô,  im  SSerglci^e  gu  ben  bûnnen  ïabenjîrfingcn  bcô  interna^ 
tionalcn  auôtaufd^ea ,  auô  bcr  SBirflic^fcit  f^ôpftc,  fo  ûbertrifft  bod^ 
ma)  ^  eu t c  ber  i n n cr c  ^anbcl  unb  Scrfcl^r  cineô  èanbcô  bcn  au ô »  drs 
tigen  bci  SBcitem  unb  ift  fur  baô  ïanb  in  mannigfad^er  SScgic^ung  t)on 
grôpcrer  Sebcutung,  olô  tcfttcrcr.  S)af)îx  wdre  c8  bcfremblid^,  bap  biefe 
©tati^î  fo  n>cnig  S3crû(îfl(^Kgung  au^  in  benjcnigcn  ©taatcn  pnbct, 
wele^c  ber  ©tatifti!  im  SlÛgemcinen  t)otte  Sebeutung  gugejie^cn,  wcnn 
bicfe  î^atfai^e  nic^t  in  folgcnbcn  Urfaii^cn  @rîldrung  fdnbe. 
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3imd(i^il  bftrfte  bie  aSegriptjeTOtrrunfl,  mlijt  in  Sejug  auf  bic 
,!Ê)anï>el8bilanî  biô  in  bie  ncucjie  3ett  ^errf^enb  t)erblteben  iji,  bûju 
bcflimint  })ahîn,  tjorgugdweifc  in  bcr  jîatijlif^en  ^ontroHrung  bc9 
SBaarenîCginîunb  Sluôgangô  ®enûge  gu  flnben.  2)enn  no(]^ immer 
trcffen  mx  baô  Urt^eil  bercit,  3una^me  bcr  Slugfubr  unb  SlbnalS^mc  ber 
einfu^r  cinca  Sanbeô  alô  cin  giinjitgcô  ^anbelôrefultat  ju  betrac^tcn,  ^ins 
gegcn  Slbna^me  ber  3lu8fii^r  unb  3»na^me  ber  ©infu^r  mit  ber  Sejeid^s 
nung  einer  ungfmftigen  ipanbelôbilanj  ju  beïegen.  5)ie(e  einfeitigc  Sln= 
f^ammg  nun,  welii^er  not^wenbiger  SBeife  eine  Unterfd^d^ung  beft 
innercn  ^anbetô  unb  SSerîe^rô  ju  ®runbe  liegt,  mu§te  ani)  jur  Ser= 
na^ldfftgung  ber  ben  le^teren  betreffenben  ©tatifiif  t)erleiten. 

Cerner  aber  jtellten  jt^  ber  Contrôle  ber  inneren  S3erfe^r8t)erlS)fittniffc 
@^n)ierigîeiten  \>a\>\\xâ)  entgegen,  bap  eine  iibermdpige  Slnjaif^l  t)on 
Slrbeitôtrdften  jur  Slufjeid^nung  an  ben  ©c^ranfen  ber  @tabt=  unb  fonjliî 
gen  SBejirîe  erforberli^  gemefen  tpdre,  um  ben  auf  ben  ?anbî  unb  SBaffcr^ 
fkapen  fid^  loon  Ort  ju  Ort  bewegenben  @iitert>erfe^r  einer  auetdngïid^en 
Contrôle  ju  unterjie^en. 

©iefe  @^tt>ierigîetten  f(^tenen  jl^  na^  ^erjiellungber  ©ifens 
ba^nen  xxoi)  burd)  benUm^anb  na^t^eiliger  gejîaltet  ju^aben,  ba^  ber 
grôpte  St^eil  berjenigen  SSerfe^rômaffen,  n>el^e  bidtang  bie  ^mbifnli^t 
îanbfîrage  belebt  l^atten,  auf  ben  @(^tenenn>egen  Serfenbung  fanbm, 
mit^in  ber  an  ben  ©d^ranfen  ber  fldbtif^en  unb  fonjîigen  S3ejirîe  biô  ba^in 
tttôglic^en  Contrôle  nunme^r  entjogen  waren. 

2)ie8  bûrften  bie  roefentlid^jien  ®rûnbe  fein,  au8  welc^en  fon>ol^l  im 
3oHt)ereina(Sauc^in£)ejierrei(^fajlnurber©tatijliîbeôSBaaren5 
©ingangd,  2lu8gang8unbîDur^gang6befonbereBerûcîjl(]^tiguttô 
gewibmet  mirb. 

®o  ijiin  ben  SolltJereinôjiaaten  unter  ber  aSejeid^ung  ^^oms 
nterjialsStatiftiî"  bie  SBaarenbewegung,  foweit  le^tere  bie  einge^enben, 
auôge(?enben  unb  burd^gel^enben  SSBaaren  betrifft,  in  btm  ©entraUSureau 
be8  3ollioerein8  frit  Segritnbuug  be8  (e^teren  bearbeitet  unb  fobann  fur  bic 
rinjelnen  bem  3ottt)errfnc  ange^ôrenben  @taaten  nu^bar  gemadf^t  tt)ors 
ben.  2lu^  fmb  fur  biefe-fonimerjiellen  Sfla(i^tt)rifungen  mit  Scginn  be8 
3a(?re8  1858  roefentlici^  t>erbeffembe  llnorbnungen  getroffen  worben, 
welt^e  in  ^olge  ber  grôperen  Sluôbcl^nung  beô  3«>ttt)errfnô  unb  in  Solgc 
gtei^jeitiger  3lu6bi(bung  loielfritiger  ^anbel8bejie|>ungen  bea  aSerrina^ 
fanbea  ju  ben  Sla^barjiaaten  unb  gu  ben  wid^tigeren  ][>anbeltrribenbcn 
9lationen  ûber^aupt,  fowie  aud^  ingolge  ber  aSerme^rung  t)on3oHdmtem, 
^anbeiafhaÇen  unb  \>\xxi)  a3ert)ielffi(tigung  ber  SBerfe^ragegenfldnbc 
not^tt)enbig  erf(^ienen. 
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Sluperbem  fû][>rtc  in  bm  BoHoeremôiiaaten  baô  fi8falif(!^e  ©teuerintets 
cffe  jur  jtatijitf<i^en  ^ontrolirung  t)crfd)ict)ener,  tm  Sanbe  fcttjî  etjcugter 
aScrbrau^Ôs  unb  aSerje^rôgegcnjtfinbe,  dlô  ba  flnb:  SBein,  S3ler,  SSrannt? 
loein,  îabaî,  aRcl[^l  unb  fd^la^tjicucrpflic^tiflc  ©egenjîfinbe  u.  a. 

S)a8  ftcfammtc,  fur  bie  t>or]&in  bcîci<]^nctctt  3tt>e<îc  gewonncne,  SKote^ 
tiûl  bifut  aumeiji  fiMalifci^en  Sntercffen  bcô  3ollt>erein0  unb  pnbet  jwar 
auferbem  aud)  eine  nûftU^c  aScrmenbung,  geujdl^^rt  aber  îein  irgenb 
ijoUjtdubigeô  Silb  t)on  bem  Umfange  bcr  tm  Bolfiocrcitt  fclbji,  ober 
in  cincm  ber  i^m  anflc^6renbcn@taateu  looc  fi^  gel^enben  ©ûterbcwcgung, 
fclbft  u)cnn  btc  ©tattftif  bcr  auf  cinjclnen  SScrîcl^rôjhûlcn  ^icr  unb  ba  jur 
Slttfteid^nung  gctangenben  SBaarenbnDegunfl  mit  ju  îRat^c  gejogcn  mirb. 
ÎDetitt  eô  crmangelt  bem  ®anjcn  bic  Slngabe  beô  grôpten  è^etleô  bcô 
inneren  ^anbelS,  bcr  ^6)  inncr^alb  bc0  eigencn  8anbcô  ttoUgie][>t. 

@9  bûrftc  abcr  bie  ^enntni^  "fyitvoon  unb  m)n  bem  ôrtlici^cn  aScrblcibcn 
ber  ©egen^ûnbe  bed  ^anbetet)crtc][>r8  auô  monniflfac^cn  ©riinben  cinc 
^ià)^  erf})ricp(i(^e  fcin.  9li(^t  nur,  baÇ  inx^  bicfc  ^enntnip  ber  ôrtli^e 
aSebarf  ermeffen  unb  gercflelt  toixb,  xooimà)  ebcnfo  fiir  bcn  ^onfumcnten, 
alô  fftr  ben  ?)robuîcntcn  unb  ^anbeltreibcnben  cin  fld^erer  Sln^alt  bcjûg* 
li(!&  ber  îîerforgung  mit  Serbrauc^ôs  unb  aScrîcl^irÔflcgcniidnben  crlangt 
mûrbc,  fonbem  eô  erreid^t  anS)  bie  @taatôt)ertt>altung  in  bie  ^Itunoers 
^4ltniffe  unb  Sebûrfniffe  jebeô  «anbeôt^eilJ  einen  tieferen  @inblid,  al8  eô 
foîtjl  jtt  ermôgli^en  nxir. 

Sûr  as er (in  eine  geflfîeltung  be8  Umfangô  ber  (Sim  unb  Slbfu^ 
jtatijHfc!^  JU  ge»innen,  mirb  fo  eben  t)orbereitet  Sluf  ben  wieberl^olten 
Slntrag  beô  bortigen  Sleltejienî^oHegiumS  ber^aufmannf^aft:  bieSRit^ 
toirlung  ber  SSc^^ôrben  fiir  biefe  Contrôle  beô  fonfmfinnifc^en  SSerfel^ira 
eintreten  ju  laffen,  ][>at  baô  î.  ^anbelôîÇIRinijlerium  gegenwdrtig  bie  ents 
fprec^enbe  Sufage  ît\i)tx\t,  unb  fmb  baï^er  ni^t  nur  bie  ©ifenba^n^aSers 
wûltungen  unb  ©teuerbe^ôrben,  fonbem  au(!^  bie  fonjiigen  reffortmdpigen 
aSeamten  mit  8lntt>eifung  ba^in  t)erfe^en  n>orben,  atte  bieienigen  gejis 
ftettungen  ju  treffen,  mlâ)t  iiber  bie  ^m  unb  W>^\)x  aSerlinô  îData 
an  bie  ^anb  ju  geben  geeignet  erfd^einen,  unb  bem  Sleltejiens^oïlegium 
baa  aftejaltat  biefer  ^ejijîeUungen  in  geeigneter  SBeife  mitjutl^eilen. 

(Sine  fiir  ^totdt  biefer  2lrt  ouôrei^enbe  ©tatijiif  mirb  nur  ju  geminnen 
fein,  werni  bie  gefammte  ®iiterbett>egung  beô  8anbe0  îontroHrt 
VDXtb,  glei(]&t)iel  ob  ber  Sxandpoxt  auf  ?ûnb=  obcr  aSafferjtrafen 
t>or  fi^  gel^t  eô  iT)irb  fona^  èinful^^r  unb  2luÔful)r  jebeô  Ôrteô  ju  tjer^ 
jeid^nen  unb  alôbann  ouô  ber  am  lefcteren  t)crbleibenben  ©iitermaffe 
ein  ®(^lu§  ûuf  ben  ©ebarf  ber  Crie  ju  folgem  môglici^  fein. 

SBenn  ^ierbei  bie  bereitô  t)or^er  erwdl^nte  f(!^weinbore  ©(i^tt>ierigleit 
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ctttgegctt  tritt,  baf  ftd^  bie  Ucbewad^ung  bcô  SSerfc^rÔ  bm  an  bcn  S^or^ 
fd^ranîen  ber  Ortc  gu  anbcren  S^erfcn  aufgejlcHten  ojntliii^  Ctgouen 
ctttiie][>t,  weil  ber  grôgte  îl^eil  bcr  ©ûterbewcgung  ben  eifcnboi^^nen  jus 
fîel,  fo  tfl  btefe  ©^mierigfcit  cben  nur  fc^ctnbar,  inbcm  gerabc  bic 
eifcnba^ncu  jt^  in  Soïge  bcr  etgcnt^ûmlic^cn  Slbfcrtigungâweifc  bcr 
graci^tenittberïagcbepnben,  au8  i^ren  auf  ben  Sa^nflationcn 
8cfû^rtenSû(^ern  auôrci^enbc 3luaîunft  ûber bcnSSerîc^r 
ttcfern  ju  fônncn. 

@d  wirb  bteô  um  fo  lcid)ter  ffir  bic  ©efammt^cit  bcr  ®ifcnba][>nn)cgc 
gtt  crjidcn  fein,  aW  bcreita  gegenwfirtig  cinc  mcnn  ûu^  nid^t  groic  ^affl 
»on  a5û^nt)er«)altungcn,  im  n)ol[^ber|}anbcncn  Sntcreffc  cincr  rationcKcn 
Scn)irt^fd}aftung  bea  aSa^nunteme^mend,  berglcic^en  fiûtijiifci^cSlufècicb:? 
nungcn  ûbcr  ben  SScrfe^r  i)cr  cinjclncn  ©tationen  anfcrtigcn  Idit,  unb 
bicfc  8lufjcid()nuttgen  Icid^t  bcrartig  umîugejialten  fein  biirften,  u>ie  cô  bit 
ûBgcmeinen  ®efic^tôpun!tc  cincr  filr  baô  ganje  8anb  nu^bar  gu  ma(!^en5 
bcn  ^anbelôs  unb  SBcrïc^rajiatifiiî  cr^eifc^cn. 

3u  bcm  @nbe  ujûrben  bic  Sal^ntjcrwaltungcn  burt^  gefc^li(^c  Snorb^ 
nungen  gu  monatlid^en  SluffîcHungcn  t)on  jlatifHfc^cn  Slad^mcifcn  fJir 
icbc  aSa^njlation  gu  tjcr^altcn  fein,  naci^bcm  gorm  unb  Sn^olt 
biefcr  tabcDiarifc^cn  9la(^n)cifungcn  gwifd^cn  bcn  a3a][>nt>crn)altungcn  unb 
bcn  ^anbclôgremicn  bcgûglid^  bcr  je  mè)  bcn  promngicttcn  unb  lolalcn 
S3crlS)dltniffen  jlatijiifc^  gu  beriirfftd^tigcnben  aSaarengûttungen  t)crcinbatt 
ïDorbcn  rodre. 

Slu^cr  bicfcn  t)on  bcn  cingclncn  S3û^n(iationcn  monatlid)  angus 
Icgcnbcn  5Ra(^tt)cifcn  wûrbe  a\i6)  bcr  gu  SBûffcr  unb  gu  8anbc 
p(^  bcmcgcnbc  ©fttcrocrfcl^r  an  ben  gecigneten  ©tdttcn  gu  tontroliren 
unb  in  mUglici^jicn  ©inflang  mit  ber  burd^  bic  a5alS)nt)crn>aItungcn  lœts 
mitteltcn  ©tatiftif  gu  bringcn  fein. 

îDurc^  f^leunigc  SScrÔffentli^ung  biefcr  ©tatijiiî  in 
amtlid^cn  obcr  anbcren  Sldttcrn  miirbcnbcr  3lllgcmcinï^cit 
fid&crlid^  fe^r  wcfenttid^c  îDicnflc  geleijict. 

3n  SRac^flc^cnbcm  môgen  fur  ben  t)on  SDRçôlomife  naà)  Srcôlau 

\ià)  crjlrcclcnbcn  ©d^icncnwcg  bic  int  Salure  1857  abgcgangcncn 

'  unb  angelangtcn  SBaarcnmengcn  (îationôwcifc  infowcit  aufgcgcic^nct  iDcrs 

ben,  aie  eô  bic  gur  Ceffcntli^fcit  gelangten  Slngabcn  bcr  bctrejfenben 

Sa^nen  fitr  baô  3a^r  1857  crmôglid^en  laffcn. 

®ie  Sfîcbcnabjtd^t,  wclc^c  bcm  Slbbrurf  biefcr  ©tatifKf  untcrliegt,  gclj^t 
ba^in,  foroo^l  ein  —  roenn  auci^  Ïcinc8n)cg0  enbgiiltigcô  —  SWuPcr  fiir 
berartige  SlufjicKungcn  gu  licfern,  alô  auc^  8lngaben  auô  bcm'Sa^rc  1857 
jur  weiterm  ècnu^ung  gu  jlcllen. 
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aScnn  aud^  bie  in  Wefer  ©tatijHf  fur  j|cfct  bcrûdfld^tigtcn  SBaûrcn= 
gattungen  nic^t  benjenigen  Sltiforberungen  entfprc(^cn,  n)eld)c  bei  bem  t)cr5 
f^iebenen  ©tanbpunftc  ber  <gtaatdt)em)altun8,  fomie  bc6  |)robuîentcit, 
^onfumcntcn  unb  ^attbcltretbenbcn  er^oben  merben  bûrften,  fo  er[d)etnt 
bixi^  in  melen  gfiKen  burd^  bicfeJ  SWatcriûl  bie  ^anblj^abe  ju  ben  biSlang 
t)emiipten  fiatij}if(i^en  (Srmittclungen  bargcboten,  totl(i)t  ^inter^er  ^\à) 
unfc^n>er  geminnen  Re^en. 

©ic  nid^t  auf  ben  ©ifenba^nen  bemegten  ©ittermaffen 
werben  ftc^  in  fi^nîi^er  Slrt,  mie  bieô  jeitmeife  fiir  gerabe  t)orliegenbe 
3n)ccfe  bejûgli^  einjelner  ©tra^enjherfen  gefd^e^en  iji,  bmi)  bereiW 
wirtenbe  ?Ônigli(^e,  jifibti[d)e  ober  anbere  S3eamte,  nebcn  i^rer  laufenben 
»efd)dfttgung,  jîatijtifc^  fontroliren  unb,  fontrolirt,  ber  Sa^nf  atiftif  an^ 
rei^en  lûffen,  o^ne  baf  befonberô  ju  tjeranfd^lagenbe  ^ojien  ^ierburc^  ouf- 
juroenben  fein  miirben. 

2)te  gefammte,  monatli^  ju  t)er6ffentli^enbe  ©tatifliî  miirbe 
auperbem  ju  SSiertelja^r^î  unb  3ci^teôflberfi(^ten  ju  max- 
bciten  unb  [omit  geeignet  fein,  in  Scrbinbung  mit  ber  biô^er  gcfû^r^ 
ten  ^ommerjiûIflatiiHf  bed  3ottt)ereinô,  einc  t)oUpdnbige  S) an 
fiedung  bed  ganjen  ®ûterleben8  im  ©taate  barjubieten. 

iDiemelfeiHgen93ort^ei(e,wel(^ebieSlu9beutungbiefer@tati|îifna(^ft^ 
j5ge,  fott)ie  bie  Sefc^fiftigung mUx ?)erfonen  mit biefem  ® egenjlanbe  bûrften 
in  ni^t  langer  %xx^  jur  Solge  ^aben,  bap  biefe  ©tati|îif  t)on  mUxi  ©eiten 
befonberô  gefd)dfet  unb  môgli(^fi  gefôrbert  unb  unterftiifet  mûrbe;  wo^in^ 
gcgeu  ^eute  bûô  SSerfennen  beS  SSert^eô  t>on  jtatiftifc^en  Slufjei^nungen 
foroo^l  bie  3lrbeiten  ouf  biefem  wenig  angebauten  Srfbe  erfd^mert,  mie  au^ 
fojlfpielig  unb  iiberbieô  minbererfc^ôpfenb  unbnu^barmerbenlfipt,  alôbieô 
bei  einer  SSeraUgemeinerung  beô  jtûti(tifd)en  3ntereffe8  ju  errei^en  mdre. 

îDie  @(^eu  t)or  ber  ©tatijiif  mirb  gleicS^fatlô  fci[)n)inben,  loon  mel^er 
ber  grôpte  %^nl  ber  ^anbet  unb  ©emerbetreibenben  bidnun  befangen  ijl, 
fobûlb  bie  jlatiftif^en  SerÔffentHc^ungen  gele^rt  l^^aben  merben,  bû^ 
®ef(^dftôerfoIge  bo^  nur  in  ben  feltcnjien  SdKen  t)on  bem  ®el[^eim|>aUen 
be8  inneren  ©efc^dftôbetriebeô,  fonbeni  t)ielmebr  i)on  anberen  ©inpjfen 
unb  jn>ar  gumeifl  loon  geijligen  unb  materiellen  SKitteln  abl^dngen,  melc^e 
ber  éefc^dftôtreibenbe  aufjumenben  oermag. 

Slm  ©d^luffe  fei  ber  leb^afte  SBunfd^  audgefprod^en,  eô  m5ge  bie  SSer^ 
mirHid^ung  beô,  fiir  bie  SSolfômirt^fd^aft  ûl8  fe^r  mic^tig  begeic^neten, 
î)lanea  biefer  umfaffenben  ©tatijiif  be9  ©ûterlebena  ni(!^t  ju  lange  auf  fid^ 
marten  laffen,  fonbem  (efttere  môge  balb  baju  beitragen: 

bie  ©id^er^eit  unb  ©otibitdt  ber  ^anbelô^  unb  Sers 

îe^r0t)er^dltniffe  ju  erbô^en,    mie   aud^  eine  ric^tigc 
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einf^fi^uttg  ber  jeulturt)cr^'dltniffe,  bcr  SSebûrfntffe 
unb  bct  ©tcucrungôfdbtflîeit  einjelttcr  ganbeêt^cilc 
gubegrûnbcn. 

5)ic  no^  ^eutc  nici^t  gfinjlic!^  ûbetwunbene  ^anbelôfrifiç,  tot\i)t  niàft 
m\x  unfercu  érbt^ril  erfci^ûtterte,  bûrftc  aïlcS  Srnfteô  bûju  aufforberu: 
jur  SSorbcugung  d^nlic^crSuftftnbe  einc  jlaKjiifc^e  Contrôle  ber^mibefôj 
unb  aScrïe^rôbewegung  im  i^eitePcn  Umfange  unb  im  grotartigPenSRals 
pabe  emgttf&^ren. 

3n  ben  folgcnbcn  Slufjîeltungen  ifi  bei  ben  n^id^tigen  ©tationcn, 
r>onxt>Aâ)txi  me^retc  aSal^nlinien  anôgel^en;  bic  ©ûtcrbewegung  fdmmt 
Ui)tï  ©d^ienenn^egc  bcrûdfjld^tigt  unb  t)on  cinanber  gefonbert  bc^anbelt 
ttjorben,  fo  ba^  bci  SreSlou  ber  ®ûttrotxh^x  t)on  t)icr  Sinien  fom 
trolirt  crfd^eint.  ©leid^eJ  u>dre  bejûfllid^  beô  SSerfe^rÔ  ber  ©tationen 
SKçôIomift,  ^ofcl;  jOj)j)eln;  Srieg  unb  ?)ofen  gefd^e^en,  fall8  bie  betreffeiu 
ben  Slngaben  t>orgelegen  ^dtten. 
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A. 


oetfenbete      emyfittg 
ouf  btx 


«9»t 


1)  2fôt)Mt,  ^arj,  ?)e(^,  ©teinftl,  SE^ccr     .    .  12977 

2)  SaumJBoUe,  ro^ 63753 

3)  a5aumn>on«>aaren 25784 

4)S5ur 24430 

5)  Sobcnmeuaniffe  :  ® etteibe,  ^ûtfenfrûd^te  ic.  8445 

6)Sutter,^fi^ 1530 

7)  (5(>eraiîaltcn,    S^roguen    unb    gatbePoffe 
(aufer53) 27253 

8)  ©t^orien  unb  ^affefMïïoflOtï       ....  11289 

9)  met 19317 

10)  ©et 44 

ll)eifen,  ro^,  unbSrucbeifcn •  503958 

12)  (Sifen,  oeratbcitet  (aupcr  13, 14)  ...    .  9143 

13)  eifcnbaîinfe^ienen 15378 

14)  eifens  unb  ©ta^lfabriïate 46930 

15)  &xit  unb  SKineralten  (au^er  51,  5.5) ...  606 
16)gorbe^olî 9483 

17)  gaiîafle 27462 

18)  gebem,  ^aaxt  (Sorilen),  ^bxntv,  ^lauen  .  1011 

19)  geKe,  ^fiutt,  gebet,  ^elîwerî 14642 

20)  fettwaaren  :  SEaf  g,  S^ron,  ©ttartn,  (Seifc  Jt.  22920 

21)  Sto(^ô,  .^anf,  ^etbe,  Bcïô 3746 

22)®arne 36033 

23)  ®laô,  ^orjeHan  (ga^ence)  te 14684 

24)  ®uano  unb  fonjHge  îDûnômittcl  (auper  53)  29051 
25)6erinae 45903 

26)  g5au=,  Slufeî,  ©(feirr^otj 2583 

27)  Srenn^olj  unb  f)ohfol^le 336 

28)  ôûttenprobufte  (au|et  11,  12,  13,  14,  66, 

67,  68) 29140 

29)  Snihumente  (mujtîaltf^e  unb  anbere)    .    .  2258 
30)^affe 22979 

31)  «att,  ®9t)Ô,  ©ement 30742 

32)  ^ortoffeltt 869 

33)  ^od>en,  ^o^enme^l 6645 

34)  ^o^)len,  S3raun= — 

35)  .^o^Un,  ©tein: 14.528 

36)  ^oW 6878 

37)  «olonialwaaren  (aufer  16, 30,  49, 69) .    .  28320 


13670 

353 

15 

15232 

28566 

286891 

170566 

46162 

7357 
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nctfeubttt  enMMtnt 

auf  bet 

«il  IStr. 

38)  ^aW>,  ÎRô^ 5285  649 

39)  jeurje  aSoaren 18629  1385 

40)  8ein=  unb  Jgjalbleinwaaten 10669  3481 

41)  8imH)en  mit»  Slbgdnge 1246  18411 

42)  SDianufalturwaaren  (au6er  3,  40,  52,  65)   .  42858  1202 
43)aRaf(^inttt,  9Rofc^inentbeUeunt>2Bertaeu8e.  123791  6113 

44)gKôbel 15400  4532 

45)gKûblenfabrifotcunb,a3rot.    .....  12719  138871 

46)îDcI:  ôanf;,  «ten:,  Sein?,  3iûb=,  ©tein= 

fol>(ent|ewi,  Serpentin;  ic .  24864  6092 

47)  Cetfu^ien  unt>  ©elfu^enme^t 4302  62261 

48)  ?)apier  imb  |)a|)t)e 18279  942 

49)9lei3 7374  — 

50)  vSamen:  %t\\>--,  f)onf:,  ^lee:,  Sein:,  3iûJ>9:, 

aiîo^nîîc. 19953  110210 

51)@ala 145918  25171 

52)  ©eibe,  [eibene  unb  ^albfeibene  SBaaren  .    .  1293  124 

53)  ©oba,  @obaafd^e,  ©alpeter,  |)ottaf(:^e  .    .  24543  3336 

54)  (Spirituofa 24812  66560 

55)  ©teine:  (S3rK^:,  ^elbs,  ©^iefer:,  (S^amotï, 
ÎKiibtî,  Sicgelfteine  unb  iDrainô),  ©rben  unb 

«reibe 24399  60010 

56)  ©ûbfrûc^te "...  1995  10601 

57)  ©crut)  unb  Êonia 7654  3316 

58)  Sabal  unb  îabaîfabrieate 75561  11424 

59)  Sbon 40058  102 

60)  'Skw.  unb  ïôpferœaaren 24932  425 

61)  SBagen,  ©fenbaî>n; 55983  — 

62)  SBaaen,  fonjHae 1846  369 

63)  SBein 24673  14317 

64)  SBoOe,  t^ierif(^e   .........  4077  85772 

65)  SBoU:  unb  f>aIbn)oEnjoaren 34843  1645 

66)  3inî  in  aSarren 244  451541 

67)  3(nî  in  a3(e(^en 410  43987 

68)3infn)eip 175  8896 

69)  Suiïcr,  wb  unb  fabrigitt 35556  14854 

70)  ©onjHge  ©iiter 31272  31392 

©utnme:  1,986,663    4,865,419 
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iietfenbete     tm^iUng 

auf  bcr 


1)  îiap^alt,  fiari,  ^ec^,  ©tctnM,  î^cer 

2)  Saumwoue,  ro^ 

3)  aSaumwoHwaaren 

4)g3icr 


5)  Sobcnerjcuaniffe:  ©etreibe^  ^filfenfrfl(]^teK. 


6)  Sutter,  M 

7)  ©l^cmifûUen, 
^u^er  53) 

8)  ©ic^oricn  unb  ^affefurrogatc 
9)©ber 

10)  @ier 
11)® 


îDroguen    unb    garbefloffc 


en,  ro^,  unb  Sruc^cifcn 


12)  @i|en,  t)crûrbeitct  (auper  13, 14)  .    .    .    . 

13)  @i[enbû^n[(!^tenen 

14)  ©ifcns  unb  ©tû^Ifabrifatc , 

15)  ©rje  unb  SKincralien  (auper  51,  55) .    .    . 
16)garbebolî 

17)  Muge 

18)  gebern,  ^aare  (Sorflcn),  ^5mer,  jtlaucn  . 

19)  geUc,  ^4utc,  8ebcr,  ^cljiDerf 

20)  §etttt>ûaren:  %al%,  î^ran,  ©tearin,  ©eifeu. 

21)glad^9;^anf,  ^ecbe,  SBcrg 

22)®ame 

23)  ®la8,  ?)otjclIan  (fçaçcnce)  k 

24)  ®uano  unb  fonjtiôc  îDûngmittcl  (auper  53) 

25)  ^erinfle 

26)»au^,  5RuK@$trr^ol3 

27)  Srcnn^ols  unb  ^oljfol^lc 

28)  Mttent>robuîte  (aupcrll,  12,  13,  14,  65, 
66,67) 

29)  3n|humente  (mufifalif^c  unb  anbcrc)    .    . 

30)«affe 

31)  «alî,  ®çt>e,  ©ement 

32)«artoffeln 

33)  jtnoc^en,  ^o(!^cnme^l 

34)  «o^len,  33raun5 

35)  «o^lcn,  ©tciu' .    .    . 

36)«ofô 


Digitized  by 


704 

83 

6726 

4728 

197545 

669 

5499 

7211 

265 

1 

64 

39516 

1655 

9104 

1690 

16 

3883 

507 

3651 

3788 

456 

930 

3761 

4989 

146 

1653 

52 

1195 

514 

365 
4832 
2723 
1773 
1534 
74677 
1060 

Google 


1668 

26972 

391 

2428 

127950 

3055 

2230 

43 

l 

3328 

208135 

1908 

11992 

212 

6518 

9548 

313 

2414 

16956 

67150 

6274 

660 

20112 

66620 

34400 

28619 

12029 

125 

7871 

10166 
4760 
6911 
4779 
3010 


16 


Dctfeitbett  «mpfni 
ouf  bet 

37)  «olontalwaoten  (au^et  16,  30, 49,  68) .    .  834  1117 

38)  ^0})t>,  3i5tî>e 352  6 

39)  «urje  SBaaren 1774  234 

40)  8ein=  unb  ^afbleinœaaten 10374  581 

41)  «umpen  unb  Slbgfinfle 1061  14343 

42)  SKanufafturmaren  (au^er  3, 40,  52,  64)   .  1785  645 

43)  sjKofc^tnen,  SKof^inentljeile  unb  SBerfjçua  .  3157  4926 

44)SWôkt 2800  4112 

45)  SKû^lenfobrttate  unb  8rot 10818  22153 

46)Oel:  ^onf:,  ^en=,  8ein:,  MU,  ©teins 
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28)  ^artojfeln 9540 

29)  ^o^en,  ^oc^enme^ï — 

30)  ^o^len,  ©teins .  — 

31)«of9 — 

32)  ^oloniatoaoren  (auf  er  26,  43,  59)  ...  — 

33)  ^rje  SBoaten     .    .    .    .  ^ 1 

34)  Seins  unb  ^olbleinœaaïen  .  ' 11 

35)  8unH)en  unb  Slbgdnge 63 

36)  5ftanufafturœoaten  (au^er  3,  34,  56)     .    .  -50 

37)  SWafe^tnen,  SWofc^incnt^eite  unb  SBerfeeuae  790 

38)9Jl5bel 385 

39)  «Wû^renfabrifate  unb  aSrot 5751 


auf  ber 

@»-.     «H 

47 

4 

60 

7 

404 

2 

72 

38 

18 

3 

101 

1071 

178 

856 

2 

227 

131 

152 

16 

22 

1789 

266 

272 

5 

36 

51 

27421 

180 

2372 

81828 

5350 

269 

16 

39 

12 

16 

328 

129 

240 
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toetfmbete      etn)>fiiig 
auf  bet 

40)t)el:  ôanf:,  ^etis,  8ein;,  SItûb;,  ©teins 

fo^lentÇetrs,  3;er})entin=  ic —  43 

41)  Oelhtc^en  unb  Oelfuc^enmel^l —  174 

42)  ^ol)ier  unb  ?)a})t>e 1  148 

43)9ietô —  3 

44)  ©aamen  :  gelbs,  ^onf:,  ^kc-,  8rin=,  afla|j8:,  2249  78 

gRo^rtîîc 

45)@a(j -  14 

46)  ©oba,  ©obaaf^e,  @all)eter,  î)ottaf(ï>e  .    .  —  66 

47)  ©})irttuofa 392  188 

48)  ©teine:  (S3TU(!^:,gelb:,©^iefer:,6^amott-, 
9Rû^t;,  Siefitiprine  unb  3)ratn5)  @rben  unb 

^eibe 109762  187 

49)  ©ûbfrûc^te lî  1 

50)  îobaf  unb  Stabaffobrifate 7  144 

51)îbon 185  1032 

52)  î^ott:  unb  SiS^jferwaaren 45  505 

53)  ffiagen —  100 

54)2Betn 25  294 

55)  SBotte,  t^terif^e 38  3 

56)  SBott:  unb  ^albwoïïroaaren 5  147 

57)  3mf  in  Ste^en -  5 

58)3tnftt>eif —  8 

59)  Suder,  roMnt»  fû^riairt 15  330 

60)  ©onjlifle  ®ûter 2953  383 

©umme:  161369      127883 
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®pptln 


ttetfenbete      etR^ng 

ouf  bet 

1)  2l8t)Ht/ -f>«a/ ^«4  ®t"nôl/ 2^^««r     .    .  199  587 

2)  gSoumrooUe,  ro^ 2  92 

3)  8oumn)oan)aaren 337  1903 

4)g3ier 15879  958 

5)  aSobenerjeuflniife:  Oetretbe,  ^û(fenftû(!^teîc.  33669  3533 

6)  lutter,  ^fife 211  -82 

7)  S^emifalien,  3)roauenunbB«6efioffe(au§et 

38,  53) 114  2170 

8)  (Std&orien  unb  .Saffefurrogate 22  739 

9)6iber 183  1121 

10)  eter 201  — 

ll)(^tfeit,  rol^,  unbBruMen 105827  5695 

12)  eifeu,  »erarbettet  {au§er  13, 14)  ...    .  47286  3993 

13)  eifenba^nf^icncn 579  76376 

14)  eifen:  unb  ©ta^lfabriîate 8734  9001 

15)  @rjeitnb9Jlincranen{aufer51, 55)  .    .    .  2  506 
16)gûrbe^plè —  28 

17)  Sajlage •  .    .    .    .  1334  6919 

18)  ^ebern,  Jg)aate  (Sorjlen),  JÊ)ôrnet,  ^laucn   .  12  4 

19)  Me,  jgjdute,  geber,  ^cljtDerf 684  1281 

20)  gettwaaren  :  Satg,  S;^ran,  ©tearin,  (getfe  ic.  224  •  171 1 

21)  glo(^a,  f)anf,  f)eebe,  SBerfl 410  378 

22)®ûmc    .    .   '. 61  1910 

23)  @la8,  ?)orceUan  (gaçence)  ic 335  2243 

24)  @uono  unb  fonflige  SJûngmittel  (auper  53)  1597  8388 

25)  éeringe 174  2665 

26)  êou=,  Sfhtfe:,  @(^irr^o(j 1812  15426 

27)  33renn^olè  unb  ^olgîoîjle 2005  9 

28)  |)ûtten»)robufte  (au^er  U,  12, 13, 14,  66, 

67,68) 169  454 

29)  Snjlrumente  (mufifaltf^e  unb  anbere)    .    .  47  197 

30)^affe 12  448 

31)  «oK,  @pt>9,  (Sèment 10885  13787 

32)«artoffeln 4825  140 

33)  ^nod^en,  ^to^enmel^l  .......  226  497 

34)  Âo^Ien,  S3raun= 90  — 

35)  toblen,  ©teins 720  95190 

36)^ofô —  16846 

37)  «olonialwoaren  (aupet  16,  30,  49, 69)  .    .  186  2247 

38)  S(xmi  ^W —  34 
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betfenbete      tmpi^ni 

auf  bcr 

39)  ^rje  SBaoren 118  1046 

40)  8ein=  unb  f>atbleinB)aoren 208  1218 

41)  gumpen  unb  Slbgfinge 1057  38 

42)  ÇWanufaftumaaten  (ûuêer  3,  40,  52,  65)    .  250  702 

43)  «Kafc^inen,  SKafd^inent^eile  unb  SBerfjeuge  1537  11075 
44)g«ôbel 1158  1245 

45)  SDÎfi^Ienfabrtfate  unb  Srot 814  6824 

46)  Oel:  JÊ)anf:,  ^ien:,  itm,  0tûb-,  ©teins 

fo^Ientl>eer.-,  îer})entin;  jc 81  1605 

47)  Oelfud^en  unb  Oe^lfu^enme^l     ....  2  922 

48)  Capter  unb  ^appt 141  2617 

49)aietô —  152 

50)  «gaamen:  gelb=,  ^m^--,  MUa,  îein;,  ÎRapi-, 

9Wo^n=K ;    .  7850  505 

51)@al3 -  21808 

52)  8eibe,  felbene  unb  ^aJbfctbene  SSaaren  .    .  12  62 

53)  €oba,  ©oboafc^e,  ^aiptttx,  ^oUa\i)t  .    .  8  1204 

54)  epmtuofa 20719  1967 

55)  ©teine:  (aSrucfc:,  %tlt)t,  ©^iefer:,  g^amot:, 
■5JlCi^U,  3i«8#*i"î  ""^  îDroinô),  @rben  unb 

^eibe 3694^  22273 

56)  @ùbfrû(^te 27  230 

57)  ©çru^)  unb  Jg)onifl 23  173 

58)  %abat  unb  îaboîfabrifate 858  3298 

59)Sï:^on 11317  571 

60)  îèon:  unb  Sôpfemaaten 764  2255 

61)  SBagen,  ©fenba^n: ,  .  6400  10097 

62)  SSagen,  fonfiige 123  164 

63)SBetn 471  2525 

64)  SBofle,  t^ierif(^e 588  36 

65)  aSoUî  unb  ^dbwoUroaaten 292  3555 

66)  3tnf  in  Samn —  2 

67)  3tnf  in  33(e(^ett  ' 1066  15 

68)3ittfn)ti§ ' -  35 

69)  3u(ïer,  roMnï»  f<»ï>ïtèirt 294  4642 

70)  ©onjKge  @ûter .  3322  4314 

©umme:  335536     384733 
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toetfenbete      mif9»t 

ûuf  bet 

1)  mpmt,  ^axi,  ^tà),  ©teinôl,  St^eer     .    .  3  138 

2)  S3aum»oae,  ro^ 1  27 

3)  ^aumwoUœaoren 33  525 

4)S3ier 1287  1238 

5)Sobenmeu9mjfe:®etreit)e,  Mlfenfrûi^teic.  54141,       3803 

6)  SButtcr,  Mfe 629  29 

7)  g^emifalien:  5)ro8uenunl>garbefloffe(aufet 

50) 25  576 

8)  ©i^orien  unb  ^affefurrogate —  290 

9)®bet 6  481 

10)  ©ter 300  8 

ll)ei[ett,  w^,  unbSru^eifen 121  12 

12)  @ifen  wrarbeitet  (auger  13) 56  265 

13)  ®fen:  unb  ©ta^tfabrtfate 238  805 

14)  (Srae  unb  aWineralien  (au^er  49,  52) .    .    .  2574  7 

l5)%axht^oli —  8 

16)gajlafle 1152  4466 

17)  Ijebern,  ^aare  (Sotjien),  ^5mer,  ^tauen   .  13  27 

18)  Sette,  4)fiute,  «ebet,  f)etjn)erî 174  360 

19)  getttoaaren  :  îalg,  î^ron,  ©teartn,  ©eife  îc.  112  607 

20)  g(a(J?Ô,  |)anf,  ^eebe,  SBtra 4  52 

21)®arnc 5  268 

22)  ®laô,  ^orceUan  (Saçence),  IC 87  391 

23)  ®uano  unb  fonjlige  îDûngmittcl  (au^cr  50)  —  4859 
24)6mttge 1  715 

25)  éauî,  ?Ru^=,  ©(^ttr^a 1853  2176 

26)  g3rennî)ola  unb  ^oljfo^ïe —  18 

27)  Mttenptobufte    (au^er  11,  12,  13,  62, 

28)  Snjhûmente  (mujtfalifée  utib  ànbére)    .    .  18  75 
29)^affe -  184 

30)  ^df,  ®»t)9,  Sèment 958524  9704 

31)  «artoffeln 18467  455 

32)  ^o(^en,  ^od^enme^l 80  2966 

33)  ^o^len,  S3raun= 1  — 

34)  ^o^len,  @tein= 120     512767 

35)^0» —  3797 

36)  ^olomolwaaren  (aufet  15,  29, 47, 64) .    .  3  826 

37)  «utje  2Baaren 3  146 

38)  «eins  unb  ^albteinwoaten 89  463 
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auf  bet 

.»»>  «s»-. 

39)  ettmt)en  «nb  abgdnae 472  110 

40)  SJlanufaftumaaren  (ouper  3,  38,  61)     .    .  33  181 

41)  ORofAinen,  SDkf^inent^eile  unb  SBertaeuge  175  1729 

42)gRôbél 409  563 

43)  S«û^Ienfabrt!ate  unb  Srot 26696  932 

44)iOeI:  ôanf:,  ^ten;,  «dm,  9iûb=,  ©tein: 

fo^lentçeerî,  Serpentins  îc •   .  13  558 

45)  Oelfu^en  unb  Oelfu(^cnme()l —  2853 

46)  ^a»)ier  unb  ^a»)t)e 10  864 

47)  aietô —  79 

48)  ©amen:  gclbî,  ^anf:,  «lee;,  8etn:,  3tapè-, 

SDlo^nîîc 8495  640 

49)€alî -  1562 

50)  @oba,  ©oboaf^e,  ®oIt>eter,  ^ottaf(i^e  .    .  —  86 

61)  ©pirituofa 22207  1933 

52)  ©teine:  (a3tucb=,  gelb:,  ©^tefer:,  6^mot:, 
SRû^lï,  SitS^^N"*  w"b  îDrainô),  6rben  unb 

^eibe 37402  32788 

53)  ©ûbfrûc^te 1  3 

54)  ©çrup  unb  $onta 1256  .  5 

55)  Zabaî  unb  îoboîfabtifate 13  589 

56)î^on 9287  784 

57)  îè«>n=  unb  ÎJpfemaaren 297  837 

58)aB08en 85  20 

59)2Bein 29  910 

60)  SBotte,  t^terifi^e 914  9 

61)  SBoU:  unb  ^albrooUwaaten 17  1109 

62)3inîin»le^en —  21 

63)3infn)ei^ —  7 

64)  Sucîer,  roMnb  fabriairt 6488  11871 

65)  ©onjHge  ®ûter 7247  1990 

©umrne:  1161684     616747 
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&ùfti 


nctfenbett      em)»1iit0 

auf  bet 

^r.  ISfr. 

\)mp\)a\\,^axi,^til,%\mi\,%\m     .    .  56  275 

2)  SaummoUe,  to^ 3  18 

3)  SaumrooUwaaren 43  992 

4)S5ter 4302  1457 

5)  SBobencrjeugniffe:  ©etteibe,  f)ulfenfrû(^te  u.  64799  21418 

6)  Butter,  ^fife 505  69 

7)  S^emifolien,  îDroauen  unb  Sorbeftojfe  (au^r 

50) 217  1028 

8)  ©i^orteit  unb  ^affefurrogate 44  248 

9)6tbet 5  184 

10)  (gier 5  — 

11)  eifen,  ro^,  unb  Sru^eifen 1558  46760 

12)  eifen,  oerarbeitet  (oufer  13,  14)  ...    .  28128  404 

13)  (Sifenba^nfc^ienen 179  — 

14)  etfcn=  unb  @taî)Ifabrifate 1378  1684 

15)  erje  unb  aWineralien  (au^er  52,  49) .    .    .  8  — 

16)  gatl)e()o(î -  374 

17)Saiiage 772  5054 

18)  gebern,  ^oare  (SBorfien),  Corner,  ^lauen    .  6  32 

19)  SeUc,  ^dute,  Scber,  ^elaroerf 184  751 

20)  ^ettroaaren  :  îalg,  î^ran,  (Stearin,  ©eife  ic.  7 1  640 

21)  glad)8,  ^anf,  ^ecbe,  SBerg I  52 

22)@arne 6  190 

23)  @(aô,  |)orcettan  (^fat^ence)  u 202  271 

24)  ©uano  unb  fonjîifle  3)ûnamittft  (au§eï  50)  —  1852 
25)JÊ)eringe —  2169 

26)  SBauî,  sftu^-,  (Sc^irr^olj 39563  378 

27)  Srenn^olj  unb  |)olafo^le 219  12 

28)  ^ûttcnt>robutte  (auÇer  11,  12, 13, 14,  62, 

63, 64) 10  389 

29)  Snihumente  (rnupatlf^e  unb  onbcre)    .    .  30  44 

30)^affe 9  453 

31)  ^a«,  ®tit)d,  gement .  38  14279 

32)«artoffefn 11258  236 

33)  ^o<^€n,  ^ot^enmt^l 1942  3173 

34)  «oblen,  ©tein: 4328   161414 

35)^0» '.  .  .  .  450  7736 

36)  ^olonialroaaren  (aufer  16, 30,  47,  65)  .    .  9  985 

37)  Ântje  SBaaren 17  115 

38)  8etn=  unb  |)albleinn)aarett 118  360 
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toetfenbete      tiiM>{ing 

auf  ber 

"iSen  '(SA: 

39)  8umt)en  unb  abgfinge 2471  159 

40)  gRanufafturwaaten  (ûuper  3,  38,  61)     .    .  7  177 

41)  5Kof(J?tneB,  3Raf*inent^eile  unb  SBerfjeuae  594  1660 
42)?lR6bel 507  529 

43)  gRit^Ienfabrifate  unb  Srot 35253  257 

44)  Oel:  -ôanfs,  ^en;,  8ein;,  aHûb:,  ©tein; 

foî>ïent9eeïî,  Serpentin;  jc.  .....    .  47  1330 

45)  Oelfu^en  unb  Oelfu(^emne^l 7  1270 

46)  ^ol)ier  unb  ?)apbe 17  717 

47)  IReiô —  160 

48)  (gamen:  getb:,  ôanf^,  ^Ice;,  8etn:,  ^o.U-, 

5Wo^n=îC 11013  847 

49)  (gara 8  12490 

50)  @oba,  @obaafcf)e,  ®ar»)eter,  ?)ottaf(^e  .    .  20  462 

51)  ©plrttuofa 9383  2457 

52)  (gteinc:  {?èx\ié)'.,  gelb^,  @(^tefer:,  &i)<moU, 
5Rûblô  Sifflelfteittê  unb  îDratnô)  ©rben  unb 

^reibe 151305  3234 

53)  ©ûbftûc^te . 3  58 

54)  e^rup  unb  ^onia 1712  49 

55)  2;aba!  unb  Sabaffobriîate 39  656 

56)ï^on 30  44 

57)  S^on;  unb  î5{)feTOaarcn 30  1329 

58)SBa9en 56  143 

59)SBein 94  1113 

60)  SBotte,  t^icrif(^e 1187  1 

61)  SBoUï  unb  ^albnjoawaoren 71  532 

62)  3inf  in  SSamn 4 

63)  3in!  in  a3lt(^en    ; .  13  131 

64)3inîn)ei§ —  9 

65)  Sutfer,  rob  unb  fabriairt 12936  1571 

66)  ©onjiiae  ®ût«r 14788  1695 

©umme:  402058      308576 
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tluî>^mt^ 


1)  mpl)aU,  ^atj,  ^iâ),  ©tttnôr,  Z^m     .    . 

2)  33aum»oUe,  to^ 

3)  SaumrooJliDaaren 

4)g3ier 

5)  SSobenerieugniffe:  Oetreibe,  JÊ)û([cnfri't(^te  k. 

6)  lutter,  ^dfe 

7)  e^emifoUen,  ÎJroauen  unb  gatbtfloffe  (ouper 
53) 

8)  (5l4>orien  unb  ^affefurrogate 

9)6iber 

10)  @ier 

11)  fôifen,  ro](>,  unbS3ruc^eifen  ., 

12)  ®fen,  Bcrorbeitet  (auper  13, 14)  ...    . 

13)  êifenba^nf^ienen 

14)  @ifen:  unb  ®tal>lfabriîate 

15)  erje  unb  SKineralten  (au|er  50,  54) .    .    . 

16)  garbe&olî    .    .    .    .   " 

17)  mm 

18)  gebcm,  ^aaxi  (Sorjien),  Jg)5rner,  ^lauen    . 

19)  gcDe,  ^dute,  «eber,  ?)elîn)crf 

20)  ^ettipaarch:  %aï%,  S^ran,  ©teartn,  ©eifeic. 

21)  glaces,  ^onf,  ^eebe,  SBerg 

22)®arne 

23)  @la8,  ?)orcenan  (gaçence)  k 

24)  @uano  unb  fon{^ge  5Dûngmittt(  (au^et  53) 

25)  ^eringe 

26)  2)au:,  5«ufe=,  ©(feirr^ola 

27)  Srenn^olj  unb  Jg»oaîo()le 

28)  f)ûtt«n»)tbbufte  (aufer  11, 12, 13, 14,  64, 
65,66) 

29)  Snjhummte  (mujtfalif^e  unb  onbere)    .    . 
30)^affe 

31)  «alf,  ®|)t>e,  ©ement 

32)  Jîattoffeln 

33)  ^o^en,  ^oc^mmel^l 

34)  ^obten,  Sraunî 

35)  ^o^len,  @tein= 

36)^0» 

37)  «otonialwoorcn  (aufet  16, 30, 48, 67)  .    . 

38)  ^rje  SBaoïen 
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«etfenbete     tmp^H 

auf  ber 

1 

2 

4 

123 
227 

190 

114 

1787 
166 

34883 

C2 

39)  8ctn:  uttb  ^albletnwaaten 

40)  gumpen  unt»  Slbgfinge 

41)  gjlonufaftumaaren  (au^er  3,  39,  51,  63) 

42)  SKaf^inen,  3Raf(!^inentbette  uni»  SBerheuo 

43)gnô{)el 

44)  «Kû^lenfabrifate  unb  Srot 

45)Oel:  ôanfï,  ^em,  Sein;,  Wo-.,  ©teins 

îo^Ientçeer:,  S^erpentin;  ic 6           423 

46)  OelMen  unb  Oelhic^enmt^l .    .        .    ."  160           519 

47)  f  a<)ier  unb  $(4)pe 6           261 

48)gfteiô -                33 

gRo^n=ic.  .    .        .    .    .    .    .    .        !  1184            49 

50)@ara —                37 

51)  @eit»e,  feibene  unb  ^mlbfeibene  SBoaren  .    .  —                 1 

52)  ©oba,  @obaof(^e,  ©alpeter,  ?)ottaf^e  .    .  —                66 

53)  ©t>trituofa 1575           723 

54)  ©teine:  (Sruc^î,  %^',  ©^tefer;,  ®(>ftTOot=, 
SJÎfi^l:,  âteflelftrine  unbiDtainô),  @rben  unb 

^reibe 777        13128 

65)  @ûbfrû(^tc —                32 

56)  ©9ru<>  unb  ôonig —               184 

57)  a:aboI=  unb  îabaffabrifate 3           412 

58)a;|>on 80         2105 

59)  î^on:  unb  ;£5t)feTOaaren 7           154 

60)  SBaaen 20             40 

61)SSein 6            296 

62)  ©oHe,  t^tetif(ï)e 126             78 

63)  SSoD=  unb  JÊ>albtt)oU«>aaren 106           293 

64)  3inf  in  S3orren —              210 

65)  3inf  in  aSlet^en —                72 

66)3ittîn)eif -                 5 

67)  Suder,  ro^  unb  fabrijirt 1           536 

68)  ©onjlige  Oûtet 2466           401 

©umme:  230912      457077 
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®leitot^ 


Detfenbete  em)>^g 

auf  fcer 

1)  3lôt>^alt,  ^ati,  ?)e(i^,  ©teinJf,  a:^eer     ,    .  223  1683 

2)  aSaumwoUe,  ro^ 21  318 

3)  aSaumwoaœaaren 201  3067 

4)33ier 1048  12978 

5)  Sobeneneuaniffe:  ®etrett)c,  Jbûlfenfrû^teic.  50225  106228 

6)  S5utter,  ^dfe 148  1099 

7)  (S^emifolien,    2)roauen    unt>    B«rt«ftoff« 

(au5er37,52) 723  4069 

8)  6i(^orien  unt»  ^offefmtoaate 326  2515 

9)6iber 567  4408 

10)  eier 56  6 

ll)etfcn,  ro^,unl>a3ru(^eifen 26691  31202 

12)  eifen,  »erarbeitet  (au§er  13, 14)  ...    .  59194  4364 

13)  eifcnba^^tenen —  1993 

14)  eifcn:  unb  @ta^lfabrifate 20320  3563 

15)  erse  unb  SWineralien  (au^er  50,  54) .    .    .  57  60379 

16)garbe^olî  ., -  195 

17)8afia8e 8537  4107 

18)  ^ebern,  ^aare  (aSorflen),  $5rner,  JÇlouen  .  144  111 

19)  Selle,  ^aute,  8eber,  g)elîtDerf 1911  2913 

20)  Settœaaren:  îatfl,  Z^xan,  ©tearin,  ©rifejc.  272  4036 

21)  gladja,  ^anf,  ^eebe,  SBerg     .....  72  857 

22)  ©amc 36  1043 

23)  mai,  ?>orjeUon  (ga^ence)  k 1360  2240 

24)  @uano  unb  fonjltge  îDûngmittel  (au^er  52)  26  4074 
25)^ertnge 528  7716 

26)  58au=,  Stufe:,  (Bi)ixx^f>li 6470  10170 

27)  Srenn^olj  unb  |)olî!o^le 4  209 

28)  ^ûttent)rob«îte  (au|er  11,  12,  13,  14,  65, 

66,67) 8537  1758 

29)  SnPrumentc  (mufifalif^e  unb  onbere)    .    .  47  234 
30)^affe •.    .  64  1396 

31)  âûlf,  ®9t)ô,  ©ement 4431  7832 

32)  ^artoffeln 454  7976 

33)  itnoàen,  ^nocbenmebl 1157  306 

34)  ^o^len,  etetn: 62222  825396 

35)^o!ô —  4119 

36)  ^oloniatoaaren  (au^er  16,  30,  48,  68) .    .  496  3436 

^7)  ^app,  mt^i —  26 

38)  ^itrje  SBaarm 136  1307 
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Detfenbete  eitM'ftng 

auf  ber 

39)  geins  unb  ^alBIrinwaaren 395  2322 

40)  8umt>cn  unt  Slbganae 2763  196 

41)  gjianufaïturroaaren  (au&er  3,  39,  51,  64)   .  443  826 

42)  3Raf(^in€n,  3Jlaf(^inentbeile  unb  SBcrticuac.  7198  3489 

43)giR5bel 1018  3314 

44)  gjlû^Unfabtifate  unb  aSrot 14762  32869 

45)£)el:  ôanfî,  ^em,  ?etn=,  fRûh,  @tein: 

to^lent|cer:,  îertJentin;  jc 174  3900 

46)  Oelfu^tn  unb  Oelfuc^cnme^l 1563  1763 

47)  ^cii?xex  m\>  ^am 207  3034 

48)0îetô 36  700 

49)  Samtn:  Çelt»;,  J5anf=,  ^lees,  Sein:,  9îa»8:, 

gRo|>n=  K 2675  2261 

60)©arè 6993  91669 

51)  @eibe,  fetbene  unb  l^atbfeibene  SBaaren  .    .  —  19 

52)  @oba,  @obaof^e,  ©alijeter,  ?)ottaf(^e  .    .  447  1224 
63)  ®|)irituofa 8368  8048 

54)  ©teine:  (©rud^î,  gelb:,  @(!^iefers,  ©l^omotî, 
SKiibl:,  3tefteràeineunb3)rain9),  ©rben  unb 

^reibe 12355  9126 

55)  ©ûbfrûdjte 37  729 

56)  ©çrup  unb  ^onig 19  362 

57)  Stabat  unb  îobaîfabrifate 249  4175 

58)îbon 4  2825 

59)  S;^on=  unb  ÏÔpferroaoren 98  5441 

60)  SBagen,  eifenba^n= —  10405 

61)  SBogen,  foniliae 122  150 

62)SBeitt 1136  3370 

63)  SBoDe,  t^ierifc^e 517  539 

64)  ©oU:  unb  ^albwoawaaren 516  4168 

65)  3inf  in  S3amn 23473  12165 

66)  3tnî  in  Skcben 22951  102 

67)  3infn)ei§ •  .  1338  56 

68)  Surfer,  roMnb  fabrijtrt 354  8957 

69)  ©onjiifte  Oûter 3974  19849 

©umme:  370890  1367382 
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iùbïjt 


tietfettbtte  mi^H 
aufbet 
Clierf^Ieftf^eti  Sa^: 

1)  Sldp^alt,  |>arî,  ?)e(^,  ©teinM,  îE^eer     .    .  8  117 

2)  Saumwouwaaren 4  20 

3)a3ier 1  594 

4)g3obenerAeugttiffe:  ®etreit)e,^ûlfenfrûd^t«îc.  34  2668 

5)  S3utter,  Mfe 4  174 

6)  g^emifalien,    îDroguen    «nb    Sart'f|ioffe 

(au§er45) 1087  203 

7)  ©i^orien  unt>  ^affefurroaate       ....  —  113 

8)  6tber 5  283 

9)  ®fcn,  rol^,  unb  SSru^etfen 41011  — 

10)eifen,  »erarbeitet(att|etll,  12)  .    ...  8  1600 

11)  (5tfenbaH<^ienen —  207 

12)  eifetiî  «nb  ©ta^lfabrifate 73  1334 

13)  em  unb  gjîmerolien  (auper  44,  47) .    .    .  —  39865 

14)  %m^i- 391  76 

15)  gebern,  |)aare  (Sotilen),  ^6rnet,  ^tauen  .  1  — 

16)  g«nc,  ^dute,  eebw,  9)elînj«rf ^—  8 

17)  ^ettroaaren:  îalg,  î^ran,  ©tearin,  ©eifeic.  7  308 

18)  gla(^8,  ^onf,  ^eebe,  SBerg —  306 

19)  %\<xi,  ?)orîeaan  (gaijence)  te 13  93 

20)  ®uano  unb  fonjiige  a>ûngmittel  (au|er  45)  —  83 
21)ôeringe —  103 

22)  Sau=,  9luH  ©(^itr^oU 383  10049 

23)  33renn^olj  unb  ^oljfo^te -  162 

24)  pttenprobufte  (auger  9,   10,    11,   12, 

.'>6) 3  41 

25)  Sniirumentc  (mufifalifée  unb  anbere)    .    .  1  12 

26)«affe —  48 

27)  ^df,  ®fij)9,  ©ement —  1517 

28)^artopn 52  6889 

29)  ^o^en,  ^oc^enmel^f 72  143 

30)  ^o^len,  ©tein! 1608805  6946 

31)^ofd 505060  - 

32)  ^oloniattDaaten  (auf  er  26,  42,  57)  ...  1  113 

33)  ^urje  aSaaren 4  15 

34)  Ceins  unb  JÊ>olbleinnjaaren 1  42 

35)  îumpen  unb  Slbgfinae 8  12 

36)  gnanufaftumaaren  (au§cr  2,  34, 55)     .    .  19  32 

37)  SDÎaf^inen,  SKafèinenibeilc  unb  SBerfjeuae  958  7437 
38)g)î5bel 226  802 
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betfenbcte      tmpfini 

auf  ber 

39)  gnûî>tenfabrifate  unb  ©rot .    .....  8         5699 

40)  Oel:  ^anf=,  ^en.,  «ein:,  Mb-.,  ©tetn= 

fo^ïentl^ecrî,  Zttptntim  îc 10          619 

41)  ^apitx  «nb  î)(H)l)e —              618 

42)gfieiô —                42 

43)  ©aamen:  %tlt>'-,^an^i,Ski:*^m=,di<ipi'-, 

ÇJRo^n:ic.  , 427             23 

44)  ©alj —                  1 

45)  @obo,  ©obaafée,  ©alpetet,  î)ottafd^e  .    .  —               15 

46)  (5|)mhtofa 184           824 

47)  ©teine:  (Sru*»,  %tl\>i,  ©^icfeiî,  S^amoti, 
SRû^U,  Stefleifteine  unb  îDraina),  6rben  unb 

^etbe 1031        53738 

48)  ©ûbfrû(^te 1              5 

49)  ©çruD  unb  |)Ottia —                  4 

50)  îabof  unb  Slobaïfabrifate 6           304 

51)a;^on 1762        38997 

52)  %\)t>n''  unb  S;ôpfermaaten —               157 

53)SBaaen 20              2 

54)2Betn 37           285 

55)  Sott;  unb  ^arbn)oa»aaten 8           174 

56)3tnfn)et§ 1               5 

57)  3u(ïer,  roHnt»  fûf>«î«t —              162 

58)  ©onjHse  ®ûtet •    .    .    .  214         1881 
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tlnba 


ttctfetibete      tmfiH 

auf  ber 

'ët-n  'iStr. 

l)2lôt)^aU,f)arj,  ?>e(^,  ©teinôl,  S£î)cet     .    .  —  316 

2)  SBaumœoUwaaren 5  46 

3)  SBict 1  762 

4)a3oticneneuômf[e:  ®etreibe,Mlfenfrû(^teic.  1544  24196 

5)  Sutter,  tdfe 6  285 

6)  ©^emifalieit,  î)roauen  unb  ^arbeftoffe  (aiiper 

46) 8  160 

7)  ®(ï)otien  itnb  ^affefurrogate 7  173 

8)(5tber 15  1114 

9)  eier 1  4 

10)  eifen,  ro^,  unb  «ru^etfen 23917  95 

11)  @ifen,  »erarbettet  (au|er  12,  13)  ...    .  5  1375 

12)  @ifenba^nfd)tenen —  141 

13)  eifen=  unb  ©ta^lfabrifate 256  948 

14)  erje  unb  îWtneralien  (au§er  44,  48)  .    .    .  2551  55547 

15)  %(yU<i,t 963  85 

16)  §ebeni,  ^aare  (33orfien),  Corner,  ^(auen    .  14  — 

17)  Wefle,  |)fiutc,  8eber,  |)eljn)erf 279  H 

18)  JÇettroaaren  :  ïalg,  St^ran,  @tearin,  @etfe  k.  8  267 

19)  SMd,  ^onf,  |)eebe,  SBera 3  166 

20)  ®arne 1  1 

21)  ®[aô,  ^orjellan  (gaçence)  îc 27  96 

22)  ^«riiige —  443 

23)  8au=,  9lufe=,  ©c^inMi 2440  14486 

24)  Mttenprobuîte  (aufer  10, 11, 12, 13,  59, 

60, 61) 34  81 

25)  Snjirumente  (muftfalifée  unb  onbere)    .    .  —  32 
26)^affe -  42 

27)  ^alf,  ®9t>3,  ©entent 100  3341 

28)  ^artojfeln '283  6750 

29)  ^oc^en,  ^o^enme^l —  115 

30)  ^o^len,  ©teins 1762803  — 

31)^8 -  2912 

32)  «olonialroaaren  (auper  26,  42, 62)   .    .    .  1  327 

33)  «urje  SBaaren 1  59 

34)  Sein:  unb  ^albleinwaaren 3  56 

35)  gjîanufafturroaaten  (auÇer  2,  34,  54,  58)    .  —  51 

36)  SKafc^tnen,  9Dîaf(^inentbeile  unb  SBerfieuge .  1050  6289 

37)gRôbeI 244  11'5 

38)  SWûî)lentabrifate  unb  S5rot "158  9319 
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tvetfenbete      tmp9»i 

auf  ber 

39)  Oel:  ^onf:,  ^ten:,  im--,  MU,  ©tcin: 

ïo^lent^ewï,  Serpentins  ic 1           551 

40)  Delfu^en  unt»  £)elhtd)enme^l —                 5 

41)  ^apitï  mt>  ^appt 23         1168 

42)gieiô —               106 

43)  ©amen:  gelb;,  ^anfj,  «lees,  gehtî,  îRapôs, 

aRo^mic 651             33 

44)  ©dj -                 56 

45)  ©eibe,  fetbene  unb  l^oftfeibene  SBaaten  .    .  —                 6 

46)  ©oba,  ®obaaf(!&e,  ©alpeter,  ^ottafd^e  .    .  —                15 

47)  ©pirituofa 15         1676 

48)  ©teine:  (8ru^s,  %tïs>',  ©(i^iefer:,  ©^amot:, 
aRûbt:,  Sieoeliieine  unb  Î)tain8),  @rbcn  unb 

^eibe 22522      115779 

49)  ©ûbfrûd^te 1             13 

50)  ©çru^)  unb  ^onia —                53 

51)  îabaf  unb  îabaîfabtifote 11           300 

52)S:^on 2449        12622 

53)  î^onj  unb  îôjjfemaaren 1           762 

54)  ffiagen,  ©fenba^n: —               147 

55)  SBagen,  fonjtige —                11 

56)SBetn 9           324 

57)  SBoUe,  t^terifc^e 27         — 

58)  SBofl;  unb  JÊ)albn)oan)ooren 4           180 

59)  3inf  in  gjarren 109523         — 

60)  3inî  in  S5le(^en -              140 

61)3infn>ei§ 3839         — 

62)  Suder,  rob  unb  fabriaitt —              418 

63)  ©onjHfle  Oûter 840         6582 

©umme:       1936646      272213 
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ttetfenbete      tM99»i 
ouf  bct 

&^.  IStt. 

\)m^\)(Ai,^<xxi,^ti),^ïmb\,%\)m.    .    .  13  1201 

2)  33aumn)oue,  ro^ —  25 

3)  aSaumwoUroaaren 42  916 

4)  Sier 16  12803 

5)33oî)eneneuflntfîe:  ©etreibe,  ^ftlfenfrûii^tetc.  513  12307 

6)g5utter,Me 4  600 

7)  ©^emifaïien,     îDtoguen    unb    garbejloffe 

(auperôl) •  47  1450 

8)  ©^orien  unb  ^affeefurrogflte 49  2358 

gjetber 46  3836 

10)  ®cr 10  - 

11)  @ifen,  ro^,  unb  SSru^eifen 1450  41731 

12)  eifen,  werarbettct  (au^et  13, 14)  ....  125736  1524 

13)  eifenbo^nf(^ienen 141887  161 

14)  eifen:  unb  ©ta^lfabrifate 9756  1979 

15)  erje  unb  gïlineralien  (au^er  49,  53)  .    .    .  218  34555 

16)  ^Çarbe^ofa —  1 

17)gafta9e 5345  162 

18)  gebern,  ^aare  (Sorjtcn),  Corner,  Mauen   .  13  25 

19)  geKe,  pute,  8eber,  ^eljroerf   .....  802  627 

20)  gettroaoren  :  îalg,  2;5ran,  ©tearin,  ©eifc  ic.  139  2207 

21)  îla^ô,  pnf,  ^eebe,  Serg 94  727 

22)@arne 2  126 

23)  ®Ia0,  ^orcettan  (ga^ence)  jc 89  588 

24)  ®uano  unb  fon|Hae2)ûnûmtttcI(auÇer  51).  —  428 

25)^cmfle. 49  4322 

26)8auî,5«ufe=,©(^irrHj-    • 123  11738 

27)  8renn^olî  unb  |)ol3Ïo^le 7  730 

28)  f)ûttenj)tobufte  (aufer  11,12, 13, 14, 63, 64, 

65) 212  623 

29)  Snjhrumentc  (mufifalif^e  unb  anbere)     .    .  12  73 
30)^affe 12  875 

31)  ^alf,  ®bp6,  ©entent 2358  2404 

32)  «artoffefn 72  6725 

33)  ^o^ien,  ^no(3^enme^l 1356  H 

34)  ^o^Ien,  ©teins 377971  480 

35)  ^oW —  6500 

36)  ^oIonialTOaaren  (au^er  16,  30,  47,  66)  .    .  48  2005 

37)  ^trje  SBaaren 14  405 

38)  «etn.  unb  ^«Ibleinwaaren 26  1064 
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)>etfettbete      tms^fiH 

auf  ber 

39)  iumptn  unb  SlBgfinae 1257  2 

40)  gRanufafhtroaaren  (auêtr  3,  38,  50,  62)    .  28  480 

41)  3Rotetnen,  «Wofci^inent^ctle  unb  aBerîjeuge  1517  8198 
42)9Wôbel 627  1123 

43)  g)îû^renfabrt!ate  «nb  Brot 769  36510 

44)  £)el:  Jg>attf=,  ^ien=,  «eiiu,  JRûS:,  ©teiti: 

fol^Ient^eer--,  Sj;et}>entinî  it 2  3934 

45)  Oelfud^en  unb  Oe^lfu^enme^l     ....  —  2 

46)  papier  unb  f)<M)pe 143  1580 

47)5Reiô 8  423 

48)  ©aamen:  îelb;,  JÉ>anf:,  ^Ua,  ïein;,  Siapôî, 

aRol&nsîc —  204 

49)  ©«tj -  161 

50)  ©eibe,  fetbene  unb  ^alSfetbene  SEBoaren  .    .  —  10 

51)  ©oba,  ©obaof^e,  Qa\ptttx,  ?)ottaf(^e  .    .  —  222 

52)  ©pirituofa 396  4522 

53)  ©teine:  (Srud);,  gelbs,  @^tefer=,  d^amoU, 
3Rû^I.-,  Steflfl^eine  unb  îDrainê),  ©rben  unb 

«reibe 2776  12880 

54)@ubfrû*te 6  240 

55)  @9rup  unb  ^onifl 10  152 

56)  îabaï  unb  îabaffabrifate 69  2348 

57)îl>on 122  2315 

58)  î^on:  unb  ÎJpferwoaten   ......  375  2407 

59)©aoen 21  148 

60)SBein 84  2053 

61)  Sotte,  t^terifd^e 94  35 

62)  SBoUî  unb  f)arb»oUn?aoren 72  2594 

63)  3mf  in  aSamn .  175901  18 

64)  3inf  in  g3fe<i^en —  52 

65)3infn>eif 187  10 

66)  Suder,  roMnb  fabrijirt 67  5575 

67)  (gonjtige  ®ûter 670  7703 

©umme:  '  853732      564Î93 
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toetfenbete      en^Mittii 

auf  bet 

1)  SlS^j^t,  ^orj,  f)e(^,  @tdn5f,  2^cer     .    .  6  222 

2)  Saumnjotte,  ro^ —  1 

3)  SaumnjoUwaaren 16  90 

4)g5ter 61  7193 

5)  Sobcnerjeugniffe:  ©etreibe,  ôûlfenfrii^teic.  4283  13516 

6)  gSutter,  Mit 10  287 

7)  g^emifalten,  îDroauenunb?farbeiioffe(aupeï 

50) 15  1945 

8)  ©i^orten  unb  M|fe[urrogate 42  564 

9)6iber 10  1094 

10)eicr -  •       1 

11)  eifen,  ro^,  unb  S3ru<]^eifen 997  172978 

12)  eifen,  oeraràeitet  (auper  13, 14)  ...    .  29504  916 

13)  ©fenbaHc^ienen 57223  138 

14)  ®feit:  unb  ©ta^lfabrifate 816  1819 

15)  erje  unb  «Wineralten  (oufer  49,  52)  .    .    .  2188  63721 
l6)%axbt\)oli -  ^ 

17)  gajiage 3984  265 

18)  ^ebern,  ôaate  (Sorjîen),  Corner,  ^lauen   .  32  1 

19)  gcHe,  |)fiute,  Seber,  f)elîroerf 53  155 

20)  ^ettwaaren  :  Zal^,  S^ran,  @tf orin,  ©eife  k.  19  770 

21)  gro(^ô,  ^anf,  ^eebe,  aSerg     .....  —  132 

22)  ®am —  2 

23)  ®laô,  ^otcettan  (îaçence)  jc 91  187 

24)  ®uano  unb  [onjttge  îDûnflmittet  (auper  50)  —  78 
25)^mnae 12  788 

26)  a3au=,  Sflu^ï,  @(^irr^ofa 1047  37066 

27)  SSrenn^oïj  unb  ^olafoî)le    ......  —  278 

28)  f)ûtten}>tobufte  (au^er  11, 12, 13, 14, 63, 

64,65) 133  582 

29)  Snjhumente  (muft!alif*e  unb  anbere)    .    .  —  41 

30)  jïaffc 10  289 

31)  mt,  (»m,  ©entent    > 848  16248 

32)Mrtoffefn 717  17630 

33)  ^noéen,  ^o<]^enmeBl —  22 

34)  «oblen,  ©teim 3943225  166821 

35)^ofe 1200  30224 

36)  ^oronialwaotett  (aufer  16,  30, 47, 66)  .    .  1  635 

37)  ^rje  SBaaren 14  129 

38)  8etn=  unb  Jg)albleintt)aaren 6  194 
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ketfenbete      mpflnt 

flttf  bet 

39)  «utttt>en  unb  Slbgfinge 81  1 

40)  3RanufafturtDaaren  (au^er  3,  38,  62)     .    .  8  267 

41)  SWaf^inen,  SKa[(^ment^eite  unb  SSertjeuae .  845  3798 
42ygjlôbel 414  1535 

43)  gWû^leRfabriîûte  unb  S3rot 53  20348 

44)  Oel:  ôanfî,  ^en=,  8eins,  Slûbs,  ©teins 

fo^lent|eet:,  îertjentin:  jc 11  881 

45)  £)etfud>cn  unb  Oelfud^enmel>l —  14 

46)  ^(xpiix  unb  ^(H)}>e —  820 

47)  gHetô —  172 

•48)  ©aamen:  geïb=,  ^anf;,  Âtee:,  «etn;,  {Ropflï, 

SORo^noc 14  194 

49)(Sdi —  50 

50)  ©oba,  ©obaaf^e,  ©alpeter,  f)otta[(!^e  .    .  7  38 

51)  ©ptrituofa 60  2643 

52)  ©teine:  (33tu(!&î,  gelb:,©(^iefer:,  (S^amott;, 
îKû^l;,  Sicgeljleine  unb  3)rain9)  ®rben  unb 

^ribe 1424  7165 

53)  @ûbfrû(i)te -  23 

54)  ©crut»  unb  JÊ)onig —  8 

55)  ïabaf  unb  îaboffabrifate 29  639 

56)a:bon 101  14424 

57)  S;^onî  unb  SEÔpfetwaaren 64  288 

58)  SBagen,  ©fenba^n: —  660 

59)  SBaaen,  fonjitae 15  30 

60)SBein 67  951 

61)  SBotte,  t^terîfc^e 19  — 

62)  SBottï  unb  ^arb»oa»aaren 33  452 

63)  3inî  in  Somn 146027  11 

64)  3inf  in  S3te(^en 42128  77 

65)3inîn)ei5 5622  3 

66)  3u(ïer,  wMnb  fabrijirt 14  1310 

67)  ©onjltge  ®ûteï .  748  9709 

©umme:      4244347     SÔ5535 
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netfenbete       em^fittg 
auf  ber 
Otetf^leftfd^en  fSa^n: 

l)mp^a.lt,^an,^(à),^tmbl,%^ttx     .    .  97 

2)  SaumTOoUe,  to^ 272 

3)  SaumiDollroaaren 41 

4)a5ier 21 

5)  ©obenemuanijfe:  ©etreibe,  Jg)ûlfcnfr(i^te  îc.  569555 

6)  35utter,  ifcdfe 111 

7)  ©((emifalien,  îDroguen  unb  ^artefioffe  (au^er 
37,52) 171 

8)  ©i^orten  unb  ^affefutrogate — 

9)6iber — 

10)  eier — 

ll)(Stfen,  ro^,  unb8rue^etfett 27495 

12)  @ifen,  «erarbettet  (auper  13, 14)  ...    .  23124 

13)  êtfenba^nfc^ienen — 

14)  eifeiiî  unb  <Sta()lfabri!ate 92 

15)  erje  unb  aRineralien  (au^er  50,  54) .    .    .  216866 

lejgatbeMî — 

17)  ^ajiage 2278 

18)  ^ebem,  ôaarc  {S3orjien),  Jg)6rner,  ^lauen    .  2843 

19)  Me,  ^oute,  8eber,  ^cljroerf 7543 

20)  ^ettwaaren  :  Salg,  î^tan,  ©tearin,  ©etfe  jc.  186 

21)  %laà)i,  ^anl  ^tebt,  f&txi 361 

22)  ®arne 17 

23)  ®la9,  ^orceDan  (Carence)  ic 460 

24)  ®uano  unb  fonjiifle  3)ûnflmUtel  (au§er  52)  — 

25)  ^eringe 15 

26)  a3auï,  5Rufe:,  ©^irr^olj 10869 

27)?dTtm\)olimb^oliîo^lt    ...'...  240 

28)  f)ûttenprobufte  (auÇcr  11, 12, 13, 14,  65, 
66,  67) 180 

29)  Snjhumente  (mufifanf^e  unb  onbere)    .    .  31 

30)«affe 6 

31)  «a(f,  ®ttp6,  ©ement 12 

32)^artoffeln 2692 

33)  ^o^en,  ^no^enme^l 13452 

34)  ^obfen,  ©teins 599266 

35)  «oM - 

36)  ^olontalroaaren  (aupet  16,  30,  48, 68)  .    .  19 

37)  ^ùpp.  mt^t - 

38)  «urje  SBaaren 43 
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oetfcttbcte  tMiffini 

auf  bel 
£}Betf^Ieftf^m  fBa^n  : 

39)  8dtt;  unb  ^albleinwaaren 30  637 

40)  iumpm  unb  Slbgfinge 1145  93 

41)  gjlanufafturwaaren  (ou|er  3,  39,  51,  64)    .  59  789 

42)  gjlaf^tnen,  3Raf(^inent^eile  unb  SBerfjeuge  342  45545 
43)5«ôbct 407  1359 

44)  SKû^lenfabrifate  unb  aSrot 3953  11193 

45)  Oel:  f)anfî,  ^ens,  «etn:,  0lftb=,  ©teins 

îo|>lent|eer:,  2;eil>entin:  îc 462  918 

46)  Oclfuc^en  unb  Oelfu^enmc^l 1786  — 

47)  ?)(H)ier  unb  ?)abbe 17  1999 

48)  3îeiô —  210 

49)  ©amen:  gelbs,  f)anf;,  ^lee;,  8ein:,  Sliabô=, 

aWo^nsîc 31910  1751 

50)©alî 74850  6807 

51)  ©eibe,  feibene  unb  ^alSfeibene  SBaaren  .    .  20  84 

52)  ©oba,  ©obaafc^e,  ©dpeter,  ?)otta[(^e  .    .  31  1687 

53)  ©pmtuofa 1581  2373 

54)  ©teine:  (Sru^:,  îclb;,  ©^iefer;,  Q,^amoU, 
SKû^)!;,  Siegelfleine  unb  iDroinô)  @rben  unb 

^eibe 19  20472 

65)  ©ûbfrû(^te . -  457 

56)  ©çruj)  unb  JÊ)omg 1  49 

57)  ïabaf  unb  îaboffabriîate 33  14516 

58)3:bon 8833  1981 

59)  î^on:  unb  îô^jferroaaren 6  1188 

60)  SBagen,  eifenba^n^ —  5127 

61)  Saaen,  fonjitae —  975 

62)3Bein 679  1622 

63)  SBotte,  t^teri[(^c 5448  4 

64)  SSoU:  unb  ^albwoawaaren    .....  62  1411 

65)  3mf  in  SSarren 97090  1,53 

66)  3inf  in  a5le(^en 8  1948 

67)3tnfn)eii 9  164 

68)  3u(îer,  roMnt»  fabrijirt 8  3110 

69)  ©onjtifle  ®ûtet .    .  1186  8185 

©umme:  1708327  §65630 
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iOenn  »ir  ba8  SBefen  Hntê  ^luQtS  erfennen  woffen, 
mag  e8  nun  fin  „JlaraeeP  ober  eto  SoffiJettrag  fefn, 
mûffen  tpir  eS  fo  anf^auen,  tpie  tpir  un9  benfen,  ba$ 
®ott  eS  anfi^aut.  Z^toxia  nannten  bie  @rfe<^en 
biefe  3lrt  ber  Slnfi^auttug;  fie  ifl  b{e  einjfg  wijfen^ 
fi^aftlfi^^e  unb  bie  tin^iQ  ptaUi^i^t.  3nbem  em 
ti^eologifi^er  SRati^ematifer  bfe  Jffielt  mit  bem  Stuge 
©otteô  anfi^aute,  foweit  e8  i^m  ju  ©etote  jlanb, 
mit  bem  sensorium  Dei,  xdU  er  eô  «annte,  ent^ 
berfte  er  bie  Stnfangôgriittbe  ber  3tnal\^fl8  be8  Unenb^ 
lii^en,  mittelfl  beren  eô  ii^m  gelang,  Bigl^er  ungeWfle 
îProMeme  pxaUi^â}  ju  Wfen* 

2Ber  bie  SBelt  nl^t  fo  anjuf^auen  y^ermag,  tpeil 
er  ed  tti(^t  ttoiU,  mil  er  neBen  bem  Unenbli(^en  no^ 
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cfneti  enblf^en  3Jlammon  aitBetet:  „3)eutf(^Ianb8 
(^infftit**  ober  „^xtn^tni  ©to^ma^t"  ober  mit 
ttjeliÇen  f^inflingenben  Sîamen  ba8  golbene  Sialh  fon|i 
l^ef^en  mag,  ber  wfrb  fefne  Jtraft,  wic  i^etrlii^  fie 
anâ)  fei;  fn  bem  bttQtUiifytn  JBerftt(^e  aufteiten: 
jweert  ^men  ju  bfenen»  ®r  wirb  îeiue  2>tffe^ 
renjen  integtiten;  i)(elme]^t  bfe  ^tobltmt  fefner 
3eft  uttb  fefneô  ©olîeg  ungelifl  laffen,  bîe  «fo^ 
nom{f(^en  tuie  bie  ^)oIltif^cn*  — 
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yiad^cm  butd^  JWnWgunfl  be^  3oBt>erelttrt  ble  i^n  Mlbmben 
®taaten  i^m  n>eItMrger({cl^en  ^ei^eit  beina^e  autûtfgegeben 
Pnb,  ttrfïb  i^nm  ))on  aUm  ©eiten  gerot^m,  jic^  biefer  grei^ 
^dt;  fn  e6  nun  mittelfl  bkfet  ober  lener  3oQt>et:einigung, 
tpiebet  au  entduf  ent. 

©ett p  btejenlflcn,  weld^e  ^âf  dnbllben,  fonfequcnte  gtd^ 
^ânbler  ju  fein,  unb  aW  fold^e  itUn  ©d^uft^  unb  iDlffmn*^ 
rtaIjoB  tùd^^i^M  t)erbammcn;  felbji  blefe  gebctt;  aBer  entge^ 
gmgefeftten,  <)oIltifd^  fdn  foBenbctt;  Jîunbgebungm  ungead^tet, 
im  ®runbe  l^re«  ^^etjeiiô  ber  aBid^eranfnùpfung  be«  ^oU^ 
\>minti  bm  SSorjug.  ®ie  jinb  gcflcn  bie  3oBi)erdnlflun9 
erfauft  imâ)  dnen  ^o^en  îïarlf;  nid^t  gegen  bie  3oBt)erdni^ 
flung  an  fld^.  Slbgefe^en  t>ott  aBen  fremben  SIemcnten; 
céleris  paribas,  erblicfen  auâ)  fie  in  j[ebem  3oB))erbanbe  dn 
,;®tûrf  ^d^onbet/'  unb  98lele  unter  i^nen  ^offen  fogar,  Im 
®efle  immer  wdter  grdfenber  3oBt>erdnlflun9  aBmâ^Iig  in 
bie  untoerfeBe  .^anbetefrd^elt  ^Inûberjubummeln. 

2)iefeï  fd{>Iaffen,  oberpâd{>Ild^en  ainfld^t  ber  grei^ânWet 
auf  ®ruttb  l^rer  dgenen  5pdnjl))ien  entgeflenjutreten,  ))er^ 
fud^te  id^  aww  erfien  SRale  in  ber  ôffentlid^en  ©ifrung  be« 
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ittlintt  %tAf)an\>tl6\>ndna  \>om  2.  3»ai  1851.  2)le  ba^ 
malige  S^gedorbnung:  ,;<^anbeU))ertr&ge  im  SHtgC'' 
meinen  mit  befonberer  ©ejie^uttg  auf  ben  iîU 
gtfd^en  ^anbet^t^ertrag/'  bot  baju  ble  \>oVtommmt 
©elegm^eltî  m*  e«  gelang  mir  tt>lrf(id^;  bie  berllner  grd^ 
^ànblcï  in  i^rer  bi^^eriflen  3oOt>ereln«manie  ettt)a«  flufrig 
}U  mad^en. 

Sebiglid^  um  biefe«  eble  Slefuttat  in  grôperem  3»af fiabe 
SU  emid{>m,  \xbttià>t  xâ)  ienen  altm  aSortrag  jeftt  bem  Drurfe. 

!I)af  e^  fld^  gegmm&rtig  gar  nid^t  me^r  um  ben  S^roftot 
mit  Setgien  ^anbelt;  iji  —  um  fo  b effet.  Unfere  grel# 
^Snbler  mùffen  mit  fc^on  boô  Sefenntnlfi  i>vciAf)m,  baf  t^ 
fur  i^re  ©çmnajîlf  eln  au^gefloppe*  ?Pferb  aur  3^  9^8^ 
neter  ^alte  a(6  ein  (ebenbiged. 

Serlln,  ben  15.  Suli  1852. 

W.  L. 
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^m  1.  Qeptmitt  1844  f(^(offen  Me  Qtaattn  bed  ^olU 
^îxtint^,  t>ettteten  ivtxâ)  «^ettn  «^einrid^  ))on  Sltnim, 
bomoïé  ï)rettflf(^m  ®efanbtm  in  Srûffel,  mit  Seiflien  dnen 
«^anbel^^  unb  ®(i^i{fa^))etttag,  bet  im  SSefentlid^en  gol^ 
flenbrt  ftjlfeftte: 

1.  ®ldd{>jienuttfl  ber  bdberfdtlflm  Sd^iffe  mit  bm  »a^ 
tionalfd^iffen  ^in{i(^tli(^  aUtx  W>%ahm,  SegânfHgungen 
unb  %bxmliifWtn. 

2.  ®ldd{>jicnunfl  ber  SBaaren,  tt>eld^e  àuf  ©(^Iffen  be« 
3oDt)erdné  bireït  ara  dnem  ber  ^Sfen  be«  3ott^ 
))etdné  in  bie  <^&fen  Sdgiend  dngefït^rt  metben;  mit 
ben  anf  belgifd^en  ^îationalfd^iffen  dnfleffl^rten,  et  vice 
versa. 

3.  ©Idd^fleOung  ber  bdberfdtigen  Untert^anen  mit  ben 
dflenen  ^injîd^tlid^  ber  ©id^er^dt  unb  be«  ©d^uftee, 
fd  eô,  baf  fie  tjorûberge^enb  in  bem  ®ebiete  be«  an^ 
beren  ©taoteô  jld^  auf^alten,  fd  a,  baf  fie  bldbenb 
fld^  bort  nid)ertaffen. 
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4.  ©egenfeitige  ©crnâf Igung  unb  t^ftoeifc  flSnaHd^e  «luf^ 
^ebung  ber  2)ur(l^flang^abgaben,  fatB  bet  îranjît  ouf 
ben  ^au))tf&d^nd^flen  aSetdfeÇr^flraf  en  flattflnbet. 

5.  ©cflcnfeitlge  3oItteflûttfKflunflm: 

3)er  3oBi)ercitt  bcleflt  gewiffc  ®attuttflm  belflifd^en  ©fenô 
unb  bie  belgifdj^en  «&fe  mit  bcr  ^Slfte  ber  aftflaben,  ble 
feln  3oBtarif  fur  biefe  ©egenjidnbe  feflfeftt}  er  ermàftgt  fer^ 
ner  bie  afu^gattfl^abgaben  t>on  Sffiolle  fur  bie  mâf  S5et 
gien  ge^enbe  um  bie  «^alfte;  enblid^  erlaubt  er  aOi&^rtii^ 
15;000  belflifd^en  ^ammeltt;  feine  ©râiye  abflabenfrei  ju 
ûberf(^reltett. 

2)afleflen  gemà^rt  SBelgiett  eine  entfpred^enbe  SoUermô^^ 
gung  fur  bie  im  3oBt>ereitte  erjeugten  Sffielne,  ©dben^,  SWhrtt^ 
berger^  unb  9Roben)aaren;  geflattet;  baf  So^nbe  naâ^  bem 
3oQ))erein  au^gefû^rt  n)erbe  mit  einer  Slu^gangéabgabe  t>on 
6  pet.  be6  aBertÇeôj  unb  erlaubt  500,000  ^^ben  mp 
p^&Hfd^en  ober  braunf(^n)etgifd^en  Seinengamed  mit  ber  nur 
nomineBen  Slbgabe  t)on  5  6entime«  pro  200  ^fb.  ble  belgi^ 
fd{>e  ©rdnje  ju  ûberfd{>reiten. 

!î)iefe  8efHmmungen  foBten  in  i£rafi  bleiben  bi6  )um 
1.  3anuûr  1851,  unb  i>on  ba  ai  jiet^  aW  auf  eln  3aljr  pro^ 
longirt  angefeÇen  Ujerben,  faite  tàà)t  "oon  bem  einen  ober 
bem  anberen  î^eife  fed{>«  SDîonate  i>ox  Slblauf  bie  «ûnbigung 
erfofge. 

ajon  biefem  ifûnbigung^red^te  fjat  ber  3^^^^^^  ^^^ 
iturjem  ©ebraud^  gemad^t. 

2)ie«  fmb  ble  3;§atfad^en,  mlâft  ben  53erliner  grei^nbeW^ 
serein  ben)ogen  ^aben: 
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,,J^ai(Miùntïàit  im  SlOgandnen  mit  he^ovbttn  9e^ 
êid^fung  auf  bm  bdgifd^en  .^anbel0t)ertvag'' 
jum  ®egen{ianbe  feiner  S^gedotbnung  ju  mad^ni. 

SSerfm  M)ir  juerf)  einen  Slid  auf  «^^^^^I^^^^^d^  iin 
SlUgemeinen. 

93ettr&ge  t>on  Staoten  âber  i^te  ^nbelft^et^&Uniffe  fin^ 
bctt  fid^  fd^on  im  $Ktert^ume. 

Sefonberd  ^âitfige  93etan(affiutg  boju  gobm  bie  t>iel^ 
factm  Sebtûcfuttgen,  ttMd^e  ber  ^nbel  im  WtttlalHt  au 
ettdben  ^atte. 

2>ie  mittelalterlid^  StaaMgetDalt;  t^eld^e  xf)xt  eigenen 
J^avMtxébtvdom  f(^on  fe^v  fc^Iec^t  be^ai^eUe^  fonnte  ^im 
fid^tlid^  bar  gtemben,  tpeld^^  bet  «^anbel  in  i^t  ®ebiet 
fû^rte,  feine  ®r&njen  i^m  SiOfûr. 

3n  (Snglanb  tmirben  nod^  im  t)ier)f^tUen  Sa^^unbert 
bie  gtemben  aUet  Siationm  fur  bic  SBertred^en,  xotlàft  einer 
)»en  i^nm  begangen  unb  fAr  bie  ©d^ulben,  mli^t  einet 
)^on,i^fnen  fontoo^itt  f^atti,  foUbatifc^  mantmortlid^  ge^ 
ma(i^. 

3n  ben  meifien  ®taaten  beflanb  ba6  jas  albioagii,  ba^ 
droit  d'aubaioe,  toonaà)  bie  ^interlaffenfc^afl  eined  ^emben, 
ob  et  Ie((tn>i(Iig  barûber  t^erfûgt  ^tte  obet  nid(^t,  of|ne  9Bei^ 
tetred  an  ben  ®taat  fte(;  unj&^liger  anberet  93ebnufungen 
nii^t  au  gà)enfen. 

3>\t  mâii^tigen  Stotionen  fud^^ten  if|re  ^anbeltreibenbe 
but<^  Serttâge  gegen  biefe  @normit&ten  au  ftc^iem.  60  fin^ 
ben  n)ir  ).  8. ,  ba$  im  Sa^re  1325  bie  bomatô  mààfÛQî 
9te))ub(if  fQtnAii  einen  ^anbe(é))etttag  mit  bem  JEônige 
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(Souati  H.  ))on  (Snglonb  auf  i^n  3a^re  f(^(ofi;  nad^  tDtl^ 
d^em  bie  Jtaufleute  93enà)ig6  mif  @nglanb  fommm  burftot; 
o^ne  ®efa^t  )U  loufett;  bafi  i^re  !petfonen  mù>  l^r  Sigeiu 
t^um  wegen  bet  SSerbred^en  unb  ©d^ulben  ber  ^^onbcUrd^ 
benbm  anberer  ïîotlonen  fejigc^altm  n)urbm.  ®ol(^e« 
tDar  bama(0  etne  @rrungntfd(>aft. 

!î)ad  erfie  SRotit)  a^  <&anbe{ét)ertr&gm  tvat  atfo  boé 
Sebârfhif  be«  «^ttbetô  nad^  ®id^et^eit. 

aw  bie  ituttut  foweit  i)or9cfd{>tlttm  ïoax,  baf  ba6  SBort 
,;gremblittfl"  niàft  me^r,  n)lc  einji  bei  ben  olten  Slômetn, 
juflleld^  Çeinb  bebeutrtej  afô  ber  grcmbe  im  ÎOÏgemelnett 
berfelben  ®{d^er^eit  unb  Unfld^et^eit  t^eilÇafUg  towAî,  tûAdft 
ber  ©taot  fur  felne  eigenett  SBûrger  probujirte,  fiel  bie  bl^* 
^erige  SSerantaffung  ber  ^anbelft)ertrâ8e  fort.  2Blr  fe^ 
bo^er  in  ben  neueren<^anbetô))ertr&gen  an>if<^en  ci))i(ifirten 
935Ifem  @ti))uIationen  jur  ®ic^erung  ber  $erfon  unb  bed 
@igen^um^  nid^t  me^r  a(0  <^au))tin^a(t'figuriren,  ed  fei 
benn  in  fold^en  aSertragen,  welc^e  ben  ^^anbel  wi^renb  be« 
jtrieged  im  Sluge  f^aben.  !I)iefe  aber  fonnen  voir  auf er  8e^ 
rûdtfid{>tiflunfl  laffen,  ba  jie  anormale  3wjianbe  betreffen. 

2)afleflen  tt)ar  nad^  bem  (gnbe  be^  SDWttelatterd  ba^  «ugen* 
mer!  ber  ^anbef^politif  tJorjûgUd^  barauf  flerid(}tet:  burd^  ®e^ 
k^alt  ober  biplomatifd^ed  @efd^idF  ^anbetôt>ertr&ge  ju  ®tanbe 
au  bringen,  n)oburd(>  ber  eine  fontra^irenbe  ®taat  ^à)  auf 
Jtojien  bed  anberen  bereid{>erte.  3)iefe  îenbenj  t>erbanîten 
bie  ^nbetet)ertra9e  t)oraûfltid{>  national  ^ôfonomifd^er  3rrle^re. 

iDad  SRerfantitfvftem;  ml^a  in  ben  Aten  3k^ 
taUm  ben  einjigen  toa^ren  SBert^  erblirfte,  ^atte  —  in  jîd^ 
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tonfequentft  aie  Me  ^eutige  StotionaUfonomie  —  bie  Se^te 
t)on  bet  ^attbel^bilana  aufgePeCt.  3tt  golgc  beflfen  gtng 
bûé  Strebm  bcr  Qtaatm  bo^in,  burcÇ  ^ttbel«i)ettrSfle  elne 
n^sH^ft  flûttfUge  ^Ttbeldbilanj  ju  erjielm;  b.  ^.  i^te  ^atu 
beWiJatrige  fo  dnjudd^ten,  baf  bm  anbercn  Qtaattn  môg^^ 
H#  t>iel  aSBaaren  \>tdauft,  môfllid^ji  tt)enlfl  abflcïauft  tt)ur^ 
bm,  unb  fie  fo  ju  ni^igen,  ben  ®aIbo  in  eblen  SDtetalIen 

!î)iefc  S^cnbenj  tpltb  bet  ,^anbet«<)oHtif  me^r  obct  tninbet 
bctt>uf t  JU  ®imnbe  licgen,  fo  lange  ûbttf^vûft  nocÇ  t)on  dner 
^nbeWMIanj  ble  Slebe  iji;  unb  ble«  tt)irb  tt)i*er  fo  lange 
ber  gaU  fdn,  ate  bte  nationalôfonomifd^e  aOWffenfd^aft  mit 
bem  Strt^ume  nld{>t  ganj  gebrod^en  f^at,  xoîl^m  bie  8e^re 
i)on  ber  ,^anbeWbiIanj  i^re  ©ntpe^ung  t^etbanft;  fo  (ange 
bie  9{ationa(5fonomie  in  ben  eblen  SRetaEen  jtoar  nx^i  me^t 
ben  einjigen  waÇren  ®ert^,  aber  bod^  nod^  ba^  einjige 
tt>a||re  @elb  erblirft. 

î)ennod^  Mieb  ber  grofie  gortfd^ritt,  toeld^en  bie  SBiffen^ 
fd^aft  inxâ)  bie  ?p^vf^îraten  unb  bie  ?lbam  ®mitt|f(^e 
©d^ule  mad^te,  auf  bie  ^anbe(6t>ertrfige  nid^t  ol^ne  ©nfluf . 

afn  bem  fogenannteu  SWet^uen^ertrage,  weld^en  (Sng^ 
lanb  im  3a^re  1703  mit  Portugal  gefd^Ioffen  ^atte  unb  ber 
ein  3a^r^unbert  ^inburd^  allgemdn  fdr  dn  SRdflerflucf  bd^ 
tifd^er  ©taat^funji  gaft,  toied  8lbam  ©mit^  nad^,  bafi  ber^^ 
felbe  fur  (Snglanb  nl^t  ))ortf>d(^ap,  fonbem  im  ^ôd^flen 
®rabe  nac^^dtig  fd.  2)le  ©ai^'fd^e  ©d^ule  fu^r  fort,  bie 
SHujton  ber  ^anbeI«biIana<)olitif  in  immer  ^ettereô  8id{>t  ju 
fe$en,   unb  fe^en  wir  in  golge  beffen  aHmà^Iig  in  ben 
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Dott^etlen  fcl^n)btben. 

2)od^  bte  $oUttt  fetmt  nun  cinmol  Mnm  anbetm  @e^ 
n)inn;  fei  ed  an  SDtad^t  obet  dteid^um,  oK  ben,  tt)e(d^ 
ouf  i(oflen  einetf  SInbeten  gemad^t  n>fapb.  8(n  bie  ©trOe  brf 
®tte6ettf,  febten  aRUfontta^entm  ava^AnUtn,  trot  ba< 
Strebett;  fid^  gegenfeltig  auf  Jtofien  bet  Abri  g  en  9}ationen 
ju  bercld^cm.  2)a«  ?prinat|)  bedJDtfferentialjaUe*  Watb 
boé  <&au))telement  bet  neueren  Jsfarù>fitfOîxtthQt. 

Slbet  bie  Stffenfc^fi  blieb  i^retfeit^  oud^  nid^t  ^e^; 
fie  fanb  unb  hmï^,  baf  bie  SSort^eile;  ml^t  bie  9?atlonen 
fid^  auf  Jîofien  atâ>eter  aSdtfet  gem&^rten,  in  SSa^t^eit  fei  ne 
Sort^etle  feien;  fie  fieOte  ben  6aft  auf: 

SBenn  bev  6taat  A.  mit  bem  @taate  B.  einen  ^m^ 
bel^betttag  fc^Iief t,  fo  finb  aUe  fogenannte  S3egftnfU^ 
gungen,  ml^t  A.  bem  B.  in  39^)ug  ouf  bie  ^d^iffe 
unb  ffîaaten  bed  B.  etnr&umt,  in  Sj^a^r^  SSoirt^e 
fut  A.  unb  Wac^t^eile  fut  B. 
(S6  (iegt  auf  bet  «^anb^  baf  mit  biefet  @tfenntnif  aU 
len  ^anbelft)ertragen  beç  9ttt^  burd^fd&nitten  ifi. 

2)a«  n>a6  )!»ort^ei(|aft  ifi  in  ben  ^anbelét^ertcftgen, 
îann  jeber  ©taat  fi(^  feltfi  gew&^ten. 

2)af  bet  etaat  B.  ebenfaOé  Stei^eit  be«  S3etfe^t6  ge^ 
fiotte,  ifi  aun&d^fl  i^m  felbfl  t>ort^eil^aft;  bem  ®taate  A.  nut 
bann,  n)enn  et  biefe  ftel^eit  mit  bet  ganaen  ffîelt  t^eilt, 
mm  i^m  betSXatft  be«®taate9  B.  nid^t  au^fd^^Ue^U^ 
geôffnet  mitb. 

3)ied  finb  bie  ®efic^t^unfte,  ani  benen  bie  ^eutige  m^ 
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tbnolobttottifd^  Siffettft^ft  bie  ^cadtdi^tttt&Qt  im  SlOge^ 
meinen  betrad^tet. 

Sbtf  bm  tdQl^âftn  SSerttog  (xn^ttomM,  ftgiebt  biefe  $ln^ 
fd^uung  fotgetibctf  9lefu(tat: 

!2)ie  @ti))u(ation  bet  beiberfeUigen  fteicn  iDurc^fu^c  fommt 
ber  ganam  ffîeU  ju  ®ute  unb  ifi  ba^et  ffir  S3e(gten^  )Die 
fur  bie  3oOt>eteiné^aten  in  SHaf^xfjîit  binrt^eU^afi. 

3tt  bem  ûbrigm  3n^alte  brt  Sctttagcd  fbib  bie  brel 
gefd^c^Iid^  $^fen  bet  ^anbe(étraftatli(^  6ti)>u(ationen 
toertreten. 

@6  fittbet  fid(^  in  i^m  nod^  bie  @^ui:  einet  ©id^er^ 
^eit^fU^^ulatioti;  eine  {iernlid^  !î)o{td  ))on  «^anbel^bilanj; 
bad  ûbemiegenbe  unb  $au))te(ement  ifl  aber  bod  bed  2)if^ 
fetentialjolle^. 

®egen  bie  Stipulation  bet  @ïi)ttf^dt  unb  be«  @d^u((e6 
fur  bie  gegenfeitigen  ®taatéange^ôrigen  f^ot  bie  9îatii)na(^ 
itonomie  iRic^td  einjun)enben,  babieftultur,  ®ott  feiS)anf! 
tvenigflend  fbmeit  gebie^en  x^,  baf  biefe  Sefiimmung  fein 
er^eblic^ed  $ri))i(egium  fonflituirt.  !î)ie  9{ationamonomie 
mup  ed  aber  atô  eine  Qdfavbt  fur  unfere  3^t  bejeid^nen^ 
baf  ber  innere  9ied(ft^jufknb  ci)>i(i{trter  Qtaatta  vbttffavûfi 
no(^  bie  SKôglici^feit  einer  fotd^en  ®ti)>uIation  jul&pt. 

2)ad  SRoment  ber  ^nbel^ilanj  ift  fd^on  âufierlic^;  in 
ber  $Inoi^nung  ber  Slrtifel^  beutlid^  ju  erfennen,  inbem  bie 
gegenfeitigen  Jtonjeffionen  fid^  fôrmlid^  gegenûbergefieOi 
finb.  2)em  belgifd^  @ifen  entf))red^  bie  ))erein^ftnbifd^en 
Seine  unb  ©eibentDaaren,  ber  oudge^en  9Bol(e  bie  aM^ 
ge^enbe  îo^rinbe,  ben  betgifc^en  *àfen  bie  3lûrnber^ 
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get  unb  SRobevoaaren^  mù>  ben  ftdtn  «^amineln  ^e^ 
ble  fteien  Selnengarne  gegntû6et. 

^efem  &ngfUtd(>en  afbko&gen  ber  gegmfeitigen  Jtonjtflbnm 
ttegt  bet  ®)>uf  ber  «^be(d(i(anj  uttt>nfenn6at  ju  ®ntnbe. 
3)er  $alriot,  bem  bod  Sid^t  ber  9{ationa(6fonotitk  gdàt(^tet 
ffcd,  hm  mtr  6ebauem,  baf  tDir  burd^  dnen  fo  oudge^ 
)eid^neten  !Dtt)Ioinaten  bei  ber  Unter^aiAlung  biefed  Sertraged 
au6na^m6n)eife  t)ertreten  tDoren.  &n  minber  gefd^iAer 
^&Me  fld^  ûberltflen  laffett^  unb  me^r  !Danaergefc^ettfe  gemad^t 
a(0  em^fangen. 

!î)er  pofUit>e  ttnb  <^au)>tan)e(f  bed  gonjen  SSertrogetf  ging 
aber  bo^ht,  burd^  bie  in  betr  ertD&^tUen  ®ti))uIationen  fefl^ 
gefej^ten  Unterfd^^eibung^aSQe  fld(^  gegenfeitig  einen  SRarft  \>on 
QlA^m  ffîert^  au  fd^ffen,  au6  mel(^em  bie  J(onfurrena  ^ 
dbrigen  ungûnfiiger  gefleOten  9Iationen  berbannt  fei.  2)a^ 
bied  bie  eigenttid^e  S^enbena  be^  aSertrage^  fei,  ifl  oud^  ))on 
feinem  Ui^eber  offen  au^gefprod^en  worben;  er  foUte  bie  ©ajW 
eineô  grofen  ©d^uft^  unb  3)ifferenrtaIaonfi^jiem6  werben,  beffen 
®runbrif  ^err  bon  $[mim  in  feinem  befannten  ^anbel^o^ 
Utifc^  S^mente  niebergelegt  f^at 

(S6  fann  ^iemad^  feinem  3^^fd  unterttegen,  baf  feinem 
tt>efent(id(>en  unb  «^auptin^alte  nad^  ber  belgifd^e  SSertrag  ben 
îPrlnjii)ien  ber  ^anbefôfrei^eit  ttjiberfprid^t;  baf  er  mit^in 
tt)eber  bem  ^oU\>mïm  nod^.  Setgien  tt)irî(id^e  SBort^eile  gc*: 
xoàtftt,  ))ielme^r  burd^  (grfd^affen  eine«  JûnjlUd{>en  WtadttS 
ben  Stt&ftm  ber  beiberfeiHgen  ©taaWonge^ôrigen  eine  un^ 
natûrlid^e  unb  fomit  fd^Ablid^e  SHid^tung  giebt. 

%va  blefen  ©rûnben  tt)irb  bie  ©eiten^  ber  3oW\)ereind^ 
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regimmgen  etfolgte  Jtânbigung  be^  ^anbel^i^  unb  ®(^iffa^rt0' 
))ertraged  t>om  1.  ®e))tem(er  1844  t)on  ber  %ï^f)avit>tUpaxtîï 
a(0  dn  ^ortfd^ritt  freubig  begrûft. 

9ta(^bem  id^  fo,  bem  Sfttfkage  be«  Stei^attbefdt^ereine^ 
gem&f;  bm  ®tanbpunft  bejdi^net  ^obe,  mlàftn  et  ju  bem 
belgifi^m  ^anbetô))etttage;  fomie  au  <&anbe(é))ettr&gen  im 
SUIgemdnm  dnntmmt;  b(d6t  mit  nod^  ûbdg,  aud  ben  enU 
kDitfelten  ®runbf&^en  dne  ^od(>mid^tige  ©d^lupfolge  ju  jie^n, 
wetd^e  ble  gogif  flebleterifd^  er^clfd^t,  mit  ber  aber  nlcÇW^ 
beflon)eni9et  melne  «^erren  JtoQegen  t)orau0{td(>tllc^  nid^t  dn^ 
mjianbett  fdn  tt)ctbett. 

ttm  nid^t  mit  ber  Zf)ûx  ind  <&au0  au  fallen  unb  bie 
@ad^e  fo  aug&nglid^  ïûk  môglid^  }U  mad^en,  gefiatten  ®ie 
mir  due  ^çpot^efe. 

Re^men  tt)ir  an,  dn  ©taat  In  îlmerifa  §abe  benfelben 
3oÏÏtatlf,  tt)ie  dn  ©taot  in  Guropa,  unb  ^to))onlre  bem 
euw))iifd^en  ©toote  Anm  ^^anbelé^ettrag,  wonad^  flegen^ 
fdtig  aOe  S^aaren  be6  einen  ®taated  aoQfrd  in  ben  anberen 
dnge^en  foUen,  tt)4^renb  flegen  bie  ganae  ùbdge  JBelt  ber 
ben  bdben  6taaten  gemdnfame  3oOtatif  in  JTroft  btdbi 
SS3ie  n)irb  bie  ^onbeldftei^eit  dnen  fold^en  SSetttag  beur^ 
t^dlen?  ©ic^er  afô  einen  3lù((fd^ritt,  benn  et  ijioffenbat 
nid^t6  anbered,  a\A  An  genetalifittet  unb  ertenbirtet  2)i{fe^ 
tentialaoÏÏ.  ©eneralifirt,  benn  et  trtfft  nid^t  einige, 
fonbem  ade  SBaaren}  ejctenbirt,  benn  et  ermi^igt 
nm  nut  gegenfdtig  bie  ^iUt,  fonbem  et  tebujitt  fie  auf 
»u((. 

di  ftûgt  fld^;  ob  biefe«  Utt^dt  dne  SRobiflfatlon  et^ 
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lé^a,  tDeim  tDhr  ben  ametifanifd^en  ®taat  m^  (Swcopa 
ttan<))OTtiren  unb  nebm  fehten  VMonttaf^cnitn  (egen. 

Dffcnbar  nld^t. 

Sbenfon)enig  t^ttb  bod  SSefen  b€6  Settrage^  alte^ 
tirt,  tt)cnn  We  beibm  ©taaten  We  SSerobrAung  tteffcn^ 
dite  gcmdnfame  ^oîSîaf{t  )U  f^Utn  unb  Uefe  nad^  bm  Ser^ 
^Itnif  i^rer  Set>ô(ferung  ju  t)ert^eUen,  anftott  baf  firfi^er 
icber  ©tûot  ben  3^0  t^idt/  ber  auf  fehien  ®r4ttjett  per* 
âpixt  n)otbm  n>ar.  ^ne  fold^e  SetabrAmtg  faim  fût  bie 
gere(Çte  SSert^Hung  b«  3oneltt!ûnfte  Doit  ^o^  ffild^* 
«gfclt  fdn,  fur  bm  98otfétt>o^lflanb  iji  jîe  tetottt)  unet* 
^Itd^,  bmn  ble  fd^bOd^e  JRid^tung,  tt)dd^  ber  ^anbeW^ 
t>ertrag  ben  bdberfdtigen  aSoIféftàften  burc^  grôffnung  due* 
au6fd^(iefi(id^en  3Rarfta  giebt,  n)irb  bur^  blefe  îlbtebe 
nid^t  im  minbeflen  tangitt;  bet  Settrag  conflituitt  nad^  xok 
Dor  dnen  generatijirtett  ui*  ertenbhrten  2)lfferentla(aoO. 

3fi  atte^  blefe«  iDa^r,  fo  ifi  ble  3on»ereinigung 
Ifni^âftn  jiDei  ober  me^reren  @(aaten  tH)m  ®tanb)>imft  bc« 
gWl^nbeW  nid^t  afô  dn  gortfd^ritt,  fonbem  aW  dn 
Stûdfd^ritt  |u  betrad^fen. 

2Benn  \>kltn  grd^attbïem  biefe  au»  i^ren  ®runbfa|>ett 
burt^oitô  folgedd^tig  geaogene  Sonfequenj  ))iendc^t  nid^t  gattj 
miOfommen  l^,  fo  tDeibett  fie  atibererfdW  jugeben  mâffen^ 
baf  ed  fîlr  ben  9rd^anbe(  an  bet  3dt  ifl,  ^if  âber  ba^ 
3ont)erdii^rinaii)  Kar  unb  befMmmt  au«jufï)red^. 

!Der  $Iugenb{i(f  na^/  mo  bet  ^anbeia)[>etttag^  n)e(d^ 
îpreuf en  mit  i>lefen  beutfd^en  &taaim  ju  dnem  3onbetdtt 
mblnbet,  au  (5nbe  ge^,  unb  ble  ,^nbet«frel^elt  ertoartet, 
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baf  âd^emotm,  in6befottbm  aitt  ber  Ste{^nbetô))etrin  bet 
3oIIt>etdnd^^iq)tflabt;  fehu  tocm  aud^  f(i^n)ere  $fl{d^  t^ue. 

Sd^tieflid^  etloube  i(^  mit  im  3ntereffe  bet  Sad^e  ^t 
bm  9^0,  baf  bie  Stld^tigf eit  bet  t>on  mit  geaogmm  Sotu 
fequenj  wn  gtei^nblern  anflegrlffcn  werben  fbttte;  ble 
©Itte,  bd  blcfen  fittgrlffen  »orl&u^  nïâ)t  auf  unferen  cotu 
creten  ^tbmm  ehtauge^en,  nlift  bie  grofie  aSetme^tims 
be«  fficl{0n)o^l{lanbe«  feit  feinem  Sefie^en  flati^fd^  nac^jU/ 
n>eifen  k.  k 

2)le6  ffi^tt  mx  ju  bem  ®treite;  ob  ;;nad^  aile  bem'^ 
obet  06  „tt0li  oBe  bem/'  eln  ©treit,  beffen  Unetfrrieflic^feit 
voit  gvel^ànbletr  6ei  ber  atteti  ^age,  ob  (gttfllaitb  burd^ 
obetr  troft  feiner  ©d^u^jôDe  reid^  ^Morfotn,  jut  ®enûge 
Offo^rett  ^aben. 

SSetmdben  toit  ed  olfo  bei  ber  2)i«cuf{ion  biefer  junâd^fl 
rein  t^eoretifd^en  grage,  ble  Sreite  ber  SBiffenfd^afit 
auéauframen^  bie  ))rin{i|)iene  SSSArbigung  ber  3oQt>ereindmanie 
tiegt  telber  (Botted  nod^  in  ber  !Dimenfion  i^rer  <^6^e. 


3n  ber  auf  biefen  SSortrag  folgenben  !Di«fuf{{on  troten 
bie  ^erren  Dr.  $[f^er  unb  $rince^®mit^  (6efanntii($ 
grei^ânbler  i>om  reinjien  Sffiûffer)  al6  ©egner  auf. 

@ie  h^atxpMtti  junAd^,  baf  ba^  3oat)ereind)>rin)i|) 
be^alb  ein  frei^nbler{f(^ed  fein  m&ffe^  mei(  t»,  ûitt  bie 
gonje  (Srbe  ouSgebe^nt;  a^i^  obfobUen  «^anbeiefrei^it  fit^re. 

S^  emlberte;  baf  ein  Aber  ben  SrbbaU  audgebeÇnter 
3oQt)erein  feine4t9ege  Aqual  ber  ^nbel^frei^eit  fei.    3)ie 
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SdOe  foUm  nic^t  ettoa  âbet  Sotb;  dn  tt)i{fenfd^fita(^  Stt(f 
ïù\ù  ^lîlmttji  bel  bet  gebad^ten  «&)^))ot^efe  im  9BeltaQ  eine 
(Stbe  fd(>n)immen  fe^n^  mit  einer  3Jlautt  ))on  ©(^u^ôllm 
umgeben.  !Daf  gegeitn)ârtig  ju  <^attbetôt)erbittbungm  mit 
bem  SRonbe  nod^  feine  3[u6fi($t  ))or^nbm,  tongirt  offenbar 
ttid^t  ba«  ^rinai^);  fonbem  nut  bie  ?Pra!tifûbl(itât. 
!Die«  SRoment  iji  aber  bci  ber  flanjen  ^çpot^e  ûbet^<uH)t 
au«flef(l(}loffcnî  bie  ©ufcÇminner  k.  ju  SôHen  unb  SoK^et'' 
einigungen  )u  ben)egm,  ifl  aur  S^it  nm  minber  un))raftifabe(, 
a(«  tran^planetarifd^et  ^anbel. 

!î)ad  ^e^Ier^fte  i^rer  argumentation  fo^en  benn  bie 
^enen  ^ei^&nblet  aud^  ein;  )[)erfu(^ten  ed  aber  mit  einet 
atDdten  Sinmenbung. 

3ugegeben,  fagte  ^ert  îjîrince^^Smit^,  ba^  ein  ^tXU 
tjerein  nue  ein  ertenbirteô  unb  genetatijhte*  3)ifferentialaoB^ 
\\)j^m  ip,  fo  (iegt  eben  in  biefem  ©rtenbiren  unb  ©enera^» 
tifhen  ein  Qttoa^,  ba6  bie  fd(>&bHd^en  SBirfungen  be^  ®9fleme6 
me^ï  att  neutraliflrt.  iDurd^  ben  freien  98et!e^t  awifd^ 
ben  ao(I))erbûnbeten  S&nbem  n)etben  n&m(id^  me^r  natûriid^e 
Snbufhieen  entwicfeit  afô  unnatûr(id{>e,  unb  iji  ba^er  ©umrna 
@ummarum  eine  3oQ)>eteinigung  \>oâ)  atô  ein  gottfd^ritt  au 
bem  natûrlid^en  3uf}anbe,  aifo  aut  <^anbel6frei^eit,  a^  be^ 
trad^ten. 

©0  J)laujîbel  biefe«  9iaifonnement  auf  ben  erfien  Sïnblidf 
etfd^einen  mag,  fo  adfl*  "^^  geringeô  Sfadj^benfeU;  baf 
baffelbe  fur  grei^inbler  burd^auô  unaulàfilg  iji. 

SBer  ben)eifl  benn,  fragt  a  {id^,  baf  bei  jener  Satanée 
ber  natûrlld^en  unb  unnatûrlid^en  ânbujWeen;  ber  ©aibo 
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au  ®uttfien  ber  natûrlld^cn  au^iCt?  ®ett>lf  n)eber  ^^ert 
^nce^6mitljl  noâf  fonji  ein  ©terblid^er.  2)em  ©tatljilcu^; 
ber  ed  tjerfud^en  woUte,  wûrbe  balb  bel  fdner  ©ottâ^nlic^fdt 
bange  wetbm;  felbjl  bami  bange  totù>m,  tt)mn  man  bat)on 
abfha^itte;  baf  ni(^t  nm  bie  Slid^tungen  in  Setrad^t  fom^ 
mot;  weld^e  bm  JTrâflen  ber  fo  unb  fot)iet  SWClonm  3ott 
t>etein^ben)o^net  gegeben  toerben^  fonbem  baf  ba6  eigentlic^e 
Smei^t^ema  ein  Uebetfd^uf  t>on  9{atûrlid(>feit  in  orbi  ter- 
rarum  fetn  tt)ûrbe. 

(&i  ifl  untnign(^^  eine  fotd^e  Sted^nung  aud^  nut  atu 
nS^emb  ju  ettriumen.  D^ne  biefelbe  obet,  ouf  ba6  ®e^ 
tat^en)o^(  ^ht,  ben  }oIIt)erein(i(i^en  !X)etennintômu6  âben, 
^iefe  ba6  ni($t,  um  mit  SSafliat  ju  reben:  ;,ba6  SKotf 
flûtijer  98ôlfeï  in  eine  JRetorte  t^un  unb  fe^n,  tt)aô  bei  bem 
ftet>Ien  @H)erimettte  ^erauôfommtl" 

SBenn  bie  grei^inbUr  ben  ®d^ufra<>H  tJerwer^ 
fen,  ber  nur  einaelne,  ^infid^tUd^  i^rer  Raturge* 
maf  ^eit  ficher  au  beurt^eilenbe,  3nbujirieen  t&np 
Ii4^  entn)i(fetn  xolU,  tt)ie  fdnnen  fie  nur  miti^rem 
Serbammung^urt^eil  ib^nn,  tt)o  e«  fi(^  um  eine 
Miifllidl^e  (Sntmi(fe(ung  en  masse  ^anbett^  unb 
nod^  baau  um  eine  fûnflUd^e  @ntn)i(felung  nid^t 
nur  ber  naturgem&pen,  fonbem  au(^ber  mmoMt* 
lidl^eti  ^nbuflrieen? 

a&eg  mit  itUm  3o((t)ereineI  ifl  bouler  bie  un^ 
att)eifel^afte  Sofung  be«  ^ei^anbeW. 

Diefer  ^)rinciï)ieBe  ®a|>  \ûM>,  inébefonbere  bei  unfeten 
beutfc^en  ©taaten,  noàf  \>nx^  bie  @rn)âgung  unterfUt^t,  ba^ 
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mit  einnr  fo  f^n>nf&I(igeti  Wtolt»,  Yok  cin  SSetein  unab# 
^Angiget  un^  nod^  boju  fonfUtutioneÏÏer  6taaten  fie  bov^ 
Metet,  an  ein  ntfHged  gortfcÇtdtm  aur  «5<^^0ftei^dt  nic^t 
}u  benfm  ifl;  baf  bagegen  dit  foA^ed  Sortf^teitcn  n^o^l 
ge^offt  tt)ctbm  barf ,  mm  dn  icbet  ©toot  »or  fdner  3^ûre 
ble  fd(i&bHcÇm  SôHe  wegfcflt,  unb  flc^  imb  felnen  9ï&*flm 
Uebet;  fott)eit  bet  3^1^^  f^n^  Slnanaen  bic6  irgoib  ge^ 

Sajfet  atfo  In  bcm  gcflenttjârtiflcn  fritifd^en  SWomente  (Suïc 
m&cÇtigm  ©tlmmen  unat^eibeutig  ertônm,  3^r  Srei^&nblet, 
unb  gebet  &x^  bet  «^offnung  Çin,  baf  bet  itonig,  bet 
un^  t)ot  bem  tomantifd^en  Stûdffd^tttte  jut  beutfcÇen  (Sht^eit 
ettettete;  und  aud^  )>on  ifftm  (e^ten  ®)ntfe:  bem  betttfil^ 
3oI(betelne,  it&dii^  etttfen  tt)itb. 


.t?. 
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lentfdir  Janliel 

unb  Wc  bcûbfid^tigte 

penifc^e  irtrgsfUttt. 


SBon 


i^  a  m  b  tt  t  o« 

Otto    SR  c  t  M  «  ï- 
1867. 


^  .  P 
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SSorretc* 


^  eirtem  a3rfefe  rxm  25.  Sfpril  1865  an  rfnm  inlânbtfd^en 
gfïeunb  f})ra(ij>  id^  mi(^  ôbet  bie  beobfl^ttgte  ©îoti^tftellung  ©«ttft^* 
lonbô  jur  ©ec  wic  folgt  au8: 

tS5ei  ben  95eti^aiibtangctt  ber  f  jur  Sef^jtcd^ung 

tb«  et>eirtueneii  ©teHitng  J^mburgS  jum  BottDcretn^  ntebergc== 
•fe^tm  ©ommiffton  Kn  id^  i»  meiner  Sïnftd^t,  bû^  bie  Scf^affung 
ttinet  betttfc^tt  ^egôflotte  irar  jum  Stc^t^ril  fôr  ©ewtfd^fanb 
•fein  ftmtbe^  mit  noà)  me^r  beftarît  worben.  —  68  unterliegt  fur 
f nitcl^  gar  ïdnem  3welfel,  ba^  ber  gro^artigc  STuffd^wung,  ben  bie 
»]^nfeflttf(i^  3R^bcret  in  ben  le^ten  jwanjig  Sol^ren  genemmeh 
fl^ût,  ni(!j)t  fowol^f  tro^  beô  SWangelô  einer  bcutft^en  ^riegSflotte, 
ffonbern  eben  wgen  beffelben  môglt<i^  geworben  ift.  ©enn  eben, 
fXonl  unfere  ibcr  bie  gonje  SBelt  jerftreuten  jungcn  ^aufleuft 
runb  ®àfr^^capitàne,  toenn  fie  nid^t  in  ©^aben  îommen  »oUen, 
fDorfid^tig  in  ber  SBaf^I  ber  SSerbinbungen,  bie  fie  eingel^en,  nnb 
tgewiffen^  in  ©rfûDung  ber  SJer^jjïi^tungen,  bie  fie  ôbernel^meft, 
tfcin  miiffen,  dben  beS^Ib  finb  fie  aller  Drten  unbeftritten  bie 
tgemgefcl^enften  unb  gefu(!^teften  nnb  tt)erben  nnfere  ©(^iffe,  bei 
»im  ttebrigen  gïeidfKJt  SSerl^altniffen,  ftefâ  benen  aller  anberen 
v9lationen  ))prge}ogen. 

taSBenn,  ïoai  x(fy  ni^t  in  5lbrebe  peBen  toilï,  mitunter  bci 
#entpanbenen  ©onflicten  im  Uuôtanbe,  ©eutfd^e  gegen  bie  5lnge» 
t^gen  onberer  Stotionen  im  9îa(!^^l  geblieben  finb,  fo  toirb, 
rmeiiier  feflen  tkberjeugttng  mH^,  in  im  meiften  Catien,  mel^ 
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'^m6)t  unb  ttnfal^igîeit  beô  betreffenben  ©onfulô,  ofô  ber  SWottacI 
tetncr  bcufii^en  ^egôflotte,  f^ulb  boran  gctoefcn  feitt  SBtrb  bei 
»ber  SSal^t  ber  fêrfteren  ouf  tu^^ttgc,  entfd^icbcne  ttnb  in  i^rm 
t^eifen  geacj^tetc  SKânner  gefe^en  —  unb  on  fold^  fel^It  e8  untcr 
»ben  5)t\xt\â)m  im  Stuôlonbe  bur^uô  nidjt  —  \o  wirb  ber  SDlangel 
»ber  Se^téren  foum  j|e  em))funben  loerben.  @ine  gro^e  beutj^e 
'j^rieggflotte  )))urbe,  meil  tvir  feine  Solonien  l^ben,  gar  teine  re« 
»gelma|tgc  SSerwenbung  finben,  wol^I  ober  ju  ©onfitcten  35eron=» 
«loffung  geben  unb  au^er  onberen  tt)trt^)^aftli(l(Kn  9lad^t]^e{(en  ju» 
vno^ft  ou^  ben  im  @efoIge  ^aben,  bo^  fie  ben  beften  £^  ber 
»bem  ©eebienft  fi^  toibmenben  jungen  Seule  ber  ^nbelômarine 
rentjôge. 

'2)o|  iâ)  no^  SSorgefagtem  ni^tô  fel^nli^^t  umnf^e,  a(0  ba^ 
'bie  9Rari|tei)orIage,  ti)e(^eboe))reu^if(!()e  Slbgeorbnetenl^ud  nad^ftenS 
»}u  eru^orten  ^at,  non  bemfelben  abgelel^nt  loerben  môge,  braud^ 
't^  tod^l  faum  ju  bemerlen.  34  ^abe  bie  eifrige  Sôrberungi 
»mlâ)î  ber  frongôfif(!j)c  ^aifer  eine  Seitlong  ber  itriegômarine 
fangebet^en  lie^,  ftetô  fur  einen  gro^en  gel^ler  gel^alten  unb  bin 
»feft  -ûberjeugt,  bo^  bie  3eit  nid^t  fem  ift,  too  biefe  3[nfid>t  aH^ 
»v3emein  getl^etlt  werben  toirb. 

f SBenn  aber  eine  beutfd^e  ^egôflotte  ben  beutf(3^en  ^nbel8« 
ftntereffen  ni^t  fôrberliclj),  wo^^I  ober  naii^tl^eilig  fein  !onn,  wenn 
ffie  »orauôfid;tli(^  nur  ©elegen^eit  gu  ©onflicten  bteten  unb  Dcn 
ffeinetlei  toalprl^ûftem  9lu^en  fein  toirb,  fo  toerben  toir  unô  bo^^ 
9ï{xà)tf  nur  auô  ©uc^t  no^  einer  fKac^tftellung,  ber  wir  nid^tbe* 
fbiirfcn,  eine  8aft  oufloben  tooKen^  bie  ncben  ben  oUfeitig  »erur» 
ftl^eilten  ftel^enben  ^eeren  bo^  toal^rlid^  mel^r  ol8  bebenïliiJ^  ift!i 

2)ie  in  SSorftel^enbem  auôgefproci^enen  9[nft(!^ten  ou8fiil^rIid^er 
JU  begrunben  unb  fie  iuxd^  aSerôffentlici^ung  in  toeitere  ^reife 
JU  »erbreiten,  ift  ber  Swed  biefeô  ©d^riftt^nô,  ju  beffen  .^erauô* 
gobe  xnxâ)  junû(!j)ft  jtoei  ®riinbc  beftintmen.  2)er  erfte  @runb  ift 
bie  mir  jur  ^unbe  gefommene  8lbfi(3^t  einiger  ^iefigen  ^oufleute^ 
@^ef8  Don  uberfeeif^en  ^anblungSl^âufem,  geftii^t  auf  m  uuDer^ 
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BurateS  ©crâd^t  ijon  ^jdlitifd^en  Unrul^ett,  bic  auf  eincm  fûbamcrf:» 
îanifd^cn  ^tû|e  auôgcbrodjjen  fetn  folïen,  unferett  ©cuvit  Dcr^ 
aniaffen  ju  woHen,  bte  ^ônigl.  t)reu^ifd^c  JRegicrunvj  ju  erfu(^en, 
b«r^  anbfenbung  eineô  ^egêf(S[)ifc9  ma)  bem  betreffcnbcn  ?)Ia^e, 
j«r  nnterftû|ung  beS  berjeitigen  bortigen  ®ouuernementê ,  Dcr* 
meitttlic]^  bte  Sntereffen  ber  borttgen  JDeutfd^en  ju  fd;fi^en. 

5)er  guette  ®runb  ift,  bte  beuorftel^enbe  SBal^I  ber  Slbgeorb* 
itcten  jum  beabftd^tfgten  norbbeiitfd()en  ?)arlament,  bei  ber  e8  fôr 
^ûinburg  Dor  SIDem  erforbevli^)  fetn  wtrb,  ba^  fie  awf  Scanner 
faDe,  bic  uber  toirtl^fc^aftli^c  unb  ^anbelôpolitifcj^e  Sragen  grunbli(| 
uitterrit^tet  unb  bei  SSefprec^ung  berfelben  im  ©tanbe  finb,  fo»o][)l 
fic^  felbft  ftetS  xa\à)  ein  felbftftânbigeô  Urt^cil  bilbeit,  ûIô  au^ 
baffelbe  jeben  ?lugenblid  fad^liii^  unb  aUgemein  »ciftânbli(|i  Be* 
griinben  unb  ©ertreten  ju  ïônnen.  —  5)enn,  wenn  mon  anâ)  im 
|)orIamente  ni(]^t  eben  geneigt  fein  môgte,  tn  polîtifd^en  ^ragen 
ben  bamburgtfd^en  abgeorbneten  ein  Dorjugôweife  fad^funbigeô, 
ober  gar  maa^gebenbeô  Urt^eil  jujutrauen  —  beuor  fie  nid^t  etwa 
©elegenl^eit  gel^abt  l^atten,  \iâ),  al8  au(^  fiir  ein  folc^eô  befâl^igt, 
gu  legitimiren  —  fo  ftonbe  ioà)  wc^I,  ^infi(^tli(]^  toirt^f(]^aftli^er 
unb  ^anbel8politi[(]^r  gragen,  baô  ©egentl^eil  ju  erwarten  unb 
burfte  fotglidj)  i^re  Slnfid^t  iiber  biefe  ni(!^t  o^ne  @influ^  auf  beren 
@ntf(^eibung  bleiben.  Hm  fo  me^r  Hegt  un8  baiser  bie  |)fltd^t  oB, 
fol^e  SMànner  gu'SlBgeorbneten  gu  wal^Ien,  bie,  toenn  e8  fid^  im 
|)arlamente  barum  l^anbeln  wirb,  cB  ben  ^anfeftabten  i^re  grei* 
l^ûfenfteKung  Betoal^rt  BletBen  foll,  au8  Dollfter  HeBergeugung  fur 
8e|tere  eintreten,  toeil  fie  toiffen  unb  gu  Beweifen  [\é)  getrauen, 
ba^  nur  burd^  biefc  ia^  xod^xt  Sntereffe  fowo^I  ber  ©rfteren,  al9 
be9  gefûmmten  îDeutfc^IanbS,  gewal^rt  werben  fann.  —  @ie  miiffen 
femer  aber  anâ)  SKanncr  fein,  bie,  wenn  Bei  Segrûnbung  ber 
?Rot]^wenbigîeit  eine  gro^e  beutfd^e  ^eg8floite  ^erguftellen,  ber 
bur^  biefelBe  bem  ,^anbel  gu  gcwâl^renbe  ©d^u^  l^erDorgel^oBen 
toerben  toirb,  fi^,  au8  ni^t  minber  »olIer  HeBergeugung,  gegen 
bief  en   auf  bû8  @ntf(i^iebcnfte  Derwal^ren,  weil  fie  wiffen  unb  gu 
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bewcifen  fxâ)  getrauen,  bo^  bcm  beutfd^en  ^nbel  f^werltd^  bur^ 
irgenb  6tn)a6  ctn  grô^erer  îRad^t^eil  jugefugt  werben  fônntc,  att 
eben  burd^  biefen  il^m  gugebad^ten  ^à)ni^ 

©û|  VDXX  bie  grotte  Urfa^c  l^aben,  t>m  ^amburg  cmô  nur 
folc^e  SIbgcorbnete  tn'8  norbbeutfd[)c  ?)arlament  ju  cntfenben,  boDon 
l^offc  xâ)  mit  ®ett)i^ctt  mchie  SKitbfirger  burc^  »orKegcnbc  ©d()rift 
JU  ûberjeugcn. 

SBcnn,  mogltc^enueife,  Semanb  gu  bcr  SScnnut^ung  îommen 
fonte,  ba^  xà)  i\xxi)  bie  ^erauëgabe  berfelben  mol^I  beabfid^tigen 
môge,  miâ)  felbft  jum  ©anbtbaten  fur  bie  beDorftcl^enbc  5ïbge« 
orbneteuttja^I  gu  emijfel^Ien,  [o  tourbe  er  tm  Sfrrtl^ume  feiit  ?Dîatt 
toet^  l^ier  in  ûllen  betreffenben  ^rei[en  langft,  ba|  xà),  ûu6  ®runbcn 
bie  xi)  ^ier  nt(^t  gu  crôrtern  l^abe,  etne  fBa^  po\x^\)  ni^t  m* 
uel^men  tourbe. 

Setber  ift  mir  fc^cn  tm  SSorauS  befanut,  bo^  xâ)  iuxà)  bie 
Serôffentli^ung  meiner  Sfnfid[)ten  ma)  »erf(!j)iebenen  ©eiten  l)xn 
unangenel^m  beriil^rett  toerbe.  —  ^à)  hxn  mir  jebod^  betou^t,  bur^ 
biefelbe  nur  eine  ^fli(!^t  gu  erfuHen,  ber  xi^  mi(]^  [^on  fru^er 
l^attc  entlebigen  [ollen.  SBegen  ber  Sergôgerung  fui^e  id^  mi^ 
inbeffen  bomit  gu  trôften,  bo^  ber  gegentoartige  SWoment,  too  bie 
officieKe  aSef^jrecJ^ung  ber  glottenf rage  alô  nalpe  beDorftel^enb  erad^tet 
toirb,  fiir  bie  SSerbreitung  meiner  9(nfi(^ten  geeigneter  [ein  unb 
benfelben  mel^r  SSead^tung  gutoenben  bûrfte,  ûl8*toenn  beren  Sîer*' 
ôffentlid^ung  fd^on  frii^er  erfoigt  toare.  —  SebeufoIlS  toerben  fie 
bûô  ©d^limmfte,  toûô  il^nen  toiberfcil^ren  fônnte,  bo^  fie  namlid^ 
tobtgefd^toiegen  toûrben,  je^t  bod^  tool^I  fd^toerlid^  gu  befilrd^ten  })ahcn. 

^amburg,  tm  îDeccmber  1866. 

91.  35.  m 
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Ilic  eigentlid^c  ?Ratur  beS  ^anbefô  toirb  anâ)  in  unfercrSett, 
njo  ft^  ber  Setreibung  beffelbcn  bo^  langft  \é)on  [el^r  tûc^ttge 
^rafte  gugewanbt  l^aBen,  tmmer  no(!^  nur  felten  rt^tig  erfannt. 
3[u(]^  unter  ben  ^anbeltreiBenben  felbft  trifft  man  tmmer  nod^  oer* 
l^altm^mâ^tg  nur  SBentge,  btc  ftd^  ber  Sebtngungen,  unter  ujel^en 
ûDetn  ber  ^anbel  bauemb  gebet^en  îann,  wirïlti!^  f (ar  Imn^t  finb. 
5Rur  baburd^  erffârt  e8  ft4  bû§  Scuôlîerungen,  njte  îRegierungcn, 
gefegentlid^  tmmer  tt>ieber  aufô  9lene  in  bcn  ge^ler  uerfalïen,  burd^ 
SeDormunbung  itnb  @d^u^  bem  <^anbe(  nii^en  }u  wollen,  tt>a]^renb 
bte  ©efd^i^te  oHer  ganber,  in  benen  reg{erttng8[eitig  @d^u^  jur 
Sïntoenbung  gefommen  ift,  beutlid^  geigt,  ba§  bur^  ?Ri^t6  fid^erer 
ber  SSerfaH  be8  ^qnbelâ  cinefi  SSolîeô  Çerbeigeful^rt  »irb,  ali 
inià)  ben  bcmfelBen  gewaÇrtcn  ©d^uf;. 

9li^t  minber  nnttar  ift  man  fid^  im  Sïllgemeinen  au^ 
borôber,  bafi  ber  ^aufmann,  ber  ?Ratur  feineê  ®efd^aft8  nad^, 
^oSmojJoIit  ift  unb  fein  mu^.  ©eine  SIfufgabe  ift  e9  unb  mu§ 
e*  fein,  môglid^ft  mit  aller  ÏBelt  in  ^eben  gu  Icben,  wêit  er  bor 
aOett  îDingen  be*  SBertrauend  unb  môglid^ft  aUfeitigen  @ntgegen=î 
îommenô  fur  ben  @rfoIg  feiner  Unternel^mungen  notl^toenbig  bebarf. 
@8  gilt  biefe8  fur  bie  Setreibung  be8  faufmannifc^en  ®efd^aft8 
in  ben  tteinften  toie  in  ben  grô^ten  Serl^altniffen,  unb  jebér  ^auf« 
mann,  troÇbem  cr  ein  eifriger  Slnl^anger  ber  9lationalttat,  ber  er 
onge^ôrt,  fein  fann,  tt>el^er  âber  biefen  @efid^t8|3unft  nxâ)t  im 
Sluge  l^tt  unb  naâ)  bemfelben  tjerfàl^rt,  wirb  e8  gu  beîlagen  l^aben. 
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S)em  j^aufmann  jumutl^en  U)oQen,  ba^  et  auS  nattonalen 
ober  fatriotif(^en  JRûdfftd&tcn  wiffcntlt^  gegen  fein  erlaubtcg  3n^ 
tereffe  ^anbeln  folle,  l^ie^c  ba^er  gcrabeju,  et»û8  UnDcmflnfttart 
»on  t^m  »erlangcn,  unb  U)enn  er  etner  fol^en  Sumutl^ung  na^ 
famc,  \o  tDÛrbe  er  ni^t  patriottfd^,  fonbera  ira  ©egent^eil  unpo* 
triottfc]^  l^anbeln,  n)etl,  inbem  er  fein  3fntereffe  f(]^5bigte,  er  ju 
gleic^er  3ett  anâ)  baô  Sntereffe  ber  ©emetnfc^aft,  ber  er  angel^ôrt 
nnb  Don  ber  er  ja  dn  ®lteb  ift,  benacj^tl^eiltgen  ujfirbe.  ©elbft^ 
Derftanblt^  fonn  SSorgefagteô  nur  uon  ber  uorauSgefeÇten  erlaubten 
SBal^me^mung  ber  faufmannif^en  Sntereffen  gelten  unb  nid^t 
etea  aw^  bann  Sfnwenbung  pnben  foUen,  wenn  3.  93.  in  ^teg8* 
geiten  etn  ,fîaufmann  e8  ]iâ)  erlauben  wollte,  bem  ^etnbe  ^rtegô* 
materfûl  îc.  gu  liefem,  weti  er  babur^  bem  8anbe,  bent  er  ange» 
l^ôrt,  unb  bamit  aud^  ftd&  felbft,  ©(j^aben  guffigen,  jebenfûllô  aber 
ûber  bûô  SWaa^  beô  ©rlaubten  l^inauôgel^en  wûrbe. 

3)urd^  obtge  93orbemetfungen  toirb  l^offentli^  bie  ®efa^r,  bafe 
nad^fte^enbe  Sudful^rungen  mi^oerftanben  loerben  fônnten,  )>er« 
ringert  toorben  fein. 

Sur  Segrunbung  meiner  berettô  im  93ortt)orte  auêgefjjro^enen 
Slnfid^t,  ba^  ber  beutf(!^e  ,^anbel  îeineô  ©(i^u^eô  burd^  eine  gu 
fd^affenbe  gro§e  beutfd^e  ^riegôflotte  bebûrfe,  weife  i^  gunSci^ft 
ouf  bie  Sll^atfad^e  ^in,  ba|  bie  beutfd^en  unb  Dornamli^ 
bie  ^anfcatifd^en  ©djiiffe  gur  3eit  bie  gefu^teften  finb 
unb  in  ber  gangcn  SBelt,  unter  gleid^en  Sebingungen, 
ben  ©(i^iffen  aller  anberen  9lûtionen  Dorgegogcn  toer*» 
ben.  (Sô  ift  biefe  SEI^ûtfaii^e  eine  fo  aUgemein  anerïanntc  unb  in 
betreffenben  ^reifen  gewûrbigte,  bû^  g.  33.  »or  langcrer  3eit  f^on 
m  gro^er  englifclj^er  Si^eber  mit  einem  gead^teten  l^efigen  ^ûuf« 
mann,  ber  friil^er  ou^  3fl^eberei  bctrieb,  baruber  correfponbîrte, 
ob  eô  nid^t  môglid)  gu  ma^en  fei,  baJ3  er  feine  —  englifd^en  — 
©d^iffe  unter  l^amburgifc^er  Stagge  fa^ren  laffen  fônne?  SDer 
cnglifd^e  Slîlpeber   beabftdj)tigtc   alfo   feine  ©d^iffe   beô    mûd(>tigen 
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englifi^en  ©^u^eô  ju  Bcrauben,  toeit  et  tou^e^  bo^  fie  itnter  ber 
f^u^lofen  l^ambwtgcr  Slofifle  Beffer  fetncn  ^nbetetntereffeit  biencn 
ïônntcn! 

35û^  femer  bie  beutf^cn  ^aufleute  jur  3eit  in  ber 
ganjen  SBelt  bie  gea4)tetften  finb  unb  ben  Singel^ôrisen 
aller  onberen  9lationen  faft  aller  Orten  Dorgcjogen 
toerben,  \m  cbcnfo,  bafi  faft  uberaH  nià)t  allein  bebeutenbe 
beutfcbe  ^anblungSfirmen  befte^en,  fonbem  Dielfai^  au^  ^nb* 
lungô^aufer  unter  englifd^en,  franjôftfi^en  cber  fj>antf(]^en  girmen 
DOtt  beutfd^en  6^ef6,  ober  ioà)  »cn  beutf(]^en  |)rocuriften  îc.  ge* 
leitet  werben,  ift  eine  nid^t  mtnber  anerïannte  SE^atfa^e.  ttnfere 
beutfd^en  jfauffeute  ^aben  e8  alfo,  al8  itaufleute,  im  ?lu8lanbe 
gewifi  nid^t  ju  beflagen,  ba§  fie  î)eittf(!^e  finb,  n)eil  il^nen  eben 
biefer  ©igenfd^aft  toegen  Dorgugôweife  bie  beften  ©elcgen^eiten, 
i^r  @liid  jU  mad^en,  geboten  toerben. 

@o  fonte  man  loenigftene  meinen. 

Unb  ioâ),  troft  ber  beDorjugten  ©tcHung,  toeld^er  fld^  |)er» 
fonen  nnb  ©d^iffe  beutfd^er  ?Rationalitat  iiberaH  erfreuen,  ijon 
atfen  ©eiten,  »om  Snlanbe  toie  Dom  ?luôlanbe  au8,  bie  gorberung 
ber  ©eutfc^n,  bie  beutfd^en  ^anbelôintereffen  im  Sïuôlanbe  burc^ 
eine  maii^tige,  bem  gro^en  îDentfd^lanb  »ûrbig  entf|)re^enbe  ^eg8* 
flotte  gewal^rt  jU  fel^en! 

SBie  reimt  fi^  baô.? 

9Rii§te  man  bana^  nid^t  annel^men,  bafi  bie  oben  auSge^ 
fprodj)ene  ?lnfld^t:  ber  beutfdjie  ,^bel  bebiirfe  feineô  ©d^u^eô,  eine 
irrige  fein  tocrbc?  SBare  man  nid^t  uoUftanbig  bered^tigt  ju 
biefer  Slnnal^me,  loenn  beutfd^e  jfauflente,  bie  langerc  Beit  im 
Stuôlanbe  unb  namentlii!^  aud^  auf  iiberfeeifd[)en  ^Ici^en  gelebt 
l^aben  unb  nod^  ©efd^àfte  bal^in  betreiben,  ebcnfo  loie  fold^e,  bie 
fi^  3ur  3eit  nod^  auf  ge^teren  befinben,  pd^  gleid^ma^ig  na^ 
biefem  ©d^u^e  fe^nen?    ©oUten  fie,  bie  fie  bie  |)erf online  6r» 


Digitized  by 


Google 


10 


fal^rung  fur  [xâ)  ^aben  imb  um  bereu  Sntcrcffcn  juna^ft  a  ftd^ 
l^ttbclt,  nt(!^t  am  Seften  bcurtl^eifen  îônnen,  wa9  fur  btefeCbm  er» 
forberltc^  tft? 

SBenu  ic^,  ungcad^tet  bet  [(^cinbareu  Sercd^ttaung  ber  »or» 
fte^enben  Sragcn,  Icin  93ebenîen  trage,  fie  fammtlti!^  mit  cinem 
unbebingteu  f^lm»  ju  beantoorten,  fo  Hcgt  mir  bic  Seqjflid^tung 
ob,  bie  dîid^tigfeit  meiner  93e]^u^tung  mit  ftid^l^altigen  ©runbm 
JU  betoeifeu.  3d&  mu§  l^offcu,  bû^  mir  bai  in  9la(3^fte^eubem  gc* 
Itngeu  toerbe. 

SuDôrbcrft  erkiube  iâ)  mir  bie  SSemcrfung,  ba^  e8  eine  cben 
fo  eigentl^umlid^e,  al8  immcr  wieberfel^renbe  6rf(!j)cinung  im  SKen* 
fd^eu:»  unb  SSôlferleben  ift,  ia^  fowol^l  eingelne  î>erfoneu  alô  gaujc 
SSôlîer,  anftatt  bie  ^el^Ier  Slnberer  fi^  jur  gelure  bicnen  gu  laffen^ 
um  fie  gn  Dermeiben,  Dielmel^r  eine  SSefriebiguug  i^reô  ©l^rgeigeô 
baritt  ju  fu(^en  fd^einen,  fie  nad^gua|imen,  foBalb  fie  auf  bie  nam:» 
lià)e  ©tufe  ber  ©ntoidfelung  gelangt  finb,  auf  weld^er  jenc  in  bie 
bctreffenben  ge^ler  t)erfielen.  2)ie[c  ©rfd^einung  beru^t  auf  einem 
SSeiîennen  Don  Urfaci^en  unb  SSirîungen,  unb  biefe*  93er!ennen  ift 
ei,  Ujel^ô  gu  Slrugfd^Iiiffen  ful^rt,  bie  alô  fcl(!^e  gu  lenugei^nen 
mir  obliegt. 

9liâ)t  eine  »on  ben  9lationen,  weld^e  nac^  einanber  gu  it^ 
beutenbem  ^anbefôflor  gelangten,  erwarb  fxâ)  benfelben  bux^ 
ben  ©djiu^,  ben  bie,  bur^  ©rftcren  erft  ermôglii^te,  f^jatere 
5Ka(!^tftenung  ber  Station  il^rem  ^anbel  ^tte  gewal^ren  îônnen, 
fonbern  Sllïe  Derbanîten  i^n  ber  Hnteme^mungôluft,  bem  glei^e^ 
ber  îud^tigîeit  unb  benjenigen  ubrigen  6igenfd[)aften  il^rer  Singe* 
l^ôrigen,  burc^  ujeld&e  alïoin  bie  SInînupfung  Don  ^anbelôDerbin^^ 
bungen  ermôglic^t  wirb  unb  burci^  welci^e  allein  a\xâ)  nur  biefe 
bauernb  be»a^rt  toerben  fônnen. 

SHIe  Derfielen  aber  aud^  na^  einanber  in  benfelben  gel^ler, 
ba^  fie  ttâmlid^  glaubten,  bie  ©telïung  in  ber  ^anbetttoelt,  »>el(^ 
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©igenfd^aftm  ertuorbcn  l^atten,  burd^  SWa^t  he\)aupttn  unb 
bitrd^  ^ribitegien  ttnb  9Rono)}oIe  il^ren  9lad^fommen 
ïcrerbeii  gtt  îônnen. 

SRan  fann  bretft  bte  93e]^au))tung  oufftellen,  ba^  )^on  bem 
Seit^unîtc  an ,  too  bte  fDlaci^tftenwng  bcr  brtreffenben  Sflatfon  juv 
l^ô^ften  ©ntoidclung  gelangt  war  —  fie  ft^  olje  am  Sefïen  far 
ber  Sage  befanb,  i^ren  ^anbel  f^u^en  jtt  Tintim  —  bet  Snfang 
beS  SerfallB  beffelben  bottri  ^oQanb  liefert  fur  biefe  a3e]^ati))tun3 
beti  nal^eliegenbften,  bunbtgften  25e»et«^  toie  id^  f^joter  nod^  fpe» 
cteUet  mi)inVDd\cn  ©elegenl^eit  l^obe^  toctbe.  granlret^,  beffeu 
^nge^ôrige  k)cn  jel^er  am  9Reiften  auf  Sftegtentng8[d()u^  gegebett 
l^aben,  tft  fogar  nie  ju  «^anbelêbebeutung  getangt,  ttnb  ba^ 
©nglattb  jur  3ett  tto(]^  biejentgc  ©tcHuttg  in  ber  ^anbetttoelt  eitt* 
nel^mcit  follte,  bie  eô  fnne  l^atte,  burfte  naS)  ber  betreffenbett  oBigeit 
?Wttt]^etIwng  bo^  attd^  ju  begtoetfeïit  erlauBt  fetit 

S)te  Srflântng,  toorum  bettt  fo  tft,  fft  fe^r  leid^t. 

@ine  9lattott  famt  too^l  etite  fretnbe  9îegtentng  unb  bttriiji 
biefe  bie  Setool^ner  eineô  fremben  8anbe8  imâ)  ^(\â)t  gtoingen, 
ben  bered^tigten  ober  tool^I  gar  auc^  nnbercd^tigten  ^fnforbcrungen 
etneS  ober  eintger  t^rer  Slnge^ôrigen  nac^jugeben,  fie  fann  aber 
mit  aller  !0lac^t  ntd^t  ba0  ergioingen,  xoai  ftir  bad  ©ebei^en  beS 
^anbelS  nnerla^Iid^  tft,  namlid^  Sertranen  nnb  bereitwilligeô, 
freunblid^eS  ©ntgegenîommen  »on  ©eiten  jener  Settjol^ner. 

Seber  in  einem  fremben  ?anbe  burd^  SKad^t  auôgeiibte  3wang 
toirb  uielmel^r  nnauôbleiBIid^  etne  ©ntfrembung  ber  Setoc^ner 
beffelben  jur  golge  ^aben,  bie  auf  bie  Segiel^uugen  ju  ben  be:» 
treffenben  fremben  nur  t>on  nad^tÇeiligem  ©influfi  wirb  fein 
îônnen.  3)iefer  toirb  in  ber  Sîegel  Ht  SBirïung  l^aben,  ba^  bte 
Slnge^ôrigen  ber  betreffenben  ?Ratton  ben  jU  ©unften  @ine8  ober 
@iniger  Don  i^nen  anSgeubten  Stoang  l^unbertfad^  gu  entgelten 
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l^ûBm  toetbcn;  er  fonn  abcr  anâ)  ia^in  fôftrm,  ba^  fie  fogar 
jum  SSetlaffen  beS  Sanbeô  genôtl^igt  toerbm,  wmn  bic  (Sntfrem* 
bung  ber  ©ngeborenen  ft^  btô  jur  @rBttterung  geftetgert  l^oben 
itnb  f(]^Ite^ltc^  gum  ^ûffe  awôgeartet  fetn  foKte.  ®egm  btcfen 
ttjirb  îetne  Station,  xok  mS^tig  fie  anâ)  fei,  auf  bie  3)auec  i^re 
^Ingel^ôrigen  \â)u1^en  Wnnen,  wenn  btefe  ni^t  [elbft  inxâ)  il^r 
Ser^ûlten  i^n  ju  bef^wiii^ttgen  im  ©taube  gewefen  toorett 

9flid[)t  olfo  bie  3Wa^t  einer  ?Ration  ift  e8,  weld^e  bie  Sïn* 
tniipfung  i)on  ^anbeldi^erbittbungen  mit  freroben  Sôllem  emi5g^ 
lid^en,  ober  gar  beren  gortbeftanb  firent  fann,  fonbem  eingig  unb 
aUdn  bie  Unternel^rmmgStaft,  ber  %M^,  bie  Slûd^tigfeit,  mit  einem 
SBorte  bie  SnteQigenj  i^rer  ^nge^ôrigen  Dermag  bad  @ine  ïoie 
bas  Slnbere. 

2)aô  bem  fo  ift,  bafur  jeugt  am  Seften  bie  SeDorjugung,  beren 
fl^  jur  3eit  bie  bcwtfd^en  itûHfleute  unb  bie  beutfd^en  ©^iffe 
ttberûH  erfreuen,  unb  glaube  i^  miâ)  »orlaufig  ber  S3eibringung 
tt)eiterer  Seioeife  baffir,  ba§  bem  ^nbel  bnrd^  9ftegierung8f(^n^ 
ïeine  bauembe  gôrberung  jn  SB^eil  toerben  ïann,  entl^ûlten  ju 
îônnen. 
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^nt  SrKdmng  ber  %1)ai!\aà)t,  ba^,  metner  ^nfi^t  entgegen, 
ber  ®^\xi,  bcn  tint  mad^tigc  beutfd^c  ^ricgôftottc 
bem  beittfd^eu  <^anbel  fctl  geioal^ren  tônnen,  Don  i^ielen 
2)eutf(^en  im  Snlanbe  mie  im  SluSlanbe  ffir  britrgenb 
erforberltd^  erad^tet  unb  fel^nlid^^ft  geiounfd^t  U)irb, 
moge  9tad[^fte^enbeS  bienen. 

3uno(^ft,  tt)tc  ijerl^fift  e8  fi^  mit  ber  anfc^einenb  tJOtjug»* 
wetfen  Scrcci^ttguttg  beriemgen  bcutf^n  ^oufleute,  bic  langere 
3eit  im  Slu8lanbe  lebten,  ober  no(]&  leben,  ûber  bic  betreffenbc 
gragc  ein  [a^funbigeô,  rlci^tigcô  ttrtl^ctl  fiir  fi(^  in  9tnf|)rud^  ntfyxien 
}u  lônncn? 

9liemanb  îann  loeniget  atô  i(^  geioillt  fein,  bie  !0ifi]^en, 
©orgctt,  Sefc^wcrben,  ©ntbe^rungen  unb  ©efal^ren  ju  unterf^o^en, 
bcnen  fid^  aile  ÎDieicnigen  me^r  ober  minber  unterjiel^en  mûffen^ 
toAâ)t  ft(^  ^anbetejwedfe  galber  ouf  uberfeeifc^en  |)Iâ|ett  auf^ 
Ijjalten.  3(^  bin  fogar  ber  feften  ttebergeugung^  bû^^  wenn  fie 
felbfberftânbUc^  gunâc^ft  au(^  nur  in  eigenem  Sntereffe  na^  itber« 
feeifd^en  fXâ^en  gel^en,  i^r  Siufentl^olt  auf  benfetben  guglei^  io^ 
anà)  Dom  grôfeten  ?Ruften  fiir  bû8  ganje  beutfc^e  93aterlanb  ift, 
beffen  ^anbel  unb  gang  befonberS  an^  beffen  Snbuftrie  Dorjugô» 
toeife  il^rer  Scrmittetung  itn  3l[uff(^wung  Derbanîen,  beffen  fie 
ft^  feit  ben  lebten  Sa^rje^nten  in  fteigenber  ?)rogreffion  gu  er» 
freuen  l^atten.    S)ur^  Dorfte^enbe  Semertungen  rx>ikn\à)t  ié)  im 
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SSorouS  bem  }u  befftrd^tmben  Sortvurfe  ju  begegnm,  oie  wm 
i^  ehtoa  ouS  llnlunbe  bie  gro^en  SSerbienfte  ttnferer  ouf  fibet> 
feeif(i^tt  9>tâ^  tebenbett  SanbSleute  i>erlenne,  ober  mtS  nod^ 
f^limmerm  SRotioen  fte  Derfieincm,  ober  gar  teugnm  tooïle. 
3(^  )t)in  t){e(me]^  nod^  gang  auSbrudKi^  ]^ert)0rl^eBm,  bag  ed  cBm 
bie,  bur(]^  ben  ^jerfênltd^en  ^ufentl^alt  m  ben  betrefenben  ëânbem 
croorbenc,  fpedcKe  ifeimtnt^  ber  ©itten,  ©cwol^nl^eiten  uni  S5e* 
burfniffe  ber  SSewol^ner  berfclben  ift,  bencn  un[erc  Sonbôleute  i^re 
@tf0tge  )>erbanfen,  I9e((!^e  Se^tere  bed^  metftenS  gugfetd^  au^  bem 
gefammten  S)eutfd^(anb  gtt  ®ute  fommen;  ba^  biefe  f))ecteD[e 
^enntm^  an  unb  fur  ft(^  ftc  ober  nid^t  jugleidji  au^  befol^tgeu 
îann,  ^olfôwirtl^fci^aftltcfie  ^ragen  rtd^tig  ju  Beurtl^eUen,  willjc^ 
mm  mfu^en,  nad^ftel^enb  ju  Éegrûnben. 

5)i<  ?Ble{ftm  »on  ben  Selreffenben  werben  in  bem  Sflter  t>on 
jtoonjig  unb  einigen  Sal^ren  in'ô  ?(u8lanb  gegongen  fefn  unb 
Dorlfeer  getoi^  [elten  3eit  unb  ©elegenl^it  gel^abt  l^oben,  ft^  mit 
»oIÎ8wirtl^f(!j)aftIi^n  gragen  ju  befcj^aftigen  unb  ]^anbett})olittf(l^c 
©tubien  jU  betreiben.  6benfo  werben  bie  5Weiften  t>on  i^nen  fit^ 
auâ)  f))âter  fd^u>erlid^  mit  bon  eingel^enben  ©tubium  berartiger 
^agen  befafet  ^aben.  JDa^  aber  Semanb,  cl^ne  ba^  @rftcreft  dou 
l^ergegangen  U)âre,  }u  einer  grunbl{(!^en,  fad^gemd^en  unb  un))ar« 
tl^ifc^  Seurtl^eilung  ber  geÇteren  befa^igt  [cin  folltc,  wirb  mon 
he^  niâ)t  wi^l  onne^en  burfen.  S8er  aber  aud^  ber  Stnft^t 
fein  môt^te,  ba^  ber  SKangeï  jener  ©tubien  burd^  eine  reid^e, 
praîtifd^e  Menôerfal^rung  erfe^t  werben  Ï5nne,  ujirb  bod^  barin 
ttwl^l  mit  mir  ubereinfîtmmen,  ba^  jur  ©rlangung  biefer  bet 
Slufent^alt  on,  in  ben  meijien  Malien  »er]^âltnt^ma^ig  fleinen, 
iberfceff(^en  ^Ia$en  minbeftenS  bod^  ni^t  t)orjug8»eife  geeignet 
erad^et  »erben  fann. 

Semer  »erben  bie  SDfleifien  r>on  i^nen  langere  3eit,  n)enii 
nfd^t  audf^lie^lid^  an  etnem  unb  bemfelben  ^(o^  geblieben  \tin 
unb  baburd^  aud|^  beS  Sorti^eite  entbel^rt  l^aben,  bîn  ber  w^i^dxibt 
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^btfoitl^It  in  )>erf(||{ebeneit  Unhem  eber  avi^  felBft  bet  I&ngéte 
îlwfent^  te  etneï  gro^e»,  »olf*  unb  tetfc^rStetd^  ©tobt  fco 
bur^  bietei,  ba|  burd^  t^n  boS  lltt^eil  gcfd^âtft  unb  ber  @)e{i(i^t^ 
Iretd  emeitett  to)irb. 

©enn  mon  l^offentlîci^  bte  »orfW^enbm  SorauSfe^ungen  mte* 
b«ftfn8,  al8  Wûl^rf^einHd^  in  uieten  gdtffn  rid^ttge,  gcltcn  !5fet,  fo 
Bnrb  ntan  e«  oud^  ni^t  eben  befrembenb  fmben  fônimt,  nmin  bte 
Setreffeuben  ta  %aUm,  »o  fie,  bwr^  obcr  ol^ite  flpre  ©d^ulb,  mît 
^xitsxkn  ober  SHegierungctt  ta  ©onfltctc  gcratl^en  fmb,  ben  ©lawben 
l^flcn,  ba^  ttwnn  bie  beutfc!^  9lûtioit  im  ©tonbe  loare,  f^ncn 
mad^tigen  ©d^u^  geteal^rcn  ju  îônnen,  fie  boburd^  jh  tl^rcm  i?a> 
meiutlid^en  5Red^te  gelangen  tourben.  ©te  ttjerbcn  btefeit  ®lauben 
nm  fo  fefter  l^egen,  je  ttjeniger  il^nen  bte  factifd^en  aSerl^altntffe  tel 
beutfd^en  SSaterlanbe,  ml6)eè  fie  metftenô  jung  uerlaffett  ^abe», 
beïûitnt  ftnb,  je  tocntger  fie  nod^  ©elegen^ett  ge^abt  ^ben,  ûu8  etgener 
©vfûl^rung  gu  totf[en,  ia^  fie  anâ)  bort,  »tc  in  jebem  anberen 
eurc|)ai[d^en  8anbe,  bet  al^nlid^en  ©onfltcteti,  ntd^t  tmmer  t^r  »er:» 
meintltd^eô  9le(ï)t  njflrben  erlangen  îôunen. 

@aii3  befonberd  merben  fie  \ié^  ober  barauf  bentfen,  auS  S^^ 
fol^rung  gu  n?tffen,  ba§  bie  Slngel^origen  mâd^ttger  9lattonen, 
namentlui^  bte  )?ielbene{beten  @nglâiiber,  bttr^  ^cd^  aaf  bie 
3Rad^  i^er  3lùHon  ^orbentngen  burd^ygefe^t  l^ben,  wtlâ^  g(ci^ 
i^ig  gut  ©eltung  gu  bringen  S)eutfd^  m^t  im  ©tanbc  tocixm. 

3Ran  Jwin  gern  einraumen,  ba^  bergleid^en,  fd^wadï^eR  JRe* 
gtermtgen  gegenôber,  »eretngclt  ijorgcfemmen  fétu  ntag.  ®enji^ 
aber  <mt^  mit  te  eingeteen  gâOeti,  gmnal  in  «eueret  3eit,  nad^ 
bem  im  ^^{al^rc  Dorigen  Sa^reô  tjon  eteem  englif(^en  SOÎinifter 
—  »enn  iô)  nid^t  irre,  ©labftone  —  im  ?)cn:lamente  bfe  ®t^ 
Karung  obgegebeu  unb  u>i^r^olt  ouSbritdtUc^  betout  iDotben  ift, 
ba^  bie  cngli[(^e  Slegierung  !etee8n)ege8  bie  93er))fli^tung  aner» 
tenne,  jebem  (Suglâuber,  ber  fi(^  im  SlnSlanbe  SSeiiegeul^eiten  be» 
tettet  ^obe,  gut  ©eite  fte|en  unb  ifyïï  \âf&i^  gu  mftffen.    S)a| 
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biefc  offideDc  ©cflarung  ïeinen  anberen  Bioed  Çotte,  att  bie  im 
SluJianbe  ïcbenbcn  ©nglanber  »or  bem  bmSîen,  ^jod^cnben  Sluf* 
tretm  —  mlà)e&  ©{nige  »on  il^ncn  [xàf  vodfyl  mttunter  l^abcn  ju 
©c^ulben  fommen  Ia[fen  unb  um  toel^efi  unfere  beutfd^en  Sanbe^ 
lente  fie  beneiben  —  ju  warnen,  iinteriiegt  fo  wenig  eteem  Sweifel, 
ali  bo^  ber  Hmftanb,  bag  biefet  anmo^enbe  Sfuftreten  ben  ^tf 
belSbejiel^ungen  ber  Station  bereitd  ffi^lbar  nad^t^eilig  gett)orben 
ift,  bie  93eranlaf[ttng  baju  gegeben  1^ 

93or  bcr  ©efal^r  einer  Sl^nli^en  SSetwamung  nw^te  xàf  un* 
fere  jnngen  Sanbdiente  iem^xt  unb  beè^alb  [te  nic^t  in  ^a^ 
fuc^ung  gefu^rt  fe^en. 

3(^  t^eile  n&mlic^  bur^Kiud  nid^t  bie  ^fi^t,  ia^  bie  S>eut« 
\à)enf  al9  fold^e,  ganj  abfonberlid^e  SBefen  unb  nic^t  mit  âl^nlid^en 
Sellent  unb  Sc^iDac^en  ivie  anbere  SRenfd^en  aud^  be^aftet  ftnb. 
@oI^e  ganj  abfonberlidfie  SBefen  aHerbingd  mu^ten  fie  fein,  ivenn 
ik  Sc^ûu^jtung,  bie  man  pufig  auffteHen  ^ôrt,  ri(i()tig  fein  foDte, 
ia^  fie  m(i)t  tt){e  Slnbere  in  ben  ge^ler  ijerfûflen  »urben,  an* 
ma^enb  unb  ))0(!(>enb  im  ^udlanbe  aufjutreten,  a\x6)  ivenn  fie 
wflfeten,  ober  bo^  ber  SKeinung  toaren,  bû^  fie  [id^,  fo  gut  wie 
bte  ©nglanber,  be8  ©^u^efl  einer  mad^tigen  ^egêflotte  ju  er« 
freuen  l^atten,  3(^  l^ege  uiclmcl^r  im  ®egent^eil  bie  Uebcrjeugung, 
bû^  ttjir  »on  unferen  Singel^ôrigen,  beuor  fie  [xô}  an  bie  &ïo^^ 
mad^tfteûung  ber  beutfd^cn  Station  getoô^nt  l^atten,  fogar  noi) 
argere  SSerftôfee  ju  befurd^ten  l^aben  tofirben,  alô  bie  ©nglanber 
jur  3e  it  oon  ben  il^rigen,  loeil  biefe  bod^  f^on  mit  bem  Sett^u^» 
fein,  einer  mâc^tigen  Station  anjuge^âren,  aufgeu)ad^fen  finb,  unb 
nur  no(^  bie  llngebilbeten  unter  il^nen  ber  âSerfuc^ung,  barauf 
tro^en  ju  looden,  erliegen  loerben. 

3n  SSorfie^enbem  glaube  id^  audfu^rlidfi  genug  beiotefen  ju 
l^ben,  toarum  id^  ben  im  ^udlanbe  lebenben  beutfd^eu  j(auf« 
leuten,  bei  aller  Slnertennung,  bie  xàf  i^ren  93erbienften  um  ben 
beutf^en  ;^anbel  bereitloiOig  joDe,  bo^  nid^t  bie  ^ered(^tigung 
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mxanmm  fann,  uBer  bic  gragc,  um  »eld^c  cô  ft^  ^anbelt,  »or« 
jiïgôweife  ri(3j)ti8  unb  lïnpart^cuf^  uxt^^m  ju  Mnncn. 

3^  tt>ilï  mir,  l^ierauf  bejûglid^,  mtr  nod^  crlaubcn,  furj  auS^ 
jufu^rcn,  wdà)t  golgen  eô  mutl^ma^lid^  gel^abt  l^aBcn 
tourbe,  wenn  bic  im  SSurwortc  ctwa^ntc  ^Bfid^t  l^ic^ 
figer  ^aufleute,  burd^  unferen  ©enat  bie  ^ônigL 
|)reu§if(]^e  Sîegierung  jwr  Stbfcnbung  eineS  ^riegôs 
f(]^iffc9  nad^  einem  fubamcrifanift^en  ^afen,  bcl^ufô 
tlntcrftu^ung  ber  bebroÇtcn  bergeitigen  bortigen  Stt^^ 
gierung,  gu  ocranlaffen,  gur  Sluôfû^rung  geîommen 
unb  iU  ^ônigL  ?)reu^ifd^e  3fîegicrung  auf  ein  fold^eô 
®cfu(i()  eingegangen  wôre. 

Slngenommen,  ba8  ^riegôf(ï)tff  ware  nl^t  post  festum  ein* 
gctroffen,  wie  cô  im  Dorliegenbcn  ^alle  gef^el^en  fein  teflrbe,  fo 
bûrfte  teol^l  faum  gu  begtoeifein  geipcfen  fein,  ba^  bei  beffen  ^in» 
treffen  ber^ratenbent,  toel^er  ba8  geitige  ©ouoernemcnt  gu  ftiirgen 
unternommen  ^atte,  fid^  gurûdtgegogen  l^aben  »iirbe  unb  fomit  ber 
Swedt,  ben  man  im  Sluge  l^atte,  tjorlaufig  erreid^t  morben  mdre. 
SBeniger  genji^  biirfte  fd^on  gu  red^nen  gewefen  fein  auf  aufri^* 
tigen  ®anî  ©eitenô  ®erer,  benen  bie  Sntcruention  gunad^ft  gu 
@ute  geîommen  »are,  beô  bergeitigen  ®ou»ernement8  unb  feiner 
Sln^anger,  toeil  ber  geîranfte  ©tolg  ber  8anbeÔeingebi?renen  e8 
gegen  fie  nid^t  an  SBorwiirfen  baruber,  ba§  fie  fic^  gu  i^rer  ,Ê)iitfe 
frember  6inmifd^ung  bebient  l^âtten,  toiirbe  l^aben  fel^len  laffen. 

3)a9  getoife  l^ôt^ft  Dergei^Iid^e  gro^Iodten  ber  ûm  ?)laje  an* 
toefenben  ©eutfd^en,  iiber  baô  burd^  fie  ijeranla^tc  @intreffen  eineô 
beutfd[|en  ^egôfd^iffeô,  l^attc  bie  aSerftimmung  ber  Sanbcâeinge* 
borenen  fid^er  nur  nod()  fteigem  ïônnen.  5)aô  Obium  »egen  ber 
bem  Sanbe  burc^>  bie  frembe  ©inmifd^ung  gugefiigten  ^anîung 
ttjurbe  fd^on  auf  fie,  bie  JDeutf^en,  gefaHen  fein,  felbft  toa^renb 
bie  golgen  ber  ©rfteren  bem  ©ouDemement  no6)  gu  9lu^e  ge* 
îommen  wfiren.  o 
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SBad  iDârbm  fie  abcr  gu  emarten  geÇobt  l^a6m,  n)enn  nod^ 
teiebet  erfolgtmt  SCuMaufen  be8  ^egôfd^iffeô,  welc^  frûl^et  ober 
f^jater  \a  hoâ)  ^atte  ftattfinben  mflffen,  ber  ?)ratenbcnt  bic  §al[inc 
bc8  Slufru^rô  mieber  ûufgeftcdft  unb,  unterftûèt  hmâ)  bic  tm  8anbe 
l^crrfd^enbe  ©rfcitterung  uber  bie  erlittene  Bâ)ma6f,  xoa^x\^mlx^ 
fe^r  balb  ba8  bcrjeittgc  ®ou»ernement  gefturjt  l^abcn  teurbe?  — 
©ie,  bie  ©eutfd^cn,  weld^e  fett  Sal^rjel^nten  bic  fccUebteftcn  gremben 
am  ^la^e  tt)aren,  unb  ftefô  mit  ben  ëanbedcuigcborcncn  auf  baS 
freunbfîlj^aftli^ftc  Dcrïcl^rten,  in  »iclen  gallen  fogar  bur^  aScr* 
l^eiratl^ung  mit  i^nen  t^cruKinbt  finb,  aud  bcren  ^anbbingd^aufem 
fi^  im  Saufe  ber  3eit  fd^on  eine  nid^t  fleinc  Sal^l  ^on  2:^1^ 
nel^mem  mit  bebeutenbem  SBcrmôgen  naà)  &nxopa  3urudf}og,  bercn 
ic^igc  ©l^efô  mutl^ma^li^  bie  fid^ere  Sluôfid^t  ^aben,  eS  balb  eben 
fo  m(ià)cn  unb  iitngercn  2:^ei(ne]^mcrn  glei(^  gutc  SluSftc^ten  ^intçr^ 
laffen  gu  fônnen,  —  fie  teurben  alôbann  gu  befur^ten  geÇabt 
l^ûben,  ber  JRa^e  bcô  93olîeô  fid^  ^jreiôgegeben  gu  fel^en,  »enn  m(i)t 
gar  gum  93crla[fen  beô  Sanbeô  genôtl^igt  gu  tt?erben. 

£)aô  njîirben  wal^rfc^^cinlid^  bie  golgen  fur  bie  am  ^la^  bc* 
finbli(i(>en  ©eutfd^cn  gcwefen  fein,  beren  gum  î^eil  ^ier  antt)efenbe 
(J^cfô  bic  uûc^ften  SSeranlaffer  ber  Sntcrueution  gewcfcn  warcn! 

Slbcr  i)on  nod^  »iel  geïDi^tigercn  golgen  l^atte  biefc  fur  ben 
gefaramteu  iibrigcn  beutf(!^cn,  ûberfeeif(]^n  ^nbel  tt?erben  fônneit 

93cm  erften  Sefanntwerben  an,  ber  9taà)n6)t,  ba^  bic  ^ônigL 
^rcu^ifd^e  Sîogicrung  gur  Snterucntion  betreffcnben  Drtô  fic^  bereit 
crflart  l^abe,  wiirben  nid^t  nur  bic  ©eutfd^en  be6  nSd^ftbet^eiligten 
^la^cô  gejubelt  ^abcn,  ttjûrbc  nid^t  nur  faft  bic  gefammtc  beutfd^ 
greffe,  unb  njurben  nici^t  nur  bic  ©eutfd^en  in  allen  St^eilcn  ber 
SBelt  mut]^ma§Ii(i()  in  biefen  Subel  eingcftimmt,  fonbem  eS  ttûrbcn 
auc^  o^ne  gragc  greunb  unb  geinb  in  ber  gangen  SBclt  \i6f  be8 
Sl^ema^ô  bemad^tigt  l^aben.  2)ic  golgen  baoon  l^dttcn,  meincr 
afnpd^t  nad^^  feinc  anberc  fein  Wnnen,  aU  ba§  ber  bcutfd^  ^onbd 
bic  mit  ber  3)la(^tftetlung  i^crbunbcnen  nac^t^ciligcn  $olgcn  ffic 
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ben  ^anbel  fc^on  empfunbcn  l^abcn  wurbe,  be^or  bic  9latton  in 
SBirH^îeit  no^  einrnal  gu  einer  tl^^ûtfac^Kd^en  SKad^ifteHung  gur 
©ce  gelangt  gewefen  toare.  ©cnn,  ba^  bie  Scunrul^igung,  mlâ)e 
[ofert  aller  Drten  bie  ©ic^erl^eit  beeintrad^tigt  ^aben  njûrbe,  ber 
man  [ic^  bi8  bal^in  im  aSerfe^r  mit  ©eutfc^en  ru^ig  l^ingegeben 
^atU,  bû^  biefe  33eunru^igung  »on  îeinen  anberen,  ûl8  unmittelbar 
naii^t^eiligett  golgen  fur  ben  ©efd^âftauerfe^r  l^atte  fein  Knnen, 
ttJtrb  fd^werlic^  Semanb  Bejtoeifein  tooHen. 

9htn,  t^orlâufig  ^ahm  n)ir  iai  Ma  @ottlob!  noâ)  niâ)t 
gu  befûr^ten.  ©ie  beabfic^tigte  Snteruention  ift  gIii(fH(i(>er  SBeife 
unterblieben.  S)a8  betrefenbe  ©cuoemement  l^at,  na^  ben  jûngften 
9la4^^ten,  ben  ^ratenbenten  befiegt  unb  gefangen  genommen  unb 
wirb  bûburd^  ol^ne  3tt>rffel  [ein  3iegiment  me^r  befeftigt  l^aben, 
a\i  xoetm  e8  ntit  «^ulfe  frember  @inmi[(^ung  gefiegt  ^âtte. 

S)a|  aI[o  oui)  biejenigen  3>eut[(^en,  n^cld^e  lange  im  Sludlonbe 
waren  nnb  gur  3eit  no6)  ®efd^ftôt)erbinbungen  bal^in  unterl^alten, 
nxàjt  immer  t^orgugSmeife  gu  einer  ric^tigen  unb  unpartl^Kiif^cn 
Seurt^itung  ber  in  3îebe  ftel^enben  grage  geeignet  finb,  DaHir 
burftc  bic  uorftel^enbe  Sluôfii^rung  bo^  auc^  ujol^l  gugleid^  ge» 
nûgenben  SetoeiS  geliefert  ^oben. 
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3. 


(Jm  SSorwortc  ffll^rc  iâ)  untcr  ben  ©runben,  iDûrum  tt)tr 
©cutfii^en  îeinc  gro^c  ^cgSjÏDttc  geBraud^en  îônnen,  <md^  bcn  an, 
ba^  fie  îeinc  regelnta^tgc  SSernjenbung  finben  »ûrbe, 
weil  voix  fetne  ©olonien  l^abctt 

^reilid^  fc^eint  man  fid^  beô  SKangelê  ber  Sejteren  anâ)  f^on 
beteu^t  trovben  ju  fein  unb  mel^rfeitig  allen  @mfte8  auf  beffen 
Slbl^iilfe  ju  bcnîen.  ©o  finbe  xà)  j.  33.  in  ber  Seitung  be8  l^amb. 
unpart^.  ©orrcfponbenten  ucm  18.  b.,  miter  bem  SIrKfcI  ?cnbon,  bie 
fofgcnbe  ^lotij: 

t9)î{t  ben  neuen  c^ineftfc^en  ^eften  trifft  bie  SJltttl^eîlung 
tein,  ba§  ©ajjitain  îloelfe  Don  bem  ^jreu^ift^en  brcimûftigen 
t©^ooner  tSSamjJt^rt  eben  »on  ber  ©olco^Snfelgru^j^je,  bie  jU-nfc^en 
fben  ^^tlippinen  unb  S3omeo  Hegt,  eingetroffen  tcax  unb  dn 
f  mevïnjiirbigeê  ©ccument  in  feibener  Um^iitlung  mitgebra^t  ^atte. 
tSoDiel  man  iiber  ben  Suivait  biefeg  STetenftiicfeô  f)ôxt,  ift  eô  ein 
f33rief  beê  ©ultanS  ber  geba^ten  Snfelgrujjjje  m  ben  ^ônig 
tSBil^elm  r)on  ?>reuèen,  njortn  bemfelben  baê  ?>rctectorat  ûber  bie 
fSefi^ungen  beô  ©ultanô  augetragen  teirb,  ba  bie  ©olcognefcn 
fber  gegenwârtig  uon  ben  ©jjaniern  auêgeiibten  ©ontroKe  iibers 
tbruffig  ftnb.  ©aâ  ©d^riftftûd  foH  naà)  SBevItn  befôrbert  werben. 
f  ©apitain  9loelfe  ^at  in  feinem  33eftje  mel^rere  grc^e  ^erlen  uon 
f  bcbeutenbem  SBcrt^e,  bie  cr  Don  ben  ©oloosSnfeln,  an  beren  Mften 
»biefelben  fel^r  jal^lreic^  [inb,  utitgenommen  ^at» 


Digitized  by 


Google 


21 


SBcnn  Dotftcl^cnbe  ?Jlotig  toa\)ï  tft  unb  bcr  ^ômg  t?on  f)reu§en 
ba8  tl^m  angetragenc  ?)rotectorat  annal^me,  fo  ^fittcn  tt?ir  bamit 
^^Idâf  bic  beftc  Sluôfid^t,  mogltc^cr  SBetfe  \éf)x  balb  ©elegen^cit 
ju  beîommen,  unfcrc  ÇBÎad&tfteDuitg  jur  ©ee  ju  crproben^  njcim 
iîfiml{(^  ©panien  ft(^  ber  biô  bal^in  auôgcubten  ©ontrotte  ôbcr  bte 
betrejfenbc  3nfel9rm)|)e  nid^t  gutltd^  foOte  begeben  woDfen.  ^e^n^ 
liâ)e  îlotijcn,  tt?{c  bic  uorfte^cnbc,  fo  xoic  uber  Snfelgru^JiJen,  bte 
?>rcu§ett  o^nc  SScttercô  ta  35efî^  nel^inen,  ober  bucc^  SlauftJ^ 
acquerircn  fonne,  finb  ta  neucrcr  3ett  \â)on  ôfter  tn  ber  3:age8* 
^jreffe  aufgetaut^t  ©te  fc^neit  mit  teentgftcnô  baô  SSorl^anbenfeta 
ber  ^n\iâ)t  ju  bocumenttren,  ba^  fur  ©eutfd^lanb  ber  @rwerb  »cn 
©olontcn  teûnfd^enôwertl^  gel^alten  werbe. 

3rre  i^  tn  btefer  SBorauôfe^ung  nid^t,  [o  tft  ba8  SSorl^anbcn^ 
fetn  jcner  Sfnftd^t  nwr  eta  neuer  33eleg  fur  bte  JRtci^tigîeit  ber  oben 
Don  mtr  angebeuteten  ©rf^etnung,  ba§  bte  SWcnfd^en  etne  S3e« 
friebtgung  tl^reô  ©l^rgeigeô  barta  ju  fud^en  fd^ctnen,  bte  g^l^Ier 
Stnberer  nad^jual^men.  SBte  teare  eô  fonft  môgltc^,  ba^  man  fid^ 
tn  55eutfdj>Ianb  nad^  bem  (Srttjerbe  Don  ©oloitien  fel^nen  îann, 
nad^bem  fett  lange  f^on  ta  gânbem,  teelc^e  ©olonfen  bcfifeen,  bic 
îlad^t^eîle  beô  ©olonial^S^ftemS  Don  ben  fenntni^reid^ften,  er^^ 
faÇrenften  unb  cinfi^tDollften  ©îânnem  ôffentlid^  gefd^ilbert  worben 
ftnb  unb  auf  beffen  balbmôglid^fte  23efeitigung  eifrigft  l^ingearbeitet 
î»irb,  ûu^  feit  Sal^ren  fd[ion  bic  Golonien  meiftcnô  nur  no(t)  in 
eteem  fel^r  lodferen  SSerbanbe  mit  beren  SWutterlanbe,  in  beffen 
ttJol^lDerftanbenem  Sntereffe,  er^alten  tt>erben? 

6iner  ber  bebeutenbften  l^oKSnbifc^en  ^aufleute  unb  Sîl^ebcr, 
gugleid()  ciner  ber  griinblid^  unterric^tetften  unb  »tffentfd^aftlid^  — 
namcntlid^  aud^  DoIf8tt)irt]^fd^aftIi(^  —  gebilbetften  ,Raufleute,  bic 
id^  fenne,  \pxaâ)  fi^  îiirjlid^  bet  einent  23efu(^e,  ben  einer  meiner 
©ôl^nc  i^m  abftattete,  unb  bei  SJeranlaffung  einer  Unter^altung 
iibcT  $ûmburg9  cDentuelle  ©teHung  gum  SoUcerein,  in  folgenbem 
©inné  au8: 
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fSBir  ^^cHânber  fônnen  tm  ^ûubel  mit  Sl^nen  (^am^ 
fBurgem  unb  33remenffni)  nl^t  concuniren.  ©nrnal  fônnen 
tttjir  (PÔ  ber  grô^ercn  ^ctl^rft  toegcn  nid^t,  beren  ftd^  ber  ^anbcl 
fbei  S^nen  ju  erfrcuen  ^at  unb  beren  SScrtl^eile  imâ)  feincrlei 
fginrit^tungen  ûuôgeglid^en  ober  erfe^t  »orbcn  fônnen,  f enter 
f fônnen  toir  e«  anâ)  ganj  befonberS  Sl^rer  —  ©(i^^u^loftgfeit  wegen 
tni(^t.  ®a^  ©ie  burd^  btefe  gejtoungen  jînb,  S^re  gefd^aflic^en 
fSntereffen  ûuf  ûuôwariigen  ^lâ^cn  burd^  il^rc  etgenen  ©ô^ne, 
f  Scttpanbten  ober  bod^  ®efd[)Sftêange]^ôrigen  letten  unb  ûberwa^en 
fju  laffen,  (aifo  ber  ©elbftplfe  ju  »ertrauen)  bûburdj»  ftnb 
f©ie  gegen  bie  Slnge^ôrigen  mad^ttger  ©taateti  fo  fe^r  im  Sor« 
ftl^eil,  ba^  ©ie  tl^nen  leid^t,  ûtter  Drten  t»o  Se^tere  mà)t  ïmxà) 
t5!Jïonc}>oIe  begunftigt  finb,  ben  Sorrang  abgeteinnen-  gûr  un8 
f ^olïanber  ^at  ber  33efi^  unferer  Golcnien,  in  benen  unfere  San- 
fbcêîinber  »or  ben  Slngel^ôrigen  anberer  9lationen  Betjorjugt  ftnb, 
f  bie  SBirfung,  ba^  toir  »om  ^anbel  mit  ber  ubrigen  SBelt  [o  gut 
9  (Ai  ûuêgefd^loffen  [inb;  benn  biejenigen  »on  unferen  jungen 
t^oHanbem,  teeld^c  ftd^  entfd^lie^en,  uber  ©ee  ju  gel^en,  njotten 
tfid&  nûtitrlid()  nur  bal^in  Begefcen,  »o  fie,  gegen  Slnbere  bcuorjugt, 
tbie  fid)erfte  Sluôfid^t  l^aBen,  am  8eid^teften  i^r  ®ludf  mad^cn  ju 
tfônnen.ii 

©0  ber  erfal^rene,  pïùîix'\d)t,  unterrid&tete  ^oDanber. 

@inen  oupllig  Biinbtgen  Seiveid  bafur,  ba|  man  aud^  im 
i^anbel  —  tt?ie  in  atlen  ûBrigen  2)ingen  —  am  ftd^erften  ber 
©clbftl^ûlfe  uertraut,  lieferte  ba9  95omBarbement  uon  SSûIjjarûifo, 
»or  ipeld^em  nur  bie  unBefd^u^ten  2)eutfd^en  tjerftSnbiger  SBeife 
i^re  ®iiter  in  ©id^erl^eit  geBrad^t  l^atten,  iwa^renb  bie  Sfngel^ôrigen 
ber  ma^tigften  9laticnen  ber  SBelt,  bem  ©^u^e  i^rer  ijor  bem 
^ûfen  liegenben  Jfrieg8f4)iffe  tjertrauenb,  me^r  ober  teeniger  Be* 
beutenbe  SBerlufte  erlitten. 

Sluf  einer  gteife,  bie  id^  furglic^  ma)  granfreid^,  Selgicn  unb 
^oUanb  untemal^m,  l^atte  id^  felBft  gleid^fatlS  ©elegenl^  burd^ 
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Unterrebungen  mit  anerîannt  unterri(]^tetften  SiJîanncrn,  bon  oben^ 
angefûl^rten  ganj  âl^nlic^e  ^nfid^ten  in  aKen  brei  Saubcrn  Dcr^^ 
trctcn  ju  pnben.  Unb  ba§  in  ©nglanb  al^nlid^e  Scanner  feit  fange 
\â)Qn  3liâ)\^  fe]^nli(^cr  n^unfc^en,  alS  ba^  bie  feit  Sal^ren  fd^on  ma) 
unb  naâ)  r)Oï  \xâ)  gegangene  Umwanblung  feinfr  (Solcnien  in 
felbftftanbtge,  bem  SWutterlanbe  nal^e  Befreunbete  ©taaten,  fi(^  je 
el^er  je  Heber  DoIIftanbig  toolljogen  l^aBen  moge,  baë  anjunel^men 
l^abe  iâ)  gleid^fatlô  aKe  Urfad^e. 

DB  tt)tr  ©eutf^en  unô  bie  ©rfûl^rungen  jener  SBôlîer  njerben 
jur  iî^xe  bienen  laffen?  ^â)  xm^  e8  nid^t,  toiU  aber  ïpenigftenS 
meincrfettS  naâ)  beften  ^Sften  bafur  ftreben,  bo§  cô  gefc^l^e. 

S®ir  2)eutfd^en  finb  eine  gro^e  Station,  ^â)  fiirc^te,  »ir 
werben  aud^  eine  m(i)  Sfu§en  ntad^tige  fein  tocKen  unb  glauben, 
bcigu  beô  inpxè  ber  Golonieen  nic^t  entbel^ren  ju  îônnen. 

35lô(i)Un  toit  »or  bemfelben  bod^  betoal^rt  bleiben! 
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Pff  ferncr  tm  SSortoorte  »on  mit  auô9efprod[)mc  Sefurd^tung, 
ba^  efttc  grofec  beutfd^e  JÇriegôflotte,  fur  bic  toir  fctnc 
regelmafetgc  aScrwcnbung  l^atten,  Uxà)t  gu  ©onflictcn 
3Scranlaffung  geben  tt)ûrbe,  ift  eine  ju  nal^eltegcnbe,  alô  ba^ 
cinc  auêfûl^rlt^e  SBegrunbung  bcrfelben  meinerfeitS  erforberlid^  fetn 
foflte.  Unferc  5lRûrinecffictere  wurben  cben  SKenfd^en  fetn,  wie 
Slnbete,  unb  Betjor  fie  ftd^  in  tl^re  newc  ©tettung  eingeJcbt  l^Stten, 
wûrbcn  xoiï  ft^er  îetn  geringcô  gel^rgelb  fur  fie  l^abcn  begal^lm 
mûffcn. 

@ben  fo  f^etnt  eô  mir  faft  ûbcrfluffig,  bie  tt?ti-t]&fd^aftlid&en 
9la(btl^eilc  nKe,  wlàjc  bte  ©(ï)affung  eincr  grc§en  ^riegôffotte  tm 
®efoIge  l^nben  tourbe,  l^ier  no^  auâfûl^rU^  begrunben  ju  tecHen. 
©te  enormen  ©ummen,  weld^e  bcren  i^erfteHung  unb  tlntcrl^altung 
erforbern  toûrbcn,  !ônnten  fid^cr  nur  auf  ^often  ber  ÇDÎittel  be* 
f^afft  toerben,  bte,  toenn  fur  ïlnterrid^tôs  unb  Stlbungjgujedfe,  fur 
^erftctlung  »Dn  3Ser!e^r8erletd^terungcn,  offentltd^en  S3auten,  fo 
toie  fur  â]^nltd[)e  anbere  nû^Itd^e  Singe  tjerwenbet,  getoi^  uon  ben 
fegenreid)ften  ^olgen  getoefen  fein  tourben. 

S3or  einigen  Sal^ren,  jur  3ett  alô  bie  Sterfeibel*^eujer» 
fammiung  fur  bie  glotte  in  2)eutf(!^lanb  im  Sci^wunge  UKtr,  fanb 
là)  mid^  »cranla^t,  bie  SïïarinesSfbtl^eilung  im  Soutire  in  ?)ari8 
einmat  nâÇcr  in  Slugenfc^ein  gu  ne^men.  ©iefe  na^ere  SSefid^* 
tigung   uerfd^affte   mir  bie  Uebergeugung,    ba^,   »enn  man  in 
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îDeutfd^lûiib  noâ)  îteûnjtg  SoÇre  fortgefol^ren  tt?are,  mit  al^ntt^em 
©rfolge,  ûl8  tn  bcr  erften  3rft,  fur  bic  glotte  ju  fammcln,  ber 
©rtrag  bicfer  ©ammlungen  no(!(>  lange  nid^t  l^ingeretd^t  ^aben  tourbe, 
auâ)  nur  efnc  al^nlii^e  SKobeDfammlung,  tt)ie  fie  bort  aufgefteKt  ift, 
bafflr  bef(i()ûffen  jU  lômien. 

eine  gro^e  ^egôflotte  ift  bic  îoft|>ieligfte  Snftituticn,  loeld^e 
me  SRatiou  pd)  fd^affen  ïann. 

©ollte  2)eutf<3&Iûnb,  neBen  ber  fd^wercn  ia%  bie  i^m  bur^ 
tlnter^ûltuug  feineS  gro^en  ftel^enben  ^ereô  fc^on  ûufgeburbet  ift, 
arxà)  X[i}â)  eine  gro^e  Jfriegôflotte  untei-l^alten  mûffen,  fo  tourbe  e8 
bûburd^  in  toirtl^f^ûftlid^er  Sejiel^ung  unbercd^enbar  ju  leiben 
l^aben,  inbem  bie  ©uttoidelung  feiner  ganbtoirtl^fc^aft,  feiner  ®e* 
toerbe,  feiner  Snbuftrie  unb  feineô  ^anbelô  unfe^lbar  in  bebauer* 
li(^fter  aSeife  baburd^  beeintrad^tigt  toerben  tourbe. 

5!Jl5ge  bie  ©rïenntni^,  ba§  bem  fo  ift,  bod;  nod^  jeitig  genug 
beim  beutfd^en  SSoIîe,  unb  junati^ft  in  maa^gebenben  ^reifen,  @in'= 
gang  finben! 

@8  erfibrivjt  mir  nod^,  in  St&qt  barauf  ^injutoeifen,  toie 
eine  gro^e  ^riegôflotte  b*e  Sntereffeu  be8  beutfd^en 
$anbel8  unb  ber  bcutfcften  ©d^ifffal^rt  ûud^  baburdï;  in 
ber  enn)finblid[)ften  SBeife  uerle^en  tourbe,  ba^  fie 
fi(Çer  ben  beften  îl^eil  ber  fid^  bem  ©eebienfte  toibmen* 
ben  jungen  8eute  ber  ^anbel8marine  entgôge. 

SBenn  fd()pn  je^t  bie  9(u8toanberung  i?on  in  bienft)>f[id^tigem 
îllter.ftel^enben  jungen  Seuten,  bie  fid()  bem  ©ienftc  im  Sanbl^eerc 
entjie^en  tooDen,  eine  fe^r  bebenflid^e  ^ôl^e  erreid^t  ^at,  unb  ber 
©d^abe,  ber  bûburd^  fd^cn  je^t  bem  beutfd()en  SSaterlanbe  ertoad^ft, 
gar  nid^t  ^oà)  genug  angefd^Iagen  toerben  fann,  xoa^  l^aben  toir 
bann  erft  ju  befurc^ten,  toenn  bie  Setool^ner  ber  Mften  ber 
9lorbfee  unb  ber  friefifc^en  Snfein,  au8  benen  [xà)  bie  l^anfeatifc^e 
$anbeI8marine  bie  {e^t  i^orgugdtoeife  recrutirte,  fo  toie  unfere 
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etgenen  jungm  ?eute,  jum  îDimftc  ûuf  ber  ^ncgôflDttc  cmSgel^oben 
toerbcn  fctten?  33iô  je^t  warcn  ge^terc  M  une  »cm  SKilitatrbienfte 
fret,  wetin  fie  fletoiffc  Salure  auf  l^ûmbutgtfc^en  ©d^iffen  gcfal^ren 
l^ûtten  uni  toax  bod^  nur  ber  SSerluft  berjentgen  ju  be* 
Hagen,  btc  ftd^  nid^t  ber  ©d^ifffal^rt  gcttnbmet  l^atten,  unb  \\6) 
bem  SDîilitairbtcnfte  hnx^  Stuêtoanberung  cntjogett  ©d^n  je^t 
njtrb  bcn  beutfd^en  ^anbelêfd^tjfen  ein  SKangel  an .  gcigneter 
Setnannung,  bte  bcfanntlti^  faft  nur  Don  bm  Mftenbcwol^nem 
geliefert  tocrben  îann,  fd^on  I^Sufig  fûl^lbar.  SBûrbcn  Umftanbc 
eintrcten,  bie  geeignct  tearen,  biefen  SWangel  noà)  ttjefentlid^  ju 
ftcigem,  fo  tt?ûrbe  bie  Sîurfwirhing  ba^on  nur  »on  ^èâ)\t  bcbenî* 
lic^^en  golgen  fein  fônnen.  2)enn,  too^l  gu  ieaà)kn  burfte  fein, 
bû^  unferc  jungen  ©eeleute,  bie  fi^  bem  gejwungenen  ©ienfte  auf 
ber  beutfd^en  glotte  bur^  Sluôtoanberung  ontjogen,  faft  ol^ne  9IuÔ* 
nal^me  auf  bie  ©djjiffc  ber  9lorbameriîaner  —  unferer  ru^rigften 
Siifalen  —  ubertreten  tofirben,  »a8  fur  bie  beutf^e  JR^eberei  ben 
bo^j^jelten  9la^t^eil  l^atte,  ba^  biefc  fie  entbel^ren  milite,  toa^renb 
i^rc  ^raftc  ber  concurrirenben  norbanieriîanif(!^en  Sll^eberci  ju 
Shi^e  famen. 

Slber  aud^  gang  abgefel^en  rxm  ber  gu  befurd^tenben  SluSiuan* 
berung  unferer  jungen  ©eeleute,  toiirbe  bie  fur  eine  gro^c  ^egS* 
flotte  erforberlid^e  33emannung,  bie  ber  »^anbel8marine  entgogen 
ttjiirbe,  an  unb  fur  fid^  fd^on  nad^tl^eilig  genug  ouf  Se^tere  cin» 
toirfen.  2)enn,  bie  fiir  biefe  nad^bleibenbe  SKannfd^aft  »urbe  eine 
nid^t  nur  an  Duantitât,  fonbern  ebenfaUa  aud^  an  £iu alitât 
geringerc  werben,  njeil  mit  ©eïoi^^eit  angunel^men  ware,  ia^ 
befonberô  ftrebfame,  gebilbete  jungc  îWânner  bie  anfd[)einenb  glan» 
genbere  ©arrière  auf  ^riegSfd^iff en,  ber  bef(^eibcnercn  auf^^anbelô* 
fd^iffen,  Dorgiel^en  wûrben. 

©er  Slad^l^eil,  ben  baburd^  bie  beutfd^e  Sll^eberei  gu  crleiben 
^aben  toiirbe,  ift  m  unberet^cnbarer,  ïann  aber  in  feinen 
golgen  fdS(»erIid()  iiberfd^a^t  werben. 
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2)enn,  faft  ixxâ)t  mfnber,  alô  fctncn  ^auflcutcn,  tjerbanft 
ber  beutfd^c  ^anbel  fctncn  %lox  bcr  ancrîanntcn  ^uà)^ 
t{i3fcit  fctncr  ©d^tffëca^jttaine.  S^rcr  ©ai^hinbc,  Umftd^t 
unb  3iît?crlûffigîcit,  Dcrbunbcn  mit  tjnftSnbigcnt  Sluftrctcn  in 
frcmbcn  ^anbcrn  unb  angcmcffcncm  SScnel^mcn,  t?crbanft  bic  bcntfci^c 
Sîl^cbcrct  bic  betjorjugtc  ©tcHung,  ttjcld^c  fie  in  bcr  gangcn  SBelt 
rinnimmt  unb  bic  fur  bic  Sntcrcffcn  bcô  bcutf(]^cn  ^ûnbelô  von  fo 
uBcrauô  gro^cr  SBic^tigïcit  ift. 

Unb  ba§  bcm  fo  ift,  baô  ift  toicbcr  fo  Icid^t  gu  erflarcn, 

SB  cil  toir  5)cutfd)cn  ïcinc  gro^c  ^ricgêfïottc  l^attcn,  n>cl^c 
bic  bcftcn  ^roftc  bcr  ^anbclêmarinc  cntgicl^m  fonntc,  fo  îam 
bie  SntcDligcnj  unb  îiid^tigfcit  aller  unfcrcr  jungcn  Slngc^ôrigcn, 
bic  fi<3^  bcr  ©^ifffal^rt  mibmctcn,  unfcrcr  ^anbclômarinc  ju  ®utc, 
unb  ttjcil  fie  tt?u^ten,  bafe  fie  fid^  im  Sluôlanbe  ni^t  auf  bcn» 
©d^u^  ciner  gro^cn  flotte  ocrlaffcn  ïonntcn,  mufetcn  unfcre  jungcn 
©celcutc,  ebcnfo  »ie  unfcre  jungcn  ^auflcute,  fid^  bcnml^cn,  \xà) 
bicicnigcn  (Sigcnfd^ftcn  ju  cmjcrbcn,  bercn  man  bebarf,  wcnn 
man  in  frcmbcm  Sanbe,  auf  ficÇ  fcibft  angctoiefcn,  niâft  ju 
©^bcn  îommcn  tviïl. 

2)ûô  ift  bic  cinfûd^c  ©rîlanmg  ber  ancrfanntcn  îl^atfad^c, 
bû^  bie  beutfd^en  ©d^iffe  gur  3eit  in  ber  gangcn  SBcIt  bct>orgugt 
werben. 

tînb  bic  JRidjitigïcit  bicfcr  ©rïlarung  bûrfte  bod^  ttjol^l  fd^tocrlit^ 
Scmanb  emftUd^  begwcifeln  wolïen. 
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5. 


<Bum  ©(i^Iuffe  môgc  eô  mit  uergônnt  fetn,  ttO(3^  ûuêjufûl^ren, 
toarum  iâ)  fur  mii)  unb  bic  SKeintgen  tm  StuSlanbc 
fetncë  ©d^u^cô  bebarf  unb  ttcnnmtrbaô  ctoaô  l^elfen  fônnte, 
ûtlen  @rnfteÔ  gegen  rincn  fold^en  |)rotefttrcn  tourbe. 

3(^  felbft  l^abe  freiltd^  nie  cinen  uBcrfeeif^en  ^Ia|  Befu^t, 
bcfto  l^aufiger  aber  granîreic^,  Selgicn,  ^ollanb  unb  ©nglanb. 
©elbftoerftcinbUd^  btn  ià)  alfo  ][)àufig  mit  Slnge^ôrigen  ber  Der* 
f(]^ieben[ten  îlattonen  in  ^eru^vung  gefommen.  9Scn  etnem  gc* 
brûdten  ©efu^I  aber,  weld^eê  mir  in  ©egenwart  tjon  Sfugel^ôrigen 
ntcid^tiger  9lcitionen  uberfommen  ttSre,  unb  tecruber  man  fe  l^aufig 
2)eut[(]^e  \\à)  beîlagen  l^ôrt,  l^abe  ià)  nie  anâ)  nur  eine  ©|)ur 
cmpfunben.  3n  ber  Stl^at  ift  mir  ni^t  allein  nie  ein^erfud^, 
mi^,  in  meiner  ©igcnfd^aft  ûlê  2)eutf(^en,  juriidfe^cn  ju  toolfen, 
ijorgefommen,  fcnbem  e8  ift  mir  cinâ)  fogar  nie  begegnet,  bo^  tci^ 
—  grembcn  gegeniiber  —  bie  beutfd^e  9lûtion,  g.  35.  i^rer  3Raà)U 
fo{tg!eit  tecgen,  l^atte  in  ©d^u^  nel^men  mû[[cn. 

SDÎut^ma^lii^  tocl^I,  tt)eil  x6),  bctoor  iaè  &c\pïàâ)  eine  bcrartige 
SBenbung  l^atte  nel^men  îônnen,  leid^t  im  ©tanbe  gewefen  toat, 
ton  ben  Dielen  SSorjûgen  ber  SDeutfd^en  einige  berjenigen  in  6r* 
innerung  ju  bringen,  bercn  ©rwâ^nung  in  bem  betreffenbcn  ^rei[e 
angemeffen  er[d^cinen  fonnte. 

5)eutf(^en  gegeniiber  bin  x(i),  im  Snlanbe  wie  im  ^uêfanbe, 
leibcr!  oft  in  ber  ?age  gett?efen,  fiir  bie  beutfd^e  Station  ^art^ei 
ne^men  ju  muffen. 
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2)cr  35eutfd^c,  xodà)ti  [td^  bamber  beHagt,  ba|  cr  ftd^,  alô 
fold^er,  ben  Slngc^ôrigen  anbcrer  Sflattonen  gegcnûber  gebrudt  fu^ll, 
ftettt  fîd^  bamit  baô  Slnnutl^ôjeugttt^  cmô,  bo§  er  ben  SBert^  feincr 
9lûtion  ntd^t  lennt  @r  môgc  fid^  bemûl^en,  fid^  ûBer  benfelbeu 
jtt  unterrid^ten,  bamlt  et  loiffe,  ba§  cr  alô  ©eutf(|er  »al^rlid^  ni6)t 
nôtl^tg  ^at,  fîd^  ben  STngel^crtgen  anberer  SRationen  gegenuBer  ge* 
brûdft  gu  fu^lcit  ©te  beutf^c  Sflation  ift  —  tro^  beô  aRangelô 
an  etel^ettHd^er  5!Jlc4t  unb  tro^  beô  SKangelô  einer  gro^en  ^eg*» 
flotte  —  bed^  bie  erfte  ber  SBelt,  mit  ber  feine  anbere  dlation 
an  \olâ)m  @{gcn[c^ûften,  SSorsflgen  unb  ®ûtem,  auf  bie  mit  SSed^t 
ber  l^ôc^fte  SBert^  ju  legen  ift,  fid^  meffen  fann.  SBer  anbere 
9lationcn  um  ©inrid^tungcn  beneibet^  bie  in  frul^eren  Sal^r^unberten 
i^ren  SBertl^  unb  il^re  IBebeutung  gel^abt  l^aben  raôgen,  je^t  aber 
nur  nod^  ein  Slnad^roniômuô  flnb,  ber  l^atte  uerbient,  ju  jener  3eit 
gelebt  ju  l^aben,  njeit  er  bie  ©egnungen  ber  unfrigen,  miàft  bie 
SBelt  gro^en  ^Akè  eben  une  ©eutfd^cn  mit  »erbanft,  nic^t  jn 
teurbigen  njci^. 

^iir  meine  ^er[on  bebarf  id^  nad^  ©bigem  alfo  feineê  ©d^u^eô 
unb  toitl  nun  bcgriinbcn,  n>arum  aud^  ni^t  fur  meine  ^inber. 

3d^  bin  SSater  cincr  jal^Ireid^en  ^amilie.  —  SBtc  eô  jungen 
^amburgern  juîemmt,  finb  uon  mcinen  ©ô^ncn  einige  \à)on  im 
Sluôlanbe  getecfen,  anbere  finb  eô  gur  3eit  nod^  unb  bie  jungften 
toerben  eô  aller  SBa]^rfd^einHd[)îeit  nad^  \]^aUï  aixâ)  nod[)  fein. 

SBenn  meine  ©ô^ne  in*ê  Sluôlanb  gel^en  woHen,  tocsin 
man  fie  nid^t  gerufen  l^at,  roo  man  i^rer  nid^t  bebarf  —  toenig* 
ftenô  nid[)t  »on  ©eiten  ber  SanbcSeingeborcnen  —  unb  wcl^in  pc 
fic^  nur  in  il^rem  eigenen  Sntereffe  bcgeben,  fo  ijertangc  iâ)  t>on 
il^nen,  alô  —  ^ojfentli^  —  tool^lerjogenen,  Derftanbigen  jungen 
Seuten,  ba^  fie  toiffen  miiffen,  ba^  fie  \ià)  ben  ®efe^en,  ©itten 
unb  ©etoo^nl^eiten  be8  fremben  Sanbcô  ju  fiigcn  unb  alô  grcmbe, 
bie  nur  ©aftrei^t  beanf}>ru(ï)cn  îônncn,  fid^  jcber  ©inmif^ung  in 
beffen   |)olitiîd^e  SSerpltniffe  ju  ent^alteu  ^aben.    3^  ©erlange 
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fenter  i^on  t^nett,  bo^  fie  nnffeit  ntfiffeti,  bo^  fie  m  ber  $cembe 
M  9làmi%d)e  ju  becbac^ten  l^abett,  toai  fie  anâ)  ^er  m(^t  au^ 
9(1(1  laffen  bâtf en,  '  loeim  fie  eft  ttt(^t  }u  baeuen  ^ben  iDoDen, 
nantit^  ba§  fi^  Dorfi(^ti3  fetn  mûffen,  ttt  ber  âSa§(  bec  Ser« 
binbun^en,  bie  fie  einge^n,  imb  getmften^ft  in  SrfûQung  bec 
Seq^flii^tungett,  bie  fie  ubecne^men.  93eoba(^ten  fie  @ind  n>ie 
SCnbeceS,  unb  finb  fU  fecnec,  UKii  id^  ebenfaDft  )?on  i^nen  Declange, 
fo  oerftânbig,  fi(^  nie,  auS  @ud^t  fd^neO  ceid^  gu  n)ecben,  in  ge^ 
UKiste,  i^ce  SRittel  nbecfteigenbe  @ef4^fte  einjnlaffen,  fo  nnnrben 
fie  fi^  felten  ebec  me  in  8agen  lommen,  in  benen  fie  fi(^  ni^t 
felbft  l^elfen  lônnen  nnb  eined  ou^cgemô^nlic^  @(^^  ber 
burfen. 

Seobad^ten  fie  aDee  Socgefagte  abec  nic^t  unb  bcingen  fie  fic^ 
bun^  Seic^nn,  @$iec  nac^  cofc^em  @ennnn,  obec  lln2nt>ec(âffigleit  ic 
in  Seclegen^eit,  f o  n)itnf(^e  iâ)  in  i^cem  eigenen  3nteceffe  buc^S 
nid^t,  bafi  fie  buo^  icgenb  eine  gu  i^cen  ©unften  inten>enicenbe 
!iRad^t  in  i^cen  S)umm^eiten  Beftdcft  n)ecben,  fonbent  gcnne  i^nen 
Dielme^r,  ba§  fie  bie  golgen  berfelben  ju  trai3en  ^ben,  bamit  pe, 
je  fru^er  je  beffer,  bucc^  ©^abcn  flug  Werben.  «^atten  fie  fi(^ 
^iec  in  i^rer  ^dmat^  leic^tfinnig  mit  fd^Ie^^ten  obec  i^icanôîen 
geuten  eingelaffen,  fo  wfirben  fie  ^iec  anâ)  in  ©c^aben  gefommen 
fein,  tro^  aQen  gecid^tlic^en  (Sd^u^eS,  ben  fie  l^âtten  in  ^\pm^ 
nel^mcn  fônnen  —  roai  fie  l^offentli^^  jebod^,  nad^  bem  Seifpiel 
il^reê  33ater8  nid^t  getl^an  l^aben  wurben  —  unb  wdcen  fie  ^iec 
nid^t  punftlic^  unb  geioiffen^aft  in  @cfûllung  tl^cec  SSecpflic^tungen 
gewefen,  fo  wfirbcn  bie  nac^t^eiligen  golgen  fold^ec  ^onblungS» 
meife  i^nen  l^iec  bod^  au(^  ni^t  et\patï  morben  fein. 

SBeôl^alb  foUten  fie  fid^  benn  im  SluSIanbe  erlauben  bûcfen, 
waô  fie  aud^  l^iec  nid^t  ol^ne  ^lad^tl^eil  l^dtten  tl^un  ïônnen? 

SSSaS  iâ)  abec  fuc  mi(^  unb  meine  ^nbec  mebec  fuc  nôt^ig 
noâ)  fitc  mfinfd^enSwectl^  ^alte,  ba^  fann  id^  bo(^  anâ)  ffic  Snbece 
ni^t  wunfd^en. 
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ScbmfallS  glauBe  td^  in  Dorltegcnber  ©c^^rift  ïiax  unb  beutKd^ 
genug  BetDicfen  ju  l^ûBcn,  baf  eitte  grof  e  beuffi^e  triegôfïotte 
ben  Snfeteffen  bed  beuif^en  Çanbeld  nnb  bet  beuif^m 
@4tfffa^tt  nt^f  f6rbei:lt4  fetn  tonttt,  fonbetn  SSriben  ft^et 
nut  jum  gtofien  Slac^f^etle  getet(^en  Umtt. 

îDûfl  t^  ntc^t  DcrgebcnS  mit  meincn  îfnfi^ten  an  bie  Deffent* 
lxà)tdt  getreten  [ein  môge,  ttjiinf^e  ic^  Don  ganjem  ^erjen. 


DrtKf  von  $onit  <fc  v.  t^xtn,  h.  b.  altrn  O^rfc  6. 
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âur 


Drientînuiq  in  Uem  gc^eniiHirtijeti  Strefrc  uber  ^Tnljanbel 


Dr.   3.   m.  W&appâu$, 


©  4T  t  l  i  n  3  e  11 

(>  e  i     'iî  a  it  b  f  n  il  c  e  çf     tinb    î)î  n  u  t  f  fft  t. 
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Dr.  3«  <e«  ^  a  1^1^  Au  a, 

ft.  0.  $rofe|for  an  bet  UnfDetfii&t  gu  (Settfngen,  cottff)>onb.  fHtgHebc  ber 

Société  de  Géographie  gu  $ar{6,  (Jl^temniiglfebe  bet  ^efeïïfc^aft  fut  nationale 

HnltiHinbening  unb  (îotonifation  gn  Stuttgart ,  beé  <8ôtHngen^ni^n^genf<^en^ 
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^eit  ber  fBeCanntwerbung  Ux  i)flerretdbtf4^en  S3orfd[)tâge  ju 
etner  âoQioereintgung  itoifc^en  £)eflenet(^  imb  ben  @taaten  beS 
pxtvi^i^à^  -  beutfc^en  âoIIt>eretnd ,  ift  in  aUtn  unferen  bebeutenb^ 
ren  beutfc^en  âeitungen  bie  beutfc^e  ^anUlipolitit  etn  <&au}>tge< 
gen{lanb  ber  fi3efprec|^ung  geworben,  unb  je  n%r  je|t  bie  mit 
ber  Serwerfung  ober  ber  3Cnnalj)me  beô  l)jterreid[)ifd[)en  9)roiect* 
in  engem  âufûmraenl^anse  flel()enbe  Sntfc^eibung  ùber  boê  Sott^ 
bejte^en  ober  bie  3(ujïi>funô  beè  beutfd(^en  3oD^>ereinô  tritt,  bejio 
Ubl^after  wirb  in  ber  ?)reffe  ber  ©tieit  auf  biefem  Dortôwirt^s 
fc|^aft(i^en  ®ebiete.  Bn^eierlei  mu^  ^iebei  bem,  ber  in  ben  ^aupU 
blattem  biefen  ©treit  t>erfofgt  unb  bie  SteBung  beobac^jtet  \)at, 
ben  bieâeitungen  ber  oerfc^iebenen  ))otitifc|^en$arteien  in  bemfelben 
einne^men,  anffaUtn,  einmal,  bap  erft,  na<^bem  bie  o{lerreid[)i$ 
fc^en  âodDorfcl^tôge  befannt  gemorben ,  biefe  nationalofonomifdE^en 
(^rorterungen  in  unferen  Beitungen  angefangen,  to&fyxmb  bie 
Srage  iiber  bie  jufûnftige  iBolfôtt>irt^fc^aftôpolitif  in  2)eutfc^lanb 
fc^on  oiet  fxû^tx,  nàmlic^  mit  ber  f(()on  t>or  geraumer  2^it  bts 
fannt  geworbenen  SSortûge  ber  ente  bSQige  0let>olution  in  ber 
tonge  eingel^tenen  «^ûnbefôpolitit  bed  BoSt>ere{n$  bejtDecfenben 
Sûrift)orfc|)%e  tN>n  @etten  bed  preupifc^en  <f>anbel$minijlerd;  bie 
grotte  praftifc^e  Sebeutung  îx\)altm,  fobann,  bap  in  biefer 
n)ic^tigen  .  l()anbeti))olttirc|fen  Sroge  bie  t)erf(^iebenen  £)rgâne  ber 
t>erfc|)iebenen  politifcl^en  9>arteien  fo  fe^r  ani  einanber  gel^en, 
ba^  biefer  Srage  gegenûber  eine  t>&(Iige  Xufli>fung  unb  Sufton 
ber  t)erf(lt)iebenen  politifc^en  ^arteien  flatt  gefunben  )u  l^ûben 
fc^eint.  SBfi^renb  nâmlic^^  bei  anberen  aOgemeinen  politii^m 
ober  focialen  @treitfragen  bie  t)errc^iebenen  9>arteien,  £)anf  ber 
groferen  Silax\)eit,  mit  ber  biefelben  fid)  in  unferem  SSaterlanbe 
feit  bem  3(^\)xe  1848  t>on  einanber  gefonbert  l^ben^  bie  entf4^ies 
benen  ^arteifu^rer  ober  9>ûrteibormttnbe  nic^t  lange  bortiber  in 
Siveifel  bleiben^   xoeldfî  ©teOung  fte,  il^rem  9xintip€  mdf,   in 
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foU^em  @treite  etajunel^^men  l^^aben,   unb  alèhalb  in  i^xen  i^eu 
f4)tebenen  £)rgûnen  untfono  entn>eber  fur  ober  gegen  etnen  U^ 
fitmmten  SSorfc()Iag  auftreten,   fe^en  n>tr  ie^t  in  ben  oerfcl^iebe^ 
nen  £)rgûnen  jeber  ber  entfi^iebenen  potitifc^en  ^axtmn  ®paU 
tung  unb  @treit  unter  einanber  in  einer  Xngelegen|)eit ,  n>elc|)e 
gen)ip  }U  ben  ûQerwic^^tigjlen  ber  politifc^en  Sragen  ber  ©egen^ 
xoaxt  ge^&rt  unb  t>on  beren  Sntfc^eibung  bie  fûnftige  poUtiid)^ 
@ntn>icf(ung  unferd  SSaterlanbeê  loorjugêtoeife  i^re  Stid^^tung  er^ 
l^ûlten  wirb.     ©ie  9leue  DreufifcÏK  Seitung ,  bie  ûbrigjenô  unter 
ben  politifc^en  ISlâtt^rn  }uer{i  bie  SSBidS^tigfeit  ber  oon  bem  )Mreu^ 
ftf4)en  «^anbefômtnifter    beabflc^tigten  SSer&iberungen  be$  â^ïU 
tyexîin^^Zmfé  erfannt  unb   nic^t  erjl  feit  ben  Id^Un  Siot^m 
btiTÛber  ilj^re  entfc|>iebene  gReinung  auêgefproc^en  l^at,  bie  ents 
fcbiebene  Sorffimpferin  fur  bie  innige  poMid)t  HUiani  gwifcben 
?)reugen  unb  Ibe/^exmâ),   bie  abgefûgte  geinbin  aller  mobernen 
politifc^n  2!^eori<n,    fû^rt  einen  erbitterten  Sicmpf  gegen  bie 
®d)\x^ibUnîX    unb    gegen    bie  âoUiDereinîgung    mit    £)ejlerreic(^ 
unb  ^î^t   in  Wefem  *ani})fe  auf  bemfelben  JBoben   mit  ^ei* 
^ûnbeteioereinen,  an  beren  ©pi^e  SRSnner  wie  ©bgar  Sdoôô  — 
ber  gro^e  ïgitatot  fur  bie  ©inful^rung  ber  ^i^Seutfc^n  ®runb- 
récite''  —  fîe^en,  unb  beren  ganje  ^anbefôpolitifc^e  SBeiôi^it  fein 
anbere6  ^unbament  fyit,  atô  ben  unbebingten  ©lauben  an  bod 
allein  feligmacbenbe  /rGo  ahead^  ber  rabifalen  3Cmerifaner.    3)ie 
9leue  S3remer  S^itung,    ol^ne  Bn>eifel  bod  gebiegenfle  politifc^^e 
fiSlatt  9{orbbeutf(^Ianbd,  bie  jn>ar  etxoa^  eiferfûcbtige  unb  fan^ 
Qvtiniid)e,  unb  bal()er  leid^t  erjumte,   aber  bennoc^  bie  treuefle 
unb  uneigennugigfle  Sreunbin  f>reu^d,  bie  ald  folc^e  benn  au^ 
in  itérer  SBeurt^eilung    ber  ânti))reu@if(^en  bemofratifc^n   unb 
rein^conflitutioneBett  ^arteien   ber   Sleuen  ?)reuflif4)en  âeihing 
nal^e  flel^t ,  aber  weniger  abpcl^tlicl^  tjerle^enb  ijî ,   tritt  in  ber 
l)anbe(ôîH)ntifcl(>en  grage  ber  9leuen  ^reup.  Seitung  entfc|>ieben 
feinbfeiig  gegenûber.     @ie  bebauert,  bag  //bie  burc()  bie  SSors 
fc^t&ge  ber  preu^ifc^en  Slegterung  auf  ber  SoUconferenj  in  ^affet 
erregte  ^^ojfnung,  ba§  ber  beutf(^en  Snbujlrie  unb  bem  conti^ 
nentalen  ?SîxU\)x  uber^au))t  Stec^nung  getragen  werbe ,  nid^t  in 
SrfuQung  gegangen ,   inbem  leiber  ber  liBegriff  t>a  eigenen  SSors 
t^ite,   fo  wie  ber  ber  SSôlIer  nod)  n\(3^t  in  bie  ^Sf^eren  Sîegio:» 
nen  gebrung^n  )u  fein  f^m^,  unb  jle^t  fomit  aud)  in  entfc^^ies 
bener  £)J)})ofïtion  mit  ben  befferen  fur  ben  grei^nbel  Dartei 
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ne^menben  dettungen  Ux  Sdj^tDefterfiabt  ^amhntQ  ,  mit  bet 
»remen,  wie  tnan  meinen  foUte,  bo4)  gletc^c  J^onbefôjwHtffc^e 
3nterefftn  jh  locrttetcn  l^&tte.  2)ic  aSWtter  bet  conpituttoneHett 
©octrîn  erf^^tnen  in  iVcr  «curt^eilung  ber  ^anbefô»)onttfctiett 
groge  Wwanfenb.  ïuô  naXMxi^  sasaïjtoernxmbtfc^ûft  muf 
biefe  |)artci  fût  8iP*«  ^nationaleê  ©pPem  ber  }M>Utifc^^en  Ôcfono^ 
wic^  fem,  fié  fct^retft  ieboc^  ^riicf  t)or  ber  natûriid^cn  Sonfequenj 
biefer  ©octrin,  xo^naà^  ber  âoUtwem  3U  bem  ben  Sorberungm 
beô  /^nûtionolen  ©çflemô^  beffer  entfiwe^^enben  ojierrelcftifdtie» 
Sarife  ûkerge^en ,  b.  1^.  itt  eine  SoBeinigung  mit  ÔefUrreidj^  très 
ten  muf  te,  bje  aber  a\xà^  Jttglei(*  b<rt  feffejîe  ^polltifc^e  85anb 
jwifc^^en  £)ejlerreic^ ,  9)re«gen  utib  bem  fibrigen  2>eutfd!>lonb  bit 
ben ,  unb  folglldj^  jebe  bem  ©treben  biefer  %>atUx  û\xà^  nur  cnt» 
femt  entf}>rec|>enbe  felbflûnbige  t>i)Ktifc|ie  €ntn)irflung  be«  jeftt 
confiitutionea  organtftrten  £)eutf(|^(attb$  ju  einer  ttnmogtidj^feit 
ma4>en  wûrbe.  2)ie  bemofratifcl^en  aWStter,  fonft  ble  emigjlen 
fn  })olittfc^ett  ^aiq)tfragen ,  Mmiîfen  t^eiK  fut  /^ben  ©cftué  ber 
t>atftISnbifc|>en  ïrbett^  »egen  i^rer  befonberen  ©çmpat^ten  fur  ben 
@tanb  bet  fogenannten  /^3(rbetter'%  t^eifô  fût  @tm&ftgung  ober 
gat  gânjU^^e  2Cuflï)ebung  betâ&De,  fc^on  beêl^atb,  n>eil  bted  eine 
2Cudbe|)nung  bet  bttecten  @teuetn  unb  eine  Sinfù^tung  bet  Set^ 
m&genSfieuet  jut^Ige  l^aben  xm^,  bet  bet  eine  /^getec^tete  SSet^ 
tl^eilung  bet  ?tbgûben^  unb  eine  /^glûrflici&ereSSettl^eilttng  beé9lei(t>* 
tliium*^  bann  leic^t  ju  erreidj^en  fein  »itb.  ïm  dgent^ûmlid)jlen 
erfclfeittt  ûbet  in  bet  S5e^onbIung  biefet  t>olfô»itt|rfi^ûftlid^en 
Stage  unfete  gang  eigentf^ûmUc^e  Sliebetfacf^ftfdtie  Seitung ,  bie  in 
einet  Detfon  l^^eute  gegen  ben  %xi^à)l\x^  «^annooer^  an  ben  SoU^ 
betein,  M  na^^t^eilig  fût  bie  befonbeten  marrtimen,  commerciet^ 
len  unb  Ianbn>irtl^fc|)ûft(i4^en  Sntereffen  beê  notbtDefllic^en  2)eutfc^s 
tanbd ,  (Smpft ,  motgen  abet  eine  2Cnnû^me  bet  i)ftenei(^ifcl(^en 
Sotfc^I^ge  ju  einem  mitteleutf)))âifc^en  âoIIt>etein  aU  |)eilbtin^ 
genb  bûtflellt ,  ^ietin  n)iebet  wie  in  aViîn  bie  auiw&rtige  ^olitit 
betû^tenben  gtagen,  baê  ©ebû^ren  eineô  t)on  einet  ffyen  Sbee 
befKrtfc(>ten  SJîenfd[)en  jcigenb,  bet  ganj  betnûnftig  ijt,  fo  longe 
gewiffe  Singe  nicfet  betû^rt  ttjetben,  ûbet  Unfïnn  ju  fpte^^en 
anfangt,  fobalb  on  bû«  i^n  be^ettfc^enbe  ©dbterfbilb  erirtnett 
witb,  unb  bo«  i^  bei  unfetet  9liebetf&4)fif4>en  âeitung  bie  butd(> 
einen  blinben  3>teufen^ap  etjeugte  %Vixé^i  bot  ben  ^SSetgtofe^ 
tungigelâften^'  9>teuf  enê,  --  eine  Sutdiit,  bie  ûbrigen«  xà^t  ollein 
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ouf  btefe  9artd  bev  SHtberfSe^ftf^^en  âeftung  ffnm^eruHrrettt  jes 
wirft  5U  ^abm  fâ)eint 

£iefe  eben  bejetc^nete  aUgemeine  6onfnfton  ht  tmfercn  yolû 
tif^en  f)artefblattertt,  eîne  ©rf^^efiiung,  bîe  benjenigen  m  Sers 
itoetflung  fe^en  mn^,  ber  tote  bet  grSfte  Zf^U  unferer  ))o(tti^ 
fc^en  Aannegie^er  ftc^  ûber  bte  tot^^tigflen  &f entlicf^en  Zagedfra^ 
gen  eine  TCnffc^t  bur(i(^  etn  9)aar  bet  currenteften  Beitungen,  bte 
fetn  âcitungêtrSger  il^m  bringt  ober  bfc  in  fcfnem  Sefeclubb  ge^ 
l^lten  toerben^  octroçiren  ju  lâffen  getool^nt  t^^  fann  benjenigen 
mc^t  befrembeti;  bet  ftcf)  auf  fcf^wietigetem  abet  gtunblicl^etem 
!Bege  etn  Utt^tl  ubet  toolfôtottti^fc^aftlic^e  gftagen  gebitbet  unb 
bet  fc^on  frfi^et  bai  }Cuffe^n  unb  ben  (Sinflu^  beobac^tet  ^at, 
weWS^en  %x.  8tjt  mit  feinet  ^^neuen^  8e^te  t)on  eînem  /^nationalen 
69{lem  bet  politifcf^en  £>efonomte^  in  ^Deutfc^Ianb  etlongt  l^t. 
^enn  iene  ^â)  ie|t  fo  aufaSenb  jetgenbe  6onfuf!on  bet  ^anbeld^ 
))ontif(^en  Segtife  ift  eben  fo  toie  biefet  Xnurn))^  bet  fogenann^ 
ten  neuen  t)o(fôn>ittî^f(()aftlt(^en  &(3^\xle  t>on  Si^  eben  nut  etn 
Setc^en  bed  gtopen  9tangel^  waffXit  ^anbefôpoHtif^^et  jBtIbung 
untet  bet  fRajjotttAt  bet  fogenannten  gebilbeten  6laffen  unfeteS 
beutfcï^en  »atetlûnbe«.  3fene  Sonfiiflon  jeîgt  eben  fo  wîe  bie 
aUiemzim  S3en)unbetung ,  xoel(3^t  Stjt  untet  ben  legteten  gefun^ 
ben,  baf  bet  gt&^ete  S£^et(  betienigen,  welc^e  bie  Sffentticf^ 
Stetnung  t>ettteten/  ^at  Ceinen  ftaten  IBegtif  ^at,  webet  t>on 
bem  voiffenfc^ftli^^en  SBett^e,  bem  (^nflu^  unb  bet  SSttfung 
be6  feîneôtoegeê  neuen  ©ç^emô  »on  gr.  8ifl  im  ÏUgemeinen, 
nod^^  Don  bet  ^anbefô))ol{tifc()en  @teltung  unb  Xufgûbe  unfeteS 
SSatettanbeS  im  Sefonberen.  3ie|)en  toit  n£mltc^  t)on  ben  unbe^ 
bingten  S3en)unberetn  SiffS  benjentgen  bet  â<^^l  nac^  toex\)&ltnifi 
m^flig  getingen  Z^M  ab,  metc^et  burc^  blofed  @onbettnteteffe 
baju  getrieben  wirb,  fetne  ge^te  ju  einem  neuen  l^anbetepolitii 
f(|^en  @t>ûngeUum  )u  etl^eben,  fo  bleibt;  aupet  fe|)t  n^entgen  um 
ptafttfcf^en  ©tuben-Stûttonalofonomen,  nut  bie  gtofle  flRenge  bet^ 
ienigen  ûbrig,  ml(^t,  o|)ne  je  Dorf^et  fia)  trgenbtoie  mit  nation 
na(bfonomtf4)en  gftagen  befcf^âftigt  ju  b<'>ÛT^,  auf  tirmal  buxâf 
bie  einf4)meic|>elnbe  ©arflellung  beô  iifl^f^îxi  ©çflemô  unb  feinet 
})attiotifc()en  SSetbienjîe  in  bet  ïugôburget  ïllgemeinen  âeitung 
unb  anberen  periobifc^en  IJublifationen  ber  Sotta'fc^en  |)teffe  — 
bie  fia)  ja  immer  fo  rein  beutfc^  geftnnt,  t)on  aOen  |>attifulatt^ 
(lifc^en  unb  felbflfii^tiôen  Sntereffen  frei  unb  aufot)fetnb  pattio^ 


Digitized  by 


Google 


—    T    — 

tiM  iKHiftt  M!  —  ûttf  bo»  9A\ît  itt  4>anM<)>o(it{(  tindt» 
fuf^tt  toutbm  m\>  batnaâf  ottft  ber  Semirfd'c^ttng  ber  Stfff^en 
sifoxim  bie  b«rin  fo  tntf^kbmen  i^erl^^ei^enen  Sruc^te  —  ritte 
t)ifUwitt^^âfaftlid^  unb  nationale  6rl^ebitng  3)eutf(f)tanbd  nonM 
Uc^ ,  etwarteton.  ©lefe  ^ofitiungen  «nb  €ttpartungen  fonntcn 
obet  nur  bei  btnen  entfteben,  n)e(4^e  uber  bie  9laturbaftd  bec 
tH^Otoirt^fcbafttt^^en  X^ttgleit,  ùbec  bad  SBefen  bed  intematio:: 
bn<^anbe(6t>erfebrd  unb  ûbet  bie  SBitfung  ber  t)erf(()tebenen  l^an^ 
btttt>oUtif(btn  @99eine  anf  bie  t>erf(l^iebenen  t>Mitoixt\)fd)aftlidfm 
Snteteffen  einer  îftatimt  unb  tl^re  focialen  Buftânbe  got  feine 
Rare  SSorfleUung  ^m,  unb  eben  biefet  aQgemeine  SXangel  an 
nationa(5l0nomif4Kt  (Sin^dft  ift  ber  ®mnb  ^  bap  gegenw&tig  in 
unferer  9>te{fe  in  ber  fBeurt^eilung  ber  t>orlie^nben  wic^tigen 
banbeiat>atitif(^en  ^ta^m  tin  fo  grofer  SSSiberfpruc^  unter  ben 
£)rgaRen  einer  unb  berfelben  9)artet  l^errfc^t. 

2)aS  îben  an^efjNrocbene  Urtl^eil  tiber  bie  nationalSfonomi^ 
f(|e  @4^ule  titn  SNr.  Sift  ifl  ein  fo  ^rte6,  baf  ed  n^ol^I  nacf^ 
bem  ®efû^(e  t)ie{er  unfrer  èefer  nic^t^  ol^ne  bafur  )ugleid[)  ben 
iN>OfifinbigenlBen>etd  ju  nefem,  fo  ^tte  audgefprodÈ^en  n>erben  foDen, 
)ttmal  bie«  je^t  gefd[)ie^t  nacb  bem  Xobe  beS  Xngegrifenen,  ben 
man  je^t  fo  oielfac^  ald  einen  flR&rtçrer  ber  SBa(^r^eit  unb  beS 
oitfopfemben  9)atriotidmud  feiem  f)'iït,  unb  ba  wir  (einedn^egeS 
bte  Itbfidii  fKtben^  biefen  SSeweié  bi^tr  iti  (Srtenfo  ju  liefern, 
tooya  wir  eine  eigene  notionalofonomifc^e^  oucb  auf  bie  ®ef4^id!^te 
ber  9{ational9fon0mie  tiefer  eingebenbe  7(bbanblung  fcbreiben 
mupten  —  fo  wirb  mancï^er  t^tetteic^^t  fd[)on  bw  biefe  85rof4>ûre 
oU  ni4^»  9{eued  unb  blof e  S3e(^au)>tun9en  ent^altenb  Dercicf^tlid^ 
weglegem 

ffîenn  voir  aber  gleic^o^I,  ol^ne  ^ter  auf  eine  au6fî3^rli4^e 
fcttif^^e  2Cnal9fe  be6  Sifl'fcb^n  @9#em«  einjuge^en,  bie^&offhung 
fe^tten,  baf  toit  ira  weiteren  SSerloufe  unferer  fBetradi^tungen 
Meienigen  nnfrter  Sefer ,  loelcben  ed  in  ber  Z\)Cit  auf  ein  xià)tU 
geS  Uxt^îil  in  biefer  ®a^t  anfommt,  nic^  ungered^tfertigt  in 
unferem  Urt^etl  uber  boS  Stfffc^e  @9flem  erfc^einen  toerben,  fo 
gefc^^t  bteS  in  ber^noartung,  ba^  fold^e  gefer  au^  no4^  Cer^ 
trouen  genug  belM^en  n>erben,  uxA  n>eiter  ju  folgen,  wenn  toit 
l^tt  t>orl£uftg  iu  unferer  Ste^^tfertigung  unb  }u  unferer  Segitts 
motion  andt^  nur  onfubren,  ba0  in  ber  Zi)at  t>on  ber  SBiffenfc^Ki^ 
bie  /^neuen^  Sel^ren  eifl'S  fc^n  longe  wiberlegt  fînb ,  unb  b^ 
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toir  tndbefonbm  ni^ft  txft  f)mtt,  tùo  bîcS  âOetbfngd  tocgoi  ber 
UnbebeutenbJ^eit  ber  jeligcn  litcronfcl^  i(if9)>^&ni  bcr  Stfffcf^ 
Ckl^ule  tpentger  g^f&^rttct^  fur  uttfmn  (tter«rtf(^  Stuf  tft,  pmt 
erftenmûk  ein  foIdS^e^  Urt^eil  ûber  Hft  atafpud^m.  ^tm  0c^ 
loetfe  ahex,  baf  t>Dn  n>tffmf(^aftU4^er  ®eite  Si^  fc^KHi  (ange  wibfrs 
legt  ttf  ;  bxanâ)în  toir  nur  auf  bte  Arittfen  }«  t>€ni)cifen,  melc^e 
frtn  «^âupttoerf  :  /r^aê  nationale  (Sç^cm  ber  pi>ltttfct^en  ^ebniM 
mte^^  bte  etnjige  fetner  @(^riften,  weU^e  ouf  eine  i9iffeiif<|Kt^ 
licbe  Segrunbung  feine«  @9^emé  Xn^mic^  mac^t  nnb  bîe  xooffl 
in  unferer  nenejten  n>tffenf(^fttt4^en  Siterator^  obglctct^  birfe  on 
Serac^tung  gegen  bte  S3org£nger  tasb  an  yerf5nlfc|^r  9>rilten^on 
wa$  }u  letfien  t>ennag,  in  biefen  beiben  Stgct^i^^aften  taum  i^reS 
&Ui^tn  l^aben  moc^te  (man  (efe  ).S.  nur  bie  Sonebe)^  t>on  éitb 
ten  ber  competentefien  fBeurt^etter,  tt>ie  fltan,  £)fianber  u.  2(. 
gefunben  l()at  1) ,  unb  )um  fiSeweife,  ba0  unfer  eigeaeft  Urt^ 
uber  iift  unb  feine  @onner  f4^on  tônge  fef^e^onben  fyit,  txlaus 
Un  wix  nn^  auf  einige  gelegentlicf^e  Xeu^enuigen  in  fru^eten 
Tfrbciten  aufmerîfam  ju  mac^en  2). 

Snbep  unfer  eben  audgefyro(|^ne<  Urtf^eil  uber  bie  Ofl^fdft 
eâ)\xU  unb  ben  ®runb  il^rel  fo  ^o^  ge^iegtnen  XnfebenS  nmrbc 
bocb  in  ber  Zf)at  nur  eine  blofle  Sebauptung  ober  eine  leicbtftftt 
nige  fiSef(buIbigung  bleiben,  menn  niir  bafûr  nicbtt  weiter  anya^ 
iû^xen  \f&tUn,  M  bie  93erufung  auf  bie  angefubrten  ^ititet 
be$  SijtTd^en  ®9{lem8  unb  auf  unfere  eigenen  frnberen  ^Ceufe^ 
tungen.  jùet^aVb  ftnb  tt>ir  amb  (einelwege^  gnotfit  nnfimi  £efem 
bonrit  gcntigen  {u  rooUen ,  t>ielmebr  ifl  a  x^t  eigentlicb  unfere 
TLbfiâft,  f)ux  ben  ®runbfe^lcr  be«  Wià)en  &pftmi  fib<af  f)tx» 
^oxiubtUn ,  jumal  unferer  Ueberjeugung  nac^  bie  ricbtige  Qx^ 
lenntni^  biefei  ®runbfeb(er6  auc^  baju  bienen  famt;.  bie  eigent^ 
licben  gemetnfamen  @à)xo&d)m  unb  Wt&a^l  unferer  neueren 
beutfcben  |)oIitif(ben  ©çfleme  uberbau|>t  beutlicber  an  baS  £i<bt 
treten  ju  laffen.  2>er  ©runbfebler  be«  8ift'f<^n  ®9#em«  beflebt 
aber  barin,  baf  ti  bai  geograpl^ifcbe  élément  in  ber  Sto» 
ttonalSfonomie  unb  im  <^anbel6oerCe(^  t>erfennt  unb  eben  folcbe 
JBerfennung  ober  ®eringfcbâ^ung  be$  geogra))^fcben  éléments  im 
&(iaU  ijt  ber  ®runb  ber  Qin!ieitiQteit  unb  ber  SBiberftnntgfei^ 
ten,  bte  {tcb  uberaD  gejeigt  b<tben,  too  bie  politifcben  Qip^tmt 
ber  neueren  beutfcben  @(bulcn  in  bie  SiixtU^teit  baben  einge^ 
fàfyct  toerbm  foOen.    Snbem  biefe  @9fieme  ben  ®ta^  fen#rutr2 
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tett,  D^e  |ti  b^m^m,  bo^  tin  etùat  tfynt  ZmHotiwt  ntsb 
jmtr  ol^ne  ein  Ibefttmmteé  Sterritoritctn  t>on  mel^r  obet  weniger 
befltmmter  QîOffcapi^ifâ^  (!>•  ^.  *><)9fïf*er  unb  etlSmogrop^ifc^er) 
Snbitribualitôt  tmiitfiglk^  ifl,  fmnmen  fte  auf  eroett  obfhacten 
etdût,  bcjfm  SSemitlltïiimng  nirgtnbô  ôdingen  fenntc,  weti  ber 
conqiete  @taât  ^  t>on  feistet  natûtitcben  ©runblajte  ntdi^t  abIo« 
fen  lâft. 

^  ahex  auf  oQen  ®ebteten  beê  t)fentlt(ben  Seb^d  btf  (^ter 
bejfWdncte  ©nfefttgfeit  irre  fûl^renb  unb  tjerbetblidti,  fo  ijl  fïc  c« 
i^onte^mUc^  auf  bim  ber  ^anUUpelit^,  S)enn  ivo  uber^aut)^ 
«vie  bn  jin6  S)nttf(()en,  bei  ^o^ct  getft^er  XuSbilbuttg  ber  geo^ 
gropt^tfc^e  ®efu|Kdfre{S  ein  befcl^rânfter  geMieben,  ba  fonnen  rein 
abfhracte  ^anbeldpolitifc^e  ®9fteme  lange  3eit  etn  8anb  htf^f 
fc^en  unb  )i9ar  lange  geQug,  um  bte  eiitntiiàfm ,  tnbit>tbueaett 
£lueEen  feine<  Sol^flanbed  fo  todt  {u  ierflBreU;  ba^  enbli^  iH>n 
einer  unnaturticben  fRaafregel  ju  onbern  gefct^rttten  n^erben  mu$, 
um  eine  âeit  long  wenig#en^  futàftbaxt  Arifen  ab)uwenben,  biet 
aber  fpoter  um  be^o  ft^^erer  eintreten  mûffen.  Unb  ein  folc^ee 
tbeologifcbeS  @^9^tn  ift  oucb  ba«  \>on  H%  fo  febr  matt  and)  ge^ 
t95^nli<b  ba«  ®egentbeil  t>on  bemfetben  glaubt  unb  fo  entfc^ieben 
ed  ané)  bai  ®egentbeil  ju  fein  be^ouptet.  S)ie  Sonfequen}  unb 
bte  f4Ktnbare  Sk^rbett  unb  @tMe  be«  &if  fc^en  ©çftemê  n&m 
lidf  beflel^t  in  ber  gorberung,  ba0  jeber  in  ber  Gultur  forfc|^reis 
tenbe  Staat  ftcb  aSfeiHg  auébilben  mitffe  unb  iwax  in  ber  Htt, 
baf  er  ^àf  in  fetner  ®en^erbt^<itigfeit  unb  namentlic^  in  feiner 
Snbuffacie  im  engeren  @inne  bed  SBorteS  t>oaig  unab^ângig  ^M 
anberen  @taaten  macbe.  £)ieS  tann  ooHfiânbig  nur  babutif»  er^ 
reic^  toerben,  bap  ieber  ciDiltftrte  &taat  2CSed  probucirt^  n>a$ 
baa  cit)tliftrte  £eben  anJBeburfniffen  iiberl^aupt  erforbert.  ;&af| 
btefe  8el^re/fo  au^efprocben;  ben  @Umpel  beS  UnfûineS  an  bet 
@t{rn  tragen  n>urbe,  teud^tet  jebem  ein,  man  befcftrontt  bemnad^ 
bie  fforberung,  bafi  jeber  &taat  fid)  inbufirieS  unab^ângig  mac^en 
muffe,  auf  gemiffe  ân>eige  ber  menfcblicben  Z^tifiteit,  unb  in 
fo  fem  n^irb  audj^  bi^  aOerbingd  ouf  ba6  geograpl^ifcbe  (SIement 
im  (StûùMUbîn  Stutfftc^t  genommen,  ald  man  }•  93.  an  einen 
etaat  bed  mittlerot  (Suropa'd  ni<^t  gerabetu  bte  Sorberung  fleOt, 
aile  ^Dlonialmoaren,  bie  £)roguen  unb  ®en>ur}e  ber  tro)>if(ben 
âojte  u.  f.  w.  felbft  ju  erjeugen  —  obglei4>  freiticb  bie  83efôrbei 
rer  ber  Stuttielrûbeniucferfabrifation,   n>lren  fie  co'nfequent,  au4^ 
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bolS^in  lùmmm  muftett.  3(IIeiit  biefe  Bet&SfU^mi .  bH  gea^ 
gra)>^tfc^en  &(mtnta  ift  mtt  eine  fdtietnbore;  ^e  befdft&ntt  fk^ 
auf  bie  aOenro^efie  Tlmxtmmnd  einjetnn  oitt  meiifien  irt  bU 
Xugm  fpringenbeit  Hm^îtuuQm  pt^^fif^^  9kt^&Unl^$,  loefa^e 
in  bem  @9fieme  mtr  wie  eine  blope  Xuênal^me  oan  ber  Slegel 
erfd^int;  i^on  einem  jBmuptfeyn  m^ttger  aSgem^inet  SBfc^feli 
tDtrfung  jn^ifc^cn  ben  p\)^fifé^tn  unb  et^ifcl^en  Sactoren  im  &aaU, 
t>on  etner  Xnerfennung  t>on  \pîcifif^  natianokn,  intâ)  ]»^9ftfd[)e 
unb  et^nogra))^if(|^e  fSex^&ltni^  bebhtgten  inbit^ibueDen  Untet^ 
f4)ieben  in  ber  SuttUY^^tKufgabe  bev  &tûaUn  unb  Stdttonen  fmbet 
f{4^  in  ber  93eltanf(^auung  biefeS  Gçftemed  eben  fo  wenig  ein^ 
®pur ,  wie  in  ûUen  benjentgen  politifc^en  ®9^emen ,  xod^t  baft 
f)rinci}>  ber  ®(eic^^it  ber  SBi)tter  ouf^eSen;  inbem  f!e  fur  jebed 
Soif  eine  unb  biefelbe  6ntn>i(ftung  befiimmter  (BerfafFungê^r^ 
mtn  |N>fiuUren.  @ie  bergefTen,  ba^  bai  eigentlie^e  iDominium 
bed  Qtacitei  9laturbilbungS)>ro€efl  ber  (Srbe  i%  unb  bap  bie  9las 
tur  ber  Srbe  ni4^t  bie  dOgemeine  Sinerlei^eit^  fonbem  eine  bem 
9taume  m^  mannigfaltig  inbitnbualiftrte  ifl,  fte  Dergeffén,  boft 
9lationen  in  i^rem  iBer^âltni^  inm  âRenfc^engefc^tedifte  aie  3nbU 
tnbuen  ju  betrac^ten  f!nb  unb  bof  3ttbibibuen  nici^t  in  il^rer  bSQi^ 
gen  ©elbft&nbigCeit  b.  ^.  ^tbfonberung  Don  einanber^  ni(^t  bo^ 
burc^,  baf  ein  3ebed  baffetbe  ^ut  unb  biefe»  aHein  unb  ouf 
gan)  gleici^e  SBeife  mit  bem  anberen  boUbringt,  bie  l^5|fere  Sttaft 
ber  ®emeinf(baft  entxoideln  fônnen,  fonbem  erfl  bur<^  St^eilung 
ber  Ttrbeit,  {te  t>ergeffen  enbli<i^^  baf  ber  internationale  «^anbel  in 
feiner  I^Hflen  (Sntn>icr(ung  wieber  bad  xoîxbm  tnu^,  toai  aOer 
^anbel  in  feinem  j93eginne  gen^efen,  nâmli((^  Zaufct^^anbel.  S>afl 
biefe  @9|teme  in  ber  Z^at  adeS  biefeS  nic^t  berûcfftc^tigen,  vnrb 
îeber  jugeben,  ed  fommt  nur  barauf  an^  ya  jeigen,  ba^  in  bie^ 
fenSRangeIn  wirtlicf»  ein  ®runbirrt|)um  tiegt,  ber  biefe  @9fleme 
§u  un)>raCtifc^en  X^eorien  madj^en  muf ,  Um  bied  beutlid^er  ^er» 
i^ortreten  ju  laffen,  mûffen  toir  und  fur  einen  Xugenblid  auf 
einen  ^S^eren  ©tanbpunft  ber  fi3etra(^tung,  t)on  gifl  Dera^^tticf^ 
!  ber  fo^o}>oIittf(^e  Stanbpunft  genannt,  f^eHen,  Xtlein  biefet 
I  fogenannte  Codmo)>o(itifc^e  @tanb))unft  ifl  ber  notl^wenbige  unb 
I  ber  aUein  rl(^tige^  feitbem  mit  ber  neuen  SSeItanf4^auung  au4^ 
^  bad  IBen>uptfein  einer  gemetnfamen  2(ufgabe  unb  SefKmmung 
ba  9)fenf(^engef(l(^e(^te«  gegeben  n>orben;  feitbem  bad  (5|ri#ens 
t|ttm^  wie  eft  atô  9teliglon  ber  SXenfd^^t  bie  ein^dnen  &aa«i 
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Stâigtonen  âbemun^n  f^t,  m^  ari  bie  9StxUt  rwx  iBUîn^ 
\dfiû)Un  eim  SSeltgefdj^id^te  f)ùt  txttm  laffen. 

S)af  obet  aud)  indbefonbcre  fût  unfete  Setta4^tung  eim 
\tlâ)î  ïitffafïiinaéweife  eine  berec^^tigte  ifl,  bebûrf  gcwfg  nid^t 
etfl  cineô  fl5ewdfe«  fur  bcn,  ber  uberb<nïj)t  nur  hn  @t<mbe  \% 
fdtten  SlidF  ûu6  ben  engen  ^cbtanfen  bet  3CIItâgIicb(dt  unb 
Sm&^nlicbfeU  )u  bi>b^^n  @))^&ren  ju  erbebeit  ttnb  ftcb  ben 
$totâ  unb  bie  Sticbtung  eiiud  befenberen  Bmiged  m^fcblû^ 
Zbâttglett  tm  Snfommenbange  mit  bet  oSgemeinen  SnttotdFdung 
bet  5»enfcbbett  ju  bcnîen.  @4)on  ieber  tûûix\)aft  wx^m\(])afiUdf 
©ebtlbcte,  bet  bie  Sbee  ber  SBiffenf^oft  erfd^t  nnb  f^mit  etfannt 
ffùt,  baf  bie  SBiffenfdSiaft  ntcbt  mebv  bie  2(ufgûbe  eineê  SSolted, 
ober  einer  (Slaffe  ift,  fonbern  bûô  gemeinfome  SBerf  ber  SWenf<^ 
beit,  an  bem  îebe<  SSolf  mit  feineit  eigentbumUcben  Ar&ften  unb 
@aben  Ttntbeil  nimmt,  «oirb  obne  SBeitete»  une  oncb  fur  bie 
SSetracbtung  beê  SSeltt^erfebrS  ber  SSBKer  bie  JBerecbttgung  |ene« 
"^^ttm  @tanb))uttlt6  }^geben•  SSer  aber  ini^befonbere  ben  éong 
unb  bie  Sticbtung  beobac^tet  f)at,  totld^z  ber  Serfebr  ber  SSillet  > 
feit  bem  15.  3abrbnnberte  genommen,  atô  mit  ben  ®eesSrpe^ 
bittonen  ber  Dortugiefen  unb  @)>anier  aUmâb^^cb  bie  eint  g<m)e 
^Ifte  bed  @rb{reifed,  bie  biS  bûbin  ben  fi3li(fen  ber  citrflifîrten 
«iîlfer  ber  Wten  SBelt  ^erfcbleiertgeblieben,  entbûUt  wurbe,  ber  »irb 
erfennen  mûffen,  bafi  je|t,  nacbbem  im  SSerlaufe  ber  bres  le^ten 
Sfabrbunberte  aUm&i)l\à^  bie  gebilbeten  SB&Ifer  ben  erfien  aUge^ 
meinen  UeberblidF  unb  aucb  genouere  ^nbe  erbolten  b<xben  t>m 
bem  (gînen  ber  betben  bem  SKenfcben  ju  feiner  Crfenntnip  unb 
feiner  ïbfitigfeit  angewiefenen  ®ebiete  —  bem  ber  pb#fcb«tt 
SBelt,  ber  &rbober{Uicbe  mit  bem  organif^^en  Seben  an  unb  auf 
tbr  —  bafI  je|t  eine  attgemeine  6ombination  ber  2:bâtigfoit  ber 
t)erfd!;iebenen  gebilbeten  SRationen  angefangen  b<^t  mit  einem 
SSecbfetoerb^ttniffe  in  berfelben,  baé  man  einer  natlomUn  Zn 
beitê^Z^eilung  in  ber  grefortigen,  gemeinfamen  auf  bie  Ser^ 
YPirtlicbung  bed  aUgemetnen  SRenfcbbdtdjtDetfeé  gericbteten  dnt^ 
tpitflung  t>erglei(ben  mu|i.  SBer,  ber  biefe  Sbee  nicbt  fefibMte, 
miifte  nid^^t  jurutffcbretfen  t)or  ber  Sufunft,  welcbe  ben  alten 
Suttur  ^@taaten  (Suxopà'i  ^ufaKen  n>ûrbe,  n>enn  erft  einmal  bie 
îungen  ^taatm  ber  SÎeuen  SSelt  u^irRicb  IBeff^  genommen  t>ùn 
i^em  ®taat$gebiete  unb  ben  unermepli^^  retcben  notûrlicben  ^ùi^ 
queUen  befTetben,  ^utfBqueOen  burd^  beren  t^itige  unb  ein^(|l^ 
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wïU  IBmwtgmid  Çbttùpa  in  Tbtmxtif  mb  SBathaîd  }utû(ffbiCm 
mûpte,  toenn  in  ber  Zl^t  bct  jeber  gebtibetm  Station  ber  9letu 
jeit  biefelbe  SnbufWe  in  berfelben  SBdfe  ftc^  nnr  $u  wieber^olen 
^e,  fo  baf  bie  92ationen  in  i^rer  2:^atig!eit  am  WtaUxitUm 
md)t^  to&xen  oIS  einjeln^  felbfiânbige  Soncurrenten  in  benfelbeti 
^ouptartifeln,  bie  fia)  bann  entn>eber  gegenfcitig  Tlbbm^  t^un, 
ober  unter  benen  bie  mit  ben  gr&f  ten  &^>itaIien  —  ben  xtid^im 
natûrlic^n  •^ûtf«quetten  —  atx^eftatteUn  bie  anberen  }u  ©runbe 
ricbten  mûpten  ?  SSûS  anbetS  fonn  beru^igen  nber  bie  âutunft 
tmfereS  (Sxbt^eili,  aU  bie  burd^  unfere  Ttuffaffungdweife  gegebene 
@€toi$b^t,  bap  and)  aldbann  nocb/  n>enn  im  Serlaufe  ber  Beiten 
in  StoxiiTimmîa  eine  bic^^te  gewerbt^Stige  flSetJolferung  i^re 
unennepiid^  reid)en  «fto^len?  tinb  &rjlagerftâtten  audjubeuten,  i^re 
feibfletieugten  9to](f)>robucte  fetbfl  )u  i»erarbeiten  ongefongen  f)at, 
ba6  loon  ber  Statut  mit  ben  ber  inbit^riellen  Snttoitflung  bienen- 
ben  noturlicben  (Elementen  t>iel  f^rglicber  au^geflattete  unb  t>on 
mancben  auô  ber  SBergangenbeit  mit  ^erûbergenommenen  focialen 
Stirben  fcbwer  gebrutfte  alte  (Suxtpa  aud)  neben  bem  neuen  Hm 
topa  ienfeitd  be<  3CtIantif(|)en  £)ceand  eine  butcb  not^menbige 
SRitarbeit  an  ber  aUgemeinen  3Cufgabe  ber  ^en^i)t\t  xoo^tbt^ 
re4>ti9te  unb  beêbalb  fefl  begriinbete  unb  gefîcberte  érillenj,  eine 
ttgent^ûmiicbe  Sultur,  eine  eigent^iimlicbe  @))bare  ber  ^batigfett 
—  mit  einem  SBorte  eine  eigenc  tt>eltgefcbicbtlic|)e  aRiffïon  bebaU 
ten  muf ,  bie  en)ig  ibr  Stec^^t  bebatt,  fo  lange  biefe(be  nicbt  bur(& 
eigene  ©unbcn  Derfcberjt  wirb,  unb  fo  limge  bie  gemeinfame 
Ttufgabe  ber  3Renfdj)beit  nicbt  t)&aig  gelôfl  worben  ?  Unb  in  bet 
Zf)<it,  lanxi  nicbt  fcbon  je|t  ber  benlenbe  fBeobacbter  in  mancben 
eigentbûnîlicben  ©rfcbeinungen  ber  3eit  erfennen,  baf  eine  fokbe 
Sbee  aucb  in^eifen  jum  85e»u^tfein  ju  fommen  anfSngt,  benen 
We  ©cbulc  beô  praftifc^  8d)enô  bie  einjige  Ûnette  ber  (St^ 
fenntnijl  ju  fein  i)flegt?  greilicb  liegt  in  biefen  ^reifen  unfere 
Sbre  nocb  gan^  \>exf)uUt,  }um  Zf)tU  fogar  nocb  t^erjerrt^  t>or. 
Ttber,  fo  febr  erfcbeinungen,  wie  bie  gropartigen  flSejhetongen, 
burcb  bie  SBeUauSfteQung  in  £onbon  bie  Srucbte  ber  gemerbticben 
CnttDidtung  ber  Derfcbiebenen  SSoIfer  iufammen  )ur  S)arfieOung 
)u  briagm ,  fo  n)ie  ber  aSgemetne  enlbujtaftifcbe  fiSeifaU  ben  bie« 
Itetemcbmen  gefitnben,  gerabe  unferer  IBcbauptung  ya  wiberfï)re3 
d)în  fâ)îmn,  tnbem  fife  aU  bie  3(bftcbt  eine  SSergletcbung  bet 
<£ntn>i4(ung  ber  3nbuiflrie  ber  Derfcbtebenen  Slationen  ju  gemob- 
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tm,  <di  efn  fôeiûîii  fitt  bte  nur  Qxàiuîll  Htfé^kbmt,  hn 
vtbxi^en  àbex  gon}  *  gfetcl^artige  Snbuftrie  ber  Derfcl^tebenen  9latîo^ 
nm  ongefu^rt  werben  K>nnten,  fo  liegt  bocf^  ficher  btm  (Sebonfett 
elner  foI(|^tn  SSSettûuSftedung  tte  Xl^nung  }u®ntnbe,  ^  l^tifoirt 
bje  auf  gletcbartiger  Stufe  ber  iBiCbung  fhl^nben  8>}ûttonen  in 
i^er  maUtieUen  2:(^âttgfcit  aU  cin  ©onjeé  ju  bftracl^ten  futb, 
ote  etnè  ®tfammtf)tit  t>on  3nbît>tbtttn  |i^erct  Titt,  mit^in  M 
eine  ()S)bete  gefeafc(^aftltc^e  ®efammt|^rit,  bie  ober  nrieber  t>tr$ 
tiunftigerweife  nut  benfbût  ift,  mcnn  mnerl^alb  biefer  b^lj^erm 
@efammtbett  eben  fo  eine  Sbeiiung  ber  Zxieit,  SSerfcbieben^eit 
brô  ©crufrt  u.  f,  ïo.  ftattfinbet,  n)ie  in  ber  Weineren  gefeUfcl^ûf^ 
li^en  ®cfammtl^cit  tnner^alb  bed  (Scbieteê  eined  @taate6.  S)iefe 
Sonfeqtiens  mag  freilicb  bei  ben  SRetffen^  nur  no^i  fe()r  unflor 
gea^net  n>erben,  ba^  fïe  jeboc^  burcb  bie  TtuSfteQung  felbft  Korer 
^ert)ortreten  merbe,  tfl  xoof)l  ni^t  }u  be)n>etfcbt,  unb  bied  ift  ed, 
Y9ûê  n>tr  t>on  bem,  and)  gu  mancben  betrûbenben  Setracbtungen 
t)er<mlaffenben,  ûberfcbtoenglicl^en  SntbuftaSmu6  fïb  biefe  ®d)awf 
fieQung  ber  bodbgefeierten  matcriellen  %oxtfd)xitU  bed  menfc^licben 
5timflfleipcê  a&erbingé  ald  eine  feiner  reeUften  Sfru^^te  bofen. 

Sft  abîx,  nacbbem  bie  X^atigfeitôfp^are  ber  gebilbeten  9{a^ 
tionen  fid^  aUm&^lid)  ûber  ben  gan^en  érbfreiS  oudgebe^nt  iat, 
hamit  ein  neue<  Serl^SItnip  ber  2;^£tigfeit  ber  t^erfcbiebenên  ^cti 
tionen  )ur  aSgemeinen  6ntn>itflung  ber  ^enfc^b^t  gegeben,  fo 
muffen  n>ir  ouc^  in  fo  fern  gen>t|i  bie  @taûten  olê  Snbit^ibnen 
anfeben,  benen  burcb  bie  befonbere  ?flatux  ï^xtx  ®runbfriifte  — 
n&mli(|^  M  Serritoriumd  unb  beé  SSoIfê  nad)  i^ren  in  innigem 
SBec^fefoerb&ltniffe  mit  einanber  fte^enben  p^çftfc^en  unb  geifKgen 
Sigent^umlicbfeiten  —  bei  aller  aQgemeinen  ©(eic^mâ^igfeit  bet 
@taatdenti9{tfhtng  ald  9{aturbi(bungdproce$  boc^  in  gewiffer  i6^ 
jîe^ung  ùu^  eine  befonbere,  me^x  pex^Unlid^t  3(ufgûbe  ange^ 
n>iefen  ifl ,  jufolge  xodd^ex  ber  einjelne  concrète  &taat  «a^  ûuf 
bem  ®ebiete  ber  materieQen  £^âtigteit  befiimmte  Tfnldgen  unb 
%&^iUxUn  t)oriugên>eife  unb  )ur  b^cbften  SSoOfomntenbeit  au&s 
)ttbi(ben  l^at,  unb  2>a»îenige,  woburcb  biefe  mebr  pîxÇinlxd)e 
Ttufgabe  jebeftmal  bebingt  ift/  nennen  wir  baé  geogra|>^if(be 
SIement,  ober,  wenn  mon  lieber  mO,  baé  nationale,  nur 
gerabe  im  entgegengefe^ten  @inne  twn  bem  ixfl^d)m  iBegrif e  beS 
^nationalen^'  in  feinem  @9fteme  ber  |)oIitif4^en  iôefonomie. 

3kM  fie1)t,  biefe  Xufaffung  ber  SSeri^aitmffe  fu^rt  in  ber 
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ber  unabl^Angig  tft  Don  ben  befcf^r&ntten  ^nji}>{en,  finpo^t  ber 
îtnl^Snger  be«  grri^nbetê,  xoie  bcricnigm  beê  confequcnten 
®(^|f9Jiem^.  Shrei^anbel  ift  oUerbingS  baS  U^te  âiel  ^  welcbfd 
aber  erft  jugldcb  mit  ber  t>Sn{sen  2)ur(bfubnins  ber  naturtic^ 
tmb  t^ernunftigen  S^^ttang  ber  Xrbctt  untet  aUen  @tûatvn  ber 
ffidt  erreicbt  feîn  wûrbe,  n>o  bann  jcbe  Station  ûuf  bem  nature 
(ic^n  unb  folgitcb  bidtgften  SRarfte  faufen,  unb  in  SEBirf(i(|^fett 
ber  internationale  <^anbe(  mteber  ben  Gl^arafter  beê  Xaufc^^an- 
belê  er](^iren  l^aben  tpûrbe.  3CUein  fo  lange  nur  nod^  aUm&i^lid^e 
ïnnSlS^erung  an  btefeô  3iel  ftattfinbet,  Yoeld)e$  t)or  ber  ©rfuHung 
ber  ©ef^^tc^te  t>olltg  eben  fo  wenig;  n>ie  bie  SoKenbung  ber 
SBiffenf((iaft  gu  erreic^n  ifl,  jïnb  legiôlatttje  fKaapregeln  jur 
Seitung  unb  èrgiebung  ber  materieUen  2:bâtig(eit  unb  be6  <^am 
beld  nic^t  auêgefcbloffen*  ®te  ftnb  t>ulvMf)ï  notbn>enbtg  unb  nur 
barauf  fommt  eô  an,  in  ber  ïnwenbung  biefer  SRittel  in  ber 
aDgemeinen,  aUen  GuItur^Staaten  gemeinfc^aftli^ien  gewerbtba* 
tigen  ÎCufgabe  au<^  ben,  burt^  baô  9eograî>l^if(^e  élément  bebtng^ 
Un  befonberen,  mel[ir  |>erfônlt4)en  S5eruf  be^  befonberen  ®taaM 
im  2Cuge  ju  be^^alten.  Sn  ber  xiâ^ti^en  Crfenntnif  unb  ber  jîe^ 
ten  ^Pege  btefeS  befonberen  ©erufeê  in  unb  mit  bem  allgemeincn 
«erufie  jur  Gultursentwidlung  liegt  bie  SBeiô^feit  etner  ^am 
bel^litiî;  nicbt  in  ber  mebr  ober  weniger  confequenten  unb 
umfaffenben  ©urc^fû^rung  eincô  auf  allgemeine  geJS^rfâfee  gegriim 
beten,  in  ft(|>  abgefc^Ioffenen  unb  auf  attgemeine  îfnwenbbarfeit 
TLnfpvud)  mad^enben,  patriotifc^  erfc^einenben  ©çflemô  be« 
©4)U|e«  i/t>aterUinbifdj>er  Ttrbeit,^  welc^eô  an  ftc^  eben  fo  um 
mbgtic^  ift,  toit  eine  fur  allé  gebilbeten  ®taaUn  glei<^ma^tg 
)»affenbe  unb  beglûcfenbe  Sform  ber  confiîtutioneOen  SSerfaffung. 
Um  nun  n>ieber  auf  ben  $unft,  ))on  bem  toir  auSgegongen, 
3uru(Fgufommen,  auf  bie  iBeurtbeilung  ber  ii^'fd)m  S>octrin  unb 
bed  @treite$  unferer  Seitungen  ûber  ba$  fur  S>eutf(|Ianb  angu^ 
m^mmht  ^anbeK^  unb  BoIIfpfiem,  fo  wirb  nacl^  bem  ®efagten 
einleucf^ten,  bap  in  ber  erfteren  gar  fein  IBen)uptfein  loon  einem 
geograpbifc^en  glemente  in  ber  politi^â^en  £)efonomie  ju  fînben 
unb  bafi  ouc^  in  bem  Staifonnement  ber  meipen  Seitungen  uber 
%xe\f}an\>îl  unb  @c^u^}Ëlle  nur  bie  unb  ba  eine  X^nung  t)on  ber 
jBebeutung  biefeô  (Slementeô  bert)ortaudS>t ,  wenn  bebmi})tet  unb 
gu  beweifen  gejhrebt  toivb ,  bag  in  biefem  ÎCugenblicf  f)eflerreic|> 
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imb  boS  âto'ge  S)eutf(^bmb  in  bem  SoSf^ftem  mtb  in  ber  ^n^ 
bd^olitif  noc^  niâft  )ufammen  benfelbeit  SBeg  gt^en  !9nnten. 
eift  nnb  feine  Xn^^nger  namKcb  f^en  f«  aie  eine  fut  aUt  ^^ 
gewerbtl^Stige  &taaUn  ^Uid)  entf(i()iebene  9totl^n)cnbigfdt  an,  ^Cf 
wiffc  âweige  bet  Snbufhû  jut  gnùvicftung  unb  jur  t)ottfomî 
men#en  XuSbitbung  ju  brtngen,  nnb  fte  tooUm  @(bn^}9ae,  tint 
bie  ^Bdf^ftc  ÎCuôbffbung  biefer  bepimmten  âweige  ber  SnbufWe, 
beren  Sttjlanb  ibnen  fur  benbirecten  Wlaa^^ah  ber^ftbc  ber  inbuflri^ 
eflen  SElS^atigfeit  eine*  «olfe«  ûUx^anpt  gilt,  ju  erreic^en.  Unb 
«jel(be«  ftnb  bîefe  SnbuPriejweifle?  è«  ftnb  tomel^mlidj^  bie,  in 
benen  6ng(anb  fo  au^erprbentlid^  toorgefcbtUten  i^  unb  tûcld)î 
fur  Sngianb  eine  ^auptquelie  beS  Sleicbtbume  geworben  ftnb. 

SBBir  woHen,  ba  eô  bier  burd[>auÔ  ni^t  ouf  ffrfc^opfung  be« 
©etaite  abgefeben  fein  fann,  \>on  ben  Don  ber  gijffc^en  ©c^ule 
oW  notf^wenbig  jur  l^&c^jlen  gnttoicKung  ju  erl^ebenbe  bfjeic^f 
neten  Snbufrriejtijeigen,  nur  bie  gabrifatlon  etneô  7(rtifeW  ge^ 
nauer  betrac|)ten,  um  beren  grôgere  ober  geringere  iBef5rberung 
fî*  im  3ofi[t)erein  immer  t>orîugêweife  ber  ©treit  jwifd^en  ben 
entfcbiebenen  inbuftrieHen  Tfnbcingem  Don  Hft  unb  ben  mebr  jum 
greil^anbel  fia)  neigenben  SSertretern  ber  ftnanjietten  &taatymteti 
effen  gebrebt  f)at  unb  bie  Don  fafî  aUtn  nxâ)t  bem  entfc^iebenen 
Srei^onbel  an^angenben  9<ittc\fn  fur  fo  toic^tig  fur  bie  inbu^ 
ftïUUî  Cntwidiung  cincé  SBolfeô  ûberl^aupt  angefel^en  wirb,  ba# 
eine  fl5effim})fung  ber  fur  biefe  Ifabnfation  geforberten  JBegunff^ 
gung  bie  alIergefâl^rUcbf^e  fcbeint,  aber  auc^,  follte  fte  ftc^  red^t^ 
fertigen,  afô  bie  aUerfcblagenbfte  SSiberlegung  ber  ®runbfi(^e  ber 
Stfffcl^en  @(bule  angefel()en  toerben  mupte.  &  ifl  bte$  bie 
IBdumnooUen^Snbufhie,  unb  tDir  n^oQen  oerfuc^en  ju  beweifen, 
baf  fte  in  ber  3(uêbe^nung  Derftanben,  wie  bie  SnbufhrieUen  fïe 
»oBen,  fur  ©eutfc^Ianb  nîe  bie  SBic^tigfeit  erlangen  fann,  xoddft 
man  ibr  jufd[^eibt  unb  wel^^e  ffe  not^itpenbig  bûben  mûfite,  njenn 
bie  Don  ber  einen  ?)artei  fur  fte  geforberte  îBegunfKgung  alS 
eine  berec^tigte  unb  fut  baô  ©emeinwo^l  erfï)rie6lic(>e  erf^^einen 
fonte- 

SBir  burfen  too^l  l^^ier  bie  einjefnen  ®runbe,  weI4>e  bie  Derfcliies 
benen  Darteien  fur  ftcb  in  bem  ®treite  uber  ®(bu^  unb  {Begunfh's 
gung  ber  93aumn)oCeninbufhrie  in  S)eutf(^lanb  ongefït^tt  ^aben,  ganj 
ubetgeben,  olj^ne  une  ben  ®c^in  jujujieben,  ba^  toit  biefelben 
ignotirten ;.  tDenn  n^ir  jeigen,  baf  bie  eigentltc^e  étûge,  nacb  be^ 
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ten  Seantioortimg  etfi  \>ai  9mi^  ienet  Qx&obt  rû^ttg  abge^ 
toogen  toetben  fotin,  n&mltd^  bte^  ob  tne  SntuncRung  ber  SSoum^ 
woOeninbufrie  fnr  £)euff(|^{anb  notj^enbtg  obet  anc^  nut  watt^ 
fc^endtoert^  unb  06  i^re  7(»8btlbQng  in  ber  Xrt,  wte  fit  in  Sng^ 
tonb  gefctie^,  ûbtxf^avtpt  in  2>eutfc^Ianb  mogltc^  fei,  niematt 
grunbltd^  exhxUxt ,  Q^é^tott^t  benn  ridj^tig  gettjl  tDorbetu 
aKan  bût  t>te(mebt  biefe  St&gltcbfett  uttb  ÎHn1iUâ)Uxt  fut  S>eutfcb- 
lanb  gno&bnHcb  #tDf(bn>etgenb  angenommen.  SBenti  mûtt  abet 
bebentt,  toobin  ber  etgentficbe  ân>e(f  gebt,  ben  bte  SifPfdft 
Scbnie  burcb  ben  geforberten  @(bu6  ber  iBaunnpoOen  ^  Snbuftric 
in  2>eutf(biânb  erretcben  toxU,  fo  mttp  bfb^uptet  werben,  baf 
bte  ërreicbnng  biefeé  Broedi  eine  UnmSglicbfeit  ift.  Hft  n^imlicb 
iDiD  ntcbt  bIo6  burcb  ben  &d)n^  unb  bie  ®egûn#tgung  biefer 
Snbufirie  2>û8  errricben ,  wai  oOerbingS  aU  n)ûnf(bendn)ertb  unb 
notbn^enbtg  erfcf^einen  mag,  n&mlicb  etne  mBgltcbfi  entfcbiebene 
SBerbrJngung  ber  englifcben  Sâumn^oUenfabrifate  t>on  bem  beut^ 
f(ben  Wtùxttt,  b^  bogegen  bte  inlûnbtfcbe  Sabrtfation  btf^&fti^ 
gen  fott,  fonbem  fein  eigentitcbe*  3tel  ip,  biefe  Snbufkte  in 
Skntfcblanb  ju  ber  XuSbilbung  ju  bringen,  baf  fte,  nacbbem  fte 
mit  tbren  Srjeugitiffen  bte  SSebùrfitiffe  be<  inÛnbifcben  Wtaxtta 
befrtebtgt,  mit  benfetben  oucb  ouf  ben  audlfinbifcben  SR&rften  mit 
ben  englifcben  in  glûdltcbe  Goncurrenj  treten,  b.  b-  biefe  mebr  ober 
tDeniger  t>erbrangen  fônne.  (Selbft  nun  bier  einmal  iugegeben,  bafi 
burcb  ben  geforberten  ©dnife  bte  beutfcbe  3nbufrrie  babtn  ffime, 
bie  SJebûrfhiffe  an  ©aumwpDenfabrifaten  aller  2trt  —  Zxoi^e  eim 
gefcbloffen  —  in  unferem  ÎBaterlonbe  mit  ber  3eit  eben  fo  oolfc 
ffanbig  unb  biOig  ottein  ju  befriebigen ,  mie  bie«  bei  einer  billts 
gen  —  bornebmlicï^  nur  ben  Xnforberungen  ftnanjfeaer  3611e  ents 
flMrecbenben  —  îBefieuerung  frember  Soummoflenfabrifate  gefcbe^ 
ï^en  tpûrbe,  fo  beboupten  wir  bocb,  bag  ûucb  bann  nocb  nicbt 
tim  fold)e  ïuôbilbung  biefer  gnbufirie  in  ©eutfcblanb  )u  etxtU 
cben  ift,  bof  flfe  auf  ben  ûberfeeifcben  îfbfafemarften  mit  ber 
englifcben  glucflicb  concurriren  f&nnte,  unb  baS  ifi  bocb  bie  eh 
gentltcbeSSerbeigung  t)on  Hft,  beren  Srfûffung  auc^  aBein  bie  fiir 
biefe  Snbujîrie  geforberten  lùpftt  recbtfertigen  fonnte.  —  ^enn 
um  bied  gu  erreicben  mufte  2)eutfcblanb  je^t,  nacbbem  Cngs 
lartb  einmal  ben  Sorrang  in  biefer  3nbujhie  errungen,  unb  ba 
in  Cnglanb  bie  meitere  SSerootlfommnung  biefer  ^auptinbu^rie 
nic^t  fiillfie^  murbe,  mS^renb  2>eutfdE)tattb  genug  )n  tbtm  ^e. 
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trt  mtt  bie  xxdaMià^  fiottfumti^n  {u  befrteMgm^  fur  ^te  Ut 
fbnbere  2CuêbUbung  biefct  Snbufirû.  in  ber  Z^t  trgenb  ctn>ad 
Dot  Gnglonb  \>oxaué  (yaben ,  entiveber  burcl^  bte  (Sunfl  ber  ))l^2 
ftf(^n  SSer^Uniffe^  ober  in  bet  befonberen  ÎBefa^igung  ber  S)ettt^ 
fdS^en  fur  Wefe  Tixt  ber  Snbujîrie,  ober  in:  ber  ïn^iiiufung  ber  Qa^itaU 
ober  bur4^  irgenb  fonfi  einen  inteUectueUen  ober  materieSen  Sor^ug. 
TlUa  bit»  ift  ni^t  ber  %aiL  2>te  Siaigfeit  bed  Xagelo^nd  ift  nicbt 
an^ufu^ren,  wetl  biefer  ja  gerabe  burc^  bie  3(uébrettung  biefer  3n< 
bûfhrie  gefietgert  werben  foll,  unb  getoif,  n>enn  )>(o^id(^  ber 
beutfç^e  3RaxU  ber  engtif4)en  Soncurrenj  Derfc^Ioffen  n>urbe,  au^ 
in  ben  fi^aumn^odenfabrifen  ûnfûng6  toenigfiend  gefieigert  wurbe. 
3n  ollem  2Cnberen  ft^en  n>ir  aber  in  bem  S3erufe  {ur  flSaum^ 
tooOenf))innerei  unb  i93aumtooKenfabrifûtion  ben  Sngl&nbem  e^er 
naà^,  aU  bap  wir  etn>ad  oor  i^nen  Dorou^  ^^tten,  vie  nomentf 
Uâ)  in  bem  Sor^anbetifein  gro^er  fluffïger  6â)>italien ,  in  bem 
fi3e{t|e  beê  fur  2)ûm))fmaf4)inen  not^n>enbtgen  S3rennmateria(8 
(@teinf olf^(en) ,  unb  bafi  im  TCHgemeinen ,  Snglanb  girgenuber, 
2>eutf(|^lanb  fur  bie  2CudbiIbung  ber  JBaumtoodeninbuflrie  ni4^t 
befonberd  gunfiig  (utôgeflûttet  fein  mup,  gelj^t  barouê  t^eroor,  ba^ 
nntxa^M  bie  englifd^en  @arne  n.  f*  n>.  fd^on  feit  einer  èleilK 
oon  3a^ren  mit  nxâft  uner^ebti^ien  âiiUen  im  BoIIoerein  M^ 
getoefen,  bie  beutfc^en  fSfabrifanten  boc^  ben  baburcf;  er^ûltenen 
@((m|  no(b  bei  weitem  nt4^  Irâftig  goiug  jur  Sntoicflung  ber 
beutf^en  Snbuflrie  ftnben^  fonbem  fortto&firenb  auf  eine  (Sr|^< 
^ung  ber  âoQe  unb  ^ax  auf  eine  bebeutenbe  bringen.  9liK| 
biefen  @rfai()rungen ,  unb  ba  loir  oud^  eben  fo  ivenig  einen  be< 
fonberen  geograyl^ifc^Kn  aie  et^ifc^en  S3eruf  2>eutf(blanbé  pr  oor^ 
jugéraeifen  (Sultur  ber  jSaumiooHenfpinnerei  je  noc^emiefen  gf^ 
funben  ^ahm,  muffen  mr  bîffMpten,  baf  :éeutfdi^Ianb  oor  b^? 
<|)anb  wenigftend  nict^t  bie  3(ufgabe  f^at ,  bie  IBaumtooOeninbuftri^ 
in  i^rem  ganjen  Umfonge  jum  oomel^mften  ®egen(lanbe  feiner 
materieQen  2:f^&tig(eit  )u  erbeben,  unb  baf  bie  fi3el^att}>tung ,  etn 
l^olS^er  Qd^vdi  I&nnte  fogar  ba^in  ful^ren,  bafI  aué^  bei  Tbaià^li^ 
f ung  ber  englifc^en  ©arne  niit  ber  Beit  bie  beutfdj^en  IBaummot^ 
lenfabrilate  mit  ben  englifc^en  auf  ben  fremben  4^u)»tmlrft^ 
glû(flt(|^  concurrirten ,  eine  btofle  IBe^ouptung  ift,  bie  ffié^ftivfi 
iuxd)  bloge  ^ffnungen  ouf  bie  mirocuU^fe;  SSirfung  ^ol^ar 
@(f)u6ii>Ile  begrânbet  werben  tônnte,  <fK>ffnungen ,  fur  bmn 
Sm^tigung  man  ft4^  fo  geme  ouf  bie  SEBirfung  ber  @(^iMMoKf 
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in  (Engtâtâ)  bcmft.     £>i^  Knfti^ntnd  ffnglonb'é  &m^  aie» 
ft^ctitlic^  fe^  wentg  obet  ^r  nû^té^  betin  ben  IBetoet»,  ba# 
He  engUfc^  Snbnfhte  t>ornel^iiiIi<f^  bur(|^  @(btt6)baè  etjeiigt  tmb 
gq^flegt  tDOtrbcn  unb  baf  in  S)eutf(^lanb  ein  gleicf^  @i)#em 
gleidK  Snicbte  erjeugen  wetbe,   }u  fubren,   tfi  nt^^t  in&g(t4^4 
J)je  «Jerfc|>wben^(t  ber  3eit,  {u  welcber  Cnglanb  feiiw  3»bujWf 
auSbitbete,  wn  ber  gegenwSrttgen,   tft  foum  bintricbenb  bei  bar 
)U  einem  fohtKti  Smeife  erforberlicben  UntetfudS^itng  ab^imâgen, 
unb  bebentt  man  babri ,  in  welcben  Serbinbungen  Snglanb  fc^on 
)ttr  âeit  bet  3(uibilbung  feinet  Snbu^ie  mit  ûbetfecifcben  Sfinbern 
flanb,  unb  i»on  wtl^tm  Sinfluf  in  bkfet  as^jie^ung  bie  gûn)  eigen^ 
^nmlié)t  geegropl^ifcl^e  ©teQung  b€$  brttifc^en  Snfeiretcbed  ge^ 
W^n,    fo  muf   man  ûbetjeugt  toerben,   bafi  btefe  befonberat 
ttmfllnbe  fo  f)>edftfd(^  auf  bie  (SnttoiitlnnQ  ber  fngltf<ben  Snbu^ 
flrie  gewirft  l^oben^   bog  bai  jBeifptel  englanb»  aucb  in  biefem 
%àie  eben  fo  n)entg  aU  ein  S3en>eid  fut  bie  2)o€trin  angefubrt 
«oerben  (ann ,  toit  in  ben  S^Ken ,    tvo  man  ftd|^  jur  Stecbtferti^ 
gung  dewiffet  confKtutioneUer  gel^ren  auf  bie  brttif(be  SBerfaffung 
bentft ,   eine  »erfaffunfl ,  beren  SBerben ,  «ne  SWacauloç  neuer^ 
bingS  fo  fc^^tagenb  nadE^gewiefen  ^at,   obne  t^oOfiânbige  jBeriicf^ 
fMbtigung    heS    geogtopbîfcb^n  Glementi   im   britifcben  ®taatt, 
namentlicl^  feiner  eigent^umltcben  infularifcben  ©teflung,  gar  nicbt 
SU  begreifen  i#.     Unb  felbf(  einmal  angenommen ,  2>eutf(blanb 
fi^nnte  feine  Saumtooaeninbu^e  auf  bte  glet4^e  @tufe  ber  SoH^ 
(ommenbeit  mit  ber  brttifdiKn  er^ben,  (imite  in  feinen  Sfabrifaten 
ein  gtfidKicber  Concurrent  mt  ben  britifcben  werben,  toer,   fra^ 
gen  mir,  foO  alébann,  n>enn  neben  Ornglanb  nic^^t  aUein  £)eutf(|^< 
Unb,  fonbem  oiedeicf^t  m^  ^anfreicb  unb  fi3elgien  unb  anbere 
{nbufhiea  fortgefcbrtttene  ®Uatm  —  benn  na4^  Stfi  ift  fur  aOe 
btefe  etaattn  bie  Xufgabe  unb  ber  IBeruf  berfelbe  —  bte  S3aunu 
«oOeninbuffarie  (um  t>omel^mften  ®egenftanbe  tbrer  8ûbriftb^ttg< 
feit  gemocbt  l^ben,    n>er  foQ  bann  Sonfument  fein  fur  bai  bo^ 
bunt^  um  ba«  Dielfac^e  Dargr&ferte  fUtantum  biefer  <lrr)eugniffe? 
—    8rei(i(b  ftnb  bie  getoë^nlicben  IBegriffe  Don  Ueber^^robuction 
f(^r  ubertrieben ,  bag  e9  aber  ûUt^aupt  fur  bie  9)robttCtion  be^ 
fKmmter  6onfumtion9arti(e(  in  einer  be^mten  âeit  eine  ©renje 
giebt,  tiber  wetcbe  IS^inau«  ffe  o^e  eine  grofe  Snttoert^ung  i^rer 
«rjeugniffe  )u  erfa^^ren  ni4>t  gel^en  borf  —  n^il  eben  ber  6on* 
fument  erft  mit  ber  3tit  bie  âBBert^e,  burdE^  bie  er  beja^It,  t>ers 
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méfttn  Unm  —  hét  i^  e»en  f»  6tti^,  ft(&  bâ^  ïie  Drobuction 
hn  SSimim^oSennmaren  Ht  bkfém  Tbx^mlAiâ  md)t  totit  t>en  bk^ 
fnt  ®teti|e  entfemt  ifl,  bnfcn  letd^tfbtmge  tUberfc^reitung  ^iffii 
^ett^onttfeti  mti|i,  .t>or  bemiJBitfatng  ouf  bie  Drobitcmten  tinb 
nanmMiâf  ouf  bie  etrft  KtnfKid!^ ,  buY(|^  @<^lii)ae  unb  SegiitM 
ft^ng,  iu  btefft  Snbufttte  ^erbetges^genen  ^rbeiter  tttan  }U) 
iikff((i¥ettot  ntuf  • 

mfe,  f0  losigé  bte  eettl^ibjger  eiiiev  befonbeven  S3egunflM 
gttns  bev  SmtmtvoIIenfiibrif atton  fur  S)eiitf((^(anb  tmê  ttidl^t  naé^ 
Wftfht  Giiiiten,  baf  S>eutf^latà>  fur  bie  Satn^ieflung  biefet  3m 
Mhrk  efnen  foM^ti  Senif  ^be,  ba$  e$  barin  einfimafô  Sng^ 
tâtib  âber^ttg^  ftante  —  tmb  bM  muf  ia  m  tiUetn,  toûi  man 
éè  J^awf^auf%ùbc  anfitfft,  evfheM  toerben,  n&mUâ)  barm  ber 
Crfe  su  «oevben  —  fo  (ange  mûffen  n>tr  bie  i^n  iener  Sette 
ouf  bie  befonbere  fiSegânfigung  biefet  Snbufhie  geric^teten  Sfor^ 
bentngen  )utiitfn>eifen.  €in  folc^er  befonberer  Seruf  fann  nodl^ 
eittteA^  er  ftmn  |>(5^ltd[)  gegeben  merben,  j.S*  burcb  eine  neue 
mfbifmcf^  tecbnifcl^e  dYfmbitng ,  unb  roem  bie  entfel^iebenen 
@éftd^oUxut  und  eine  folcbe  iSntbetfung  madl>en,  burcb  totld^ 
biefe  Sobrifoliott  in  2>4utf4)Iattb  einen  effenboten  83ortlg|dl  iiber 
bie  (SngUinber  er(»trïte,  frdli^,  bann  to&te  e«  2(ufgabe,  mit 
oOen  j(t&^ett  biefen  eor£()e{I  geltetib  }u  mac^en,  bie  Siaumo^U 
Cmi^uftrie  felbft  mit  grofen  animblidlid^n  Ibpfîtn  )u  befSr^ 
berUf  fte  )u  b^ben  ju  bem,  xoaé  fit  bann  wetben  muf ,  jum  er^ 
ften  StibnfbriejKDetg.  Xber  toi?  fîttdi^en,  bie  Xuftftd^ten  ba^  ftnb 
fel^Y  geringe ,  benn  bei  bei  je^igen  jBerbinbung  ber  inbujlYieaeit 
§3dltev  unter  einanber  ift  eêfÂt  unmbglic^,  ba^  bîi  bem  îimn 
fine  lotcbtige  (tnfbechtng  gemod^t  vpevbe,  welcfn?  ttid^t  au4^  M:^ 
Mb  ben  onberen ,  bie  baroué  9)tt^en  jielS^en  !5niten ,  ju  ®itte 
ffime, 

2Cber,  tvivb  mm  fragen,  foOen  ttfit mtft  benn  unfere  iBaunt:: 
uwOeirfttbufbrie  buvc^  bte  engUfc^  SoncuYren)  i&niUdf  t^erfum^s 
tmtû  ober  erbtucfen  kfen  ?  X>ù$  Cann  nadf)  bem  SSorl^erge^en^ 
totn  unmBgttc^  unfere  Sleinung  fein;  um  aber  adien  9{ipt)erft&nb^ 
niffen  t^Qitbûtgeti ,  muffen  n^ir  If^ier  nocl^malé  befonbere  ^ert)or^ 
ffîbm,  baf  n>ir  ni^  tvie  bie  ibeetogifcM  Sfi^i^&nbler  ein  aHge^ 
«eine»  negotioeS  Drinci^,  hûi  ber  S^frtiung  be«  |)anbet»  txm 
iilen  bmd^  €MN»l^De  gebilb^n  QMi^ranfen,  ouffieBen,  f^nbem 
®4Mi6S&8e  entfitfieben  ^ugeben,  mir  mufrn  ti  toixtlid^  &â)n1i^ 
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)i>I(e  fftn.  X>aiu  mup  (Aet  ttwa^  fc^ti  tm^nben  friit ,  xoaê 
}u  Td^u^ejt  ifl,  unb  btf$  barf  nnl^t  bIo6  rtn  jn  .^«ffètiteâ,  dm 
Ser^etflung,  tî  m»§  ehooS  StoterieBrt,  GoncretcS  fdn.  80 
todt  aifo  dne  beutf^e  BaunnvoDemnbttflrie,  o^ne  btirc^  âMe, 
bit  ben  9)ro^ibttit>)oaen  an  <^5^e  gM^  finb ,  ^enwrgetttfm  jit 
fetn  obft  er^ten  ju  wetbnt,  m  berSE(fat  ertjitrt,  borf  fte  û»^ 
iefd^&^t  Xûttien.  &  fornmt  ahtt  ebett  l^ter  nrifber  barmf  m, 
}u  uttterfc^^etben ,  n>te  n>ett  {te  bd  unS  totrfUi^  etn^etmtfc^ 
gnoorben  unb  ntc^t  bloS  funfKicl^e  Ztéhfyaxapflan%e  if,.tmb 
bieS  )u  unterfc^dben  ^  mûffen  bonn  n^betr  bte  natiirltc^ett 
Ser^SItniffe  emogen,  hai  geogra)>^if(^e  eUmtnt  mv$  in  tn^ 
W^d  i^^^(^à)t  toerben,  unb  ba  fonn  eS  far  bm  «Kilj^en  ^taatt< 
mûnn  n{(|ft  fcl^tùet  fdn  )u  erfennen ,  ob  dne  yfbmje  vdrHk^ 
^etmifcl^  gett)orben  obet  ûber^aut>t  }u  acdimatîffmi  tft,  obet  ob 
ffe  tmmer  be«  funf[I{(|»en  Sk^^S  beS  9(a«fa^end  bcbuffiîg  bld^ 
ben  wirb. 

^ùd)  bem  SSorf^ge^enben  wetben  toit  \m^  obet  an^  m#t 
nod(^  befonberê  gegen  bte  dHnmenbung  ^u  t^emi^ren  •  brou^^, 
bte  uns  t>on  gegnenfc^et  @ette  t>teC[d(|^t  gemacl^t  merben  (&mtle, 
n>enn  bie  2(n^5nget  ber  StfPfd^en  e^tOt  bc^ut^ten,  bù$  mtr 
une  im  ®mnbe  mit  unferer  HnUd^t  ûbet  edfuiniUt  unb  %m^ 
banbet  nid^t  t>on  il^nen  unterfcbieben,  inbem  mdf  {te  ein  natio- 
naleê  @9(lem  ber  t)onHfc^en  £)efonomt€  woBten  unb  xtd;i  d? 
genttic^  ^et^ânbettmânner  n>5ren ,  nur  baf  ffe  bai  ^tmcip  be< 
grei^anbelé  me^r  ober  wentger  auf  Uingere  ober  fârjere  ^  ge$ 
n>tfr<^n  J6ef(|^r&nfungen  untenoerfen  tooDten,  tiNiê  wix  ja  awd^  ^? 
jugeben  gendgt  maren.  HUein  toit  gftn)lt4^  i[>erf(^iebfn  ba$  t>en 
uni  geforberte  nationale  ®9{lem  i>on  bem  9i^é  i{i,  teu(^ 
tPOlS^I  f(J(^on  ein,  n>enn  man  bebenft,  bap  £{{l  ben  «egriff  be$ 
9lattonaIen  aUdn  auf  bai  Unab^ângige,  0eIb{lânbige/ioir 
mSc^ten  fagen,  Gimt^eroine  befdf^r£nft,  inbem  er  bai  nottimafe  badn 
fe^t;  ba^  îebe  Station,  n>entgftenS  in  IBejt^  auf  Ue  Snbii^e 
im  engeren  @{nne  ba  Sioxtti,  fi^  i^Mig  4uf  biefeCbe  SBdfe 
audbitbe  unb  in  biefer  iBejie^ung  unter  ben  anbem  Stotionen 
gan}  fout)erain  bapfft ,  in  ^  ein  fur  .{u(^  abgeMIo{fene9  Soiqe 
bilbe,  unb  )n>ar  bie  eine  Slation  ganj  fo  wie  bie  anbere.  Cine 
Berfd^^iebenl^feit  ftnbet  unter  i(m^n  tn  biefet  IBe^iel^ng  mtr  bt« 
®  rabe  nac^  ftatt,  in  loeU^emffe  bie  aQen  gld(|mtl^  t>oi^f(^rk« 
bene  7(u(bi(bung  errdc^  ^ben.    1E>axnç^  foU  unter  ben  tiAoïs 
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#ma  VUf€ï  ^^kOktm  SMioitm  îtm  fofa^e  %tt  Ut  (Skmemfd^ft 
imfc  bed  €ll€8ftf<MK<  fiattftnbm,  u^te  fie  tnnerl^Ib  bet  ®taat^« 
^cDf^^ft  i^rfiot^  ftnb,  t9Ô  gcrabe  bttrc^  Ttrl^tttt^tlung  bk 
iSl^fe  Araft  bar  ®emdtif((K^t  cr}Cttgt  wtrb;  bte  Snbujlrteftaaten 
IMm  iHffaiie^v  in  btflfer  IB^e^^ung  gati}  toie  3nbt\>ibucn  im  dot* 
NiiP0<Klid|Kii  âttftottbe  nelen  etnanber  b^i^e^en^  190  ieber  baffelbe 
l^t  unb  bie<  aUdit  t^ut  neben  bem  Xnbetetu  Unb  în  ber  2M 
fydd^  bit  i\9^\^  %ifaffttag  bes  9latt^nen,  inbem  fié  btefelben 
Mf  if^ve  SBeiff  natwiHl  mi^bnt.iDta,  eben  fo  bte  ^latiomlit&t 
^ ,  mit  in  ber  Doltlif  ber  neiiefkn  âeit  bte  |>artei ,  weldfî  fîit 
bol  Snbtf^tbttuni  bie  grft^te  Srei^^eit  fotbert  unb  bet  3nbtbibua^ 
lîtilt  fo  ttftemtt^enbe<SkIlitng  )tt^el^,  biefe  boc^  eigentlic^^  Dollig 
imm^H,  ntbem  fte  toteber  fur  bte  Sïenfc^n  bieienige  &U\d^* 
iftit  fe|t,  (M  Ut  i^x  |>rincî)^  ber  itoyfjâ^foertretttng ,  ber 
^evtffM^  barSK^loril^  u.  bergL  mel^r  ^enM>rgel^t.  Sa,  erin< 
nert  nicl^t  bte  bem  2A^'fd^n  @9flem  ju  ®runbe  liegenbe  Tinfid^t 
«M  btm  gteiilKtrtigen  Serl^jUtaifife  b«r  @taaten  jur  Snbnftrie  fo^ 
gir  an  iene  3bee  ber  ®Ift4^t^ett  ber  9)lenf((^en,  t»Dfta4^  «Se  9{em 
fif^n  m  %Uagfn  mA  S&^gMten  $Uxà)  geiboren  ftnb,  unb  bte  in 
bfr  Strtli^leit  («^  (^rati^jleaenben  Serfc^teben^iten  nur  M 
8oIge  ber  oerfcf^iebcnen  SrjtelNng  an)ufe^  ftnb?  SSie  nac^ 
biffer  ^ftd^  bei  ben  9ttnf4^  bte  gimi  gleicf^e  er)ie()itng  (outer 
gUtd^  atrtgesei^nete  SRenfd^n  lfKrtM>r^ri)^en  wûrbe,  fo  n>âren 
burc^  bie  Xmvenbung  be^  iift'f^m  notionaUn  @9ftem«  ber  £)e^ 
fenomie  mé^  oQe  Stoaten  }u  einer  unb  berfelben  inbufhriellen 
%têbitbung  }it  erye^en.  3ni  entfct^teben^en.  ®egenfa$e  ^iemit 
fk^t  ittiferf  7(ttf(rfftt«g,  ml^  ben  t>erfdbtebenen  S&tfern  eben  fo 
bcffintmt  i>erf4^bene  Ttnlogen  unb  Sâ^igfeiten  juerfennt  afô  ben 
fin)e(nen  menfcl^Iîc^n  3nbibtbuefL 

£>tirfen  nHr  abcr  ^iemodb  nra  i»or  îeber  X$em>e4^felung  un^ 
fereS  IBegdp  bed  StaHonoIen  in  ber  yotittfc|^en  £)efonomte  mit 
b«m  beé  Sifi'fdi^en  (SyftmS  fN|^  glauben ,  fo  fonnen  mir  audj^ 
iMl^,  oj^^ne  mifii^erftaiiben  )u  «oerben,  auSf))redE>en ,  ba^  n>ir 
«knfafl«  toeit  entfernt  ^ ,  unfere  2(uffaffung  mit  bem  @9f!em 
bfê  «bfolttten  Srei|Ktnbe(g  }u  ibentiffciren.  Diefeê  @9Jlem  ber^ 
feimt  nâmlidl^ ,  inbein  eé  ein  unb  baffelbe  9>tinci)>  auf  aUt  ^taa^ 
tm  ontoenben  tbiU ,  g(ft<f^fiiIIS  bie  IBebeutung  bed  geogra))l^if(|^en 
&tm0M,  ttt^em  namlÛlf  fur  leben  befonberen  i93eruf,  fur  jebe 
inbit^ibuelle  Xnlage  Mà^  eine  befonbere  Ttu^bilbung  unb  (Sriie- 
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l^g  neOjftotfMi  ifî.  9i»b€ni  x^  oltfê  dm  tiatftiiab  4^itM0» 
^ditif ,  fo  forbf m  wir  bwiit  )«sleb^  mit  Ht  CtfnmtiHÇ  brt 
tne^T  tfttitHbueSen  wWtwixtlfld^aflRà^  t6m^  dnn  Stotim 
m^  tint  befonbm  9>p[e^  aOe»  Uf(tn,  im»  bet  etfiittims  MiffS 
SStmftè  fSrberlt^  t#,  uiA  eiiit  TCta^etibnne  aOeê  Mfm,  wd* 
f^r  ^nbetli^^  obet  ^erberblic^  fdti  VitMt,  atfé  dum  €MMh 
SBeUE^et  Vtt  nun  abet  biefe  ^tQt,  bteftr  ec|u^  ftiit  foOm, 
boS  tvltb  eben  btsrc^  bett  iebetetal^en  Bttfl^nb  ber  ^nttpMTimg 
etner  9latton  btftimmt,  unb  btefe  &ttim(nimgê9itfe  rkbtfg  in  i^ 
rem  Htt^ltnif  )am  eigeitt(fa|en  nationolen  êmtfe  bet  Station 
«ifSttfaffen  ttnb  bet  batouS  geiDonneneit  Srfenittnif  bet  6efonbe< 
ten  eebutfhtffe  genififl,  ben  tic^tigen  Seg  ttnb  bie  jweAienltf^ 
9titte(  sut  weitetf n  ttatutgem&0ett  @ntiottRitiig  ju  eiitbefen,  bot» 
fn  befïebt  eben  iai  @enie  beS  noû^xm  betufenen  etûaamatmtf, 
btttt^  totl^ti  btefet  ft(|  9on  bem  btoflen  genfolfii  SE^otetffet 
rnitetfdbeibet.  ^ientac^  fonn  eben  ^tnû^l  bot  e#em  bet  9(^^ 
ttnb  i>tobib{tiO)5ae  n>te  baS  entgegeiigefe|te  be^  gtdlkuibelê  ein 
nationaUd  fein,  je  na<^bem  bet  ®taat,  auf  ben  e6  angewfi»> 
bet  n)irb,  im  Ttnfonge  bet  #aatn<^n  Sntnritfhing;  t9»  nocb  etfl 
{m  XOgemeinen  bie  ouf  bie  «^ettf^aft  tfter  bie  9tûtixt  gettc^tftt 
S^5tigfeit  bet  ®eme{nfcbaft  ongetegt  tpetben  muf,  flebt  obet  atif 
ètnet  b^b^en  ®tuff  betfelben,  too  bet  weftete  (Suttutfbttfcbtitt 
ton  ber  intenfîoeten  Goncenttation  bet  fc^on  erlongten  Ataft  <mf 
befïimmte  Sb^igleiten  abbongt  —  JDaS  jtinb^  bet  ScbtHet 
n)irb  geteitet,  ibm  werben  be^mmte  Jtenntniffe  mitgétbeilt/  frine 
geifHgen  Jtrafte  fiberbaut>t  toerben  gen>etft  ttnb  gefibt  auf  ben 
®9mnafien.  2)em  fcbon  mit  einem  IBortatb  t>on  XtmttnifTen 
mtêgeflatteten  unb  geubten  Stingltnge,  bet  fetnen  befonbeten 
fBetuf  erfannt  unb  gen>âbtt  b<^t,  tt>irb  bii  iu  ehiem  gewiffm 
®tabt  bie  W&àfyl  be^  SBegeê  ya  frinet  fetneten  Ttuébilbtmg  unb 
i\xt  (Srfenntni$  ber  @te8ung  feiner  SSiffenfcbaft  }um  SS^en 
uberbmtyt  frei  gegeben,  to^br^b  enblicb  bet  bunb  Sdbîile 
unb  Uniberfttfit  auSgebilbete  9hinn  felbfltobtg  auf  eigenem  SBeye 
ba^  nun  f(ar  ertannte  Biel  fetneê  Seben^berufeê  Detfoigt  unb 
fefbjl  bellimmenb  n>i€bet  mittoitftan  betfjfottbilbung  bed  ffiifenê. 
Vnotog  ifl  e6  mit  bet  Srjiebung  unb  ^ttoitfiung  ber  ^'éHht 
jur  (Sultur.  ®e  ifl  j.  193.  fur  Slu^tanb  fein  ®9flem  ber  eé)U%s 
unb  9>robibitit>jl)ae  unb  ber  TCuftnunterung  aQer  ^du^t^weige  ber 
Snbufirie  burd^  9>r5mien,  Qhrtbeilung  Don  ^Cbgobenfreibeit,  Xntoge 
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mut  gftrttwHHtufadtectt  u.  f.  w*  énn  fo  tMttonal  ti>î(  ^m  Uf^tlnn 
3(itf MONutd  t>€v  gfifKdtn  ffntmtflimg  be«  SSolf «  burt^  eitt  cîgf< 

I90IH  <^  ^ÛK  XtteiiMiltc  oba  eiiie  Univo^^t  m  Stttfbmb  $ts 
iéftiMtn  nAâ^t ,  hkt  icbo4  Uimiwt^i  ift  @o  ivufbeti  |.  IB^ 
fi^  naufkmgd  nodf  in  jDeftevt(t4  <ine  Xfabemie  bet  SBiffirtM 
ft^ftov  ia  etiie  Qeologifcbc  StrMiéaiiiatt  Mn  @eiten  beS  @taatf« 
rrricf^et  imb  mit  Sonb<  gtantinb  aii«di#attet,  iv&^enb  in  (Si^ 
tenb  ber  SmpnK  )u  f^M^n  Snfitutm  nie  wn  bn  SUQkttm^ 
mi^^t  imb  bott  fogar  bie  bttifytnUftî  aUer  ®ek^vten  9effIU 
f^aftcn/  Me  Royal  Sooiety,  aBein  burdi^  bie  lôtitx&^t  i^m  SRit^ 
^ttrtiev  nifKtt.    fBtibeft  ifl  glei^^mJlf ig  nationol. 

ffitr  bxMtbtn  f^mu^  non  n>^  nid^t  ttft  befonberS  au^jiM 
fVfedJKti,  mtf  ioel<^  ®eite  tvir  un«  in  bem  etxtit  iibev  etne 
âtfltmetnigwig  )#i|<(^  £)efemic^  nnb  Dveit^cn  unb  ubet  bie 
9<fififlttng  be«  ie^  )tt  ret^ibirenben  Zatijé  M  SoHmeine  fteHem 
iDeflïerm((  (onn,  wie  in  feiner  inneten  Cntoicflung  iiber^oiDK, 
fo  âfnd^  na«ientli4^  in  feinct  matericUen ,  unb  in  feiner  boburc^ 
HKmmten  ^anbeU)N>tttif  unm^Iidb  gleicf^en  @(^titt  gel^n  mit 
m,  mit  ben  ®taatm  be6  SùWmHra.  î>it  9}ationatitât ,  bie 
^f4^enbe  Steligion  unb  bû4  9ti»iûu  ber  aOgemeinen  IBilbut^ 
feiner  @taat«angf]^i^riden ,  feiire  geogrovi^ifcbe  ^teOung,  feine 
poM^éfm  2rabitionen,  feine  poUtifcbe  3(ttf^be,  bie  }ttn&4^ 
immel^Ud^  Mif  mtf  eine  Skrfd^el^ung  ber  inner^Ib  be6  £ûi^ 
fttïtià^  noâ>  neben  eimmber,  faf  abgefonbert,  befie(^enben  t>et^ 
féiebenartigen  Slâti^nalttâten  }u  etner  mebr  tvuS^MUiftn  ma^ren 
StoatdgefeOfcbaft  geric^tet  fein  nm$,  f4^retben  i(im  eine  eigene,  eine 
ë0errei<bifc^  Doliti!  9or,  bie  freilid^,  —  ba  XM,  ma»  £)eperrd4^ 
on  eiementen  I^Blierer  Chtitur,  iH)n  ber  aUein  bie  «|>^(ûnbilbung 
ber  StontiangelS^i^rigen  )u  einer  bi^^eren  natienalen  (Ein^eit  aud^ 
gel^  famt,  befitt,  2)eutf(b  i^t  unb  fein  moroIifdtK^  Ueber^ 
gemif^t  nur  burdi^  bie  inttige  Sefremibung  mit  ber  geifiigen  (SnU 
midlnng  beê  âbrigen  2>eutfdl^tûnb«  be^))ten  unb  farfen 
tom  —  nidi^t  gerabeju  feinbfelig  gegen  2>eutf(blanb  gericbtet 
fein  bmrf ,  bie  aber  niemoU  in  «^ouptfragen  ber  inneren  9>oIitit 
^4^  t)on  ber  bei  tibrigen  2>eutfcblanbé  befimmen  (a({en  mirb. 
eo  longe  xoSifwab  ber  3^u  1848  unb  1849  £>t9nxîi^  um  frine 
Criften»  l&m|^e ,  |âtte  t>ieaet4^t  ba»  ubrige  ^DeutfcHanb  b^rdj^ 
einen  energifiiren  Seifbmb  ber  iflerrei(!^if(^  Stcgiernng  in  i^em 
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betttfdjiett  9lati0naUt&îen  bed  i>fietri<dS^ifc(^  i(d^aaM,  in  bie^ 
fem  ba»  bfutfdbe  élément  }u  fo  entfd^ebenem  U^Mnrgewki^e  briiM 
g«i  Wnncit,  ba^  î^infort  £)fft«trefc^  gejwimgeii  gewfen,  m  fefo 
net  ^anjen  9oUtiî  mef^r  ber  bed  ûbrfgen  Sïeiitfd^be  {t(^  anp< 
fcl^epen ,  felbfl  gegen  fei'n  etgene^  afnteteffe.  €5ei»em  «bet  bft 
«utgetîrJeg  in  Ceftweidj^  bwnbtgt  unb  bamit  He  i&xifii^  brt 
i^enei^i^^m  *âifetftaate«  gerettet  wwben,  mc^^t  but(l>  btutfd^, 
fonbern  burdl^  tnfPftl^ ^iiïfe,  fwuite  irnb  nmfte  £>i^tM)  wts 
ber  feine  dgene  Dolitit  t>erf6(den.  2)te  9tettenii<^'fri^  §9oItttf^ 
bie  uM  ubtrigen  £)eutf4^  fo  t)itl  gefc^bet  fyit,  bie  gegm^ 
n>£rttge  @c^n)ar}enberg'fd(^e,  bie  uni  mit  bmfelben  ®efa|rfn  ffic 
bie  aiifunft  bebro^t;  fie  ftttb  ntd^t  bte  )icrfbnUc^e  ^olidf  biefed 
9tttUmià)'é,  btefed  ed^toûtrjfnberg'd,  {te  fifnb  bie  mméàfif^^î, 
bie  national  s  &flerrei4Hf(ie  fyîkitif,  ttnb  bie  SBiebera^fm^we  imb 
confeqttente  Serfolgung  biefer  f^litif ,  bie  wtebet  (Kviwrgetretene 
otte  ifitmi^ifâ^  S^l^ififeit,  f)at  fie  n^  i^t  ffit  £)e^emi(^, 
bas  t)ot  )n)éi  3a^ren  no^^  auSeinonber  )n  {^Ken  br«^e^  «in^ 
Gieg  ettungen ,  etne  SSteUung  in  ^Deutfd^ionb  ;  bie  aie  âeid^ 
einer  belS)errf4^nben  angenommen  l^t  unb  bie  nM  me^  mit 
Gorge  fur  unfeteSufun^  erfuOen  fonn?  Ser  (ann  boran  )wet2 
fe(n,  ber  l(^ter  in  unferem  proteftontifd^en  Storben,  wo  feit  bem 
breigigial^rigen  ^ege  feine  itaiferlidj^e  gewefen,  jefet  ein  i^^ 
reidf^ifcbeê  ^eer  ^ei)t,  befie^enb  jum  grËfiten  £^t  aM  Sett^ 
ten ,  bie  nidj^t  einmal  unfete  &pxad)e  t>erf}e^en ,  ein  «f^eet ,  t9ek 
é^,  obgleidS^  nidj^t  mi  6roaten,  fonbern  aud  trefflk^  bifdf^U^ 
nirten  reguijiren  Zxupptn  befie^enb,  \>o^  gonj  ben  (^nbnttf  eu 
nti  fremben  ^eerei  mad^te  unb  mà^  gant  entfc^eben  ^àf  aie 
ein  fold^eS  unter  uta  fiif^Ut,  tin  foldj^  frembeS  ^eet  aIfO;  bt^ 
fHmmt,  bie  fil|^Mwig  ^  l^otfiei»f(|^e  3(ngefegenlJKit ,  unfete  eigent^ 
lidS^jîe  beutfdJK,  in  firbnung  ju  btingenî  getbet  ifl  eS  fo,  JOe« 
finret^  ^errfc^^t  in  biefem  TtugenbQcfe  in  S>eutfdb(anb  mit  iflct^ 
teidt^ifc^et  ^olitil,  unb  menn  mit  audi^,  n^eit  toir  barin  gerabe 
bie  afô  SSetgettung  fiàf  jeigenbe  I^M^îete  lettenbe  ^Haé^t  \àftn, 
bie  eben  bur4^  Srlenutnip  unb  fi3ufe  and^  meber  }it  Derfël^nen  ift, 
iaty^n  loeit  entfetnt  finb,  mtn  su  t>et}weifeln  on  Dteu^en,  an 
^îutfâ)lûnb,  tùrnn  wit  im  @egenil^  2)ie)enigen  ffit  eben  fo 
ungered^  ali  turjftd^  ^atten ,  wetc^e  n>egen  ber  ougenbUdHic^en 
S)emittl^igung  an  9>teuPen'd  éti^ton  t>et)toeifdn  unb  fut  i^en 
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Od^mtrs  himn  «ttlirn  SCttMnttf  f^olbtti,  ùH  Xulbisen  gcgen 
bad  9tm^,  xpM^  Qn<^  fU  Am  nteiftot  von  aSen  notmttj 
(|ex  %Ui<mi/in  (é^ejo^  l(Ki^n;  beffen  Xb^id^  fie  t>tMdftistm, 
vbîï  beffnt  ISerlegen^ten  ffe  fubeften,  <itt  fie  feO^  w>^  tnt 
^fk  éUiàft  in  4>&nb(n  }it  l^abnt  glditbten ,  unb  beffett  ftaot» 
Ikl^  Jtraft  fie  i^  miebet  elen  fo  ^thmm,  wk  bamàH,  M 
fie  biefrik  btirti  eftten  U^iUM^m  7M  aufl^m  ju  (émren  «>e¥3 
mifoten,  —  fo  tHufâ^  toit  une  boc^  ni<^  btnîber,  baf  m 
bfffem  ^digenBIM  bim|»  ben  iH>ti  £)ef(emid^  <mfi  neue  emtngenen 
Cmfh^t  bie  gri^e  ®efa^r  fut  ^îutfd^UtfM  jutiitiftige  tiotur;» 
gem&fe  Catioicfiimg  beflel^t,  ttnb  ba^  jur  3(bn>eRbuiig  btefet 
Qk^x  avsd)  înSbefimbere  2)ad  n^tjfmnbxQ  tft,  $u  imrl^tetv 
bt0  baé  nfttbliflMve  S>eiilf(l^t<inb  bet  BfïemicHfcNt  Jj^^oMipolu 
tff  J^ngegeben  vvetbe. 

:DenR  nwmt  glei#  bet  tief^  ®fufib  bet  âbet  t>mtfdfUa^ 
getommenen  yolttifidben  6nitebrtgung  etn  fittlM^er  ifl  unb  in  bev 
fMtit^en  Ck^^Ioff^ett  tt^,  fn  wéUIft  t»fr  aDjumof  Derftmfen 
toorets ,  weim  gldd(^  ol^e  etuen  mtxtn  ollgemeinen  ftttIU|Kn 
ttmfdl^mtiis  uHtev  ben  £)eit(f(:^en  ente  too^te  Gr^ebung  £>eittfcb^ 
lonbt  }UY  SrfâOuns  feiner  pfAitt^ni  SHfipfon  itfdi^t  ml^(i(|^  tff, 
fo  i#  bodf^  m<|^  ju  DerBennen,  biip  bie  Ck^lâge,  xûiUft  «m 
eirfilNittentbften  ottf  S>etttfc^bmbd  Xxaft  gewitft  b<^en ,  i[>oit  &tu 
fett  berfenigen  gefonroten  ffnb  ,  wtUfyt  gettieben  t>on  toitHii^ 
ebleren  Xbftd^en,  obet  ol^e  tiefete  (Stfenntnif  ber  concrets 
SSer^ttiiffe  unb  befangen  in  aSgemetnen  tl^eoretifcben  %nf^ûm 
ungen ,  léentftblanb  iuxà^  mngeftaltenbe  7UU  bet  Qefe^gebung 
}»  teformiten  unb  )u  etlf^ben  ttadfitttn.  9i  ift  i[>ovnebmSc^ 
^^  0^^  ^^^  ^^  3beelogen  unb  £)octrin£re,  loelcIM  ^^  bie 
ftinb^^vHcbe  Sonfuf^on  beT  retigibfen  unb  }>oIitif4^en  IBegriffe  unb 
bie  bontit  in  nabem  âufammenbange  flebenbe  @d^&bung  bet 
fritffaben  unb  gefe^Iid^  %ttorit&ten  ^ét^  f^at,  burc^  roAd^t  bie 
ganje  (SitHIifation  unb  bie  ®efAf(baft  felbft  in  ibren  Qrttnbpfei^ 
lem  bebrobt  ivorben,  unb  nicbt  ifyc  SSerbienft  iff  eô,  bof  nicbt 
mit  btefet  angemeinen  Setn^ittung  bet  Segtife  anéf  eine  aU^p 
mdne  bi<  in  boS  Qf^Pi  bet  Satbotei  ubetgebenbe  butgetl{<be 
SSetwittung  eingetteten  iff.  9tii^t  ifi  e6  unfete  Ttb^t,  t>etjkb^« 
lic^  }u  fi>teclS^  wn  Zffctxim  unb  ®9(}emen  ubetbau)>t  Sit 
fdbfl  ge^&ttn  att<  9letgung  unb  Setuf  ber  HUffî  bet  Qklebtten, 
bet  a^eovetiCet,   nidjif  bet  bet  9>taftifet  au.     3(Bein  fo  gewif 
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9wi»  ^w  SOftoxit,  Me  tétft  (Smfkbt,  en  fttofrft  HUM  ^^ 
umtQSfipîn  i#,  wOéfti  Imt  fji^  ibhMtm$  ju  fwtai  tm 
®tanbe  ift,  fo  tmi$  wivb  bfe  KmontlMi^  eut  mtf  motigeb 
laften  fbt9ba^ta»im  MOma^en  cott^ntittm  îUfiotk  tint  bcr 
gt^StfOU^fÊtt  SbxtUtn  bfv  ScrNmfefamg  bn  Si|t^,  tmb  ber 
Sefo^,  foU^m  ott*  mongel^ft  beoM^c^it  mb  nianntm  Z^ti 
f<M^  gesogeiun  e^^Itttft^ertmgm  eiti  ttim«btetitf6  Jfsfèlett  {«s 
Ittgefte^en  tmb  fct^neBnt  (Slaitbeti  }tt  fc^fcn  {#^  tme  bk  erfo^tenig 
g^etgt,  ber  £>eutfd{K  uttter  oOen  Sbittotmt  a»  mdftm  ottS^rftdt 
9Bo^  tommt  eft  abet,  bû$  gcrabe  fo  2>fttt(ifl^iib  bie  dn^ 
b(t  Sbfologen  fo  gtof  ifi?  3n  gnotffft  ^infi^Ft  burfm  loiv  Mf 
ben  ®nmb  btefer  <?rfd|^ew«ng  #ol}  ftin,  hibcm  et  tn  bem  en^ 
fkû  Bn^waxmtnffm^  fMft  mit  tintt  gei(ttgcn  <S«be,  bie  lotr  tm 
aOeti  9tatxontn  wtmi  l^tn,  n&tilid^  mit  bet  tignJeimiXiiifm 
fl>eottettt)eit  Segobung  unb  Stic^ng  itnfetee  bettlfi^  0ei#e«, 
nttb  gewtf  foQen  toit  un»  biefrS  SovjitgK  tticf^  entittfeta  tooOen. 
tb^  ober  Mefe  9ti4^te«e  mtf  b^  &pttiaati»t  ottf  bte  eilbttitg 
unferer  pùMfâftn  e^^ftmt  t>itlfad^  ben  (Sinfiaf  ^àtàbt  f^at,  bQ$ 
bi^elben,  auf  bie  SitrSi^^eit  atigcmnb«t,  ^d^  ni^t  attbert  bewS^ 
l^en,  oU  bie  Aunfi  eine«  gele^rten  Xtste6,  bem  bie  SBifmfi^ 
$mn  gtSflten  ^onf  berp^idj^tet  fein  famt,  bet  abet^  fo  lote  et  on 
bdS  .ftranfenbett  (ommt  unb  in  bem  concteten  ^oOt  ti^iûg  eingeei^ 
{en  fo8,  bie  gtSpten  SRifgtife  m^t,  nnb  bem  blofen  Dt^^tilef 
t»tit  naà^ftt^t,  hûi  ffût  fetnen  ®ntnb  ootne^mlicl»  botin,  ba# 
toit  2>eutfdben  t^eétt  tœgen  SSett^Itniffe  bie  in  tmfetet  &tféfUi^ 
i^ttn  ®ttmb  ^ben,  tf^eitt  eben  megen  nnfeter  eigenei^mlU|len 
Stit^tong  ouf  boê  eptQxlaib)t  unb  bie  bûmit  in  Cetbinbung  fbt^ 
^be  Serfenhmg  in  bie  Seit  bet  ®cbanfen  ni^t  )ugleid|^  mit 
mfetet  gei^igen  Snttoidttung  in  gleicl^em  S^iafe  unferen  geo^ 
fftùpffif^tn  ®t^i1xîii  ertoeitert  ^oben.  Sit  anbetê  mutben 
unfete  S^^fUmt  bet  9>^iIofo))l^ie,  bet  9(olitîC  unb  bet  9UAimolU 
iOefonomie  onSfe^en,  menn  fte  nii^t  ootne^mticl»  in  bet  gei^gen 
Xtmol^l^âte  bet  t>en  ben  gtofen  dmpmtn  pttitififet  MenB^ 
unb  ^anbettetfa^ntngen  fetn  aUiegenben  (Senttol^unlte  beotfd^ 
litetarif^^et  Xb&tigfeit  eni|)fangen,  unb  auSgebtCbet  mfiten!  Stt 
onbeti  mâtbe  unfete  (SonfKtutioneOe  9>attei  fiâf  boifleOen,  omra 
{!e  nxéft  ootnel^mti(|^  bntâ)  ^tofefoten  unb  binttenUnbtf^K  8^ 
btit^etten  i^te  %ûtbt  unb  9U(^ng  eti^tten  l^e,  toorn  in  i^ 
Siânnet  Qmiâft  f)&tttn,  meU^e  il^en  fdlid,  Hfxm  SbeenfceiS  ets 
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fore  XvfdJNmtiirg  fttn^bm  rfBtttSlcfairt  tmter  fteubtB  dtwn, 
T»adft  Sorfaf^u^fn,  Ne  fte  oTê  abtfter  tmS  mxîufftm,  mf  ^em 
e^bm;  ottf  bem  fie  ^ftM^eit;  l^ett  Iitot  imb  inMten  gefri 
^  »nb  fo  9asl<t4^  Me  «igetit^Itityleft  M  9atttiM,  vM 
bem  birfe  CerMTkmgen  etfout  ffnb,  etfâttot  f^Attm,  StStmer  eitb< 
U#,  ml4^  bo»  fh^  etioanbert  VitUn,  toa»  fte  nU^  erfeiMi 
Umtm  imb  imê  uletl^upt  nid^  jit  erlemen  tft  mt«  tNU(Kni 
0bet  in  Jj^i^tfSUn  mb  am  imnigfitn  mS  bem  Ihmeï^atitmih 
ober  bhn  €!tattftfeerifini,  ben  bdben  ^««^tieSeti  wifcrer  pMt 
tifé^m  Xulobiboften  !  ffiie  <mberd  wthte  numi^  sutoint^ige  Te< 
tmMifonifc^  ft^i^armenbe  fHdi^&rseY  uber  bfe  f^tyàgt  ber  tefmfc^ 
K{ftttif((^eit  tmb  ber  mmtait^ifSi^en  StooM^rm  benCen  tmb  f^tte^ 
(^,  i»enn  er  wiâli^e  (Stfal^mx^m  gemac^t  l^tte,  toc  bfe  {^l 
bo(^  iiber  «Se*  ge^ettbe  fM^UfMt,  Qemut^tc^ftft  unb  «i^^er^t 
be*  Maa  tmb  beS  €nverbeft  am  mei^tn  ya  finben,  in  bm 
fcéktidUpMXtm  ober  in  bem  twn  ii^^m  veroc^^teten  mmatâfififén 
ft^emmnten  fy^tgeifaati  ! 

H^S^lb,  tùctm  irgenb  etnitô  Seburfhi^  ift  fur  unfer  n«^ 
oOfeitigerer  (fntfottang  be«  bffen«[{(^en  SebenS  ftrebenbtS  Sater^ 
lanb^  menn  irgenb  etwaSSebingung  ift  fax  bieentnmflung  gefu»^ 
^litifdi^er  IBtfbnng,  nametttUâ)  mttt  ben  bie  Kid^ttms  btefet  (Snl^ 
nMtflung  t>eme^ltd^  befKmmenben  gebilbetenSIaffen  unferer  Station, 
foi#ed^ied,  ba$  betS)eutf<^e  feinen  geogro^ljlîfclE^en  ®eftcl^tdhdS 
envettere  unb  nomenttic^  ané)  me^x  Qktegenl^it  unb  fBeronlaft 
fîtng  erl^alte ,  bie  ânfUinbe  anberer  ®taaten  in  ber  SEBitRic^t  > 
burdS^  eigene  Tbtfàfàynxng,  niâ)t  <mi  JBu4^n  unb  einfeitfgen  0e>  \ 
ridf^ten  uber  btefeQ>en  fennen  gn  temen  ').  j£>aiu  ift  ober  bnrc^^ 
axA  net^enbtg,  ba{i  ber  ^eut^,  mtffx  aie  Mi^x  gefc^e^ 
in  lebenbigen^  <f»anbeIdt)effel(Mr  mit  anberen  9tationen  trete.  hû* 
burdS^  wtrb  t^  baS  ^Ob  ffir  feine  (SxUmttni^  unb  S^mig 
eben  fo  em>€itert  n^ie  bad  ®ebtet  fîhr  feine  matérielle  Xli^gfeit, 
unb  mt  ber  Xudbe^nuns  bed  beutfd^en  «^onbeld  n>irb  anc^  ber 
fo  fe^  iu  erfhrebenbe  polttifc^e  Stnfluf  2>eutfd^lanb«  na^  %v$m 
xoadfien,  benn  ber  «^onbel  i^  ed  gegento&rtig^  we^er  bie  ffiett 
erebert.  ttnferer  ttebersengung  nat^  ftnb  gegemD&rtig  in  :Deutf<^i 
lanb,  mit  %t9na^me  £)eterrri(^'6,  aSe  etemente  unb  IBebin^ 
gungen  t>orl^anben,  um  in  biefe  Sbatfn  M  freieren  auSwJlrtigen 
^anbftBterfd^  mit  Stf lAg  tiniutveten,  a  fommt  nur  boranf 
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on,  b«{l  bem  ta^fYebcnken  •dfhi  Him^M^  «ngfffgttta^tii. 
;^c^  mtbe  uha  gcfc^e^,   Wftttt  mm  auf  Me  tnm  £>ffim 

Nr  t>0tne|mIi4^iDeftent{(|  mie  fdntn  befùwbetm  SttterefTen  Metten 
iMK0te,  eit^nge,  obet  tomn  man  bie  t>0tt  btm  )>tett9if((^  <i^Ms 
M««nititftet  t^orsefi^senmeeHbtbenmgeii  im  Xarffe  btê  S^Omt» 
fin»  wiafiiifttt.  ^tiOié^  Vkmtn  wir  ntc^t  ^UtAm,  tmf  e6  bamit 
Cmt  wûtbt,  b«f  nomcntlM^  Vrcufen  einett  fa  t^Wignt  ttttftnt} 
feiiiei  bttl^igett  ®9fte»S  b<r  ^a«bei<)»oUtil  tH>niei^cn  fiitme, 
inbem  ba,  wo  bie  aSfomr  gtM^t,  bie  ben  âoiimein  gefid^ofen 
tmb  feine  Mf^erige  9>olittf  fo  loiise  coHfeqtient  getragen  j^oben, 
in  ben  ^^eren  Jtteifen  mtc^  je^t  n^  evn^t  gemtg  tn)r^atibeti 
fein  nm$,  m  idtmtn ,  bof  ^n  betortige*  flSetlafm  be«  U«^i 
ttgen  e^fbmft  gemjfigter  9(^^)ft8e  fât  fhreKfen  eiit  unge^ 
^etievet  9ltMfd{^itt  i»ht.  TSbn  xo^  nrft  fâvdt^en  ift,  baf  ttt 
l^eufen  no<^  nx^t  gemtg  erf«tint  werbe,  nue  ber  SoDimeiii,  ber 
Mê^  me^  ein  3nbttfirie^  ald  etn  «^nbeUinreiit  gaoefen,  fe^ 
entfdi^ieben  mel^t  unb  Domtegeiib  ben  @|aroftev  beS  le|teren  m^ 
tiû/mm  ttnb  burd^Kitt*  bo^Hn  (beben  nraf,  ba«  norbwejHid^e 
jDeutfd^laiA  mit  )um  Serbânbeten  )u  erl^lten  ttnb  bobtnrcl^  bM 
freée  SReer,  bie  «Ptbfee  ya  erreic^.  JDo^'r  bîitrfeh  Ibp^ît  fle^ 
btac^t  «oetben,  nidj^t  »ie  mon  ju  tb«n  geneigt  ft^nt,  fSr  bie 
fft^oltiind  wxk  ®(id^en  unb  eîçeni ,  bie,  mi^  fie  fid^  ie^t 
ou4^  Mfagen,  balb  f(^on  bnn^  i^  Crfâl^rungen  t^emud^tert, 
ff<^  )ut  9SMt^t  ge}Wttngen  fe^  wetben.  2)af  bied  nod^  nit^ 
W«ï  genug  etfannt  merbe,  ijl  e«,  moê  xoxx  furdj^ten.  ©enn  fo 
geneigt  toit  oud^  finb,  bie  %n\ptikiit  )it)ttgeben,  bie  fhrenfen  ^ 
bfttcb  ®<^&pfnng ,  XuSMtbuHg  unb  Seitung  bed  âoat>erein6  auf 
unfere  %ier!enmtng  feiner  ^nbeB)>olitifil!^en  6inftd^t  emorben, 
ft  muffen  mit  \>^  ali  unfere  tteberjengung  ayxfi^x^à^,  bof  aud^ 
t>ûn  f^reufkn  in  feiner  ^anbeUpofitif  bi«ber  bad  Sefen  unb  bie 
IBebeutung  beS  inltmatiimalen  |^anbeBt>erfei^  unb  fein  fSer^ 
IfiCtniff  )um  SBeltt>erfe^r  unb  yax  Culter  xix^  ^inreic^ènb  ers 
(nnnt  unb  getoârbigt  worben.  CrS  M  ffcb  btefe«  Dietfadj^  gcteigt, 
).e.  in  ber  geringen  Senetgt^it  ^  biOigeê  h^tx  fSr  ben  Sets 
tritt  ^omtoi^erf  an  ben  â<>Hi>erein  )u  bringen,  unb  in  ber  SSer^ 
fennung  ober  ttnterfdj^&^ung  ber  Bebeutung  ber  ^^nfeftfibte  unb 
i^reS  ^anbeM  unb  beren  SBicfiligCeit  fur  £)eutf(^(anb  ^).  ttnb  wie 
(onnte  bieft  oudS^  anberd  fein,  ba  bie  €ftaaten  bed  SaQt^ereinS 
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Mf  oOe  JibfmiidiMb  fôiMtMv^  fftift,  mm  ofcer  bai  tte< 
fm  ttttb  M€  eettntiiiig  ke«  Otel^nbfia  mtr  mi  unmtttdPbam 
Xnf^Hiittttig  imk  Srfa^mng  fennett  lentot  fmn,  mib  tnan  tai 
«^ef(<^l0f^tieii  3slan^  ^  mit  ju  Ifid^  bo^  ®ef(<^fi  unb  bit 
Wf&liiUit  M  JCoitfmamie*  im  tngtttn  &inm  M  Sortes,  àU 
bie  einie  itrinttrt  in  ^m^ifetUm  Wtaû^bt  btnH,  to&^rettb 
fit  boMn  Am  fo  fpeti^d^  Mrfct^tebm  ftnb,  voit  wn  bem  ®tfd^^ 
beS  Soti^t^  unb  bem  «f^ottbel  mit  Sittttipapitttn,  totùft 
oiMf^  imSttloiibe  jtt  tft  i»  t^rett  btfmbeten  3ntereffeii  mit  benen  be< 
ttAoren^tibett  im  ©rofen  i^en^ec^felt  merben.  £teê  n^nrbe  anbet* 
getfirben  fieiit,  wemt  boS  mnrbtoefHû^,  maritime  jDeutft^tdtib 
mit  tti  ben  3oib>ereiti  aufgenommen  m^lre,  inbem  oUbann  on 
wanafttmttt  ®teBe  toetiigt^nd  ertomt  feitt  wurbe,  bafi  bie  cmm 
meriiellen  3titereffen  be<  ûitf  ben  fBerfe^^t  na^  3(ufen  angemie^ 
fenen  maritimen  ^eutfdi^anbe  nicbt  Sonbertntettffot  —  M  tods 
^  fie  nut  5u  oft  t)on  ben  .^«^tleitem  ber  â^SumtmitiMititU 
ûttfdefof t  morbtn  imb  att<(^  lei^^t  bem  mit  ber  Selt  bed  9ktf 
^beU  in  fetnem  IBerfel^  #e^enben  BinnenUinber  erf((^einen 
bnnten  —  f^nbem  m  ber  Xfyat  wa^rl^ft  ^entfi^^e  3nteref> 
fen  ftnb. 

(Si  fémUt  àbtt,  toaê  l^ter  namentlidE)  ani  poIitif(|en  SRud* 
fià^ttn,  butd^  bie  ptUti^d^tn  §bAmfnxf(t  jùttxtfd^Uaibi  geforbtrt 
er^eittt,  nâmli^^  bap  2)eutf4^ianb  jn  einem  me|^r  ben  an«m&M 
tigen  ^nbeUMdk^r  fSrbemben  âoUf^^na  vétt^^,  pollis 
ivirtbfdi^aftlid^  fiir  bie  ùu^tnbliitid^in  âtt(t&nbe  ^entfc^nM 
fî»  nM^^g.fein,  b«f  bogegen  aUt  taxi  Mefem  ttebergonge 
fmr  bie  allgimeine  po(ttif4ie(Sntwi(nung  jOeutfid^Imibfl  ju  erlangen^ 
ben  Hh^U  in  ben  ^intergritnb  treten  muften,  unb  bieé  wtt^ 
btn  bieienigen  btUfûtmpitn ,  méfait  unter  ber  Sirma  ^bci  €k^^ 
ber  t^aterUinbifdj^  Xrbeit^  fogor  ttù^  tint  bebeutenbe  (Stb6tinn% 
ber  eà^nt^Ut  forbem.  Dkfen  ift  )u  ermibem,  baf  atidj^  mir 
@4^ut  ber  ioaterI&ttbir4Kn  Xrbeit  woOen,  baf  mir  aber  leugnen^ 
btf  ber  IBegriff  ber  vaterlSnbifcf^en  Krbeit  adein  <mf  bie 
ICrbeit  berienigen  jDentfîl^en  ju  befcf^JUifen  fei,  meld^  vorne^ 
lid^  er#  n^  nui)  ber  burt^  bie  (Sr^o^mtg  ber  âûe  erfteebten 
Srri4^timg  t>on  {Bounuo^Oenf^innereien,  Stunfelrnben^erfabrilen 
IL  f.  Wé  befct^gt  toerben  foOen.  Tinéf  bit  Xrbeiter,  meU^e  ber 
Vunbutger  K^er  unb  Jtanfmonn  befi|^ftigt,  fmb  £)eut^, 
tmb  no4>  fe^  frogt  ti  ^^  x$tx  md^  #rbentfc^  Vrbeitem^  : 
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ff^,  dtt  ^mliifger  S^eNt  uiA  AMifiiiiintt  mit  mifig  ay^ 
ke^Rtem  %î\é^m% ,  tk€t  dn  bebtfitenbft  HmmUinbifdiNrt  9aMi< 
b<ft(KVf  unb  anberrt  uttb  b^ffettft  Svob  aU  ber  %<MXbe^ilgn  gûU 
bn  l^mburgn  Arafmftim  fetnen  Xtbeîtem  gnoif.  1Cb€r  ondj^ 
hmX\ii€ti  %ahx\hxi  mb  i^mi  Xr6eitent  gtcbt  bev  «^omtorger 
Srob,  Sci^,  xocA  o^tte  i^n  beit  Cngllnbern  ober  ^mbem  %t€m 
ben  sugefloifen  fem  imitbe,  ef  fommt  nur  boronf  an,  bof  bk 
bottfc^  Sobrifonteti  ttwA  fo^ndten,  tMd  ttt  bet  Z^  tiM^ 
«nb  t>td^>9ttrbtg  ift  Sir  etbmtoi  tui8  )um  0€»Kffe  bîtfa 
eel^)»tuii9  nttt  dn  KdneS  jBdf)>éd  an)ttfu^rctu  iBor  bnifig 
Sa^tttt  nod^  l^atte  j&eutfillattb  gttr  fente  bitecte  Xnéfnfit  beut» 
f<|Kt  9>robufte  nadj^  £)fltnbten  unb  (S^ina,  t>or  je^^n  Sfal^Mi 
nii(t^,  âfô  bte  nidSit  butd|^  @4^maa#tegeln,  fonbem  bnt<^  dgeof 
Z^jiHgteit  fc^neU  orfiatfte  ^^ambutget  St^eberet  f<|on  in  glîiittû 
4k  (Sencntren}  mit  ber  britifc^en  in  bem  SSerfel(^r  mit  G^na  ge$ 
trettn  Wkx,  mnpte  bet  mit  dgenen  @4nffen  feinen  îmnbel  hu 
tteibetdte  beutfcbe  ^onfînann.  t>on  SRanufactttnoaortn  ft4^  in  fei« 
nem,S)c|H)rt  na^^  S^ina  gonj  ouf  bie  cnglifdt^en  Sf^dlote  b€« 
fcinribrfen,  I9eil  ber  Sl^inefe  an  biefe  genriij^nt  tooc  unb  bie  9lti» 
nefen  beCanntlic^  fo  uIttaconfert>atit>  ftnb,  bap  fte  feine  Sdave 
fonfen,  bte  in  bet  £lnalitat  unb  im  gonjen  3Cnfe^  duc^  nur 
im  gedngften  wn  bertenigen  abtoetc^t,  on  beren  (Sebroi^  fte 
^/tmilpxt  fxib.  ©egemojirttg  tifSfmtiwx  dnjebie  l^amburgtr  S^v» 
beCS^ufer,  bie  nur  }u  ben  mttttoen  fU^  te4men,  Tegelm&#ig 
dBc  ^\fct,  auf  dgenen  @(^tffen,  bie  in  2>eutf(^lanb  gebanl 
unb  aoftgerufiet  unb  mit  Deutfc^en  bemannt  ftnb,  fur  futifie^ 
bit  )man)tgi«m(enb  Xl^âler  beutfcf^er  ffîoHennHmren ,  bie  oaf 
befmbere  (BefleDung,  )um  Sbeil  ouct^  ouf  S3erf4^uf  .t>i)it  if^neti 
4n  %9S^iîm  bed  3o(b>erdnê  angefertigt  merben.  £)ie^  f0niite 
ahet  vQxt  butc(^  Sïit^e  unb  2(u6bmier  unb  butct^  xoa\fiotn  beutfdj^ni 
tMitri«tif4^en  @inn  Don  @eiten  bel»  .f^mburgeré  erreî^^t  mer  ben, 
benn  fdnem  bbfen  |>ecunilren  ®eminn  mâi*e  ed  eben  fo  fe^v 
entf^cfren  i^aben,  menn  er  bd  bem  (ètptftXt  ber  engtif^ 
Sottenmaares  gebiteben  m&re.  £)er  SBeg,  moburcl^  biefn;  C]c|»tte 
ber  beutfc^Kn  SBaare  errei^^t  morben,  tfi  folgenber  gemefen.  3n« 
eifl  uberfMtbte  ber  hamburger,  naébem  er  bte  Crfo^rung  uber 
bie  StentabilitSt  bie^  Xrttte»  in  Slj^tna  gemac^t,  §»roben  be« 
cnglifdiien  fabrifot»,  mt  meU^eé  berS^inefir  gw&^nt  xoox^  bem 
bei#l|Kn  Sobrifonten,  mit  bem  3(itftrage,  baf^e  genan  nac^ 
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tvn  Skïfuâ)m,  berm  Jtofteti  bcr  Jtttu^ann  )tt  ttragen  ^ottt. 
TlOein  auci^  ta  xoat  hit  SBaare  in  6l(^ina  no(|»  nMj^t  ju  Mrf<mfen^ 
weH  bie  9)a(tttng  fine  onbert  xowc,  afô  Me  gei^ol^nte  engtifcf^e. 
jDefl^aDb  fc^idte  nun  bei:  ^ombuvger  boê  beutfi^e  gâbrifat  nadj^ 
Cnglanb,  lief  eê  bor(  mf  engIifd[K  SBeife  ^en  unb  ci^poxtixtî 
9»  in  biefer  ^adung.  £iefe  SBoare  t»evfattfte  ft^^  gut,  oUein 
bie  U«(0#en  ber  englifc^n  |><Hfiing  unb  be«  Zxûtapom  naâf 
C»gl«nb  tmb  tetenr  xùoxen  }u  gro$,  um  einen  ju  einet  weitercti 
2(it»b^mtng  biefid  @t^é)&^  attffovbemben  ®mim  ubrig  p 
lafen.  dnViUi)  fief  bev  hamburger  caa  (Sfyim  felbfl  bie  bovt 
ont  hi^m  gel(^ettben  englifcben  SEBeOemocutten  in  £)riginal)>a(fung 
Umtmn,  W^tt,  natiirlicb  gegen  (Sriegung  bet  bol^en  (SingangS^ 
ffener  beft  éoQ^ereinS ,  bem  bimtenl&nbifc^en  ff^bvifonten  biefe 
£)vigtndtbûllen  mit  bet  ffîeifting ,  biefelbea  in  ieber  SSe^iebung 
genou  nacbsuarbeiten*  2Cnf«ng<  woUte  oucb  bad  nicbt  gelingen, 
hû  bet  £)eutf(be  longe  nid^t  fo  occutot  ifi^  »>ie  bet  Gbinefe,  ie^ 
obet  Detjieie  et  ed  unb  mtn  bilbet,  toie  gefogt,  fein  Sobtifot 
einen  tegelm&figen  ^dful^ttifel  nodi»  Quitta,  wofiit  et,  o%nt 
i^e  Setmittlung  be$  ^mbutget  Aoufmonn^,  hii  \^t  mobi 
f<bn>etlt(b  ^twûd  su  fobtidten  gebobt  b<^ben  wurbe.  Stet  i^  \^izt 
mn  bet  Sefcbug^  ^^bet  t>otetUrnbifcben  Xibeit^^,  bet  Scb^lsoSnet 
tbet  ^  b<tmbutget  9îb^bet  unb  Aoufmottn,  beffen  befonbett 
Sln^veffen  t>on  ben  &(bu6i(>Bnetn  getobe  olé  benen  be«  beutfcben 
XtbeitetS  feinbfelig  botgefieGft  }u  n>etben  ))flegen?  SEBoé  oucb  b^t 
b^  bem  beutfcben  S^btifonten  mebt  genu^t,  boS  einfocbe  (Ste^ 
fcb^ft  beS  bAi^utget  .RâufnumnS,  obet  bie  meitUiufîgen  Seticbte 
fibet  ben  cbinefifcben  <^bel  eigenet  tnm  beutfcben  Stegtetungen 
nocb  6bino  gefonbten  (?)^bf tienen ,  wn  benen  fo  gti^d  ^f< 
btbenS  gemocbt  iwtben,  beten  Stfobtungen  unb  IBeticbte  obet 
obne  bie  t^toftifcbe  SSetmittlung  beS  «Soufmonnâ  bem  beutfd^n 
Sobtitonten  nut  wenig  obet  got  nic^ts  nu^en  C&nnen?  S^  muf 
^ben  owb  bi^  nnebet  eine  t>etnunftige  2:b^ung  bet  Xtbeit  eins 
tteten ,  bet  Jtoufmonn  ntib  b^  ^obtifont  muffen  Imnb  in  ^^onb 
geben,  unb  boS  loutbe  mebt  gefcbeben,  tvenn  bet  fi3innenl&tbet 
nU^  eine  befonbete  ^nbeU)>eUtiC  fût  boé  t>otnebmli(b  binneni 
I&tbif^e  3ntetefe  mdTte,  xotX^a  fitit  ficb  oOein  bod  ®efommti 
Meteffe  nicbt  botfbSt  Stot  in  feinet  Cetbinbung  mit  bem  uMb 
ttiibt  unitten  notbtoefUid^  S)eutfc(^(onb  Conn  bet  3o0i»etein  eine 
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unb  feiner  geogtâ)>^tfd^en  ffifltfidlutig  etttfî>re4Knbe  f(are  .^â»^ 
bri^nttf  tjfrfolgett. 

£)ad  loon  uns  derbeigesodetu  &etf)>tel  —  meU^^  ^i^  fM^ 
nomentlt4»  bedl(^a(b  fo  l^en>orgel^0ben  l^ben,  loeil  eS  aitf  etneti 
bfutfdE^en  3nbujirie))9etg  ouf nurf font  ma<t^t,  bn  fur  2>eutf(f^t^ 
berettê  fel^r  totdS^Hg  tft  unb  fur  ben  bei  uxA  oDe  ïBebingitagai 
Dorl^anben  fmb,  um  bei  gel^^briger  yf^^ge  ein  jwirtlicf^  notionaUr 
)u  tt>erben,  b.  ^.  einer,  in  bem  toit  bit  (Sxfttn  werben  unb 
ûuâ}  bû  SngC^nber  ûberfiûgein  fônncn,  nmS  tn  ber  Soun^ 
n>oOentnbufhrte  nid^t  rooglidj^  tji  —  ift  geeignet  ni>4»  ouf  fincn 
t9i(btigen  ^ter  l^ert>or)u^benben  9>unft  aufmertfam  }u  ma4m, 
n&m(i(i^  ouf  bte  ^Qt^wtnbi^eit,  bem  Jtaufmmtn  in  fiein^ai  ®e$ 
f(|^&fte  freie  Smegung  )u  geflatten.  ®ett>if  n>âre  btr  ondefu^ 
^mburger  n\d)t  bafiin  gefommen,  ie^t  i^^rtidj»  ^ne  gtofe 
£hiantit£t  beutfcl^er  SèoUcnfabxitoit  nad^  Qf)im  abyife|en,  toum 
bie  âongefe^e  ilj^n  gejioungen  ^âtten,  bie  gonje  £))>eratton,  burc)^ 
»>el(^e  er  bieS  errei(^t ,  gkicf^  tunb  werben  )u  (affen ,  unb  b^ 
i)&tt€  gef^K^en  muffen,  wenn  in.  «^omburg  foUj^e  âoUcontrok 
ftattf&nbt,  toit  fte  im  âoat>ereine  bad  ®efe6  t^orfc^reibt  6r 
tourbe  bann  unmittribar  eine  gro^e  (Soncurrnt)  ()miMgerufen  t)^ 
bm,  unb  biefe  oor)eitige  ëoncurren}  b&tU  ni^t  nur  oOein  fdne 
auf  fp&text  6om)>enfation  ber  anfanglic^en  £>pftt  beredimeti 
Spéculation  il^m  oerborben,  fonbern  fte  wurbe  an^  fel^r  tùaf^t^ 
fd^einltcf^  iebeê  ®ef(^âft  btefer  %xt  uber^aupt  g(ei4^  ei^ritcft  bàirn. 
2>ie  freie  IBetoegung  ifi  fut  ben  nml^rl^aft  unteme^menben  Stauf^ 
matin  eine  Stot^wenbigfeit,  eS  iji  gerabe  fein  f&oxtf^  unb  e6en 
auc^  ber  ®)>orn  ju  neuen  S3erfud()en  unb  @pecul4tionen,  ba0 
t^m  nid^t  gleic^  ieber  âoOcontroleur  in  bie  itarten  ^ttt,  unb 
er  bie  %xud)te  feined  Unteme^mung^ifleS  unb  feiued  ri^ttgtn 
daltûli  wenigflenê  jnerfi  aUein  ernten  Cann.  3^  bod  Qe^à^aft 
einmol  in  regebn&fligem  ®ang^  fo  braudl^t  er  fein  fManutton^ 
ben  beffetben  mel^r  yu  ^rdj^ten,  ba  er  eben  boburd^  fcf^m  einen 
grefen  SJorjug  oor  bem  Sta^fol^tx  wxm^  M/  unb  fo  féfoM 
eé  in  bem  befonberen  angefu(^rten  %aU  ouc^  bem  er^en  ttntev>; 
nelmier  biefeé  ®ef(^&fte<  ni4»t  me^x,  menn  j^t  bwcû)  bie  Zui^ 
be^nung  ber  Ifobritation  oon  @eiten  beé  butd^  it^n  unterric^teten 
inUinbifc^en  S^brifanten  au4)  anbere  Sr)>or(tiire  an  biefem  <8fe^ 
f^Kifte  t^eilnef^men. 
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gtoé^  einen  gropen  SBotjug  aber  f)at  t>k  grcil^eit  ber  «ewe^ 
gtntg^  bie  ber  «f^anbel  în  .^amburg  gehieft,  auf  ben  n){r  noâ^ 
aufmerffam  maâ^n  muffen,  unb  ju  bem  âwecfc  noc^  einmal  ben 
btiîi^nHen  hamburger  Jtaufmann  aU  fiSetfpiel  Ij^ier  anjufû^ren 
«nS  ertauben.    Serfelbe  Jtûufmann  ^a(^  eé  in  ^ûmburg  me^r  ait 
einmal  auôgefu^rt,  ein  t)on  £)jïinbien  mit  t)oaer  gabung  anfom^ 
tnenbeé  grofed  Sd^iff  in  ber  âeit  t)on  9  ober  10  S^agen  ioiebet 
f^^vtig  JU  madj^en  ,  b.  ^.  in  biefet  âeit  bie  @nt(ofc()ung  beê 
Ck^iffeê,  baê  Saben  unb  SerpTOt)iantiren  beffetben  unb  bie  nadf 
einev  fo(<^en  Steife  immet  erforberlic^en  t^etfc^iebenen  9leparaturen 
on  €(^  unb  3nt>entarium  du^ffil^ren  )u  laffen,  fo  bafi  ed  9 
eber  10  Sage   naâ)  fetner  Xnfunft  auf  ber  @Ibe  fc()on  tvieber, 
fefem  Sinb  unb  Setter  gunftig,  in  ®ee  ge^en  fonnte.    3m  3. 
1M6^  xoû  biefer  jîaufmann  tt>egen  ber  bânifdS^en  SBtocFabe  ber  SIbe 
§e)mtngen  tmtrbe,  etnige  fetner  naâ)  ^aufe  fommenben  ®â)iffe  in 
fnglffi^e  4^&fen  einlaufen  ju  faffen,  entfd()tofl  berfelbe  jiâ),   ba 
bas  Cnbe  biefer  S^Iocfabe  bamalS  nidj^t  abjufe^en  n>ar,  baê  erjie 
fHnet  in  Snglanb  eingelaufenen  @dS^ife  bort  umjutaben  unb  t>on 
bert  toieber  nac^  £)fKnbien  abge^en  ju  laffen.    @r  befracf^tete  ju 
bem  Snbe  in  «^amburg  ein  englifc^^eS  ®d)xff  (fur  ïoelà)t^  bie 
jBfotfabe  befanntlid()  nicl^t  beftanb)  mit  ber  fur  fetn  in  (Sngtanb 
eingeîaufene*  6<^fff  id)on  fertig  ge^altenen  ïuôfradj^t,  \m  bie^ 
felbe  bem  in  bem  engtifd()en  «^afen  Ifegenben  ^d)i^c  ju  bringen 
unb  bagegen  bie  bon  biefem  gebrac^^te  Sabung  einjune^men  unb 
noc^  .^omburg  ju  fû^ren.    Um  biefe  ttmlabung  feineS  @(^iffe8 
ml^Rd^ft  )u  bef4»Ieunigen,  ging  ber  iCanfmann  fetbfl  baju  nac^  <Sng^ 
lonb  ^n&Ux,  unb  fanb  bafelbft  auâ)  bei  benfiSe^orben  bie  gr&fte 
0etetti9iaigfeit,   ïl)m  feihe  £)peration    m&glid(^fi    ju   erteidj^term 
Hlitin  tre^  biefer  fi3ereitn)iUigVeit  unb  uneracÇtet  ber  hamburger, 
ba  ti  Ufïtt  Ufyc  barauf  anVam  fefn  @c^if  ba(b  toteber  auSfc^icfen 
)tt  fbnnen,  fefne  itoften  fc^euete,  bie«  ®efà)&ft  ju  befd[>leunigen, 
etfotbfvtf  baffelbe  bo(|»  t)oIIe  brei  aSod()en,  blod  toegen  ber  in 
Cngbinb  gefe|Ii(|^  borgefc^^riebenen  Sontrotmaapregeln  t)on  @eiten 
bet  3o(Ibe(^(tben.    3n  «^amburg  tt>urbe  biefe  Xrbeit  in  ^^c^ftenS 
SZagett  auêjufS^ren  gewefen  fein,  USEageSeit  alfo  maren  ^iet 
veiner  tkrlu^  fur  ben  ^ufmann^  ^ert)orgebradS^t  burd(^  bie  93e< 
lAfKgungen  unb  ttm^Snbtic^Veiten  ber  engtifd()en  âoDcontrote,  unb 
loer  ba  t^eif^  t9ie  fnr  ben  Aaufmann  âeit  ®elb  ifl  unb  w^ld^m 
CMImben  namentlic|^  â^tt^erlufl  fur  eine  Sleife  nad^  «f^interinbien 
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unb  Q\)im  bringen  tann,  inbem  etne  foldS^e  Sttift  iabuxâ),  bof 
taé  &d)\ff  nur  eintge  Sage  ju  fp&t  in  ben  itù>ifâ)m  9es 
wâffern  anfommt,  (etc^t  um  etnett  SRonot  t^erUht^ert  tonben 
tann  —  wegen  ber  SWonfoonsffiec^fel  —,  ber  wrirb  etttfe^, 
mt  auflerorbentUc^  toic^tfg  au((^  tn  biefer  JBeste^ung  fur  btn 
®rop^anbel  Sfeii^ett  ber  S3en)egung  tfi.  tlnb  in  ber  2M  ^ 
au4)  fc^on  ber  SSort^etl,  totUfyai  m  Mefer  ^infU^t  ber  «f^amtar» 
ger  ))or  bem  Snqlânber  t)orau$  (^at,  fo  bebeutenb,  ba#  îenem* 
fc^on  baburd)  in  t)telen  SâKen  bie  gtutfHcbe  Soncnrrenj  mit  bem 
Snglânber  erm5gtid^t  Yotrb,  n>o  {te  fettf  tricot  moitié  feiti  n>urbe. 
î)tefem  SSorjug  S^ambuxQ^,  ben  aud[)  bie  ^gldnber  fe^  tDO^ 
}u  erfennen  toiffen,  tfi  ed  aud)  n>efentlt4^  mit  jujufc^refben ,  bof 
^amburg  fur  gewiffe  wic^^tige  HxtiM  —  namentlic^^  Jtoffie  — 
ein  S&eltmaxtt  geworben.  S)ie  fBort^eile  etned  f^à)€n  9Mb 
maxtt^  fommen  aber  toieber  birect  bem  ganjen  jDeutft^ttb  }« 
®nte,  inbem  biefeé  baburcb  ben  Sort^etl  fytt,  etnen  fo  totc^ge» 
Sonfumttondartifel,  wie  ber  ^affe  eé  tfi,  anf  bem  wt^IfUIften 
SRarfte  ju  faufen,  unb  ber  beutfcbe  Sabrtfant  auf  etntm  ftb 
^cn  gro^en  Wtaxîte,  mtcb  bem  bie  @dS^iffe  t>erf(l(^iebettfr  9tes 
tionen  t>on  aQen  @eiten  jufâmmenflrSmen ,  um  Sabung  )u  brins 
gen,  burcb  bie  baburc^  benoirfte  Smiebrtgung  bet  Ttniftaé^  ph 
fere  G^ancen  )ur  SSerful^rung  feiner  Sobriété  naâ^  Xttfm 
erbâit. 

3n  fo  fern  nun  folcbe  Sfrei^eit  ber  Sewegung  fur  bie  Cnts 
n>i(nung  unb  ?(u$breitung  beê  beutfcben  @ee^nbett  etne  twtf^ 
wenbige  Sebingung  ift,  mu^  jeber  jtaufmûnn  im  nMtl^ren  Strate 
M  SioxM  etn  2(nbânger  M  %tex^ant>M  fein.  Va<m  bfefe 
9)artei  M  Sfreibanbeté  unterftt^eibet  fi^  rotitntlid»  wn  benjeirt^ 
gen^reibanbelémânnern,  toefc^e  nié^t  fowoi^I  Sfreil^tt  berS^etofs 
gung  fur  ba«  <^anbelêgef(|^ft  toollen,  fonbem  nH>  m&gH(|»  Tlbt 
fcbaffung  aller  BoOe  uberbau|>t.  SSol^renb  nimlià^  biefe  Ulstm 
9)artei  confequent  bûbin  brfingt,  ben  Biaot  mit  feinen  «^«i^ttes 
bûrfnffTen  t)auptf&d^lid)  ober  aOein  mf  birette  ^^mem  Mph 
n>eifen,  nxté  t>ol{6n>irtbfciKiftfttb  ein  ttnfinn  fein  wikbe,  if  bte 
onbere  ^artet  (eineân>eg<  gegen  B^Qe  oU  folc^^e,  ftibfl  nict^t  g^n 
@(bu(B5ae,  fo  fern  fte  nur  ntobt  bûi  tH>n  uttd  al6  bal  leitaibe 
9)rinii9  fur  ^u^i&Oe  aufgefleOte  t^egen,  naaientUdj^  ober  fami 
biefe  $artet  gegen  â&De  M  Stnanj^SSe  gar  teine  3(t>erfi#ii  ^geti^ 
tml  n&mlU^  Sinonjjdfle  ald  folcl^e  gerabe  immer  b«r«atf  attégt^ 
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mS^n,  tin  ^tiigen  Ux  ^rma^me  butéf  3una^me  ber  (Hnfntft  )u 
emi^,  nk^  tan^  Srl^i^^g  ber  3Cbg^,  unb  Suna^tne  ber  (Sin^ 
fii^,  to^mit  au(^  tmnifr  fine  entf)>re((^enbe  3una^me  ber  Hu^fvifyc 
terftuiiben  fetn  mirb,  ifl  ta  Buna^me  beé  Jg)ânbetôt»erfe^rS^  ouf 
wlUft  ber  Sunf4  be$  J((^ufmaiind  eben  genc^tet  t^.  ÎBte  ft^x 
tétx  Mffe  eben  bejndtmeten  betben  ^otteien  M  %xî\f^anUlè  ftc^  t>on 
dn«nber  unlerfd|^eiben,  leuc^tet  ent,  unb  ba^  biefe  betben  ^arteien 
bfi  une  f»>(|^  fo  eft  mit  einanbev  afô  eine  einjige  ^rei^am 
beUpattei  }ufammengen>orfen  n>erben,  iji  eben  ein  n>efentUd()eî 
9tunb  bev  ttnKarl(Kit  bed  gen>î^^nti4^en  Urt^eilS  tn  ber  «ipanbefô^ 
ftâge.  SDer  ttnterfc^ieb  )n>ifdj^en  biefen  beiben  ^et^nbe(é)>arteien 
tft  fp  gt#f>  bof  fte  ft#  in  ber  SStrflicbf eit  }.  S3.  tn  |>«mburg  au^ 
in  onbfret  Oejie^ng  }iem(î(^  fc^rof  einanber  gegenuberfle^^en, 
mmmtlU^  au<fy  in  i^en  aOgenteinen  ))o(ttif(l(^en3(nf<^auungen,  unb 
mtr  bie  bringenbfk  &efcX)x  fie  t^ranlaffen  fann ,  ftd;^  gegen  ben 
gmulnfâ^è^ià^tn  %mb  gu  bereinigen,  n>te  gegenwârtig  gegen 
bte  ben  ^nbel  bebto^sben  epxf^la^e  beS  preufitfcf^en  ^ànbeld^ 
«rinffierd  unb  ber  î)#errei(^if<^eti  Ste^erung. 

^txna^  bîâttd^en  loir  an^  wo^I  nid^t  npd^  befonberd  )u 
nlhrteni,  wie  Me  SRoafreget,  n^elc^K  bie  ©c^u^bUner  jur  Him 
fHtratig  ber  berec^igten  Steii^nbler  unb  ber  St^ber  t^orfdj^lagen, 
ffdiwU^  TMiu^xpx&mim  tmb  ^ifferentiali^Ke,  eine  g^n^Iic^^  i^ret 
Sxûtâè  berfel^lenbe  tfl,  inbem  {te  gerabe  ba«  ^erbeifu^^ren  nnirbe^ 
iMê  ber  gef%Ii<^e  Sf^nb  bed  ^onbel»  ift,  nântlici^  eine  ^um 
S^ufe  ber  (^ontxoU  erfi>rberli((^e  JBergrëferung  ber  fi3elâfligum 
gm  unb  8$eauffî(^ttgung  ber  faufmânnifct^en  jBeivegung.  X^eis 
^ib  ^éftm  Me  eiiifid^tigen  Jtou^eute  unb  indbefonbere  bie 
M^bev  Ottd^  Me  Cinfu^ng  ber  )u  il^rent  @(^u^e  t)orgef4^Iage$ 
wn  9tâ«^egeln  fdfl  noc^  mej^r^  atô  bie  Srl^i^^ung  ber  Scbu^^ 
S&Oe  iu  Sttn^en  ber  3nbu#rie,  unb  in  ber  Zi^at,  ton  niâ)t 
f^n  au6  ben  lier  eri^rterten  ®runben  bie  JBerteljirt^eit  ber 
Sfoo^regeln  erfeunlt,  buvd^  totli)e  bie  3urf)>re(|^er  beS  Sabrifc 
f|u(se»  bie  Sntereffen  be^  \^beU  berf5^nen  woaen,  ber  foKte, 
um  Hâf  boHii  su  ubei^engfn,  bodj^  nur  einen  fiSIicf  ouf  bie 
nicfungen  toerfen,  «oeb^  biefe  fogenannten  ÎBefSrbentng^mittel 
bf*  eti/^tHlB  unb  ber  W^^mi  in  IBelgien  ^orgebra^^t 
^«ben,  we  UHm  ie^t  fii(K>n  burdj^  bittere  (^ol^rungen  belel^rt; 
dpn  biefem  ftinf^licben  @9{iem  g«n)  jurucffommt.  Ueber^au^t 
D^re  eine  gemMe  Setrac^tung  flSelgienê  «do^I  geeignet,  felbft  betk 
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MrtMnmMoItfUn  Qk^utiofltut  fht^  tu  moc^,  iimal  vmm 
cr  bobei  }ug(eic(^  t)te  @((^i9cta  iti«  Xitse  foft,  boè  &uib,  wchM 
fut  fdne  3nt>tt#rie  Cdne  @(^tolU  M/  bé^  tmi  Steolcn  mt 
Gct^u^den  ting$  tungebcn,  unb  bon  bte  natutlid^  ^axMiftû$i 
}ttm  9leere,  ber  SH^n,  iux^  bte  SoUbdapiguiisoi  fi  inAàmu^ 
birt  ift,  ba0  eS  t>oinel(imtidj^  ^i>re  |tt  fctnem  @fe^afm  |«t 
ma(^n  muffcn,  unb  baé  b€niio<^  b«d  tin%i§t  Sattb  be^  gnirtf 
nenM  iji,  beffen  uberfeetf^^  S):)^irt  eigmer  Sobritote  ^ttg  twb 
et^ebli^^  }uiiinimt. 

Stac^  aUem  £)tefen  wûrbe  obet,  felbft  bet  Itturfenmii^  b«r 
9U(ibtig!eit  unfem  ^ffaffimg  ber  b<^nbefô)>oUtif(beti  Stage  ^êdf 
nod)  bte  Stage  ûbtig  bkiben,  ob  i>eutfcblanb  ntcb^  bentmb  gt< 
gentoStttg  butcb  bte  92Qtb  ^t  Xnnobme  be^  wn  bcn  &4iiU^1h 
netn  loorgefcblagenen  @(^it^  bet  beutfcbeti  Xrbeit  geiwangen  witt, 
ttm  tt&mlUb  babutcb  bte  wobte  flueUe  bet  Uitiufriebcsbd^  utUer 
bet  atbettenbettîBet>o(feotttg  ju  i>et#o)>fen  imb  eittet  btobeabctt  ol^ 
meinen  Setartitung  untet  betfelben  toot^ubeugen.  Stt  glattbcn  bîe 
SSttKicbfett  btefet  aie  brobenb  bejeicf^tteteti  ®efabt  entfcbieben  ûi 
Xbtebe  fteUen  uitb  be«balb  iene  Stage  be^mmt  «etneiiieti  ^ 
muffett.  2)ettit  o^tte  bte  Xugeit  Detfc^Uefett  }u  moUm  gegen  bîf 
9h)tb#ânbe  in  etnjelnen  Xbeilen  unJFete^  SSotcrlaaibeé,  100  bîe 
fi3et>6(fetung  {t<b  bem  âuflanb^  bet  fogenannten  Uebetooltetung 
naffttt,  b.  b-  bemientgen  âufianbe,  xoo  bie  gtofe  Stofpr  bcê 
fBolfd  ntcbt  mebt  ))ermogenb  tfl,  bte  notbwenbigen  @iibîftftai|« 
mtttel  fut  ben  ^retô  ju  {aufen  bet  bafitt  gefotbett  mtb,  wél 
bet  SSSettb  tbtet  2Crbett  gegen  ben  $tetS  bet  @ttbfîften)intltel  uiu 
Detbaltntfmaptg  gefunfen  t^,  fo  mug  mon  bixb  bebaut>ien,  bof 
bteS  mebt  lotalt  in  totaUn  SSetbaltmffen  begtunbcte  TtuintJfmm 
fûtb  unb  bai  i^  ®an)en  unb  ®topen  in  Deuifcb^onb  bie  be^ 
bauytete  matetieQe  9lotb  bet  atbeitenben  6Ia{fen  inelmebt  etne  ^ 
gebilbete  atô  mitilicbe  ifi.  9tamentlt(b  iji  bieienige  (Slaffe  ba 
eet>oIf etung ,  bie  man  getabe  butcb  ben  fogenonnten  @<bttt  ber 
beutfcben  2Ctbeit  xttUn  unb  b^ben  ju  muffen  bebauytet,  n&mli<b 
2agelobnet,  Sabtif atbeitet,  go.bnatbeitet  im  2CQgemeinen ,  in 
iDeutfcblanb  ni<bt  in  befotgUcbet  Uebet^abt  t)otbanben,  b.  b^  ntcbt 
in  etnem  tmgunfiigen  Setbâttniffe  yam  t>otbanbenen  <Sa)Htal  wnl^ 
bet  babutcb  befUntmten  3Ctbeitinacbfrage,  lootauégefe^t  nut  ba# 
bte  dffentticbe  Stube  unb  £)tbnung  fo  n>eit  ge^(bett  fUib,  bof 
bie  Xtbeit  nic^t  but(b  @tbtung  beê  Setttauen«  unb  beé  Gtebi» 
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0^  fttttt^  IBerbetgung  ober  Ttbfû^tuns  ber  Qùpitalitn  mita 
Uo^  ober  t^etringert  toitb.  SebenfaUd  i#  biefe  ebcn  bejeû^eti 
Oiaffe  ber  93et>5(f^tung  in  ®etttf(d()tanb  ni^^t  bte  ^mptqmUt  b(6 
yauperiêmuS  ;  wie  in  Snglanb.  Sd  un6,  wenigftend  im  nSrb» 
li^^en  2)ettfr(l^Ianb  tectutirt  f!(b  t)ietme^r  ba6  9>roIetariat  Det» 
nebmlid(^  âtt«  bet  ®[<kffe  beé  9ttttelfianbeê ,  bte  fruber  ben  foli^ 
beften  *em  ber  fiSbtîf^^en  ©et^Blferung  bilbete,  nSmltc^  att«  ben 
fcbon  fetbjîSnbige  fReifler  unb  (mfifpg  geworbenen  t^onbwerîem, 
befonber*  in  ben  Heinen  ©tfibten.  3um  SEbeil  ^at  ba«  feinen 
9runb  m  ber  tmmer  grbfer  getoorbenen  Wtad)t  bed  Sopitatt, 
aber  nicbt  oOein,  fonbern  )um  toefentlicben  Sbeile  ift  ed  mâf  bie 
Solge  ber  fcbtafer  gemorbenen  bûrgerlicî^en  ®ttte  unb  ber  Ueberi 
banbnabme  beê  hixni  unb  ber  JBergnûgungftfucbt  in  biefen 
0tânben.  Sent  Heinen  ^onbwerfdmeifler,  ber  gomttie  f^  unb 
ber  nii^t  ®efellen  bol^en  fann,  bie  fur  ibn  mitorbeiten,  ifi  e9 
in  iDeutTcblanb  ^iel  fc^erer  burcb^ufommen,  otd  bent  Uo^en  Sobn^ 
orbriter  ober  2age(&bner,  unb  nur  gro^er  Sleif ,  0)Mirfam(eit, 
SinfMb^it  unb  £)rbnung  ber  Sebendtoeife  fôttnea  ibn  t>on9&rtt 
bringen.  S)iefe  di^tnfâfafUn  t>erf(bn>tnben  ober  tmmer  mebr  ouS 
biefem  ®tanbe,  baber  bad  f^&ufi^  fStt^nUn  fo((ber  Somilien  in 
nkiterteUed  unb  fttt(i(be«  <SIenb.  6in  folcbeê  âud  b^runtergetom^ 
menen  ^anbwerferfamifien  entfranbeneô  prolétariat,  leiber  boê 
b^ffhnngMofefle,  voeil  ibm  immer  aucb  eine  groÇere  ober  gerim 
gère  ffttlitbe  €S(bulb  )u  ®runbe  Itegt,  fann  aber  am  ta>enigjiett 
geboben  iDerben  burdj^  bie  )um  @(bu^e  ber  ))aterlânbif(ben  Xrbeit 
t^orgefc^tagenen  9taa^regeln,  n>et(  bnrcb  beren  TCudfiibrung  gerabe 
bie  ^acbt  bed  6a))itafô  bem  Retnen  felbft&nbigen  DroMfû>nifiett 
gegenuber  nocb  txffh^t,  ibm  alfo  bie  (Soncurrenj  noà)  erfcbwert 
wurbe,  obne  ba^  ibm  baburcb  ouf  ber  anberen  @eite  irgenbtote 
folcbe  Slittel  ju  einer  ftttlitben  ^^ftigung  bargeboten  mtrben, 
toie  fte  freie,  auf  retigiBferfi3aft6  rubenbe  Sereine  jurUnterfhiitttng 
ber  bebrjingten  Slaffen,  t>on  benen  uberbaupt  aUein  bie  grunbticbe 
«^eilung  biefer  2Crt  9lotbfiânbe  unferer  Ôefelfdb^^  auêgeben  fonn, 
)u  geto%en  im@tanbe  ftnb.  ^&tte  in  berZb^t  bie  9tet>o(ution 
t>on  1848,  fo  fem  fte  allerbingd  aucb  einen  fociaten  (Sbaracter 
batte,  ibren  <^u)>tgrunb  in  einem  adgemeinen  materiellen 
Stotbflanbe  ber  orbeitenben  Glaffen  gebabt,  fo  b^tte  ji^,  nacb^ 
bem  nur  bie  SlafTen  uberbaupt  wieber  baS  Safein  einer  regieren^ 
ben  Qktûàlt  gefiiblt/  bie  adgemeine  @i(berbeit  nicbt  fobalb  toie^ 
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Ht  ^defbBt,  t>û$  fàfon  1 3.  1899  fhrebnctitfi  vmb  9ênfumtiûm 
te  X>€at^UaBb  wtcber  ottf  t^t  fmt^tfM  Ser^iltat^  SKatcRe^reii 
bnntcn,  ft  ^itle  wmtfwtrK^  bod  Ocfi^  in  hm  roid^ti^kn, 
mdft  htm  SBo^^Men  éU  htm  ntt^ionibigffai  eebârfmffe  Met 
nenben  (Soltmalioaarm  m4^  t.  3-  1849  eût  fo  gUi}ciibcd  fp 
tvcfcn  ftin  {Stmcti^  b^f  )•  S*  tfsf  bcm  i^ait|>tiiunrtt€  fur  bicftn 
ItrtiM,  tu  .^omburg,  fett  StettfcMgebenfm  tetn  fo  goM  9e^ 
f^fttîo^r  eriebt  nwrben  nric  bo^  t>oii  18%9. 

1ba$  in  unfercn  t>oIttn>trt^f[^ftIi4Kti  âit#&ibcn  fur  ffwi^ 
iBêffen  ber  Sôef^Xkmn^  t>M  jùtMmba  Utgt,  wtt  mflU  boS 
(engitm,  loer  aber,  ber  of eue  Xugen  fur  bie  StrfUc^ett  |at  unb 
bobct  femm  potitifâ^tn  unb  geogro^^tfc^en  <|^or{)ont  m4^t  ouf 
bte  oQraiJc^  ttmgebung  befc^rjmft,  lam  md)  ttdttmm,  Hf 
bte  MB  bm  ^nbufrieSen  geforberte  Sr^^g  bfr  @(^u^5lle 
ttub  due  Serbinbung  be«  nôrbltcM  S)euef(^tonbê  mit  £)ePfneidj^ 
|n  ritton  niitte(ettr«t>£ifEtKn  âoODcreine  uic^t  bie  Stittel  ^, 
2>entf(t^Ianb  tooIBtmrt^f^Niftltc^  unb  politifà^  ju  er^eben?  2&u 
fd^  wit  ma  td^t,  fo  tudcfrt  ouc^  biefe  Xn^  ftcf^  je  Ubiger  je 
me^r  in  eiuflufrei^  Jtreifm  geltenb.  Seit  etttfemt  ftub  mr 
Oeutfc^en  {ebiK^  uoc^  immer,  me  und  ^tmt,  t>on  einer  boOig 
Horen  £)un(^tngung  ber  f)aabîttpolitifé^  9^age  ber  Qkgea^ 
loort,  bietme^r  tommt  a  sur  genouen  iDrientinaig  in  bers 
feiben  no^  mtf  eine  S3ert>ieIfSIIigung  ber  ®eftc^tiS)^nfte  m. 
Ibùin  ndt  onjuregen  ift  ber  Stotâ  ber  ^er  mirge%ilten  Be^ 
merfungen,  bie  nur  eilig  unb  neben  onberen  bringenben  %rbetten 
ttiebergefdjnrieben  werben  Connten^  unb  Mf^ùSb  nid^t  o^ne  Sebens 
fen  fu^  on  bie  iDeffentIi(l()feit  wagen,  }u  beren  eerSffentlict^ung 
iébod)  ber  Serf,  burc^  bie  befonbere,  naxxmtlidf  aadf  butd^  bie 
rn^û^  ibm  berftattet  getoefene  ttmf4Ktu  in  fremben  &&ibem 
t€fHmmt€,  Slidj^tung  feiner  miffenf(^aftli(^en  @tnbien  in  biefer 
âeit  ottfgefbrbert  )u  fein  glaubte. 

@ottingen  im  S^nuar  1851. 
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*)  sn  €$.  8.  6. u. a.:  St.  ^.  9tan  in  9tavn  TCvàfi»  b.  pcUt  Oefonomif, 
8b.  V.  4>eft  2.  n.  3.  nnb  befonberen  TCbbtotf  baDon,  ^belberg  1843.  8.  — 
*&.  9.  Cfianber,  ^iitt5ttr<l^nn9  be<  9tt6({hiiti<  ilbcr  bie  Snteteffen  hH 
^nbeU  n.  f.  id.  ,  obev  Selfuc^tun^  bet  Stannfactncfta^  ^  f)(i(ofûp(ic 
beé  Dr.  eifl  it.  f.  w.  Sibin^en  1842.  8.  —  Jt.  4.  Std^demanti, 
Dr.  eifl*tf  nationale^  &p^tn  Ut  petit  Oefonomte,  fritifc^  beteud^tet  Q.  f. 
w.  fierl.  1841.  8.  —  SMe  Sf^eocie  hié  Du  ^fl  oom  9abmf#ûate  it.  if^xt 
«efc^tc^n.  unb  ftat{fHf<!^n  @til(en.  S3erl.  1844.  8.  —  Wtan  tyev^t.  aud^ 
b4e  le(te  fUint  ^vift  3-  9.  .^offmanii'é,  beé  bomoid  f^oa  (o4 
betagten  u»b  odOig  erbltnbeten  ®riSnbere  unb  lan^\&1)ti^€n  fbittxtou  hi$ 
berii^int  getoorbenen  e$tattf!ir4en  IBfireau'd  a^  Berlin  :  „Bttxùéftunim 
âbfr  bad  Tfnbringen  auf  brn  tt^b^tn  &ûi\i^  htt  &t)ntthfàmUit  im  bevt^ 
fd^en  SoUoerein  ^cgm  frembe  SRitbewetbung.  Seriin  1846  ^' ,  tin  waf^ei 
^nbetspotttifd^  Sfrm&d^tnif  tinH  ber  tief^en  beutfcl^ni  etatt^îfer,  bfffetf 
nattonotdfonomtrd^e  ^e^ren  namentlid^  in  9)tetifni  nod^  nid^  Da^at  fêla 
fotttfn. 

^)  9U  C8.  ax.odt.  n.  û.  :  Unterfud^nn^en  iiber  bit  dit^ttlàn^tx 
ber  TCrobev  unb  fibet  ben  eiee^anbel  bet  3taliener ,  0panicf 
nnb  |)ottU9iffen  im  «titteUIter.  (SMÏtt.  1842.  e.  343. 4  ^ic 
8le)9ubUffn  oon  0iib«7(niertfa  u.  f.  m.  in  bem  Sorwort,  &,  208, 
209.  n.  a.  euUtm  bte  ^etbflan^eige  Don  biefem  Bud^  in  b«n  <99tt 
gel.  2(ns.  oom  1.  gcbr.  1844.)  Oelegentli^e  ®eban{en  ûbcv  bir 
neucten  beutfc^en  iSmi%xation^t  unb  (Solonifation4i'9)toifctc 
in  «uberU  Sonné.  1846.  S9b.l.  ^t  20—22.  -  ICné  ber  ongcfa^m 
ICn^dge  in  ben  (§6tt.  gel.  Vn).  ertauben  toit  uni  folgenbe  eteOe  l^tt  €b« 
brutfen  su  Cafen ,  obgUi(^  mtr  babei  ben  borin  an^enommenen  leibenfc^fibr 
U(^n  a:^n  nnb  bie  ^etauéforbembrn  2Caébrûcfe  nid^t  oert^ribi^fn  wcWin, 
fonbem  oielme^r  barum  bitten  mûfen,  biefelben  bem  ungeffimfn  dfftr 
be<  iun%en,  eben  mit  bem  erflen  a^rgebnif  befenberer  ftattflifiiKt  WnUm 
(^frt)or0etrrtcnen  ®c^rtftftfaeré  in  9iite  ^olten  ^  woOcn,  ber,  erbitfcci 
bnrc^  bk  in  ber  Sfiat  ^etanlférbembai  tStSâ^mi^n^en  imni  ÇMten  bc« 
tiftfà)tn  3oIt>ereinébUitteé  unb  ber  i^  bienenben  ÇSttà'fâ^ot  9ttffe  ae^in 
einen  Ctanb ,  in  tt>etd^  er  getMkbc  bei  biefen  Ctubien  fo  grofe  XdlK 
tuag  i9or  wiffenf4aft{i(^en  Krbeiten,  fo  niel  gcinbCtdK  M^UpoUlif^ff 
Bilbung  nnb  fo  nm^t^aft  nneiaenni^igen  |)atriotiému4  su  Hnbesi  OklroaM 
(feit  ee^abt  l^ttt ,  fotd^e  ungerec^te  unb  leic^tffnnige  Xn^tifft  nid^  |tt  (art 
|urfi(fweifen  |tt  f9nnen,  unb  in  beren  Suriichoeifttn^  er  s^d^^  mieber  ffo« 
ooètrenb  anftreten  an  mflffen  eUutbte,  um  boburd^  »ieHft(|t  sur  toeitcrni 
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fBiwtiêffUtnn^  fût  bte  oon  i^m  atté9ffpro(^fne  Be^auptungen ,  moju 
iUn  Wtattial  t>on  t^m  ^enug  gefammelt  iDorben,  9tU%tn^tit  au  txt)aiUn. 
-r  „tikv  <Knt  a»  Sdee,  ^ift  H  a.  a.  £).  C  179  —  181,  ftatt^dye 
tBetfe  fc^reibt,  in  meU^en  9>tobuction«  «  unb  4>ûiibel<oert^â(tniffe  mit  bev 
i^Mien  0ebii(teiiben  2(ttfinevffam{dt  unb  Unpactetli^Crit  f)ttt>ox%tffohtn  wtu 
ben ,  lomnit  tiot(»<nbi0er  ABeife  in  C^ottifton  mit  einem  gen^iffen  a^eiU 
ber  :£a0e<(itevatttr,  wc((i^er  |t4  oUefn  berufen  unb  befâ^igt  bânft,  jDeutfc^ 
lonb  ûbtx  gemerbUd^e  unb  commetciette  ^CneeUgen^eiten  au  htUi^un,  unb 
mit  einec  TCnmafund  auftdtt,  wrU^e  um  fo  œibecUd^ec  bctil^rt,  îe  tes 
bârmUd^er  ba«  fStfTen  ifl,  auf  bad  ft(^  biefe  3ut>er|tc4t  flfi^t  2(u(6  bet 
ttntera.  |at  nt^t  um^^in  !5nnfn,  un  etn  pactt  0tellen  feinH  S3u(j^e4  auf 
biffe  arrogante  ^itun^^tU^eit  etnen  @eitenbli(f  au  n>erfen,  xotUt^tt  hi(i^t 
c6eil  fr(t  freunblic^  ecfc^finen  m5(^te.  (36  tfl  ^tec  ntd)t  b^c  £)rt,  in  âUet 
BoO^diibidftit  feine  betiauffç^en  Bemetfungen  au  red^tfertigen.  C^in  ^b« 
d^  iH>n  bec  Tdboiffrn^eit  birfer  9>âi:tei  muf  et  ieboc^  ^iec  mitt^etlen  /  ha 
bet  Oknenftonb  in  i^enauet  Beaie^ung  au  bem  ^et  an^eaeidten  Bud^e  fle^t. 
fbtv  ttnteta.  entnimmt  biei  bem  betfi^mten  3»tlt>eteinéblatte,  wtlà^ 
man  gedenm&ttig  wo^I  o^ne  Bebenfen  ald  baé  «^uptocgûn  biefet  |>attet, 
aU  i(t  9)atabepfetb  bettac^ten  unb  fât  beffen  (anb^teiffid^e  jDumm^eiten 
mon  gewif  i^tea  gtofen  |>top^ten,  ^nta  Dr.  Çt.  tift,  oetantmottnd^ 
maà^en  îann.  3n  J\ff  42.  (16.  Octobet)  biefeé  Blatte*  ffnben  ftd^  au>^ 
Ck^teiben  au*  Beneauela  (?)  ,,ûbet  ben  neueftvn  Gtanb  bet  botttgen  ^(ohm 
bet^et^Altnilfe'^  u.  f.  m.  Sut  etfleten  wetben  bie  2Cu6fu(ten  bet  oetf(Me« 
benen  oenea.^&âfen  (i.3*1842— 43  au  66  SKia.  fjtan^sil)  an^egeben,  unb 
ba  ffnben  mit  até^aupt^âfen  genannt:  jQuaite,  9)otto  CFaoejo ,  TCuguftuta, 
ffoto/  &Tit%t7C.,  9lamen,  bie  man  oetgebend  auf  ben  CF^atten  fuii^t. 
3m  a^^^ten  ^teiben  wttb  bet  f&ett^  bet  ®efûmmteinfut)t  in  bie  .^fen 
oen  Beneauela  i.  3.  1841-42  auf  6,304,959  3)funb  unb  beten  (Sefammt^ 
«ttêfu^t  au  7,602,997  9)funb  angegeben  unb  baau  in  etnet  9lote  bemettt, 
baf  bet  i>etteauelif4e  SDoUat  butd^fd^nittlid^  au  34  hU  36  SOtatI  Banco  an^ 
gune^men  fei  I  SGBenn  H  no(^  nbtf^i^  mdte,  bie  S^mmetlic^feit  be6  tif^s 
f(|en  SoObeteinéblatteé  bem  Gad^oetflânbigen  g^d^ufibet  au  bocumentiten, 
f»  reid^ten  biefe  Xngaben  allein  fc^on  (in.  jDenn  jebet  ^anbeleie^tliag 
foSte  fd^n  wifen,  baf  Beneauela'd  {Ktupt^fen  Za  ®uaita,  yuetto  ÇSa» 
UU»,  Itngofluta,  Çitto,  3uatt  ^tiego  u.  f.  ».  (eifen  unb  baf  Beneauela 
i^d^  noii^  9>funben  tecl^net,  fonbetn  nac^  ^efod  (moncda  macnqaÎBa), 
meld^  ungeffi^t  25  ytect.  fc^led^trt  aU  ^tte  fpantfd^e  S^alet,  fot^U^ 
migeftt^  1  ait^l.  V/^  ggt.  doutant  wett(  iUib.  Unglficflit^tmeife  fit 
.^ettn  Dr.  eift  ift  bad  3ei4en  ffit  |>efoé  bem  ffit  9)funb  etetUne  A^nll^ 
tmb  bataul  etKâtt  ftâ^  benn  leid^t  bet  3ttt^m  eineé  Vtannti,  bem  Be» 
ntauela  gemif  faum  bem  9Uimen  nat^  befonnt  ift,  ein  3vtt^m/  mobtml^ 
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^e  ]miea«ellfd^e  Otnfti^t  ané  h.  3. 1841—42  t»on  undeffi^r  7,40§,000  9tt(^l. 
auf  ba<  QSec^^ad^  er^(^  wirt  (inbem  eé  ftatt  34  f^U  36  ^<irf  Sonco 
34  hU  36  Ckft.  S€o ,  woooii  16  =  1  Vlatl ,  (etfcn  imi().  Hnb  fot<^e 
Stft^imet  ftaben  fîd^  noc^  nir^reve  auf  ében  brrfen  ®fttfn  fetne^  iSlattfé. 

^r.  tift  fetbff  tottb  freili^  ^  leid^t  Mfim  fl(>«t  biefen  ^Cngtiff 

ouf  fein  3oII»erftiiéblâtt ,  et  wivb  bartn  nut  toiebev  einen  finoeté  ,^fâr 
beffen  (o^eé  2Cnfe^  unb  beffen  tBcbmtttiid  ffnben,  bo  {ebe  Oppofitlon  b<u 
dedcii  nue  aué  ))et(e|tfD  |)ttoatintetefren  ()eroorde^t''  (f.  b.  rr^e  Geite  t>on 
«A^  62.  beé  ^iattH),  (Segen  fotd^e  Xt^nmtntt  ift  benn  fteUtci^  nic^té 
einanwenbrn.  —  Q^n  Sûmmet  abet  wave  t^,  toenn  in  bet  S^at^  waô 
mon  fo  oft  bf^upten  (dtt,  bie  9t5nner^  n>el(^e  auf  \%un  SoUconeteffen 
iiber  bo<9So(l  unbSSf^  oon  ^iSlonen  au  entfd^iben  ^ben,  fîc^  T>et(a|fm 
mfiften  attf  bie  Ctcfa^tun^en  nnb  ben  8lat(  einrt  9Rannf<,  bet  fold^n  nn^ 
fînn  fetnen  Sefern  aufatttifc^en  xoa^V,  obet  butc^  bae  9ef(^tet  fdner  fop^ 
lofen  9{a(^betet  à»  be^mmen  wSren/'  -  SXefe  C^ectoratton  ift,  fo 
9iel  wxt  toiffen ,  o^ne  Chrwibemn0  gebiteben ,  ttnb  oud)  oon  unferen  fon^ 
fHeen  deleeentlic^en ,  in  bet  ^uptfad^  gleic^tautenben  Veuf etun^eii  fibet 
^%  8rfl*f(^e  C(9f(em  nnb  baé  ®tteben  feinet  Xn^Snget  ^t  nut  bie  in  bet 
genannten  Xb^blung  iibet  Vuéwonbetond ,  bie  d^te  %^^H ,  eine  9Si« 
betlegung  au  ffnben,  nSmlici^  in  bet  Sef^aiget  «^nbeKa^itung  o.  %  1846, 
wenn  n>it  nUJ^t  ttten.  XÀî\t  beflûnb  abet  bIo<  in  bet  Snftnuotion,  bûf 
mit  oK  (Metinget  |)tofeffot  natfitUd^  im  englifc^n  Sntereffe  f4iteiben 
miiften,  eine  eben  fo  fti«>ok  aie  albetne  SSe^Kiuptund ,  inbem  îebet,  bent 
bie  —  bamaU  nic^t  me^t  be^ef^be  —  |>olitif(J^e  Setbinbun^  ixb\\à^xi 
(Englanb  unb<^annooet  nic^t  oSOid  unbefannt  geblieben,  wiffen  mu(,  baf 
bie  Unioetfft&t  (SSttingen  unb  t^te  8e()tet  niemaK  ben  getineften  bitecten 
S3ott()eil  aué  biefet  Betbinbung  ge^abt  ^aben ,  gefd^weige  benn  nad^  bem 
aCuf^ten  betfelben.  S)af  abet  eine  fold^e  au(^  ni(j^t  bun^  ben  anetgeting^ 
ften  C^d^in  motioitte  Befc^ulbigune  bet  SSeftec^ic^feit  M  SSoffe  oon  ^U 
ten  unfetet  Oegnet  gebtauc^t  witb,  fd^int  une  fein  dfinfHgeé  Seic^en  fût 
bie  ®iite  i()tet  eaé^t  ivl  fein,  wenn  nfimlid^  ba«  beutfd^  0pti(l^n>ott  wa^ 
ift,  baf  Jteinet  eintn  ICnbeten  f^intet  bem  £)fen  fud^t,  timin  et  nid^t  fetbft 
fdjon  einmal  bott  geffcecft  ^ot.  —  S3eif&ufld  mag  H  une  aud^  oetgSnnt 
fein,  (iet,  mo  mit  ein  Ctgan  bet  Sifl'fc^en  @(^ute  c^otaftedfîtt  ^aben, 
einen  S3U({  a^  metfen  auf  bie  wiffenfd^afttid^  |)etf9nli(^f eit  bet  ^z^fnxo^ttxs 
gen  Ittetatifd^en  SRatabote  biefet  Wb^xlU,  vm  batan  bie  miffenfd^ftfi(^ 
SBebeutund  unb  Beted^tigun^  biefet  e&^vXt  au  mefen.  $Daf  eift  eine  hts 
beutenbe  |)etfdnli(^feit  mat ,  \ft  in  ^mxffn  «^nfk^t  iviiVi^tUn  ,  fc^on 
be^^lb,  meil  et  H  oetftanb,  mie  bie  (ffentlic^  fKeinung  am  fid^^ 
ften  an  deminnen  unb  an  be^ettf(^n  fei,  unb  butd^  bie  confequente  unb 
enet^ifd^  Vnmenbund  bet  baau  bientic^en  9S(\tUl  in  bet  Z^at  fo  erofe 
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VM^t  ûUt  tiefftb€  iu  0€«nnnen  wnfte.  «et  abtr  ift  èet  9tùé^ét%n  9on 
gifl  gevMi^n,  i»er  (Ktt  i>«é  wettfffotnMceabe  UtctodMe  Ci«aa  MA  ^, 
ha^ioU^txeitiihiatt,  naé^  htm  ZoU  UiuH  iStûnkttê  in  befett  €(innc,  itnb  fo 
oie t  mt  mifen,  au(^  mit  bemfeUmi  ^iHt^nben  (itfol^t,  M  9tebacteiir  fort^ 
0efe|t  unb  bamtt  bie  gû^rutid  unb  Bertre tune  btefer  toiâ^ti^en  etnfUif teû 
djen  €kJ^iiU  iibetnommen  ?  aRerhofivbtgenoeifc  ein  a)lann,  bet -ber  Qkbuvt 
nad)  b€m  fetnev  nicbtieen  (KtnbeMi^Utif^en  Stlbund  loee^n  oenKi^teten 
iKiiiiioon^éoBbe  andf^rt,  ein  goiié  ïnn^tt  Vrivatboccnt  bevfetben  Uaioev* 
fltSt  ^dttingeii,  beren  |)rofffforen  im  engUfc^n  eolbe  fte^en,  ein  lunger 
â)i^ann,  htt  t>H  ba^tn  wenigftend  no4  buvd^  nic^té  feinen  toifffnfdfKiftliii^CJi 
iBfruf  be^engt  f^ttt,  unb  ber,  ba  eé  ^ier  mit  ben  Sotlefunden  ûber))^t(ofo« 
fi^ie  be<®taaté,  ûber  ben  beutfc^en  SoUoenin  u.  f.m.  nidjt  tecj^t  ^e^n  moSte 
(moi  bodj  fe^t  aujfaSenb  bet  ber  nûtirttc^en  9leu0iei:be  auf  miSUebtge  )Do« 
ctrfnen  fein  muf),  nad^  CStuttgort  ober  Vud^burg  ^ing,  um  bec  Tiu^thttVf 
0VC  Vagem.  3eitun0  feine  ^Dienfie  ju  mibmen:  SSie  <^.  Dr.  Z^tl  bott 
ben  gtofen  Cifl,  ber  in  ber  ^d^ute  beé  ëebend  unb  ber^rfa^run^  gebilbet 
unb  gereift  n>or  (f.  b.  Borrebe  jum  nat.  @9fiem) ,  ^at  erfe^n  fdnnen ,  ifl 
uni  immer  ein  SVât^fel  gebtieben ,  beffen  Sdfung  nur  bur4  bie  TCnnaf^me 
mj^lid^  i|l ,  baf  e<  in  ber  Z^at  mit  ber  praftifc^ien  unb  loifTenfiJ^ftlid^n 
aSeifterfc^oft  beé  Dr.  iift  aud^  nid^t  fo  wtit  f^n  9en)efen.  )Denn  mo|»er 
foate  ^t,  Dr.  X  bod  beCommen  ^aben ,  n>aé  ben  Dr.  ^tfl  yi  etnem  gros 
#en  9{ûtiona(dfonomen  gema(j^t  (aben  feS,  boé  ftc^ere  Urt^eil  ûber  bie 
DOltetDtrt^fd^oftUc^e  2(uf9obe  unfereé  Saterlanbeé ,  ben  flaren  SBlid  fiber 
bie  commercieUen  unb  inbufirieUen  IBer(»cUtnifTe  ^rof «Britanniend ,  bie  tiefe 
(Hrfenntnif  bed  SGBefend  unb  ber  9totur  bei  ^nbe(éoerCe^r«  sœifd^en  ben 
oerfcbiebenen  9{ationen  ber  f^eutigen  SBett  ?  tteber  foldt^e  «Dinge  bilbet  man 
fû^  feine  Xnfc^auung  in  ber  @tubierftube,  ara  toenigflen  in  ber  einer  t^iU 
be^f^eimfc^en  etobt  ober  einer  binnenlânbifd^en  beutfc^n  Unioerfttatiflabt. 
—  ttnb  berfelbe  Dr.  Z6^tt  ïft  )e|t  mieber  ber  literartf(j^e  SXatabor  beé 
,,2CU0emeinen  beutfd^en  Bereind  aum  @d^u^  ber  oaterldnbtfd^n  Xrbeit'^  ber 
Slebacteur  beé  ^Ot^ani"  btefeé  Bereiné,  mobei  i^m  mieber  ein  «&r.  ®. 
Gc^ir^etf  sur  etitt  ftti^t,  ein  itérât  oon  %aà^  unb  elemati^er  9{ebacteur 
bet  ^/^mburger  SeCegrop^en'^  in  ber  |)eriobe  feinet  Vbfterbené. 

^)  }u  0.  27.  2(ufaaettb  in  ber  S^iat  ift  bie  ^eringe  Jtenntnif  ber  un« 
immer  èum  ^ufttt  oorge^altenen  britifc^n  Berfa^ung  in  i^rem  I>ttail, 
fetbft  Don  Geiten  berjenigen  ®eCe^rten,  bie  bie  SnfHtuttonen  bet  britt^ 
[dl^en  Bolft  aum  befonberen  ©egenflanb  if^rer  etubien  gemad^t  ^oben  unb 
fiir  bie  genauefien  ^enner  berfelben  getten.  Um  fd^lagenbfiett  ^t  biet  n)o()l 
neuerbingé  SKittermaier  in  feinem  mcrfmârbi^en  Beric^te  ûber  bie  Slîé^U 
ber  englifc^en  ^artamentéoUeber  deaetgt,    ber  fo  einflu|ret(^  gemorben  ift 
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anf  imfere  hfutfà^  OMt^f  fi^et  bie  ^oiUdien  ber  €$ta«bemitft(teber. 
9lan  ««v^t  bie  fSibftIcdBnd  ber  «on  DHtttrmaier  ber  gtonffurter  9{attos 
iiatDcrfawiiitund  oordetra^nien  f>(aiitofleii  in  b.ec^vift  DonSappenbece: 
jDie  |)d»t(edien  ber  |)atlotient0«9Ht0ltfbft  u.  f.  w.  ^mb.  1849.  unb  in 
ttnfmc  Vn^ei^e  betfelb«n  in  ben  mM.  9el.  2Cns.  1849  etûd  48.  —  Ue« 
bo^upt  nU^d^ten  wii;  we^l  wi|fen ,  «oit  oieb  bevienige n  beutfd^  9tUt^u 
t»n,  bie  fine  gcnoue  Jtenntnif  ber  britifci^  potitifd^en  Snftitutionen  bean» 
fpruc^ ,  fld^  am^  nnr  aiu  ben  titerarifc^  dneflen  felbff  bariiber  unterir 
ric^tet  ^en.  IBiete  infiffen  ed  wo^l  rnc^  fein ,  nac^  ber  eetten^^eit  ^ 
nrtt^eflen,  in  welid^er  felbft  in  «nferen  grofen  ftfentttd^en  SStbUot^n  foU 
â^  dneUenfd^riften  oor^anben  ffnb.  6e(bfl  ^itt  in  i^^ttingen ,  n>o  IDo^C^ 
mann'é  9otitif  defd^rieben  ,  bie  ber  eonjHtutionenen  9)artei  oU  eine 
^ottpt*2(ntoritat  unb  oU  eine  %tuà)t  ber  genaueften  )DetaiIfenntntf  ber 
bcitifc^en  3n#itutionen  %ilt,  befinbet  f!4  ûuf  ber  in  ber  aneUnbifc^en  titi* 
rotur  oer^dltni(m2(t0  fo  reidyen  Unioerfît&té  «  fiibliot^ef  oon  englif^en 
Oefelfammlungen  nur  eine  ein^ige  nnb  biefe  nur  bi6  ^u  dnbe  hti  oorigen 
3a^r^unberté  $  Don  ben  fur  bie  Seurt^eilung  ber  englift^en  Ser^Uniffe 
fo  wid^tigen  Parliamentary  Papers  (ben  fogenannten  Bine  Booka)  aber 
bef!|t  itnfere  S3ibIiot()eC  gar  nic^té. 

^)  su  6. 28.  S)iefer  Q^nbmct  ift  une  getoorben  aué  ben  C^taaUfc^riften, 
bie  fiber  biefe  Ser^^anblung  oerSffentlidit  worben  (2>er  gro^e  doOoerein 
beutf(j^er  etaaten  nnb  ber  ^nnoo  ^£)lbenb.»0teuert>erein  am  1  Son.  1844. 
Sine  &toûtéf(J^rift/ ^nnooer  1844.  unb  SSelege  baju,  cbenbof.  — 
Der  2Cnfd)(uf  SraunfeJ^weigé  an  ben  3oUoerein  u.  f.  w.  dine  €{taat4« 
fd^rift.  S3raunf(bko.  1844.  8.).  —  3um  fieweife  ffir  bie  Serfennung  ber 
Sebeutung  ber  ^anfeflâbte  fû^ren  wir  nur  eine  i^rer  3eit  oiel  ^uffe^^en 
mac^enbc  firofc^iire:  „(iin  (KinbeUpoUtifc^ed  Seftoment.  SSerlin  1846''  on, 
weit  fie  einen  yreufifdjen  îDipIomoten,  ber  bamalO  gerabe  einen  fâr  bie 
Bertretung  ber  preuf.  «^nbeUpoIitif  fe^r  mic^tigen  9oflen  befleibete,  lum 
BerfafTer  ()aben  foO.  ttnfer  ttrt^eil  fiber  bie  (anbeKpoIitifc^e  Vnfd^auund 
biefeé  6taatOmanne« ,  ber  fpater  in  9renfen  eine  eigene  Berfi(»mt(»eit 
erlangt  i)at,  ()oben  wir  bereité  frfif^er  beiUln|{0  in  unferer  Reinen  ^rift: 
jDeutf(J^e  Vuéwanberund  unb  Golonifotion  ((eip).  1846)  ®.  77  ff.  ous^ei: 
fproc^en.  —  3uni  Zt^ii  freilid^  ftnb  bie  .^onfeflâbte  (b.  (.  ^amburg  unb 
Cfibect,  Sreme^  t^t  fe^  ^nt  Derflonben  ft(i^  popuUIr  ju  mac^en,  felbff  anf 
Jlofien  i^rer  Gd^wefter^Abte)  felbft  eâ^ulh  an  i^rer  ©erin^fc^lung  im 
beutfd^en  Sinnenlanbe ,  inbem  fie  im  Oeffi^I  i^rer  Bebeutung  bie  !Ka(J^t 
ber  i^^nen  feinbfeligen  binnenUinbifc^en  yreffe  ^n  gering  ad)teten,  um  ba« 
^egen  bie  ndt^igen  Gontreminen  on^ulegen.  jDaf  aber  in  einem  fo  angefe^ 
(enen  fôlattt,  mie  bie  Vn^^b.  XU^em.  deitung,  eine  deitlang   reeelmâ^ig 
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bie  àt^ftin  Ck^A^attifel  geden  «^mbur^  etfd^nen  btttfkvti,  hit,  cb^Uid^ 
fie  Dome^mlid^  9on  bem  bcna^batten  itiet  aii^eindfii  mtb  ctnni  iticfev 
9rofeffov  bet  9tationaU  £)efonoiiite  sttm  Serfaffrv  ^otttn ,  oitf  iMt(^r 
ttnienntntf  bec  bortigen  SBer^&ttniffe  betuleten  ober  biefelben  ^ànfiià) 
tntfttUttn,  unb  in  benen  u,  a.  gefû^t  loevben  bttcfte,  baf  bie  i^anfe^abte 
Dolfswirt^f^afttif^  n>te  Ciyaii^eme  }u  bettod^ten^  unb  <^(#dn  haê  UiiglM 
^abe,  an  feinen  ^cen^en  bnvd^  i»ei  biefet  <l)(ant|femc  hé^afUt  in  fein, 
boé  ifl  wo((  ein  Beweié  fowo^  ffihr  ben  Wlcm^l  aSdemeinet  (anbettpolitt* 
fd^ec  CKnff(^t  ttntet  ben  fogenftnnten  ®ebtlbeten,  benn  bie  VO^em.  ^titnn^ 
ift  immer  fe|(  nH>()t  barfibec  octentitt  geioefen,  toa<  bec  8)toiodt^  i^m 
eefet  munbet,  wU  fût  bie  eetinge  SSa^rfc^einUtl^feit,  ein  folc^  9nblifttm 
bttrd^  bie  gebet  aufnScen  iu  ffinnen,  nid^t  an  gebenfen,  baf  btefelbe 
berûf^mte  Stitung,  toeld^e  biefe  Qk^ft^ongen  in  bie  IBelt  Wdte,  toiebets 
|k>U  bie  aCnfna^me  oon  SBSibetledttnden ,  felbfl  bie  foctifd^  Betid^unden 
oemeiderte. 


iDcncf  oott  C^.  2(.  ^ut(  in  O^dningen. 
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^ie  na(f)f}el)enbcn  ^làttît  ent^alten  ben  ïfrttfel  i^^anfe^ 
flàbte",  ben  ià)  fur  bai  bref  jetante  ^eft  beô  SBrod^aué^ 
fâ)m  nQomcv^atxonè^imloni  ber  ®egenttart*  auSgeûtbettet 
^be,  n)el(^eô  in  bjefen  Sogen  in  8ei<)5iô  erfci^inen  wirb. 

Sei  bem  befonbern  îfbbnicf,  ben  iâ),  tinter  freunb^- 
.  It^er  6inn>iatgung  ber  SBer(âg8^ûnb(ung  ieneS  SSerfeS,  f^ier 
Deranflalte,  lonnte  eS  mâ)t  meine  2Cbft(^t  fein,  bem  2(uffû| 
einen  n)ettern  £reiS  t?on  beutfd)en  Sefem  ju  gewinnen;  benn 
bas  aSerf,  bem  er  ange(;6rt,  iài)lt  ûber  merje^ntaufenb 
fefle  2Cbne^mer.  ®onbem  mein  2(ugenmerl  xoat  auf  bte 
iocaU  SBerbrettung  in  ben  brei  @tdbten  berec^net 

SSenn  miâ)  n\â)t  7(Ut6  tàn\â)t,  fo  ifl  im  Sauf  ber 
le^ten  fed)8  SRonate  bte  ô{fent(id)e  SRetnung  ûber  unfre 
©teOung  5ur  beutfc^en  ^anbelSwelt,  in  Solge  neuerer  Qu 
eigntffe,  ungett6^nli^  angeregt  itnb  5um  S^eil  umgeflimmt 
worben* 

Sa)  ^abe  Derfuc^t,  neben  ben  n6tl)igen  ^iflorifc^en 
^otiitn,  biejenigen  ®runbfd|e  ^ier  infammeniufieQen,  Don 
n)e((f)en  iâ)  glaube,  bûf  fte  im  @tnn  unfrer  n>û^ren  Sn^ 
tereffen  unb  iuglei(^  im  ®inn  ber  SRe^rjû^I  nnfrer  SBûrger 
^thaà)t  ftnb.     SRit  Zb\iâ)t  ^aht  i^  eS  t>ermteben,   ixCi 
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einjelne  lu  ge^en  unb  befUtnmte  SBotf(^(dge  {u  duf^m. 
6$  f4)etnt  mit  roià)tiQ,  bap  eine  SBetfldnbtgung  ùber  bte 
leitenben  Sbeen  ))orange^e,  bap  ctne  ©runblage  ftc^  ^er^ 
auSfleUe,  auf  mlc^er  aud)  2Cnftc^ten,  bte  tm  6mie(nen 
auSemanbetge^n,  ft(^  Im  tébli^m  @ftreben  naci)  ber  ge- 
metnen  SSoi)(fa^tt  begegnen  unb  eitiigen  môgen. 

3il  eê  mir  nid)t  gelungen,  eine  fo(d)e  ®runblage  iu 
beiei4)nen;  fo  n>irb  eS  2(nbem  gelingen.  2)enn  baS  S$er^ 
bienfl  biefft  83titter  —  t>iellei4)t  baê  einjtge,  aber,  n)te 
i4)  ^ffe,  ein  \xd)ïtè  —  wirb  fein;  bop  ffe  eine  ^iè= 
cuffion  Detanlaffen*  Unb  biefe  tl^nt  mi  ^ot\),  ha- 
mit  uiéft  gefagt  n>erbe,  bie  Shmbe  ber  @ntf4)eibung  tyihe 
uns  un))Oi*bereitet  gefunbem 

^mburg,  a  2Cugttfl  1838. 
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K    Sebeutuitd  bev  ^anfefl&bte  fûc  ben  9Be(t$anbet* 

SUentge  emlettenbe  SBorte  werben  genùgen,  um  bîe  ©teHung 
ber  ^anfefldbte  jum  23eUI(^anbel  tm  2fllgememen  ju  bejeic^run* 
gûr  ^amburg  unb  SStemen  l^at  bic  Unabl^dngtgîeît  ber  t)orî 
mafô  ft)antf<l[)en  unb  poxtuQk\i^d)tn  golonten  ïmerifa'ô  eîne 
neue  ^îobe  ber  Sntwtcfeluna  ^erbeigefû^rt^  ^amburg  f)at 
ftdS)  jum  SBeltmarft  in  ber  îSeife  auégebtlbet,  baf  eô  «nter  ben 
europdtfcl)en  ^anbefôjldbten  vbtxf)aupt  wol^I  bie  britte,  unb  fur 
ben  wi^i^fttn  Swefg  ber  ©nfu^r  (baô  Sucfergefdf^dft)  aner^ 
fannt  bfe  erfîe  ©telle  etnntmmt  Unter  ben  begûnjKgenben  Un 
fat^en,  burdt^  rotld)t  bîe  ïneignung  einer  foldS^en  ©teHung  tm 
S&^tl  ber  dugern  Umjtdnbe  mb^lià)  roaxi,  fïnb,  ndcl^jl  ber 
gage  am  (Slbjhom,  bîe  grofartîgen  TlnftalUn  ju  nennen,  fn 
wetc^n,  naà)  gebnx^ner  SBlat^t  be^  ^anfabunbeô,  ber  ®eîfl 
beffelben  ^à)  jum  jweîten  SJîale  \)erf6rpert,  Dor  Wttem  bîe 
S5ûnf,  weldj^e  ben  ®efcl(>dften  ber  entfemtejîen  SS6lfer  bîe  ftd^erfle 
®runWage  unterbreîtet. 

ffienn  în  ^amburg  bîe  eigentlîdS^e  ifxinbelêtl^dtîgffît  ber^ 
mapen  wttoalUt,  bûfl  weber  bîe  gûbrîfatîon  nix^  bîe  JRI^ebereî 
in  irgenb  einem  SSerl(^dltnîfl  bûju  flel>t,  fo  berul)t  ber  85Sot)(s 
flanb  JBremenô  auf  bem  Sufammenwîrfen  bîefer  unb  mtbrer 
(Hemente.  9lî(^t  gering  ijt  bie  3û^l  ber  geborenen  ©remer, 
bie,  an  ben  ^au|)t»)ldèen  beô  amerîfanifct^en  gefîtanbeê  unb 
aaSejHnbîenê,  ûIô  Gommanbiten  ober  M  Stjefê  felbfîdnbîger 
i^dufer  i^^re  Jtenntnig  ber  Qxpotttn  unb  ber  aSebûrfuiffe  iener 
édnber  ju  Ij^mi  ergîebîger  SSerbînbung  mit  ber  S^timatf)  be^ 
nu^em  Se  mef^r  t>aè  ©efcl^dft  fur  eigne  STedS^nung  betrîeben 
nxirb,  beflo  me^r  ©orgfalt  warb  auf  bîe  9îl>ebereî  wrwenbet, 
bie  mit  il^ren  jal^lreidf^en,  wolj^lgebauten  unb  wol^lgefûlj^rten 
S^ifen  faum  irgenb  einer  Station  r\a(i)^it)tn  bùrfte,  ©ne 
nià)t  unbebeutenbe  unb  eîne  fle^enbe  îBefcI^dftigung  bot  ben 
®(I>îfféeignem  ber  Umjlanb,  baf  îBremen  aie  ber  ©ta^elplafe 
ber  beutfd^n  3(uôn>anberer  ju  betradj^ten  ijl.    2tber  bîe  SSer^ 
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me^ning  ber  Sl^feberei  nwrftc  aud^  jutûrf  auf  bte  ©teigerung 
be«  Jgkmbetd  fetbfl.  ^b^^fi  wid^ttg  itnb  t)Ottl^t(^  enblkl^  t^ 
eS,  baf  me^rere  tKrtt'Fel;  j*  JB«  Zobat,  toofùx  jBremen  ttnbebmgt 
ben  S^auptmaxît  abgfebt,  an  jDrt  unb  SteDe  eîner  fabrtfmdftî 
gen  SSerarbettung  untem>orfen  toerbem  7lu^  bei  etntgen  Ttufts 
ful^rartttetn  tfl  T[tffnlid)t&  ber  ^Sall,  toit  )«  S3«  loon  ben  wejis 
yl^dttfcl^n  Semett;  bte  t)on  îBmnen  oud  berf^tfft  mrben,  nic^ 
uneben  gefagt  tfl;  baf  fie  burd^  bte  Tipptttnx  unb  Segung  fur 
bte  t>erfi^tebenen  SRdrtte  olS  etne  SSremtfd^e  SSaore  getten  tbns 
nen*  ^iel^er  gel^brt  auc^  ber  in  Seutfc^lanb  feltenc  Unteme^^ 
mitng^geifl^  mit  xotlà)em  ber  S3remtf(|^  Sretflaat  Jbie  2(nlegung 
etne$  neuen  4><^fen$  fur  ®à)ifft  t)on  mmbeflen^  120  £afl  be^ 
fd^lof  /  iu  n>elc^  Subju^ed  etn  ber  itrone  ^not>er  angel^b^ 
renber,  geetgneter  ^tjhtct  ont  Ufer  ber  Untermfer^  burd^  etnen 
@taat$t>ertrag  t)om  IL  Sanuar  1827,  acqutrtrt  nHirb«  éo  mu 
bte  Xnlage  tft,  fo  f^at  bo^  //IBremer^aoen'^  burc^  fetne  rafc^ 
3una](fme  bte  (Sm)artungen  gered^tferttgt,  bte  ben  <Staût  ^ 
mà)t  gertngen  fDpftxn  befltiumten«  @o  tft  ed  bte  na^  aUm 
@etten  umfu^ttg  rùl^rige  Snbujhie  fetner  ^rger,  bur^  xotUft 
auà^  S3remen  bet  etnem  t)er^dltntfmdftg  befdt^rânlten  @troms 
gebtete,  ben  Stang  etner  SSeUl^anbefôjiabt  be^aufrtet 

SSteber  anbere,  grofentt^etlê  in  fetner  Sage  bebmgte  SSer^ 
l^â(ttit(fe  ftnb  ti,  benen  iubti,  fo  g4nilt^  auà)  fett  ber  3ett 
fetner  olten  ®r5fe  ber  ®ang  beê  ^mnbeB  [idf  t>ttànUxt  ^, 
fetne  unbe)n>eifelt  bauembe  fiSebeutung  fur  ben  SBSeltl^anbel  ber^ 
t>antt*  Un  bem  btrecten  SSerfe^r  mit  ber  neuen  SSett  nhmnl 
e«  nur  fel^r  geringen  ïnt^eiL  Umjldnbe,  beren  îlnaunjl  eô  mit 
ben  ùbrîgen  lDjlfeepW|en  t^eîtt  —  ber  ©unbjoD,  bte  Wngere  unb 
oft  unfEdS^re  ©eereife,  bte  ^b^ere  2Cffecuran§<)rdmie  —  loerbteten  if)m, 
mit  ^omburg  unb  jiBremen  in  biefer  «^nfù^t  ju  concurrtrem  Um 
fo  n>t^ttger  i{i  Sâbedê  ST^dttgfeit  fur  baê  jDflfeegebiet,  unb 
)n>ar  iunàà)fl  fur  ben  SSerf^r  ber  )D{tfee^l%  unteretnanbet« 
9)eter$burg  txptbitt  tint  grb^ere  Zn^af^l  @d^ife  nod^  Sûbect, 
afô  naà)  trgenb  etnem  anbern  ^afen,  unb  man  tann  anne^ 
men,  bafi  ber  funfje^nte  Z1)til  aUtx  auê  rufltfd^  S^à^tn  bet 
jDflfee  auêlaufenben  édt^tffen  naâf  îùbtd  befhmmt  tft  Sd  tft 
bte  Srud^  jettgemâfer  Xnfhengungen,  bafi  inbtâ  jum  Ttués 
gangSyuntt  ber  oflfeetfc^n  £)ampff4Hfffa^rt  geioorben*    9Itt^n- 
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fol^tn  ton  Se^filjfm  naà^  mifycmn  ^filàlim  xoéncm  tl^cO» 
h^ïà^  bad  flSebârfhtf  Dctantaét,  f^^  belebtoi  fie  wteberttm 
bm  Serfe^r  ain»  bef(^fttgten  bte  flt^ebml  Sie  btt  ^bel 
bk  itt  fdncnt  2>ien#e  geeigneteti  tKnftoIten  nici^  Mnmft  (eS 
toinn  ^ter  ).  iS*  fec^  2(ffecitran2(om^nien,  ente  S>t«cf>titec 
coffe  ttnb  3e(teIbonf;  mtfftm  6f entttcl^  SSaagen,  iafNhre«i|>e  fMs 
Datfipefc^  tmb  ein  grofeS  SRasastn  fftr  ben  SBoOmartt  anitu 
fi^ren),  fb  tt  auc^  ffir  bte  @4itfffa^rt  @orge  getmgem  £)te 
jB^hrte  wn  Xrobem&nbe  imrb  butd^  emett  l^mpfappatùt  onSge^ 
tiefi,  uni  bett  SofNlanb  wn  U%\xf  )u  fUI^;  jmi  S)ûm9fi 
f^îffe  auf  ber  SmDe  ftnb  }ttm  Sugf&en  ber  6(|Hffe>  snm  Vers 
fbneiu  unb  ®àterttanê)>ott  im  ®<mge* 

](m  tot4^tt0#en  ober  fât  baê  Oflfeegebiet  ift  Sâbetf  btind^ 
ftine  n<^rgemd#t  flSefimimung;  ben  Serfe^  mit  htm  %>trbfee< 
gebîet  unb  mbhrect  mt  ber  tron^atlanttf^Kn  SSSelt  )ii  9ermtt< 
Mn«  abtd  ttnb  «fKmtbuvg  ftnb  bte  beiben  fhinite,  bie  ht  f&u 
gérer  entfemung  wn  etnanber,  <M  irgenb  )n>et  anbere,  ber 
jDfIfees  ttnb  ber  9lorbfeef(^âirt  rinen  fû^etn  ^xtfen  ^mà^ 
rem  ffiemt  ouf  ber  fd^led^eften  oOer  Sûnb^afen  (fd^Ied^t  fos 
wett  fie  ntd^t  bad  @ebtet  ber  beiben  Qtàitt,  fonbem  bo^  |>et 
fletmfc^  bttr^jtebt)  tH>n  ^Htmburs  naàf  S&betf  id^rltd^  em 
IBruttogenmbt  wn  24  fBttU  |>fttnb  unb  borùber  on  ®ùtent 
t>erfanbt  wtrb;  n>enn  fe(b#  tH>n  SfibecT  nac^  ^mburg^  unge^ 
ùàftet  bte  norbtficben  ffitobnctt,  xottm  ti  nur  trgenb  ange^t,  ben 
®eenKg  i^orgie^  nt&ffen,  nol^e  mt  14  9StIL  |>futtb  trtnfittren, 
fo  ertennt  man  m  btefen  3^1^  bte  3ttteref^n,  ntcbt  itontx 
&àbtt,  ftmbem  toetter  £2nberflre(fem  lùa^  aber  btefe  Srocf^t^ 
fo^rt  âtd  @ad[^e  be«  SEBett^bel^  gewûrbtgt  totrb,  ergeben  bie 
Tfettfentngen,  mit  toeU^n  bte  en^fd[^e  9>veffe  unb  ba«  brtttft^ 
9artament  ben  HttfuOf  aufgenontnten  \)àbm,  ber  neuerbtngd  ge^ 
mad^  tfl,  ^,bttS  bulttfidl^  Uebel  be«  ©nubjoll^  méf  bem  gefum 
ben  SerbtnbungBjnœtge^  bem  beutfc^  3fi^mti6,  auf^tmj^/' 

SHe  ^anbelS^^ltttt  ber  ^nfe^ébte,  fo  tote  fte  tn  t>ren 
SoQetnrkl^tungen  unb  tn  il^ren  SSertrdgen  mk  anbem  ^Kmbett^ 
fi«aten  )u  Sage  Itegt;  tfl  boé  etnfo^e  Sïefultot  einer  àber  tbre 
flSefKmmung  unb  ibre  nnt^ren  Sntereffen  mel^r  unb  mebe  Mfi 
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geUhrtm  UibeQCttgiind*  ®e  f^ùbm  ftatmtitf^  im  ftutfe  be$ 
b^ten  2ki(H3e^M  t^e  dM^ftl^dmni  ^^txmfoéft,   mt>  ^ 

eûM  im  30^  1885,  aSremen  1826,  183D  ut^  jule^t  noc^ 
1886—37,  S^anéux^  1829—30.  S)er  6mdang)i>Q  beerigt^ 
im  ^flen  @a6/  m  ^iKtmbutg  |  ^hrocent  ((Setreibe,  2$^/ 
Seinen/  âmf,  @tab^  unb  SaulS^oI);  Smjte  u«  f«  »»«  ftnb  gonj 
befreit);  in  ^ttmm  |,  in  Sûbecf  ^  9fitootnt  t)om  JSertb  bet 
SSaorem  S>er  TCudgang^joU  it  in  ^becf  gât^lic^  «i^f<^fft; 
in  jSremtn  betrâflt  er  |  9rocent,  in  i^mburg  ^  ^roçcnt* 
Sinen  Sranf(t)ott  gicbt  e^  in  ^mbwrg  feit  ^unbeft  SOfun 
nid)t  mel^r;  in  jSremen  htttàQt  tt  im  l^iî^en  9<tll  4  @r^e 
(li  @n)f[^en)  t>om  dtntntt  jBnittogevoié^t  (fut  mêle  SSâaren 
iwr  è,  I,  J,  ober  ^  biefet  îtbgûbe);  in  géberf  J  bi«  bW^^tn» 
i  fkocent  t>om  SBettf^  ber  ®ûten  SSetw  glei^  biefe  ^obc 
tmm  binretcbt,  um  bie  JpaftnxHtt^,  Seu^tfeuei:  unb  bei^Ieicben 
}u  befhreiten,  unb  eine  9lec9gnition  fur  bie  loon  ber  @tobt  in 
biefer  ^inft^t  oufgetoenbeten  &ummm  teîneên^gd  unbillîg  eu 
S^int,  fo  ^  bo^  in  £ùbed  in  be?  neuefien  Stiî  bie  fldnglicbe 
Xbf^Ktffung  biefeô  Sran^tjoS^  etn^iid^  è"c  ^ptaift  %û>xû^t 
unb  huxôi  fel^r  beoct^ten^ertlt^e  ^rânbe  tmpf^l^kn  n>orbem 

3*    2)te  neuertt  ^anbeU'  unb  @d^ifffa{)rté?S3ei:t(â9e* 

ttnter  ben  t>on  bot  ^nfeftâbten  Qtmmfdfaftli^  4bgef4Hb>fft: 
nen  JgMutbetô^  unb  @d[^'ff«brtêt>ertrÂden  ber  neuent  Sitit  ift  ber 
mit  ®r0|britannien  [am  29*  @e)ytember  1825)  ber  3eitfi>Ige 
notb  ber  erfle*  @r  i^  im  SSefentlic^n  glek^loutenb  mit  ben 
in  ben  Sa^ren  1624—29  9on  @)ro^britannten ,  noc^  jSefeitt^ 
gung  ber  frûbem  fhengern  (^runbfd^,  eingegangenen  SUttiptos 
citdtôoertrdge,  wtlà^t  burd^  bie  in  ^reugtfd^n  ^dfen  loexHfàngtt 
{Retorfton  t)eranlagt  Yparen,  wie  benn  am^  ber  Skrtrag  mit 
^m^tn  bie  9Ieibe  erbpet  «|)u$Kffon  bemertte  bei  biefinr  &ts 
legenli^eit  im  ^arlamente:  bie  4)anfeflâbte  bdtten  aUerbingd 
ibrerfeitS  nic^t  n>ie  anbere  ^taattn  bem  t>on  Snglanb  befolgten 
@9Pem  ber  2(u$ftcl^(ie{lung  ober  JBelaflung  ein  àt^nliifti  tnU 
gegenfiefe^t,  mUnt^x  ^tten  fie  ibre  4>âfen  ber  englif^^n  Slogge 
unter  ber  freunblid^flen  S3egùn(ligung,  bie  in  ben  .|)anbd&> 
grunbfd^en  biefer  Sreijlaaten  ùber^au)>t  bebrût^t  fei,  ju  iebet 
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âeit  gt&ffiiet;  tè  tv&tbe  nuY  itm  fo  mtberftntriget  unb  un6iat0et 
fein,  mnn  man  etner  fo  Itbevolen  îBel^nblung  gegetiAber  Me 
&t%tnfé(i^Uit  t>en9etgem  tooUte/  bte  man  anbent  WHâ^ttn  ge- 
n)dlS^rt  l^afo/  xotlâft  ben  iSîHen  on  ben  Sag  gelegt^  Ungunft 
mit  Utigunfi  ju  em^em«  2>tefe  Smtbention  tfi  burc^  bnt 
Xgenten  unb  ©eneralconfut  ber  4)anfe^bte  in  Sonbon,  Samed 
Qoiqul^m,  abgef^loffen/  béni  im*3a^re  1835  in  ^Cnevfemtung 
feinet  einfûit^ttgen  Sl^tigfeit  unb  feined  oft  bet^d^rten  (Sifer6 
baê  S^renbûrgemc^t  ber  bret  @tibte  t>erlteis^en  xoatb. 

2)aê  So^r  1827  brodi^te  tmi  fe^r  n>t(^%  Sertrige,  mit 
jBrafîUen  (am  17«  9loiKmber)  unb  mit  ben  Kkreimgten  0taas 
ten  9lo¥bamertf  a'ê  (am  20.  Secember).  S)er  erfhre  t#  burcf^ 
eine  auferorbent(i(^  ®tf(mbtfâ)aft  in  9tio  Janeiro ,  bêflel^iib 
aué  bem  ^mburgifd^n  ©çnbicud  Dr.  @let[>efing^  unb  bem 
Sremtfcben@enator@ilbemei#er;  unterl[^anbeltunb  abgefc^toffen**) 
SSemt  in  So(ge  biefer  ungemetn  gânjûgen  Sonbention  in^fom 
bere  ber  ^^ambuvgifdl^  S^antd  mit  ièrafttien  eine  fril^er  unge$ 
ol^nte  jBebcutung  ^womten  l^t,  fo  \)at  ol^ne  3n)eifel  9remen 
tH)n  bem  iSractat  mit  ben  SSeveinigten  &taatm,  gefd^ffen  burdj^ 
ben  bei>oQmâ<l^ttgten  l^nfeatifc^n  SRintfler  SSincent  Sttxmnpff  in 
SBSafl^ington,  bie  reic^l^en  ^dftt  geembtet*  ^ie  J^onfeflAbte 
ûberl^aupt  nel^men  im  éScxUf^t  ber  SSereinigten  @t<urten  unter  ben 
mtojpài^d^n  bit  brrtte  ©telle  m*^  in  ber  @(|)ifffa^rt  t>af^in  er^ 
fc^int  bie  ^nfeatifd^e  S(agge  mit  fidrferem  SonnengelfHtlte  be^ 
fd^ftigt,  aie  irgenb  eine  onbere,  bie  britifc^  aUein  au^nom^ 
mttïi  an  bem  ©efd^fte  ber  ^anfefldbte  ba^  Ij^at  bie  l^aitfea? 
ttf(^  Siagge  fetbji  mm  grbfiem  Ttntf^tH  genommen^  <M  bie 
national  ^  ameri(anif(^« 

3m  Sa^re  1827  tt>arb  femet  ein  «Imnbeltoertrag  mt 
Slerico;  snnfc^n  bem  ©eneralconfal  6olqul(H>un  unb  bem 
mertcanifî^en  Stinifler  Qamaâ^,  am  16.  Suni  abgefd^offen^  ber 
ober  ntemol^  ratiftctrt  n>orben  ifl*  ^e  Statiftcation  nmrbe  auf 
eine  befrembenbe  ÏBeife  t)on  mericanifc^^cr  ©eite  t)erj6gert,  bte  enb^ 
Ik^,  nne  ber  <|)amburgif(^  @enat  im  ^ruar  1881  ber  IBûrger^ 
f(^aft  an^^tt,  ber  mericanifcl^  SRinifter  ©orofh'ja  erflârte,  ber 

*)  ^xt  S3rûf!(ien  follen/  bem  Sernei()men  ma),  neue  Unter^anblungen  iegt 
erôffhet  wttUn,  ba  hiH  9?eid^  erfCdrt  i)at,  fet'nen  fetner  abgetaufenm 
J^nbel^ertrj^  in  ber  frâ^n  9ètiit  )»ro(ondtren  )u  woUtn. 
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ftiàftït  Unten(^iibler  tyiibt  fente  Stettmac^t  ûberfd^nttm,  imb 
ber  ItHmfeattfd^e  jBertrag  loerbe  fo  ïomi%  M  bet  fran)6fi^ 
x<xti^àtt  votxbtiu  9lene  ttntetl|ianbtttttgen  tmxn^m  fofort  ott^ 
ftitt^ft^  boc^  o]()ne  ju  etnem  Stefultate  ju  fù^ttn*  3nbeffeii 
liegt  aud^  hiat  SUa^  ùber  bte  SSe^nbbtng  bet  ^an^Un  m 
^enco  Mt,  ttttb  ed  brandit  ntcbt  gefogt  ju  werben,  boÇ  bfe 
<|>anfefldbte  ntc^t,  n>te  bte  ^xù^  Station,  im  %M  fini,  ^xmbelSs 
t^ertt^ge  mt  ®tto(dt  erjYpmgen  jn  nn>Sen. 

3m  3a^re  1828  n>arb;  unb  jnHir  t>on  Sietten  SAbnfS  mA 
i^vemenS;  bte  Untet^onblung  emed  &^àfym^  unb  ^onbeU^ 
t>ertragd  mit  ber  «ftrone  ^renf  en  ongetegt;  unb  am  4.  Octobtv 
burc^  ben  IjKtmbutgifd^n  Steftbentoi  in  (Berlin;  &  X  t>.  Siébtm, 
9lamen6  ber  brei  @tilbtt  {um  ^d^uf  gdbroc^t  S)er  j^ont^ 
burgifd^  @enat  mottiotrte  fetnen  2tntrag  onf  bie  Stitgene^mignng 
ber  jBûrgerfd^ft  tmter  3(nberm  bomit,  «ed  mhi)U  bie  %n? 
fnâyfttng  t>ertras^md^tger  SBerl^Itniffe  in  ^nbeld?  unb  &^' 
fo^rtdangelegenli^eiten  mit  etnem  ®taaU,  nât  welc^m  S^amfmt^ 
in  bfefer  S^infU^t  in  fo  t>ielfad!^en  SSesie^ungen  ftel|^e;  aud^  in 
âufunft  um  fo  e^  Seranlaffung  gebeu;  }u  ^ttfuâftn,  ob  nid^ 
auf  btefem  SSege  n^  etnjetne  onbere,  bem  l^burger  ^lAet 
naàf  ienen  ©egenben  nod^  entgegen{lel(Knbe  |>inbemiffe  befeittgt 
nmben  t6nnen«« 

SSereitd  im  3a^te  1828  toarb  anà)  burd^  ben  @kneraIconfnl 
in  gonbon  mit  bem  colombifd^en  tKgenten  !Rabrib  âber  bie 
j6aft$  eined  ^anUtër>tttxa%^  nnterl^nbelt*  2)ie  june^menbe 
ffîid^igfeit  ber  t^ene^uelanifc^n  ^dfen,  tndbefonbere  Saguairo», 
fur  ben  beutfd^  Seinen^anbel  xoax  fc^on  bamold  tin  genâgenbeS 
SRotit).  Wtan  erinnert  fid),  ba^  bie  je^t  unabl()àngigen  brei 
Sreijlaaten  9leugranabO;  Scuabor  unb  S!$ene)ue(a  mit  ben  |>aufyt^ 
^bten  JBogota,  £atito  unb  Saracad,  bornais  noc^  unter  bem 
gemeinfamen  SRamen  (Solombiaê  unb  unter  jBolivar'^  ^r^fibent? 
f^Ktft  t>ereinigt  nnnren.  3eber  Serfud^  ber  ^CnndJ^erung  fc^iterte 
an  ber  Unbeugfamteit  bed  gibertabor,  ber  in  feinen  Sn^ctfonen 
on  ben  cotombifc^n  ©efdj^dftôtrdger  immer  toieber  auf  ben  ®runb; 
fa^  ivxbdtam,  mon  b&rfe  ben  ^anfeftdbteU/  im  Saufd^  fâr  bie 
angebotene  umfoffenbfle  9tect>rocitât;  bod^  nur  )u  ®un^en  i^rer 
eigenen,  einl^eimifc^n  g)robucte  tiniit  SBort^eite  gewdl^rem  îBets 
gebend  nnirb  bemerEbar  gemad^t,  baf  man  eben  fb  i/at  tint  fbt^ 
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génf ^img  f&c  bte  Sttbu^  bet  SorfMbte  wn  Sdabon^  ®toftgoto 
unb  £)iibUn,  ober  t>en  Slcuçorf,  JBattimore  unb  Sleitorieasid, 
jur  S3aft$  tina  .^HmbefêDerttagtô  mit  ©rofbntannini  unb  beti 
Seretnigten  @toaten  t>ovf(t)Ia9en  ftonte*  S)em  Xgenfett  Stabrib 
fdl^ten  bte  Stid^tigteit  btô  éevgtei^^  em^leud^ten;  aber  er  mufU 
mn  tinmal  feine  SNfhttcttotun  ^oext^i^n..  S>te  Stentten}  jBo^ 
tiioar'e  ^atte  fibrtgend  in  mercantUem  JBorttît^^  Mit  toeld^m 
ev  aUetrbmgd  temedtoegd  ft)et  n>ar^  ntd^  i^xm  etn)%en  @runb. 
S^  lag  t>or  aUen  jDmgen  bte  3Cnev(ennuiig  (SolombiaS,  oU 
etneê  nnobt^dngtgen  @taate$;  am  ^|en;  bal^  fem  ©ninbfa^^ 
tetner  mtopàiiô^  S^upUnctift,  olfo  au^  femer  ber  gtofen 
beittfdS^en  ^àdftt,  auf  tnbtrectem  SBege  trgenb  emen  Imnbetts 
t^tt^eit  )u  gm4^ven,  bomit  fût  leme  berfelben  bev  9fet}  tot^ 
faQen  m^e^  felbfi  einen  Sortrog  mit  Gdombfa  )U  fc^lk^en, 
itnb  bâbur^  beffen  Unabl^dngtgfett  au^brûcStd^  anjueirtentten* 

SRell^rere  Salure  ttad^  SMmf^  Sobe  ttnb  na(^  bev  Xremtung 
SSetie^uela^  t>on  ben  Sd^fiertepubltfen  l^ielt,  ixowt  tiiàft  bk 
o^teltKnbe  ®t(oaU,  aber  ber  (Sottgref  ber  ei^iem^  jBolhMrV 
J^nbelêfvfiem  im  SSefetiflKl^n  fefL  3tt  ber  fhroirid  erlangte 
juer^  ber  norbamerttantfd|^  @efdi^fi^dger  in  (SoracaS  eine 
ttbcrotere  S(tftê  al&  tin^mlfmt.  ékgen  baS  9rtttci))  etner  aa^s 
f(^liefl(t(^n  jBegûnfiigung  bed  btrecten  ^tibetô  dnferte  ftd^'  fid^ 
befiimmt  ber  ^taatêfecretatr  ber  ^inonjen  ttnb  ber  ouSiodrtigen 
fiSerlS^ttntjfe  in  etner  Memoria  de  h^ûenda  4oom  2a  Sonttor 
1836,  mit  îBejug  auf  bie  beflel^enben  SoBgefe^  folgenbermafen: 
»£)er  12.  Tixt  M  @efe|ed  befiimmt,  ba|i,  um  ber  Stetc^Kit 
ber  Sitéftt  tl^eit^oftig  ju  merben,  bie  ber  IL  Titt*  iwilféttn 
notionolen  @cl^n  ttnb  benen  ber  9tationen  feftfe|t;  v^ddft 
Sractate  mit  und  abgefd^Ioffen  ^oben,  man  burd^^  m  Htttft  beè 
^au)i>t)oat>enpalter$  in  bem  «^kifen,  aM  xodà)tm  bie  Saaren 
tterfc^t  worben,  ben  S3en>ei$  ju  fûl^en  ^abe,  t^  biefe  SSaaren 
^bucte  ober  SBonufacte  b^r  eigenen  dation  feien,  n>eil,  tn 
(Srmangelung  foUl^en  Simti^t&,  tint  Srl^&ll^ung  t>on  10  fhrocent 
bed  fpeciftcirten  unb  ô  fkocent  bed  aSert^ioQed  ju  entridi^ten  tfi« 
Siefer  biêcrtminirenbe  BoQ/  biefe  ungered^te,  bem  ^anbel  unb 
bem  9lationaIrei(|^t^ume  na(|^tl(^ei(ige  fiSetafiung  mu^  âbgefdt^offt 
totxitn*  S)ie  t^oHiie^enbe  ®ttoalt  ^ot  bie$  fd^on  in  bem  jBeridl^t 
bed  3aM  iSHi  t)erlangt,  m  ba«  ®efe«  t>om  14  £)ct.  1830 
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nod^  m  ©ûlttgtdt  nnir*  Sm  f^  gro^r  fet^ler  gmg  ol^ne  Sfber^ 
fpntci^  ht  baê  ®efe^  t»om  J2«  ^ai  1834  ûber*  £)od^  tmtb  ber 
Songref  beffien  ^ortbaner  ntd^t  bulbem  Dîe  S^ttunft  btx  tnu 
gtfùl^rten  SBoarcn  tfi  f etn  wftrbtger  ®egen^anb  ber  Untetfuc^ng 
fâr  diegterungen/  bte  im  etgnen  SIttteteffe  be6  ®taotô  borauf 
btbadft  fem  mûffen,  ben  au^ivirttgen  Jg>anbel  fettier  SFeffirin  ^ 
enttebtgen  u«  f*  yp** 

2>te  Jg>atifefldbte  fanben  in  biefeti  Xeu^rungen  be6  etaat^ 
feaetairé  m  (Soracad  bte  @)runbf  j^e  titrer  etgenen  ^nb€l6)>otMf 
mebet«  9lm  bsrfte,  mnn  oud^  nid^t  bte  )flbtilià)t  Xuerottuitg 
Mtt  IBorurt^etleQ  bet  ber  Wtîf)t^^  bev  t^enejuelantf):^  ®efe^ 
gebeT;  boc^  um  fb  gevotffer  bet  ber  9iegterung^  bte  jene  unums 
nHmbette  &pt4^àft  gefâ^,  bte  jBerettnnOtgtett  t»orttttdfe|ett,  auf 
Sorfci^lâge  ber  Sttctyrocttdt  etn)ttge^en.  Unterbeffen  l^en  auc^ 
bte  SSer^dltntffe  mei^r  unb  mel^r  ftc^  fo  gefialtet,  ttm  fol(^ 
SBor^ldgen  fttr  betbe  3:]^t(e  etnen  erl^M^ten  9Bertl^  )tt  gebeit. 
SSenejuelad  4>^nbel  enttvtcfdtt  fu^,  toentt  ni^t  fe^r  rafid^,  bp^^ 
fortivdl^renb  ttnb  mit  &dftt^tit  fiéf  ll^ebenb*  S>er  gefommte 
ttmfa^  ber  9te))ubttt  im  auên>drtigen  Ixmbel  (Sin^^r  unb  }ùi^ 
fu^r^  bie  fk^  )tem(fd^  einanber  bie  aSïaage  l^olten;  betntgen  ju^ 
fantmen  im  Sa^re  1830  bie  ^ntmat  t>on  5/087,101  SoSord) 
erreid^e  m  3a^re  1885  ben  îBtttt)  t>on  6,883,609  S^oQar^.  3><m 
t>on  betntg,  tro$  b<r  bidcrimtnirenbenâbUe,  berSSerti;^  bed  bkec^ 
tm  ^nbeld  mit  Jg)amburg  unb  fi3remen  bereitd  616,487  X)oIL  *) 
Xufkrbem  aber  Perbiente  ber  SSerfe^r  t)on  JBenejuela  mit  @t. 
Sl^mod  befonbere  Seac^tung,  ber  im  Sa^re  1835  ftd^  ouf 
1,556^895  IDoUarê  betief,  aifo  um  500,000  lùoUaxi  ben  mit 
(SSroÇbritannien  ûberflieg;  ein  SSertel^r,  ber  ^um  grofen  X^l 
auf  beutfc^n  ^bucten  gu  Uxu^tn  fc^nt,  t>on  n>eU^n  {t(^ 
omtel^^men  Ite^,  bâfl  fte  t>on  ^mburg  unb  iBremen  unter  ber 
îtegibe  eineô  SSertragô  unter  eigener  glagge  birect  noc^  ben 
$dfen  fBene)ueIad  (Soguaira,  g)uerto  6abeUo,  ^iana,  SRa^ 

*)  Vttd  ber  Memoria  de  hacienda  oom  20.  3ûnuar  1838  ergân^n  toit/ 
baf  1837  ter  ^î^ammU  S^erfe^r  Senejuelad  9,627,229  IDoSacd,  bec 
S3ec!e^c  mit  SBremen  unb  4>amburg  aber  1,108,147  SDoUacd  tm  SSert^e 
betrug,  unb  baf  bie  4>ûnfe^âbte  na^  ben  SBereinigten  CJtaaten,  ®xofi 
bntannien  unb  bem  bânifd^en  SSefhnbien  bie  oierte  €^eUe  im  auéu>irs 
tigen  i^nbel  ber  KepubCif  einna^men; 
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rocmto  u«  anbO  wùxbtn  9^tt  rmUn  ftonem')  au  biefen 
Setrac^tungen  fam  noc^  baê  wtdS^tge  poUttfid^e  entgntf  bn 
ttebevgobe  t)on  Puerto  QabtUo  tm  ffRdrj  J886,  nwburd^  bet 
Sret^t  SSene^uela  \H>aenb$  confîoltbtrt,  unb  gegen  iebe  Unter^ 
mfyxiun%  einer  S<tctton  tm  Snnetn  geftd^  erfci^tem  Unter 
biefen  Umjiânben  n>arb,  nac^  bet  entemums  be$  S^tmt&antei^ 
WàfîUm  ium  auêipdrttgeti  @taatdfeciretah*,  bte  fnt^r  unter 
gau)  anbem  Ser^ttniffen  obgebro^e  Unterl^bbing  totebet 
aufgenommeit/  unb  am  27*  9Rat  1837,  nmààj^  t>utà)  ben 
rii^mltc^n  (Sifet  beê  |^mifeattf(|^n  ©efc^ftdtr^erd  m  Sati^cAd, 
@eetft  @hramltd!^,  ju  6nbe  gefiî^tt  £)em  SSeme^men  noc^  mrb 
gegenwirtig  mii  ben  @(^fiem)mb(tfen@cuabor  unb  Sleugranoba 
auf  bet  S3afié  eined  df^nlt^n  Sertrageê  unterj^anbelt*'') 

9la4^  btffen  9tott)en  n>trb  bie  Sb^f^  ûufer  Stage  ge? 
^Ut  fetn,  mit  wA^t  bit  ^^fefldbte  bemût^  gemfen  finb, 
iifxt  Snteteffen  but^^  SSettrdge  mit  anbetn  .^beldm<k^en  )u 
fitbetn  unb  ya  {t(|^tn«  3Cbet  man  ftagt  btQig  noc^  ben  9teful? 
toten  biefet  Sl^ttgtett,  nacb  bem  ^^It  bet  SSetttdge.  S>te 
«^auytjnge;  bte  (ettenben  ©tunbfâ^e  n>etben  ouê  eînem  ge^ 
bt&ngten  Uebetbticf  f(at  mtbem  ffîâd  bte  ®(^a^rt«abgaben 
nUtt  Titt  anbetitngt;  fo  tfl  tn  ben  fdmmtlt^Ku  èont^enttonen  bie 
l^feotifcl^e  Stagge  bet  nationolen  t>oaiommen  gletd^efiellt.  SSoê 
bie  Qm^}ifyc  bet  SBaaten  anfongt;  fo  tommen  babet  bie  fotgenben 
at&cfftc^en,  etnjeln  obet  combinitt,  inSettad^t:  1)  bet  Utfptung 
bet  SSaoteU;  2)  bie  Stagge,  3)  bet  S3etf(^ungtott  unb  4)  bie 
StatfonaUtdt  beé  (Signetê  bet  SBaaten*    J^itt  wtid^n  nun  bk 

•)  3m  Sû^re  1837  wat  bet  SBcvfe^r  mit  &*  Zf)omaè  ûuf  1/936/329  ^oU* 
geftîfgen  unb  betrug  nur  ctn  ^titttl  «entgcr,  ûlé  bet  mît  ben  SJerefs 
n!()ten  6taaten* 

**)  3m  %u^inmâi,  ha  biefet  ICttifet  }U(  9teffe  get^  foQ/  f^nnen  wtr  nod^ 
^nittfiiden,  bof  am  18«  ajtai  b.  SU  einSreunbfcflaftés/  ek^tfffa^ê^  unb 
^faàbdir>vcttciQ  bet  ^nfe^bte  mit  bet  Sûtfet  oon  bem  ©enetotconfut 
C^olqul^oun  unb  bem  ®efanbten  9{efdj)tb  9)af(^a  untetjetd^net  woïhtn, 
bnrd^  tt>e((i^en  ben  @eefa^ern/  ben  J^nbeUteuten  unb  Stetfenben  bet  «^nfe? 
ftdbte  tn  ûtten  toefenttt^en  @tâ(fen  btefetben  dttâ)U  eingetoumt  ftnb/  n>fe 
ben  be^ôn^f  d^n  9{ationen — efn  Vu<btn(f  /  bet  feit  bem  TCbfâfiuf  beft  btf  tû 
f4eo  Setttaaté/  tn  bet  Sâtfet  «m  Hn  S{emti<^  mc^  bebeittit;  oU  am)ot. 
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Ctipulùtiomn  Ut  fSttttà^t,  jt  noûf  ben  t>on  ben  betreffm^eii 
etaattn  ùhttf^pî  feftgel|^alteneit  ^ntnbfïlett^  wn  emonbet  ob* 
3>er  brittfd^  JBertrag  fteOt  ffir  9èaùun,  roOd^t  gefe|md|itg 
i>on  l^anfeaHfd^n  S^n  bhrect  nac^  imtîf<|Kn,  gebn^t  ioeTt>cti 
fbtmtn,  bit  TÔb^obt  ^Itià),  ob  {te  unter  tKmf^ttft^  t)ber  britt^ 
jûftt  %iûm  tin%efù^tt  toetbftu  S>te  Bttttà^t  mit  9itti^ 
bfti  Skretnigtm  ^toatett  unb  mit  Bette)uela  laffen  fBaatm, 
offlit  Uirterfcbi^  be§  Urf|)rtti!9§,  utitet  ^onfeotifct^  Stûgge  geacn 
<Sntri(^ng  betfelben  Xbgobe  ju,  t9ie  ttitter  ber  9lationaIfIâggc 
jjnter  éénber«  9lotbamerifa  là^  bit  9n>bucte  unb  SRomifâcte 
ber  ^mtfeftdbte  unter  %Uidftt  Xbgûbe  jU/  nne  biefelben  Xrtifel, 
wenn  fte  auè  irgenb  einem  onbem  CinAe  flommen;  SSenestiela 
bêlant  btefe  jBegfin^'gung  auf  aQe  ^bucte  unb  9tanufacte  bet 
beutfc^n  iBunbeê^aaten  aM,  fbfem  fte  aM  b^nfeatifcben  S^ftn 
au^geful^rt  ffnb*  9teuf en  macbt  feinen  Unterfd^;  ob  ber  Si; 
gentbfimer  ber  Saoren  (nreufifd^r  tlntertb<m  ober  (K^eotifcber 
Bûrger  fft.  9teu{ien  bebtit  feine  Sugeftdnbntfpt  au^bràdR^^ 
auf  ben  inbirecten  ^gmnbel  oui.  f3ra{!(ten  enbttcb/  ndt  einer 
in  biefem  JBertroge  juerft  erfd^ineti^en  unb  mà^  fon^t  ntc^ 
l&uftgen  &tberâlitdt,  begfinfh'gt  bie  l(^anfeatif(i^  Slagge  ta  ber 
{hfûd^tfa](^rt  unb  bem  Bwtf^enljKtnbel  t>on  fremben,  gleicb  begûn^ 
fligten  ^fen  naà)  ben  braftltfi^n;  e$  geflattet  etne  SoUermdfis 
gung  t>on  9  9tocent  ffir  SSaaren  aDer  Ztt,  o^ne  ttnterfdn^ 
be^  UrfprungS;  xotlâft  ouS  ^anfeatifc^  ^dfen  in  b^nféatifï^ 
ober  in  @â^ffm  einer  avbtm,  im  birecten  <l^bel  begûnfl^ten 
9lation  einge^btt  werben.  SSâ^  ben  IBewei^  ber  9lationâlit&t 
ber  Coiffe  betrifft,  fo  wlangt  engtonb,  bo^  tin  ©c^f  in  einem 
l^onfeûtifd^en' ^ofen  erbaut,  bûf  eê  ^onfeotifil^eê  &%txi^um, 
bog  ber  6a)>ttatn  l(^anfeattf(ber  IBfirger  fei;  unb  bâfl  bret  JBiertel 
ber  fBemannung  aM  l(^anfeattf(ben  S3firgem  ober  Untert^en 
ein^  ber  anbem  beutfcben  Sunbeêfiaaten  befieli^  SRorbomerila 
t>erlandt  t>a^tïbt,  mit  Xudf<|)lu$  ber  erflen  JBebingung  bôtfubttic^ 
beê  JDrte«,  wo  baê  ©d^tff  erbaut  fein  ma^.  «ro^'en  t)er(angt, 
bafi  bûS  Sd^if  l(^anfeatifd!^e$  ©genti^um  unb  ber  @apitain  b^n^ 
featifcber  fBfirger  fet;  ald  $Ben)ei$  nimmt  eS  bie  ge^èrigen  ®ees 
t)dfre.  ^eufen  fii^ulirt  bie  Sorjeigung  t>on  @(bifFê)>â{fen  unb 
Sht^erroOen;  fur  bte  %lu^ià^afyct  ia»  vx  ber  (Slb^  unb  Sefer^ 
®(^al^rt6acte  t>ereinbarte  9Ranife^.    Sene^uela  betroc^tet  M 
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lottfeattfc^K  @c|Hffc  bttiemgcn/  bte  tHKl^  bett  ®efe|en  ber  ^ku^ 
flàbtt  ali  foU^  gdtetu  3m  Stagemeinen  t>er)>flu^ten  {td[^  bie 
Sevemigtm  @taateti,  JBenejttelâ  unb  âBrojtlten,  oUe  SSegAtt^ 
^igungen,  toeU^  ie^t  obet  fûnfttg  anbem  9lattonen  emgerdumt 
fctn  mh^tn,  fofort  ouc^  ben  ^nfe^ten  fur  t^re  @d^tfffa^rt  unb 
.^ottbbtng  einjurdumen*  au  ®unften  ber  neutraUn  Slagge  etitbdlt 
bevSSertrag  mit  SSenejuek  bte  metfien  unb  fd^^boren  Buge(Ubtb$ 
ntffe;  bo^^  geivi^  aud^  flSrafUtcn  bet  ^nfeottfclKn  Slagge  tm  $aO 
cmed  @eÂmdeê/  xoai  tè  mx  trgenb  etner  anbem  berflatten  UHrb* 

SMefe  (dmmtlû^n  IBertvdge  ftnb  jwav  fût  bie  bret  ^anfeas 
ttf(^  Ste^ttUtten  gemetnf^K^ftttd;  geltenb,  e$  ifi  ober  bte  ou^ 
bràdFltdi^  Uebereinlunft  getteffen  unb  bem  Seirte  berfelben  ein- 
t^rietbt^  bafi  bod  etnnitse  Xuflj^èren  eine$  Sertrageê  fAv  etne 
ber  @t&bte  (eme  SSirtung  auf  bte  t)e¥tragtotifligen  Serlf^Itntffe 
ber  bet'ben  anbem  ^aben,  fur  biefe  btelme^r  tn  folc^m  Salle 
ber  iBertrag  bennoc^  m  boUer  Stxaft  bltihm  foU  ^it  me^reren 
Kegterungen  ^ben  au^em  bte  einjelnen  @tibte  bte  offtcteQe 
dttiàmn^  ber  gegenfetttgen  ©(etd^fieQung  ber  @c|)tf e  ffinfiàftUé) 
aller  @4nffêabgaben,  <|>afengelber  u.  f.  w.  au^etaufc^t 

dnbUdf  tfi  ju  ertodl^nen  ber  Xccefftontioertrag  ber  S^anfts 
fdbte  (9*  3um  1887)^  unterlj^anbelt  unb  unterjetc^et  tn  ^mburg 
wn  bem  brtttfd^n  ^fd^dftêtrdger  unb  @enerâ(confu(  ^nv^  Qan? 
nmg/  bem  franj6ftf(^n  ©efc^dftStrdôer  JBaron  îafafle  unb  bem 
^omhirgtfdSlim  ®9nbtcu^  ©tebettng)  ju  bm  brtttf(||3fran)ïftf(^n 
Xractoten  jur  wirffamem  Unterbrûtfung  M  Sflobenl^nbelé* 
m  ifl  md)t  gan}  oli^ne  jBebeutung,  baf  bte  ^anfeatifc^  Sflagge 
ermd(l^gt  tfi,  berbdd^ttge  @4)tf e  unter  brittfc^er  ober  fran)6ftf(^ 
Stagge  anju^en,  )u  unterfu^^n  unb  tm  jBetretungêfaD  oufs 
ittbrtnften*  Sn  Sotge  btefeS  SraftatS  ftnb  femer  tn  ben  etm 
yàntti  @tdbtm  Serorbnungen  erfc^tenen,  burd^  xotM^t  jjeber 
&UtH  m  Xugenbltcfe,  ba  er  llK^nfeattfd^  &îhitt  btttitt,  fui 
voUb,  bte  S^etbta^me  am  Stloben^oiibel  aber,  aufer  @elb^  unb 
Btiàftffaatittaift,  mit  bem  Serlufie  be«  fBArgerre(^te«  unb  aller 
bomtt  t)erbunbenm  fUtàftt,  namentltd^  be«  Sted^,  bte  ^anfeattfc^ie 
gUtgge  )U  fUfttn,  sefM^ltd!^  bebro^t  tft 
5»  2){e^anfe^ibte  aie  unab^ineide  .^anbetl^  unb  Gee^aaten* 

S>a9  tfi  bemnac^  ber  ®ebraud^,  bm  bte  ^kmfefldbte  t>on 
ber  ®telbtng  gemoc^t  JlK^en,  tn  loeU^  fte,  aU  unab^dngtge 
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^nbfWî  unb  €5eeflaatcn,  bur(^  fetertî<^  ÎBMferwrttige  birtfett 
unb  ienffit  beô  trennenben  ffiettnteereô  anerfannt  ftnb*  ÇènU 
lûflung  beê  JBerffM/  SrIeidSKerung  ber  &d)ifff<â)xt,  DoOtommene 
®egenfetttg!ett  m  aQen  @tâ(fert,  unb  felb^  n)0  bttfe  nfc^  ^n 
Xnbern  sen>dl()rt  tfl,  btnnoâf  (Slttdj/fttttun^  ftember  S»I<^99^'^  ^ 
ber  etnt^etmtfdi^en/  ntebrige  doQf^^e,  unb  fèlbfl  btefé  in  bebeu^ 
tenben  XuSna^men  no<^  ermd^tgt  obet  ganj  befetttgt:  bad  ftitb 
bie  (Shrunbfi^e  tl()rer  |)anbe($)>oItttf»  S>af  fte  bdbe!  tm  eigemtt 
Snterejfe  berfal^ten,  tfl  bon  gremben  fo  wenîg  bejwetfrit,  al< 
t>on  tl^ren  IBûrgem  geleugnet  Dâf  {te  tm  Sntereffe  beê  93f(t$ 
l(^anbe(^  toerfat^ren,  ifi  nid^t  minber  aUgemem  anerfannt*  3eber 
grbflete  «fxtnbetdpla^  bùrfte  no(I)  ^eute,  unb  \)tutt  tffn  nod^ 
tebl^after  aW  iamàlè,  etnfltmmen  in  bie  SSorte  einer  loon  ber 
^anbelêfommer  in  SSorbeaur  1802  au^egangenen  Dentfd^rifi: 
o^amburg/  93remen  unb  Sûbetf  ffnb  bie  etnjigen  .fHmfefiâbte, 
tûtli^  i^re  Unûb^éngigfeit  unb  S^il^it  be^au^tet  ^ben;  eê  ifl 
unfet  grbfiteê  Sntereffe,  bag  {te  {te  immerf^rt  be^uf^en,«  unb 
in  JBiUerê'  Commentât  ju  biefen  SBSorten:  «»^an  mûfte  ber 
bffentlid^e  %tint>  aQer  9tationen  unb  feiner  eigenen  fein,  um  beti 
®ebanîen  eineê  TfngriffS  auf  biefe  3njlitute  beê  SBelt^anbelê;  obet 
i^rer  3er{t6rung  ju  faffen;  {le  mûffen  ^^eilig  ^t^altm  wetben*- 

6*    jDie  ^anfe^dbte  at«  beutfd^e  Bunbedflaatem 

}Cber  bit  <|)<tnfe{idbte  {tnb  nidS^t  aOein  Snftitute  bed  9ètlU 
bonbelê;  {te  {tnb  au4)  beutfd^e  IBunbe$(taaten.  SBaren 
bte  ^nfe(ldbte  afô  beutfd^e  S3unbe6{laaten  berec^tigt;  ï^u  S^an^ 
bMpolitif,  mie  {te  getl^ân  f)abtn,  na^  eigenem  ®utbefinben  ju 
orbnen?  Die  greit)eit  unb  Unab^dngigf eit,  n>cfût  bie  @tàbU 
(Sut  unb  aSlut  eingefe^t,  ju  einer  âeît/  alô  ber  fhir^ur  ber 
9tt^einbunb$®ouberatnetâten  (mit  3Cudnat^me  fBtecRenburgd)  nod^ 
l(>mter  bem  fremben  ^riegônwgen  im  @toube  {ïd^  I^infd^Ie^^  — 
biefe  Sfreil(^eit  unb  Unabl^dngigfeit  i^  i^ntn  hutà)  bie  beutf^ie  jBum 
be^cte  gûrantirt*  @ie  {tnb  mit  ben  ûbrigen  S3unbedg(iebem  g(ek(^ 
bered^tigt,  gleicl^berpflfic^tet*  gùt  bie  erfûUung  M  19fen  ïrtlW^ 
ber  IBunbeêacte  i{l  toon  @eiten  beS  SSunbe^  nt(^$  gefcl^^. 
Der  ÎBunb,  ûW  foldj^er,  fd^int  ûuf  baê  SSerbien{t  t>er}i4^tet  ^ 
l(^oben^  ben  SSMfem  bie  Sret^eit  bed  imtem  *|Hmbe(ê  unb  Ser^ 
fe^rô  JU  gen)d^ren*    ®ie  einjelnen  ©tarten,  ber  Kci^  nad^, 
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l^eti  tll^re  IBerfel|^r^t>er^(tntfre  nadf  etgenem  Srmeffen  felb^  ge^ 
iMTbnet  S>ie  ImnfefMbte  M^  2>affelbe  get^an.  £)en  Remfien 
fo  tvmtg  a(ê  ben  gr5^en  @taaten  ^at  betS3unb,  att  fte  foU(K$ 
ttntema^men,  bte  t>on  TCtkn  gemetttfom  botbel|^altene  Setot^ung 
eiitgetoenbet*  SSenn  felbfi  m  bem  Salle  ^  ba  cm  fBnnbeêfiaat 
ben  $anbel  be^  anbem  im  S)ufcl^jug  betoflet;  ber  19te  ^Irtttel 
mit  germgem  Stfolge  angentfen  )u  mtben  fd^mt;  toettn,  tn>| 
bem  J9ten  2Itttfet,  tro|  ben  barin  atô  lettenb  bejetcl^eten  JBe: 
fKmmttngen  eined  ettro))âtf(l^n  JBertragd  (ber  Sienev  6ongre^ 
Zctt),  ber  ©taber  «bjoH  fcrtbefle^^,  fo  ifl  m  ber  Z^at  niàft 
ob^ufe^n,  tote  ben  «fmnfefldbten  ber  19te7(rttfe(  tmSSkge  Wtt 
fle^  tbnnen,  nkll^renb  {!e  tltattn,  noaê  an  t^nen  nnir,  um  ben 
@tnn  beffelben  i^rerfeitô  jur  îBM)x^it  n>erben  ju  (affem 

7*  jDie  aUeii  SBorwàrfo  bie  Dermetnten  Sntereffen. 
Snbeffen,  bie  ^nfefijbte  finnen  formeQ  bun^n^  hn  fRt^tt, 
bur<l^ud  befugt  fem,  t^r  «Imnbefôfpfiem  nad!^  SSelieben  ju  n>dl^ 
len;  tinb  ber  ©ebraud^,  ben  jte  toon  xt)Xît  Unabl(^dngtgtett  mac^n, 
ba^  ^mcip  iffxtt  S^Mipolitit  fbnnte  bennoc^  ben  beutfd|)en 
3ttterejfen  nrfberjheîten*  îDiefe  a5efit|>ulbîgung  tjl  fo  oft,-fo 
bttter,  fo  iu\>ttfùl)tlià)  wteberl^tt  toorben;  bafi  toit  ni(!i)t  um^in 
ïbnntn,  bie  7(nnaget)un{te  no^  etnmol  in  aQer  SSûnbtgteit  ber 
îBeurt^eilung  beô  it\M  t)orjulegen» 

"Die  ^anfefidbte  finb  bie  2Igenten  (Snglanb&«  Seltfom, 
Yoemi  Snglanb  ju  feinen  7(genten  gerabe  X>ieienigen  xoà\)U,  bie 
eft  anf  ben  ^àttttn  ber  ^alben  SSelt  ali  fetne  9lebenbu^(er 
fînbet  jDber  roaè  bebeuten  bie  ]()anfeatifd^en  SSertrdge;  xoa^ 
anberS,  aK  baf  fie  mit  (Snglanb  im  inbirecten  mie  im  birecten 
4>anbet  concitrriren?  —  »@ie  ftnb  t)on  ©nglanb  abl^ângtg.« 
€Sie  t^cbtn  <Sng(anb  ni^^t  gefragt,  aU  fie  jene  aSertrdge  fc^lofs 
fen;  awl^  finb  meber  bie  in  ben  @tâbten  anfdfpfgen  (Sngidnber, 
ne<^  ftnb  engltfc^  SSaaren,  nod!^  ifl  bie  engtifc^e  ©c^ifffa^rt  t>or 
anbem  begùnfKgt*  —  »»@o  madj^  fie  bo4>  Deutfc^lanb  abs 
l^gtg  bon  énglanb««  &xoa,  inbem  fie  ieben  SRarft  ber  (Sin^ 
ful^r,  ieben  ber  7(udfu^r  offen  ju  l^alten  fud^n^  unb  englifc^em 
9tono|M>t  ber  (Sc^fffa^rt,  mie  bed  aSaarenoerte^rê,  auf  iebem 
f)untte  entgegengetreten?  —  "@ie  ûberfc^memmen  S)eutfc^(anb 
mit  engtifd^n  SBaaren*-     yiià)t  mtf)x,  atë  ©eutfdj^Ianb  eô  in 
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fetnem  eigenett  Sntmffe  fttibct,  ftd^  ôberfdjiipemmeii  )u  loffm* 
—  »@te  ite^en  ba$  ®elb  oud  bem  Sanbe*«  X)tefe  treffUd^ 
Sotte  fcl^men  iu  glauben,  ba$  S)eiitf(^Iaiib  an  SngUmb  ttmntr? 
fort  }ii^tt,  )a^(t^  iàt^U,  otftu  ettoa^  imeber  ju  bthmmuu  &€ 
fcl^men  ntd^t  )u  totffen,  baf  auc^  bteê,  tpdre  a  ber  SaD, 
nur  mifttic^  wàxt,  wtnn  X)eutf(lt^anbd  ^dfult^r  noc^  onbem 
£dnbem  feine  (Sm^i^r  fo  toeit  ùbenpège/  um  bie  Stf  erent  ottê^ 
iugleiclKn.  ®onft/  wo^  t4me  betut  bad  ®elb  tmmer  meber? 
Unfer  SSatetlanb/  t>en  bem  wtr  mit  befc^'ben  r&^metv  e<  ^obe  fem 
fStbtnlm  ®olbd^«  ober  nix^  befcl^'bener  mit  Otaubiu^,  ed  (nibe 
nauà)  tttoa^  Saufegolb,«  tfi  ed  bemi  etn  ®o(conba  getoorben 
ober  eût  ^otoft?  @oQ  bte  JUage  ttwaè  TlnUxti  1^i$m,  fo  t^ 
bte  Sogtf  no(^  merhoùrbtger*  X)eutf(l^lanb  Mrûrmt,  loeil  a  fo 
SRanc^d  bon  Snglanb  rauft«  X)eutf(I^Ianb  fauft  t>on  (Sn^ 
lant>,  mil  îS  bort  SRanc^S  om  befien  ttnb  wo^IfeUfien  fuiber« 
^utfc^lanb  loerarmt,  n>etl  eô  bad  SSefie  ba  emfauft,  n>o  e$ 
am  wol^IfeUflen  tjl!  —  »^er  bte  Jg>anfefldbte  tragen  bo4^  bayi 
bei,  bie  beutfc^e  Snbujhte  jurùrfjuWten*-  3jl  eô  bte  ©ci^uïb 
ber  ^onfejidbte/  n>enn;  bet  aQer  J|)6^e  einjelner  âoKf%/  bo<|^, 
nod^  tetne  beutfd^e  Stegtenmg  ful^  gu  (Einful(^n>erboten  gegen 
frembe  3nbuflrie  ^at  entfdS^Itegen  fônnen?  —  «©te  «ber^ 
\il9x0tmmtn  X>eutf(^Ianb  mit  6olomaInmarem«  ©ermaniftrt  îutm 
iMXU^i  bie  Stunteirûbe;  bie  6i(^orte  fur  tmmer!  SSoQt  i^r  boô 
nid^t,  fo  ûberlegt;  ob  i^r  beffer  tl^ut,  wenn  i1)x  t>on  ben  ^nfe? 
fidbten  îtine  6olontaInKtaren  me^r  fauft,  tomn  ber  J|)onânber 
tud)  feinen  ^et$  bictiren  fann  ol^ne  Idfh'ge  Goncurrenj*  — 
»@ie  tl^un  SRid^ftô  fur  <DeutfdÈ>lanb--  3li^té,  alô  {xoaé  fte 
freilic^  in  i^rem  eigenen  Sntereffe  t^un  mûffen)  bafl  fie  fur 
^utfdi^Ianb  einfaufen;  fo  n>o^Ifei(  aK  mèglic^,  xoaè  eê  bxaaâft, 
unb  ba^  fte  feinen  Ueberflufi  Dertaufen,  fo  mert^ringenb  M 
eê  aniH)U  —  »@ie  finb  eben  XUentoettê^îtaufleute,  rnc^t  beut^ 
f(4e««  1£>a  t)aUn  n>ir*ê:  ^KUenoeUS^JÎaufleute,  unb  iuglet^^ 
auêfd^liefllic^e  2(genten  SnglanbS! 

8.    jDer  beutf^e  ^ottoeretn  unb  bie  beutfd^e  @(c!ufle. 

©oc^  genug,  unb  fc^on  ju  oiel  t)on  biefen  ÎJingen*  ©er 
blinbe,  n>enn  auà)  nii)t  immer  ûbelwollenbe  Qiftx,  ber  foU^ 
îfnflagen  eingeben  fonnte,   oerrdt^^  cine  gar  ju  grobe  Unfunbe, 
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niàjit  aUtxn  be$  j^nfefidtttfc^n,  fonbetn  bed  ^ânbetô  ibttt^anpt 
&nt  gâttg  anbere  %xait  brdngt  ftd^  un$  auf,  eme  Srûge,  xotl^t 
bie  emfiefte  emdgung  mit  bem  twUften  Sfec^t  in  Xnfprud!^ 
nimmt  fBtr  meinen,  n)ie  fld^  t>on  felb^  «erflet^t  t^<^^  Serait- 
ni^  ber  .^fefidbte  jum  beutfc^en  Bol(t>ereim 

Der  beutf^  Bont)erein;  ber  ie^t  anf  80^  [JSReilen  ûber 
35!ERiaionen  S>eutfcl^  ttmfaft,  ifi  ba^  einiige  ®rofle  unb  SRatio^ 
nale,  n>ad  feit  ber  ©rûnbung  bed  S3unbed  ju  @totibe  gefonts 
men.  |>reu^n$  SSerbienfi  bobei  tmrb  nid^t  gefd^mdlert;  xotnn 
man  antdmmt,  bafi  ed  an  fetne  eigene  Sufunft  nid^t  minber 
aU  an  bie  ber  anbem  beutfd^en  ®tàmtM  benten  ntod^e;  bûf 
e^  fu^  fagte,  «man  mitffe  fden,  um  ju  embten^»  xotnn  feine 
@taat$faffe  bebeutenbe  ®eIbo)>fer  gebrad^t  (lat  unb  forti9d^renb 
bringt*  Ueber  ben  fïd(>tbaren  (grfolg  fur  be;i  SBo^lflanb  ber 
Sereinéflaaten  giebt  e$  in  S)eutf(I^Ianb  nid^t  jweierlei  SReinum 
gen,  n>enn  anà)  bie  ©nen  ben  ®runb  mel^r  in  ber  éQhï)t,  bie 
TCnbem  (unb  biefe  o^ne  3n>eifel  ric^tiger)  in  ber  ®tmtin^amUit 
beô  SEorifê  erblicfen* 

Soc^  fdl^lagen  wir  feinel(n>eg$  ben  augenblicRidi^en  duflem 
SSol(^l^anb  aUtin,  noà)  fd[^lagen  wir  i^n  am  \)h^ftîn  an.  aSenn 
une  ni^t  XUeê  tdufc^t,  fo  ru^t  im  @^ofe  beê  SSereind  jeber 
beffere  Jteim  t>on  X)eutfcl^lanbd  âutunft«  SSad  bie  ©nl^eit 
^nt^lanH  in  ber  ©pï^dre  beê  èffenttidj^en  Sîec^tô  bebeute,  . 
bârâber  ftnb  bie  SiblUx  burd^  trûbe  Srfal^rungen  bete^rt  xoox^ 
ben«  £)urd^  ben  âon))erein  ifl  bie  (Sint^eit  X)eutfd^Ianbê  jum 
erjlen  ^ale.auê  ber  ibealen  @))^dre  in  bie  ber  materieQen  Sn- 
tereffen  ^erabgefliegem 

9lun/  biefem  SSerein  ^aben  bie  ^nfefidbte  ffc^  nid^t  ange^ 
fc^loffen^  ®er  wejKic^fle  ^afen  beê  SSereinô  ijl  ©trolfunb*  Der 
ganje  beutfcbe  *ùjlenjîrid(>,  t)on  ber  ajlerflenburgifc^^n  Sîerfentè 
btè  iutn  Aieler  Stanal,  unb  wieber  \>on  ber  Siber  bi$  )ur  SmS, 
olfb  aufer  ben  ^anfe^dbten  nod!^  SRecnenburg,  S^oïfttin,  Jg>a^ 
nowr,  jDlbenburg  (bie  beiben  le^tem  mit  SSraunfc^weig  ju 
einem  befonbem  SoQfçftem  t)erbunben)  ge^iren  jur  Beit  bem 
beutf4)en  BoDtjerein  nic^t  an*  ©efiel^en  wir  eô  nur,  ed  liegt 
ttxûa»  ttnnotârlidi^d  in  bem  gegenn>drtigen  JBerl(^d(tnifl  biefer 
ednber  inm  BoU^rein,  inbem  fie  fidf  gegenfeitig  aU  ZuHani 
betradf^ten*   SBenn  t^  befonberô  unnatûrlid^  erfc^inen  mag,  baÇ 
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bte  ^obucte  unb  ber  ^anbel  beutfdl^er  Staoten,  xoîid)t  itjiîtt^ 
fettd  bte  SSeremêprobucte  }U  burdj^ntttlfd^^  fe^  mel  niebtigeni 
3MIen  (bie  |)anfefldbte  )U  ben  niebrigfhn)  julâffen,  m  Ser- 
einêgebtet  fo  fe^r  ^eé^  btlafttt  ftttb,  fo  tfi  attf  ber  atlbem  <Sette 
bte  TCuSfd^Uefttng  ber  Jt&fienfiaatett  tM>n  etnem  beittfc^tt  9ers 
ttne  foh^ti  Umfang^  unb  fo  beutf4^n  iStfoxatttiA  tint  X^ 
fad^,  bte  nttr  burd^  ttefUegenbe  @rânbe  ju  erKdren,  ttttr  bim^ 
unabn>etebare  gu  re<|^tfertigen  ijL 

9*    3ntereffen  ber  einieUen  Jtâfienflaaten* 

9le]|^men  mtr  juerfl  bte  |)anfefiébte«  SBtr  werben  fd^noerf 
lid^  SSîberfprud!^  ftnben,  iDenn  n>tr  fagen,  e6  tann  bon  tarent 
JBettrttt  bte  Webe  ntd^t  fetn^  fo  lange  ntdi^t  baê  gan}e  itâfiengebiet 
tM>n  ber  Slerfentè  btà  jur  em«  ium  aSettritt  entfd^foffen  t^* 

(Stntge  (Sombmattonen  ftnb  aUerbmgê  augenfd^emltd^r  aie 
anbere«  ®o  }«  S3«  Itegt  ed  ouf  ber  ^anb/  bûf  ^ombtirg  ntd^t 
bettreten  fbnnte,  fo  lange  Xttona  au^er  ber  BoIHtnte  toâre*  luit 
Umfiânbe,  burd^  weld^e  bte  ^erabfe^ung  be§  6mfitl^r}oIfô  anf 
i  ^cent  beranlafit  nmrb;  nnb  weld^e  fetner  âtit  m  ber  bûn^ 
bt'gen  unb  gefunb  gebac^ten  ©enffdj^rift  tim^  hamburger  »ùr- 
ger§  entwtrfelt  wurben,  fïnb  noâ)  in  frtfd^em  ïnbenfen*  3m 
3aï>re  1828,  aU  ber  ^amburgifd(^  einfu^rjoH  bod>  nid^^t  tfbl^tt 
flanb  alô  li  ^rocent,  entjogen  ftdj^  bem  hamburger  SoU  auô^ 
xoàxtë  aufgef))ek^rte  3Bââren  )um  ffîertl^  bon  7  ^O^tUtonen  Wtatt 
S3anco*  Sugletd^  red^nete  man,  ba^  200,000  Wtaxl  an  Sager^ 
miette  auf  Xltonaer  @f>etd^rn  bon  ^amburgem  jâl^rttc^  beja^t 
n>urben«  Sbenfo  n>dre  ber  2(nf(^IuÇ  2Cltona'd  ol^ne  baê  ûbrige 
J^olfletn  nur,  wi'e  m  ber  ©bfperre-  unb  ©dj^muggeljeit,  eine 
^rdmte  fur  Sïbnnmgen. 

(Se  fragt  ^d)  fel^r,  ob  trgenb  eine  ber  brei  ©tdbte  beitreten 
fônnte,  fo  lange  eine  anbere,  ober  fonfl  tin  guter  ^afen  beffet 
ben  JtûPenlanbeê  ber  Cflfee  ober  Slorbfee  fref  bliebe-  SSSoS 
ÎBremen  j*  fB*  betrifft,  fo  bejweifeln  wtr  fe^r  (n>aô  bo<^  em 
SBremer  Jtaufmann  in  ber  ©d^rift:  «Ueber  bad  SSer^ltmÇ 
S5remen«  ^um  Sollberetn,**  1837,  anjunel^men  \iftinf),  baf 
burd^  ben  erleicbterten  Xbfag  fetner  ^abnfate  Sremen  f&r  bie 
entfrembung  eineê  Zf)til^  feineô  ju  betajïenbcn  ùberfeeifc^n 
SSerfelS)rê  entfcbdbigt  werben  wûrbe»     Ueberbau^Jt   b^ben  wir 
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mntg  eitmbm  an  m  gebetl(^(tci^ed  JBeitreten  t)erein)ettev  Jtàfiem 
ftaaittu  SBoS  bie  gonje  JtJtficnfhe(fe  anlangt;  fo  befie^t  fte; 
bit  ^fe^dbte  atiftgenominen,  ouê  e&nbent,  m  toeld^  bte 
Ualbtiift  9>t9bttcHon  îeben  onbetn  SRo^tutig^vetg  ûbemtegt^ 
unb  in  giro^n  £litantitAten  tbren  Tfb^ti  jtmàct^,  ober  m  bu 
nad^borten  @ebteten  gegen  miftge  Ubgaben  ftnbet  SAv  btefe 
wârbe  baS  jBeretn^btet  mel^r  6oncnrrenten  oM  TCbtufymtt  lit* 
fem«  Sad  bagegen  t>on  %o!bîitto<iùttn  toerbroiuf^t  imtb^  btetet 
ba§  XuWûnb  grofentï^elIS  bîDiger  a»  bûô  Seremôgebîet  Unter 
biefcn  Umjldnben  tfl  fûum  ju  bcnîcn,  ba^  bîefe  Jtûflenflaâten 
fia)  entfdf^liefen  Î6nnten,  eînen  l)t>f)tn  ïarîf  angunebmen;  unb 
etne  ermdftgimg  beê  SSeremêtarif^  biô  ju  bem  ben  ©ûnfd^en 
ber  itûflenldttber  cntfpredjenben  ©afte,  mbdf^te  burcb  bîe  gfînanjs 
bebûrfhîffe  ber  grb^em  SSeremôflaaten  mi'nbeflenô  nocb  jlemltcb 
(ange  ï^erjôgert  werben.  ©o  wdre  bîe  SBabrfd^emtîdj^fert  be6 
6tetgntffe$  in  bie  %îxn  gerùcft;  baS  wir  alS  t)orgdngige  SSe- 
bingung,  bod>  ntc^^t  ûfô  jnnngenbeS  SRotit)  fur  ben  SBeîtrift  ber 
^anfefldbte  betrad^ten* 

10«    IDer  7Cn\â)ivit  htx  ^anfeflclbte  an  ben  3oUt)ereim 
âfott()ei(e  fur  ^eutfc^Unb* 

^er  xotnn  ti  nrxn  xoittlid)  n)ârbe,  menn  bie  ûbrigen  J(â(lem 
tdnbcr  aUe  gum  jBeitritt  ftd^  entf(b(offen  bdtten;  n>ie  bann? 
Sdre  bann^  im  ^ntereffe  ber  JBereinëfiâaten  felbfi^  tm  beutfd^en 
Stttereffe,  ber  ïnftbluÇ  ber  |)onfeftdbte  an  ben  3oHt)erein  ju 
n)ihif(^n?  @o  fieHen  xoix  mit  2(bft(li)t  bte  $rage.  Wlit  Vbft^t 
orbnen  wir  jebei^  befonbere  3ntereffe  ber  4)anfe|ldbte  bem  &t^ 
fammtintereffe  unter*  SBir  benîen  unô  ben  SBerein,  wte  er  ntcbt 
i^,  ober  mbglicbenoeife  n>erben  fann,  nàmliâ),  mit  3Cu$nabme 
ber  beutfcben  &taattn  jDe^erreid^ê  (beren  jBerbdItniffe  ûbrigend 
tûnm  eigent^^mtid^r  fein  fbnnen,  afô  bte  ber  «|>anfefldbte  in 
ibrer  2Irt  finb),  atô  einen  ^anbeBoerein  aUer  beutfcben  SSolfô^ 
^iaam,  bie  fett  langen  Sabren  }um  erflen  9Ra(e  einmût^ig  gu 
finem  gemeinfomen  ân>eff  fia)  bie  ^dnbe  bteten*  SSenn  mx 
auàf  ttt^  loon  ber  Uebergeugung  burcl()brungen  wdren,  baf  bem 
©anjen  gegenùber  ber  (Singetne  ftcb  unterorbnen  mûfFe  è"  nation 
nalem  Swecf  unb  in  nationaler  ®eftnnung,  fo  wufKen  n>ir  bocb^ 


Digitized  by 


Google 


23 

bâp  ùbtt  fur)  oUx  lattg  bte  jDrbnung  ber  3latut,  bit  &màU 
ber  £)mge  ben  t)erjbd(rten  6ntfid^ln#  bifc^UuittBen  tourbe* 

Sragen  n>tt  naàf  ben  S3ortl(Kil^  ^<^  ^^  Skmn  tmi 
bem  7(nfi[^(uf  ber  ^anfeftàitt  fu^  t>erf^^re<(Kn  ttontt,  ober  midtt 
burc^  etfrige.@(^rtftfleller  t^  bat>on  ^rf^^re^^n  ftnb.  Jtattm 
in  SSetrad^t  fèntmt,  nnit  ber  SSereinêtaffe  ober  ber  Stibu^ 
ber  iBeretnt^aaten  burc^  ben  fSerbrotid^  ber  @tàbte  )uf&$en 
to&rbe*  Wan  oergeffe  oudf^  nUft  bte  ÎR&cfftdi^t,  bte  ber  Serein 
bet  ber  9fe)>ûrtttton  ju  ®unfien  ber  freten  @tûbt  Sv<^i<^t^  ^ 
reltê  ^at  eîntreten  kffcn*  îDer  oben  angefû^^rte  aSremer  Jtauf- 
ntann  nhnntt  fur  SSremen  etne  fûnf^  btô  fed^fa4)e  £luote  m 
Tin^pmâ^,  xoa^  bet  ben  ®en)0^nl^etten  unb  ber  Sebendort  etner 
tool^(l()abenben  ^nbeKfiabt/  tm  6ontrâft  mit  benen  etner  gleid^' 
ialfUtid^tn  làtibli^tn  fl3eo6lterung,  taum  ju  l^od)  erfc^tnen 
bûrfte;  toit  mbàfit  too^I  bie  bt'Qige  £luote  fur  ^^omburg  fiàf 
fleUen?  Ttudi  oergeffe  man  mà)t  (bû  wtr  ben  %maniputiit,  M 
ben  unwic^ttgfien,  l^ier  ooroudnel^men)  bie  oermeltirten  Sto^tn 
ber  ^ûfienbetoad^ung. 

2)te  S^aupt\aà)t  n)firbe  tmmer  bletben,  ba^  ber  SSerein 
bad  oer^dngnifooHe  jusqu'à  la  mer  jnr  oollen  SSa^r^ett 
maà)tt,  baf  er  ba$  gûnje  beutf^e  ^ûfiengebtet  tn  ii^  auf^ 
nd^me*  »î)ânn,«  fagt  une  etn  @^rtftfteQer  ouS  bem  S3tn: 
nenlonbe,  »bann  V>xmUn  xoix  fur  ben  ^fa^  unferer  9>rbbncte 
®orge  tragen*N  @orgen  benn  ttxoa  bie  S^n^ftàW  mdtt  bo? 
fur?  Sft  e$  ni(|)t  i^r  erfieê  Sntereffe,  ol^nt  ba^  man  fie  befbm 
berS  borûuf  ju  oer))fli(^ten  brau(|)t?  S)en  birecten  ^anbe(  in 
aïïen  ^t&cfen  erin)inden  xooUtn,  l^et^  fUI^  in  bie  Ainb^eit  bed 
«erfel(>rô  jurùrfoerfe^en,  ^eiÇt  in  gar  nwtn^en  gdllen,  m'c|^ 
einen  \)h^ttn  ®ttomn  fk^em,  fonbem  neben  élùiftn  unb  SSetts 
(dufdgfeiten  nod^  bie  SSagni^  f)hf)tm  Serlu^eS  (aufen«  SBôren 
bie  ^nfefldbte  auû)  im  SSerein,  ber  S^atAti  wûrbe  fortfal^ren, 
bte  Xnforberung  an  fte  ju  fiellen/  baf  {te  aie  grof e  SSaoren^ 
(ager  bienen,  fofem  {te  ed  bann  no(^  in  berfelben  SSeife  oermi<^ 
ten*  @4in)erlid^  n)ûrben  {te  bann  fur  ben  ^Itbfa^  beutfc^  (Er: 
jeugniffe  me^r  leiflen  alô  je^t  Wadj^  ©ieterici  berft  ber  ïbfoft 
gebleic^ter,  gefdrbter  Seinnmnb,  bie  aM  unb  burd^  bte  9>rootn} 
93ranbenburg  nad^  |)amburg,  unb  oon  ba  bem  SBeltmartt  }Us 
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gefft^rt  tmrb,  Un  ^anj^n  JBebarf  an  Jtaf ee  im  gotijen  3oat>er' 
Inmbe*  SSùrbe  ber  éd^efter,  ber  &ùà)^î,  ber  S3ranbenburgev 
m^r  wn  ^mbutg  ft(^  t)erft)re(^en  bûrfen^  wenn  c*  bem  ««fî 
em  tin^\)httt{  Unb  foUten  jemald  bte  @ti\>U  m  biefem  t(^rem 
SScrufe  Idffig  wotett,  nun^  fo  t6imte  io  bte  ^Olitbewvbung  atu 
béret  SkretnSl^fen  fie  anf^^omen! 

!Rân  fagt  fetner:  «<S:>attn  tbnnUn  toit  ^anbetôtroctate 
fc^ltefin  mit  bem  Tiuiiatibt  unb  braud^ten  une  nid^t  f4m&be 
be^nbeln  ju  (affen««  9Btt  erlauben  une,  baran  ju  erinneni; 
baf  bte  ^anfefidbte  in  i^ret  ie^tgen  @teUung  ^nbetôt>ertrage' 
mit  bem  ^Cuêlmtbe  abgefc^Iofen  ^oben,  unb  ba^  bie  bon  t^^nen 
eingefû^rten  ffîaoren  f einet  Urft)¥ungd€ertiftcate  bebûrfen,  um  ber 
fiSegûn^'gung  t^ill^fttg  ju  toerben*  Sragen  n>tr  Ij^ter  etnen  er:: 
g4n)enben  3ug  jur  ®t\à}\à)U  beê  Srâctatd  mit  JBenejuela  naà)* 
Q^t  iene  frû^em  Unterl^anbtungen  in  Sonbon  ft(^  ierf(|)Iugen, 
foQ  letfe  barauf  l^ingebeutet  worben  fein,  bie  QiîOQtapt)xt  ber  cotom^ 
bifdi^n  ioUxoàâjittt  bûrfte  îanm  l^inreidl^en,  um  SSaaren  ntc^t^ 
l^nfeattfc^n  Urf^rungd  t>on  ber  fi3egûnfligung  au§iuf(l[)Iie^en» 
Dad  xoax  niàft,  n>ad  mon  t>on  ^anfeatifc^er  @eite  fu(^te«  Unb 
ed  gelûng  in  bem  n>trt(id^  gef^Ioffenen  SSertrâge,  fur  bte  (gr- 
{eugntffe  aller  beutfc^en  S3unbedf}aaten  au^br&cftic^  bte 
gefuc^tè Segûnfh'gung  ju  erlangen*  £)ad  @r}n)ingent>on  ^an^ 
belêMTtrdgen  burd^  9tetor{ton  ifi  untl(^un(id!^,  aufier  bur^  2)if e^ 
rensibUe,  unb  nod!^  I^at  ber  beutfi^e  âoQt>erein  bad  anbem>drte 
in  feinen  Solgen  ertomtte  @9{lem  eigentltdt^er  Siferentjbne  nid)t 
in  jeine  !Olarmie  aufgenommen*  Die  f^nbbe  SSel^anblung  ma^ 
ouf  Snglanb  gell^n,  xoo  ber  Bn>ang  am  wenigfien  fruc^ten  bûrfte, 
wo  namentlicl^  bie  ^mbiO  eine  Srage,  nt^t  ber  au§n)drtigen, 
fonbem  ber  ein^ieimift^en  ^oiitiî,  nicbt  ber  @taatdn)irt^fi^aft, 
fonbem  ber  |)arteif4mpfe  genwrben  ift. 

»S>ann,«  f^ti^t  ed  enblt(|)/  «tbnnten  n>ir  fur  unfere  %la^it 
—  fur  bie  beutfc^e  glagge  —  Wec^te  aller  ïrt  bur4>  fRti 
torffon  er^mingen,  burd^  9latoigation8gefe^e  unferer  @c^tfffal^rt 
mie  unferm  ^anbel  neuen  @(^n)ung  geben*«*  2)tefed  Xl^ma  ijl 
befonberd  bon  einer  e^renmertl()en  ^mburgifc^n  &timmt  fur  ben 
^Infd^lu^  (»Sûr  bie  2(uôbreitung  beê  beutfc^en  âollt>ereind  htà 
an  bie  @eegrânie,«  1838)  mit  t>ieter  ®drme  be^anbelt.    Xber 
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bte  atetorfion  i^  ein  tuieifd^netbig  edl^ivert;  man  toittt  leki^, 
ttibem  man  ed  fâ^ren  hkU  ftdf^  fetbji  fe^  mllK  tll^um  X)a{l  ber 
|>anbe(  gro^  unb  blùffm\>  fcht  tattn,  o^ne  Slamgattondgrfe^^, 
betpetfen  bie  |)anfefiébee;  baf  bie  fR^btxti  if^ttt  mùfi  mtftmo: 
btg  bebarf,  bmeift  bat  S3etfptel  JBremend*  âubem,  in  t9efm 
Sntereffe  foD  bie  Sî^eberci  begtojKat  werben?  Do4^  wol^  tut 
Sntereffe  ber  Jtûflenflaatcn,  wAl^renb  bie  9laà)iH)tik  bet  Uebcr^ 
gangeperiobe  unb  bie  9lâd^n>t¥tungen  bod  Sntereffe  be«  Qùnym 
treffeti  wûrben.  Ober  foU  bet  SBorfdj^ag  SRèfefô  wieber  aufge^ 
nommen  wetben,  foQ  iebe  ber  binnenldnbifc^en  @tdbte  i^r  ©Sfiff 
m  einem  ber  @ee{)dfen  audrûflen  unb  befrad^ten? 

jDie  beutfd^  Sl^^flge;  Yoer  freute  ftd^  ni(^t  beft  @kban{enft? 
7(ud^  eine  Jtrteg^marine;  jum  @d^u6e  biefer  Slagge,  l|^at  mon 
fia)  auSgefonnen*  92id^të  tfi  unn)ùrbiger,  ald  bafi  X)eutfc^t^ 
nid^t  einmat  bie  SRùnbungen  feiner  eigenen  @tr6me  )tt  fc^A^ 
t>ermag«  Xlfo  taft  und  auc^  eine  ^riegdntorine  l(^aben^  in  ûVU 
n>ege;  aber  bor  allen  Dingen  gebt  une  bie  Wttd  an,  fit  jn 
erlangen«  ®er  fl3eitritt  ber  ^anfefidbte  jum  âoQberem  wtrb 
fte  nidi^t  fc^âfen,  n>irb  Slotten  fo  n>entg  aU  2Crmeen  «oud  ber 
(Srbe  {iam))fen.«  Ser  foU  bie  itofien  tragen?  2)ie  Aftflen^ 
flaaten?  £)ad  fc^eint  nid^t  unbiOig;  bod^  fie^t  bo^n,  ob  9>reu^ 
fen  ftd!^  entfd^tie^en  n)irb^  fur  eine  ^'egd^otte  biefelben  Vn^ 
Ihengungen  ju  mac^Kn/  n>ie  fur  feinen  ^Hitaixi&aU  Unb  eine 
Jtriegêflotte  mu^  bebeutenb  fein^  ober  fte  ifl  fc^limmer  afô  gor 
f eine*  <Sd  ifl  ein  baarer  Serlufl,  n>enn  (ba6  iBeifptel  Itegt  nidt^ 
fe^r  fern)  ^riegêfd^iffe  m  grieben  berfaulen,  im  Jtriege  einem 
ùbermddS^tigen  geinbe  jur  leidj^ten  ^mtt  werben.  9lur  tint 
ftaxh  Wlaxint  giebt  wirffamen  @(^u^^  eine  mittelmd^ige  fbrbert 
bie  ©ttoalt  l(^erauê,  unb  giebt  ber  @en>a(t  bad  fd^Iec^tbemljnrte 
Sânb  pni^  in  nod|^  f4)Iimmerer  2Irt  atô  bad  unben)e^rte*  @oII 
ber  Sîerein  bie  Aoflen  tragen?  SSerben,  n>ir  fagen  nid^^t  in 
@igntaringen  ober  in  ®^tii,  fonbern  in  9lûn(^n  unb  2>red.- 
ben^  n>erben,  nid^t  bie  ©tdnbe  tint  SRarinefieuer  beimlligen,  fan^ 
bern  bie  Stegierungen  ben  @tdnben  eine  SRarinefieuer  anfmnen? 
aSie  fc^bn^  n>enn  biefe  Qin^tit,  biefed  ©efdmmtgefû^t,  biefer 
9lattonalftnn  ben  Seutfcl^  gegeben  ivdre;  aber  — 

„û,  baf  3^r  Don  fo  fetmr,  frtnnr  3dt, 

unb  tddft  t^on  moxqtn,  iH^  t>oit  tmiti  fpced^!" 
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2>o<|  ia^t  une  rnc^t  ungered^^  feht«  Wtûn  bel^uptet  niâ)t,  ber 
Settriit  bcv  J^attfeflibte  n>firbe  SButiber  tl^mi;  man  be^ 
t^uj^et  tmr,  et  werbe  ben  Cerein  m  bcn  étant  fefeen,  SBunber 

IK  jDie  Unterotbnung  bet  J^an^iftàhtt  unter  ben  Sereine^: 
iolU    9taâititHt  fût  >Detttf(^(anb« 

2Cber  bieS  ifl  nur  bte  eîne  Sctfe  ber  UntcrfwdS^ung*  SBîrb 
bcr  aSeîtritt  bcr  ^anfejldbte  jum  3oIït)ercm,  unb  jum  Sereines 
joUtartf/  ntc^^  auc^)  ^aà)t\)eiU  fur  bte  SScremêintereffcn  mit 
fia)  fùf)xtn,  unb  tpctd^e,  «nb  wtc  grcfe?  gaffen  tptr  einen  edfxi^U 
jleller  baô  SBort  nel()men,  bcr  emcm  SSeremêjlaatc  angel^ièrt,  unb 
ju  ben  ^anfejldbten,  fo  Diel  roix  wiffen,  m  fetner  perf6nltd()en 
aSejtel^ung  jlel^t,  ber  aber  ben  ^anbel  auô  eîgener  Zn\d)auuni, 
unb  nfc^t  allem  tm  t^erjûngten  SJîaaÇjlabe,  îennt  ®tr  metnen 
^*  S»  Oftanber  m  frfnen  «SSetradS^tungen  ûber  ben  preuÇîfd()en 
3oïïtarif  unb  beutfc^e  ^anbelêtutereffen*  (Stuttg^  1837)»  SBfr 
tl^eîten  mà)t  ©ftanber'ô  ÎCnfmofïtdt  gegen  9lebentuô,  wetdj^er  ïefts 
tere  ben  ^anfejldbten  t>on  t^rem  jutûnfttgen  SBeîtritt  aHeÔ  ®ts 
t>tif)lià)ftt  wetffagt  9lebentuê' SSerbtenjl  m  ber  alïgememen  ïufî 
faffung  grbÇerer  SSerl^âltniffe,  wenn  mon  bebenft,  wo  er  fc^rieb 
unb  wann  er  fur  feîne  Jg)etmat^  baô  SîidS^tîge  erfanuf,  ifl  ein 
fo  entfd^tebene^,  baf  wir  mit  if)m  ùber  einen  Srrt^um  ntc^t 
redjten  woDen,  ben  er  mit  SSieten  tf)t\lt,  ber  unô  bei  feînem 
ÎSfremben  ûberraf4)t,  unb  ber  ït)m,  ia  er  ber  perfbnlidS^en  Ztu 
fc^^auung  ber  SerJjjdltnîffe  tntht^xtt,  fel[)r  ml  wenîger  jum  SSor^ 
tt)urf  gereic^^en  fann,  alô  bte  îlSai)xl)tittn ,  bie  er  gefagt  1)at,  if)m 
&)xt  mad^en*  ÎCber  wîr  fljjeiten  allerbingê  îDfïanber'ô  Ueberjeu:: 
gung;  bafi  berSSeîtrttt  ber  ^anfefldbte  jum  SSereinêjoD  înbirerte, 
aber  unauêbleiblicl)e  giacl)t]()etle  fur  bie  beutfc^^en  Sntereffen  ]()aben 
wûrbe,  t>uxà)  xotld)t  bie  gleid^faHê  inbirecten,  unb  jum  ïï:f)tit 
entfemten  ober  ungewiffen  SSortl^eite  xntl^x  alô  aufgewogen  werben^ 

gaffen  n>ir  iDfïanber  felbjl  f^jredjen:  »©er  ^anbet  ber  ^an^a 
ftdbte  befd^rdntt  fid)  md)t  aMn  auf  ben  ïuôtaufc^  ber  beutfc^en 
erjeugniffe  gegen  bie  ^obucte  frember  9lationen;  benn  eîne 
îDîenge  ber  bafelbfl  feewdrtô  eingefûl()r(en  SBaaren  wirb  wieber 
feewdrtô  inè  ïuêlanb'  ouôgefù^rt.  2)iefer  ©efc^dftèjweig,  ber 
fogenannte  3n>if(ll)en^anbe(,  n>ûrbe  unter  einer  âoQgefe^gebung, 


Digitized  by 


Google 
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^tttnpm  Qbl^fm  fil  ttnsau    SMdb  bk  3We  mr 

firmoc  Xttffb^  tm  edtai  bar  a^Sbc^Mc  m  fol^oi  9liebm 
(ogm  etfoctcrikt,  «eroii  fi4^  g«r  mamncMM^  girmnItfAf» 
fttttyftn^  t9ck|K  bîc  fflxtttt  Stotmi  bc^  itanfi^^cji^AnbcB  nk^  tn 
ttûf/m*...  Scr  mît  brr  9tottr  bcft  ^^onbdS  tmtiattt  ip,  voUb 
gctm^  tetnen  XngcnMkf  jivctfclii,  baf  brr  ^o^  Sct^maig,  bot 
bcr  J^Nuibtl  bon  ^ttiiibiug  mib  Snmtn  yiimmicg  ^aI,  bmI^ 
albtn  ifyKx  gAtt^igm  Sage,  fonbcm  atuf^  bcr  iMUgm  S«i^# 
bie  er  bofitlbfl  geme^/  jii)nfi4nt3>eii  î(t  ttatcr  anbcm  Mwa 
emigc  frati|^4K  @eq>U4c  f&r  bcn  tttmMiaati^ifm  ^aabd 
vkOddft  mi  beffere  Sage  oU  jene  bctboi  bctttfl^^  CMM^  ttsb 
bo<|^  Pe(Kn  fie  gegen  btefe  tocit  (urncf*  ^)  aBetm  SngUmb  bd  bem 
(ltitTe|)otf9ftem  emen  fe^r  b^etttenben  âmfi^KnbttnbcI  anlcr^, 
fo  b'egt  ber  (Sntnb  botHm  m  g<m}  befonbent  Ser^âttniKcii,  bte 
tttrgenb  onbertm)  m  gletc^Km  ®rabe  )u  ftnbeti  ftiâ».  60  «pcit 
tmr  ju  ttttl^etlett  m  Stotibe  fthb,  fo  tt  ed  oiid^  nk^  ttmoo^ 
fdMnttcl^/  baf  bet  ber  Sfaifùl^ng  ber  âoOgefe(gebinig  ber  Set: 
etnftflaateit  m  ^g>amburg  unb  Sremeti  vMaaàft  rcn^  .^aiMft: 
^fer  ftc^  ouft  ben  ®ef(t^en  ^ur&fite^  nmrben,  bM  tmt 
ben  Unonne^mltcl^tettett  ju  entgel^,  toomtt  bk  Srf&IIung  ber 
oielen  Sormolttdten  btefer  ©efe^gebung  oerbunben  {#«« 

@mb  bteS  oteOeû^  nur  Stùtfftc^ten  ouf  ben  SBo(^t^nb  ber 
^SmnfefUibte  fetbfl?  ^nbett  eê  ftc^  ^ter  mtr  unt  V^c  mbhnbnels 
Xti,  \\(t  egot(Kf(^e8  Sntereffe?  9lem,  eS  (Huibelt  ^  um  bîe  Se^ 
btngungen/  unter  toeh^n  fie  t^ren  Seruf  erfûUen/  nnter  mt^K» 
fie  fur  xieutfc^anb  fein  tbnnen,  toat  fie  foDem  ta^n  totr 
(Utd^  bar&ber  benfelben  @4nrtftfkner  ftc^  oudfprecM*  *£>^ 
jgmnbeMmtereffe  ber  Seremftflaaten  berul^t  tm  iBefentli^^en  ouf 

')  Sidtn  toir  ^er  bol  Sdfpfel  ^{nau;  bol  berfcCbc  e^riftffdUr  bel  ftoer 
onbcm  (Sctegen^t  ^or^ebt:  /^SSiie  ecrtngfâdie  pnb  iii<^  bte  bîmtca 
UnUmet^mundcti/  oon  ben  ^oainbif4ien  Ckeptô^en  na^i  «^tnina  unb 
Braftlien,  wo  ^cQanb  leineé  C^otontalmonopotS  dénient,  gegen  bte^ 
fenigen/  weU^e  ^mbtirg  tmb  Bremen  ebenba^in  moc^en!'^ 
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tàà^  Tintimf  M  mif  btt  OéUt/mlfût,  btn  UcbetfbiÇ  ter.  eoK 
^kntfdKn  Slatur^  ttnb  3nb«(lnc^bitcte  tfhdf^  mbglk^  obiiM 
fc<H»^  uiib  ft^  bog^en  fi)  btUtg  a»  mèglU^  fitmbe  ®egenfldnbe 
(diet  3(rt,  bmtt  m«n  bebarf,  gu  t>erf(i^a{f(n«  9la4)  bet  9latut 
bcY  @M^  bittet  f[(^  bie  befie  ©elegenbett  gur  (SmK^ng  bkftô 
bo)>^ltm  3we(ted  ottf  grof en,  an  bcn  Ixmyttrbmen  eme6  iam 
beft  gelegencn  SRdrften  bar,  welàfc  @eebifeti  finb  unb  t»6Iltge 
S^ribû^fuUftit  gemegem  Stan  betoube  btefe  SRdtfte  t|^r  ^m 
betôfret>eit,  unb  ti  tann  ntc^  outbleiben,  ba^  fonH)^l  ber  frem^ 
ben  ^&ufer  ait  ber  fremben  SSertditfer  {i(^  n>emgere  etnfhtben, 
uoobunb  fonH>bI  ber  2Cbfa^  ber  tnldnbtfcben  Slatur^  unb  Snbu? 
fbàtptobmtt,  M  ber  tKirfonf  ber  oudtvdrttgen  |)anbeI6gegenfldnbe 
notfn^oenbtg  erfc|^n>ert  wirb««*.  SBa^  )u  ement  g&n{h'gen  fftt^uU 
tatt  ber  ttnteme^nmngen  ber  @eejidbte  9tel  bettrdgt,  tfi  ein 
gnte^  Xffbrthnent  i^on  SSoaren,  tûcbti  bftvA  ou^Uinbtfi^  ben 
tiridnbifc^n  bergefùgt  mrben  mâffen;  fetbfl  m  (Suglonb  unb 
Srantrdd^  bletbt  btefer  ®egenflanb  bei  fol4^  UntemeJ^ungen 
(einedmgS  unberâcfftc^tigt  iRun  totrb  aber  ern  folàft^  TIffbrs 
timent  in  emer  gro^n  |)anbd[6flabt,  n>elcbe  t>Ul^e  <|HmbeI^ 
freibeit  gentegt,  fe|r  beg&nfligt,  mbem  bafelbfl  etn  regebndgtger 
e^nat^  9on  fwtAm  SBSaoren  ieber  Xrt  ifi*  Die  fBertaufdtiung 
biefer  ^nbefôfrei^t  gegen  bad  3oIIf9flem  ber  iBereinffiaaten 
Hmrte  balS^tr  m(^t  too|l  anberS  ald  nac^^ittg  auf  bie  tranS^- 
otlantifc^n  Untemebmungen  ber  |)anfefldbte  eintotffen,  unb  mit 
biefen  Untemel^ngen  i^  bie  beutfi^  Snbufbie  eng  t>etbttns 
btn....  6tne  Sefc^dnbtng  ber  Unteme^ungen  nacb  tran«^ 
otlantift^n  Sdnbem  n)&rbe  auâf  bie  Solge  ^ben,  bofi  bie  ^anfe^ 
#dbte  bie  fyrobucte  btefer  Sànber  n^eniger  auf  birectem  SBege 
er^lten,  att  bieS  btft  )c|t  #attgefunben  ^t,  n>obnrdi^  i^re  9R&rfte 
mdft  mtffï  fo  rei^'d^  mit  foUtien  f)robU€ten  Mrforgt  fetn  »&rs 
ben*  S)er  ®tnuf  i^bOiger  ^anbelêfretbeit  ift  tàâft  nur  f&r  ben 
ouf  bem  |Ha(e  nw^nenben  Jtaufmonn  etn  md(^tiger  ®)>i>m  )ur 
ffbd^n  Slf^gteit,  fonbem  ber  frembe  ®ef(^fttatann  arbeitet 
oucl^  am  liebfien  mit  einem  9Ia|e,  auf  totli)mi  er  loeif,  in  fei^ 
nen  Untemebmungen  niemaU  bunl^  bie  bejjielf^ben,  in  ibren 
Sformalit&ten  bfterS  nid^t  genau  betannten  âoUgefe^e  auf  uner^ 
nnirtete  @(bn>ierigfeiten  ju  flu^en*     £)tefe  bo)))>elte  moralif^K 
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SSkftmg  Ifùt  getot^  auâf  niéft  wenig  bâgu  bdgettagen,  l^om^ 
tovg  tmb  jBtsemen  etn  fo  girefleS  ttebetgetoic^t  iUbet  anbete  0(cs 
yl%,  bit  eme  eben  fo  8ân#tge8ade  fit  bcti  SBettl^nbel  ^oben, 
ju  i>erf(!^ffem  Snbem,  untev  gonj  gldc^n  ttmfUbibcn,  ^f:: 
tïàit  t>oriugdwetfe  foI4Hen  $lâ^en  i/afUt^,  finben  bk  <9(eg«i$ 
bett;  beren  ^nbtldfoctoren  fie  ftnb/  ouf  benfdbnt  etne  beffcte 
unb  ftd^rere  ©elegenlMt  ium  gefommteti  2Cbfâ|  tl^m  Stotet? 
unb  3Rbufht()nrobucte,  oU  ouf  anbem  |>aitbe(ê^^it*« 

12*    dcll  barum  tte  beutfdj^e  CSeelû^e  in  i^rev  ^Cbfcnbevune 
oer^arren? 

9lacl^  bteftn  Setrad^tungen  ^âftmt  btefer  SU^ft^eUer  bcsm 
ju  bem  ®<i^uft  jti  fommen,  bag  bet  IBmm  ntdt^  beffar  tfmn 
Unxiti,  alibit  J^an^îfUdbU  ju  fetnen  Sreil^dfen  )U  ern^reti* 
SDaê  tp&vbe  fmltd^  nid^td  Xnbetet  l^tfkit/  olê  bâ$  fie  tm  Sefmt^ 
tid^n  m  tl^tet  ie^igen  SteOttng  t>er^arrteiu  £)a$  fdt^t  om^ 
bk  Tdrffd^  berientgen  Stegkrung  )U  fetn,  meld^  um  bk  (Sniti^ 
bung  beê  Sereine  bai(  gtèftte  SSetbknfl  f)at,  utib  bon  tveUS^, 
me  t9tt®nmb  ^oben  ju  glattben  {xocA  aud^  emtge;  Çelbfl  ymu 
^^  Zutoxtn  t>on  Bwattg,  «motoltfc^  3tnMng«,  gcbtoVt  unb 
gefabelt  l^oben),  ber  Xnfd^luf  bet  ^onfefl&bte  on  bett  SevemS: 
joQ  nkmoM  getoânfd^t  obet  tttoattH  worben  t^« 

SDeimod^  ftnb  n>tr  n>ett  entfernt;  gu  gtauben  ober  )u  vrim^ 
fc^n,  ba#  bk  gegemodttîge  ©teDung  ber  @tdbte  jum  Sema, 
n»etd^e  m  SBa^irl^ett  bk  be^  3(uêlanbe^  ober  gar  fetne  tfl,  fort; 
be#e^en  toerbe  ober  m6ge*  iBk  tontmen  barauf  gitrùd,  hai 
l^eitttge  JBerl^ttntfi  ber  beutfc^n  ^^enldnber  ium  Serein  unb 
beS  Sereins  ya  i^mn,  aU  em  itnnatûrlidt^ed  gu  bejetd^em  S)k 
SBSed^elDerbmbung  itoifii^en  bem  Seretnftgebtet  unb  ber  beutfc^n 
@ecfâ^e  tf  eine  notl^menbtge*  £)er  Serein  tonn  ber  ^âfien^ 
Unber  fo  n)entg  entbd^ren,  a(ê  fk  t^irerfettê  beê  SereinS  tnU 
btlfïtn  tbnnten  mit  fetnem  ®n$  unb  Xuê^l^n^erfel^.  S>k 
Skdbfeloerbmbung  aber  mufl  n^t  bem  SufaO,  nid^t  ben  mà^ 
felt^en  Sntfc^Ikfmngen  i^rfc^ebener  (Skfe^gebungen  ûberta{{én 
bleiben,  fk  mu^  t)ertragdmi$ig  feflgefieUt  n>erbem 

Stn  Sertrag  bed  3oDt>ereind  mit  ber  gûnjen  beutf(|m  @ee:: 
tùjle  ijl  (fofern  ber  t)5nige  îCnfc^lug  irgenb  eineS  ber  jefet  nod^ 
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btDMtfen^^nben  etaattn  ptohlmali^  bitibt)  bod  n&i^t  âiel 
bct  briberfettigett;  fia)  ergânjenben,  imb  bùxnm  m  fiéf  etnîgcn 
Sntereffen.  (Stn  Sag  lebtt  ben  onbem.  3u  longe  o^e  âmtfet 
M  bte  @eefù#e  ntc^  anbetd  g^od^,  old  m  titrer  SttfoUntng, 
mit  ttntetemonbet  abmtdl^nben  âoBfçfhmen  ju  berlïHmttt*  3u 
mntg  tfi,  felbfl  m  bfefen  le^ten  ^}^xm,  bte  IBebcutuiig  bcr 
grofen  ZffdtSaéft  émet  (Smtgung  oon  35  aHUtotten  2)eutf(tKn  be- 
griffen  nwrben*  &  tfl  3eit;  bof  ed  anberd  loexbe*  %n  Srf«^^ 
nmgen,  toM^t  bte  Rdgltc^  Si>lden  bet  ®etrettnt^ett  bel  dtetd^ 
ortigen,  nur  tn  bet  SSed^fehmttung  gefbtbettett  Sttteteffen  m^ 
Sk^t  fe|eti,  l^itt  ed  ntc^t  gott}  gefe^It  Cttie  {ftntgUc^  btatfciK 
Setotbttung  etfc^ett  m  btefem  tKitgettbltdTe  ben  JBettell^  in)tfi(M 
^xmri^tttg  unb  t&btd.  Xbgefel^  t>on  bem  batottft  etttxu^fenben 
ffMfyi^ftïtit,  bet,  (Dfetn  et  auf  )>ofidbe  ated^ftoetl^Attntfre  fU^ 
be}te^t,  mit  biefen  Setta^^ttmgen  ntd^ê  gu  tlf^n  ffot,  ifl  bet 
S^tbe(ianb  etne  (Stfd^tmtng;  bte  mon  auf  beutfidKm  (Stebiet 
fât  umn^glid^  ^atten  mix^t,  mm  fte  ntc^  untHict^  itoàtt.  9hit 
etne  neue  iDtbnung  bet  Singe;  tint  imttagftmd^tge  fBetpto- 
btgnng;  tam  bet  SSiebetfel^t  fold^  <Stfid^tnungett  etn  3tel  feftm. 
Aie  tamt  Seutfc^lanb  iemolê  envarten,  aU  fotc^  bom  Xud^ 
(anbe  anetlûnnt  ju  mtben;  fo  (ange  bte  beutfd^  9ull$t  feHi(l 
nut  tnfofetn  at$  etne  (Stn^ett  bettac^Ket  n^etben  tann,  ali  fte 
txmt  {Btnnenlonbe  a($  XuManb  bettad^et  n>itb? 

13*    2)(t  J&olCinb{f(^c  Betttag»  —  Setdiem  —  iDfe  cnglifc^in 
9l«oi0atfoii<0efe(e»  . 

SDet  )nrenpt7(H^IUinbtr4)e  |>anbelft>etttag  bom  21*  Sonuat 
1638  «Kit  bot}ugSi9etfe  geeignet;  bod  Sebâtfm^,  bon  bem  xm 
teben,  }um  Semtftfetn  )u  bttngem  SBtt  ftigen  nicl^t;  baf  a 
bet  Setnfic^t,  bet  «mmI^  fBotaudfu^t  bet  JtâfUnfiaaten  )ut  be^ 
fonbetn  e(^te  getetc^,  toenn  fte  etfl  ein  foI^^A  éteigm'g  ettoat^ 
teten.  Snbeffen,  ba$  Steigntf  n>at  fdtKagenb  genug,  um  ûbetaO 
bte  gef^ntefle  3(ufmetffamfett  gu  wecfem  lDiffeteni)6IIe;  fo 
fâjitn  a,  foQten  t)on  @eiten  bed  3eDt)eteinê  ju  ©ttnfien  dnet 
m'd^t?beutf<(^n  9tû^t  in  3(nwenbung  gefe^t,  eine  ntc^t^beutfic^e 
9laift,  nià)t  eben  butd^  Slod^tebtglett,  nodS^  n^eniget  butcf^  ént^ 
gegenfommen  gegen  beutfc^K  3nteteffen  au6ge)eid|^et,  foUte  bot 
ben  beutfc^  begùnfltgt  vHxUn. 
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®o  ^kn  e<  obet  nur;  baf  a  mdft  tmrRfc^  fo  gmemt 
feht  thmt,  mttfte  S^mi  emlettcl^,  be?;  t>on  anbem  9toth)€n 
abfhro^tfenb;  oud^  mtr  cmfa^,  voit  tncf^nblidf  bte  Sfntetefpm 
mel^terer  S3erem$Idnbet  boburd;^  x>eAt^  toerben  tD&rben;  tok  in 
gebo))^ter  SSetfe  bte  Sfabrifûttten  bonintet  letben  toitrbm;  em? 
mal  bte  fRûfflnttkn  in  ben  bfHtc^,  t>om  9l^ettt  fem  abge^ 
trettnten  ^roiMttsen;  bte  ba$  aRoteriol  jtt  fo  t>tel  f^^ttn  9mfai 
bejk^en  mûftett,  uttb  banit  bte  Gdf^îefïer,  benen  bte  tn^dft 
£)ttvd^^r  )ttttt  4^ef!fd^n  Starfte  sef)>errt  t^,  toetttt  t^re  8eiit^ 
n>attb  oud^  tit  ig)amburg  ben  genm^nten  Xb^ug  mtnbev  ret^^ 
fânbe/  xùa^  tint  txftt  Sfolge  ber  Sefc^rdntttng  be$  j^omburger 
SttdF etgefd^ftS  fetn  mftfte*  flSlteb  fftt  Sen,  ber  bk$  e&tfal^/  no^ 
ein  fRàtWU  fo  I6fle  bod^  btefe»  ffd^  bolb.  9ttd^t  mtr  béante 
bk  6abinet90Ybre  t>om  10«  !X))rt(  bte  jBegfinfUgttng  be<  Sum^pen? 
)udFerS  auf  bte  gonje  itàfle  t>on  fltottetbam  bt«  Stemel  ottS; 
fonbem  ber  9.  tiCrt  beê  Sertrûgd  felbfi  erbffhete  bte  mfft  TbO: 
fiàfi  ouf  ttnterl^nblttngen  „mit  anbem @taaten/'  m  Solge  berm 
«ttd^  onbere  Bugefidnbntffe  etne  aDgemetnete  Xu^be^ming^  aué^ 
W  ûbrtgen  UngleU^l^en  etne  3(uêglet(^g  ftnben  ttonteiu 

JDer  Sertrûg  r>om  2L  Sanuar  1839  tDtrb  fanmer  Cpoc^ 
mod^  m  ber  ®ef(^t(^te  ber  beutfc^  <|>anbeIê)H>litlL  €tnmd, 
ed  ift  etne  6rmi|itdung  einjelner  âoUfd^e*  Dte  aewalttge  StoOe, 
bte  ber  Qudtx  jpitit,  tatm  Sltemanb  oerfennem  (fmtge  f&b? 
beutfK^  gteglemngen,  ber  Stunfelrûbe  ni(|^  ûber  bte  ®eb&^ 
jugetl^n/  l^atten  befonntltd^  etne  |)erabfe|ung  bed  Stngang^oIU 
getDÛnfd^t  £)ie  ftnanjteDen  Kefuttate  nxtren  tl^nen  fo  g&nfh'fl, 
bof  fte  Mne  gro^  &tf(iipc  m  btefer  |)tnftd^t  Itefen*  &fît  l^tte 
fyreuf en  au<  btefem  ©eft^têptmft  (Simoenbttngen  t>orbrtngen  nti^ 
gem  TCbît  9wx^  btetet  jur  Crmâfigung  bte  ^nb«  fyrenfen 
emnrbt  ftd^/  ienen  Sïegterungen  gegenûber,  baê  SSetbtenfi^  auf 
tl^te  93ûnf(^  einjugel^en. 

©a«  tjl  niâ)t  Wïeô;  eô  tfl  t)telme^r  baS  SBenîg|lc*  ^eu^n 
ergretft  btefe  ©elegenll^ett,  etn  r>kl  grè^reê;  etn  mel  aDgemetnereS, 
etn  felbjldnbtged  SSerbienfl  an  bte  StnwtlDltgung  m  jene  SEBAnfc^K 
gu  fnùyfen.  3ttm  erflen  Wtalt  n>trb  mit  emem  «ftû^enflaat  tim 
ter^anbelt;  mit  einem  nid^tsbeutfc^;  aber  einem  fol^m,  ber 
Unterl)anblungen  gefu(i)t  ))at.    fStnn  bie  beutfcl^e  Stùftt  nm  m- 
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t^ttect;  nur  burd^  iit  dinfiâft  in  Ht  fon#  not^wenbigen,  titc^t 
htah^ti^Un,  abtv  ter  ^ùfîe  ebenfo  toentg  conMntrenben  Solgen 
^evbetgeiogen  whrb,  fo  tfl  birô  gang  begrûnbet  m  ber  ^oltttf 
(obne  3n>etfel  émet  vkbttgen)/  ba^  ber  SSeretn  2Cnbere  ni^t  ouf; 
fu^t,  fonbem  ftc^  auffti(^en  Uft 

SSor  btefem  SSertroge  root  tint  Unter^nblung  fur  ben  Sercm 
voûnfcb^ndYDertb/  unb  xo&n^iftnitotttff  mi),  xottm  fit  t^r  Sntereffe 
i^Snff/  fût  bte  beutfd^  Seefûjte;  noc^  btefem  Sertrage,  burdti 
benfelben,  tfl  bte  Untet^anblung  t}om  SSetetn  tnbtrect  t^etanloft, 
fur  bte  @eefùfle  ^m  fiSebàrfttifi  getDorbem  Unb  eê  tfl  audf 
etioad  toert^;  baf  etimial  bte  gonge  @eefûfle  t)on  9iotterbam  btS 
SXemel  tn  etnem  Tltfftm  genomit;  uitter  trgenb  emem  ®enerak 
neitner  )ufammengefaf t  tft 

£)te  Jtùfle  t}on  SRemel  btd  9totterbam«  SSkrum  nt(^  bi« 
£)fienbe?  ^oUanb  Itegt  burd^  ben  Stl^ein  ni^,  bunb  fewe 
6olom'en  femer  fur  bte  SSerfldnbtgtmg  M  SSelgtetu  Unb  bie 
S^u^tfaéftt  etnê  fd^Ueft  b^te  baê  onbere  ntc^t  mt1)ï  m9* 
ïrenbt'ê  beîannte  ©d^rîft  l^ot  bîe  efwgefîanbene  aenbetij  „hit 
Stitereffeti  3>eutf(^(anb$  tit  ber  hd^ifdftn  Stûge^  md  iii)t  )u 
(leOetu  tiCber  fem  Slatfottnement  flel^t  ntdt^t  ouf  bem  fiSoben  ber 
@)>ecu(ûtton  aOem;  eê  lebnt  ft^  auf  SE^atfod^*  SBem  bod 
euroyâtfcbe  ©leûbdewtc^t  (Stn>aô  gtlt,  ber  ftnbet  (etdt^t  oui)  l^ter 
emfc^ogettbe  9iûtfftd^tetu 

3n  ettier  aSegtel^itng  n>âre  bie  Xuffûffung  bet  2mt  twn 
£)flenbe  btê  SRemel  unter  etnem  ®eftd^t6)>un{te  t>ertragtatdftger 
<Smtgung  unanftf))re4^ltd^  roià^txQ,  xotm  fur  bteSd^^tf  ffal^rt  ettooè 
auêgimtrten  beabftd^tgt  unrb*  ®oIl  ber  nkbt  unbebeittenbe  Sfefl 
ber  englifcben  9lat)tgattonSa€te  anè  bem  ,/@tûtutenbuct^''  ouêge? 
(bfd^^t  mrben,  fo  tt  bteS  ber  SSeg^  unb  fc^toerlid^  ein  anberer* 

14«    jDad  dûtije  iDeutfddtûtib  fod  eS  fetnl 

aSenn  aber  bie  SSerfldnbtgung  ûber  bie  IBertel(^rSt>erl^âItni{fe 
felbfl  ûuf  @(bn>ietigfeiten  flofen  mog  in  ber  }Cbfd^Ueflung  ber 
boUânbift^en  6oIonien;  auàf  ivo^l  in  ber  (Soncurrenj  ber  bel^ 
gtfc^n  Sabtifen:  n>te  witb  eê  in  biefet  IBegie^ung  fieiS^en  mit 
bet  beutfc^en  @eefiîfïe?  SBit  b^ben  bie  SSetfldnbtgung  mit 
biefet  aie  ein  Sebûtfni^  bejeic^net.    Unb  ixoat  ali  tin  gegen^ 
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fetttgeft*  Sctbett  Z^tikn  muf  bâton  gelegeit  feîn,  t>a$  hk 
Otri^iltmffe  i>etttag€m4ftg  geovbnet,  ttnb  m(^  tnm  iufiUtgen^ 
einfeitigen  (Entfcl^tefungen  t>erf(^'ebener  @efe^ebungen  oBctn 
ab^ngtg  feiit  mbgem  S)ie  @ettting  ber  |Kuife^dbte  imtb  femtn 
Vitgenblttf  beforgeti  bùrfeti;  bet  ber  Srbrftrung  btefet  Jfrage  um 
bet&dfUfdtJt  gu  bletbetu  Uebet  bie  SSenbung,  wàâft  bit  SSt^ 
tot^g  ber  etnjelnen  ^nfte  in  bicftr  XngetegenIJKît  ne^men 
moSr  ent^lten  toit  uni  ieber  Senmit^ung*  SSnr  eriouben  une 
ttttt  dne  fi3cmettung« 

2>te  ^onfefidbtt  mtben  ol^e  3n>etfel  om  t9entg#en  an)i^ 
bteten  ^oben^  loenn  t&  um  gegenfeitige  SuflefUnbntffe  ftc^^  "fyan^ 
belt  2)te6  nnrb  ^tnen  Aberro^n.  2>et  ®rmib  Itegt  emfa^ 
barin/  baf  fte  aObereitê  unter  ^en  ûm  metflen  gnodl^tt  ^obem 
2>enno(^  wo^en  bte  ^mnfefiâbte  ein  t>ertrûgftmdftge$  Skrl^ltmf 
nn^t  ergtelen,  tvenn  fie  nidft  tl^rerfettê  befHmmte  ÎBapfRdfhm^m 
âbemet^men;  tottm  fit  méft  trgenb  em  fDpftt  bringen;  boS  in 
\>^  Skttiebe  i^re«  ®taatôl^au«l^attd  mdfx  obet  weniget  eingretft 
Sfi  ed  ein  iD^er,  bai  mit  if^ttt  Sefiinnnung;  dé  btutf^ 
4>anfefUibte,  ali  frète  SBSett^nbeUfldbte  :Deutfd^lanb$,  mcntbot 
erfc^tnt,  ba<  il^ren  |>dfen  unb  i^ren  9lieberlagen  bieientge  gret^ 
Iftit  làft,  nwburct^  ûllein  fte  fâr  ^eutf(|f(anb  fein  unb  letften 
tbnnen,  n>a8  fte  foOen,  fo  bàrfen  fîe  bai  Z>pftt  niâft  fd^uen. 

SSir  wihrben  bied  auififxtdftn,  aud^  auf  bie  (Sefo^r  ^tn, 
mit  unferer  Xnfhl^t  ôllein  ju  fle^en.  Xber  n>ir  wiffeu;  bof  biefe 
®tinmte,  fo  n)enig  fte  ffir  ftdi^  aOein  bebeuten  t6nnte,  einen 
mâd^igen  Sieber^  ftnben  n)itb«  Die  el^nDfirbige  3bee  einer 
beutfc^  Gin^eit;  burdt^  bai  Xnbenten  bti  fRtU^  i^ftiU^t,  ifi 
ben  Sàrgem  ber  |)anfefUbte  burdi^  bie  (Srinnerungen  ber  SBieber^ 
befreiung^  ber  SSieben>ereinigung  mit  bem  Skterlonbe  auf$  neue 
emHtd^t*  iBo  wdren  jene  f&nfunbjwanjigid^rigen  Srinnerungen 
einiger;  inniger;  er^ebenber  gefetert  n)orben;  ali  in  ben  @tibten? 
.®o  gebac^e  man  ber  3eit  ber  fDpftt,  xco  3eber  fur  bû*  ®ûnje 
freubig  3CHe«  einfefete.  Wdtbjl  bem  ^bel  wol^lwrflonbener  3n- 
tereffen  ifl  eô  biefe  ®efinnung,  auf  bie  wir  jd^ten*  Srete  nur 
in  ^tm,  xoai  totxbtn  foO,  red^^t  lebenbig  f)tvoot,  ba^  ed  bem 
®an)en  gilt    ^^ai  ganje  2>eutf(^Iânb  foQ  ed  fein!» 
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Hie  atebaftton  bed  $teu|i{fdE)en  îSioâ^tnUaM  ^at  ge^ 
t))ânfct)t  )ut  Sffriebtgung  fingegangener  9lad[^ftagen  etnen 
befonbern  5lbbru(ï  ber  ^oti  mit  ï)erru^renben  Sfrtifel  flbet 
bie  bermaligen  3oCtt>irren  ju  t)cranjialten}  etn  aBunfd^, 
bem  id[i  mid^  um  fo  bereitmiUiger  ffige,  ald  er  bafût  ju 
f)>tfd^n  \^titii,  baf  etn  gtifered  $ub(tfum  ben  bidl^etigen 
«nb  nun  balb  tt)îeber  ju  erBffnenben  SBer^anblungcti  fibet 
bie  SJfung  biefer  SBImn  mit  2;^eilna^me  folflt. 

iDer  saBiebetabbniiï  bet  Strtifcl  erfoiflt  ol^ne  aile  weitere 
Ueberarbeitung,  ba  aud[>  ber  8tnfd[>ein  tjetmieben  werben 
foDte;  atô  ^Stten  bie  nad[^  fotgf&IHg  ge)>tufter  Ueberjeugung 
audgef)>tO(l^enen  ^tnfid^ten  ^â^  l^interbtein  ben  Zi)at\aâ)m 
affommobiten  tt)oQen. 

SSetlin,  Stnfang^  «Uflufi  1852. 

£.  II. 
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ttnb  He  nette  3^0^^^M^^i^9^^9* 

Crfler  ZvtïktL 

^er  olbenbtirgtfd^c  Sanbtag  f)at  ben  Seitdtt  M  olbem 
burgifclien  Satibed  ju  bem  )>teuf ifd[^  ^  ]^anti5))etfd^en  3oQ^ 
anf(^(uft)ertrage  t)om  7.  @e)>tember  )).  3.  mit  anfe^nlic^et 
Stlmmemnel^t^eit  gene^migt  !Da0  ift  ein  itm  fo  t))i(^ti# 
0m^  Stdgnif  ;  atô  bie  ©ene^migung  etfoigte;  uneracl^tet 
bev,  toon  gnoiffen  €dten  l^ev  bitr^i  3ritungen  itnb  9(itg/ 
((Ifriften  unb  tDD^l  nod^  butcfi  anbemeite  ^nfinitationett  an 
bie  Stegietung  unb  an  bie  Settreter  bed  Sanbed  gerid[^teten 
Kttfforbemng,  bur^l  Semeigentng  i^rer  Su^immung  aud(> 
ba6  "oon  ^annot)et  gefi^Ioffene  Siinbnif  t^iebev  tâdgân^g 
)n  maâfen. 

SSenn  f^ltnaâf  bie  S^OHnignng  $reu^nd  mit  ben  S&n# 
bettt  be«  biiî^erigen  Stener^SBetein^  —  .^annotjer,  Dlben^ 
bnrg  unb  2i)>))e^9â(feburg  —  unb  l^iebnr^l  bebingt  anâ) 
9rattnf(^n>eigd;  geftcfiert  etf(|feint;  fo  t^irb  e^  nunme^t 
6ad()e  bev  ))tett|{f(^en  Stegierung  fein,  ^â)  entf^lieben  ûber 
i^re  @teQung  )u  benjienigen  beutfi^en  Sdnbetn  au^)uf))red[ien^ 
Wlâft  bie  JBerIdngerung  M  jur  3^^  befie^enben  ^oU^ttf 
ein«  auf  bet  ©trunblage  be«  JBerttagd  t)om  7.  ®t)fUmtct 
1851  an  S3ebingungen^  auf  tDeld^e  fpreuf  en  ni(^t  einge^en 
fann;  tnûp^tn  tDoOen;  unb  fid^  fût  ben  %a\l,  baf  ^ietin 
i^ten  gorberungen  nidift  9ie(|fnttng  getragen  t^etbe,  bereitd 
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)tt  dnem  Sonbetlbfinbtrif  (ben  befanntett  2>armpAbtet  Sott^ 
t>enrionen)  gerinigt  f)aUn. 

aOBer  ben  Sdeben  tûiU,  foQ  jum  jtriege  getûfiet  fdn: 
uoet  bie  ^ortbauet  einet  bt^^er  itntet  gunfUgem  @rfoIge 
befianbenen  Setetnigung  uoûnfc^t^  barf  ed  nic^t  fc^ieueti, 
ben  3u{ianb  {{4)  )u  vergegéntoArttgett,  uoelc^et  na^  9Cuf^ 
ISfung  biefet  SBerfinigung  Hntttim  n>ârbe. 

9Iur  aud  biefetn  @tanb))unft  bed  gdebenS  t)>ânf(^eii 
bie  na4)foIgenben  S3emerfungen  gelefen  itnb  geuoâtbigt  )u 
tDetben. 

Unter  ben  Setoeggtfinben,  n>eI4)e  $teufen  t>etatttaffeti 
mupten,  eine  3otIetmgung  mit  anbem  beutfc^en  Sadj^bot^ 
fiaaten  )u  etfheben,  barf  mo^l  in  etfler  Stei^e  bad  9e# 
bûrfhifi  em&^nt  voetben,  n>el(|^e6  fii),  tt)ie  mit  bet  Sué^ 
bilbung  bet  ®efe^gebung  t)otgef(^ritten  wutbe,  olêbaD)  bo^ 
l^in  l^etau^fiellte,  baf  jmifc^en  ben  getrennten  t9ef}tt<^ 
nnb  mii)tn  Zf)îiUn  M  Staatdfirperd  eine,  bnrd^  fci« 
netlei  3onf(^ranfen  ge^emmte  Setbinbmtg  l(fergefleQt  toetbe. 
3)er  SBiener  ilongref  ^atte  fftr  ©oppen^tafen  jur  9Set* 
binbung  be6  £){)end  mit  bem  ffîeflen  geforgt;  rn^it  ebetifo 
fâr  ))erttagdmAfig  frète  ^anbefôfhrafen;  ob  lefttered  etioa 
fcbon  in  $(udfic|)t  auf  balbige  Senvirnicbung  be0  19.  9(t^ 
tifeld  ber  beutfd^en  Sunbe^afte  tlnterblieben,  barubec  geben 
unfereé  SBiffené  bie  ^ongref ^erl^anblnnflen  Wne  Studhoifi. 

^reuien  mupte  bem  Sebûrfnip  burcfi  CEinjebertrAge 
mit  feinen  ftaH^baxn  abju^elfen  fudjjen,  nnb  ber  erfie  su 
biefem  Stoed  mit  bem  ©ro^^erjogt^um  ^efen  (1838)  ob^ 
gefcbloffene  3o(leinigung«t>ertra8,  getoinnt  eben  nur  bottn 
feine  Srlduterung  unb  9le(|»tfertiguttg,  ba$  burt^i  i^n  eine 
gtei^artige  Serbinbung  mit  bem  ^rfSrfient^um  ^effem 
angeba^nt  werben  foOte.  3)aô  fd^ien  Stnfang*  mif linge» 
SU  mollen}  im  @egentl^e{l  rief  bet  grof^et}Og&ii^  ^efiif^^ 
9nfcblu|i  sundc^p  eint  Sleaftion  ^en>or,  mlâ)t  in  i^rem 
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Sttttfgang^^  wk  in  \f)xm  ^ittpmttt  einige  Sffl^ntic^fdt  mit 
ber  {eftt  burc^  ben  SSettrag  t>om  7.  ®e>)temb<r  \).  3.  ^erauf^ 
befc^tDometi  Sufregung  barbietet,  itnb  n^Ic^e  {{(^  bamald 
fn  bem  f.  g.  SWittelbeutfc^en  3ont)etdn,  ctgentHc^)  nur  ein 
pactom  de  non  pacîscendo  —  mit  ^}reufen  nAmltc^  -^ 
manifefHrte.  ^nmitteia  abet  toat  au^  in  ben  anbem 
bfutfd^en  ©taaten  ba6  Sege^rett,  bem  ^eimifc^ien  ®e(Otth^ 
fleif  e  burc^  ^inwegt&umung  binnenlftnbifc^et  3oIIfd^tanTen 
eine  gebd^Ii^ete  @ntn)i(felung  unb  butc^  9nf(|)Iup  an  einen 
Qtifttm  Siaai  ein  uodteted  nad^  Supen  ^in  gefc^ûftteé 
SJlatftgebiet  ju  ^i)ttn,  fo  bringenb  l&ei^orgetreten,  baf 
{{(^  bem,  mie  gefagt  nur  negati))en  SSetdn  dne  lAngete 
Sebendbauet  faum  iptognofHjiren  Itep.  !Die  mit  fo  gtopet 
3nt>erfl(^t  ))otau6))etffinbeten  )DerbetbIi(^en  Solgen  bed  SoK^ 
anf(^lu{fe0  beflfttigten  fii)  fiir  ba6  ®top^erjogt^um  ^effen 
niâ^t  nur  ni4)t,  fonbern  bie  gabrifation,  ber  Slcïerban  unb 
in^befonbete  ber  SQBdnbau  be6  Sanbeé  erfreueten  fic^  balb 
bee  gebd^li4)flen  9uffc^wung6;  ^att  ber  aU  un))ermdbli(ff 
gef(||ilberten  Unterjod^ung  ber  ^efjifc^en  93em)altung  unter 
ba6  prenfifclie  3^0tegiment,  xcat  dn  freunbli(^eé,  auf 
))5Bige  @egenfeit{gfdt  gegrânbeted  SSernel^men  )n)if(|ien  ben 
bdberfdtigen  93e^&rben  etngetreten,  unb  enblic^  ergaben 
bie  3a]^redabre4)nungen  dnen  ganj  anfel^nlic^en  reinen 
Ueberfc^uf  an  3on,  uoAl^renb  frayer  bie  93em)altung6#'  unb 
®renaben)a(^ung6fi>fien  bie  Ginna^me  ))erf(^lnngen  ^atten. 
îDergldc^en  ©rgebuiffe  tt>aren  fleeignet,  frfl^erc  fBot^ 
urt^dle  ju  befdtigen,  dnf(&ûc^tembe  3tt|lnuationen  ju  ent* 
W^en.  iDie  fur^efflf(^e  Slegierung  trat,  nacftbem  tt)ieber# 
^olte  Serfuc^e,  bem  f.  9.  mittelbeutfc^en  3oat)erdn  dne 
ï)ojltit)ere  ©eltung  ju  ^erfc^^affen,  gef4)dtert  waren,  mittele 
Sertragé  t>om  25.  Sluguji  1831,  \>cm  1.  3anuar  1832 
on,  bem  ï)reufif(^en  3oafV)fieme  unter  gld^^mafigen  »e# 
bingnnôen  ttrfe  frfl^er  ba^  ©rof^erjogt^um  bd,  unb  ba^ 
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mit  \ùQX  bet  ^^tpmlt  tintt  tinmlid^tn  Serbiitbung  jt^ifi^eii 
Um  ))reupif(^ett  SSefleti  unb  bem  9f)ti(|feti  ^atupttoxptt  bct 
))tfttptf(^ett  Sanbe  fttei(|ft. 

«ber  frû^et  fc^on  (27.  Wai  1829)  toat  î»if(||eR 
$reupen  itnb  bem  nettt)etbânbetett  ®rof^et)Odt^um  <^eii 
einetfeité,  unb  fba^ttn  unb  aSârttemb<rg  anbetetfeitd,  du 
i^anbetôioettrag  auf  fel^r  breitet  ®runblage  abgefi^Ioffcii 
tDorben:  inl&nbifcbe  Srjcugniffe  bet  Statut  foOten  bet  Stegel 
na^i  iodftei  t)on  eittem  in  ba0  anbete  ®eb{et  âbetge^en 
ttnb  nut  bet  @ntttc^tung  bet  in  bem  einen  obet  bem  aiu 
betn  (Bebiet  auf  gleicfiattige  inlfinbifc^e  @t)eugmfe  ^ftou 
ben  Hbgaben  itntetliegen;  fût  tnlinbif(||e  Stieugniffe  fabru 
fari^en  ^unfïflelf  e^  wat  fût'^  etfie  Sa^t  etne  ©tWclitetuiia 
in  bet  adgemeinen  S^atif^abgabe  ^on  25*/»/  tDelc^e  )>oii 
1831  an  auf  50%  flefgen  foOte,  fMpulttt. 

3Rani)ttM  @c^vt){ettgfe{ten,  ï9el(^e  fic^  bei  bet  9Cué# 
ffil^tung  biefed  Setttagd  befonbettf  um  be^toiOen  etgaben, 
\otll  bei  bem  SBerfe^t  }n>if(^en  bem  einen  unb  bem  anbem 
Sinbetgebiet  fafl  ûbetaQ  {mifc^enltegenbeS  n{(^t  t>eteinted 
Sanb  )u  ))af{{ten  ïoat,  fâ^tten  eé  mit  {ic^^  baf  bie  SStt^ 
fungen  bet  ^pulitten  93etfe^té^St(ei4)tetungen  nic^t  alé# 
balb  in  bem  SRape  ^et))otttaten,  aM  beim  Sbfc^htffe  bed 
SBetttag^  fl^^offi  wutbe. 

©(^on  belm  ?lbf(^luffe  bea  fut^efilfc^en  aSetttagd 
(26.  «ugujl  1831)  fam  man  ba^et  in  einet  Çtaitminot* 
fonfetenj  flbetein,  bap  bel  nunme^t  gewonnenet  me^teter 
tSumlicben  Stngtenjung  bet  beibetfeitigen  SoUgebiete,  unge-^ 
ffiumt  bie  SSetl^anblungen  wegen  Stweitetung  tefp.  Umge^ 
fialtung  beô  biô^etigen  •&anbeMt)etttafl6  in  einen  fStmlic^en 
3oaanf(^lup  bet  beiben  ^ônigteic^e  einjuleiten  feien. 

3)aa  etgebnip  biefet  SSet^anblungen,  in  beten  golge, 
\)om  1.  Sanuat  1834  an,  nic^t  nut  ©a^etn  unb  SBiittir 
tembetfi,  fonbetn  auc|i  ©ad[ifen  unb  bie  t^ûtingifc^en  8anbe, 
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bantt  \pàttt  (1836)  Saben,  «affau  tmb  granïfurt  a.  3»., 
enblic^  Sraunfd^toefg,  Sip^e  tinb  Siurembutg  ^(||  ju  bem 
9t5f eren  3oOf8i1)er  t>minigtett,  »elci&<n  tt>ir  ieftt  ben  beut# 
fdjiett  3ottt)erefn  nennen,  Wegt  ber  SBelt  \)or  Stugeit  unb 
ea  tt>ûrbe  welt  fibet  ben  SwecI  be^  flegentofirtigcti  5(uf*^ 
fafteé  l^lnauôgel^en,  tt>enn  toit  l^ler  bie  elnjelnen  ^J^afen 
fil^ilbern  woOten,  tt>eld^e  ^oranôe^en  mupten,  e^e  ber  3oIt 
tjerein  fîd(>  ber  aÉelt  fn  ber  ®ejialt  barfleOen  lomtt,  tt>el(^e 
er  fn  bem  timfhirjIufHflett  Sa^re  1848  einna^m. 

SBo^I  aber  entfrric^t  eé  blefem  3werfe,  gleic^  l^ier 
baratif  J^lnjutoeifen,  bap  bieé  umpurjIufHge  Sa^r  mit  wutu 
berfamer,  l^ôc^fl  excei)rtoneaer  ©efc^eiben^eit  ben  3olirt)erein 
tl^atfad^U^  nirgenb  angetafiet  l^at.  3n)ar  befHmmte  bie 
(granffiirter)  9îeic^at)erfafifung  8.  33: 

baé  beutfcÇe  JReic^  fott  Sin  3olI^  unb  ^anbettgebiet 
bitben,  iimgeben  »on  gemeinfd&afUic^er  3ongrenèe,  mit 
SSBegfaQ  aOer  SinnengrenjjSQe^ 
unb  bieé  9riom  fc^eint  fo  wenig  fïir  re))oIutionftr  gel^alten 
èu  fein,  bap  nid&t  bloô  ber  i()reufif(ti*f4c^flfdïi4ûnnot)erf(^e 
SBerfaffung^entwurf,  fonbem  aud^  bie  !î)enîfc^rift  beé  taU 
\etUif)  8flerrei(|tf(||en  i^anbetôminiflerd  vom  30.  Ttai  1850 
(biefe  aOerbingd  mit  ber  Sfudbel^nung  auf  ben  ganjen  9{}er/ 
reic^ifd^en  jtaiferfïaat)  eine  gleic^e  Se^mmung  fafl  ïoitU 
li^  tt){ebergeben.  $(ber  eé  fle(  ber  beutf4)en  9ttiâ)^i>n^ 
fammiung  nic^t  ein^  barum  ettva  bie  fofortige  9ufI9fung 
be«  biei^erigen  3oOt)erein«,  afô  eine^  gefd^rlic^en  ©onber^ 
bflnbniffeé  )u  befretiren,  ba  man,  in  biefem  ^unfte  wenig^ 
f}ené,  ^on  ber  Slnflc^t  au^gegangen  ju  fein  ^ifdnt,  baf 
bad  befieÇenbe  ®uH  ni^t  in  ber  «^ofnung  auf  ein  )u  er^ 
langenbeé  Seflfere^  ^orweg  umîu|lurèen  fei.  —  SBir  wer^ 
ben  fpaterl^in  »ieKei(^t  ©etegen^eit  pnben,  ju  prûfen,  ob 
fur  bie  ieftigen  Séfhebungen  einiger  !î)9na|iien  eine  gleic^e 
©efonnenl^eit  in  îlnfpru<Ç  au  ne^men  fei.  — 
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SBUt  ffobm  toHUx  oben  untet  Un  'SUAwn,  mH^t  ber 
pxm^i\i)m  dtegictung  bte  3oat>eretn{8ung  mit  ben  &ttni^ 
no^batn  toûn\i}tn^totti^  mac^ten^  be6  Sebfirfniffee  daet 
fceien  SBerbinbung  )toif(||en  ben  &fili(^en  unb  tDefiUddeii 
)n:eufif4)en  $¥o))iti)en  em&^nt^  toie  m(^t  minber,  baf 
biffer  ^md  burcfi  ben  9Inf(^(uf  itur^effend  erteic^t  tDotben. 
aSon  ba  an  (1832)  fonnten  bie  weiteten  3oQt>cteim$ungm 
nur  bad  allgemeinere  beutfi^e  Sntereffe  ira  ^tuge  be^ofteti, 
unb  wenn  mr  {war  weit  entfetnt  {inb;  bie6  légère  atd 
foQibirenb  mit  ben  ))teufif(^en  3nteteffen  bejeid()nen  au 
tt^oOen,  fo  n>itb  ft4>  bo(^  nic^t  in  tlbtebe  fteOen  loffen, 
baf  ba6  flitfere  Seburfnif  ju  folc^en  Seteinigungen  auf 
©eiten  bet  anbetn  beitretenben  93unbedftaaten  lag.  $teiif en 
^atte  ein  bamaie  feit  14  Sa^ren  in  SÏBirffamfeit  fiel^enbed 
SoBfçfhm  aufjnweifen,  beffen  grfolge  f{4>  aW  ber  Snt^ 
Wicfelung  ber  inbuflrieDen  S^l^&tigfeiten  gûnftig^  aM  ben 
flnan)ie(Ien  ^rwartungen,  nad(|bem  bie  er^en  a(I)eit  fddmie^ 
rigen  Se^rja^re  ubertpunben  u^aren^  entfprecf^enb  beiDi^rt 
l^atten:  ed  fonnte  feiner  ^eimif4>en  3nbufhie  ein  nac^  Vupcn 
^in  gef4)û^ted  SRatftgebiet  gewi^ren,  beffen  Set>5({erung 
ijii)  bamatô  fc^on,  mit  @inre(|^nung  ber  9et)o({erung  wn 
^effen;  auf  )iem(i(^  15  SRiOionen  îKenfc^en  belief.  &n 
Sebûrfnifi  toenigflené  jur  @rn)eiterung  biefed  SKarftgebietd 
tt)ar  ^ier  nic^ft  tjorl^anben,  unb  tt)enn  auf  ber  einen  @îiU 
bie  Slu^be^nuttg  bee  freien  Serfel^rô  auf  bie  fûblid&eren 
Sunbe^jlaaten  Sort^eile  ju  tjerfprec^ien  fd{|ien}  fo  fonnte 
auf  ber  anbern  @eite  ber  Seitritt  ®ad&fen0  n>o^I  bie  Se^ 
forgnip  ]^ert)orrufen,.  ob  unfere  Snbufhie  mit  ber  bortigen 
auf  bem  freien  SWarfte  ju  fonîurriren  im  ©tanbe  fein  werbe. 

Sltte  biefe  93er^fittnijfe  lagen  t>iel  anbern  in  ben  bei^^ 
tretenben  SWittel^  unb  «leinfJaaten.  Peiner  biefer  ©taaten 
fonnte  fur  ficl[(  aOein  m  3onfi;Pem  mit  irgenb  gilnfligem 
flaaWtt)(rt]^fcïiaftlicl&en  ober  flnanjieaen  Srfolge  burdjifû^ren, 
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unb  ftVbft  bit  Sminisung  unter  imi  srJfiten  Mefct  ®taa^ 
te»  —  ©açem  unb  SBûrttemberg  —  iu  dnem  gemeinfamen 
doHf^^;  ^tte  u^A^renb  feine«  fânfiS^tisen  93e^anbe6 
b€n  b(U)on  se^egtm  Chi^rtungeti  in  friner  Sffîeife  tnU 
f)yto(^eti.  9htt  bitt^i  bm  Srittitt  itnb  bie  Stittoirftmg 
^^veitpend  fonnte  fitt  bie  anbem  @taaten  bie  «^tfieOung 
etnet;  fût  bie  @ittWol(fnetf(^afien  tt)enig  (AfUgen^  ber  6nt^ 
fattung  ^eimifddet  Snbttfhrie  fSrbettid^ett  unb  fïit  flnansielle 
Buoetfe  an^giebigen  3o(Ieinrid^tttng  etmJgIi4)t  n>erben,  unb 
n)ie  n)emg  tm  gemeint  {inb,  bie  33'/,  aRiOionen  Xf^altt, 
wtlâft  m  )ttm  ^afftt  1846  au^  )>teup{f(^en  Jtaffen  an 
bie  Stafitn  anberet  SeteinSflaaten  ]^eraudge)ap  finb'), 
unb  n>el(^e  bid  )um  Sa^re  1851  ^in  jic^  lei^it  auf  50  mu 
lionen  ge^eigert  f)abvx  m5gen^  ganj  obet  au4)  nut  }um 
grSfeten  S^eik  aM  eine  indebite  geleifiete  Sa^Iung  atu 
ittfel^en;  fo  bâtfte  baS  tt>enigflend  feftfle^en;  bap  bie  ani> 
betrn  @taaten  eine  biefen  SetrAgen  —  benen  bann  au(|i 
nod^  bie  M  ben  eignen  Aaffen  etl^obenen  3^0^  tutoacf^fen 
mâffen  —  au(^  nur  entfemt  {{(^  anni^etnbe  ®umme,  bei 
èinet  9ef(|^finfung  bet  3o(Ieinri(^tung  auf  bad  eigne  Sanb 
obet  an^  ici  einer  SSeteinigung  me^teter  biefet  SSnber  o^ne 
^eufen^  )u  bef(^affen  niema(6  im  ëtanbe  gewefen  n)&ren'). 
ïDad  aBe«  tourbe  in  ben  Serein^^aaten  bid  gnm  Sainte 
1841,  m  bie  {|nf(^luft)ettrage  aud  ben  Sa^ten  1833  bié 
1835  abliefen,  unumtt)unben  felbfi  mit  einiger  IDanfbati' 
feit  fût  $reufen  anetfannt,  n)e(c^e0  le^tete  bagegen  mit 
ben  finansieSen  Srgebniffen  Ui  Sereine  fel^r  t>ie(  mnU 


>)  cf.  Ut  htnti^t  apUmtin  tofi^venb  bet  Safjxt  1834  Ibi^  1845 
€elte  76.  - 

')  cf.  bev  Uumt  aoUmtin  toi^tenb  ber  Salure  1S34  hit  1S45 
Cefte  37,  namenUid^  iiUx  bie  Qrirâge  bef  bavedfc^^w&tttembevgifc^en 
Soat)ete{tt<.  2)<t  bamalige  (al^erifil^'toiiTttembetgif^e  3:adf  toar  aber 
in  bn  ^npifa^t  lanw  gediKict  aU  ber  3pU)>evein«tatif.  — 
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gtt  tbfod^  ^ottc,  ixfirfabai  la  fcm,  kft  feiiK  â^fUcc^ 
filfiffe  fai  Un  crftai  So^^tcK  bct  Smte^nis  t<fcenfcM> 

—  ttab  nidfft  ctoa  M  bm  f.  g.  migcbilbctai  SoIMBoffai — 
I9«c  bamolé  tu  ^^rcttfm  Me  9Ciift4^t,  baf  bct  3^Ho€tdm 
fiber  boé  3a^  1841  ^and  nii^t  fottgefett,  da  wtmtt 
Sntrag  tDodg^cttf  nii^l  e^fne  xot^taOUft  Sctinbamag  bct 
Scbingttngen  fiber  bte  9tA>nrilent^btiig  abgcfc^loffni  «>ec» 
bm  bArfe.  Sit  fretteit  lai^  iio<(  [t^t  barAbft,  baf  btcfct 
9nfi(^t  biutale  ntc^t  nacligegaitgm,  i»UIaie^  bct  Sctcni 
(Serttag  wm  8.  9t<i{  1841)  tu  ber  ^wp^ift  onf  bct 
bie^gm  Ontublage  auf  anbcttodtc  {loilf  3a^  ))arUbu 
gert  tourbe.  aBentt  «bet  babei  <raf  forAouembe  2>a8fb<n> 
feit  gere^nd  todtf,  fo  wtt  biefe  9le(î^ttittig  toettig^end  o^ 
bfit  9iMif  gemac^t  SUlmtfft  et^ob  fUi^  fa^  tinmtttelbat 
tiadj^  bem  Hbfc^Iuf  beé  $toIciigatiotidt>etttagd  tmb  w4f 
e^e  ber  aSordn  in  bie  ttese  ^M^be  eingrtreteit  tt>at,  ^^m 
6iben  ^  riti  Seftfftoetbm^rm  gegen  ben  t>oti  $resfea 

—  i9o]^(  itt  tnetfeti  tta(|f  t>otgSttgiget3itfUMmtttig  oSet 
Sereiné^aatett  —  itiit  Siiglanb  abgefc^Icffeitett  Si^s 
fal^rUvertrag  t>om  2.  9}at3  1841.  @an)  ffîfirlenberg 
et^ob  {{(^  na4i  bet  {(Og.  9ttgébutget  Beiteng  ;,ti>{e  &u 
SRantt''  gegen  Hefm  gmnh>etberbl{(^en  Scttrag:  man  ^itte 
mdnen  m5gen,  bie  (Srbajte  l[fabe  {{(^  â(er  9iaàft  gmenbe^  botf 
«innenlanb  fci  pBbH*  in  Mjlenlanb  t)ett»anbett}  nwn 
niâft  bie  weniget  fubt)ai{t)e  erfUrung  au^gel^olfen  f)iUt,  baf 
bie  Reberei  ba  am  lanteflen,  tt>o  von  Si^ebetei  feine  «ebe  fci. 

SBir  tpfltben  biefeô,  feinem  eigentli^en  ^totdt  mif 
ft)i!tloé  ^otfibergegangenen  »efd&tt)erbefhïtmô  l^iet  ni^t  m 
»a^nt  l^aben,  wenn  niâ^t  an  il^n  ein  fortgefebtc^  «nbringen 
auf©nfû^ruttg  eine^  îDiffetentialjoa^  unb  ^anbeWfçflemé, 
b«^uf«  funfHic^fr  gîrbetung  ber  nationalen  ©c^ifffa^ 
unb  be«  bireften  tran^aHantifcÇen  ^anbeW,  ft(|f  itfnûpft 
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gattoneafte  noc^i  n{(^t  gang  befc^toic^rigt  gu  fein  fc^ieint. 
ferait  f#Iof  {ld(^  eine^  in  bon  SRafe,  n>{e  nd^er  Hegenbe 
Sntcrefffii  batei  im  ®))iele  voaxtn,  no^  l^efMgere  agitation 
auf  nf)i^ttt  @d^ut)Bae  fût  $a(t{fatf,  namentlid^  ffit  ^e;^ 
fpimifie  unb  (Betoebe  an.  3)ie  Stegtemngen  bet  fâbbeut^ 
fd^en  ^ntiralànitt,  mlà^t  M  \>a\)in  ben  SIntrAgen  f^tet 
SobufirleÛen,  untet  benen  bit  3;tt)ipft)lnncr  in  erfler  JReil^fe 
foc^tni,  nut  mit  gro^et  SSorfid^t  unb  Se^utfamfdt  fl4)  an# 
gef(^(off<n  J^atten^  na^men  {id^  berfelben  nun  mit  grofet 
(Sntfc^ieben^dt  an  unb  bel^anbelten  bie  Sntfd^eibung  l^ierâbet 
aM  eine  f.  g.  Sebendfrage  fflr  ben  SSetein,  beffen  ganged 
&\f^m  nun  auf  einmal  ein  ^SOig  unl^altbated  unb  ptin^ 
)fytofed  gewotbnt  \ûax,  \>a^,  auf  bet  Saftd  einer  )>erfd^oI<« 
lenen  Jtat^ebettDei^^eit  etbauet,  atôbalb  na(|f  ben  ®runb^ 
fi^n  bet  neuetflanbenen  9tationaI^®en)et(6))tobuft{t)ftafU 
$oIitif  umgefialtet  unb  mit  vetbotattigen  @(^ut)&Ken,  nebfl 
bet  etfotbetliclien  ^ntfjai  an  dt&diiUen,  9u6ftt]^t))timien 
unb  bifetentieOen  (Sinfu^tbegânfHgungen  unb  @tf(|n)etun^ 
gen,  anSgefiattet  toetben  miiffe. 

(Segenâbet  biefen,  nid[|t  blod  in  S^tungen  unb  ^ug:; 
fd^tiften  )>etbte{teten;  fonbetn  in  offtiieDe  ©d^teiben  unb 
érfUltungen  âbetgegangenen  $(ngtifen,  f Jnnen  ïolx  fteilic^ 
aud^  bet  )>teufifd[|en  Stegietung  ein  âbetaQ  folgetec^ted  unb 
entf(||iebeneé  Sene^men  in  biefet  Kngelegen^eit  nic^^t  nad^i^ 
tfi^men.  SSaten  auc^  bie  eigentlic^en  Seitet  bet  offentlic^en 
Kngelegenl^ten  m\)l  âbet)eugt  von  bet  ®d^&blid^feit  fold^et 
f<^u^)9anetif(^en  fôrttaioaganien,  fo  gab  ed  boc^  f4)on 
bamatô  auc^  bei  un0  eine  fleine  abet  mftd^tige  $attei')^ 
meld^e  jienet  9ti(^tung  eiftigfi  \>ai  fSèoxi  tebete  unb  beten 


>)   8Bit  etfl&ren  feierUc^^,  baf  biefe  $artci  mit  Ut  U^i^tn 
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Setfoigttng  a(d  ein  fi^^eted  Wtttl  )ut  $i(cbcnmg  b<è 
SSol^M  bet  atbdtctibeit  Alaffnt  afi)>t{ed.  9tait  mù^t  nUft 
glaubm,  baf  in  iffttm  %a^  erfa^^tcne,  )»erfUliibige  itnb 
ûbtt  bem  Setbad^t  dgennâ|tgft  Hbfid^t  {iel(fenbe  SRAimcr, 
m  i^ten  Sorf(||liBen  su  WtiUtln  fût  dnen  ^5(|r^  lobli^cM 
^xoîd,  t)9ai9  fe^l0te{fm  fônnten^  matt  mtintt,  baf  meitit 
aud^  ba6  3u^i^l  ^^n  Uebel,  bo(9  ein  paat  &dyMt  na<( 
biefer  SHc^tung  l(f{n  nic||t  fddaben  fônnten;  mm  beforgle 
enbH(^,  baf  ein  entf(|^iebened  Suftteten  gegen  bie  t>on  anbera 
Sordndflaaten  fo  bringenb  beffimotteten  SKafregeln,  ba6 
I&ngere  gottbefie^m  bed  Setdnd  iibct  ben  3dtraum  b<r 
gef(^Ioffenen  SettrSge  ]^inau6  gefS^rben  finne.  9Cu0  aOem 
biefen  enttoitfelt  unb  erl&utert  fi(|i  dne  Solgerd^e  t)m 
3ugeflinbniffen  nnb  SSermittelungét^orfddlSgen,  tDie  fie  bte 
©tuttgarter  (1842)  iinb  ilarWntl[»er  (1845)  èoWonfetenj^ 
)>totofo(Ie  in  fonfamer  %ûUt  nad^todfen:  Sotfd(|(&ge^  ))ott 
benen  fdnet  ben  ®egnet  befdebigte^  einige  olé  9Cbf<|f{ag^ 
ja^Iungen  auf  bie  tDdterge^enben  Sotberungen  angenommen, 
anbete  fogar  tDegen  i^tet  Unjul&nglfd^fdt  jutâc^ewiefett 
murben.  Stô  dn  le^te6  betartiged  3ugeflSnbttif  ttoten  im 
3a^te  1846,  in  Çolge  ber  auf  bet  berliuet  3oH!onferenî 
gefapten  9ef({|lûffe;  einige  3oOet^9^ungen  fSt  2:n>i^  unb 
Sdnen  (SRafd^inenO  ®atn  ein,  wobd  iebo^  ))teufif<||et 
Qeit^  audbtiidiicli  tMitt  tourbe,  baf  biefe  3ugeflAnbmffc 
al0  ein  Ultimatum  ju  betrad^ten  fden  unb  baf  bie  pxttu 
fifc^e  Stegterung  auf  todiete,  namentlic^  auf  foltfie  ^ott* 
et]^5^ungen  niemald  dnge^en  toetbe,  mlèft  bie  (BetD&^ntng 
))on  $(udfu^rt>timien  unb  fRûdfiUîn  fûx  bie  fettige  Saate 
bebingen,  unb  baburc^  )u  einet  96n)eid^ung  ))on  bem  fun^ 
bamentalen  ©runbfafte  bed  Serdndtadfé  ffll^ten  mâften. 
SWdn  f(|>on  auf  ber  nSc^jien  3onfonferenj,  tt)eld^e  tt)egen 
ber  1848er  Srdgniffe  erp  im  3a^re  1850  in  Sajfel  flatta 
finben  fonnte,  fam  bie  »)reuf ifc^ie  {Regierung  i^ren  3oIÏ»ei> 
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binUUn  fclbfi  mit  SSotfddIdgeti  auf  ol^ermolige  (5r^5l(fung 
bed  Singangdioltô  fût  fimmtltc^e  Satrifgefpinn^e  entgegen, 
n>obd  bann  fflr  bie  fettige  SBaate  9tû(f)5ae  ($tttdful^t# 
))tAinieit)  bmiDigt  n)etben  foQten,  bie  matt  im  Sainte  1846 
no^;  atô  bem  funbamentalen  ©runbfa^e  U»  aSerein^tattfd 
iUKDibetlattfcnb/  fSt  but4)aud  ))ettoetf({(^  etfidrt  ^atte. 

3n  ntutttt  @r{mterttn0  flel^,  bap  ed  in  (Saffel  û(<t 
biefe  SSorf^iIdgC;  nxgcn  be6  Sffîibetfptud^d  unb  ber  ))er)5# 
gorten  (ErflAtungen  dniger  anbetn  93er<in6ftaaten  )u  feinem 
8ef(^Iuffe  fani;  baf  bann  $reu$en  bd  bet  im  ^a\)tt  1851 
itt  SSiedbaben  fottsefe^ten  Jtonfetens  fdne  frâl^et<tt  93or<' 
fd^I&ge  )urA(f)og  unb  baf  ba(b  na^i  bet  aQfeitigen  ®enel(f# 
tnigung  unb  $ublifation  ber  ^ienac^  aQetbingd  toenig  et# 
l^bli^n  «efuttate  biefer  3oafottfetenè  (21.  3uli  18SI), 
bet  $t6f(|^f  be0  3oIIt)etttag0  mit  «^anno))et  (7.  @e)>tembet 
1851)  etfolfite. 

SSit  laffen  tt  an  biefet  ^iflotif4)en  3uf<tmmen{leaung 
bet  bem  ebengebad^ten  Setttage  iDom  7.  ©e^tembet  t).  3« 
)H)tangegangenen  BoQvet^anblungen  genûgen,  ol^ne  fût  ie^t 
auf  beten  Atitif  einjuge^en.  @tfiete  toax  nSt^ig,  um  unfete 
Sefet  Abet  ben  betmaligen  nic^t  fon)o^(  allgemeinen  politf^ 
i^m,  al0  |laatdn)ittl^fd^afiti(îfen  @tanb))unft  ^teu^né, 
gegenûbet  einem  S^^eile  fetnet  bidl^etigen  3otIt)etbiinbeten, 
)u  otientiten;  te^tete  (bie  AtitiO  witb  ^â),  foioett  fie  ubetaQ 
no(^  ftuc^tbtingenb  fèin  fann,  beffet  an  bie  SBefpted^ui^ 
bed  Setttagd  felb^  unb  an  bie  $tiifung  tnûufftn,  ob  unb 
mlift  begtAnbete  au^fteOungen  gegen  leftteten,  ubfete 
filteten  ÏHIittten  )tt  et^eben  l^aben  finntem  Snbefen  anâ) 
i}itt  n>etben  toit,  auf  bie  ®efa^t  ^in  bie  ®ebulb  unfetet 
eefet  )u  etmûben,  einiged  ®ef(||{d(ftli4)e  ûbet  bie  frû^eten 
)f>a))olitifd^en  Set^iltniffe  $teupen0  }u  ^annooet  t)otan^ 
iâfidm  muffeu;  n>a0  f{d^  l^intet^et,  Ui  bet  9eutt^ei(ung 
bed  aSetttagd  fe(b^;  toiebet  einbtingen  n>itb. 
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Smtitn  ZvttUtL 

9taâi  Um,  toa»  toit  int  etflett  {((fc^tiitt  unfetct  9e^ 
merfungen  ûbn  eitten  ^au)>t)ïix(f  itt  )>tettf{f(9en  ^pVU 
t)etrin{gungni  mit  Xac^barflaaten  an0<fii^tt  ^(en,  fonn 
e6  auffaOen,  baf  fidS)  Aleif  ftâ^m  beefaDfige  Sct^ 
^anblungen  mit  «^annot)et  faum  eine  @))ur  auflinbeti 
li^t,  unerac^et  baé  ^nnoiDetf(|e  8anb  in  Serdmgung  mit 
bem  ^eriogt^um  Srannfc^nodg,  in  bct  t)oit  Seritti  û(et 
ajtagbeburg,  9taunf4>tt>e{g;  i^atittot)er  nac^i  SRinb^n  itnb 
toeiter  nad^  <fto(n  fûJ^renben  ^axûft^xa^t,  felbf}  rine  be^ 
quemere  SBetbinbung  juoifcl^en  ben  ))teiipif(^m  hfkUiftn  unb 
tt)efH{(^en  $rot){nien  batbot,  atô  but^  ben  eeitritt  Aitr# 
^effené  etlongt  ïDerben  fonnte.  3m  ®îQtntf)Hl  erbUtfen 
\ûit  ^amo\>tt,  nac^bem  im  Sa^te  1828  bet  ^ertrag  jrni^ 
f(9en  $tenf  en  unb  bem  ®tof  ^er)ogt^um  «^effen  abgefd^Iof^ 
fen  tDar,  an  ber  ©pi^e  be6  fogenannten  m{tte(beutf(fKn 
Sereine  unb  eifrisfl  bemd^t;  mo  nid^t  ienen  Sertrag  rn(t» 
SAngtg  )tt  mac^ien;  boc^  jeben  femeten  Snfc^luf  onberet 
@taaten  ju  ^inbetn^  nm  babutc^  ben  $(an  einet  rftunu 
li^en  SBetbinbung  )n>if<^en  bem  )>reufif(^en  O^en  nnb 
Sieflen  ju  l^intettteiben. 

9Ia(|fbem  bie»  butc^  ben  futl^effifc^en  $lnf(^Inf  (25.  Slufl. 
1831)  mipglûcft  unb  eben  l^ietan  batf  $roieft  }ut  Silbung 
eine^  grdpeten  anti))teupif(||en  3o0^eteiné  gef^eitert  toat, 
befc^tSnfte  fid^  «^annot)et  batauf^  untet  feiner  Seitung  im 
Sa^te  1835  einen  îleineren  Serein  mit  »taunf(ïftt>e<g,  DU 
benbutg  unb  S{))))e^93utfebutg  )u  bilben^  n>eld^et  jnm  Un^ 
tetfdffieb  î^on  bem  grSfeten  3ont)etein  al«  ,,6teuen)etein" 
bejeicifnet  wutbe.  3)ad  Statut  biefed  SSeteintf  wat  bem  be« 
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SoObeteind.  naâf^tUïOit,  \>tt  S^atif  inbeffen,  fott)i>]^l  fftt 
jtolonialwaatett;  aU  mtf)t  noc^  fût  ^abrifate,  (ebeutenb 
geringet  aW  bw  3«>0t)ereinôtat(f.  Sdbc^  entfpradji  b<tt 
Set^SItntffen  biefed  Sinberfom)>Iexed^  beffen  ^eringetct  Um<' 
fang  eine  \)i^m  Selaflung  bet  Aolomalmaaten^  ol^ne  m^f 
i^et^UnipmAfige  Steigentng  bet  ©tenjbnoacl^ung^fofien, 
foum  gepattet  l^aben  n>utbe^  loi^tenb  bie  Snteteffen  bet 
metfl  acfetbautteibenben  99et)9Ifetung  efnen  befonbetn  @(||u| 
gegen  bie  Jtonfutten)  auSldnbifddet  ^abtitaU  niS)t  einmal 
ht  {|nfpni(^  nal^men. 

S)ie  aSetl^AItntffe  )toif4)en  betben  SSeteinen  geflalteten 
^â)  biitc^aud  fteunb{id[i3  im  Sainte  1837  n)utbe  jnnfd^en 
il^nett  etn  ^ùUïatid  tinb  em  SSetttag  jut  gegenfefdgen  Set^ 
fel^t^etleicfftetung  abgefc^Ioffen  unb  gleic^jeMg  toutben  einige 
ind  ^eufifd^e  etnfpringenbe  ^anno))etfd^e  obet  btaun^ 
f4in>e{gf((ie  Sonbe^tl^eile  gegen  (Sntfd^ibtgung  jum  3oIl^ 
t>etein/  voie  itmgefel^tt  me^tete  ))teuptfd[|e  Qnflwm  unb 
Sinfpttinge  jum  @teuett)ete{n  ûbettoiefen. 

3m  3a^te  1841,  mit  beffen  ©d&Iuf  gleie^jettig  bie 
aSetttdge  be^  @teuett)etein^  tinb  beé  3ont)eteinô  abliefen, 
etflStte  gan)  unettt)attetettt)e{fe  bie  l^etioglic^  btaunfd(^n)eigfd^e 
Stegietung  i^ten  Ku^ttitt  aud  etfietem  SSetein  unb  \ptaif 
gegen  bie  ))teuf  if4)e  9tegietung  ben  btingenben  SQBnnf(^  au6; 
{{(^  ^cm  1.  Sanuat  1842  an,  bem  3oDt)ete{n  an)ttfc||(ie|en. 
$teufen  ^atte  ju  biefem  Sntfc^Iuf,  bet  ))ieaei(|t  mel^ 
but4)  anbetn^eite  3^tn>ûtfniffe  atô  but(^  eigentlicfie  mate^ 
tieOe  9ena(^t^ei(igungen  t>etanlapt  toat,  butc^aud  nic^t 
mitgetDitft;  ed  wibettietl^  )>ie(me^t  9(nfang6  ben  Uebetttitt 
unb  etSffhete  bie  be^faHfige  Untet^anblung  etfl  auf  bie 
wiebet^tte  StflAtung  9taunf(||toeig^;  untet  allen  Um^An^ 
ben  and  bem  @teuett)etein  au^tteten  ju  n>oBen.  fluc^  bann 
abet  etfoigte  bie  Set^anblung  nut  untet  2:^ei(nal^me  ^an^ 
no)>et0,  ml^îi  babei  jum  et^en  3kal  bie  éeneigt^eit  au0^ 
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fptai^,  ttun  auc^  fdnetfefU,  t>ot(c^aftIt(^  bet  botvto  ^h^ 
nif)tt  fef}}upeaenben  Sebingitugett,  bem  ^oWmtin  ^ify  (au 
)itf(^Uefen:  mtt  f5nne  bteé  uoegm  b<r  SSet^Umffe  mît  fd# 
nett  anbeten  SSerbinbeten  unb  mit  fdnett  dgeneti  6tAitb» 
nid^t  f(|fon  loom  1.  Sanuor  1843  an  gefd^el^m.    Vttf  ben 
(9tnnb  biefet  dtftftntng  mtOigte  Staunfcf^dg  tin,  haf 
fût  bad  3a^t  1842  rin  bebeutenbet  3:^1  fctneé  eaibfd, 
bnr  fogfitannte  <^ar}^9Befet^!X){fhr{rt,   beim  6t€uen>arefiie 
^tthliîh,  itnb  aie  im  Sa^re  1842  bte  SBet^nbluttgen  fl6fr 
bm  $lnf(||Iup  «^annot)eté  nocfi  nidfft  ju  Snbe  gebiel^en  loa^ 
rm,  toittbe  biefe  $r{{l  ttodj^  attf  bad  3a^r  1843  t>ct(Sngert 
3m  Saufe  M  k^teten  3a^t^e6  gebte^  bie  Sft^onbluBg 
jum  ®(^Iup,  aber  leibet  gn  fetnem  ttftenUâftni  inbem  Me 
Sebtngungen,  toelcbe  ^anno\>et  fSt  feineti  Seitritt  jielHe, 
ber  Urt  waren  unb  in  fo  >)mmtorif<|<t  gorm  gePeUt  tout^ 
Un,  baf  barin  in  bet  Z^Qt  mx  eine  3urfi(fna^me  ber  un 
Sa^re  1841  geftupetten  SereitotOisfeit  }um  Seitritt  ettomt 
loerben  fonnte.    ^}teupen  glanbte  auf  |ene  Sebingungen^ 
unter  ben  bamaligen  93erl^&(tniffen  unb  fflr  bte  3>auet  bet 
no(^  jel^n  Sainte  (aufenben  Seteindperiobe^  ni^i  einge^en 
)u  rSnnen  nnb  bie  Unter^anblung  âbet  batf  Knfc^Inf  ptoieft 
tourbe  fc^on  in  ben  erften  ajtonoten  bed  3a^red  1843  ab^ 
gebrod^en.  !î)ie  fp&teren  Serl(fanblungen  in  ber  Saift  hu 
trafen  nur  bte  anbenoeite  ©e^altung  ber  3oIIt>er^Attn{fe 
in  bem  braunfcbweigfdjien  ^ara*aBefer^3>ijhift:  ^xtn^vx 
l^tte  babei  t>fIi(^tgemAf  bie  SermittlerroOe  ju  ibeme^men 
unb  erfull^  ba0  ben  Sermittlern  n>o^l  begegnenbe  9)tif« 
gef4)icï,  e^  ïeinem  ber  beiben  erbitterten  ©egner  ju  2>anf 
mac^en  ju  f9nnen. 

3)ie  be^fallflgen  S^^flrfWffe  jogen  jl(^  bié  in«  Sa^r 
1845,  xoo  fie  burd^  ben  SSertrag  t)om  16.  Oftober  ba^in 
erlebigt  wurben,  baf  mit  Slu^na^me  bed  bereité  \>w  1844 
an  erfotgten  Uebertritttf  be«  <^r)^ffîefer^3>if)rifM  }um 
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2oV»ttHn,  f&t  Me  anUtm  SBet^&tttriffe  bet  3»^^^  von 
1837  meifl  aitfred^t  erÇalteit  n^urbe;  «Deld^et  Ui^m  bentt 
aïK^  ie^t,  untet  «^injuttUt  mand^er  bei  SoQenbung  bet 
Sifettba^ttvetbinbung*  {toifcl^en  Sraunfc^weig  unb  SSinben 
fHpnlktm  S^ran^etleidSitetungen^  no(||  be^e^t. 

3>€t'ie$t  mit  ^anno^tt  abgefc^Ioffene  SSettrag  t)om 
7.  Septembft  )).  3.  bmil^t^  bet  <^au^tfa4)e  nac^i;  auf  ben^ 
felben  SbtUnganQtn,  welc^e  im  3a^te  1843  ))reu^fc^eY 
Sritf  fflr  itnanne^bat  etac^tet  tputben;  rinfgeé  ifl  baran 
maàfiit,  in  etaem  «^aupt^unfte  —  bem  aSomegant^rit 
(praecipunm)  atti  S^Q  —  ftnbet  ^â)  bie  frû^ere  l^nno\>etf(|^e 
gi>rbeîutt0  no^l  dbetboten.  (Sd  brAngt  {ic^  ba^et  bie 
Stage  auf,  tveld^e  ®rftnt)e  bie  ))teu|lifd[|e  Stegientng  betDD^ 
gen  l^aben  fônnett,  im  ^oX^xî  1851  o^ne  vor^erige  ^u^ 
^mmung  bet  bi^l^etigen  Setbûnbeten  einen  SBetttag  auf 
Sebingungen  abiu^i)lit$tn,  bie  fie  ad[|t  3a^te  fru^et  fût 
aifo  unjuISffig  etac^tete,  baf  fte  bamatô  bie  Itntet^anblung 
o^ne  ffîeiteted  abbtad^? 

93ieled  —  baritbet  wetben  aile  unfete  8efet  eint)et^ 
f^CDtbeii  fein  -  l^attt  fic^  loom  3a^tel843  M  jumSa^te  1851 
\)etSnbett:  untet  flnbetem  aud^;  bap  tDit,  unb  mit  und  bet 
âoOoetein,  mn  ac^t  Sainte  filtet  getootben  n)aten  unb  baf 
le^et  im  So^te  1851  nut  no(^  jmei  3a](^te  )Don  feinem 
))etttag6mA0igen  Seben^iel  entfetnt  tvat.  9lbet  auc^  bie 
Ibtdfic^ten  anf  ben  Sottbe^anb  betf  ^oîlùtttin^,  nacfi  feinet 
bieffetigen  inneten  (Smtid^tnng  unb  tdumlid^en  Slu6bel^nung 
^et  ba6  3abt  1852  finaud,  Catien  fia)  feitbem  mefentlt^i 
)>etftnbett.  ffîenn  mon  im  Sa^te  1843  bei  )>etg5nntet 
ae^nifi^get  Çtifi  mit  einiget  JRu^e  ben  ^itpunU  abwat^ 
ten  fomite,  n>o  ^armo'on  in  tic^tiget  (Stfenntnip  bet  toe^ 
fentHc^en  Sottl^eile,  n>elc^e  auc^  i^m  bet  Slnfd&luf  an  ben 
gtSfeten  fe^begtftnbeten  SBetein  mit  feinet  auf  nal^e  an 
bteifig  SRitliotte»  getoac^fenen  9e))3lfetung  batbot;  {ic^  m 
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gânIHgcten  SeMngungen  ibequemeti  tDfitbej  fo  l^Atte  fi^, 
6e{  {nm{tt<l9  m\tntliâf  Qttc&iUn  llud{i(|ftett  ouf  bie  unge# 
fl9rte.$ottbatter  be9  dltmit  SSetdnd^  rine  gld(||e  3&dmtitg6^ 
))oimf  im  3a^te  1851  m^ldâf  toeniget  em))fe^tett  loffen. 
93ot  bem  ®(^(uffe  bed  Salures  1851  mnftt  $rettfeit  fi^ 
entfd^eiben^  ob  î^  an  bie  fernete  unioetSnbetrte  %ovlbauct 
M  fStttini,  feinem  dufeten  Umfange,  ïDie  fdnet  inneren 
@efla(tung  nad^^  auf  fmtere  2n)5(f  3a^te^  b.  l[f.  btô  aum 
@(^lu|i  bee  Sacrée  1865,  gebunben  frin  tooUt.    îS&am 
bie  gtage  mit  biefet  (Sntfclfeibung   ge(9{i  getDefen  xoàtt, 
bann  tDâtben  n)it  ed  minbe^nd  fe^t  stodfel^aft  finben,  ob 
^eu|ett;  fd  ed  formeO  obet  ti)at\iâili^,  ju  einet  itânbi^ 
gung  be^   bi^^erigen  93etdndt)et^AItnited  l^&tte  fdj^triteii 
foden.  SIbet  eine  gldd^e  jtânbigung^befugnif  flanb  (SIrt.  8. 
be0  aSettragd  ^t>m  8.  SRai  1841)  jebem  anberen  SSereiné^ 
flaote  ju  itnb  e^  n>ar  faum  )u  emarten,  baf  ni(^t  mr 
biefet  Sefugnif  auf  Sdten  dniger  ber  bebeutenbfiett  9itu 
dneftaateti;  mm  auc^  in  ber  ^oflic^eten  Sorm  einet  beir 
bingten  Slb^S{iondir@tndtung,  ®ebraud[|  gemad^t  n>etbni 
wfitbe;  ba  »on  ben  9legietungôotganen  biefet  84nbet  tt>ie^ 
bet^oIentUc^  etHitt  unb  èug^^gt  w^t,  bap  batf  SSetbtdben 
bd  bem  bid^edgen  Siinbniffe  bebingt  fd  butdd  n>efentl{(^ 
Henbetungen  an  bem  ganjen  betmaligen  ^^U^^fitm,  mlifye 
^etbdjufai^ten  man  befliffen  fdn  tt)etbe. 

Stflfttungen  fo((^et  $Itt  toutben  bebeutung^iooH  iwtâf 
ïf)t  3ufammentte{fen  mit  ben  ettoa  gldc^jdtig  \>etJffenttt<l^^ 
ten  ïDenffc^dfien  Ui  9{}ettd(^ifc|ien  ^anbeldmini^edi  t)om 
30.  2)eèembet  1849  unb  30,  STOoi  1850  flbet  bie  «nba^ 
nung  dnet  ^anbetô«^  unb  BoHunion  }toif(^en  Oeftettddd 
unb  bem  ûbngen  !î)eutf(|Ianb>  inbem  butd^  et^ete  ben 
Stwattungeh  betienigen  SinbufldeOen  neue  9^al^tung  unb 
®tdtfung  gewS^tt  voutbe,  mli)î  in  bem  angefûnbigten 
//ftSfiigen  @(^ufr)onf)^{}em;  beffen  n)0^(  abjutunbenbe  XwA^^ 
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fi^e  mâf  Um  ^mip  Ui  ))o(Ifommen  audreic^eni* 
ben  ©d^u^fd  bet  inlAnbifclifn  ^obuTtion  s^t  (emeffen 
fiirb  ')/'  bas  gelobte  Sanb,  n)0  Sttld^  ttnb  «^onig  ^eupt, 
etbiiiften. 

«^atte  attc^  Jtut^effen  fid^  frâl^erl^in  bd  bem  iDtSngen 
auf  ^î^cte  Sd^uftèôtte  minber  dfdfl  bewiefen,  fo  war  ba^ 
gegen  jie^t  bet  ubemiegenbe  @{nfluf  dnet  anberen  3flaâ)t 
in  biefem  Sanbe  n)o^(  )u  (ead^ten  unb  ed  mupte  in  (Sxin* 
nentng  fommen,  bap  eben  biefer  @inpup  f4)on  im  Sa^re 
1838  f{(|i  noirffam  adgte^  um  bamafô  bie  burc^  ben  9n^ 
f(|>Iuf  ^effend  )u  erjielenbe  IBetbinbung  bed  ))teufifc^en 
Ofiend  unb  SBeflend  ju  ^intettrdben. 

Untet  fol^ien  aSet^filtnfjfen  nun,  beren  fût  ^teufen 
nac^t^dttge  Siniioirfung  fic^  auf  ben  3oO(onferen)en  in 
JtaffeJ  (1850)  unb  fn  SBiedtaben  (1851)  t>ielfad^  ju  3;aae 
gelegt  ^atte,  ev&ffnete  fid^  —  note  ed  und  glaublic^  uner^ 
umttetemeife  —  bie  ©elegen^t^  dn  SoObânbnip  mit  «^an^ 
no\)et  auf  ber  @tunblage  unfetd  bie^edgen  «^anbelé^  unb 
3oOf9ftemd  ab)uf(|^(tepen  unb  baburd^  fowol^I  bie  IBetbin^ 
bung  }ioif(|ien  ben  beiben  3:i^dlen  be«  ))teuf{f(^en  @taatô^ 
tttptt^,  Xùilâ}t  auf  bem  bi«^erigen  SBetdnigungôpunft  be# 
bto^t  erfcïfien,  ju  flc^etn,  aW  auc^  fût  jeben  %aU  rim 
angemeffene  9brunbung  bed  fânftigen  ^ùU^^bitté  unb  bie 
fdt  langet  3dt  bringenb  gewûnfd^te  Stwdterung  be«  left* 
leren  bi«  an«  offene  SReer  ^ergefleBt  ju  fe^en. 

!X)af  ^reupen  Hnt  \olâ)t  ®e(egen^e{t  nic^t  o^ne  9Bd^ 
tereé  t>on  bet  ^anb  wdfen  butfte,  batflber  jînb  unfeteô 
SBiffenô  aOe  î^dCe  dnigj  bié  3»dnunget)etf(^ieben^dt  be^ 
^el^t  nut  batflbet,  ob  ^eupen  bie  Unter^anbtung  ^ietflbet 

■)  Hnlage  A.  bet  îDenff<(tift  »om  30.  ^eimhet  1849.  epàtttt 
6{lene{((if((e  Çrobuftionr»  ^aben  bad  ^^ooUfommen  autfreic^enb"  in 
„an«g{ebi0"  oetwanbeU,  v^aé  aHerbingd  fûrgev  unb  noc^  bejeic^neiu 
bet  ijl. 
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nitt  in  &mdn{^ft  mit  fditftt  Mél^g^n  3<^(foev6iittbrtni 
mtt  fa^rett,  06  ed  iebenfoQd  ktn  Sertrag  ^t  o^nc  berev 
)>ot^cttge  SvfHmmuna  l^tte  abfdi^Uepen  foSea.  SBit  be# 
tnetfen  "oottût^,  baf  etne  red^t({(|ie  fBttp^Uiftmfi  l^nau 
fOr  $reufnt  ttik||t  beflonb,  meil  ber  mue  SSertcog  cr^ 
t)on  bem  S^^unfte  ab  ini  Seben  tteten  foQte,  n>o  bet  nitf 
anbmn  Jtonira^ntot  abgef(||(o{fene  ()>0m  8.  Wai  1841  ) 
abltef. 

Snbeffen  wûrbe  e«  aQnbiiidd  ald  ein  ^éi)tn  nnfttuvlb* 
li^tï  @efinnung  gegen  bte  ilttttn  SSetbiinbeteit  i^ttottttt* 
tm,  ïotnn  eftoa  bet  nette  Sietttag  ben  Settritt  bet  bifides 
rigen  SIDHrten  au^tâ(flt<||  (mdfd^lôffe  ober  untet  foli^ni 
Sebingungen  ab^efi^Ioffen  tpAte,  baf  fid^  mit  Se^mnit^ 
obet  S3a^tfc|^e{ii(id^fett  t)otaudfe^n  Itefe:  bie  anbeçit  3olI/ 
)i>erein0fiaaten  fjnnten  itnb  tDâtben   bem  neittn  SânbRt^ 
nidtft  bettreten.    93on  aRen  bem  aber  tf)  oic^t  bie  Stebe; 
ber  gSerttag  t>om  7,  ©e^jtember  i>.  %  ifi  («rt.  1.)  }tt)if(^ 
$reupen  unb  ben  am  1.  Sanuat  1854  mit  i^m  ioUm^ 
dnten  @taaten  einerfeiM,  nnb  <^anm»)er  k.  anbetrerfeil^ 
abgef(||loffen  wotben:  bie  ®runblage  bet  SSeteinigung  ^U 
Un  bie  im  3(>0^^^in  befle^enben  ®tunbfA^e  nnb  ®nd<|# 
tungen  bilben  (9(rt.  1.  ^miM  Sflinea)  unb  bie  gegen  kf^ 
tere  fitputirten  Sorbe^alte  unb  aRobi^fationen  finb  bet  Xr^ 
ba^  $reufen  bafât  i)ten,  fie  ni(^t  nut  im  3interef{e  bed 
eigenen  Sanbed  annelE^men,  fonbern  anâf  im  Sntereffe  ber 
®efammt^it^  ben  ûbtigen  3oBt>et6ilnbeten  jut  Xana^me 
em))fe^(en  )u  bârfen.    SBon  ®tt))u(atii>nen  im  befonberen 
auefd^Iie^ti^^en  Snteteffe  $ren^en«  finbet  fl^  im  Sertroge 
feine  ©put. 

©efc^tdnfen  toix  alfo  ben  6trettpunft  auf  feine  tid^tigen 
®tenjen,  fo  f5nnte  batflbet  gellagt  toetben,  baf 
1.  ?Pteufen  burd^  ben  beflnitit^en  Slbfc^Iuf  be«  SJettrOif 
ge«,  t)ot  etfolgtet  3u|Hmmung  bet  anbetn  SBetetne^ 
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ftafftfn^  bie  Jtouttoifie,  mi^e  Altère  WUirte  in  flit# 
f)>nt(|i  nel^men  bâtfen,  Mrlel^t  uiib  baf 
2.   ed  biefelben  in  bie  Sfttentalive  gebtad|it  l^aie,  ettt^ 
«Kbet  bie  t)ott  ^tettfen  ffit  anne^mbar  eva(||teten 
itnb  gegen  ^niiot>et  jugefionbenen  SRobififationeti 
M  M«^erigen  SBereind^er^ttniffed  nûn  att<^  i^ret 
Seitt^  wie  ttitanne^bat  ^e  i^neti  etf(|ieinen  finit/ 
Un,  an)tine!||men;  obet  )>om  1.  Sanuat  1854  ab  an^ 
be»  SBetein  jit  fclieiben. 
ffiir  etfennen  bie  eine  toit  bie  anbeve  biefer  jtlagen 
in  ff^eit  al0  gegtinbet  m,  baf  ^ufett  bie  ^^fU^tun^ 
obfiegen  loirb;  fictl  barûbet  gegen  feine  bie^erigen  SSet/ 
Mnbeleii  genflgenb  au^jutoeifen. 

3»  ©esng  ottf  beti  erfien  «efc^iwetbe^mnW  wûtbe  e« 
iDOt  SSern  baranf  anfommen,  ob  <^anno)>er  gemeint  getve/ 
fm  lodte^  ^(|i  onf  ben  «bf(|i(u^  eine«  9eittittdi»etttage  in 
bem  6{niie  einjulaffen,  baf  au^  ber  9[nf(fflvf  on  ^eu/ 
fen  ab^n^g  bliebe  )9on  ber  3ufh'nimung  bet  anbetn  93et^ 
einéftaoten.  9Bit  n)iffen  bie6  ni(||t;  glauben  eé  inbeffen 
beiweifela  ju  bfitfen.  9tm  n^nig^en  abet  tiMltbe  fic^  ^n^ 
n^tt  ba}u  )»erfianben  ^aben,  baf  jnxit  feine  fRegierung 
«ttf  unbefKmmte  obet  jebenfaUd  auf  lAngeve  3eit  ^in  on 
ben  SBettvag  gebunben  geblielen  Xûixî,  wfi^tenb  ed  bem 
(Ermeffen  bed  anbern  Jtontva^enten  fteigef)anben  ^Atte^  {{(^, 
lei  cmélleibenbet  SufKmmung  au^  nur  eineé  feiner  Atte^ 
ren  SSeYbânbeten^  t>0n  bem  Sertrage  freiaujAIE^Ien.  (SmAgt 
man  bied  ttnb  bringtbabeibir@(^erigTeiten  in  Sfnfc^Iag, 
nti^t  ^if  M  bem  bamalé  f^^on  t>oraudf{(||t(i(^en  balbigen 
Zf)tptmîi^îl  in  <^annin>et  nnb  bei  ben  not^wenbigen  SBet# 
l^bfimgen  i»ot  ben  beiberfeitigen  Jtammeim  and  bem  Sbi* 
fd^bi^  eined  tmt  t>orIAu{igen  Serhrage^  entn)i(fe(n  muften^ 
^  Mivfen  n^it  n>o^  be^ait)>ten,  baf  t^enn  itgenb  ett^ad 
au«  bev  ®a#e  wetben  foSte,  eine  anbete  ald  bie  jie^ige 
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%ûtm  be6  9}ettragéa(f(|i(itfffd  n{<|it  gmA^It  n>etbeti  foitirte. 
2)te  fRAdfic^ten  ber  itDurtoifie  muften  ba^er  bem  ®e6ot 
b^  Stot^noenbigfeit  toetc^en. 

^tOetbmgd  fe^te  {i(ff  $reuf en  babur^^  —  unb  ^i<t  fom< 
mctt  tt)ir  auf  ben  jtpeiten  9ef4)n>etbe))unft  —  ber  <Befa^r, 
aM,  bafi  bieiemgen  feinet  âttetett  ^oïbîthûnUttu,  benen, 
fei  a  ber  3utritt  be«  neuen  Sunbetfgenoffen  im  (ingemeinen 
ober  bie  Sebtngungen  unter  benen  er  aufgenomiiai  toox, 
n\i)i  {ufagteii;  ^i)  bed^atb  t>oti  bem  bi6^gen  SSerefnc 
trennen  tvfirben.  9Bir  nennen  bied  eine  ®efa^r,  xotil  xoh 
mi)  ))oUer  Ue6er}eugung  bad  Sufammen^aUen  bed  %Qnim 
bid^erigen  3oOt)erein0  fiir  ^bd)^  nofinfcffendwert^,  jeben 
mittitt  trgenb  eined  bid^erigen  aRitgliebed  fttr  eineii  Ser^ 
lufl  Catien.  (Sd  Hef  fi(|i  inbeffen  faum  anne^men,  baf  btef< 
©efa^r^  foweit  {le  no(|i  nicf^t  beflanben  l^dtte,  ^enoorgerufcn, 
ober,  wenti  fie  befianben,  ge^etgert  uoerben  tpûrbe  bur^ 
einen  SSertrag,  beffen  9(bf4)tuf,  tDegen  ber  nur  attf  biefem 
SBege  )u  errei(|ienbeti  Sfudbe^nung  bed  âoUQAUt&  bid  lu 
ben  Afifien  ber  Slorbfee,  frû^er  auf  @etten  ber  Sereintfi' 
^aaten  bringenb  get\)unfc||t  touxU,  unb  l^{n{ic||td  beffen  mm 
aud^  auf  bad  3ugeflAnbnif  eined  3ont>rfidpui,  megen  ber 
îmtiM\â)tn  9Re^rfonfumtion  jener  n5rbU<fien  jtflfienlfinber 
an  Jtoloniatoaaren  k.  feit  tAngerer  ^dt  gefaf t  n)ar.  S)te 
gûnfiige  Seurt^e{(ung  unb  freubige  ^(ufna^me,  tDel^e  fi(^ 
in  ber  beutf(|>en  a;age«<)reffe,  faft  o^ne  Unterf(^eb  na(^  ber 
poUti\^m  éStbung  ber  einjelnen  SIdtter,  bel  ber  9ta^^ 
rid^t  loon  bem  erfoigten -ajertragdabfcliluffe  lunbgab,  fc^ilen 
biefe  IBorau^fe^ung  ju  beftAtigen;  unb  au(^  bie  erflen  amt^ 
Ii(t)en  Sntoorten  ber  bet^eiltgten  Stegierungen  fc|ieinen  biefer 
giinfHgen  Kufha^me  entf))ro4ien  au  ^aben.  (Srfi  bte  preafi# 
f<|ier  éeiW  —  tt)lr  meinen  im  9îot>ember  ober  !Dejember  ».  3- 
—  erfoigte  Aûnbigung  beé  be^e^enben  SBerein*  fcfieint,  me^r 
jiebod^  bei  ben  dtegierungen  at«  bei  ben  Stegierten,  ben  ©runb 
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obet  93omanb  ju  ehtrt  mif  Qebtgnt  Settttl^dbtn^  bed  t)teu# 

2)er  ®tunb  tûixt  leiddt  au  toibetlegett;  ba  biefe  StûniU 
gung  nur  eine  unbebingt  not^n>tnb{ge  golge  bed  o^ne  t)or# 
gfingige  nod^  t)otbe]^attene  SufUmmung  ber  Alteren  9unbed# 
flenoffm  abgefd^ïoffenm  anbeweiten  Sertragô  i»at,  unb  biefer 
le^tere  Siettrag  XùUittum,  toenn  er  ûittaU  )u  Stanbe  Tenu 
ttien  foÏÏte^  nur  unter  biefet  %otm  abgef(ff(offen  tottUn  fonnte. 
Sffienn  ^reuf  en  )>ot  bem  1.  Sanuar  1852  nid^t  fûnbigte  unb 
Me  anberen  3oO)>erdn6Paaten  biefem  Seifpiel  foigten,  fo 
l^e  nacli  bem  1.  Sanitat  1852  jeber  einjelne  fBtx^ 
eJiiô jlaût  ba«  fftt^t,  auf  ber  un\)eranbettett  gortbauet  be« 
dlteten  S^U'otttini  in  be^e^en^  um  $reupen  baburc^  an 
bet  9[udf3^tung  beé  mit  ^annot)er  0ef(^loffenen  Serttagd 
)tt  l^inbetm.  «^anno\>et  xoûxibe,  tvenn  biefet  ^aQ  eingeireten 
ïoin,  in  )>oÏÏem  fftt^t  0en)efen  fein,  $teupen  n>egen  n{(||t 
te(||t}e{H0  etfolgter  «^inmegtftumung  jeneé  ^inbetniffetf  be6 
Stangela  an  2:reu  unb  (Slauben  anauflagen.  9tan  fage 
n{(fft:  ber  fn^))on{rte  %aU  fe(  unbenfbar;  e^  {{l  in  unfem 
Sagen  SRanclied  toirflic^  getDorben,  xûoA  man  )>or  jturjeni 
no(|i  fflr  unbenfbat  ^iett.  «ber  aud^  toenn  toir  bie  Unbent 
barfeit  {ened  (SthremS  einrSumen  tooOten,  bliebe  e0  nm  fo 
benfbarer,  felbfi  nic^t  untt)a^rf(|iefnH(|i,  baf  man  bie  bel 
untetblieb^ner  Jtflnbigung  eintretenbe  SSerlegen^eit  ^euf  end 
be^ené  benu^  l^ben  t^ârbe^  um  bie  3ufHmmung  )u  bem 
]^attnot)erf(^en  S^ettrag  an  IS^ge,  felb^  unbiOige  Sebingun^ 
gen  )u  tnispfen;  um  fo  )u  einer  societas  leonioa  )u  gelangen, 
in  tt>eI4»er  bie  anbern  SSereindfiaaten  bie  SBort^eile  bed  ^an^ 
no*)erf(||fn  58ertrag«  auégebeutet  l^fitteu;  tt)fi]^renb  bie  gaflen 
wn  fprenfen  aOein  )u  tragen  blieben.  Sefannt  genug  ifl 
âbrigenô,  baf  bie  Jtùnbigung  be«  3ont)erein«»erttag«  nut 
al«  eine  formeO  n9t^ige  nnb  mit  bem  audbrii(fti(|i  ^in)u# 
geffigten  bringenben  Sunfd^e  au«gefpto<|ien  tourbe,  baf  bet 
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(id^ise  93min  utttet  Un  Hx^  Ufltn  (Emttetmtg  hu 
bingten  9Roba(ttAteti  fortlefie^en  mïge,  loowlt  èusl^  ^ 
bie  Setdndfiaaten  bte  ^nlabung  tu  Un  bf6ftH«  ^tet  su 
eï8ffncnben  Jlonfetcnjen  etgttiô. 

0rânbf  laffen  fi^  \mt^  ®rAtibe  wiborlegett;  bet  Sot^ 
toinben  finbet  eiiK  foI(|ie  (Bfgcnfeidsfeit  nicf^t  ftatt,  eé  ouif 
tia<|i  bcm  ®runbe  gefuii^t  iverb^n,  bet  l^itttec  bn»  Somanbc 
fld^  \>vcbixat 

iDkfe  8otf<(ung  t^itb  ttn«  im  t)otlte0etibeit  galle  cjAtUff 
tett  but^  ben,  fafl  gleid^teidg  mii  b<r  ^rntfifcl^en  (Sinlabuiig 
)u  ben  Setliitit  3oafonfmn)en  ^oDottretenbeii  @rla^  ei«eé 
attbem,  in  2)eutf(t|Ianb  einpuprdclien  €(aat«.  9BJt  nitt^ 
nm  —  t9te  unf<||ti>et  )it  errat^eti  «oftre  —  bie  )>oiii  Stmct 
^ofe  an  aUt  itnt^d)î  Snnbedflaatett  gerid^tele  ©nlabung 
ju  ben  in  Sien  )n  etSffnenben  Jtonfetenten  ftber  bie  5^^ 
rei(||ifc||en  $toiefle  su  einet  3oH^  unb  «^anbeMatii0n, 
jn^ifdlien  bem  faifetlic^  9f}ertei(||if(|ien  ®efammt{laate  unb 
beffen  3ont)etbJinbeten  einerfeitô^  unb  ben  fftmmt(i<(en  benb 
fc^en  Sunbedfiaaten  anberetfeiM;  ^rojefte  )u  beten  nfi^erer 
Seleud^tung  toit  und  nun  )u  n^enben  ^aben,  te^tete  iebo^i 
einem  folgenben  Slrtifel  ^otbe^alten  milffen.  — 

Qritler  3ldtkd. 

!X)er  9eleuc||tung  Ui  neueflen  9^erteid[|if<|ien  3^nnion6« 
)fxûitM  mûffen  xoix  abermald  einige  tetrof)>eftit)e  @tabien 
ûber  ba0  bie^erige  Sftemid^ifc^e  3o0f9fiem  unb  iibet  beffen 
Sejie^ungen  )u  anberen  beutfcîien  SAnbern,  t)iHran)uf^icfett 
une  erlauben.  2>ie  5f)ertei(||if(|ie  3o(I»  unb  {^anbeÛ)»oIitif 
^ulbigte  feit  9Ratia  X^erefiae  unb  3ofe)>^  II.  3eiten  ben 
^engflen  ®runbfd$en  bed  îKetfanHtfçfieme.  !£)ie  @infn^ 
aUer  ffîaaren,  beten  Sertigung  im  Sanbe  fid)  erm5gti(^en 
(ief ,  n>ar  entwebet  t)erboten  ober  mit  ))erbotS^n(i(f^en  3(t 
len  belest.    2)ie  (Sinful^t  )>on  Jtoloniaboaoten  »at  mH 
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fe^r  ^0^  ^iUtn .  bdt^t,  nHfi  {bwo^I  )itm  finanatellcn 
^wtâtp  aie  bomit  bae  ®elb  nidgft  ata  bem  Sanbe  ge^e. 
8»))0(b  U.,  beffen  Stt^ietung  in  Sodf ana  but(^  etn  @tfuet^ 
fi^m  gant  entgegengefeftet  Sticf^tung  ieiet^ttet  tfl^  lief 
eé  in  jDeflerreid^  bd  bm  n>ad  et  )>orfanb  bemenben,  unb 
Jttifft  grau)  wat  wn  ber  9lic||t{gfeit  ber  gtof miitterliddett 
SBemaUungdgntnbfA^e  fo  burd[|btungett^  baf  fâr  bie  Siu 
h>n^ntftton  be«  ®efamnitôflaatd  nad^i  bem  @turèe  9{a))okond 
ûBed  Streben  in  bicfft  Sejie^ung  nur  barauf  geric^tet^  toor, 
btn  âoB#  ober  SoûreniraKaut^tatif  bed  AUcren  SAnbm 
bc^nbeg  anf  aOf  neu  unb  uoieber  emorbenen  Sefianbl^eiU 
bed  JtaiferfiaaM  audsube^nen.  $lm  ®d^tuffe  feinet  9Ugie^ 
mng  tt)at  bieé  in  bem  îRafe  burdSigeffl^tl,  ba^  nur  ba6 
bcilmatinifc^e  jtflfientonb,  unb  aud^  bir6  nur  tpegen  ber  )u 
fc^uoierigen  ®ten)ben)a(^ung,  vont  3oDt)er6anbe  M  ®e# 
fontntflaatd  audgef(ffloffen  bliek. 

9alb  na(|^  bem  dtegierungdaniritte  Aatfer  Serbinanbd 
(OtAtè  1835)  tau(^en  $(Ane  sut  Sieform  bed  3)taut^f9flem« 
ouf,  bie  iebo4)  meiflent|eiM  an  bem  entfcf^iebenen  SSiber^ 
Jiptu^  be0  faiferli(|ien  D^eimd,  Srsl^eraog  SubtDtg^  f<|ieiter^ 
ten.  ffîœ  bi«  jnm  Sa^re  1848  am  âoOtarif  ge&nbert 
n^urbe,  bef<|)tdnfte  fidd  fa^  nur  auf  einige  Srm&figung  ber 
SotlfA^e  ffir  Aoloniatmaaren,  ba  man  bie  Atteren  ©Sfte 
gegen  ben  abermdfigen  Slnbrang  bed  ®(||(et(||l^anbetô  nicî^ 
lalten  fonnte.  gûr  gabrifate  blieben  bie  ®nfu^n>erbote 
meifl  befie^en,  unb  n)o  man  ^on  i^nen  abging,  traten  S^arif^ 
fifre  an  beren  Stelle,  ml^t  ba«  SBerbot  ber  Zf)at  nad& 
oufredEit  er^ietten.  SReben  bem  3oQ  befie^t  ein  Sabrifatione^ 
unb  9)erfaufdmono))oI  bed  @taat6  ffir  @alt,  Zaiai  unb 
6c||iefî)ult)erj  bie  ®n^  unb  îDurc^fu^r  biefer  (Segenfiflnbe 
ip  \>nbùttn  *). 

0  Knc^  Uttgom  \avmt  ben  hootif*en  Stmitattn  tt»b  eitUn* 
hftt^tn  f^atUn  ^tn\t\btn  Sotttarif  loie  bie  anbern  MxanlMtx,  banclen 
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^oUmtiiftmQtn  folddet  ^t  bkteti  toetiig  ^ntnAplun^ 
punfte  bar  )u  mtt  QoH^  ober  an^  mx  èu  dner  um# 
faffenberen  <^anbe(dt>etetn{gung  mit  9tadi^(at^atm;  au^ 
ergiebt  ein  33t{(f  auf  bie  8anb{atte,  baf  bie  )itfaainmu 
^Angenbe.unb  im  ®ansen  tDO^Iabgmtnbete  Sage  be6  @taatt 
t)te(  tDeniger  auf  b<rgtet(ff<n  SBminigungeR  l^{iiii>dfl,  ai» 
bie«  (ei  ^euf  en  bet  %aU  ifl  '). 

@é  fommt  inbeffen  bei  ben  Stibfoibuen  toie  bei  bnt 
gti^eten  SBergefedfc^afhtngen  bet  menfc^Iid^en  Stoce  x»^^ 
i>0t,  bap  man,  t^ad  bem  eigeneti  ®aunten  ntc||t  tiifag^ 
beffenungeac^tet  ober  eben  batum  auHf  einem  Slnbetn  nic^ 
ginnen  ti^iK. 

@o  erbliden  toit  Defterreic^  ^on  bem  etfleti  Vugetti^ 
iUi  an,  tDO  bie  ))reufif(^e  dtegierung  auf  bie  ïlnba^ttttng 
t)on  3oDt>eteinigungen  9eba(||t  na^m,  ald  bie  entf^fiebettc 
®egnetin  fotd^er  $t&ne.  !î)ie  Slbneigung  jtut^effetid,  fc^oit 
im  Sa^te  1828  bem  SSotgange  be6  fiamm))emanbten  ®tof^ 
^erjogt^umd  )u  folgen,  ging,  \o\t  ba0  im  ganjen  Sanbf 
Tein  ©e^eimnif  tpat,  tveniger  t>on  Jtaffel  al6  loon  ffîiett 
au«.  !î)et  mittelbeutfd&e  3ottt)etein,  b.  ^.  bet  Setttag,  {i<9 
nic||t  mit  $teufen  \)etttagen  ju  «DoDen,  fam  unter  bem 
@c^u^e  bed  ofietteicliifd^en  Aabinet«  ju  @tanbt;  unb  aTé 


aUt  miif te  tio((  bet  fogenaimte  fùttifi^^tlioU  Voh  ftOlett  ttMgarifc|eit 
llti0fu^¥en  na^  ben  anberen  J^ronlânbeni  unb  nmgefe^rt  )>on  bem 
Cïtnfu^ren  aué  ben  Jtvonl5nbern  na(6  tlngant,  entr{((tet  toerben,  too« 
gegen  baé  SaBadflmono)>oI  in  Ungarn  nic^t  eingefft^rt  toot.  iBom  I. 
hanmx  b.  3.  ab  ifl  mit  bet  (Sinfit^rung  beé  gebai^ten  fSflonopoH  in 
nngani,  bet  îDreif  igflelgoU  unb  bie  gu  beffen  (Sr^ebnng  bienenbe  9{a# 
nengren)beioa((un0  anfge^oben. 

>)  Oe9em<(^  grenat  in  îDentfd^ranb  nnt  mit  $ren(en,  QaVers, 
6a((fett  unb  Si^ten^ein;  $teufen  —  na<(bem  un0  bie  l^o^enjoner^ 
f(^e  Chrtoerbung  )u  Ola^born  Don  SBitrtemberg  unb  IBaben  gema^f 
^at  —  mit  ail  en  betttf((en  Snnbeéflaaten,  auégenommen  nur:  toU 
fitin,  ^{(^ten^ein  unb  bie  9iet  fteien  €tabte. 
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im  3q]^  1832  bie  SSerJ^anblungen  âkt  beii  SoUotifd^bip 
Sa^emd  unb  SAttembergd^  ittiftad^tet  bed  fd^on  am 
25^9[ug«P  1831  ttntersddSinttni  $r{|(im{nat)>totofoÏÏd/  nid^ft 
au6  ber  @teÏÏe  tâden  woUttn,  a(«  in  ber  erjhtt  ^Itiftt 
M  3a]^te«  1833  ge^en  bie  Sladfifation  bed  am  22.  aRSra 
bcffelben  Sal^tcd  abgefd^Ioffenen  SBtrtragee  Sebmfen  etl^obeti 
kOHtbeii,  bie  etfi  burc^^  emeuerte  SBerl^anblungeti  unb  but(^ 
ben  3ttfaftartiT<I  \>m  31.  £>rto(er  1833  (efeitigt  tDerben 
milfteit,  ba  toârben  fictl  bie  ^Aben,  bur(|i  i^elc^e  jette  ^tU 
letruttgett  uttb  3<vtt>dtfttiffe  geleitet  toutbett,  noâf  ie^t  bid 
)ttY  ^ofburg  in  Siett  )>etrfolgett  laffett. 

3){e  93e^atrtUd^fett  uttb  befottnetie  ^efligfeit  bf6  ^reufi;» 
f(|eti  Jtabittetd  f^at,  tvofilr  toit  beti  batnald  leitettbeti  étaati^ 
mAttnetnt  no<|i  je^t  leb^aftett  2)attf  f(|iulbeit,  iette  ^inber^ 
niffe  Abemtittbett}  bet  gtofe  beutfc^e  ^oîtpnrin  trat  mit 
bem  1.  Satiuat  1834  {tt«  8ebeit,  îonfoJibirte  jl(|i  im  Salure 
1835  bttrd^  bett  Seittitt  8abeti«;  9faffau6  ttttb  bet  freiett 
6tobt  gvaitffurt. 

3>a  (difiett  f2r  ^nf ett  bet  ^titpmit  gefommett  su  fein, 
bem  3|letrrei(^{f(^eit  Jtabiitet  bett  t^atfA<||I{dfiett  9eU)ei6  ju 
(iefettt,  baf  bei  bet  g^^^tu^S  U^^  gtro^eit  ^anbeldpolitii' 
f(|Kit  SSereitttgttttg  bet  ^md  feine«tt)egd  auf  SeeinttAc^ti^ 
gung  itgetib  t»el(|>et  5fïetteid&if<|iett  Sttteteffeti  getid^tet  fle# 
itefeit,  baf  'ûlelmt^  etfl  but^!  biefe  aSeteiniguttg  bed  bie^et 
®ettetttttgewefettett  ttttb  feiublidfi  (Segeneittattbetfle^ettbett  bie 
Wôglid^eit  QetûfU)xt  fei,  ntttt  au<|i  bedfaOfigen  SBîinfcliett 
Defietteid^d  gettt  ttttb  uoirffam  etttgegett  ju  Tommett.  9e^ 
teitd  im  3a^e  1836  etflAtte  ^teu^ett  im  ))etttaulid^eit 
Sege  feine  ©eteitoiaigîeit,  auf  umfaffetibe  gegenfeitige  3u^ 
geftSnbuiffe  )ut  (Stlei(|itentng  be$  getoerblidfien  unb  «^an/ 
be(«)>etfe^r«  atoifcfien  ben  beiben  SoOgebieten  unb  âbet  eine 
bann  gegenfeitig  )u  getDfi^tenbe  Jtonttole  }ut  Untetbtâtfung 
be«  6d[|Ieid[i^anbe(d  etnjuge^en*   Siaetbingd  etfannien  f(|^n 
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bamaM  bie  leitenbnt  SinonjoiAiinet  itttb  {)aatM){rt^afU 
U(^en  9MabiI{taten  £>e^ei(l(^  an>  ba^  etiie  Senbmtng 
bed  ({«^erigett  SoOfvflemd  im   dgeRffen  ftnansieOen    im^ 
Paat«n>{tt^fd[iafH{(|ien  3ntereffe  beé  9anbe^  bringenb  nSl^g 
fd;  unb  baf  biefe  Slrnberutig  nac|i  fdtter  anbeten  ate  bct 
i^on  ^Pteufien   be)d(f>iteten  fRid^tung   ^n  orfolgen  f^nme. 
Jlbet  bet  âbemiegenbe  (Sinfluf,  tDcId^  untet  bon  bt«# 
^etigen  $ro]^iMt{t>f9f)em  bie  i^tmi^i^4}tn  SttbufMcÏÏen  — 
inm   3:^dt  ^Scf^fiet   Atafftn  —  erlangt  ^atten^   ^nitf 
ieben  tvtrtfamen  SBotf^irttt;  unb  me^t  no(^  m(berflte6te  eé 
ben  S^tabitionen  bet  (^etrddjfifc^nt  !X)i))Iomatie^  ^icrin  ber 
Sntegung  )U  folgen^  bie  r>on  dntm,  troft  aOer  entenu  cor- 
diale immer  mil  dferfâdfitigem  tfuge  ongife^enen  ))oIMf<^ 
^dttrten  audging.  3)a0  Sfiertdc||{f(^e  AaMnet  l^at  nie  ouf* 
gel^ôtt;  ben  SoSv^^dn  a(e  eine  i^m  fdnb(i(^e  @4)})>fung 
anjufel^en;  bie  )»rettftf(ffen  StflArungen  blieben  o^ne  Stfolg* 
«t«  im  Sa^te  1846  bd  bet  ))15^({(fien  Giiroetldbung 
jttafaud  in  ben  9ftettd4)if(|ien  Aaifetfiaat  {i(|i  namentti(|^ 
t>i>n  @c||Ie{ien  and  bie  lauteflen,  Idbet  begtûnbeten  itiagen 
Abet  babut(|i   ^erbdgeffi^tte  Setlufle  unb  ^anbelébedn# 
ttAcfitigungen  et^oben  —  Alagen,  mli^  unfete  ^ipl^matk 
fttlliif  f)ittt  ))otaudfell[>en  fSnnen  unb  foHen  —  ba  mntbc 
au(|i  biefe  ©elegenl^eit  benu^t,   um  jur  ®ef(|imi(||tignQg 
jenet  jtlagen  dne  SBetflAnbigung  mit  £)ff}ettdd^  fibet  ge# 
genfdtige  ^anbe(6^  unb  93etfel;têetlei(|itetnngen  an)nb«]^ett. 
^btï  bet  ju  biefem  ©e^uf  nai)  SBien  gefenbete  *ommiffat 
mufte  unt>ettic||tetet  @a^e  n)iebet  abjie^en,  ba  mtn  e^ 
nid^t  fflt  angemeffen  etad^ten  fSnne^  in  biefe  tdn  pptitifc^e 
@ac||e  SSet^anblungen  âbet  matetieÏÏe  9e(ange  ^ineinju^ 
jie^enj   unb  aW  ju  dniget  gtwiebetung  im  ^afjn  1847 
dn  f.  f.  «^ofrat^  nac|i  Setlin  gefenbet  toutbe,  fanb  {i(|i 
beffen  aSoDmac^^t  fo  befcl^t&nft,  baf  flbet  etwa«  ffîdteted, 
ald  ûbet  dnige  gan)  unbebeutenbe  teglementate  (Stldc^te^ 
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vnn^en  im  Sraii«)>ott  mi  9l<(ftrait4)>^  )Doit  Setnntgamen 
itnb  ungebleidfitfr  Seinwanb,  nidi^t  }u  ^er^anbeln  itat.  9e^ 
iiirtfeii««Ktt§,  bfd  f)^ter  ^atttctenbeii  itonttaM  ^^d<n/ 
ijl  baM  npdii,  baf  bie  S^etreic^^ifc^c  Siegietung  te  bamald 
able^nte,  ma)  btefe  ©eringfiigigfeilen  gkidd  fSt  ben  ganten 
doOtxrdn  ein)ttrfiiimm  itnb  man  9(|^  ba^et  ))teuf ifc^et 
Sdtd  mit  bet  Sufage  genâgen  lief  ^  ba^  au<|i  ben  beibftt 
anbmn  angrentenben  SSereind^oatat  glric^ctf  tt{d()t  t>etfagt 
merben  toâtbt. 

Ce^emidSi  n>at  bemnad[f  fit  ben  Setfe^t  ber  anberen 
btulf^^en  ®taaten  ein  t)^{gee  Stemblonb  «nb  baf  ti  bte< 
fein  t90Qe  nnb  biltfe,  betoie«  ttntcr  Slnberm  bie  râtffic^M^ 
tofe  ®(tengr;  mit  totl^n  im  Sa^te  1847  ben  ^ungemben 
Sdev^nern  be6  (Sr}gebirged  bie  Jtoni)ufit^t  au6  Si^en 
^efperrt  tDurbe;  baf  ed  baffelke  motte,  andd  tvo  bie  Se^ 
fuflnif  me^t  ait  {t^eifel^afl  »at,  befunbele  im  Sa^te  1848 
^od  Oelbaudfii^r^etbot,  burd(>  tt>el<|e0  bie  au6n>ftrtigett 
Cbaitfd(fen)  StaaMgIdubigen  gen5tl^igt  wurben,  i^te  3infen 
mit  Stout»ottln^  in  Copier  ftatt  in  (aatem  ®e(be  }u  be^ 
Sie^en« 

!X>em  3a^re  1849  blieb  e«  votbe^atten,  eine  merT# 
ipAtbige  flenbemng  in  ber  fommetiietten  $o(itif  Oefiet^ 
reicl^d,  }koar  ni(|ft  loenbitnictlt,  aber  angeMnbigt  ju  fe^en. 
3n  bemfelben  SRonat,  in  mlifm  biê  ^ajififation  Ungarné 
intdi  bie  ^inric^itung  ber  ^nfurgentenfA^rer  in  Slrab  been^ 
bigt  wurbe,  erfdffienen  (26.  Oftober  1849)  in  bem  5^er^ 
reid^ifdlien  9tegierung«blatt 

1.  bie  „93orf(|fiage  sur  flnba^nung  ber  5^erreidtiif(^^ 
bentfdSien  SoOeinigung/'   3^nen  foigte 

i.  am  30.  2)eiember  1849  bie  an  bie  (£entratbunbe6^ 
fommiffion  gerid(ftele  !X>enff(|irif)  be«  f.  t  «^anbeMi^ 
minifieré; 

3.  am  30.  Wiai  1850  eine  ben  anbem)eiten  $(an 
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bet  3^0''  utib  «ganbelddnigung  botlegcnbe  3>enE^ 

4.  am  21.  3uU  1850  Me  on  Un  ôfimeid^(<|Ktt  ®e# 
fattbten  in  Sdttlin  ictlifUU  !Det>ef(^e  A6er  btefc 
?Proiefte; 

5.  am  25.  9lo))em6er  1851  bie  (SnhDârfe  su  beti  ifttv^ 
teidiiifd^^'beittfclien  ^anUU^  ttnb  3^^^  tttib  refy. 
3ondn{gungdt)ertrd0ni. 

2)ie  fammtUcliett  )>orbe)ei(||tteteti  Sftenfifide  finb  buti^ 
bie  Za^tiUitttt  ttnb  in  ^ugfd^dften  &fterrd4Kf^en  Ur^ 
f)>tung6  ber  £>ef entliddfdt  âbergeben  'X  ^<Kd  itnd  bet  9tfl^e 
Aber^bt^  fie  tm  Sititeliten  .but(|i)uge]^en;  ed  toitb  getiîigeti, 
beten  ^aut)td(l^tuttg  unb  banad^  bie  )>etfd(^iebene,  itti  8et^ 
lauf  ber  3dt  fid^  dnbetnbe  ZxaQïotltt  bet  ifitxté^l^lfi^n 
^lint  l^ier  nad^jutDeifett. 

2)ie  aSotfdSiIfige  t)om  26.  Oftobet  1849  brtrofen  ttut 
dne  ^anbeUdnigttns  iDePerrd<||0  mit  ben  anbent  beut^ 
fd^en  Suttbedftaaten  ttnb  an<|i  bie  fut  biefen  3^^^  n&^# 
gen  Slnnfil^etungen  in  ben  bdbetfdtigen  S^adfen  ic,  fotoie 
bie  aWbann  gegenfdtig  ju  gewa^renben  Sîetfe^téetld4>te^ 
tungen^  3oIIetma^igungen  unb  6r(affe  foÏÏten,  um  eu 
na^itl^dligungen  bet  ^ttbnfide  )tt  ^etmdben^  auf  )>{et  3dt^ 
abfd^nitte  ^ert^dlt  tvetben.  9tai)  Sfu^â^Iung  beffen,  tDad 
in  iebet  biefet  t>iet  îpetioben  gefclie^en  milffe,  witb  abet 
andbtii(f(i(ff  l^inaugefAgt: 

„2)et  leftte  entfc^eibenbe  ©d^ritt;  bet  Uebetgong  jut 
\>&Oigen  3ont)eteinigung  mit  gefifieaung  dned  aU^u 
mdnen  5pettd(ïiif(l&^beutfd^en  3otttadfô,  bliebe  tlnm 
neuen  ISetttage  im  @int)etfiAnbnif  mit  ben  Iegiélat{t>en 
®en)alten  t)otbe](ialten.  !î)od^  aud^  bann  fSnnte  nod(f 

0  Gfr.  „^it  S>enff4riften  beé  !.  !.  «Çanbellminifletii."    Se{)>§ie 
1850  un^ 

,,^ie  iBonr^nferenaett  |it  S^iett."    Se{|)){g  1853. 
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tt&^tenb  dned  be^mten  â^ttaumd  eiite  ^toi^iftnf 
SonÛnie  befi^en  bleiben^  tvegett  bet  ))etfd(f{ebenen  in^ 
ticren  S3e0eu<rttng  bed  (SinfommenS  unb  bn  ^tt^ 
btauili^gegenftAnbe;  ber  Stegale  k.,  fflt  mli)^  ^ooiJ^tt 
dne  Slu^gletdi^ung  gefunben  tvetben  ttiuf/' 
S)ie  !£)enff4ir{fi  \>m  30.  2)e)embet  1849  ernArt,  baf 
,,Def)end(||  e6  offen  at6  Sebârftii^  feiner  ®taat0^ 
itnb  aSoIfdn)irt^fd[iaft  ttUmt,  au6  bem  aSetbot^  in 
ba0  @(|iuftfî^^em  âberjugel^en;  aUein  fiir  eben  fo  notl^^ 
n>fnbig  l^atte  ed  bit  eigene  3oHteform  )u  bem 
^idt,  babutcli  ben  $lttfc||Iup  an  !£)eutf(f^(anb  i^otin^ 
beteiten  unb  bad  9flerrei<iiifc|^e  S^Hf^fiem  èu 
befi^tgen,  bot  Sebâtfniffen  ber  beutfcf^en  Smbu^e 
nnb  bed  beutf<|ien  «^anbetd  ju  entf))te(iien/' 
,;Slnfang6/'  tDirb  tpeitet^tn  bemetft^  ,;^abe  £>e^eid^ 
einen  bteifacl^  abgefhtfien  Uebergang  i^otgefd^Iagen,  aber  ed 
f5ttne,  tDenn  ein  einfad^erer  unb  rafdderer  ®ang  iMûn\i)i 
V»ctbe,  bem  getn  beifHmmen/'    Smmer^in  fddeine 

„bie  3oOt)eretnignng  felbf}  fc||on  in  bem  erften  SBeti* 

ttag  ein)uf(||I{e|en,  n^ie  lounfcf^endmert^  aviâ)  in  ^rin^ 

iipkîltt  JQxn^ift,  bod[f  au6  )>raftif(l^en  ®tûnben  nid[ft 

tuI&n^gV  f^on  tDeil  ed  fd[fn)iertg  fein  unb  bod  ganje 

SSevf  unnôt^igemeife  t>er)9gem  bûtfie,  wenn  bftetM 

jej^t  ein  aOgemeined  3o0^<teinigungdgefet  aud^  nut 

in  feinen  ©tnnbffi^en  unb  bie  SRobatitSt  in  S3e)ug 

ouf  bie  âoMnfûn\tt  unb  i^re  SBertl^eilung  aufgefieitt 

t^etben  mûf te,  o^nebaf  namenttt4i  in  (entêter 

^infic^t  itgenb  beflimmte  unb  bafût  map^ 

gebenbe  (Stfa^tungen  f(||on  t)0tliegen/' 

Unmittelbat  batan  f(||Iieft  ftcb  ber  iBorbe^alt  toegen 

/,bed  (eftten  entfd^eibenben  SâfxitiS,  Uebergang  )ur  i^&Qigen 

âi^(It)ereinigung,''  genau  nai)  ben  SBorten  ber  ;;iBorf(|^ISge'' 

toiebergegeben. 
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a)on  eittem  gatt)  anïmn  &tm%ptmfk  qî^  We  i^tt^ 
ttiâfi^t  ^mt\d)tift  W)»  30.  9)a{  1850  (wt  ju  8.)  ûtt«. 
Sic  frringt  fiber  We  fittfenwdfen  «niiS^iifleii  bcr  bcM 
bcrfettigen  3oOtarife  unb  fBnUfyc^ntUfitiv^tn  Udfi  wt^ 
fle^t  uttmfttelbat  <uif  bie  3oÏÏein^t  !Deutf<|>taiib«,  twfle^ 
iicll  nebfl  gan)  Oeltetrd^i^,  (o0  itnb  P^  fic^  babd  {U^tfu^ 
auf  ben  fogenannten  jweiten  )>.  b.  ^ùt\>Un\^tn  IDtei&itige^ 
enttoutf,  benfeC(en;  wdâftn  feinet  3cil  in  ^fRrt  b€t  ie^ge 
preufifclie  9Rtn{{iet]^rAgb<nt  atô  ,,b{e  ^ûtiifinnW^hwtt" 
heitià)nttt.    3n  einem  ®efet)enh9urf  t)on  loierje^ti  $ara^ 
gra))^n^  M  benen  fd  nidlft  )>etfd^niA^t  (fl^  auf  bl<  diu 
fcl^ISgigen  StoDen  bet  bon  bet  Starionafoetfamiilmig  be^ 
fd^Ioffenen  beutfdS^n  9teid^t)erfafttng  tiitAtfiiigrdftn^  mhb 
btefe  Sin^eit  bet  doOgefe^gebung  unb  èemattung  bifrdirt 
(Sine  ni(|^  nAl^er  be^nitte  9unbedgen)a(t  untet  Z^ettna\}mt 
eined  nut  in  %ebflumriffen  fïi)}{rten  Sunbe^at^  foB  bie 
3ont>emaItung  in  aBen  Sfinbetn  ilbema<|fen;  bet  9tdii# 
ertrag  bet  geme{nfd(iaft(i(|ien  ^iUt  unb  Sbgaben  foff, 
na^bem  bie  t)on  bet  9nnbe«gen>aU  audjnfdE^eibenben  9l(i# 
ttifulatbeitt&ge  bet  ©njelnflaaten  aud  ben  3^dnfflnfien 
)90tn)eg  entnommen  finb,  untet  bie  soa)>etetnten  6laaten. 
na<|i  bet  9et)&Ifetung  wtti^lt  VDttben.   3n  einet  9}ote  s» 
biefen  !patagta)>^en  n>itb  jU[)at  eingetAunit^  ,/oa^  im  3olI^ 
^etein,  (b.  Ç.  bem  bié^et  fo  genannten)  bet  tefne  3«0etttag 
100  bettage,  twnn  et  f^4)  in  Defiettei^  ouf  eiwo  44  be# 
lanfe;  abet  batauf  fSnne  t9  gegenti^fittig  gat  n{(^  me^t 
anfommen^  fofetn  bie  teinen  3onetttftge  )90t)ug6nKffe  ouf 
Se^ething  bet  gemeifamen  $(udgaben  bet  (neuen)  300^ 
t>etetn«jiaaten  \)etwenbet  wûtben."    3»U  einem  SBerte  — 
fo  f(||liept  bie  9tote  —  bie  3^0^  unb  <^anbeMm^(tniffc 
toAtben  fic^  ^ttan  in  3R{tte(eutopa  (b.  1^.  im  9pette{<|fif<^ 
bettlf(|Kn  SSetein  nebfi  bem^  toctô  {t(^  i^m  "ottml^t  feinet 
aitttafHondftafi  ))on  Selgien,  ÎRiebetlanbe,  ^immatt  tt. 
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no<|i  ottMrtieiett  tpvtit)  ^goit)  fo  gcflattcn,  tt>{c  in  gfranf^ 
tdà)  0^  in  Snglanb  otet  in  9lotbametifa  unb  fo  n^entg 
t^  iott,  in  l^etracH  bap  bie  SoQreiocnûen  )tt  aOgemeinen 
3n>e(ten  )>«menb«t  iDerben^  einem  Sanbetft^dle  obet  einem 
Çtaate  {e  cinfoSen  uoirb,  ein  ^rditpunm  )>on  bem  anbetn 
ianMti^tiU  jn  fotbern,  uoeit  e«  m  fremben  SIttireUt  me^r 
t)^braud^e,  fo  tDenig  f5nnt<  folgetectit  ein  folcf^er  9iif)>ru(^ 
aucfi  no<|^  bieffeite  et^oben  toetben,  toenn  bie  ^oUxtoînûtn 
fortan  gemeinfamen  ^mden  bienten/^ 

Unb  nnn  fage  man  no<^,  baf  ni^t  anâf  &f)ette{<||if(|fe 
etaotemfianet  nadff  Umfiinben  fût  betttf<|ie  (Sin^eit^  ffir 
ctn  t/xtut^  2)eiitfd^Iattb,  ftAfHg  im  ânnern,  mi^ti^  nod^ 
Ktifen,  f(fW)SYmen  Bnnen! 

2)afi  ed  De^erreicfi  bama(0  (Smf(  toat  mit  biefeni 
$Iatie,  fpri<(»t  fi^i  in  ber  )ut  9Ritt^Inng  an  ba6  ))teufi# 
fcf^e  Aabtnet  befHmmttn  2)e)>ef(|ie  an  ben  Sfierrei^^ifc^en 
defanbten  in  9ettin  t)om  21.  3uli  1850  fyot  ju  4.)  mé, 
w(4>e  in  gevei)tem  unb  juredtftweifenben  S^one  Iebl)afted 
Sebauetn  bartlber  Aufett^  baf  ^eu^en  bei  fetnen  ^ou 
lagen  an  bie  Jtaffelet  SoUfonfeten)  biefen  5fletteid^if<|fen 
^rojeften  gat  feine  Sted^nung  gettagen^  ja  i^tet  nicfit  ein^ 
mal  em&^ttt  ^abe.  ^toat  l^abe  man  im  gebruat  1850 
ben  ®el^.  9latl^  2>elbtti(f  nadf^  SBien  gefenbet,  nm  ;,âber 
eittige  gegenfeittge  $erfe^réetlei(ffletungen''  }u  t>er^anbe(n, 
abet  biefe  ^Atten  —  loie  toûnf(^en0n>ett^  au<|i  in  frfl^eren 
3eiÉen  —  bo4^  ,,0egenAber  bem,  n>a«  bie  &f entlid^e  @timme 
fotbere  unb  De^etteic^^  batbiete,  ald  )u  geringfiigig,  a(d 
nngenâgenb  etfdj^einen  mfl^n,  ba  ûbet  eine  ifttnîi^\^^ 
beutfi^  Soikinigung^  beten  3u^anbebttngung  man  a(d  ben 
9RitteI«unft  jebet  SBei^anblung  anfe^  6<^^  «M)^  ^^^  ^^^ 
ffWÊMt  wtitn  foUen  kJ' 

„Vlm  in  tint  foldfie  9ef(|>tSnIung  feinet  im  Snter^ 
effe  bee  gefammten  !£)etttf(ÎKanbd  gefleltten  Slnttfige  jtt 
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toiOigen,  ^Atte  Otfimdi^  in  fdttoi  SmilKttfloi  m 

fine  ifimd(|){f^^beittf(|K  d^nduigniig  s&ii|ii4i  ge^ 

f4^ett  frin,  aOen  ^offntmfltn  ouf  bo^  (Seltegea  fd# 

net  gemriimûligni  $Ultie  entfagt  nnb  bie  tranrfge 

Ueber}euguiig  etiangt  ^aben  mâffen,  baf  bet  ®ebasfc 

on  2>eutf(|f(aiib«  9la<||t  unb  Sfio^I  aOe  9Iit)ie|iiiig6' 

fraft  fflr  bie  betttf<|ieii  gArflm  unb  S^lfet  Mrbroi 

f^Qjbt/'  (flej.)  @(|ft9ar)ettberg. 

Db  unb  xoU  $reufen  biefe  9}ote,  beten  3>atnm  {ioiu 

({<|l  )ufammentti{fi  mit  bem  9tegen}er  Onnbnif ,  htanïmexf 

M  1^,  loiffen  wir  (eiber  n{(^t  an)ugeben;  if)tt»  (Sittfnffcd 

onf  bie  Staf(tl€t  Aonferenjen  unb  tok  (e^ete  im  S^fftt 

1851  }u  dnem  {iemHd^  farbfofen  Srgebnif  fO^en,  ^Nibai 

toit  frû^et  f<||on  geba<îit 

aSir  ^aben  ebenfaOe  fni^et  bed  freubigen  (SinbrsA 
em&^nt,  n>e(c||en  Me  erfle  9la^xi^t  wn  bem  Sbfd^Iuffe 
be«  ^annot)erfcîien  Sertrage»  in  gan)  2)eutfc||(anb  ^tïwt* 
tief.  Deflette{(||  f4)n>teg  baau.  (St^  aie  ^eufen  fetne 
Atteten  mit  ben  neuen  Sollvetbûnbeten,  )um  9Ibf<||btf  oiu 
benoeitet  SSetttAge  auf  emeiterter  ®runb(age  na(^  éerliit 
ein(ub,  ba  ))er5fent(i<|^te  De^erteic^  g(et<|iieidg  unterm 
25.  9t^mbtt  1851  feinen  neuen  SoDtatif,  bet  ^i)  tii 
ba^in  mfl^fam  t)on  einet  9etat^ung6tn{lan)  }ut  onbeten 
fottgêfd(|le))))t  ^atte  unb  bie  @ntn>ûtfe  )u  etnem  5{}ettri<|^tf^ 
beutfc^en  .ÇanbeW*»  unb  3oll^  unb  einem  jwetien  3oBehii^ 
gung6t>etttage  unb  begteitete  le^tete  mit  bet  an  aOe  9t^ 
gliebet  be0  beutfd^en  Sunbed  geti^^teten  (Sinlabung,  Se^ufé 
einet  am  2.  ^anuat  )u  etofnenben  ))ot(Aufigen  Setot^uns 
flbet  biefe  SetttAge,  éet)oamA(||tigte  nac||  SBien  }u  fenben. 
3n  biefen  SntwAtfen  ))etmiffen  tûit  aOetbingé  ben  ^i^n 
9uff(l^n)ung,  mlî^tn  bie  iDenffc^tift  ))om  30.  Slai  1850 
nimmt,  um  fofott  eine  beutfc^e  3oQein^eit  ju  begtdnben; 
bie  3<iten  ^otten  flcff  geAnbett,  bet  Snnbegtag  t^ot  t^iebet 
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attfgfleBt.  9Ran  voat  )tt  bet  (Stfenntnip  g^fommen,  bap 
bod[)  n)o^I  fût  dnen  @taatenftunb  bte  SBet^Sttniffe  t)on 
%ïantttiif,  (Englanb  unb  9Iorbamer{fa  mi)t  fo  unftebingt 
mafgeftfnb  fein  f5nnten  unb  bap  aud^  100  tiic^t  =  44  fei. 
9Ran  gab  nac^;  bap,  lun  )ut  eigentticlien  3oDt>erdn{gutig 
)u  getangen,  dit  Uebetgang^flabium  suoifd^entrete;  aber  man 
^ie(t  fe^  bâtait;  bap  ber  n)eitn  auc^  etfi  f))Stet  tn6  Sebcn 
ttîttnU  3oDt>etetntgung6\)ertrag  gleidE^teltig  unb  fefl 
binbenb  mit  bm  )>otberdtenben  ^anbefô\)ertrage  abge# 
f(||Ioffett  werben  mûffe,  wS^renb  We  îproieftf  t>om  30.  2)e^ 
jcmber  1849  ben  leftten  entfc^dbenben  ©d&ritt  —  Ueber^ 
gang  )ut  ))30{gen  3oQt)etdn{gung  mit  $ef)f}eDung  dned 
allflfmdnfn  Jfîerrdd&ifd&^beutfd&en  3ofltarifô  —  dnem  neuen, 
fi)Stet  erjî  ju  betatl^enben  SBertrage  )>otU^alkn  woBten. 
SBfnn  ber  ft&f)ttî  ^anbetôminiflet  txMxt  \)aiH,  bap  na# 
menttidE^  fur  bie  SSert^dtung  ber  3oDdnfiinfte  in  dnem 
5^errdd(|ifcl^^beutfcl^en  SBerdne  befHmmte  unb  mapgebenbe 
^a^rungen  nid^t  )>orI9gen,  glaubte  man  j[e(t  auc^  ffir 
biefe  unbefannte  ®r&pe  bie  ®Id(^ung  gefunben  }u  ^aben 
(3oDe{n{gung6t>ertrag  Sfrt.  8.  b2.)/  unb  auc^  aubère  no(^ 
im  Salure  1849  fâr  ^emmenb  erac|)teten  é(^n)ier{gfdten 
(2:abaddmono))oI)  glaubte  man  je^t  niâ)t  miter  beac^ten 
}u  bûrfen.  2)ie  Sinlabung  an  bie  Sunbedflaaten  bejric^^ 
nete  ben  ^md  ber  aSBiener  jtonferenjen  me^r  aW  infor^ 
matodfd^  unb  namentlidE^  fût  bie  )um  ^o\totttin  gel^^dgen 
Staaten  U)erbe  baraud  ber  93ort^d(  erwaddfen,  bap  beren 
8ei9oDmA(||tigte  bann  mit  t>oa^  jtenntnip  beffen,  xioaé  in 
Sien  erfirebt  merbe^  an  ben  Serliner  Jtonferenjen  tf)îiU 
ne^men  fSnnten. 

îPreupen  le^nte  bie  î^dlna^me  an  ben  SBiener  *on^ 
ferenjen  ab;  U){e  U)ir  mdnen  mit  ber  3ufage,  nad^  erfolg^ 
ter  9tefon{lruftion  M  3oDt)erdnd  âber  gegenfdtige  <^am 
beie^  unb  doDannA^erungen  mit  Defterrdcf!  in  93eratf|ung 
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)u  tteten.  !l>em  f(|fl^ffen  {{d^  \)on  $reupen6  3^0t>etbânbefm 
nut  bie  t^âringifc^m  diegierungen  ait;  t)oti  anbeten  betrt^ 
fc^en  6taatfn  (e^nten  beibe  Slfcnenburge  nnb  ^dfietti  bie 
2:^dltia^mf  ab. 

2)ad  Srgfbnif  ber  SSienet  Aonfetenjeii  ^t  fitfi  ba^in 
geftaltet,  baf  )>on  ben  bort  t>erttf  Unben  iUtttn  ^oUûttbûns 
bften  (9raitnfc^n>eig  au^genommen)  erfldrt  i^^  einem  ^tu 
iM^  ttnb  3o(It>etlrage  unb  3onetii{0ung6)>ettrage  iit  brm 
t>on  Offlettetc^  t>orgef(^(agenfn  Umfange  unb  Sufamoim^ 
^ange,  na<|i  SRapgabe  ber  in  SBien  tevtbitten  (Sntoârfe, 
beitreten  unb  fflr  ben  abfc|)Iup  biefet  SertrAge  bei  ben 
anbeten  SoOveteindtegieningen  f{d(^  t)ern)enben  )u  tooU 
(en;  {ebenfaOd  abet  bal^in  )u  witïtn,  baf,  untet  3u^ 
grunbelegung  biefet  Sntioâtfe,  âbet  etnen  3oa^  itn^  ^aii# 
be(6t>etttag  nnb  ûbet  einen  3oDdn{gungd)>etttag  )n>tfc||en 
ben  gebac^ten  ®taaten  (Ceflettetdd  unb  $teufen)  t>etl^iu 
be(t  loetbeunbbaf  biefe  SetttAge  glei^^geitig  mit  JetieR 
Abet  bie  (Stneuetung  obet  Umgefialtung  beé  3oOt>ete{né 
)u  6tanbe  fommen.  Son  ben  neuen  Setbfinbeten  $tev# 
fen6  ^t  Dlbenburg,  nac^  ben  Setl^SItniffen,  in  tDe((fKn 
ed  ju  ^anno)>et  unb  in  $oIge  bed  t>teupif(^i'^nno9erf(^ 
Setttagd  mit  beiben  (e^tgenannten  6taaten  f}e^,  ben  9fU 
ttitt  )u  biefet  StHdtung  abgele^nt;  ein  ungefd^t  ®Uidf€^ 
iji  t>on  t&annoioet  gefc^e^en,  untet  me^tetet  iÇ€n)ot^biing 
ieboc^  bet  SeteittoiOigfeit,  au(^  fOt  bad  3u^<>nbefomiiien 
bet  3f}etteicl^if(^en  ^tojefte  mitjuioitfen. 

Uebet  ben  @{nn  unb  ^md  bet  wn  ben  fitteten  3o8^ 
t>etbûnbeten  ^eufene  —  Savent,  @a4)fen,  tffiilrtembetg, 
Saben,  JtutfAtfient^um  unb  ®top^et}ogt^um  ^effen  unb 
Kaffau  —  in  iffîien  abgegebenen  (StHStungeU;  ^aben  biefe 
@taaten  ^d)  ft)Atet  (6.  $(t)ti(  b.  3.)  butc^  bie  in  3>atn^ 
^abt  abgef((^offenen  Aon))entionett  ^ttpfUi^tt  unb  iwat 
but(|^  eine  etfie  JtoniKntion: 
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Si 

a)  fofott  Bel  ber  ©rSffhung  bet  3onfonfetenj  ju  SnrHn 
ouôaufpted&en,  ba^  man  efne  SSer^anblung  mit  Dejier^ 
ttiâ),  untct  Swflïunbelegung  ber  entwûrfe  unb  unter 
3ujie^un0  beé  f.  î.  Sfîerteic^tfttien  Jlabtnetô  ju  btefeii 
SBer^anblungen,  fût  notl^fg  l^alte  unb 

b)  fo  lange  blefe  SBet^anblungen  nid^t  fiattgefanben  })a^ 
Un,  bie  SBer^anblungen  wegen  Smeuetung  unb  ét^ 
weitetung  beô  3olï»erdnô  nfc^t  jum  5iaf(^lup  ju 
brinflen. 

2)ut(^  etne  jwelte  Jlont>ent(on,  mlâ)vc  Saben  niâ)t  M^^ 
getteten  ifi: 

a)  nur  unter  atlfelriger  ©nwfOfgung  unb  3ufHmmunfl 
mit  irgenb  tt)el(^en  anbeten  ©taaten  einen  3oQeini^ 
gungévertrag  abjufc^tiepen^  unb 

b)  fofem  ni4!t  unter  i^rer  aUfeitigen  3ufHmmung  eine 
foI(^e  3one!niflunfl  ju  6tanbe  fomme,  bie  biô^erigen 
3oQt>eteinôt>erttfi8e  in  i^ter  Slnwenbung  auf  ben  oW^ 
bann  aud  ben  ©taaten  \)on  SaçetU;  ®a<^fen,  SBûr^ 
temberg,  jlnr^effen,  ©rop^etèogt^um  ^effen  unb 
9laffau  befiel^enben  3olï^etein,  jum  SoDjug  ju  btin^ 
gen  unb  iiber  bie  ^ierju  erforbetlic^en  SSoUjugômap^ 
tegein  im  8aufe  beô  SOlonatô  2»ai  1853  fômU^ 
mA(^tigte  jufammentreten  )U  taffen. 

Snbli(^  burdf»  eine  britte  ^on^ention  (ebenfaDô  o^ne  3m^ 
tritt  Sabenô): 

a)  mit  £)ef)erteidE^  batûbet  SSetl^anblung  ju  ))flegen,  bap 
biefe  Sîegietung  ben  genannten  fec^e  Slegietungen 
(yoit  fot($eô  fd^on  in  einem  nic^t  befannt  gen^orbenen 
SSettrage  angeba^nt  ju  fein  fc^eint)  bie  (garantie 
i^ret  3ottte\)enfiett  gewfil^re;  wogegen 

b)  bie  fe<^0  ©taaten  jid&  bet  îfîerreic^ifc^en  JRegietung 
gegenflber  t>et^fli(^ten  wûrben,  einen  SSettrag  ûbet 
bie  aSetWngerung  be«  3offt)ereinô  mit  ?pteupen  auf 
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Wnen  %aU  t)Ot  bem  1.  3anuot  1853  abjufc^nefeii, 
fofern  nic^t  t)or  btefem  S^ermine  eine  SBetfiSnbigung 
jiDt'fd^en  &ef)ettet(^  unb  fAmmt(ic||en  SoKveretnefiaatfit 
âber  ba^  ge^enfeittge  aSer^illtnip  in  3oD<'  unb  ^atu 
beléfa(^en  ju  6tanbe  gefommen  tt)dVe. 
@d  fann  auffaOen  unb  geugt  jiebenfaUd  fût  ben  fe^t 
t)etfB^nHéen  Stnn  ber  )fixîu^\\â)tn  atcgicrung,   baf   fie, 
utteta(|)tet  i\)v  biefe  ^atmfl&iUt  iton))entionen  fd^on  bamalé 
ni^t  unbefannt  fetn  fonnten,  Unrxoi)  am  19.  9[))r{(  b.  3* 
bie  SoUfonferenj  aud^  mit  ben  fec^ô  ©eï)arah)crbiinbftfn 
er5{fnete.    9BoQte  man  biefen  @e))aratidmud  ))orlfiufig  igno^ 
riten  unb  abn)arten,  (i6  et  fidE^  amtli^i  funbgebe;  fo  i^ 
au(^  bicfer  3«i^punft  injwifd&cn  cingetteten,  ba  bie  Sepa^ 
ratiflen  burc^  ba^  Crgan  be^  ba^erifc^en  Se))oOm9c^t{gten 
ber  Jtonferenj  t)on  ben  jwifc^en   i^nen  bejiel^enben  éer«» 
trdgen  unb  bataud  fût  {te  {{dEi  ableitenben  SSerpflid^tungen 
Slnjeige  gemad(|t  ^aben.     ®(aubte  ntan,  baf  butc^  bie 
pxtu^i\â)t  OegenerHSrung  t)om  7,  t>.  2Jl.  —  beten  SWcd^ 
t>irung  tt)ir  t^ôQig  biOigen  unb  beten  t)etf6^n(ic^e  Slbfaffung 
ouc^  bie  ©egnet  anetfennen  mûffen  —  obet  butd&  fott^ 
gefe^te  Untet^anblungen  mit  bem  ifletteic^ifd^en  itabinet 
eine  ©innedSnberung  bet  6e))atatipen  ^erbeifû^ten  ju  f5n# 
nen,  fo  mui  auc^  biefe  «^offnung  jie^t  aufgegeben  toetben, 
ba  bie  Sfntwort,  welc^e  bet  o(iettei(^if4ie  SWinipet  bet  au«# 
wSrtigen  STngelegen^eiten  auf  bie  Jûngfien  J)teuf  ifc^ien  SKit» 
t^eilungen  gegeben  f)(it,   ^â)  èiemlid^  unumwunben  iebe 
weitete  ©e^elligung  mit  bet  ©ad^e  t)etbittet;  ba  bet  (gtfolg 
ia  Uf)ïîn  toctU,  ob  $teupend  obet  Defletteid^d  fln^âft 
bie  ti(t>tige  fei. 

Untet  biefen  Umflfinben  ifl  unfetet  innigfien  Uebetjeu^ 
gung  no(^  ein  entf4)eibenbet  ©d&titt  »on  Seiten  bet  pnu^ 
f ifc^en  9legietung  rii^t  Ifinget  ju  »etj5getn  unb  »it  tt)ût# 
ben  e«  tief  beflagen,   wenn  —  aie  3«hing«nac^ti(^tett 
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ïauten  —  ^Preuflcn  audE^  Ui^  ^^^  l>i^  aJer^anblungen  ûber 
We  JRefonfirufrion  M  3oDt)ltcinô  untet  î^rilnaï^me  ber 
S)armfldbtet  6et)atatt)er6ânbeten  fortfe^en  tt)onte.  (Sd  l^an:^ 
belt  Pc^  batum,  i>b  ?Preupen  nod&  ferner  ermfi^ittflt  fdn 
foQ,  aSerWnbungen  mit  anbcten  Sunbcôfiaaten  jut  befferen 
ffio^tnel^mung  i^ter  gcmeinfamen  SoO^  unb  «^anbeWfn/ 
tmffen,  o^ne  (Seffi^rbung  ber  3led&te  irgenb  eineô  onbercn 
Suttbe^Paate^  eitièugc^en,  ober  ob  e^  bcrglcic^en  95er/ 
binbungen  ber  t>orflan8i8en  ®  utl^ripung  Deflerreic^ô  )u  unter/ 
werfen  l^af:  unb  ba  l^egen  tt){r  îefnen  3»^ifel,  bap  oï^ne 
Unterfc^ieb  ber  îparteiffirbung  |eber  îpreupe  mit  unô  fur 
We  «ufrec^tJ^altung  be«  gutcn  ïjreufifd&en  Slec^tô  pimmen 
iDtrb.  @d  fommt  \)iîxnai)  gar  ntd^t  me^r,  ober  wenigfiend 
nid&t  in  erfier  8inie,  auf  bie  materieflen  Orflnbe  an,  tt)eld&e 
ber  SofltJereinigung  mit  Deflerreic^  entfd&ieben  entgegen/ 
fie^en  unb  ml^t  bafiir  fpredjfen,  auc^  ilber  gegenfeitige 
umfaffenbe  «^anbeldannl^erungen  erfl  nac^  erfolgter  dttp 
fon^ruftion  bed  SoU^^^ind  {u  ))er^anbeln  unb  abiufc^Iiepen. 
a^  genugt;  baf  ^reufen  feine  bedfadftgen  SSer^anblungen 
mit  anberen  SSunbed^aaten  niijt  ber  ofierreic^ifdE^en  Dhvc^ 
auffic^t  untem)erfen  barf,  toenn  anberd  ed  noc^  ffir  einen 
euro!|)flif4)en  @taat  ge^alten  tt)erben  \o\tt. 

Unfere  SReinung  gel^t  l^iernad^  in  ader  Jturje  unb  Siin^ 
bigfeit  bal^in, 

bap  bie  pxtu^i^âjt  Stegierung  aUbalb  bie  SSer^anb^ 
(ung  flber  bie  JRefonfiruftion  beô  3oHt)ereind  mit  beni» 
ienigen  Slegierungen  abbred&e,  welc^e  ^i)  int^  bie 
2)armf)fibter  itont)entionen  t)er)>fli(^tet  ^aben,  i^ren 
Seitritt  jum  3oQ^erein  \>on  ber  ®enel^migung  Défier^ 
reid^6  ab^ngig  ju  mac^en;  tt)obei  immer^in  bie  ^oni> 
ferenjen  aud^  mit  ben  93et)oOmflc^tigten  ber  anberen 
JRegierungen  einfiweilen  auôgefeftt  werben  fJnnten, 
um  ben  !Darmftfibter  @ej)aratt?er6unbeten  einen  mBg^ 
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Ii(|l{i  Tut)  Bemeffenett  Ztmin  )tt  {leOen,  innet^olb 

bcjfen  Pe  fl<^  ju  erflfiten  mttn,  oh  fie  {n  We  Sm 

^anblung  auf  bet  ®runbtage  bed   SSettrageé  )Doa 

7.  6e>)t.  t).  3.  o\)nt  SBorbe^alt  wiebet  eintrrten  wollcn. 

9laâ)  Slblouf  biefcd  termine  aber  xoiu  bonn  bic  Sîet^ 

l^anblung  lebtgltdE»  mit  benjenigen  fRegierungen  fortjiu 

fe^en,  u)et(^e  biefe  SSerl^anblungdgrunblage  anerfenncn. 

Sîut  butc^  einen  fold&en   entfc^^iebenett  @4iritt  toitb  b«i 

S)arm{lSbter  @e))atatt)er(iinbeten  bad  gan^e  ®enot4it  unk 

bie  tiitntti^t  îtagtpeitc  (um  unô  bfefe^  beliebten  ?lu«# 

bruda  }u  bebienen)  i^ter  am  6.  $It)ril  b.  %  untereinonbcr 

eingegangenen  93et))fltd^tun0en  }ut  Stnfd^auung   Tommen. 

@{e  werben  bonn  tm  3ntetefl[e  i^tet  Sfinbet  emfiK^»  ju 

ewfigen  l^oben,   ob  jle  biefe  a3etï)fli(l&tuttgett  aufred&t  ei> 

^alten  fînnen;  ob  jîe  ben  aSort^eilen,  welc^e  bet  3oBt>erdii 

i^nen  biô^et  gett>%t  l()at  unb  fût  bie  3wf«nft  t^atfd^^ 

lid^  ^erbfirgt,  gegen  eine  bef(^r&nftere  @e))aratt)etbtnbung 

ttnb  gegen  anbemeit  etfi  nod^  ju  fuc^enbe  (Garantie 

aufgeben  n^oQenf  n)2^renb  fie  \lâ)  ie^t  no(l[i  bet  3werfi((ft 

l^ingeben,  baf  eô  nut  ouf  i^te  Sel^attlid^feit  anfomme,  m 

ben  biô^etigen  93etein,  beffen  Çortbauet  i^nen  in  pthxniixtt 

^infid^t  gan)  gene^m  ifl,  in   eine  untet  i^mtii)i\i)tt 

JlonttoBe  fiel^enbe  3oIIgtuï)ï)e  t^enoonbelt  ju  fel^en. 

9lut  but4i  biefen  entfc^iebenen  ©c^titt  jld&ett  fidd  ^teufen 
bagegen,  bap  nid&t  auc||  biejenigen  felnet  SBetbfmbeten, 
mli)î  bet  @e))atatfoaIition  ftemb  geblieben  finb,  in  i^tem 
Setttauen  n)anfenb  tt)etben  unb  bem  9(tgn)o^n  Staum  geben, 
bap  bie  Sortfc||te))))ung  bet  SSet^anbtungen  mit  ben  )tt 
einet  ©egenfoalition  ubetgegangenen  SIteten  SSetbilnbeten; 
nut  al«  5Wittel  bienen  foU,  um  enbli^i  boc^  nod&,  wenn 
aud^  mit  3ugefl5nbniffen  ju  eigenen  unb  )u  Saflen  bet  fe^ 
gebliebenen  SBetbûnbeten,  in  bie  \)on  SBien  ^et  gebofenen 
SBege  eiujulenfen. 
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9lut  bur^  btefen  entfc|){ebenen  Bâ)xHt  cnblic^  xoki  bt> 
U^metibe  Un{ic|)etl^dt  ge^oben^  mld^t  ie$t  auf  aKen  Unter^ 
ne^mutiflen  bet  ^timi^dfm  ®en)erbfamfe{t  (afiet,  unb  U)enn 
»itfli(ft  —  toae  wir  jut  3^*  nod^  bfjweffcln  —  îpreupen 
I^ierbei  tintn  obet  dnige  fdner  fllteten  3oDt>erbûnbeten  fonte 
fc^dben  fel^eii;  n>{rb  i^m  bie  Se^gfdt  bet  bidbenben  unb 
neu  tttttetftiben  ®(tiofffn  unb  bie  me^rete  (Sldd^artighU 
bet  in  bem  neuen  Sunbe  ))etttetenen  Sntereffen  auify  I)iefât 
<5rfa^  getioA^ren. 

^ofen  ïok  ballet,  baf  bie  )>teufif(|)e  9tegietung  fidf 
balb  au  biefem  entfcffdbenben  Q^tittt  entft^Iiefen  moge. 
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UtUx  bte  SM^i  bed  3ottt)etetii9  int  69mmer 
1852. 

« 

Crfl^r  :Htttktl 

3ôtt  tt)ilnfd[>en  ben  btd  «rtifeUi  uber  „ben  olteti  3olt 
t)erein  unb  bk  neue  3on\>erun«m8un8"  no(||  dnffled  tta<|>^ 
juttagen  jur  ni^ercn  materiellett  SSBûtbfgung  bet  5petreU 
d^ffd^en  a3ettragôï)roiefte}  unb  tt)tr  wfi^len  fût  biefe  unfere 
éemerfungen  bie  t>er5nbette  Ueberfc^rift,  um  erfiere  babur(|| 
nS^et  antufnûpfen  an  eine  un6  ))ot  ganj  jturjem  ju  ^&iu 
ben  grfommene  ïleine  ©c^ttft  beffelben  îitelô,  tt)eld[ie  bm 
wûtbigen  ©enior  unferer  nationaWfonomffd&cn  Untenriîtaw^ 
le^ret,  9îau,  )um  95erfaffcr  ^aU  SQBit  ^offcn  une  iuxify 
biefe  9(nfnfi))fung  fid^eter  nodf  t>ot  einfeitigen  pattetifclien 
9lnfd()auungen  )u  \»af)Ttn  unb  bem  SSetbac^te,  ald  ttepen 
tt)fr  une  t)on  folc^en  bel()ertf(||en,  entgeflen  ju  tt)itfen.  «Çerr 
JRau  ^Slt  jlc^  aW  Sel^ret  gerabe  on  efner  bobenfd^ett 
UnteerPtfit  ju  SBorten  ber  aSermittelung  betufen,  wett  bie 
babenfc^e  Stegierung  an  benjenigen  bet  btei  batmf}Sbtet 
Jtont>enHonen^  tt)el(^e  in  entf^fieben  feinbti^^et  Siicl^tung 
gegen  ben  biô^erigen  3oIlt)erein  angel^en,  feinen  îE^eil 
genommen  l^obe.  î)em  friil^er  bei  ber  Silbung  be«  SSet^ 
eina,  um  beffen  3^tft)altung  eô  P(^  je^t  ^anbelt,  SRitoits^ 
fenbgewefenen  tt)irb  man  ebenfatlô  jwat  eine  gewiffe  Sîor^ 
liebe  fût  bie  un\)etfe]^rte  Srl^altung  be^,  untet  feiner  WiiU 
u)irfung   jtt  6tanbe  gefommenen  ffîetfd  )u  gut  l^atten 
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mâffett,  a(et  aud^  bie  untefongene  ^nvAgung  bet  baju 
bienfamen  VHM  um  fo  e^et  jutrauett  f9nnen,  aU  tf)n  fein 
)»otgef(|ir{ttenee  9(ter  fdt  bem  3a^te  1849  ^on  dner  tl^A/ 
rigen  S^ritnaÇmc  an  Un  Slaftegein  fetn  ge^atten  ^at, 
mlâft  bet  ie^fsen  Atife  ^otangegangen  fitib. 

^ett  SRau  onalçflrt  in  bet  ©nleitung  fdnet  ©d&tifi 

bie  batmftAbtet  SetttAge  t^tem  3n]^alte  nnb  il^tet  S^enbenj 

ndi),  nnb  fommt  anif  in  9)e)ug  auf  U^Uxî  limli^  mit 

bem  âbetdn,  tt)a«  »it  botflbet  («ttifel  III.  bet  alte  3olï^ 

»etdn  îc.)  bemetft  l^oben.  ©r  f(l(»llef t  ben  «bfc^inftt  toit  foigt: 

,,5)et  befHmmte  aSotfaft;  mit  ben  biô^etigen  ®enoffen 

)u  bted^en,  ifi,  toit  man  fiel^t,  nii)t  au6gef))tod[»en, 

abet  iDol^I  bie  9tbfi(^t;  biefe(ben  n)o  mSgtid^  )ut  ^aâfn 

giebigfdt  }n  bemegen,  i^te  ®ebu(b  auf  bie  ^obe  )u 

fieDen  nnb  ^â),  n)enn  fie  biefelbe  toiUx  (Sttoatttn  U^ 

fie^en  foQten;  nod^  immet  ftde  «^anb  )u  bel^alten. 

2)ie  aOgemdne  S^O^^dnigung  mit  Ceflettdc^  n>itb 

t)on  ben  batmflAbtet  9)etbânbeten  al6  bad  aBûnfdE^en^^ 

tDett^efle  ^ingefleOt.    9Rif(ingt  fie^  fo  n)itb  man  fi(|| 

ft)Atet  batdbet  entfc^dben^  ob  man  mit  bem  n5tb(i(^en 

3)eutfd[|Ianb  im  95etbanb  bidben,  obet  liebet  ju  Dejiet/ 

tdc|i  ^alten  unb  dne  Songtenje  but(^  bie  SItitte  ^on 

!X)eutfd[|(anb  aniegen  xoiU,  xo^i  jebo(^  am  unn)a^t^ 

f<^dnlic^f»en  ifi  ')." 

0  IDafl  fine  G^reagund  beé  SoKoetdné  ^é^^  ttntoal^tf((eitin((, 
ia  ttnm£dU<^  fd,  ^5tt  man  faP  in  bem  SRape  )uoevf{(4t(i($er  iKtÇenmi 
aie  bie  €i9m))iome  ber  fcttoebetibeit  Jtcifid  bcfiimmtet  ÇerDottreten; 
nnb  ifterf  ettinen  biefe  IBet^enerungen  t>on  folt^en  6eiten  ^er,  baf 
e«  gtoeifeil^aft  toetben  fann,  ob'é  bamit  eÇr(i<^  gemeint  nnb  nit^t 
oielme^r  bie  Kbjit^t  nur  ba^in  getidfttet  fei,  bie  lEBo^tmeinenbem  forg« 
loé  )n  mac^en  nnb  oon  einet  (anteten  Kenfetung  i^rer  S:itnf4e  jn^ 
îûifgn^alten,  nm  i^nen  ^interbrdn  mit  bet  boKenbeten  ^atfa^e  ber 
etfoigten  Knfidfnng  entgegeninttden. 

Qie  Menig  n>â^(erif<^  —  toiv  fnt^en  betgebenl  noc(  dnem  )hiv» 


Digitized  by 


Google 


4» 

S)«f  tt  tDeiti§fictt6  M  dnm  S^^eilc  bet  barmfMktcr 
Setbûnbeten  urf)>rûngl{(^  tiitt  auf  rine  bet  )>rettf{fd^ai  9tt^ 
gietnng  aufjuerlegetibe  ®cbttIbet)robe  abgefr^eti  gmefen  fti, 
i^  au<|i  unfete  9ldnung,  unb  menn  toit  gerat^en  ^aboi 
btefe  $robf  babut(||  ab)itfiir)en,  baf  ben  barm^dbtet  Set# 
bânbeten  Ht  balbigc  Sfbgabe  einet  befHmmten  @rnSmng 
âber  bad  t»ca  {{e  dgfntltc|)  xooUtn,  angefonnm  morbe^  fo 
fle^t  vnfetem  9)orf(^(age,  gan)  abgefe^en  ))on  bem  (S^retu 
)>unft(  unb  nSd^f}  bet  oud  (Snget  fortbanmibet  Ungemt^^ 
^ett  ema^fenben  SS^mung  bed  aDgenirinen  Serfe^rd^  no<^ 
ein  anbetet  tDtc^tigft  ®runb  tut  @d(e.  93ot  bem  1.  Stdr} 
1853  nSmlic^  muf  entfddieben  fdn,  ob  ^anncmet  unb  fdne 
bie^engen  Serbânbden  ben  3:adf  bed  3oQt>etdnd  in  t^ten 
SAnbem  in  «^^^^^S  f^^^  ^oUtni  unb  ba  mSre  e6  ieben^ 
faOe  dn  fe^r  gemagted  @tM,  bie  ®ebuIbdt)tobe  na<(  bet 
Sfbfiddt  bet  batmf)&btet  Aonioentionen  bid  )um  Sanuot  1853 
bauetn  )u  (affen,  in  bet  ^^fftmnQ,  bann  im  SSetlanfe 
tDeniget  ffîo(|ien  âbet  aOe  bid  ba^in  not^n>enb{g  in  bet 
S^mit  bidbenbe  $tagen  fid^  }u  ))etdn{gen^  unb  binnen 
gldd(»et  %ti^  au(^  aOe  aSotfe^tungen  }ut  otbnungémAftgen 
©nfAl^tung  bed  anbettoeiten  Siodfd  in  ben  neu  bdtteten^ 
ben  SAnbetn  ju  tteffen.  @e  Tommen  it))at  in  biefet  un^ 
))oafommenen  9Se(t  fe^t  n)en{g  gtope  unb  toic^tige  6ad^en 
o^ne  aile  Uebetdlung  )u  @tanbe,  abet  im  Sotand  auf 
Uebetdtung  {u  \pîMittn  ifl  batum  bi)(||  nic^it  tat^fam, 


lameutarifd^  SuUfflgeii  IBeiioott  fftt  bie  xit^H^ttî  ^egei^mtig  bec 
€a(^e  —  man  fibtigené  im  fftblid^en  S)e«tf<^Ianb  mit  bes  SHttel» 
tira^t%  ïotl^t  iebe  (Brllintiig  }«  ®niiftnt  be^  SoUoeteiiK  t^ecl^imbeni 
foUen,  baoon  liefett  bad  IBerfal^cen  bei  93cttagitn0  ber  (Btof ^eriogtid^ 
l^effifd^eit  Jtomment  ein  iitng^ed  Seift^iel,  ba<  bo((  felb^  bie  itreMi^ 
leitnng  aie  bié^c  unerl^Att  begeic^net,  toAl^tenb  bie  toiener  Za^tês 
)>teffe  Qelajfen  Aufert,  baf  baé  too^I  ni<^t  anbetl  l^abe  sefd^e^ 
f^nnen. 
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U^m'btti  xotnn  un»  bet  Stotl^  wm  ®egnit  attfgebtungen 

2)et  ^au))tabfd[imtt  ber  9tau'fc^en  @d^rifi  be^anbelt 
bie  ;,a3etbinbun0  mit  Dt^mîi^'*  unb  untetfd^etbet  ba(e{, 
kDte  notifmxiiiQ,  bie  ^orlSufige  tiut  auf  bie  funfjSl^dgt 
Uebergangd))eriobe  )>on  1854  bi6  1859  gfittige  «g^^nbeM^ 
t)eïbtnbunfl  Cffiienet  Sntourf  A.)  t)on  bet  eigentlid&en  Sott*» 
cinigung,  loetc^e  mit  bem  1.  3anuat  1859  ind  Seben  treten 
abet  f(||on  je^t  fefi  \)ereinbatt  n)erben  foH  (9Qie|^ 
«et  entwutf  B.).  ©eibe  entwûtfe,  benen  bie  botmPSbtet 
SSetbiinbeten  tugefHmmt  unb  beren  Sefûmortung  unb  Um 
tetflâ^ung  bel  ben  anbetn  iDtitgtiebem  M  3ont)ereine  fie 
jugefagt  ^aben,  f5nnen  jtvar  nac|)  ben  funbgegebenen  3n^ 
tentionen  i^itet  Ur^ebet  unb  ©efJtberet  nut  in  i^ter  ®e^ 
fammt^eit,  bet  eine  im  {ieten  ^inblid  auf  ben  anbetn,  ge/ 
tofitbigt  koetben.  !£)ennod(>  mâfen  toit  ^itt,  um  flat  su 
macben  toaé  )>on  einem  jeben  biefet  SSetttdge  unfetet  3Rti^ 
nung  nà(|f  anne^mbat,  toad  ni(bt  annel^mbat  i%  eine  foI(be 
a;tennunfl  eintteten  laflfenj  ba  wit  getn  baô  ©ute,  wo  ed 
9(i[l  finbet^  anetfennen  unb  und  ni(l[|t  ettva  mit  bet  ffîett# 
bung  aud  bet  @a(be  }ie^en  m5gen:  e0  lo^ne  eben  nic^t 
vota  Setttage  A.  su  {^te(^en,  ba  bet  SBetttag  B.  unan^ 
uebmbat  fei. 

iDiefet  SSetttag  lit.  A.,  in  a&ien  aie  3oII>^  unb  ^an^ 
bel6\)etttag  bejeic^net^  ifi  im  ®egenfa^  ju  eigentlidE^en  3<HI^ 
obet  3«>0einigung«t>etttagen;  ein  ,ganbeWt)etttag  auf  fe^t 
bteitet  ®tunblage  ').   90ae  nad^  ben  ftâ^eten  wienet  fBox^ 


0  S)e¥  9)ectrag  itoift^en  $tfii$eti  ttâb  bem  <8to9Çet|ogtl^«m 
•Çeffen  einetfeité,  unb  Savent  unb  ISS^fittemberg  onberetfeitd,  t)om 
27.  a^ai  1829  bcru^te  attf  no<^  breitem  (Srunblage  aie  bet  jeftt  bon 
®iea  aué  botgelegte,  nnb  tonrbe  bennod^  nuv  aie  ein,,SertTag  fibec. 
ben  i^anbel  unb  getoerblitien  S^txU^t  ^toiff^en  ben  UnteH^anen  biefet 
Ctaaten''  amtli^  (e^eii^net. 
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[dEflAgett  t^Ptn  26.  Ottohtt  1849  auf  )>{et  3e{ta(f(^ii{tte  wc^ 
tffettt  ti>erben  foOte,  xoiti  Je^t  tn  rineit  )ufammengefaft; 
ba6  if}  ffi^H;  aber  barum  no(^  ntd[|t  ))emerfl{(^;  im  3iu 
tmffe  beé  3otoetdtt0  felbfi,  \»iu  hd  dnet  emflli^^freii 
Oevat^ung  âbet  biefe  firâ^eten  ^rojefte^  xotïâ)c  btfatintQc^ 
bie  gSii}Ii(^(  SoDeinigung  atd  eine  fpdtete  @orge  betraiff/ 
teten')/  <<uf  dite  Sfbfârjung  unb  3ufammeti){e^ung  bei 
)){et  Uebetgangd))er{obcn  ^{n)un)irfen  gemcfen,  jumal  mit 
^tebd,  nadE^  ^^^  Stanbe  unfeter  Son^"/  «5^^^^^^^  ^^ 
®eti>ftbegefe$g(bung,  )>{el  ffîenigerea  neu  dnjttffi^rftt  l^aben 
atô  Defierrdc^.  SRr^rere  fût  ba6  aOgemdne  ^atibelé^ 
unb  Serfe^r6intfteffe  }n)e(fmSftge  unb  mo^U^Stige  Sm 
rinbarutigfti  {inb  aud  ben  3oQ)>erdn6t)ertrSgen  unb  ®efe^, 
n)ie  au^  bet  9Rûn)foti)>entton  t)on  1838  fa^  n)9tt(i(^  m 
beti  ntutn  93ertrag6f ntmurf  âbettiommfti;  n)o  n){t  und  bann 
bet  Sfnetfennung  bed  im  Serdn  berdM  ®eldfletcn  tugldcff 
mit  bem  ffit  le^teted  ^ienad^  befHmmten  n>dtetfn  ®dtiing0^ 
betd<^  tiut  freueti  Wmtteti.  3)ap  unter  biefen  berdW  ®f^ 
kifleten  bet  $of}fotn)fntionen  ttnb  ber  SSerdnbantns  âbet 
dit  gemdnfamed  aSe(l^felre(^t  nidft  enoS^nt  ifl,  {5ntite  auf^ 
faOen,  abet  Mâ)t  naâf^t^olt  wetbett.  9(16  9e{f))ie(e  fold^et 
Uebettia^men  bed  bd  une  f(|ion  Oefie^enben  ettDAI^nen  UHt; 

«ftt.  2.  bee  SBertragéenhDutfd.  UttiuISfligfdt  \)on  @in^, 
9u6^  obet  2)ut(^fu^tt)erboten  betteffenb;  entf))d(^t  gan)  bett 
«f.  1  —  3  beé  aSeteinaaoOsefefte^. 

«rt.  5.  Setfe^tôerleidîitetungen  fût  ©egenftitibe,  bie 
)ur  ti>dteten  Seratbeitung  au6<^  unb  n)iebet  juriitfgeffl^rt 
wetben,  unb  onbettt)dte  Srldc^tetungen  bdm  SRatftoer* 
fe^t  K.:  entfpdc^t  ben  SS*  42,  43  unb  44  bee  SSetdne^ 
jongefeftea. 

Slrt.  9.   3nnete  (93etbrau(^ôO  Slbgaben  t)on  joUpfîit^ 


*)  6.  bn  alte  âoUmtin  u.  Kct.  III. 
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tigen  ^egenflSnben  bftreffenb:  if)  gans  â^erdnfUmmenb  mit 
bem  ®ruQbfa((  tm  S-  18  bed  Sftetnejoageff^ee. 

9(rt  11.  9ufl^ebung  bet  @ta))el^  unb  Umfc^lag6te(||te 
if)  bei  und  in  Solge  bet  n)tettet  jtongrefafte  )>on  1815 
(Angfi  etfoigt  unb  mâfte  la  auc^  in  ben  jum  beutfc||en 
9unbe  gf^^rigen  i^mni^i^iftn  S&nbftn  ïodf)l  fd^on  ^att^ 
gefitnben  ^aben. 

5ïrt.  12.  6c^iffa^rt«t)etfc^r  èwifc^en  ben  ©ee^Sfen  îc. 
entfprtdE^t  ganj  unferem  @dE^tffa]^ttôgefe$e  t)on  1822. 

«rt.  15.  e^auffee^  itanaU,  ©d&leufen^,  StfldenfleU 
bet  K.  betreffenb:  iji  ben  «tHfeln  13  unb  17  bet3oat)et# 
cin6t)etttSge  na(||gebi(bet. 

9tt.  18.  (Segenfeitige  Sugeftlnbuife  fât  ®en>etbettei# 
benbe  k.  belteffenb:  ijî  in  ben  t)iet  etften  abfSften  tt)8ttli<^ 
ubetnommen  au«  bem  8ltt.  18  bet  3ollt)eteinôt)etttdfle}  nut 
bet  fSnfte  $(bfa^  ifi  neu,  entfptid^t  abet  ebenfaUd  bet  fc^on 
befiel^enben  ^totid. 

«tt.  19.  3)îunèt)etl^aitniffe  bettejfenb:  ifl  oué  bet  3Rfinè# 
fon)>ention  ))on  1838  âbetnommen  unb  fSnnte  nut  \omit 
et  bat>on  ahxoîi^t,  obet  bie  ®eltung  bet  iibetnommenen 
@ti)>ulat{onen  auf  @eiten  Dèfletteic^d  in6  Ungen)iffe  I^inau6/ 
fcifiebt,  }u  @t&ttetungen  9(nlap  geben^  bie  abet  an  biefem 
Dxtî  )u  n>eit  fû^ten  n)utben;  ba  fie  o^ne  eine  au0fii^t<' 
liddete  @ntn)ide(ung  be«  ®e(bn)efend  im  5{letteid[|ifc^en 
Aaifet^aate  mangel^aft  bteiben  mûften  '). 

2)ie  n)i(l^tig{le  unb  folgenteiddfte  Se^mmung  bed  93et^ 


0  fBti  biefer  Icititeii  9la^tode(atfeit  bet  DttcKen  aué  tûtlâ)tn 
ïit  nette  DffettBantng  def(4d)>ft  toorben,  Meibt  ntit  bie  tieUelc^t  ertra 
^oBorirte  (impffa^t  bemerfettétoert^,  mit  toeld^er  ber  fOerfaifer  bet 
,,t9ietter  Sonrotifereni  "  (Selpaig  1852)  €.  68  bie  )>retipir4e  fKegiening 
aitfforbert  M  f^barfiber  nnr  niâ^t  )ti  tàuiâftn,"  baf  bie  (Stgebiiiffe 
biefer  Jtottfeten^  ,,bie  fitnftige  «^atibelébibet  îDeiitf(^(aiibé  eiit# 
^otten." 
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itaseA.fft  in  bem  Slttifel  4.  ent^alten,  beffett  Sttl^att  tvit 

„9ttoc^  ?lbf4)Iuf  Wefe*  Settrag*  etfotbetn  Kenbetun^ 
flen  In  bem  îarffe  bed  einen  ^ùUQtUttë,  fofetn  fl< 
m(^t  SlnnS^etungeti  an  bie  S^ariffS^e  bed  anberm 
3oage6iet6  finb,  bad  SinbetfiSnbmf  bet  6taateti  be« 

JBom  îage  bet  aBirtfamfdt  be«  gegenwSrtigfii  Ser^ 
tragee  att,  fommen  in  briben  3oDfieb{eten  bie  SfbAiu 
betungen  i^ret  3olItartfe  jum  SoBjug,  wel^e  fût  ben 
Singang,  9u6gang  ttnb  !Dur^gang  )>on  aSaaten  im 
SSetfe^te  beibet  3oIIgebiete  mit  einanbet  unb  mil  bem 
«uôlanbe  in  bet  ©eilage  1  \)ereinbart  finb. 

Der  ©efiuf  ber  in  biefet  ©eilage  tjeteinbarten  300' 
befrdungen  ober  3oOetmSp{0ungen  im  3t9{f(^em)erfe^ 
ttUt  ein: 

a)  bei  bem  unmittelbaten  Uebergange  ber  ffîaoren 
âber  bie  @ten)e  bed  einen  3oIIdebiet0  in  baé  anbere; 

b)  bei  bem  Xxanipoxtt  burd^  }n>{fd[|enliegenbe0  Sue^ 
(anb^  mit  9Iudf(|)(up  bet  6ee,  untet  ben  fût  ben 
Sietfe^t  t)on  Snlanb  )u  3n(anb  butd[|  hoi  Mu^ 
lanb  befie^enben  Jlonttoten. 

Utfrtungôjeugniffe  flnb  nid&t  etfotbetlidj»/' 
gaffen  wit  bad  îutj  jufammen,  fo  foBen  gewiffe  gegeni» 
feitige  (Stleid^tetungen  in  Singang^^  k.  3&D[en  beim  Set# 
fe^t  itoi\â)tn  Oefletteid^  unb  !Deutfc^lanb  eintteten;  untet 
betSebingung  einet  {e^igen  unb  fûnftigen  gemeinfamen 
Regulitung  bet  8lu«lanbéîontatife  beibet  3oIIgebiete. 

aSit  mfiffen  l^ietbei  iun&â)^  auf  ben  fotmalen  Wp 
flanb  l^intDeifen^  bap  in  bet  und  jugSnglicîien  JDueOe  bie 
n)ic||tige  Seilage  1^  tveld^e  bie  beibetfeittgen  $Iu6Ianbd^  unb 
3M){f<|ien}oatatife  ent^alten  foK,  ni^^t  mit  abgebtucft  i^  unb 
mi)  J^ttt  ^ptpfejfot  8lau  ip  gleic|f  une  ^ietin  nut  auf  bie. 
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Vudfjiafte  befcfitSnft  geblieben,  tDeldtie  bie  berdM  aOegitte 
«ro^jâte  „M«  aBienet  SoUfonfmtiè"  ©.  38  u.  f.  fiber  ben 
3n^alt  biefer  Seitage  liefett.  2){efe  «u^fA^fie  finb  abet 
infoiorit,  au(^  bei  ))oraud9efe(tem  amtlic^en  obet  l^albamt^ 
licl^en  Sl^araftet  jlnier  ^tûâ)ûxt,  ungenûgenb^  aM  fie  f{(^ 
^ait))tfft4^I{(^  nut  auf  bie  im  ^xoi^dftttottUffx  jtotfc^en  bei^ 
ben  SSereinen  ju  er^ebenben  Sianff&^e  befc^^rSnfen,  wd^renb 
bie  Seilage;  nadti  ^^in  aSorttante  bed  SBertta06artife(d,  audd 
bett  S^arif  ffit  bie  )>om  Su^Ianbe  (im  ©egenfa^e  bed  San^^ 
bettoiiq>Iered  beibet  SSeteine)  eingel^enben  SBaaten  mit  um^ 
faffen  foQ.  SBit  mflffen  und  ba^et  in  Stmangelung  {{(^eret 
9ta(^ti4>t  f(^oii  an  ber  SSorau^fe^ung  genûgen  (affen,  baf 
ttnter  ben  t>om  1.  Sanuat  1854  an  gâttigen  $(udlanb6^ 
tarif  en,  bie  betmalen  fût  beibe  8&nbetfom)>lere  befie^enben 
3^tife  )u  ))etfte^en  feien. 

@obann  mAffen  mit  eintdnmen,  baf  getabe  in  biefem 
$unfte  bie  SBetbinbung  jtoifdtien  bem  t>on  1854  an  ab)u# 
(((liepenben  <^anbeI6))ettYage  (A),  unb  bem  SoOeinigungé^ 
Derttage,  xotldftx  »on  1859  an  in6  8eben  treten  fotl  (B.) 
efne  fo  innige  ifl,  baf  man  ni(^t  etwa  ben  3^if<^^n)oUtarif 
fle^en  laffen,  aberbie  gemeinfame  9tegu(itung  ber  9(u6^ 
Ianb6)oatatife  wegfhreic^en  fann;  ba  t>ielme^r  im  3ntereffe 
beibet  S^eile  9(enbetungen  tofirben  eintteten  miiffen. 

9ta(|f  bem  ie^igen  (Snftoutfe  foKen;  unfetet  \>oxUitii)^ 
neten  duetle  folgenb,  im  âtoi\dftmtxUf)x  bet  beiben  aSeteine 
eine  fe^t  gtofe  SRenge  «on  ©egenfidnben  gan}  joQftei 
bleiben.  Sit  finnen  bad  SBet}ei(^ni^,  tùilâ)^^  bei  unfetem 
llutot  fafi  btei  eng  nnb  o^ne  9(bfa&  gebtu(fte  £)ftm)feiten 
nmfapt,  ^iet  ni^t  tt)8ttli4;  tt)iebetgèben;  nnb  tDirb  an(|f 
bem  Sefet  mit  einet  fummatif^ien  AIafiift)itung  beffet  ge^ 
bient  fein.  2)ie  $teilaffung  etfiteA  ^â): 
l.  anf  a0e  9lo^i)tobufte  be6  Sïrfet^  SSBiefen^,  ©attend, 

'  ffîalb#  unb  Setgbaned;  beim  ^dtxtau  bid  }um  SRe^l 
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niù>  anbeten  SSa^I^robuften  m^dfUt^liâi,  in^ldiâftti 
gemeined  93rob  unb  ©(^iffdjvoiebad;  beim  SSalbbou 
bie  )ut%  rol^  ))orgearbetteten  SBetf^ol};  beim  Setgbou 
mctfl  nur  erje^  grben  unb  ©tcine,  ioâ)  aucfi  ro^eé 
Au))fet  unb  Sinn,  aRefftng  in  S(3(fen  ober  a6faa<n; 
enbli(^  aU  a3te^)U(^tô)>robufte  Wlilâ)  unb  SoDe  uttb 
fleln  Sîie^  (biô  ju  10  îpfb.  f^iwer)} 

2.  me^tete  gobdfmaterialien^  Satb^5I)et  in  Siddett, 
garbewurjcln,  64>»efel,  Çottafd&e,  ®alj)etet  (im  3olï* 
"omin  meifi  eingang^fleuerfrei,  bol^nr  nut  bet  Kué^ 
gangdjoa  atô  2;ranfit)oa  }u  etiaffen  iP). 

3.  JRol^e  unb  fllirte  ©eibe,  to^eô  îeinengarn  (wie  e* 
f(^etnt  nut  «^anbgefpinnfl);  graue  ^adleim^anb  niib 
@egeltud(i,  @tro^^  unb  Aorbfle^itemaaren  grobet  unb 
gemeinflet  9tt,  ^olj^;  dî^S^I''  it^b  ^^^ontoaaren  ge# 
meinfîet  9(tt,  grobe  unb  unbebrucfte  993a(^6feinu>anb> 
enblidEi 

4.  a3Ac^€t,  StatUn,  3Ruf{falien  5flerrei(^jf(^en  unb  ^er# 
eindlânbifd^en  beutfi^cn  !î)ru(fd  unb  SSetlagé,  Stibet 
auf  $a))ier  ))om  SSetlag  unb  2)tu(f  au6  dnem  ber 
beiben  SoQgebiete. 

9Ran  mAf  te  ben  3;artfd\)erl^anblungen  beigen>o^nt  l^abett, 
um  fi(^  felbfl  unb  SInbetn  Siec^enfd^aft  }u  geben  ûbtt  bie 
®rflnbe,  auf  benen  bie  einjelnen  SoObejteiungen  beru^en; 
mandée  betfelben,  xoix  gejie^en  t^,  ^aben  un6  âberraf^^^ 
ba  toit  ni<^t  glaubten,  bap  man  ifttttdi)i\iftx  @eité  fo 
mit  gel^en  mArbe.  ïDie  grof e  S^^t  bet  ^eiatttfel  ixauî^t 
uic^t  )u  f<|ite(fen^  toeitaud  bie  meif)en  {{nb  f(^on  ie^t  im 
3ont)etein  eingangdjoDfteL;  unb  bet  @tla$  bed  S)utd(^^ 
gangdioDd  to&te  )u  )>etf(^met}€n.  !Det  n)i(|ft{gfie  $unft 
bleibt  bie  ^teigebung  bed  @etteibeeingangd,  )>otau6ftdEit(id^ 
^e^t  jDef)ettei(^  babei  im  93ott^ei(;  ^offen  toit  abet,  baf 
bet  2^\tp^ntt  ni(||t  fetn  fein  m5ge^  tt)o  enbli(^  aOe  eutoi^ 


Digitized  by 


Google 


49 

ï)dlf<|fett  ©taatett  ouf  Mefen  unpdjietflen  unb  ungered&tfeti^ 
tig^en  aOer  3^0^  itnb  bamtt  jugleic^  auf  aHe  ®etrribe^ 
©ttfiîl^t^  ober  Sluéfu^trt)erbote,  tjetjtdjitcn  wetben. 

3tt  S3etreff  biefer  SoKbefremngen  Knnen  toit  ba^et 
webet  e6  im  Snteteffe  be«  3ont>minô  gerat^en,  noâ)  in 
bem  Snteteffe  Deflemi^6  dnen  ®runb  finben,  batan  tU 
tt)a6  nut  um  bedvoiOen  )u  initttt,  \ocil  ^i)  mit  bem  916^ 
f(^Iuf  be6  «ganbel^ertragd  n{(^t  femet  bie  9(ud{{(^t  auf 
eine  nac^folgenbe  SoUemigung  verbdnbe. 

«nbert  wirb  eé  fi(|i  mit  ben  SoUermapiflungen  »et^ 
l^Iten.  Seira^lten  tDir  fie  jundc^fi  im  einjelnen^  toobei 
xok  fïtilii)  bemerfen  mûffen,  bap  unfer  «utor  fel6ji 
(6.  41)  nut  ,,eittifle  bet  widjitiflfiett  (gtmdfigunflen  "  an^ 
juffi^ett  unb  )u  ettdutetn  ^^  begnâgt  unb  ed  ba^et  auf 
feine  ®efa^t  gel^t,  menu  toit  SSSic^tiged  unetwS^nt  laffen 
foaten. 

9Be{n  foU  im  itûi\i)ttvottU\)t  einen  SoO  t)on  3  2;^It. 
^)to  Sentnet  enttic^ten.  ^ett  Slau  meint,  bet  3oOfaft  fei 
i)0^  Senu9;  um  mit  ben  ^atfen  gtac^tfoflen  bie  SÎebbauet 
bee  toefllic^en  !Deutfcl[|Ianb  "ocx  einem  )>I&OU(^^n  fcb&blic^en 
SRittoetben  )u  betva^ten.  2)ad  glauben  toit  aud[>,  abet 
bamit  ifi  bie  Sefotgnif  ni^it  audgef4)(offen,  baf  bie  be^ 
itvedte  Stmdfigung  et^eblic^  genug  fein  ti^itb,  um  na^ 
mentlic^  in  ben  an  Ungatn  gtenjenben  obet  na^eliegenben 
^tooinjen.  @(b(efien  unb  $ofen,  too  f(^on  ie^t  eine  an^ 
fe^nlic^e  Aonfumtion  an  Ungatwein  ifi^  unb  mo  (e^tetet 
bei  einem  um  62  V,  obet  toenigjiend  50  •/.  fletingeten  3ott 
bie  Aonfumtion  bet  ftanjSfifcben  SBeine  me^t  unb  me^t 
t)etbtdngen  toûtbe,  einen  fe^t  bettdcbttic^en  Qinna^me^ 
audfaQ  ^etbeijufii^ten;  tooau  bann  nod(i  bie  bo(^  anâ)  su 
bea(btenben  Stûdfidiiten  auf  unfete  ®tunebetget  SSeinbauet 
iteten  toâtben.  &  bliebe  bied  jebenfaDd  ein  fe^t  gemicf^tigea 
3nBefi&nbnif  oon  unfetet  Seite,  flbet  beffen  Semiaigung  man 
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M  ttut  Idm  Uelbetl^Sd  ber  «o»  bet  eintii  ntA  wn  te 
atibem  @eite  }u  ma(^enben  (Sinriumungen  ))erpfiiib{0es 
fBtinte. 

®fen  (ro^eé  unb  9nid^)  foK  im  3»{f<l^iû>ttfe^r 
7V,  égr.  )ootii  Senhiet  nac^  bem  3D0t>etdn  itnb  25  Ar. 
»0m  Sentnet  nadti  £)tflfnd(|^  ^itt  entric^ten.  SBhr  tvâifem 
gegen  biefe  Srm&ftgung  an  ft(^  tt{d[|té  jtt  etmnetn  n>i{fes, 
auffaOett  abet  mup  e^,  bap  bie  uttd  éttdn  jttgdngUcfie 
jQuelIe  )oon  einer  (Srmd^gung  bet  3SVe  anf  mdtet  "ottf 
orbeitcteé  (Sifen  unb  auf  @ifenkoaaten  gat  nuliM  enDfi^nt} 
fbOten  biefe  tottfltc^  ganj  flbetgangen  fein,  fo  tt)5re  ba< 
l^ic^lic^  )u  bebauetn. 

Son  aWanufaftuwaaren  emfi^nt  nnfer  oft  dtteer  <8c/ 
lo&^tétttann  nut  bet  SteumwoUen^  unb  Sdnengame,  ban 
bet  ^auvmoUtn^,  Seinen^  unb  SBoOemDaaten.  SSir  fônsoi 
ni(^t  g(au6en,  bap  fi(^  aud^  bie  micbtigeten  @tniSi»gutt^ 
gen  auf  biefe  n>enigen  Strtifel  befc^^tânfen^  )»aé  an^  in 
dnet  Rote  (@.  38)  angebeutet  tt>itb,  wonacï»  uict  Wefoi 
3tmf(^en}oatadf  bie  Ser^anblungen  in  SBien  nt^it  tc(|t 
)u  (Snbe  gebie^en  )u  fdn  fc^dnen.  $ât  bie  nom^oft  ge^ 
maifUn  @egen^dnbe  {{nb  bie  3^fc^^ni^IIfd^e  fo  notmH 
baf  nacfi  unfetet  Uebetjeuguttg  bk  ))ftdnei&nbif4ie  3iu 
bu^e  too^t  ^offen  barf,  fut  bie  ben  9fhttei4)if(^ett  3«^ 
bufhneKen  geftattete  9)titben>etbung  auf  bem  t>etdn6(diibi(4e« 
fSkatU,  butd^  ben  etldcf^tetlen  $(bfa^  t^tet  St)ettgmffe 
nad^  £)eflftrdcl[l  entfc^dbigt  }u  toetben.  ^ett  9tau  i^  beti' 
felben  SRdnung  unb  ivatnt  nut  —  tootin  toit  toiebetum 
i^m  jufHmmen  —  ba^  uufete  gabdfanten  M  )n>ti  bem 
)u  enoatlenben  Slbfa^e^  n«mentli4>  na4^  ben  d^Iic^en 
Sdnbetn  bee  Jtaifetfiaatd,  fdne  »u  gtofen  ©ebanfen  mac|^ 
môgen. 

«bet  bie  @tt))uIationen  be^  aSetttagdattifelé  4.  tonbcs 
befenunge«^tet  fo,  wie  fie  ^Jtoieftitt  pnb,  nidjit  bUibtn 
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ffnmtt,  n)etm  mon  Un  ^anWtottttai  roiU,  o^e  bm 
â^ae{niguHgdt)ertrag  )u  rnoOen.  IDer  3t9{f<^en)oIItar{f  foD 
naâ)  bm  ffîtfnet  $rDieften  tin  tlnf)titlii)tt  fein  in  bem 
6inne,  baf  biefelbe  9Baate  bdm  Uebetgang  aud  Cef}nr^ 
»ci(l[l  nacl!  Dnttfc^Ianb  benfelben  3on  su  entric^ten  ^at, 
a\»  umgefel^tt  behn  Uebergang  and  iDeutfcblanb  nadd  £)eflm 
yd(|f:  bct  &ittnet  SaummoDettgarn^  ))on  Stugdbitrg  na^ 
SBien  befHmmt;  fotl  in  $affau  fflt  &flerretd^if4)e  Stec^nung 
sy,  fl  =  1%  îï^lt.  ja^kn,  nnb  biefdbe  ®ebfl^t  ^dtte 
on  bemfetben  Orte  fAr  ^ûliomin^tti)nuni  ein  anberer 
Sentner  93aumn)onengam  ju  entrid[|ten^  ber  t)on  SSien 
M^  Stugdbnrg  f))ebitt  tvirb.  2)iefe  Sin^dttic^feit  \>a  m^ 
bdben  @dten  ^in  )u  entdc^tenben  3oOd  f^^t  dne  gmiffe^ 
ia  dne  jimlid^  genaue  UeberdnfHmmung  bet{enigen  ^otU 
fH^e  «otaud,  mlâ)t  in  ben  Sdnberfompteren  ber  fontra^iren^ 
ben  S^eile  )Don  ben  gld(|^art{gen  audldnbifcf^en  ffîaaren 
itl^ben  tiKtben;  e6  toitb  babd  nic^t  minbet  dne  Siitg^ 
filiaft  filr  bie  gortbauer  biefet  Uebetdnflimmung  erforbeti^ 
Udf,  mnn  nic^t  ber  eine  ober  ber  anbere  Aontra^ent  bur^ 
bie  dngegangene  ^ttp^iâftan^  in  wefentli^ien  9Ia(f|t^I 
^erat^en  foQ.  SSom  audl&nbifcf^en  SaummoDengam  ).  S. 
wirb  ie^  im  3oBt)erdn  dn  @ingangd)oll  t)on  3  3:^Ir.,  in 
£>ePerfd(|f  ^on  7  fl.  )>ro  Sentner  entd^tet;  beibe  @d^e 
fN^en,  nnter  Serficfflcfitigung  bed  bermaligen  9f}errei(^if(|fen 
^^iergelbfourfe^/  nic^t  totit  auédnanber.  Unter  biefer 
Soran^fe^ung  Qttoi\)xt  ber  loerdnbarte  ^toi^ifînioU  \)on 
1%  ^It.  ober  2*/,  fl.  ben  gabrifanten  in  ben  bdben 
SAnberfomyleren  dnen^  gegen  bie  auéldnbifc^en  (englifc^en, 
f(^d)er)  Jtonfnrrenten^  in  etwae  begûnfHgten  Starft;  man 
nimmt  on,  ba^  bie  Sortl^iCe  auf  bdben  6eiten  fi(^  bie 
SBaage  ^alten  nnb  ferner,  ba^  ber  inWnWfc^e  —  loftotXf 
d«dMnbif(^e  ober  3fierrd(bif<|>e  —  ®^)inner,  hroft  ber  bem 
9a<^b«r  gewd^en  (SrtddSftemng  in  fdnem  ®ewerbe  be^ 
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^t^tn  fïnne;  mil  dnem  ffîotte,  man  emdtett,  imauxS^bx 
itod^  tinter  gmiffen  ffttfttitAontn,  bad  (etbetfdHge  a^dfû^ 
^Staxtt^tiitt ,  inbem  man  ed  auf  ben  2finberfom))lejt  \>t» 
anUtn  fontra^trenben  X^tit^  an^be^nt.  9lun  abet  ne^me 
man  an,  bet  3onfa^  fût  SaumiDoOengam  bdrage  toi 
3ollt>frdn  nut  1  Zf)k.  pxo  €entnet  flegm  7  jl.  in  Dejl» 
uiif,  fo  faUen  mit  einem  !RaIe  aQe  bie  SSotanéfe^ungen, 
nntet  benen  ber  3tt>{f*«»èoafaft  t>on  2'/,  fl.  =  1*/,  Zftlt. 
auf  nc^tiget  (Segenfeitigfeit  betu^te,  âber  ben  «^aufen;  bet 
9f}errei^ifd^e  ©pinnet  t)et(9re  nii)t  nut  ben  i^m  beim  96/ 
fa^  nacîf  ^^in  3oIIt)etein  )ugebad[|ten  SSott^ril  gegen  bie 
an^Unbifc^  bletbenbe  Jtonfurren),  fonbetn  mflpte  fogat  fetn 
®atn  um  V,  3:^It.  ^5^et  t^erjoHen  aM  bet  9[ud(finbet, 
nnb  bem  le^teten  toûtU  f^kinxi)  dne  i^m  gat  n{(^t  )n# 
itiaâftt  (Srldc^tetung  fût  ben  (Singang  fdned  ®ef))innfied 
nad^  Oe^errdd^  }u  Zi^tily  benn  et  btau^te  ia  nut  fdn 
®atn  mit  1  Xi)lt.  im  ^oVtotx^n  )u  t^etjoOen,  um  eé  bann^ 
tt)dt  Iltfi)tun9dîeu9niffe  nic^jt  erfotbett  tiwben,  mi^  Dt^ 
ttiâ)  gegen  l\  Zf)lx.  3wif(ïienjoll  âbetge^en  an  laffen, 
tt)o  et  bann  im  ©anjen  2%  Î^It.  =  4  fl.  fiott  7  p.  jn 
entti(^ten  ^dtte.  @^  fann  ^iegegen  mit  ^tâ)t  eingetDenbet 
ïotxitn,  n)enn  bet  9[u6(anbd)oafa^  ))om  €entnet  Sonm/ 
tDoDengatn  bdm  9(bfdE|Iuf  be6  <^anbeI6t)etttag6  im  ^oîb 
»etdn  nut  1  Zf)lx.  flegen  7  fl.  in  DefJettdc^^  bettagen 
f)ittt,  n>âtbe  aud^  bet  3wif(f!^u)ollfa^  anbete  tegulitt  obet 
\>iîUtii)t  biefet  Slttifel  t>on  bet  3oOetldd(^tetung  gan)  an«# 
gefc^Ioffen  fdn:  abet  e^  Ieu<|^tet  bann  nut  um  fo  flatet 
ein,  bap  bie  ))otettt)&^nten  aRipftSnbe  getabe  ebenfo  ein^ 
tteten  mâpten,  n>enn  bie  2;atifetmâpignng  ^on  3  2;^It.  anf 
1  Xi)lx.  \)om  3oDt)etdn  im  8anfe  be«  mit  DeflettdcÇ  ob/ 
gefc^ïoffenen  ^anbeW^etttage  t>etfflgt  wfitbe. 

S93it  mâffen  ^ienad^  unumwunben  dntflnmen,  baf  bie 
®ti))uIationen  im  SSienet  6nttt)utfe  (A),  mna^  bie  5oII^ 
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tarife  ge^en  bad  9u«Ianb  in  (dben  gtof  en  SSetidnbett  ge^ 
meittfam  t)ere{iibatt  tt)erben  foOeti,  ttnb  toonadf  femet 
9enberungett  in  bem  Zatlft  M  einett  doOgebieté,  fofettt 
^e  rri(^t  Slnita^etungen  an  bie  2:ar{ff9^e  bed  anbem  3o(U 
gebietô  jinb,  nut  im  (Sin))etf)dnbn{f  mit  ben  @taaten  bed 
le^teten  erfolgen  bfltfen,  bap  biefe  6t{)>uIationen  —  fagen 
tDit  —  in  gutet  nnb  notl^toenbtget  Uebetein^mmung  f)e^en, 
mit  bem  bort  geti>&^lten  fprinji))  bet  ®n^e{tU4^fdt  bet  na(|f 
beiben  @e{ten  ^in  )u  entri(|ftenben  3w{f<^^n)8IIe.  SBit 
toeOen  au(|i  n{(^t  be]^au))ten,  bap  betgle{(^en  Sripulationen 
in  ffîiberf))ttt(|f  fl&nben  mit  ben  ©ntnblagen^  auf  tvelc^en 
eine  ))or{id^t{ge  @taate))etn)altung  ^anbeUt)ertrage^  nament^ 
Ui^  i9on  folc^^et  3;ta9tt)eite  ald  bet  ))otItegenbe,  ju  ertic^ten 
f)aU  @é  tDitb  bei  berartigen  SSettrAgen,  aud^i  toenn  eine 
nac^ffolgenbe  Aonfolibotion  ber  bet^eiHgten  ®ebiete  )u  einem 
gemeinfc^afUid^en  BoOf^^eme  gar  xAâft  in  Stu^ftdiit  f)e|t, 
immet  fel^t  t^efentUd^  auf  ba6  aUgemeine  —  {{d^  eben  im 
îarif  t)etBti)embe  —  3oflf9Pem  be«  ©taatd,  mit  welc^em 
fontra^itt  tt)etben  foQ,  nic^t  minbet  au^l  baranf  anfomi^ 
men,  ob  nnb  mlâ)t  S^erdnberungen  in  biefem  @9flem  mit 
me^t  obet  minbetet  9Ba^tf(^dnIi4lFeit  be^otfie^en,  unb  eé 
bleibt  bann  ju  emdgen^  ïoit  ber  fontra^irenbe  @taat  {{^ 
gegen  betgld(fien;  fdnen  Snteteffen  nidEit  entfprei^enbe  fSm 
Anberungen  ^âftt  fleOen  fann. 

€i(|ferf)eQungen  biefet  9(rt  tDetben  ba^et  and^  bd  bem 
^et  in  Stage  fiel^enben  <^anbeldt>etttage^  fowo^I  auf  Sdten 
£>eflettd(|f6  aU  be6  3oat>etdn^,  am  $Ia^e  fdn;  abet  n>it 
fe^en  mit  Se^mmt^  )>otaud^  baf  ed  gu  dnem  folc^fen 
9bfd(|Iuffe  niematô  fommen  tDitb,  menn  Oe^ettd(|f  babd 
bel^atten  foDte,  feine  6i<îfetPeKuttg  gegen  mJgticîie  S3e# 
na(|>t^dl{gungen^  nut  in  bem  einfeitig  audauAbenben 
Ke^te  bet  3ufHmmung  ju  a  lien  3;arift)et4nbetungett  im 
3olJt>etdn;  flnben  ju  woUen.    SBit  teben  mit  gutem  JBot^ 


Digitized  by 


Google 


u 

hAa^t  ))oit  ehtem  dnfdtigen  Sted^te,  otf^M^  t»  wâf  bem 
993ortIaut  bed  Sienet  &ntmux\^  m  fiegenfeitiged  fein  foO} 
tt)it  be^nen  bieé  St^d^it  auf  aQe  3:arif9et&nbenttigen  oM, 
ot^Uii}  bie  93et&nberungen,  toelc^e  dne  Snai^ng  bct 
bfibetfeidgen  3;attfe  ixt^olmcn,  b(n)on  ati«getio«tmen  fei» 
foUen:  ble  Katur  ber  belben  l^ior  mitefatanber  in  ^ttûfynm^ 
fommenben  BoDfîjfleme  beredS^tigt  uttô  ju  biefer  bet  V^ 
i&^liâfUit  entf)>red^enben  ëmetterung  bed  SortIauW. 

3)et  ôflerteid&tfc^e  3otttarif  ^at  fût  frembWnbifd&e  3u^ 
bufhfie^Stjeuflnlffe  bebeutenb  ^o^ere  (@d{|u^)  36lle  aW  bet 
betmaljfle  Sotoerelnôtarif}  e«  foH  bamU  weber  ber  eiae 
gelobt,  ttod(i  bet  anbete  getabelt^  ))ielme^t  nut  bie  Xf^aU 
fac^e  beèeic^net  fein,  bap  beibe  tarife  tpeit  «tôeînanbft 
fie^en.  Um  jlc^  einanber  ju  tid^etn  —  »o  bie  «Won 
eine«  iebeii  ber  beiben  JBeretne  frei  wdre  —  «ûfte  brt 
5#errei(^jfdîfe  ïarif  l^erunter,  ber  3oO»ereinôtarif  ^eraitf^ 
gel^en;  bagegen  ttitt  bie  Contrôle  ref)).  bad  SSeto  be«  aiu 
bettt  aSetein*  ein,  wenn  Deflerreic^  feinen  2:orif  et^î^en, 
bet  3oQt>ere{n  ben  feinigen  ermApigen  n){(I. 

%ût  mlâ)t  \>cn  beiben  ^ancen  in  Oeflettii^i  bie 
fltopete  aBa^tfd&einlidJfeit  fheitet,  wiffen  wit  ni(^t}  jeben* 
faOô  fônnte  bie  ô^etteid&ifd&e  a:atifeti3^ttnfl  im  einfeitigett 
3nteteffe  be«  tteteinôWnbifd^en  gabtifanten  nnr  tmm^â^ 
fein,  ba  in  gleic^em  SRaape  bie  i^m  but*  ben  3»if(^eni» 
joHtatif  gewfi^tte  ©eflûnfWaung  fieigt,  wS^renb  jie  umge^ 
fel^tt  ^^  \>tm\nUtt,  menn  bet  SfletteidEfifc^e  «n«ranb6toa 
^etabflefeftt  witb:  unb  boc^  foO  getobe  nut  im  etfhn, 
ni*t  abet  im  leftten  gaU  bie  3ttfHmmun8  bed  3oat)eteiB« 
etfotbetlicl&  fein. 

aBa«  abet  ben  3oHt>etein6tatif  angelot,  fo  mUm  »it 
^^ttli^  niâ)t  in  biefen  Slâttetn  ben  teddt  o^  mit  mu 
nflt^iget  (gtbittetung  gefû^rten  ©tteit  ûbet  gtei^anbel  wnb 
©(Çnftjon  \>on  neuem  butdîifed[)ttn.    SBir  meinen  eé  giebt 
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a«f  Mffrt  itin)oafommetien  aSett  hinm  ^ni^çoAd,  unb 
\mté  Mntn  ge^en  (td  jur  ^er^eaung  beé  migtn  ^ebené. 
SIbet  mit  gldc^et  SefHmmt^ett  fpte^^ett  tt>it  <utd[>  bte  Ueber» 
jeugung  aud;  bap  feit  ben  neueflen  @retgmffeit  in  @ng^ 
lanb  —  feitbem  m  unter  bem  ganter  be6  ^rotefHontd^ 
mu6  and  Stuber  gefommeneé  SRinifierium  um  nur  i>itt 
993o(^en  am  Stuber  }u  bleiben,  bted  panier  er^  ^at  ttm^ 
pOen,  bann  f&rmlic^  ))et(5ugnen  muffen  —  bap  ))on  bie^ 
fem  ^tiipnnïU  an,  fagen  wit,  aud()  im  ttorbU)efl(icl[ien 
!Deutf(^Ianb  ))on  einer  Sr^o^ung  bet  befiel^enben  64iu(^ 
SÔUe  mcl[|t  tt){tb  bie  Stebe  fein  fonnen.  Unb  benno^i  fod 
nut  fut  biefen,  tt)it  i^ieber^oïcn  t^,  fafi  unbcnfbaren  gall 
bie  Slftion  be«  3oBt)ereind  ^ei  fein,  fût  bie  entgegengefeftte 
3li(^tung  bet  StonttoU  unb  bem  2Jeto  Oefiettei4l6  untet^ 
liegen.  3)et  3«>nt)etein,  obet  um  bejiimmtet  ju  teben, 
tt)ebet  5Pteufen  noc^  ^anno^jet  unb  bie  mit  le^tetem  neu^ 
juttetenben  ©taaten  wetb'en  fld&  einet  folc^en  ilontrole  un^ 
tetwetfen  fSnnenj  felbfl  auf  bie  ®efal)t  ^in,  baf  ^iebutc^ 
bie  Stennung  be6  ^oU'ontin^  ^etbeigefûl^tt  u>etben  foKte. 

®ilt  e«  aifo,  biefe  ®efal)t  )u  t>etmeiben,  ben  3oIït)etein 
in  feinet  i^m  but<Ç  ben  Sîetttag  »om  7.  Sej)tembet  t).  3. 
gefid^etten  @tn)eitetung  )u  et^alten,  o{)ne  gleic^mol^I  auf 
ben,  wit  wiebet^olen  ed,  fel^t  wilnfcffenôwett^en  5lbfd^Iu^ 
eined  ^anbeldt)etttagd  mit  Oefletteic^  )u  ))et)i4iten;  fo 
tt)itb  e6  batauf  anfommen,  bem  unanne{)mbaten  93otfd(|Cage 
einet,  ben  JBotten  nadji  gegenfeitigen,  bet  îl^at  nadji  ein^^ 
feitigen  îatiffonttole,  einen  anbetn  gegenubetjufietlen,  butdji 
weld^en  bie  ânteteffen  beibet  Si^eile  t)ot  Senac^t^eiligungen 
but(^  einfeitige  ^atifioetânbetungen  I)in(ingli(^  geu)a^tt 
metben,  o^ne  gleid^voo^l  bie  autonomie  bed  einen  Jtontta^ 
^enten  in  bet  SGBeife  ju  beeinttSc^tigen,  tt)ie  e«  nad&  bem 
ffîienet  $toleft  bet  gaO  fein  mûtbe. 

Stt  l^alten  bod  fiit  fo  f(^tt)ietig  ni(|it,  mAffen  obet 
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ben  93etfu(|f  jut  Sifung  bet  Sufgabe  dnem  f^Igenbnt  Ib^ 
tifel  ^oxieifaUnL,  ba  bet  gegentp&rtige  ben  uni  "ùtt^inMttn 
Staum  f(^iet  flbetfc^tittm  ^at. 


SBir  l^aben  im  erflen  Strtifêl  audgefîi^rt,  baf  bie  im 
toienet  Sntwurf  jum  SoK^  unb  ^anbeKvcttrage  lit  A. 
(4.  StrtifeD  belfebte  {Regelung  beô,  jut  Streic^tetunfl  beé 
aSerfc^r^  jwifdden  beiben  gropen  SSetelnen  ju  fii^uHrenbcn 
3u){f(^en)oa^;  nadd  d^^in  erm&pigten  abet  fefien  unb  fût 
beiberlei  SW(||tungen  —  "oon  Oefierrric^  mî^  Deutfd&lanb 
nnb  )oon  IDeutfd^Ianb  nad^  Oefietreic^  —  glei^en  @a$e, 
fid^  nut  bann  ol^ne  93ee{ntricl[|Hgung  bed  dnen  ober  be6 
attbetn  3?^eifô  burcfiffl^ren  laffe,  wenn  unb  fo  lange  aU 
bie  3onf46e,  wcid&e  in  j[ebem  bet.befben  grôpeten  Sereine 
ffir  bie  im  3w)ifci&en\)erfe^r  begflnjHflten  SBaaren  bei  beren 
©ngang  iber  bie  ftupete  SoKgtenje  er^oben  werben,  wo 
ni^lt  "oiUiQ  ûbereinfitmnten,  bocl[i  nut  um  ein  ®eringe6  "oon 
einanbet  abtotiiftn. 

SBie  toenig  eine  fold^e  Uebeteinflimmung  )ut  ^6t,  ncu 
mentlicf^  bei  aUen  ^abtif^  unb  SRanufahumaaren  ftoM^ 
pnbet,  ergeben  folgenbe  Seifpiele,  wobei  tt)it  t)orab  berner^ 
fen,  bap  bei  Umred^nung  bet  SPemidJiifc^en  ©ulbenfSfte 
auf  ^teupifc^e  a;^alet,  nacff  bem  JBorgange  be«  im  tjorigen 
îlrtifel  6fter6  jitirten  ©ewfi^rômanné,  beô  9îetfaffer«  bet 
;,3oDfDnfetena  su  SSBien.  8ei»)êig  1852"  bet  5fietteid^if(^e 
©ulben  JU  V,  »>teuf .  a;^alet  geted^net  iji  *). 


')  3)a  bie  eBengebacÇte  ««rift  IÇret  gaffung  natb  toenigflene  a(« 
^alBomtndJ  (infrirlit)  ju  betra^tcn  Ift,  fo  f<Çefnt  t$  ot«  JoolTe  bit 
e^mei^ifc^e  Kegictung  ))om  20  (Snlben^  |um  14  H^ater^aR&MifiiP 
ftberge^en,  toae  auc^  im  «rt.  19  bed  (Snttonrfe  A.  angebentet  toitb. 
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9attmtt)oaentt)aat(n  .  . 
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&  ergel^t  mé  biefett  SM|^teIen,  bie  ^â)  îtiâft  no^  \)iUtn 
t)er))teIfilHgen  ïaffen,  baf  u^eraD  bie  f)iâ)^tn  Zaxif\iift 
fût  ffîaamt  betfelben  ®attutig  in  £)ef}erre{(^  um  dit  be^ 
beutenbed  l^&^er  ^el^en  ald  im  3oQt)eretn,  tt)A^renb  bie  nie^ 
bttgfkn  @d^  bri  ettrisen  SSaarengattungen  (SaumtooQen^^ 
SoDenwaaren  unb  8eber)  in  £5efietreid^  niebriget  tariflrt 
finb  al6  tm  ^oVtocxtin.  îiieé  fS^tt  und  auf  eine  anbere 
Setf(|fteben^eit  jwifc^en  ben  bdberfeitigen  S^arifirungdgruttbi' 
fd^en^  bie  ^iet  toenigfiend  angebeutet  toerben  mup,  menn 
aud^  bet  ®egenflanb  ald  me^r  tec^nifc^et  9(rt  ^ter  nt(||t 
etf(|)5))ft  tDftben  fann.  Steiben  toit  Ui  ben  SaummoKeiu 
n>aaren  ^tf)tn,  too  bet  Untetfd^ieb  am  beut(i(^f}en  fftvoot^ 
ttitt.  2)et  îlanf  be6  3oKt>erdn6  befieuert  aQe  ftemben 
SaumwoKenwaaren  o^ne  Unterfdjiieb  mit  50  S^tr.  px.  ^tnU 
net;  bet  of}ettd((if(^e  Siarif  untetfcfieibet  )U){fcl[ien  ,;9emdiu 
^en^  0emdnen,  mittelfdnen,  fdnen,  ertrafeinen  unb  fdnften'' 
SaumwoKentDaaren  unb  fhtfi  bie  3oQfA0^  iana^  ))oii 
13  V,  W«  166%  Xf)lt.  (20  fl.  bi«  25»  fl.)  ab.  3>ie  etjiete 
3:arifitungdmet^obe  iji  ))ielfa(|f  getabelt^  unb  ba^  fte  noâ) 
befie^e  a(é  8en)d^  angefu^rt  tootben,  baf  bie  @teuemeid^ 
l^dt  ni(^t  mit  bet  3eit  ))or)uférdten  toiffe.  2)et  gldc^e 
3ollfaft  fût  aHe  SaumwoBenttoaaren  —  fagt  man  —  mBge 
im  Sa^re  1818  genâgt  l^aben,  bd  bet  feitbem  dngettetenen 
unge^eueten  Sludbel^nung  unb  Setmannic^foltigung  bet 
9aumn)o(Ien{nbufhie  Uege  beffen  Untuldnglic^fdt  auf  bet 
^anb;  et  gebe  }u  ))iel  unb  ju  tt)enig,  bebtûcfe  ben  Stmen, 
begunfUge  ben  9td4)en,  ^emme  iebe  gebd^Ii^fie  @ntfaltung 
bet  ^eimif4)en  Snbufhie,  bie  babutd^  genot^igt  xotxic  fi^i 
auf  bie  gabrifation  bet  gtobeten  ©toffe  )u  befcfitdnîen, 
tD&^tenb  bad  Sanb  mit  ben  fdneten  Stoffen  "oon  bet  gtembe 
l^et  ûbetfd^memmt  toetbe  u.  f.  tù.  u.  f.  n>.  ïDem  Idpt  fi<^ 
entgegen^eDen,  bap  bie  angenommene  ^^anfitung^att  ben 
@igent^flmlid^fdten  dne^  gem&figten  ©(^u^soUd  —  ald 
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einta  5^00  bet  bct  tnUbibifcli^n  3^b«^e  iftowc  thte  S3eif 
wcpniuni  ^ot  ber  attd{SnMf(|fen  gev^AJ^ren,  fe{nedn)egfd 
abtr  bie  ftonfmren)  bnr  le^ereti  attdfc^Hefot  tt)ta  —  in 
(ouvrit  too^I  entf))ri^t,  ald  bunad^  ber  mlftnbift^e  Sabtifattt 
gerabe  bei  ben .  too^lfdleten  Srseugttiffen,  »)el(^e  jiebetjdt 
bie  gt&pete  3)taffe  be«  tnldnbifc^eti  9bfa^ed  iilitn,  wx 
bet  att4lAnbif(^ett  ^onfutrot)  ftdfUg  gefd[|fl^t  unb  l^iebut(|f 
feine  gmerblidSie  ®rif)en)  gefid^ett  if);  toA^tenb  bie  wc^ 
gleic^fdweife  erleic^tette  WtiMttimQ  bed  Su^lanbee  bei 
ben  feitteren  6toffen  berfelben  ®attittig  )ttr  fortbauerttbett 
StcK^eifetnttg  anre{)t  ttnb  ba6  Sefhebett  na^  J)i\)mx  SBoai^ 
lommen^eit  in  ben  einjelnen  Sttbufhriejweigen  rege  et^dK. 
Sr^eblic^et  no(|f  {{nb  bie  ))raftifd^en  @(|)tt)ierigfeiten,  xoîlâft 
bei  betgleid^en  abgefhtften  îlatifffi^en  {{$  fur  bie  ri(^ti9e 
nnb  ûbeteinfîimmenbe  Alafli^jintng  bet  ffîaarenforten  et^ 
geben,  unb  bie  fi(|f  ))erme^ren  unb  nnt  )tt  lei^t  in  9î^ 
btâdungen  bee  ^blifumd  âbetgel^en,  je  }a^lrei(fier  bie 
SoQfl&tten  finb,  weld^e  ben  fom))Ii8itten  ^arif  anwenben 
fo0en.  ®at  mani^ti  tDOd  in  Gnglanb  unb  9totbamerifa, 
beren  Sinfu^ten  fÛif  auf  einige  lo^enige  «gafenpld^e  jiifam^ 
menbrSngen^  ou^ffi^rbar  i^,  ifl  e6  barum  no(^  nic^t  im 
SoOi^etein,  mit  feinen  me^t  aU  ^unbert  <^aupt)oOdmtetn 
auf  einet  siemli^  taufmb  SReilen  langen  Sanbgtenje  ^). 
9H(^tfg  if)  aOerbingd,  baf  f{(fi  bie  Saumn)onenfabtifation 
frit  ben  le^ten  IDejennien  fel^r  txtotitttt  f)at,  abet  niift 
îtma  in  bem  6inne,  baf  ti  nic^t  f(|fon  im  Salure  1818 
grobe  $ard^ente^  beren  $rri6  faum  bem  SoKfa^e  gld(|i^ 
fommt  unb  ebenfaQd  3^IId  unb  99obbinet6  gegeben  f)iUc, 
beren  $rrid  ft(|f  na(^  dnem  ^unbertfac^fen  biefed  3o0fa^e6 
bere^^nen  (Sf t.  2)ie  ^au)>tdnberung  bie  bd  biefen  SBaaren 
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fdt  1818  dngetreten,  (efle^t  in  bet  unsel^etteteti  6ftme^ 
miig  bei:  fabr{)irtett  SBaatenmengeit  unb  in  bet  baburd^ 
l^erbeigeffil^tteit  aagemdnen  ^tdietmi^igmi,  ttnb  bieftt 
U^teren  tDûrbe  felbfl  eine  aKgemdne  (Stmafigung  M  3oIU 
fa^ed  )>on  50  3:^It.  )>5aig  etttfptedden.  Db  man  fiatt  beffes 
dnige  Unterabt^dlnngen  julaffm  nrfa,  t»fire  tt)o^I  |u  et^ 
rnSgen,  bo(^  "oot  bet  fe<|i6fa<ben  Sfletrdc^ifc^en  6tufenldter 
um  ®emdnf}eii  bia  flber  bad  djrttafdne  finaud  ab)itrat^it, 
}ttmal  iia(fi  StitnnQéna^xl^Un  bie  lootangebeuteten  SRif^r 
ftfinbe  atô  Solgen  dttnr  fo  {om)>Ii}{tteii  Alaffiftfation  9<^ 
berdtô  bd  ben  5f)ertd(^if(^ett  SoQflAtten  l^etaudge^eOt  ^obeii 

3n  bet  Sotaudfe^ung,  baf  bet  3oat>etdnM(idf  fid^  te 
ben  9[6flufungen  foïoo^I,  ald  in  ben  SoQfA^en  fi3t  jlebe 
@tufe,  bem  df}ettd4>if(^en  Sanfe  anf<|»Iiefen  n>etbe,  tmO 
bae  tt)ienet  $toieft  ben  d^ifdNnjoQtadf  fflt  a3annM9oSen^ 
n>aaten  nad^i  btd  ®tufen  (mona^  immet  imi  ®tufen  be« 
9udlanb«)ontadfd  )ufammengefapt  }u  fdn  fc||dnen)  getegett 
tDiffen  anf  10,  20  unb  40  Zl^lt.  pt.  éentner;  in  &^nli(|fet 
^tt  fSt  Seinentoaaten  ouf  1, 10,  20  unb  40  3;^It.;  fSt  VitU 
lenmoaten  auf  3,  20  unb  40  ^Jx.i  ob  unb  x»ai  fit  (uu 
bete  Snbufhieetjeugniffe  fii^ulitt  tDotben,  (&f t  —  n>ie  f(^on 
fcfi^et  bemetft  —  unfet  ®ett)&l(|t<mann  ni^t  etfei^en.  993enn 
nun  iene  Sorau^fe^ung  tioegfAfft,  fo  foigt  batau6  nôc^  nid^ 
bap  au(^  bie  SegiinfUgung  fât  ben  SBetfel^t  bet  bdben 
Setdne  megfaOen  mflf  te,  ^^ielme^t  dn  9Beitete«  nic^i^  aU 


*)  Sal  man  (ttlodlen  mit  einet  bem  fQttif^  bet  fBaave  Bcfct 
eiilf))te4enbcti  SIbflufntig  bet  Sonfd^e  eigentli^  tneiiti,  gel^t  u.  a.  batov^ 
(etDot,  baf  auf  bet  SoUfonfetetig  gu  Stafid  (1850)  i^cm  €&be«  1^ 
âmtCid^  t)otgef((la0en  tDutbe,  bie  SIbfInfung  fût  8attmtt)oIIeiitt>aatrK 
fo  )tt  be^immen,  baf  bet  biel^etige  Ca^  Don  50  Xf^U.  aU  Wiinimum 
fftt  gan)  gemeine  SEDaate  bliebe  nnb  nnt  6teigetnngen.  anf  100, 150 
nnb  200  îl^lt.  fitt  fefnete  IBaaten  eintteten  foUten. 
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tof  iebet  Seteitt  Me  SegAnfUgung  mttna(|i  9Ra^ga6e 
feined  Xm^i  gen>%en  tonne.  Set  Slnnal^me  etnee  9t(u 
IftotM  ))on  50%  unb  in  bet  tDeiteten  Unterf^eDung^  baf 
beibe  3:artfe  un^^et&nbert  b(e{ben  n}te  {te  ie^t  finb,  tD&rbe 
bet  3oIb)ete{n  ben  ô|iettd(^tf(^en  gabrifanten  but4)tt>eg  etne 
SdeiDcrjugung  t)on  25  3;^(r.  pr.  3^n^net  gegen  bie  anbem 
au6I&nbif(^en  Aonfurtenten  gewd^ren,  U)&ll)tenb  bie  ))on 
Oeftettei(^  geto&^tte  Set)or3U0un9  fiir  bie  )>etein6ldnbif$en 
gabrtfanten  fldji  t>ott  6*/,— 83  V,  î^lr.  abfiufte.  3)et  ^aupU 
"ottUfft  jwifd^en  beiben  SSeteinen  mirb  fic^i  in  ben  SBaaten^ 
fotten  bewegen^  tt)eld[>e  im  5flerrei(^if(^en  îatif  mit  33'/,, 
50  nnb  66  V,  Wt.  befieueti  jinb,  unb  fur  biefe  entfprScf^e 
bet  im  3oQt>erein  geto&^rte  Stabatt  ))on  25  3:^(r.  genau 
bem  !£)ur(^f(^nilt  bet  50%  /  n>e(d^e  Oefiettei4>  gevo&^ten 
iSDârbe.  3^0^  ntan  ee  3f}ertei4)if(^et  @eiU  ))ot,  flatt  bed 
fPro}enttabattd  bie  feflen  3n>if(^en}oaf&&e  ))on  10,  20  unb 
40  Zf^U.  beijube^olten,  fo  n>&te  u.  (S.  auc^;  batubet  eine 
©niflung  tt)o^(  julftfiig. 

3n  fi^nlid^et  ^tt  toin  bet  ben  anbeten  jut  Set>or)u^ 
gung  im  3wif<^^n^er{e^r  geeigneten  SIttifeIn  }u  ))erfa^ten, 
tvobei  fut  bie  gotm  bet  SemiQigung  bet  Stabatt  nac^  U^ 
Pimmien  (Ptojenlf&^en  be6  aUgemeinen  3oQfaOe6,  um  bed^ 
tDiOen  ben  93ot)ug  t)etbient,  ïotil  biefe  ^orm  ^^  ben  bleiben^ 
ben  3:atift>etf4>ieben^eiten  beffet  anf(||lief  t.  2)et  aDgemeine 
Qxotd  fann  immet  nut  ba^in  ge^en,  bap  ben  beibetfeitigen 
Snbufhrieen  SBott^eile  "oon  ungefA^t  gleic^em  93elange  fiit 
ben  abfa^  i^tet  Stjeugniffe  naâ)  bem  Stac^banoetein  ge^ 
•tofi^tt  n)etben  foOen^  unb  baf  biefe  Sott^eite  ftc^i  innet^alb 
eined  Wta^té  f^aUtn^  mldfî^  jiebet  bet  beiben  SSeteine,  o^ne 
93eeinttdd^tigung  feinet  ^eimifc|ien  SnbufHe,  glaubt  gevofi^^ 
ten  ju  fSnnen. 

Wan  n>itb  bann  koeitet  id  bem  $lbf(^Iuf  eined  folçi^en 
«^onbetôoetttagd  )>on  bet  SSotaudfe^ung  outfge^en  mûffen^ 
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baf  6efte  Jt^itttal^en  bet  bem  BoOi^  unb  «^onbdâfvfitm 
unter  beffen  SUgime  bet  Setttag  )u  @lcinbe  gefomtnett  i% 
be^amti  tDoOm;  baf  aifo  Deflettd(|f  nid^jt  rti»a  xoifibtt 
ind  aSerbotf^fleii  ^  )ittÛ4fn)erfcn  obet  bet  3ottxtein  aHe 
f.  g.  @(||u^9ae  auf^bcn  wiO.  $k(tc  man  h^etttii^âtn 
6e{td  bie  ®iif(||a(tang  einet  aBgemetnen  jtlaufel  l^etfito 
erfotbetli^  f^  ^^te  bem  gem  nad^augebeii;  bcrni  n.  S.  i^ 
bie  ®efa^t  etiMd  9}ettrag^bnt(|^  (im  tMtbejeiclindnt  &mu 
b<d  SSortd)  grSfer  auf  @etten  Deflemk^d  ald  be«  3#a^ 
vereitté. 

2>atâ6et  l^incmd  obet  iebe  e{tt)elne  S^ariftxrSiibettmg 
btt  Jtontrolc  bed  anbettt  Skreind  )u  untenoerfen,  f4iciiit  fSr 
dnen  «^anbeld^ntrog  ni^^  etforbcrlid^,  tt  toirb  bet  ^it)M^ 
fod^e  ma)  genâgen;  bie  SRegetn  iûorin\^ttibtn,  m^  Xûtlit)în 
bet  3n>ifcben)oKtat{f  ben  ))ot{imimeiibett  Senbetungeii  be« 
9tt^(atibd)eIItatifd  au  folgen  \)at,  nm  bobei  namentU(|  bie 
mittelbate  Uebetttagitng  bet,  nttt  bem  9tiu^t>wroam  jtw 
geba(||ten  S3et)ot)ugung  auf  ba«  Slit^Iiiiib  ju  t)et^iftbeni. 

SBit  fleOen  folgenbe  Seteinbannigeit  sut  ttd^eten  ^|)tâ^ 
fung  an^m: 
1.   bei  3ûIIetmAfigungeu  ')  toitb. 

a)  bet  St^ifc^eniod  auf  ®eiien  bed  9îtîiM,  UHb|et 
bie  SoOetm&figung  eintteten  làft,  na^  Set^Itnif 
bet  le^teten  auH)  bantt  l^etabfe^,  wenn  bet  3w^ 
f(||en)oa  nacb  eittem  fe^  6a|e  tiotmitt  toAre. 
Sffîenn  abet 

b)  bie  t)et^te  3^0ttm4f{gtut^  ^on  bem  S^elaitge  ift, 
bap  bet  neue  3o0fa^;  mit  3ute4fn«ng  bed  ouf^ 
&rittn  bed  onbeteu  Jtontto^enkft  au  eti^ebetibeii 

>)  SSo  Ut  9u«bru(f  „^eïl"  o^ne  toeitent  Seifa^  gcBrani^t  toivl. 
ifl  bamit  immer  bcr  3o0  gefieii  baé  Vttélanb  im  cttgctn  6inne  unh 
im  Ofgcnfat^  gtt  bem  im  derfc^r  bet  beiben  âStteine  |it  rt^etobc» 
wSlPif<^ii|oa''  eemdnt.  — 
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3tt^{f(^}DB»;  no(^  nicllt  bem  ganjen  3otKettage 
glddSfffime,  btt  ))on  bet  ftemben  aBaate  îm  anbettt 
Serdtt  tatifmSpig  in  et^eben  tfi^  bann  bleibt  e« 
be«  anberti  Jtontta^enteit  dberla^en,  entmebet  'ben 
auf  feiner  ®rcnje  ju  er^ebcnbcn  3»if4>«njoO  bié 
}tt  ber  erforbetltd^en  ®Iei(^fleaung  )it  et^S^en,  ober 
bie  gegenfeitige  3oIIbfgûnf)igung  fût  bte  in  Stage 
ftf^enbc  SQSaate  )it  ffinbigen. 
2.   9d  SoQerl^d^itngen 

a)  tueidde  rine  SlnnA^etung  ber  beibetfeirigen  3:arffe 
be)tt»e(fen^  foigt  ber  3wifc^(it)otItartf,  er  fet  nac|f 
$to)entett  ober  nac^  einem  feften  ©afte  befMmmt; 
ber  eingetretenen  SSerduberung} 

b)  n>el(^e  einen  t^eiteren  ^bfianb  ber  betberfeittgen  Z(u 
rife  ^beiffi^reit,  foigt  jt»ar  ber  3wif(^njoUtarif 
ebenfoOd  bem  aSer^&Itnif  ber  eingetretenen  (Sr^5^ 
^ung.  aSJenn  ober  bie  (Sr^o^ung  507^  ober  boriber 
bed  bié^erigen  3^Qf<^€d  betrdgt,  bonn  bleibt  ed 
bem  onbern  SSereind^aot  ûberlaffen,  bie  gegenfetdge 
3oQbegûnfHgung  fAr  bie  im  3oIIe  er^9i)ele  SBoare 
su  ftlnbigen. 

aBir  erlSutem  biefe  Sorf^^fige  bnrc^  bie  SlniDenbung 
anf  einen  fonfreten  ^od  unb  n>&^Ien  bogu  n)ie  bereitd  im 
erPen  artifel;  b<tô  SaumtDoQengam.  2)er  3^ntner  ent# 
riitet  an  3oB  im  3on»ere{n  3  Z\)lx.,  in  Defierrei*  4%  î^lr., 
bir  3n>if4!^n)oQ  fei  na<l[|  bem  toiener  @ntn>urf  anf  1%  Zfjk. 
—  nac^  DePerreidb  «nb  tjon  DePerreidJ^  ^er  —  (efigefteKt 

%all  1.  a.  !Der  3onoerein  ermfi^igt  ben  3oa  ))on 
S  3:^(r.  anf  3  2:^lr.,  fo  mitf  ber  3n»if(||enaotI  loon  Oefier^ 
reic^  m^  bem  3oat)erein  im  SBerpttnip  wn  3  jn  2,  aifo 
»on  1  î^lr.  20  ©gr.  anf  1  Xi)lx.  3V,  @gr.  ^erabgefeftt 
mxUn. 

$an  l.b.    !Der  3oB))eretit  ermSpigt  ben  ^oU  wn 
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3  3:^lr.  ouf  1  3:i^lr.^  toitb  bnr  wctinioxH  StDifc^entoll 
t)on  IV,  3;j^Ir.  Jj^injMgerecliiiet,  fo  ergebm  ^H)  2*/,  Î^It. 
b.  t.  weniget  atô  ber  ifletteicliifdf^  SoO  "opn  4\  xi)lt. 
Def)ertet(||  ^t  a(fo  bie  Sa^(^  tntmitt  bett  3n>{f^en)oDU 
fo^  in  ber  Slit^tung  wxa  ^$îb>min  nad(i  Oefletrdi^  attf 
3'/,  2:^(r.  )u  et^9^en,  ober  bie  gegenfeitige  3o06egûnfHguns 
fflt  Saumwoaen^arn  ganj  ju  fflnbigen.  !X>iefe  lefttere  9e^ 
fugnif  (bie  bem  JtalfuI  nac^i  auif  f(||on  beim  é^Q  La. 
eintr&te)  fann  angefoc^tett  n>etben  M  flbet  beit  3u><<f 
^naudge^enb,  ba  le^tetet  boc^  nut  ba^itt  geri(||tet  i^  bie 
niâft  Uab^^ti^tt  Uebettragung  ber,  nut  bem  3n>tf(||en^ 
"ottUJft  )ugeba(||ten  Seg&n^gung  auf  ben  Singang  bet 
fremben  SBaare;  su  ))er^inbetn.  9S3ir  meinen  inbeffen, 
baf  ed  unfdddblicli  fei,  in  ben  SRitteln  jur  Sefeirigung 
leber  9eforgnif  fîir  einen  nur  benfboten,  {eineéwegd  tua^t# 
f(||einlt(|ien  %aU,  liebet  etn>a0  )u  mit  a\»  ju  fur)  ju 
greifen. 

go  H  2.  a.  2)er  3otoerein  erl^J^et  ben  3oO  fur  ©ounu 
tooQengam  ))on  3  3;^lr.  auf  4%  2;^Ir.  unb  ^Itt  i^n  ba^ 
burc^  bem  3fierreic^if4ien  3:ariffa6e  gleicfi;  fo  n>tirbe  fi(|| 
ber  ^wi^^tnioU  fit  bie  9ii(||tung  ))on  Oeflerreic^  na((i 
bem  3oQt)ere{n  ebenfaKd  im  SBer^filtnif  ))on  3  }u  4%  ober 
9  ju  14,  oifo  t)on  IV,  î^lt.  auf  etoa  2V,  î^lr.  et# 
^5^en,  unb  toenn  bie^  aQerbingd  im  9tift)er^dltn{f  flel^et 
gegen  ben  bei  1%  Zf)lx.  bleibenben  3u>if4!enioQfaft  fSr 
))ereindlSnbifd(ie0  ®am  na^f  Defierrei(||,  fo  liegt  ber  ®mnb 
bed  aRi$t)er^dltniffed  eben  nur  barin,  baf  bei  in  betben 
SBereinen  unglei^fen  3oafâften,  im  SSiener  $roieft  ni(||t 
ein  gleic^er  3t9ifc|>ensoafafe  na({i  beiben  9tici|tungen  l^in 
ladite  ^pulirt  toerben  mSgen  '). 

>)  IBieQei^t  ifi  ani^  bie  S^einung  getoefeit,  bie  Beiberfeiiigen 
Satiff&l^e  nedf  ^ox  bem  9cginii  beé  ^anUU^ixtta^é  gfeiifignflrlien 
eonfr.  ,,bie  doOfoRfereii}  |tt  SBieii.  6.  37."  -* 
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t^oOengant  i>on  4%  ^It.  auf  bo«  Z>oWtlU  9*/,  3:i^It. 
3)amft  wMt^^  bet  S^^ififiettionfa^  t^om  SoCft^etdit  na((i 
£)efleirtcf(|(  ebmfûlïd  wn  1*/,  î^lt.  auf  «%  Î^It.  et^ 
l^l^en:  aitt  ed  bliel^e  bonn  aud^  bem  3oÏÏt>erein  flbetlaffen, 
bie  gegenfeMge  3oHbegân^dung  ffe  Sauitit^oUengam  ganj 
su  ffinbigen.  !£){efe  lettete  Sefugnif  cinstttSumen  ift  um 
beM)ilIen  tiit^ig,  weil  bem  ^ottontin  bei  fold^et  Srl^S^ims 
bed  3^{f<lien}oad  bie  ganje  8egûnfHgung  t^ert^lod  et^ 
fdl^dnett  mAfte,  unb  lefrtm  bann  nut  nod^  dnfeitfg  fût 
Oefietrdd^  fovtbauetn  tofirbe. 

aBhr  fUib  tiid^t  gemeint,  biefe  Sotfc^lAge  ald  bie  aOein 
unb  ttnabAnberli^i  antDenbbaren  fiit  bie  $anbefô))etetn{gung 
3>futfd&lanb^  unb  Defiettei({!d  J^injufleaen:  mifer  3tt>e(f 
I9irb  f(^on  etreic^t  feitt/  n)enn  batin  tin  Kn^alt,  eine 
®tirablage  gefunben  wûtbe,  toeld^e  M  ben  weiteten  fBct^ 
^bltingen  gn  berîlcffic^tigen  wdte;  unb  nut  bie  fefle 
Ueberjeugung  bavf  l^ier  audgef^tod^en  wetben,  baf  bie 
Unterl^anblung  auf  fotddet  ®tunb(age  gute  «^opung  auf 
®tfoIS  bortieten  wûrbe,  wftl^tenb  toit  bem  SBBienet,  auf 
gegenfeitige^  SSeto  beiber  Sereine  gegen  jiebe  outonomifd^e 
îarifSttberung  gebauten  5profe!te,  faum  itgenb  einen  (gr^ 
folg  ^etl^ei^en  fSnnten  '). 

>)  Skt  9etfaffet  bet  ,3oafonferetta  gv  min"  txtfûn^t  (C  68) 
baf  «,iti  ben  Sienet  (SnttDûtfen  b<e  (anfiflefuc^te  gormel  fut  bie  (Su 
)ie(ttttd  btinbedgettofTenfc^aftlifiet  Cîintrad^t  unb  JgtxiUd^Uit  im  ®e< 
fammt))atetUnbe  gefnnben,  unb  baf  e«  eben  fo  unm^gli^  fei,  fit  au 
befefH0en,  aU  e^  itnm60lif(  n)ftte,  bie  ^on  fkttoUn  entbe<ften  9ot# 
mdm  fftt  bU  IBe)De(|ung  bet  S)e(t!6t)>et  bei  Cette  )U  fdftieben."  Oit 
f{nb  betef^tigt  «nb  etfrent,  bieé  nii^t  fitt  ei«e  offliielle  Venfetitng 
bet  St.  St.  ftegietung  l^alten  |u  bfttfen:  altt  au^  fkx  bie  f.  0.  ofp^ 
giôfe  obet  inf^itirte  $ceffe  bleibt  eine  getoifTe  îDi^tretion  bei  ben  $0^ 
fauneneinf&f^en  gtt  em^fel^Un,  benn:  da  sublime  au  ridicule  11  n'y 
a  qu'on  pas! 
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(Sd  ]^&tte  fdffon  frA^et  (emetft  toetben  linncn  unb  voirb 
l^iet  nait)6t^olt,  baf  au(||  bet  nacfi  S.  10  be4  9Bienec 
@ntn>utfd  A.  beètt>etfte  $lbf(||luf  eined  ^oVtoxttU  an  ^ 
M  eine  fafl  not^toenbige  3ut^at  )u  dtiem^  auf  fo  htHttt 
(Btunblage  etbauetcn  $anbeIA>etttage  ctf^fdttt/  itttb  eO 
barf  bem  au^f  iti^ft  entgegengefeftt  n)etbett,  baf  t^A(||I(<9 
btc6  «ortcl  (f(||Ott  be«  l^ô^cn  îatifd  Ij^albet)  fflr  Dejhr^ 
tei(|f  ^on  uttglei(|f  gr5pmm  Ku^en  aU  fSt  bot  3oDi>erciii 
fdtt  n)irb. 

9la(|f  aQe  biefem  tt>titbe  aifo  bem  3uiianbefdmmeti  dneO 
<^anbel6))erttagd  awif<i(ien  2>eutf<||(anb  unb  Oeflertd(||^  auf 
bet  im  SSienet  Sntmurfe  A.  attgenommenen  ©ntnblage,  rin 
n>efentl{(||cd  obet  gat  ttnAbetfleigU<||ed  «^inbentif  nt<||t  mU 
gegenfte^en^  fobalb  bie  8fiettet(||tf(||e  Slegietung  {{(îi  nut 
mtfc^Uffe^  t)on  bet  a3erfnA))fung  biefed  <^attbeld^ettrag6 
mit  einem  glei^firitig  }u  [({iliefenbett  3o0eitiigungdï>eritage 
CaBiener  @ntn)ûtfe  lit.  B.)  ab}ufle^en,  inbem  fid^  alébomt 
m^  ûbet  bie  tta(|f  Siufgabe  jetter  Setfniipfung  erfotbetlic^e 
Slenbetuttg  bet  auf  bie  lîatifautonomie  bet  beibeu  Sîeteine 
beaâgli<i[iett  ®ti)>uIat{oneu  bed  «^anbeld^etttagd^  bie  ®nigung 
mi)l  ^offeu  liefe. 

!Die  5fiettei(^if<l(»e  Stegietung  felbii  Ifat  fdOftt  (1849) 
nut  eiuen  ^anbeld^etttag  mit  bem  3oQ))etein  fSt  xoûn^ 
f4fendn)ett^;  bagegen  eine  ^SHige  3oOt>eteinigung  fût  eine 
etfl  fpStet  }u  betat^enbe  @ac^e  angefe^en.  Sotin  bte 
Utfadjien  bet  ieftigen  ©inneednbetung  tiegen,  ifi  niift  au 
etfe^ent  matetieUe  —  fiaatdi»  obet  ^oKewitt^fc^a^liclie  — 
Snteteffen^  flbet  weld^ie  man  au  einet  ti(|ftigeten  (Stfenntnif 
gefommen  xoixt,  fd^einen  ed  nii^t  au  fein,  ba  fût  biefe 
tt)enig  ®ett>i4it  batauf  au  legen  ifi,  ob  niâf^  ben  i>m 
1.  Sanuat  1854  ab  butd[f  ben  <^anbeldt)etttag  einttetenben 
SSetfel^td/  unb  3otIetleî(ï>tetungen^  no(||  eine  ^etttagdmdpige 
au«|ld^t  ba^in  gewôl^tt  wetbe,  bof  5  Sa^te  fpStet  (1859) 


Digitized  by 


Google 


67 

dit  amUtti,  ben  gegenfdtfgen  Sctfe^t  no(|f  tnel^r  etMâf^ 
tttnM  Setiragd^etl^dttnif  bc^orflel^e.  !Dem  befd[|tSnTten 
URtert^anein>et{lanb  ioiti  f6  nicfit  einleud^ten,  n>ad  mit 
dttem  \olâ}m  Sertrage  dgentH(|f  U^mit  tDerbe  unb  iDarum 
man  ni^t  bamit  ^abc  toarten  tDoQ^ii;  iii  mon  bie  grA(|fte 
be«  erflm  (,Çanbel«0  SSettrag*  gefoflet  l^abe.  Sleltere 
Seute  n>etben  fi<||  crinnftn/  fo  l^abe  man  ed  t>on  $reufen 
aud  fm  Sainte  1829  mit  Saçetn  itnb  Sûrtembetg;  fo  im 
Salure  1837  mit  ^annot)et  ge^lten,  in  bdben  ^dQen  mit 
gtttem  (Srfolge,  ba  bem  <^anbel6^  n\p.  ^oUttltiâftttmi^i: 
^etttage  bann^  na^f  SSettanf  l^tnlfingli<i[|er  !DeIibetat{ond# 
fdfl  unb  auf  ®tunb  gegenfdtiget  Uc6et)fugung  t)on  bem 
9lntett  dnet  nd^mn  Setbinbung^  bie  3<>IIdnigung  t)on 
fettfl  gefoigt  fd,  wS^renb  t>oradfi9  atgefcÇloffene  ei^en, 
M  SoUf^pemen  tt>ie  bd  gûrpenfinbern  dn  fleffi^tlitlK* 
20tter{ef)>iel  fden. 

Sût  bie  ®egenVDatt  ebet  n&i^fle  3ufunft  getDinnt  bet 
Setttag  lit.  B.  nur  in  fofern  eine  Si(||tigfdt,  aU  et  mit 
9t0{^t9enbiafe{t  ba^in  f&itt,  fd^on  ^on  ie^t  (1854)  an 
jebe  Sdfl^egung  im  3oDt)etdn  untet  bie  Aontrole  Defleti' 
tdd^d  )tt  jteQen  b.  1^.  bie  ganje  Sdtnng  bet  3oII)>etdne^ 
Ottgelegen^dten  an«  ben  ^dnben  îpteuf  en«,  ate  be«  gtSf  ten 
®taat0  im  3oa^etdn  unb  Stiftetd  biefe6  Silnbniffed,  in 
bie  <^dnbe  Deflettdd^^  flbetgel^en  )u  laffen.  2>af  ^teuf en 
^d^  bem  bié^et  nid^t  l^at  fiigen  tooHm,  toiti  man  etfl&tlid^ 
flttben.  aaWe  bie  anbeten  beutfdjien  ©taaten,  namentli((> 
bie  3)atmfiabtet  SBetbûnbeten,  babd  faÇten  vvetben,  batflbet 
ttmien  tt>it  un«  ^in  tint  nd^ete  2)atle8un8  etfpaten,  tt)dl 
getabe  in  biefem  ^unfte  bie  9tau'f(||e  Q^n\t  tint  fo  tu^ige 
unb  gtilnbli(||e  Sntwirfetung  liefett,  baf  toit  bie  lefttete 
fap  nut  wfltben  abfd^teiben  fSnnen,  wd^tenb  tt)it  e«  ju# 
gld(||  ben  6flbbeutfd[|en  (Siegietenben  ti)ie  ÎRegietten)  faum 
vetatgen  mJd^ten^  toenn  bie  abma^nungen,  auô  bet  gebet 
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dncd  iti  Ut  UtetQjA\4)€u  SSett  berft^Un  Sanbématm» 
^iepenb;  fur  fie  t)on  fifirfmm  ®mi4^  n>iten,  ald  <5tôt^ 
terungen  glci^Kt  ^nbetia,  beten  ))teii^fc|e  9lalmialû 
t&t  kpebet  ))etrannt  toetben  n)itb  no4i  t>erlaidnet  )»eu 
bot  foQ. 

SQir  em)>fel^Ien  abet  ouc^  unfmi  )>teuf{f(||en2anbé<' 
leuten  bie  fotgfaitige  !Dttrdi^^dtit  biefer  Stau'fdlKit  ^dj^rifi: 
Ottcli  benienigen  untev  i^nen,  tt)e((^  in  ber  Sbtnd^erung 
b<0  SBetein^a^n^  an  ben  gflettet(i&if(|Kn  S^otif  diwtt  %ùtt^ 
f(|tttt  (iim  Sefferen  etblicfen,  tyetben  |ic||  boraué  iU»<r^ 
ieugen,  u>i€  l(|5d^{i  bcbenflicl)  e«  fein  voûxU,  ^(^  }tt  diut 
fold^n  SinttA^etung  auf  7  Sainte  im  fBotanA  an  t)n^i<^ 
ten  unb  fût  biefe  Seit  auf  icbe  anbemette  freie  Smcgung 
)u  ))fr)t({|tau  2)et  9fimei^if(i(K  3oKtarif  i^  etfl  fett  toc^ 
nigin  SRonaten  ind  Seben  getteten}  Srfa^rungea  ibtt  fetue 
SBitffamfett  f9nnen  no(^  nidEit  ))orIiegen:  bet  9)frfitié)t(U 
tarif  bcfU^t  ber  ^au))tfa(^e  na<^  in  ^eupen  ftU  34,  in 
fpreufen  unb  «^effen  feit  24  unb  20,  in  bem  grofiten  3^tiC 
ber  anbem  jie^igen  SSereinéfiaaten  feit  18  3a^en;  wt 
n>i{fen,  ba|  er  bie  Snftotdelung  ber  ^nbuflrie  im  S^Qvcrein 
gefdrbert,  toenigfleud  ni^^t  gei^finbert  l^al.  S^ibe  ^^atife 
finb  toit  iebeg  9Renfc||emi>er{  unb  tt)o](^l  me^r  «Id  man(|M 
anbere,  ber  SSerbejferung  fA^ig,  aber  bie  Éteinungen  fUb 
n>enig^end  get^iU  barâber,  ob  bie  SSerbefferung  be«  ^oU^ 
)>ereinMarifd  eben  nur  in  ber  ^nnA^erung  an  ben  dftit^ 
rei(|Hfc|>en  Siarif  )u  finben  i»&re,  unb  eg  grenat  an  Skr# 
meffen^eit,  auf  9  3a^re  im  SSoran»  befUmmen  tu  mfizn, 
tool^in  bann  bie  îDteinung  ge^en  iDerbe.  Ob  unb  in  loebJKR 
^uttften  unb  big  tu  tt>e(c||ett  ^unfte  ffin  tint  VnnA^erung 
ber  beiben  2;arife  n)ânfc||engn)ert^  ift,  tpirb  fiâ^  eben  et^ 
aug  ben  SBerfe^rgbejie^ungen  nS^er  ergeben,  in  mU^  bk 
beiben  grofen  SBereine  bur4^  ben  ^anbelg)>€rtrag  tnkn 
n^ûrben,  «qie^ungen,  ml^t  big  sur  9fierrei4^if4fett  âotU 
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aSegen  patt^nben  f^tttttcn. 

„3)a«  wal^tl^aft  ®trte"  —  fagt  9lau  l^ietûfeer  —  ^mad^t 
i^â)  »al^n,  grofe  SRafrcgelit  braud&m  3dt  unb  faffen  enblic|i, 
twnn  biefe  i^  ©et!  t)oBbta(|t  ^t,  wie  rrife  ^(Çte  t>om 
»aum/'  ?preufeii  f^at  ael^n  Sa^tc  gewartet,  e^c  e^  fefiten 
S^Htotif  etnem  9taé)iat^aaU  int  Hima^me  fieUte:  xm  hu 
ae^ten  fftr  ben  >flerrdd|Hfd&en  îïorif  nut  bfe  ^ftlfte  bicfer 
gtifl,  wenn  wft  im  3a^r  1857  ober  1858  erodgen  woaett, 
ob  »ott  1859  on  ouf  ®ntnb  biefcô  îlotlf^  efne  ^MxA^ 
gung  itoifc^ett  £)efierrddif  ttnb  !Deutf4^(anb  etfolgen  fonne. 

aSBfr  fibetge^tt  l^ict  ald  anbem  £)rW  t)ieff4Irtg  ttlx^ 
toi,  bic  @<||n>tet{gfcitfn,  n>e(d^e  fid^  gegen  ben  aMbalbtgen 
9bf(|l(itp  be«  3^Q^it{gung^t>ertragd  aud  bem  in  Defterre(c|i 
ttO(||  be^e^enbcn  SabaMmono)^l;  and  ben  no(^  immer 
nicf^t  geotbneten  ®eIb)9et|^Altn{ffen  biefed  Sanbe6  ^etand^ 
fteOen.  SSit  f&nnen  femet  ben  Stegierenben  ber  2>atm^ 
flfibter  JtoaliHondflaaten  âbetlaffen,  ht  fic^f  batâber  einig 
)n  toetben,  ob  ^e  tt  ber  ffîûtbe  unb  SSo^Ifa^rt  jener 
®taaten  enlf)>red^enb  l^alten^  f{(^  n)egen  bed  l^Sd^ft  f>tobIe>« 
motifclfen  (Srgebniffed;  toeld^ed  ber  t)orgef(^lagene  Stafftob 
fût  bie  Stei^nAet^eUnng  liefetn  n>{tb^  burcï^  etne  t)on  Oefiet^ 
td<||  )u  leijlenbe  ©arantie  filt  baé  bid^ettge  doQanfTom^ 
«len  fl«|Kt  su  flelïen.  9Mc|>te  ober  einer  nnfeter  fpejieUen 
Sanbdiente  ber  SReinnng  fein,  ba^  and^  ^eufen  fi^^  auf 
foI<|fm  Skge  t)or  finanjiellen  Serlu^en  betfen  m&ge?  nun 
fo  n>dren  eben  ffit  i^n  biefe  9l&tter  xAiji  gefi^rteben. 

93orau6gefe|t  nnn,  baf  Deflerreidd  bte  Sotfl&fnng  bed 
<^anbelé)>ertragd  ^om  3oKe{nignngdt)ertrage  annd|me,  fo 
frdgt  *fd  fk|f  enbltcli,  nninn  }ur  befinitfoen  @r9rterung  unb 
}nm  9(bf(||Iuf  biefed  «^anbeld^ertragd  ber  ^ûtpvuxU  ge# 
fommen  i^dre;  nnb  ba  f<||eint  ed  auf  ber  ^anb  )tt  liegen, 
baf  bied  erfi  bann  ber  ^aO  fein  fann,  toenn  ))orab  bie 
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gtage  ûhtt  bie  ftmete  ©ciflenj  tmb  bm  fânfUgen  Umfaits 
bc6  3oa))erdti6  felbft;  gut  uttjweifcl^aften  be^tbett  6t/ 
Ubfgung  gebtaclit  <^.  3ebet  9le(||Wlf]^ter  tt)itb  bejeugeii, 
baf  bet  Serttag^abfddlâffen  ))or  aQem  âbet  bie  $etf5tt^ 
lic^feit  bet  Jtontra^enten  fein  3tt)#I  obn)aU«t  biltfe;  fur 
«nfettt  t>orHe8enbett  galï  aber  fle^t  jur  3^^  «»«  bic  ^m 
f5nli(||fdt  bed  einett  Jtontra^enteti  (£>eflette{(||  mil  feinen 
italienifdden  Setbflnbeten)  fe^;  toft^tenb  bet  anbete  Stotu 
ttot^tnt  —  bet  Qoîtotttin  —  fôt  We  îDauet  be«  oAïUf 
f<||Uefettbeit  ^txttai^,  t)om  1.  Sanuat  1854  an  noif  got 
n{(||t  etifHtt^  fid^  etfl  neu  bilben  muf. 

„(Sin  noé)  mâ)t  n>{ebet  ge^Stig  geotbnetet  3oQ)>ete{n 
—  bemetft  9îau  fel^t  tic^rtg  —  fantt  Wnen  JBetttag  f(||lief en. 
SSoQten  e6  einjelne  Stoateti  t>ot]^et  tl^utt  el^e  {{e  ben  3oQ^ 
"otttiti  n>iebet  aufgeticlitet  l^aben,  fo  feften  fU  benfelben  in 
®efa^t,  benn  ed  bleibt  è^dfel^aft^  ob  anbete  bid^erige 
obet  bie  neu^injngettetenen  ®enoffen  ebenfaOé  geneigt  finb, 
beih  au^etl^alb  flel^enben  ®to^{laate  bie  nfimli^^en  $unfte 
iuiugefle^en.  Sd  i^,  aU  ob  Semanb  mit  einet  ilftien^ 
gefeQfcîfaft  einen  SSetttag  einge^en  m5c^te  unb  ^if,  el^e 
iene  f5tmli(|f  gebilbet  i^,  on  bie  einjelnen  SlftionSte  n>en# 
ben  n)oate.  Jteinet  witb  {ic^  auf  gekpiffe  a}et)>fli(^tungen 
einlaffen,  el^e  et  fi(|f  bet  W>fi^i  aOet  anbetn  t)etfl(^ett 
î^at,  toeil  fonfi  bie  (SefeOfcliaft  f(|feitetn  Hnnte.  Ob  nun 
tûittUâ)  itgenbwo  bie  Hb^ifyt  ge^egt  witb,  bap 
bet  3ont)etein  in  2;tflmmetn  gel^en  m^ge,  bted 
im  fi(^  bU  leftt  nic^t  beflimmt  fagen/' 

Sebet  SBotf^lag  alfo,  weldjiet  bal^in  gel^t,  bie  Set# 
l^anblungen  âbet  bie  Jton^tuitung  bed  3oat)ete{nd  t)ot 
(gtjielung  einet  befinitiioen  Uebeteinftinfi  objubted^en*  obet 
an6)ufe|>en;  um  entmebet  i^nen  eine  Set^anblung  mit 
£)ef)ettei<l[l  flbet  ben  Sibf^tuf  eined  ^anbet0))etltage^  t>otan# 
ge^en  jn  laffen  obet  âbet  beibe  ®egenfiSnbe  glei(|f|eidg  iu 
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'ùîti^anMn,  tùitU  mit  (Sntfcliiebenl^dt  lutiâ^ttoit^tn  tom 
ben  mfiffen.  2>ad  i^  niift  Mof  ftir  $rrufen  dne  @^ren^ 
fac^ff;  fonbem  fiîit  bie  ffimmtli(||ett  bid^erigen  SSeteindftaaten 
bie  8ebittgttng,  unter  weld^et  }u  l^ofen  fle^t,  bap  in  ge^ 
^Sriget  Sifi^efolge  ctf))riefli(||e  93eteiti(atungen  flbet  bei^ 
betlei  ®egniflAnbe  }u  ®tanbe  fommen^  n)fi^tetib  bei  ))or# 
obet  glei(|iae{tf0er  SSet^anblung  ber  eine  but^f  bcn  anbetn 
ge][Ktnmt  werben  tt>flrb?. 

Sd  ^erfle^t  fid^,  baf  ^iemit  eine  aOfeitige;  ouâf  in  bie 
93etttagdboftimenteaufittne^menbc3ufage  tdâft  outfgefcliloffett 
feitt  wôrbe, 

aiebalb  na<||  erfolgter  Statififation  bed  SoU* 

'otttin^'otttta^i ,   mit   bet   8{lertfi(||ifd^en  Slegimtng 

Unterl^anblungen  flbet  ben  Sbfc^Iuf  rined  <^anbcU# 

))fttta0d  auf  folclien  ®runb(agen  ju  etdfneR;  n>el(||e 

biefen  Sertrag  aitfer  Setbinbung  mit  bcm  in  SSien 

gleiiffieitig  ))to{eft{ttett  3oIIeinigung^))ertrage  fe^ett. 

^teufen   ^t  bei  bet  @t5{fnung  ttttb  im  Saufe*  bet 

le^igen  Jtonfetenj  n)iebetl^o{entI{(|^  etfifitt;  baf  l^iel^in  feine 

^fi<llt  ge^e,  ed  toûtbe  alfo  je^  an  ben  botmfi&btet  9}et# 

bjinbeten  bie  SRei^e  fein  }u  etflfiten^  ob  i^nen  bie  \>tttxai$0 

m&fiiî  SePfieauttg  einet  fol(||en  3ufage  genâge  um  babut(|| 

bie  âmit  bed  eingegangenen  ®e)>atatbilnbniffed  fût  etle^ 

bigt  in  l^alten.   @ie  muffen  aud  bem  2anfe  bet  bid^etigen 

Jtonfeten})>etl^nblungen  bie  Uebetjeugung  gef(^&)>fi  l^aben, 

baf  bad  gottbefiel^en  betf  ^oU\>ttm^  auf  bet  (Btunbloge 

bet  in  SBien  ))toieftitten  SSetttAge  nic||t  m5gli(||  ip:  an  i^nen 

toitb  ed  leftt  fein  )u  toA^Ien,  ob  fie  bie  Sottbauet  obet  bie 

3etttâmmetung  be«  3oII^eteind  mOen,  bie  bann  t)on  i^nen, 

nic^t  t)on  $teuf  en  audgegangen  fein  toûxU. 

£>bet  foOte  etn>a  $teuf  en  felbfi  bie  STuflifung  be«  bidir 
l^etigen  ^oftondn»  toûn(d^tn,  bie  ^anbeM)>oIitif4>e  3:ten^ 
nitng  be4  filbli(||en  loom  n9tbli(||en  obet  notbwefilidffen 
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IDeuffc^Ianb  Un  ^u^d^en  Sntmffm  fût  gufagettb  tta^^ 
Un^  mi  betf^aK  biefe  Stenmtng  itntet  fdgiicflidtiem  SSomanb 
el^er  ju  f&rbmt  a(é  )it  ^{ttbem  fu(||en  mâffen?  9(6  |eftt 
fSfmen  wir  îlnfltftteii  biefer  ïfrt  unb  bata«f  gegrflnbet^ 
Stafl^fd^Idge  ni^i  dnmal  aU  dn  ^ridgeM^e  erfennen, 
gefcliwdge  benn  foI<||em  ®elfl{ie  irgenb  dnen  @ittfttif  auf 
bie  SdfxHtt  ber  Stegierung  bdmeffeit.  SIber  ed  fSnnte  nic^ft 
SBunber  ne^men,  n>enn  ira  SSerlauf  ber,  Sl^nate  lang  oi)m 
Stfolg  ^(^  l^inf(t^Ie)>)>«nben  Unterl^anblungen^  dne  gmife 
gegenfdtige  @etd)t^dt  unitt  ben  Set^tligten  ^dd  diige^ 
[(^(idtien  ^Stte^  ed  treten  babei  @rinnetungen  an  8ef(|!mt# 
ben  unb  HnU^nmliâfUiitn  ^ewor,  toeld^e  dn  ober  bet 
anbete  8iinbc6genoffe  fd[|on  biô^er  bem  fficrdne  betdtet 
l^at;  ed  fonnten  anâj  poM^i)c  (Srinnerungen  {Ic^  baran 
fnûpfen^  mo  man  bamt  na^  nnb  nadd  mit  bem  ®ebanfen 
fld^  befreunbete,  baf  ba6  Slu^fd^dben  dne^  obet  dniget 
Sunbedgenoffen  dne  gleic^gûltige^  felbfi  erwânfd^te  Saifyc 
fd.  Sot  fo(({iet  9[nft4ft  fônnen  ton  ni^t  bdngenb  genug 
n)anien.  !î)te  @tAtfe  unb  tnnere  Jttaft  be^  fBtttini  l^yat 
fid[|  bid  ieftt  gerabe  badn  betpS^t,  baf  Tdnet  bet  dnmal 
an  i^m  S^dl  genommen,  fidd  t)on  i^  l^at  trennen  ober 
lodfagen  woUenj  oIT  unfer  aQ3finf(|(en;  ^offen  unb  Streben 
muf  batauf  ged(||tet  bleiben^  ba^  ber  SSerdn  bkfe  jtraft 
mi)  ferner  bemd^re.  2)arum  foQen  tuir  )ur  3^{t  an  ber 
Ueberjeugung  fefi^alten,  ba^  anâf  bie  barmfl4bter  Qtpa^ 
ratoerbfinbeten  nur  bie  SefefMgung  beô  Serdne  gew>oHt 
unb  nur  in  ben  SWtteln  filr  biefen  3»^*  fel^lgegriffen 
l^ben. 

Slur  in  biefem  ©inné  ^aben  tt)ir  frfil^er*)  bdngenb  ge* 
rat^en  ben  o^ne  ade  ®runblage  unb  o^ne  ieglid^en  ^md 
geffll^rten  SSerl^nblungen  balbigfi  dn  3id  ê«  W>«n  ^^ 
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fie  be^o  e^er  unb  uâ)Htitii  auf  etnet  f{(||eten  (Sntnblage 
xouiît  aufncl^men  }u  fSnnen;  nur  in  biefcm  €{nne  xokitt^ 
l^oleit  n)it  ic$t  ben  glcic||en  9lat^  mit  ^Mi^tt,  ya  gefiet^ 
getter  ^xin^liâiUU. 

©4>euen  wir  —  baô  ijl  unfer  Icftte*  SBort  —  e«  tti(||t 
n^enti  ed  9lot^  t^ut  ben  SSal^lfprucIf  iened  altnt  fRth 
totd  }u  bet^fitigen 

malo  scholam  desolatam  quam  dissolutam 
abet  \}ûUn  mit  und  birfen  Slot^faO  e^et  fût  eingettetett 
)tt  tta^tta,  aU  bt6  aOe  mit  bet  @^te  ^Preuf  end  ))erttfig^ 
Itclie  unb  fit  bte  SSo^lfa^rt  2>eutf(||(anbd  bienfame  SRittel 
}ut  iDûrbigen  9[ufre(|ft^altung  bet  atten  €(^nle  etfc^opft  fmb. 
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